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CHER, rivière de France, qui a donné 
son nom il un dép. Elle prend sa source près 
du hameau du Cher, à i/3 de 1. de Merin- 
chai, dans le dcp. de la Creuse, arrond. d'Au> 
bussou, cant. de Croc, passe h Auzance, et 
forme ensuite la limite entre les dép. de la 
Creuse et de l'Allicr, jusqu’à son confluent 
avec la Tardes j là elle entre dans le dép. do 
l’Allicr, et passe à Montlucon; ensuite clic 
forme la limite entre les dép. de l’Allicr et du 
Cher, Jusqu'à Lctcllons, où elle entre dans ce 
dernier dép. , et passe près de Saint-Amand 
cl à Vierzon. De là elle va successivement 
dans les dép. de Loir-et-Cher et d'indrcrct- 
Loire , passe au S. et près de Tours , et se 
joint à la Loire, parla rive gauche, vis-à- 
vis de S>. Mars , après avojr parcouru , d’a- 
hord du S. au N., puis de TE. à l’O., un 
développement d'environ 78 1., dont 48 de 
flottage, depuis Chambouchard (Creuse}, 
jusqu’à Àignan , et 19 l. de navigation 
depuis S*. Aignan jusqu’à la Loire. Quelques 
bateaux descendent le Cher depuis Vierzon ; 
mais cette navigation très-diflicilc est presque 
nulle. Il existe sur le Cher 39 pertuis ou 
portes marinières pour faciliter sa navigation 
actuelle. 

Les principaux affluons du Cher sont : à 
gauche 1a Tardes et l'Amon , et à droite 
l'Èvre et la Saudre. 

Les transports sur le Cher consistent en 
bois, charbon, grains, et fourrages. Lorsque 
le canal du Duc de Bcrri sera terminé , le 
commerce preiulra un accroissement consi- 
dérable, d’abord par raméliorntion de la 
navigation actuelle, et eusuile par la com- 
iminication avec ce canal et avec son cm- 
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branchement, qui va sur la Loire au Bcc- 
d’Allier. 

CHEB , dép. de France, ainsi nommé de 
la principale rivière qui l’arrose. 11 est formé 
de la partie orient, du Berri et d’une por* 
tion du Bourbonnais, et situé entre a5' 
cl 47® 39^ de Ut. N., et entre o® 3i' de 
long. O. et o” 43^ ^®”g. E.; borné au N. 

par le dép. du Loiret , à l’E. par celui de la 
Nièvre, au S. par ceux de l'Ailier et de la 
Creuse , et à l'O. par ceux de l'Indre et de 
Loir-cl-Cher. Sa plus grande longueur du N. 
au S. est de 3i 1., sa plus grande largeur de 
TE. à 1*0. de ao 1. i/a, etsa superficie d’en- 
viron 3^3 1. Sa pop. est de 339, 56o hab. 
Le pays est uni et ne renferme que quelques 
collines. Toutes les rivières qui l'arrosent ap^ 
partiennent au bassin de la Loire, qui forme 
avec l’Allicr la limite orientale du départe- 
ment ; le Cher le traverse dans sa partie 
S. O., cl y reçoit à droite l’Èvrc grossie de 
l'Auron , ci à gauche l'Arnon. Les autres ri- 
vières sont : 1a Grande et la Petite Saudre, 
qui arrosent la partie sept. 11 y a beaucoup 
d'étangs dans la partie mérid. Le climat de 
cc dép. est tempéré. Le sol à l'E., et parti- 
ciilicrcment sur les bords de la Loire , est 
fertile j au S. ci au S. E. il est de qualité 
médiocre, au N. il est sablonneux et couvert 
en grande partie de bruyères : celui du 
centre est mélangé. On y récolte en abon- 
dance toutes sorte.s de céréales , des fruits, 
du chanvre, et du lin. Les vignobles produi- 
sent, année moyenne, 333,833 hectolitres de 
vin, dont 70,000 sont livres au commcixe, 
le reste SC consomme dans le dép. Les forêts 
occupent upc superficie de 1 5o, 000 hectares, 
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cl fournissent des bois propres ;i In marine , 
à la bâtisse, et à rébenisterie. Les pâturages 
sont excelicns : on y engraisse beaucoup de 
bestiaux et principalement de nombreux 
troupeaux de moutons , dont la laine fine et 
la chair délicate sont très>cstiaice$. Les che> 
vaux y sont en général petits. On élève quan- 
tité de volaille et d'abeilles. Le gibier n'e.st 
p.i.s rare. Les rivières et les étangs sont très* 
poissonneux; les saumons et les aloses des 
premières sont irès-rechcrchés. 11 y a beau- 
coup de fer de bonne qualité, du marbre, 
du manganèse, de la pierre de taille, des 
pierres meulières, du silex, du grés, du 
plâtre, un peu de houille, de l'ocre, de la 
tene à porcelaine, et de l'argile à potier. 
Outre un grand nombre d'usines où l'on 
forge le fer, et où l'on fabrique de l'acier, 
divers ustensiles en fonte, et des clous, ce 
dép. |>ossèdc des manufactures de drap fin 
et d'autres étofles en laine, de toile de itaé- 
nage , de papier , de salpêtre, de potasse , <ie 
|)orccUinc , de faïence, d'huile de noix, etc., 
des verreries, et des tanneries. Le commerce 
est considérable, surtout en blé, fer, laine , 
bestiaux , et bois. Le canal du Duc de Bcrri, 
encore en construction , facilitera les débou- 
chés des productions de ce pays, et augmen- 
tera s.a prospérité. 

Le dcp. du Cher, dont Bourges est le 
chef-lieu, est divisé en 3 arrond. Aroand, 
Bourges , ci Sancerre , qui se subdivisent 
en aQ cani., contenant 3 o^ eomm. Il envoie 
/| membres à la chambre des députés, est 
compris dans la division militaire, et 
dans le rcssoil de la cour et de l'académie 
royales de Bourges. Il forme avec le dép. de 
rindre le dioc. métropolitain de cette ville. 

On y voit quelques restes d'antiquités ro- 
maines. 

CHER (CANAL DU), fojr. Berbi (Càkil 
D c Dec ne ). 

CIIERABAN, ville de la Turquie d'Asie. 
yoj -. Cbbueri-Van. 

CHÉRAC , village de France, dép. de la 
r.harcntC'Inféricure , arrond. et à 3 1 . th 
E. S. E. de Saintes, cant. dc Buric. i,8oo 
habitans. 

CIIÊRAN, torrent des États Sardes, qui 
prend sa source dans la div. dc Savoie, prov. 
de Savoie propre, à 6 1 . E. N. E. dc Cham- 
béry; entre dans la prov. dc Genevois, et 
se jette dans le Fier, un peu au-dessous dc 
Kumilly , après un cours d'environ 9 1. du 
S. E. au N. O. Dans la partie supérieure dc 
son cours , ses eaux se précipitent avec fra- 



cas entre des rochers calcairc.s, cl dans la 
partie inférieure, elles roulent sur des cou- 
ches dc grès. Le Cbcraii nourrit d'exccl- 
Icnlcs truites, cl charrie un sable mêle dc! 
paillettes d’or. 

CHERARAOU, iledu golfe Persique , sui- 
1a cùtc dc la prov. de lUlirciii, en .ârabic. 
Lat. N. aS" i 3 '. Long. E. 49 ” ^8'. Elle est 
étroite et a environ 6 à 7 1. dc long : deux 
mamelons sont situés à chacune de scs extré- 
mités. A environ 3 1 . de la pointe N. , on 
aperçoit aussi un petit rocher élevé au-des- 
sus de l'eau. Au N. O. on peut aborder la 
cùlc , qu'on prétend être très-basse. 

Le passage entre Cheraraoii etD.'inyc est 
dégagé d'écueils; mais les sondes changent 
toiit-à-coup dc 6 à 3 brasses 3 ^' 4 ' 

CIIERASCO, ville des États Sardes, div. 
dc Coni , prov. et à 7 1 . N. de Momiovi , et 
à 9 I. iju S. S. E. de Turin ; clicf-licu dc 
maiid., prés du confluent dc la Stura et du 
Tanaro. Kilo est ceinte de murs, cl sa cita- 
delle a clé démantelée. Elle est bien bâtie , 
bien percée , et ai'roséc par uii canal dérive 
dc la Stura. 11 y a 7 églisc.s et plusieurs fila- 
tures dc soie , luises en mouvement par les 
eaux du canal , qui y forment une cascade 
assez curieuse, y, 226 hab. Cette ville a ôté 
alternativement prise par les Français et par 
les Autrichiens, dans les anciennes guerres 
d'Italie. En iC 3 i , on y cooclnt un traité de 
paix qui termina ces guciTcs. Les Français 
la prirent le 35 avril 1796, et dans la même 
année, le roi dc Sardaigne y signa un traite 
par lequel il s'engagea u démolir toutes les 
forteresses dc scs états. 

CllERATTE , village des Pays-Bas , prov., 
arrond. et à 3 1 . dc Liège, cant. et à il. 1/3 
de Dalhcm. i,Goo hab. 

CHERAUTE, village de France, dép. des 
Basses-Pyrénées, arrond., cant. et à i /3 
de I. N. E. de Mauléon , et à 9 I. i /3 O. dc 
Pau. 1 ,143 hab. 

CHERAVAN, bourg dc Perse, dans le 
Khoraçan, à s3 1. E. de Terchych, et à 39 
1 . S. de Mecbehed. 

CHERAW, ancien terriloirc des États- 
Unis, dans la Caroline du Sud. Il a formé 
les comtes dc Darlington , de Cheslcrficld , 
et dc Marlborougb. 

CHERBOURG, ville cl port de France, 
dép. delà Manche; chef-lieu d'arrond. et dc 
canton , à l'embouchure dc la Divette , au 
fond d'une vaste baie dc la Manche , com- 
prise entre le raz du cap Levi à l‘E., cl le 
cap dc la Hague à l’O. ; à i 5 I. 1/3 N. de 
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Coutances, à i5 1. 3/4 N. N. O. de S‘. Lo, 
et à 77 I. 0. N. O. de Paris. Lat. N. 49° 38' 
3i". Long. O. 3“ 57' 18". Siège de tribunaux 
de instance, de commerce et de marine, 
d'i conserratiou des hypothèques, d*i di- 
icclion des contributions et d't direction des 
douanes^ et chef-lieu d'arrond. maritime. 
Cherbourg est une place de guerre de 
classe trés^importantc. Elle est ouverte, mais 
défendue par un camp retranché composé de 
8 redoutes détachées. Elle a 2 ports, l'un 
militaire et l'autre commercial , qui sont en- 
tièrement séparés l'un de l'autre. Le pre- 
mier, qui a été ouvert en août 181 3, est 
au N. O. de la ville , et défendu par une en- 
ceinte bastionnéc , avec un fossé en partie à 
sec : il a été creusé dans le roc du Galet , et 
est composé d'un avant-port où , même de 
mer basse, les vaisseaux ont sS pieds d'eau. 
Une source d'eau abondante jaillit du bord 
du quai. Ce port militaire est entoure des 
magasins et des batimens relatifs au service: 
il peut contenir 5o vaisseaux de ligue, et 
l'on vient d'y ajouter tout récemment des 
calles, où l'on peut constiuire des vaisseaux 
du premier rang. Les navires y arrivent en 
tout temps, y stationnent en sûreté , et .sont 
constamment à flot dans tout état de marée. 
Le port du commerce est très-commode ; 
c'est le seul refuge des caboteurs qui navi- 
guent dans ces parages. La rade de Cherbourg 
offre un bon mouillage : elle est défendue 
par le fort Royal, situé sur un îlot rocailleux 
dit l'ile Pelée, à 760 toises de la côte, et à 
la passe orientale de la rade ; par le fort d'Ar- 
tois , qui couvre le port militaire; par celui 
de Querqueville, à la passe occidentale; et 
au N. par la batterie de la rade. Elle est 
fermée par une digue dirigée de l'E. à l'O., 
longue de i,933 toises, et éloignée de a, 000 
toises de l'entrée du port du commerce. Elle 
a i5 toises de largeur au sommet, et 4^ 
toises de largeur à sa base : sur toute sa lon- 
gueur, la profondeur de l'eau, dans les bas- 
ses mers des équinoxes, est de 35 à 45 pieds; 
à la partie centrale élevée de 9 pieds au-des- 
sus du niveau des plus hautes marées, est 
la batterie de la rade , près de laquelle on a 
même le dessein de construire un fort. Cette 
digue fut d'abord construite au moyen de 
caisses en charpente, en forme de cùnes tron- 
qués, de i4o pieds de diamètre à leur ba.se, 
de Go au sommet , et de 69 de hauteur verti- 
cale. Ces caisses furent échouées , remplies 
de pierres , et les intervalles comblés en 
pierres perdues. Ces cônes furent en partie 



renversés, et la digue endommagée a été re- 
formée alors par des amas successifs de pier- 
res perdues, et les tempêtes les plus vio- 
lentes qui en ont dérangé quelques parties 
en ont consolidé l'ensemble; 5oo,ooo toi.sos 
cubes de pierres perdues et de blocs des plus 
fortes dimensions sont entrées dans sa cons- 
truction. Les travaux de cette digue com- 
mencés en 1784, abandonnes en 1791, re- 
pris en i8oa, et suspendus de nouveau eif 
i8t 3 , sont déjà assez avancés |>our que l'on 
n'ait rien à craindre de leur suspension. La 
passe de l'E., entre le fort Royal et la digue, 
est de 5oo toises; celle de l'O., du cùté du 
fort de Querqueville , est de i,aoo toises. La 
digue préserve de 1^ lame du large les vais- 
seaux mouilles dans la rade , qui est naturel- 
lement abritée des vents régoans depuis l'E. 
N. E. jusqu’à l'O. N. O. en passant par le 
S. La différence de la basse mer à la pleine 
mer est de aa pieds. 

La montagne du Roule, à 400 toises au $. 
du port du commerce, a founii les blocs 
volumineux de grès veiné de quartz dont on 
a formé les revétemens de la digue- 

Cherbourg a I société royale académique, 

I collège communal, 1 école gratuite de 
navigatiou, 1 bourse, des casernes, 1 hôpi- 
tal de marine, 1 salle de spectacle, des 
bains publics, et d'assez jolies promenades. 
On remarque sur la place d'Armes un monu- 
ment en granit, érigé en mémoire du dé- 
barquement du duc de Berri en 1814. On 
fabrique dans cette ville de la dentelle et de 
la bonneterie; on y raffine de la soude de 
varcck, du sel et du sucre. 11 y a plusieurs 
tanneries , 1 entrepôt de sel et de denrées 
coloniales. On y fait les salaisons de toute 
espèce et des armemens. Le commerce est 
assez important en blé, vins, eaux-de-vie, 
cidre, chaux, ardoises, et granit tiré des 
environs ; mais cette ville a plus d'impor- 
tance comme port militaire que comme 
place de commerce. 11 s’y tient des foires le 
ay janvier, le lendemain des Rameaux, et 
le lendemain de la Trinité. 17,000 hab. 

Cherbourg a une température trés-doucc 
relativement à sa latitude; le thermomètre 
y baisse, en hiver, de 5 degrés de moins qu'à 
Paris ; ce qui donne la facilité de cultiver 
en pleine terre, sur sou Icriitoirc, le lau- 
rier, le myrte, et plusieurs plantes délicates. 
Le /jàorrnïum tenaz, ou lin de la Nouvelle- 
Zélande, qui donne des fils d'une grande 
finesse, y a très-bien réussi. Ln plage ù l'E. 
de Cherbourg est couverte, jusqu'à une dis- 
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tance de ’i I., de sable fin; oii nomme cet 
espace aride les miellés. 

Cherbourg serait, selon 1 a carte de Peu- 
lingcr, le Coriallum des anciens; mais 
d'Anville donne ce nom au havre de Gouril. 
Quoi qu’il en soit, c'est une ville ancienne, 
qui, dans le x* siècle, portait le nom de 
Carusbur^ était fortifiée, et avait un port 
tres-fréquenté. En i 3 oo, scs fortifications 
entouraient aussi le chAteau. Elle fut vaine- 
ment attaquée en iSafi par les forces consi- 
dérables du prince Édouard , dit le Noir. 
Quelque temps après, elle fut livrée aux 
Anglais par Charles-lc-Mauvais , qui la possé- 
dait en apanage , et ce fut la dernière ville 
que les Français reprirent , sous Charles vu , 
en i 45 o. Les babitans, qui étaient chargés 
de la défendre, soutinrent sans aucune assis- 
tance plusieurs sièges avec valeur; ce qui 
leur fit accorder des franchises et des privi- 
lèges qui les rendaient égaux aux barons. 
La première charte leur en fut accordée 
par Charles - le - Mauvais ; tous les rois de 
France ont maintenu , depuis celte époque, 
ces privilèges par des chartes expresses : la 
dernière fut donnée par Louis xv en 1718. 
Eu 1758, les Anglais s’emparèrent de Cher- 
bourg , le pillèrent , et détruisirent entiè- 
rement le port , ainsi que les ouvrages de 
fortifications, qui étaient à peine termines. 
Depuis 17C5, on a continuellement travaillé 
^ au rétablissement de ce port. La construction 
du port militaire date de i 8 o 3 , et celle de 
son enceinte de 1810. 

L'arrond. de Cherbourg est divise en 5 
cantons : Beaumont, Cherbourg, Octcville, 
S*. Pierre-Église, et Les Pieux. Il renferme 
aoo communes, et 73, 70^ hab. 

CIIEKBRO, ile de l'Atlantique, sur la 
cdle de Sierra-Lcone , dans la Guinée supé- 
rieure , à environ s 1. ija du continent, et 
vis-à-vis de rcmbouchurc du fleuve de même 
nom. Elle a 8 1 . de long sur 4 L 1/2 de large. 
Elle c>t basse, malsaine, et d'un accès difli- 
cilc; la surface en est unie, et le sol sablon- 
neux produit du riz, des patates douces, des 
cocos, des oranges, du café , de l'indigo , du 
colon, et du bois. La baie formée entre le 
continent et la côte sept, de celle ile , prend 
le nom de baie de Cherbro. 

CIIEBBRÜ, fleuve do la Guinée supé- 
rieure, sur la côte de Sierra Leone. Il prend 
sa source dans les montagnes tle rinléricur 
du pays , et se jette dans rAtlanticjuc , vis- 
à-vis de l'ile de son nom , api*cs s'èlrc divisé 
en trois branches nommées Boiiin , Dcong , 



et Bagrou. Il est navigable jusqu'à 20 I. au- 
dessus de son embouchure, pour de gros 
navires; ceux du port de 70 à 80 tonneaux, 
peuvent le remonter jusqu'à 90 1 . Celte navi- 
gation est neanmoins gênée par une grande 
quantité de roseaux, par de fréquentes si- 
nuosités, et par plusieurs chutes. Le pays 
que ce fleuve arrose est très-fertile , et l'on 
pèche sur les côtes des huîtres à perle. 

On donne aussi quelquefois à ce fleuve 
les noms de Rio das Palmas et de Rio-Sel- 
boda. 

CHERBRO, ville delà Guinée supérieure, 
sur la côte de Sierra-Leone, près du fleuve 
de même nom , à 35 1 . S. E. de Freetown. 

CHERCHEL ou SERSEL, Iol puis Cæ.~ 
8AREA , ville de Barbarie, roy. et à 2a 1 . O. 
S. O. d'Alger, et à i 5 I. E. N. E. de Te- 
nez , prov. de Mascara, sur la Mediterranée, 
dans un pays fertile et agréable. Elle est pe- 
tite , et obligée de tirer son eau potable du 
Hacham. Ses manufactures d'objets en fer 
et en acier sont renommées , et la poterie 
en terre qu'on y fabrique est très -recher- 
chée. Son port de forme ronde a 200 toises 
de diamètre, et est abrité des vents du N. 
par une île rocailleuse située à son entrée; 
il s'encombre de sable. Cbcrchcl a beau- 
coup soutTcrt par le tremblement de terre 
de 1738. 

Le territoire est fertile, bien cultivé, et 
arrosé par la Nassara, le Billack , et le Ha- 
cham. 

On pense généralement que Chercbcl est 
l'ancien fol que le roi Juba nomma C/rsarea, 
en l'honneur d'Auguste, qui lui avait rendu 
une partie du roy. de son père. Les ruines 
qui l'entourent et qui ne sont pas inférieures 
à celles de Carthage pour la magnificence, 
prouvent son antique splendeur. 

CHERCOS, bourg d'Espagne, prov. et à 
Il I. N. E. d'Almcria (Grenade), et à 3 1 . 1/2 
S. E. de Purchena. 

CHERCQ , village des Pays-Bas, prov. du 
Hainaut , à 10 1 . 1/2 de Mous, arrond. et 
à 1/2 1 . de Tournai. 54 o hab. On trouve 
dans les environs des carrières de pierres à 
chaux, à digucr et de pierres propres aux 
constructions. 

CHERUJE, bourg d’Arabie, dans PYc- 
racn, roy. de Sanà, dislr. d’Oesab-el- Asfal , 
à 2 1 . O. <le Has , et à 16 I. N. de Moka . 

CHÈRE, rivière de France, dcp. de la 
Loire-Inférieure. Elle prend sa source à l'E. 
de Ch'iteaubriant , passe par cette ville, et 
se joint à la Vilaine par 1 a gauche , sur la li- 
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mite du tlcp. d'IlIc-ct-Vilaine , un peu au- 
«Icssous de Langon , après un cours d>ovi- 
ron i3 I. de l'E. dont une forte lieue 

tic navigation, depuis la carrière d'arduise 
(lu Croc'uu-Lüup. Celle navigation sert prin- 
cipalement au transport des ardoises tirées 
de cctie rivière. 

CHÉRKCHEV, bourg de Russie, en Eu- 
ropc , goiiv. et à a8 1. S. de Grodno, distr. 
et à 3 1. 0. de Protijani. 

CHÈRES ( LES ) ou LES ÉCHELLES , 
bourg de France, dép. du Rhône, arrond. 
et à 3 1. l/a N. O. de Lyon, cant. de Limo- 
nest. 5;^o hab. On a trouvé dans les envi* 
rons du cristal de roche et des amétliystcs. 

CIIERESTAN, ville de Perse, dans le 
Fjr»istau , à 3o 1. ü. N. O. de Chiraz, et à 
a5 1. N. de BcndcrBoucher. 

CIIÉRIÜON ou TCllERMAl , volcan de 
nie de Java, dans la div. et la prov. de 
Chéribon , près et au S. O. de la ville de ce 
nom , et à 5 1. de U mer. 11 vomit de temps 
à autre des flammes et des cendres. 

CHÉRIBON , roy. de l’ile de Java , dont 
il occupe la partie septentrionale. Borné au 
N. par la mer de Java, à TE. par le Tagal , 
au S. par l'océan Indien, et à l'O. par le Ja- 
catra. La longueur de ce roy. est de ^5 1. , 
et sa moyenne largeur de 'io 1. La côte est 
unie et marécageuse. L'intérieur est monta- 
gneux et renferme quelques volcans, parmi 
lesquels on distingue celui de Chéribon. 
Dans le S. , Taspect du pays est agréable. La 
C()te méridionale oflVe les baies d'Urics et de 
Maurice, séparées l'une de Tautre par une 
presqu'île remarquable. Les principaux cours 
d'eau de ce roy. sont l'indramayo, qui débou- 
che dans la mer de Java, et à l'embouchure 
duquel se trouve une jolie ville et un fort, 
et le Kalitondo , qui se jette dans l'Océan ; 
tous deux sont navigables. Le climat est gé- 
néralement malsain ^ mais le sol est fertile 
et bien cultivé. On y comptait en i8ii, plus 
de 6 millions de pieds de cafeyers. Les prin- 
cipales productions consistent en poivre , in- 
digo, coton, café, sucre, riz, fruits, etc. 
Sa population , composée de Javabais , de 
Chinois et d'Européens, est évaluée à a 1 6,ooo 
âmes. 

Ce roy. comprend 4 régences : Chéribon, 
Galou, Limbangang, et Soukapoura. Les 
Hollandais se sont progressivement emparés 
de presque tout ce roy. , en ne laissant aux 
princes indigènes à peu près que leurs titres. 
Les principales villes sont : Carang , Sam- 
blong et Chéribon, qui en est la capitale. 



CHÉRIBON , capitale du roy. de son nom, 
sur la côte sept, de l’ile de Java, au fond 
d’une vaste baie, à*4â L i/a E. S. E. de Ba- 
tavia. Lat. S. 6“ ^3\ Long. E. ioG“ y'. Elle 
était autrefois tres-importanto. De i8o4 à 
i8o5 elle a été ravagée par une épidémie, qui 
a réduit sa pop. de iG,ooo à io,ooo hab. 
Le fort de Bischcrmer, dont la garnison est 
Hollandaise, protège la ville et le port, à 
rexception du palais du sultan et de l'hôlel 
du résident des Pays-Bas, qui sont en pierre; 
les maisons sont construites en bambous, et 
recouvertes en feuilles de palmiers. Il s'y fait 
beaucoup de commerce. A quelque distance 
on voit le tombeau d'un saint très-révéré 
parmi les Javanais, ainsi que le volcan de 
Chéribon , qui jette de temps en temps de la 
fumée. 11 s'y fait beaucoup de commerce. 

CHERIM , ville d'Arabie. Jemu. 

CHERIPEAü , bourg de France , dép. de 
la Mayenne, arrond. et à a 1. i/a O. de 
Chateau-Gonticr , cant. et à il. 3/4 E. S. E. 
de Craon. 

CHERITON, village d'Angleterre, comté 
de Southampton, buiidred de Fawlcy, à 3/4 
de L S. d'AJresford. 4^3 hab. Sous le règne 
de Charles il se livra une bataille sanglante 
dans les environs. 

CHERIZY, village de France, dép. d’Eure- 
et-Loir, arrond., cant. et à il. E. N. E. 
de Dreux, sur la rive doitc de l'E^ire. 1,033 
habitans. 

CHERMA ou CHILNEY , petite lie de la 
mer d'Oman, près de la côte du Bcloutchistan, 
au N. O. du cap Monze, à rentrée du golfe 
de Sonmini. Lat. N. 34^ 58'. Long. E. 
64« 3o'. 

CHERMA , contrée de l'empire de Maroc , 
au S. de la' ville de ce nom. Elle abonde en 
bestiaux, surtout en chèVres. 

CHERMIANTSK , usine à cuivre de la 
Russie, en Europe, gouv. de Pei*m, distr. 
et k 8 1 . 1/3 S. E. d'Osa , sur un petit lac 
formé par le Cbermiaik, affluent de l'Iskilda. 
Elle fournit i ,807 pouds de cuivre par an. 

CHERNEIX, village de France, dép. 
d'Ille-et-Vilaine, arrond. et à 5 1. i/3 E. de 

Malo , cant. et à 1 1 . 1/3 N. E. de D0I. 

1 ,So9 hab. 

CHERO, CoKAXi.e insulte, groupe d'ilcs 
de l'Archipel, gouv. du Capitan-pacha , san- 
djak et au S. E. de Naxie. Lat. N. 36“ 55'- 
Loiig. E. 33® 18'. 

CHEROKIS , tribu indienne des États- 
Unis, qui habite les parties sept, des états 
de Géorgie et d'Alabama, et dans le S. E. du 
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TcnncMci:- Euidio, oncnportaitlfî iiumbrc 
à dont 3^000, guerriers ; celui des 

femmes surpassait de 30 (/ celui des hommes. 
Parmi ces Clicrokis, se trouvaient 34 1 blancs, 
dont un tiers avait épouse des femmes indien- 
nes. Ils possédaient à la même époque 583 
esclaves. Depuis ce temps, leur nombre s'est 
considérablement accru, et en y comprenant 1a 
colonie qui s'est retirée sur l'Arkansas , il est 
maintenant estimé à i 4 f 5 oo, dont 
guerriers. Suivant le rapport de Clarke, gou- 
verneur du territoire d'Arkansas, on y comp- 
tait, en 1819, 6,000 de ces Indiens. Un grand 
nombre d'entre eux sont fermiers ; beaucoup 
savent lire et écrire, et se vêtissent comme 
les blancs. 

En 1810 , iUhabitaicnl 65 villages, et l'on 
estimait à 385,^5o francs la valeur des che- 
vaux, moutons, bétail , charrues et moulins 
qu'ils possédaient. Ils ont cédé aux États Unis, 
en i 8 o 5 et 1819, une partie du territoire 
qu'ib occupaient au N. du Tennessee et kl'E. 
du Cliataouchi. Avant cette cession , ils pos- 
sédaient un territoire d'environ 8,G4o 1. do 
superficie. Les frères Moraves ont établi une 
mission à Springplace, à i4 L de Braincrd. 
Le comité américain des missions étrangères 
en a fonde une autre en 181^ à Brainerd, et en 
1830 plusde 300 jeunes Chcrokis y recevaient 
déjà les bienfaits de riiistruction. 

CHERONNAC, bourg de France, dép. de 
la Haute-Vienne, arrond. , cant. et à 3 
de Rochechouart. 11 y a plusieurs afünerics. 

I ,o 33 hab. 

CllËROUR, bourg de Perse, prov. et 
distr. d'Eryvan ; chef-lieu d'un petit terri- 
toire, fertilise par l'Arpa-tchaï. 

CHEROY, bourg de France, dép. de 
l'Yonne, arrond. ctà 4 L 3/4 Sens, et 
à 14 1 . N. O. d'Auxerre ; chef-lieu de cant., 
sur la rive gauche du Lunaiù. 11 s'y tient G 
foires par an. 894 hah. 

CHERRÉ, village de France, dép. de la 
Sarlhc, arrond. et à 6 1 . 1/3 S. E. de Mamers , 
cant. et trcs-prcs, au S., de La Fcrlé- 
Bcimard. 1,1 o 5 hab. 

CUERREPE, promontoire sur la cOtc du 
Pérou, intend. de Truxillo. Lat. S. 7® 10'. 

II y a au nord un havre ouvert et peu pro- 
fond. 

CHERUHONESI, village et couvent de la 
Turquie d'Europe, dans file de Candie, 
sandjak et à 7 I. O. N. O. de La Cariée, sur 
le cap Spaila. C'est le siège d'un évêché grec. 

CHERRIIONESI , cap de la Tur(|uic d'Eu- 
rope , sur la célo orient, do lile et à 7 1. i/a 



E. de Mégrepont. Lat. N. 38 ® u 4 '- Long. E. 

3 i« 45'. 

CHERRY , ilc de l'archipel de la Reine 
Charlotte, dans le Grand Océan équinoxial. 
Lat. S. 1 1® 3 o'. Long. E. 1G7® i 5 '. Ellea i /3 
de 1. de long, est cultivée et bien peuplée. 
Le capitaine Édouard la découvrit en 1 791 - 

CHERRY-VALLEY, comm, et village des 
États-Unis, état de New-York, comté d’Otsego, 
à 4 L î/2 N- E. de Cooperstown, et à 19 1 . 
1/3 0 . N. O. d'Albauy. Le village est joli et 
agréablement situé au pied de hautes mon- 
tagnes , et à la jonction de plusieurs grandes 
routes. 11 contient environ 80 maisons. 3,684 
habitans. 

CIIERSKAMP, village des Pays-Bas, prov. 
de la Flandre orient., et à 4 L de Gand , 
'mrrond. et à 3 3 4 de Termonde , cant. , et 

I 1 . de Wetteren. 890 hab. 

CllERSO, Crkpsa, une des lies Illyrien- 
nc.s , dans la mer Adiiatique , au S. du golfe 
de Quamero, séparée de la côte par le canal 
de Farissina, qui a 3/4 de 1 . de large dans 
sa partie la plus étroite, et dépendante du 
gouv. de Trieste, cercle de Fiume; par 43 ® 
9' 30'' de lat. N. et ii® 56 ' 5 o" de long, E. 
Sa longueur est de 18 1 . ; sa largeur, de l'E. 
à fO., varie d'i /3 de 1 . à 3 1 ., et sa supcHicic 
est de io 5 1 . Elle est inégale et rocailleuse; 
dans quelques endroits, elle est stérile et nue. 

II y a quelques sources et un petit lac nommé 
Sczero. On y récolte peu de blé, du vin, 
dcfliiiilc, des oranges Cl d'autres fruits. 11 y 
n do belles forets qui fournissent des bois 
de construction. Dans les pâturages , on élève 
des moutons et peu de gros bétail. Le gibier, 
la volaille cl le poisson y abondent. Les habi- 
tans sont industrieux; ils construisent des 
trabaccoli , petits bàtimcns avec lesquels ils 
font le cabotage ; ils fabriquent des draps 
grossiers et du rosoglio. Le chef-lieu de cette 
île porte le même nom. 9,000 hab. 

CHERSO , ville d’IUyrie , gouv. et à 37 1 . 
S. E. de Trieste, cercle et à ii 1 . S. de 
Fiume, sur la côte occid. de file de même 
nom, dont elle est le chef-lieu, au fond d'une 
baie profonde qui partage file en deux par- 
ties presque égales, et forme au-dessous de 
I.i ville un port sûr et vaste. Làt. N. 44 “ ^7' 
o". Long. E. 13 ® 3' 10". Cherso a des rues 
étroites et malpropres, une cathédrale, et 
d'autres églises. 3,373 hah. 

CIIERSON , gouv. , distr., et ville de Rus- 
sie, en Europe, f'oy. Khcr.son. 

CIIEKT, iHîurg d'Esjugiic , prov. et à 13 
I. 3 4 N. de Caslollon de la Plana (Valence), 
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vt U 5 I. i/‘j N. 0 . Pcfnscola. i,75o hab. 

CUKRTSI^Y, ville «l'Angleterre, comté de 
Siirrev, liiiiidrcd de même nom, près de la 
i*ivc droite de la Tamise , quVn passe sur un 
pont en pierre de 7 arrdies , à 4 
Catiildford, el à i*j 1 . ü. S. O. de Londres. 
11^*4 foires par an. 4i^79 Cberlsey 

tnt la résidence des rois saxons. Il y avait une 
abbaye fondée en 604, où Ton déposa les 
restes de ilenrivi, qui furent transportés 
«Icpuis à >Vindsor. 

ClIERVES, village de France, dép. delà 
Charente, arrond. , eant. et à i 1 . i/a N. de 
Cognac, cl à 9 1 . O. N O. d’Aiigouléme. 90Q 
liab. 11 se récolte sur sou territoire beaucoup 
<le vin , dont une partie est convertie en eau* 
de-vie. 

CHERVES , village de France, dép. de la 
Charente, arrond. et à 5 1 . i/a S. S. O. de 
Confoicns, et à 8 1 . N. E. d'Aiigoulémc, 
cant. de Montcuibœuf. 1,000 hab. 11 y a i 
mine de fer sur son territoire. 

CHERVEUX, bourg de France, dép. des 
Deux-Scvrcs, arrond. et à 3 I. N. E. de 
Niort, cant. de SL Maixent. 11 s*y ticid des 
marchés considérables. i,*ii 5 bab. 

CHESAPEAK ou CHESAPEAKE, baie 
formée par l'Atlantique sur la cdtc orientale 
des États-Unis, entre 37” el 39° 35 ' de lal. 
N. , el entre 78® a' et 79” l\ de long. O. Elle 
pénètre dans les états de Virginie et de 3 Iary- 
land, et a 65 I. de longueur du N. au S. ; sa 
largeur varie de i 4 *^ 3 I. Les caps Henry et 
Charles, qui forment sou entrée, sont éloignés 
l'un de l'autre de 5 1 . i/'a. Sa profondeur est 
ordinairement de 9 brasses. Cette baie pos- 
sède de bonnes rades , et la navigation en est 
sure el facile. Cependant , du cOté du cap 
Charles, il y banc de sable qui ne laisse 
le passage îiÜR qu'aux gocletles j du coté du 
cap Henry, les plus gros bétimens peuvent y 
entrer. 

Elle reçoit les eaux de la Susquehaonah , 
du Potomac , du Rappahannock , du James- 
river, et de beaucoup d'antres rivières remar- 
quables non par l'étendue de leur cours , 
mais par la largeur de leurs embouchures. 
Elle contient plusieurs îles fertiles, situées 
principalement près de la côte orientale. La 
principale est celle de Kent. Cette baie est 
très-poissonneuse, et est surtout renommée 
pour une espèce de canards sauvages appe- 
lés canvas bocks j qui s'y réfugient habituel- 
lement. 

GIIESHAM, ville d'Angleterre, comté et 
à 8 I. I '2 S. E. de Buckingham , hundred de 



: 

Bumham, dans une vallée, à 1 1 N. d'Ag- 
mondesbam. L'église paroissiale est grande 
et de construclion gothique. 11 y a en outic 
4 temples pour les iion-conformisles. On y 
fabrique des dentelles et des lulciisile.s en 
bois. 11 s'y tient un marché par semaine et 
3 foires par an. 5 ,o 3 u hab. 

OIIESHIRE, comté d'Angleterre. 

Cu ESTER. 

CIIESHIRE, cnmin. des ÉtaU-Unis, éUt 
de Connecticut, comté et à S 1 - N. de New- 
llaven, et à 32 1 . S. S. O. de Hartford. Elle 
possède I collège, fondé en 1801, auquel 
on a joint 1 bibliothèque de 200 vol. 2,281 
habilans. 

CIIESHIRE, comté des États-Unis, il.iiis 
la partie S. O. de l’état de New HanipsIiire. 
11 Cil divisé en 35 communes. Les villes priu 
cipalcs sont Kccne et Charlestown. 

CIIESHUNT, ville d’Angleterre, comté, 
himdrcd et à 2 I. 3/3 S. S. E. d'Hertford, et 
à 5 1 . N. de Londres, sur In Lca et le New- 
rivet*. Elle a 1 église paroissiale et 1 temple 
pour les non-coiifurmisles. 3,173 hab On 
présume que Chcsliunt a été une station ro- 
maine. Richard Cromwell s'y retira , et y 
vécut sous le nom de Clarke jusqu'à sa mort, 
en 1712. 

CUËSIKI , bourg de Russie, en Europe, 
güuv. et à 21 1 . N. N. O. de Yiltia , distr. el 
à 4 L t/2 0 . N O. de Vilkomir, sur le bord 
occid. d'un petit lac. 

CHESIL-BANK, vaste banc de galets, 
dans la Manche, près de la cùte d’Angle- 
terre. 11 s'étend du S. E. au N. O. le long 
de la côte du comté de Dorset, hundred 
d'Uggscombc, depuis l'ile de Fortland jus- 
qu’à Catherine, près d'Abbotsbuiy ; sa 
longueur est d'environ 3 L 1/4 j et sa largeur 
d’i/4 de I. 

CIIESLEY, village de France, dép. de 
l'Aube, arrond. et à 5 1 . 2/3 S. O. de Bar- 
sur-Seinc, cant. de Chaourcc , sur le Lan- 
dion. li y a 4 foires par an. Commerce de 
vins. 760 hab. 

CllESNAY , village de France, dép. de 
la Nièvre, arrond. et à 6 1 . S. E. de Cdne , 
cant. cl à 3 1 . i /3 N. E. de La Charité. 382 
hab. Il y a des mines de fer el des forges 
dans les environs. 

CHESNE-LE-POPÜLEUX (LE), bourg 
de France, dép. des Ardennes, arrond. el à 
3 I. 1/4 N. de Vouziers , et à 6 1 . S. de îMc- 
zières; chef-lieu de cant. 11 y a des fabriques 
de drap et d’autres lainages, et d'objets en 
acier poli. 1,200 hab. 
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CHESNUT-RIDGE, chaîne de montagnes 
des États-Unis , état de Pensylvanie. C'est 
une branche des monts Alleghany, qui se 
dirige du N. E. au S. O., depuis le comte 
d'indiana jusqu'aux frontières de la Virginie, 
en trtTersant les comtés de Westraoreland 
et de Lafayctte. Sa longueur est d’environ 
u6 I. 

CHESPARA, dislr. de Russie, en Eu- 
rope , dans le Daghestan , khanat de Kouba , 
situé entre le Tchakh-tchai, le Belbélédchai , 
et le Chabran. 11 contient 6 villages , en par* 
tic habités par des paddars. 

CHESSEHETAR ou HEART , rivière des 
États-Unis, territ. de Missouri; clic coule 
de rO. à l'E., et se joint au Missouri par la 
rive droite, près des six villages des Vieux- 
^landans , après un cours d'environ aS I. 
Sa largeur , près de sa jonction , est de 
38 pieds. 

CHESSY , ville de France, dép. du Rhône, 
arrond. et à 3 1. S. S. O. de Villefranche , 
et à 4 h 3/4 N. N. O. de Lyon, cant. du 
Bois-d'Yoingt , sur la rive gauche de l’Azcr- 
guc. Elle a des ateliers pour fondre et la- 
miner le cuivre, dont le.s mines sont dans 
les environs. U s'y tient 4 foires par an. 6oo 
habitons. 

CHESTAKOV, bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. et è 9 I. N. N. E de Viatka , 
distr. et è S 1. N. N. O. de Slobodskoï, sur 
la rive droite de la Viatka. i,aoo hab. 11 y 
a des mines de fer dans les environs, et on 
y voit les ruines d'une ancienne ville. 

CHKSTE , ville d'Espagne, prov. et à 
(î I. i/4 O. de Valence. C'est une ville d'en- 
trepôt. 11 y a des distilleries d'eau-de-vic. 
u,5oo hab. 

CHESTER ou CHESHIRE , comté d'An- 
gletcn-e, entre 53" et 53" 36' de lat. N. , et 
entre 4® *î»^ct 5° 4®^ î borne au 

N. par le comté de Lancastre, dont la Mcr- 
sey et la Tamc le séparent; au N. E., par 
celui d’York; à l'E. , par celui de Derby; 
au S. E. , par celui de Staflbrd ; au S. , par 
celui de Salop ; au S. O. et à l’O. , par ceux 
de FUnt et de Denbigh. La partie N. O. 
forme une presqu’île comprise entre la mer 
d'Irlande et les baie.s de la Dec et de la Mer* 
6cy. Sa longueur, de l’E. à l'O. , est de i8l. 
l/a, sa largeur, du N. au S. , de ii 1., et 
sa superficie de i34 1 Ce comté est en gé- 
néral uni, excepté à re.xtrcmité orientale, où 
règne une cliaine de montagnes. Il est aussi 
traversé, du N. au S., par une chaîne <Ic 
collines en partie sablonneuses. Vers l’O. est 



le canton montagneux de la forêt de Dcla- 
roere. Il est arrosé par la Mersey, la Dec, 
ci la Tame, par lesquelles le Bollin, le 
Weaver, etc., se rendent dans la mer d’Ir- 
lande. 11 y a plusieurs petiU lacs et cinq 
canaux navigables : ce sont ceux du Grand- 
Trunk, de Cliester, de Bridgewater, d'ElIcs- 
mere , et celui qui établit la jonction entre 
la Dec et la Mersey. L'agriculture y est soi- 
gnée. On y élève beaucoup de bétail , et on 
y fabrique des fromages renommés. II y a des 
mines de plomb , de cuivre , de fer , de co- 
balt , de houille , et de sel gemme , ainsi que 
des sources salées. Il y a des manufactures 
de toiles , de tissus de colon , d’étofics de 
soie, de rubans, déboutons, et des tanne- 
ries. Le commerce est florissant. On y trouve 
des routes romaines , et des monumens avec 
des inscriptions. 

Ce comté est divisé en ^ hundreds : Brox- 
lon , Bucklow, Eddisbury , MacclcsGeld , 
Nantwich , Norlhwich , et Wirral ; Chester 
en est le chef-lieu. 270,098 hab. 

Ce pays , habite par les Cornaviij forma 
sous les Romains une partie de la province 
Flavia i^œsariensis . Giiillaume-le-Conquc- 
rant Icrigca en comté palatin en faveur de 
Hugues d'Atirangc, son neveu, surnommé 
Hugues-Lupus , qui y exerça une autorité 
presque souveraine ; les comtes y conser- 
vèrent une juridiction indépendante du pou- 
voir royal. Henri viii restreignit leur autorité. 
Pendant les troubles du xvii* siècle , ce 
comté a été le théâtre de plusienrs batailles 
sanglantes. Depuis Édouard 111 , le fils aîné 
du roi a toujours eu le titre de comte de 
Chester. 

CHESTER , Deva , ville d’Angleterre , 
chef-lieu de comté, à G 1. S. S. E. de Liver- 
pool , a 61 1 . N. O. de Londres, ctà 2 1. de 
la mer d'Irlande, sur la Dec, qu'on traverse 
sur un beau pont de 12 arches. Lat. N. 53*^ 
la'. Long. O. 5® a3'. Siège d'un évêché dont 
le diocèse comprend les comtés de Chester 
et de Lancastre, et partie de ceux de Wc.sl- 
moreland , de Cumberland et d'York. Elle 
est sur une hauteur, dans un pays fertile, et 
a d’anciens remparts. Le château, qui domine 
la Dec, a été bâti par Guiltaurac-lc-Coiiqué- 
rant; il renferme la cour de justice et la pri- 
son, très-beaux édifices. La ville, très-ancienne, 
a 4 rues principales , dont les maisons avec 
des porches rappellent le xii^ siècle; dans la 
rue le long de la Dec, la partie supérieure 
du portique au niveau du premier étage sert 
de passage aux piétons. Les faubourgs sont 
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plus {grands et mieux bâtis que la ville. Ches* 
ter a 8 églises paroissiales, et i caüiéctrale 
dont une tour a 137 pieds de baut; plusieurs 
églises et temples pour les non-conformistes; 
des hospices, des maisons de cbarilé, des 
écoles gratuites bien dotées , 3 bibliothèques 
publiques , 1 école de commerce , 1 maison 
de correction , 1 théâtre, des casernes, 1 ar- 
senal, des chantiers de construction, 1 bourse, 
et de vastes balles. On y fabrique des gants , 
du blanc de cérusc , des balles de plomb , de 
la poudre à tirer, du tabac, des pipes, et de 
la quincaillerie. Le port reçoit des navires de 
35 o tonneaux. Le commerce est facilite par 
le canal de Cbcster , qui va à Nantwich et a 
7 I. de développement, et par d'autres canau.\, 
dont un communique à Livcrpool. Cette ville 
a 3 foires par an , chacune de i 4 jours; elle 
envoie deux membres au parlement. 19,960 
habitans. 

Cbcster est une ancienne station romaine , 
où Ton a trouvé quelques antiquités. Les 
Anglais y tinrent, en 908 , une assemblée 
generale pour rélcction d'un roi. Durant les 
guerres civiles, les troupes du parlement s'en 
emparèrent. 

CIIESTER (LITTLE), hameau d'Angle- 
terre, comté et à une petite dislaoce Pi. de 
Derby, bundred de Morlcston et Litchurch. 
On croit qu'il occupe remplacement de Der^ 
ventio; on y a trouvé plusieurs antiquités 
romaines. 189 hab. 

CHESTER, établissement de la Nouvelle- 
Écosse, comté de Lunebourg, sur la baie de 
Mabonc , à 9 I. S. O. d'Halifax. Il a été 
formé par quelques familles de la Nouvelle- 
Angleterre. 

CHESTER, comte des États-Unis, élat 
de la Caroline du Sud, entre le Hroad-river 
et la Catawba. 14,189 hab., dont 4 i^ 4 ^ 
clavcs. Le chef-lieu est Chesterville, 

CHESTER, rivière des États-Unis, qui 
prend sa source dans l’état de Delaware, à 
4 I. 3/4 N. O. de Dover , entre bientôt dans 
le Maryland , sépare le comté de Kent <le 
celui de Quoen-Ann , et se jette par une très- 
large embouchure dans la baie dcCbcsapeak, 
après un cours de i 5 I. du N. E. au S. O'. 

CHESTER, coram. des États-Unis, état 
de Massachusets , comté de Hampden , à 
7 I. 1/3 N. O. de Springtield, et à 33 I. O. 
de Boston. 1,536 hab. 

CHESTER (NEW), comm. des ÉtaU- 
ünis, état de New-Hampshire, comté de 
Grallon , sur la rive droite du Merrimac , à 
9 I. N. N. O. de Concorde. 971 hab. 



y 

CHESTER, eomni. tics États-Unis, état 
de New Haïupshirc, comté de Rockingliam , 
à 8 I. S. K. de Concorde. 3,363 hab. 

CHESTER, comm. des États-Unis, élat 
d'ühio, comté de Clinton, à 30 I. S. Ü. de 
Cotumbus. 1,171 hab. 

CHESTER, comté des Ét.aUUnis, dans 
la partie S. E. de l’état de Pensylvanie. 11 y 
a une usine à fer à hauts-fourneaux, pro- 
duisant annuellement 1,000 tonnes de fer. 
44 ^ 4 ^^ liab., dont 3 , 7-^4 couleur et es- 
claves. Le chef-lieu est NVcslchosler. 

CHESTER, bourg et comm. des États- 
Unis, état de Pensylvanie, chef-lieu du comté 
de Delaware, sur la Delaware, à 5 1 . 1/3 
S. U. de Philadelphie, et à 3 o 1 . E. S. E. 
d’Harrisbourg. 11 a une maison de justice 
ci un marché. 1,369 hab., dont 667 dans 
le bourg. 

CHÉSTER, comm. des États-Unis , état 
de Vermont, comté et à 6 I. 1/3 S. O. de 
Windsor. 

CHESTERFIELD , ville d’Angleterre, 
comté et à 6 I. 1/3 N. de Derby , et à 4 L S. 
de Sbcdicld , bundred de Scarsdalc , sur la 
rive gauche du Rother et sur le canal de sou 
nom. L'église est un grand et bel édîHcc 
très-ancien. La maison-de-ville est d'une ar- 
chitecture régulière, et renferme la prison 
pour dettes et la salle des sessions. 11 y a 
plusieurs maisons de cbarité , une école gra- 
tuite, et des fabriques de soie et coton , de 
tapis , de bonneterie , de poterie et de di- 
vers objets en fonte. Le canaf sert à amener 
des environs de la bouille et du fer. 1,077 

CHESTERFIELD (CANAL DE), en An- 
gleterre. il commence dans le comté de Derby, 
sous les murs de Chesterfield, où il est ali- 
menté par le Rother, se dirige au N. E. , 
entre dans le comté d'York, tourne à l'E., 
se rend dans celui de Nottingham, revient 
au N. E. et se joint au Trent après im déve- 
loppement d’environ 16 1 . 1/3. 

CHESTERFIELD, comté de.s Etats-Unis, 
dans la partie sept, de rétal de la Caroline 
du Sud , entre la Grande-Pedee cl le Lyn- 
ches-crcck. 6,645 bah. Le chef-lieu, qui 
porte le meme nom , est à 5 o 1 . N. de Char- 
leston, sur la rive droite du Thompson, 
affluent de la Grande-Pedee. 

CHESTERFIELD, village et comm. des 
États-Unis, état de New-Hampshire, comté 
de Cheshire , sur la rive gauche du Connec- 
ticut, à 9 1 . S. de ( 3 iarlestown , et à i8 1 . 
S. O. de Concorde. 11 y a une école et une 
filature de coton. 
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CHESTEUFÏELD , comté <lcs États-Unis, 
vers le centre de l’étal de Virginie, entre le 
James-river et l'Appoinatox. i8,oo3 hab. Le 
cheMicii est Manchester. 

CHESTERFIELD-CAYE, pcülc ilc du 
gütfe du Mexique, près do la cote sept, de 
Cuba, entre l’ilc de Sugar-caye au N., et 
celle de RomanoK:ayc au S., à i3 1. E. N. E. 
de San-Juan-Buenavista. 

CHESTERFIELD-INI.ET. bras de mer 
profond et étroit , qui s'avance dans les 
terres de la Nouvelle-Galles sept., au N. O. 
de la mer d'Hudson. Il a loo 1. de long de 
l'E. à rO., sur 5 dans sa moyenne largeur. 
Son entrée se trouve par 63** 36' de Ut. N., 
et par ga** 5o' de long. O. 11 est parsemé 
d’iles et d'ilots. Une rivière qu’il reçoit par 
son extrémité occid. lui apporte probablement 
les eaux de plusieurs lacs de la Nouvelle- 
Galles septentrionale. 

CHESTERFÜRD (HTTLE), village d’An- 
gleterre , comté d'Esscx , hnndrcd d’Uttlcs- 
ford , près du Cam, à 9 I. N. 0. de Chclms- 
ford. 7 55 liab. On y découvrit en 1719 les 
vestiges d'une cité romaine. 

CIIESTER-LE-STREET, ville d’Angle- 
terre, comté et à a 1. N. de Durham, et à 
a I. i/a S. de Newcastle, ward de Chesler, 
dans une belle vallée, près de la rive gau- 
che du Wcar. Elle a une grande église avec 
un beau clocher, i ,800 hab. On croit que 
cette ville occupe l'emplacement d’une sta- 
tion romaine. 11 y a dans les environs des 
mines de houille. 

CIIESTERNIA, ville de Russie, en Eu- 
rope, gouv., distr. et a a4 1- N. N. E. de 
Khersun , sur la rive gauche de l'ingouletz. 
i,aou hab. 

CHESTERTOWN , ville et port desÉtaU- 
UtJÎs, état de Maryland, chcf-licu du comté 
de Kent, sur U rive droite du Chester , à 
Il I. i/a E. de Baltimore, ctàcgale distance 
N. E. d’.Annapolis. Elle contient i5o mai- 
sons, une église, une prison, et un college 
fondé en 178 a. 

CllESTERVlLLE , comm. des États-Unis, 
état de la Caroline du Sud , chef-lieu du 
comté de Chester, à 18 I. N. N. O. de Co- 
lumbia, cl à 54 1. N. N. O. de Charleslun. 
Elle cunliont environ 3o maisons. 

CHETIGUA, bourg de l'empire Birman, 
prov. et à ai 1. S. O. de Tenasserim, sur la 
cèle, vis-à-vis l'ilc de Mel. 11 est habité par 
«les pécheurs. 

CllETIMACHES , lac des États-Unis, état 
de Louisiane . comté d'AUakapas, à 3a I. O. 



delà NouvcHe-Orléaos. Sa longueur est d’eu- 
viron 11 1., et sa moyenne largeur de a I. 
Il reçoit plusieurs bras du Mississipi, entre 
autres l'Atchafalaya , qui le traverse dans 
toute sa longueur avant de sc rendre dans la 
baie de son nom. Ce lac communique au lac 
Vert, et par ce dernier au bras principal du 
Mississipi. 

CHETIMACHES, Indiens des ÉUts-Ums , 
état de Louisiane , comté d'AUakapas. Ils ré- 
sident près de la partie inférieure du cours 
<lu Teche, dans deux villages qui peuvent 
contenir environ 100 individus. 

CHKSTION , hameau des Pays-Bas, prov., 
et à i5 1. de Namur; arrond. et à 8 1. 3/4 
dcDinant, cant. et à 3 1. i/4 de Coiivin. 

CHEU , village de France, dcp. de 
l’Yonne, arrond. et à 5 1. i/3N. E. il’Auxcrrc, 
cant. et à il. S. E. de Saint-Florentin. 1,133 
liabitans. 

CHEUX, bourg de France, dép. du Cal- 
vados , arrond. et à 3 I. 3/4 O. de Caen , 
cant. de Tilly-sur-Scullcs , sur la rive droite 
de la Mue. 1,037 

CHEVAGNES ou CHEVANNES-LE-ROY, 
village de France, dcp. de PAllicr, arrond. 
et à 3 I. 3/4 E. N. K. de Moulins* chef-lieu 
de cant., sur la rive gauche de l'Acolin. 11 
s'y tient 3 foires par an. 900 hab. 

CHEVAL-BLANC (LE), village de France, 
dép. de Vaucluse, arrond. et à 6 1. S. E. 
d'Avignon , cant. et à i 1. S. E. do C.araillon, 
près de la rive droite de la Durance. i,3*j8 
habitans. 

CHEVALIER, tic de France, dcp. du 
Finistère, arrond. et à 3 1. 1/3 $. S. 0. de 
Quimper , cant. et à 1/3 1. S. E. de Ponl- 
l’Abbé, dans une espèce de lac formé par la 
rivière de Pont-l’Abbc. Elle a 1 1. de tour et 
est très-fertile. 11 y a des ruines. 

CHEVALIER, cap de la Turquie d’Asie , 
.sur la côte mértd. de l’Anatolie, sandjak de 
Mentcchch, au N. de i’ile de Rhodes. Lat. 

N. 36** 34 ^ 10 ". Long. E. a5® o". 

CHEVANAY, village de France, dép. de 

la Côte-d’Or, arrond. et à 6 1. S. E. de Sc- 
mur, cant de Vitteaux, sur la rive droite du 
Lozerain. 356 hab. 11 y a des houillères dans 
les environs. 

CHEVANNES, village de France, dép. 
de l'Yonne , arrond., cant. O. et à 1 1. 3/4 S. 

O. d'Auxerre. 1,133 hab. 

CHEVEIGNÉ, village de France, dép. 

de la Mayenne, arrond, et à 5 I. N. E. de 
Mayenne, et à 11 1. N. E. de Laval, cant. 
de Couptrin. i,o4ahab. 
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CHÉVÉLINKA , bourg de Russie , eu Eu- 
rope, gouv. et à i4 1- 1, 2 S. S. K. de Khar- 
kov, (listr. et ù G 1. i/a S. de /miev. 

CIIEVELPETOR , ShcveJpatot'e j ville et 
forteresse de l'Hindoustan anglais , prési- 
dence de ^ladrns . anc. pruv. de Kurnatic , 
à i3 l. S. O. de Madoureli. bat. N. 9" 35'. 
Long; E. 75*» 29'. 

CHEVENCEAÜ , village de France, dép. 
de la CharcntC'lnrérieure, arrond. et à 5 I. 
S. £. de Junzac , cant. et à 1 I. a^'3 N. N. K. 
de Monllicu. i,o33 liab. 

CHEVERNY, village de France, dép. de 
Loir-et-Cher, arrond. et à 3 1. S. E. de 
Blois, cant. de Contres, sur la rive gauche 
du Conon. 1,270 hab. 

CHEVETOGNE, village des Pays-Bas, 
prov. et à 7 1 . 3/4 de Namur, arr. cth 3 1. i/a 
de Dinant, cant. et à 2 1. 1/4 de Cincy. 4^9 
habitan.s. 

jCIIEVILLON, village de France, dép, 
de la Haute-Marne, arrond. et à 3 1. 1/4 
N. E. de Vassy, et à 10 1. 1/2 N. de Chau- 
mont; chef-lieu de cant. 860 hab. 

CHEVILLA, village de France, dép. du 
Loiret, arrond. et à 3 1. 1/2 N. d'Orléans, 
cant. et à 3 I. i/3 O. S. Ü. de Neuville. 
t,ioG hab. 

CHEVINAY , village de France, dép. du 
RhOne, arrond. et à 3 1. 3 4 O. de Lyon, 
cant. de Vaugneray. 5oo h^b. 11 y a sur son 
territoire d'anciens aqueducs, et des mine.s 
de cuivre qui étaient déjà en exploitation du 
temps des Romains. 

CHEVIOT ou CIHVIOT, chaîne de mon- 
tagnes qui sépare en grande partie l'Angle- 
terre de rÉcosse ; clic s'étend , en se diri- 
geant du N. E. nu S. O. , des rives du Glen 
à celles du Liddcl , et a une longueur d'en- 
viron 17 1. Le plus haut sommet est dans le 
comté de Northumberland , à 2 1. S. O. de 
Woolcr; U s'élève à 406 toises au-dessus du 
niveau de U mer. Ces montagnes sont en 
grande partie couvertes de bois , et de pâtu- 
rages dans lesquels on élève beaucoup de 
licstiaux ; elles étaient autrefois renommées 
pour les chasses qu'y faisaient les nobles 
d'Angleterre et d'Écossc. 

CHÉVIRÉ-LE-ROÜGE, village de France, 
dép. de Maine-et-Loire, arrond. , cant. et à 
I I. 3/4 N. O. de Bauge , et à 7 1, N. E, 
d’Angers. i ,486 hab. 

CHÈVRES ( ILE AUX), dans rAmerique 
sept. ^'^Ojr. GoATS-ISLAKii. 

CHëVRLUIL (ILE DU ), dans l'Amérique 
sept. , à la sortie du lac Ontario , à B 1. du 



fort Frontenac; elle a i ). de longueur de 
PE. à ro. , et est fertile et bien boisée. 

CHEVREUSE, ville de France, dép. de 
Scine-et-Oisc, arrond. et à 4 h K. N. E. de 
Rambouillet, et à 3 I. S. O. de Versaille.v; 
clicf-licii de cant., sur l’Yvette, dans la belle 
vallée de son nom. Il y a i hospice, des 
tanneries , et des mégisseries. On y fait 
un commerce de laines assez important. 11 
s'y tient des foires les 3 o avril , 22 juillet , 
>4 septembre, et 12 novembre. 1,700 hab. 
11 y a une briqueterie dans les environs. 
Chcvreusc était jadis fortifiée : on voit en- 
core les ruines de son chàtcau-furt , sur une 
hauteur qui domine la ville. Elle fut prise 
par le duc de Bourgogne en 14 ^ 4 ^ ^ 

après reprise par Tanncguy-du-Châtel : dans 
la suite, les Anglais, allies du duc de Bour- 
gogne, s'en emparèrent. 

CHEVRON, village des Pays-Bas, prov. , 
arrond. et à 7 I. 2/3 de Liège, cant. et à 
3 1. 1/4 <tc Stavclot. 65o hab. 

CHEW-MAGNA, village d’Angleterre, 
comté de Somerset, liundred de Chew , à 
2 1 . S. de Bristol, i ,884 hab. H y a dans les 
environs un temple de druides de forme 
circulaire en pierre rougeâtre. 

CHEWTON-MENDIP, village d’Angle- 
terre, comté de Somerset, hundred de 
Chewton , à a 1 . 1/4 N. de Wells , au cenire 
des collinc.s de Mendip. 11 s'y tient une foire 
par an pour bestiaux. 1,159 hab. 

CHÉYKH-AB.\DÉH , AiïTiaoE, monastère 
de la Haute-Egypte, prov. et à 17 I. N. N. 
O. de Siout, et à 2 l. N. de Mclaoui-cl-Arich, 
sur la*rive droite du Nil. Lat. N. 27® 4 ®^ - 

Long. E. 28® 35 ' i 4 "- On remarque près de 
ce monastère trois grands portiques d'anciens 
temples : le premier est orné de colonnes 
corinthiennes cannelées , les deux autres sont 
moins chargés d'ornemens; les murs sont en 
briques d'un rouge aussi vif que si elles vc- 
naieut d'étre fabriquées. 

CHEYNOW, bourg de Bohème , cercle cl 
à 2 1 . 3/4 H. de Tabor. Il y a 1 château. Le» 
eaux minérales de Saintc-Anuc sont dans les 
environs. 

CHÈZE (LA), ville de France, dép. des 
Côtes-du-Nord, arrond. et ù 2 1 . S. E. de 
Loudéac, et à 10 I. S. de Saint-Bricuc ; chef- 
lieu de cant. , sur la rive gauche du Lié. Il 
s'y tient 5 foires par an. ^00 hab. 

CHEZÉ , village de France, dép. dos 
Hautes-Pyrénées, arrond. et à 2 1 . 3/4 S. E. 
d’Argelés, cant. cl à il. 1/4 N. de Luz, sur 
U rive droite du Gave de Pau. i 43 habitans. 
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II y a I mine de plomb sur sou tciTÎtoirc. 

CIIEZEAUX (LES), village de France, 

dcp. de la Haute-Vienne, arrond. cl à 8 I. i/4 

N . E. de Bellac, et à 1 3 1. i a N de Limoges, 
cant. de SHint-Sulpicc-lcs'Fcuillcs. 11 s'y tient 
des foires le i*'*' mai et le 19 octobre. 3oo 
liabitans. 

CHEZY-L’ABBAYE, bourg de France, 
dép. de TAisne, arrond. et à 1 1. i/a $. de 
Château-Thierry , cant. de Charly. Il y a i 
fabrique de moulins à cribler le grain; il s'y 
tient 3 foires par an. i,3oo hab. 

CHl , arrond. de Chine, dans la partie 
S. E. de la prov. de Chan-si ; c'est une mou- 
vance directe, qui relevé immédiatement du 
gouv. de la prov. La ville qui en est le chef- 
lieu est à 36 I. S. E. de la ville du dép. de 
Thaï-youan. 

CHIA, bourg d'Espagne, prov. el à 16 I. 
i,'a N. E. de Huesea ( Aragon), et à 3 I. i/a 
S. O. de Venasque. 

CHIABRANO, village des États Sardes, 
div. de Turin, prov. et ù 3 1. x/a N. O. de 
Pignerol, mand. de Perrero. On y fait d'ex- 
cellent vin. Il y a des carrières de marbre 
dans les environs. 

CHIAJANO, village du roy. de Naples, 
prov. cl à I I. 1/4 N. O. de la ville de ce 
nom, distr. de Pouzzole, cant. et au S. O. 
de Marano. 1,100 hab. Son territoire abonde 
en fruits et en vins. 

CHIAKHAH , oasis de la partie ménd. du 
désert de Barcah, dans la Barbarie, à uo 1. 

O. de Syouah; bordée au N. parla chaîne 
aride des monts Gerdubab. 

CHIALCAR, forteresse du Petit Tibet , 
distr. de Basahar , sur la rive droite du Li , 
alllucnt du Setledje,àao I. des frontières du 
Tibet, et à environ 100 1. S. S. E. dcLadak. 

CHIAM , prov. de l'empire d’An-nam. 
^OJ-, ClIAM. 

CHI.\MAY, prov. de l'empire Birman. 
^oy. Yuk-chah. 

CHIAMPO , bourg du roy. Lombard- 
V cniticn , prov. et à 4 L 1/2 ü. de Viccncc , 
distr. et à I 1. N. O. d'Arzignano, sur la 
rive droite de l'Aldego. 3 , 000 hab. 

CHIANA , Claris , rivière du grand duché 
de Toscane et des États de l'Église, formée 
par quelques ruisseaux et torrens, dont les 
eaux, partagées par une digue située sur la 
limite des deux ctaU, à i/a 1. S. E. deChiusi, 
se rendent au N. dans l’Arno , et au S. dans 
le Tibre, par deux bras qui prennent leur 
nom de celui des pays qu'ils parcourent. 

La Cbiana-Toscana , dont la direction gé- 



nérale est du S. au N. , est formée de quel- 
ques torrens , entre autres de la Tresa , qui , 
grossie du Maranzano, vient de l'E. S. E., et 
duMontelungo, qui vicntdu S. O. Après avoir 
épuré ses eaux dans des réservoirs qui tou- 
chent au lac de Cbiusi , 1a Chiana-Toscana 
traverse ce lac , puis va , sous le nom de canal 
dcl Passo-alla-Querce, dans le lac de Monte- 
pulciano, dont elle sort bientôt sous celui de 
canal délie Chianne. Elle ne conserve ce der- 
nier nom que pendant i/a 1 . jusqu'au pertiiis 
de Valiano, où elle prend celui de canal Maes- 
tro de la Cbiana-Toscana , sous lequel elle 
afllue à l'Arno , par la rive gauche, ù a 1. a/3 
N. O. d'Arezzo , après un cours d'environ 
i4 1. entièrement navigable. La pente de ce 
bras septentrional est d'environ i5 toises de- 
puis la digue de séparation jusqu'à l’Arno, 
et en partie rachetée par deux écluses. Dans 
les trois premiers quarts de son cours , la 
Chiana-Toscana reçoit nombre de torrens 
dont les eaux ont dépose , dans des réser- 
voirs voisins de scs bords , les vases et limons 
dont elles étaient chargées. 

La Cbiana-Pontifîcia commence à 9 pieds 
au-dessous de la digue de séparation. Elle 
doit son origine à quelques cours d'eau qui 
viennent en plus grand nombre du N. E. , et 
se réuni.sscnt avant d’arriver au pertiiis Ro- 
main , à 3/4 de 1. S. du point de partage. 
Elle va d'abord vers le S. S. O., puis bientôt 
grossie de l'Astronc , par la droite, tourne 
au S. S. E. jusque près d'Orviclo, où, apres 
un cours d’environ 10 I. i/a, elle se jette 
parla gauche dans la Paglia, qui ne larde pas 
ù verser scs eaux dans le Tibre. Ce bras mé- 
ridional n'csl guère navigable qu'en hiver et 
lors de la crue des eaux. 

La Chiana , dont le nom en italien signifie 
marais , sortait autrefois d'une longue plaine 
marécageuse entrecoupée de petits lacs, et 
dont les eaux étaient tellement en équilibre 
qu'elles n'avaient pas plus de pente vers le 
Tibre que vers l’Arno. Indépendamment 
des ravages causés par les inondations de l.% 
Chiana, un cours si lent dans un pays aussi 
chaud disposant les eaux à la corruption , on 
avisa aux moyens d'assainir cette vallée, qui, 
en 1 55 1 , s'étendait encore jusqu'à a 1. i/4 
d'Arezzo, et à 4 L d’Orvicto, c'est-à-dire sur 
une longueur de 1 5 1. Les travaux qui furent 
cnli'cpris à celle époque ont été souvent 
quittés et repris, mais enfin terminés en 
i8a3 ; ou leur doit l'assainissement de la 
contrée, cl de grands terrains livrés à l’a- 
gricullure 
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CIIIANNI , bourf* du grandHiuchc »Ic Tos- 
cane, prov. et à 6 1. i;4 S. E. de Pise , 
vicariat et à i 1 i/3 S. de Lari. 

CHlANTi^A, rivière du Guatimala , qui 
prend sa source dans la cliainc volcanique 
qui parcourt le centre de cette contrée , ar- 
rose la partie occid. de la prov. de Tütoni- 
capan , la partie orient, de celle de Cliiapa, 
et s'unit à la Sumasinta par 17 *^ 9 ' de lat. N. 
et par 93 *^ 35' de long. O. , après un cours 
de 5o 1. du S. au N. 

CHIANTLA, ville du Giiatimala, prov. 
de Totonicapan , à I. S. S. O. de Guegue- 
tenango, et à 43 1. N. N. O. de Gualimula, 
sur la rivière de son nom. 

CHIAPA , prov. du Guatimala, située en- 
tre i5® la' cl 3o' de lat. N., et entre 
93 ° 3o' et 96 ^" 4^^ long. O. Bornée à l'ü. 
et au N. E. par le I^lcxique, h l'E. par la 
prov. de Totonicapan, au S. E. par celle de 
Suchitepcc , et au S. O. par le Grand Océan 
ëquinoxial. Sa longueur de l'E. à l'O. est de 
^5 1., et sa moyenne largeur de 5o 1. La 
chaîne volcanique des monts Guatimalicns 
traverse la partie S. O. Les rivières les plus 
considérables qui Tarrosent sont le Tabasco, 
le Rio de los Zcldales , la Chiantla, et la Su- 
masinta. Le climat est chaud quoique hu- 
mide; il est très-froid dans les montagnes. Le 
sol produit en abondance du mais, de très- 
bon cacao, du sucre, du coton, du miel, et 
de la cochenille. Les montagnes sont couver- 
tes de vastes forets peuplées de cèdres, de 
cyprès , de noyers , de pins , et de beaucoup 
d'autres arbres et de plantes qui fournissent 
des résines , des gommes aromatiques et des 
baumes; elles servent de retraite au lion , au 
léopard , au jaguar , et au sanglier. Il y a 
aussi beaucoup de serpens , entre autres le 
boa constrictor qui y acquiert jusqu'à 30 
pieds de long; parmi les oiseaux sauvages, 
on y remarque de très-beaux perroquets. On 
n'y trouve d'autres animaux domestiques que 
des chèvres , des porcs , et des chevaux ; ces 
dentiers sont d'une race si estimée qu'on en 
envoie jusqu'à IVlcxico. Malgré ces avantages, 
Chiapa est comptée parmi les provinces les 
moins intéressantes , parce qu'elle ne ren- 
ferme aucune mine d'or ou d'argent. 

La province de Chiapa est divisée en 3 dis* 
tricts : Citidad-rcal , Soconiisco, et Tiixtla. 
On évalue sa pop. à 138,000 hab. Le chef- 
licti est Ciudad-rcal. 

CHIAPA DE LOS ESPANOLES, ville du 
Gtiatimala. foy. Ciudad-heal. 

CHIAPA DÉ LOS liNDlOS, ville du Gua- 
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timala , prov. de Chiapa , sur la rive g.vuche 
du Tabasco, à i4 1- O- de Ciudad-rcal, et à 
98 1. N. O. de Gtiatimala. Lat. N. 17 '* 5'. 
Long. O. 76 ° l4^ Le séjour de cette ville est 
très-agréable; le Tabasco y fournit une pè- 
che abondante. Le sucre, qu'on cultive en 
grande quantité dans los environs, forme 
le principal article de commerce. Elle est 
principalement habitée par des Indiens ; on 
en compte ^oo Rimilles. Ils jouissent de 
grands privilèges .qu'ils doivent au zèle du 
célèbre Barlhélcmi de las Casas. 

CHIARAMONTE, village de Sardaigne, 
div. du cap Sassari, à 7 1. 'E. N. E. de Sas- 
sari , et au sommet d'une montagne qui fait 
partie du Sasso di Chiaramontc , qui est 
infesté de bandits. 1,340 bab. 

CHIARAMONTE, ville de Sicile, prov. 
cl à 1 3 1 . i/3 O. de Syracuse, distr. et à 5 1 . 

N. N. O. do Modica ; chef-lieu de cant. , sur 
une colline. Elle a des rues droites et larges, 
et est régulièrement bâtie. On y fait un peu 
de commerce. 6,590 hab. Les environs pro- 
duisent d'excellent vin. Cette ville a été 
fondée vers le milieu du xin*^ siècle par un 
gentilhomme qui lui a donné son nom. 

CHIARAVALLE, bourg du roy. de Na- 
ples, prov. de la Calabre Ultérieure 11% distr. 
et à G 1 . S. S O. de Catanzaro, et à 3 1 . 1/3 
du colfc de Squillace; chef-lieu de cant., au 
pieu d'une colline , et dans un territoire fer- 
tile. 3,5oo hab. Ce bourg a beaucoup souffert 
du tremblement de terre de 1783 . 

CHIARE^TZA ou CLARENTZA, vil- 
lage et port de la Turquie d'Europe , dans 
la Morée, sandjak et à aa 1. N. O. de Tripe- 
litza , et à 3 1. 1/4 N. O. de Gastouni, sur la 
cote occid. de 1a presqu'île, et au S. d'une 
baie à laquelle il donne son nom. 11 renferme 
3 églises. Le port est très-vaseux. La baie est 
fréquentée par de petits bàtimcns. Ce vil- 
lage, bàli dans le moyen âge sur remplace- 
ment de CyllèMj dont on voit encore les rui- 
nes, a été une place importante cl forlîRce , 
chef-lieu d'une province sous la domination 
des Vénitiens. 11 n'intéresse que par les restes 
de scs murs. 

CHIARl, ville du roy. Lombard-Vénitien, 
prov. et à 1. O. de Brescia, et à i3 1. 

O. de Milan; chef-lieu de distr Elle con- 
serve encore les restes de qiiehjucs tours 
dont scs murailles étaient llanquées, ainsi 
que des fossés larges et profonds , remplis 
d'eau. Elle a i caserne, 1 hôpital, 3 cou- 
vens, et i5 églises. Les principales branches 
de son industrie et de son commerce sont : 
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1a soie filée, l'organsin, les clofTcs de bourre 
(le soie , les toiles , le lin « et le coton. 11 y a 
aussi quelqties forges. ti, 83 o hub. Son ter- 
ritoire produit du vin et des grains en 
abondance; il est couvert de niiiriers. L'his- 
toire ne coinmencc à parlt'i' de cette ville 
que vers i 3 oo; cependant on y a trouvé quel- 
ques tombeaux, des médailles, et des va- 
«es romains. Cest près de Chiari que, le 

septembre 1701 , il sé donna un combat 
entre le maréchal de Villcroi et le pnnee 
Eugène. 

CHIAROMONTE, bourg du roy. de Na- 
ples, prov. de Casilicatc, distr. et à 9 1. 
E. dcLagoncgro, et à i 5 1 . i/a S. S. E. de 
Potenza ; chef-lieu de cant., sur une haute 
montagne. C’est un endroit très-ancien ; il 
y a a églises paroissiales, 1 couvent, et 1 sé- 
minaire. 3,240 hab. On recueille sur son 
territoire de très-bon vin et de la soie. 11 y 
a une belle chartreuse à i 1. de ce bourg. 

CHIARZI ou CHIÉRI, cap qui forme 
l'extrémité merid. de l'ilc de Zante, dans 
la mer Ionienne, près de la cote occid. de 
U Morée. Lat. N. 37° 3 g' 10". Long. E. 18® 
3 o' o'*. 

CllIASSO, bourg de Suisse, cant. du Té- 
sin , distr. et à i 1. i^4 S* Mendrisio , 

et à 9 1 . S. de Rellinzone , sur la frontière 
du roy. Lombard-Vénitien. Il a plus^icurs 
manufactures de tabac. 700 hab. 

CHIAVARI , prov. des États Sardes, dîv. 
de Gènes, bornée au N. par la prov. de 
Bobbio , au N. E. par les états de Parme, à 
TE. par la prov. de Levante, au S. par la 
Méditerranée, etal'O. par la prov. de Gènes. 
Sa plus grande longueur, du N. au S. , est 
de 9 1 . , sa moyenne largeur, de TE. à l'O. , 
de 6 1 . , et sa superficie d'environ 35 1 . L*A- 
pennin septentrional traverse le N. de cette 
prov., et envoie vers le S. plusieurs cbainons 
qui s'abaissent à mesure qu'ils approchent 
de la mer j de nombreux torrens parcourent 
le pays : le plus considérable est la Sturla, 
qui débouche dans le golfe de Rapalo, le seul 
enfoncement remarquable que présente la 
côte. 

Celte province, qui prend le nom de 
son chef-lieu , est administrée par un sous- 
intcndant de classe; elle se divise en 
8 mandemctis ; Borzonasca, Chiavari, Cica- 
gna , Lavagna , Rapallo, Sestri-ù-Levaiitc , 
S. Stefano-d’Aveto, et Varese, qui compren- 
nent 38 communes et 9 t, 38 u hab. 

CHIAVARI, ville des États Sardes, div. 
et à 7 I. E. S. E. de Gènes , cl à 35 I. S. E. 



de Turin; chef-lieu de prov. et de mnnd., 
à remboucburc de la Sturla dans le golfe 
de Rapallo. Lat. N. 44 ” • Long. E. 7”. 

Siège d'un conseil de justice de la juridic- 
tion du sénat de Gènes. Elle est bien bâtie , 
et renferme plusieurs églises, 1 hôpital, i 
société d'agriculture, plusieurs fabriques de 
dentelles , et des filatures de soie. On y pèche 
beaucoup d'anchois. 11 s'y lient tous les ans 
plusieurs foires assez rcnoraniccs. C'est la 
patrie du pape Innocent iv. 7,684 hab. On 
recueille sur son territoire du vin , des olives, 
et de la soie. 

QHIAVENA, rivière du duché de Parme, 
qui prend sa source h 6 I 3/3 8. O. deBorgo- 
San-Donino, près de la limite occid. du dis- 
trict de ce nom , qu'elle sépare de celui de 
Plaisance depuis Caorso , où elle se grossit 
du Zeno par la gauche, jusqu'à son confluent 
avec le P6 à 3 1 . au-dessus de Crémone. Sou 
cours est d'environ 10 1 . du S. au N. 

CHIAVENNA , en allemand Claucn, Cla- 
vcHiiA , ville du roy. Lombard-Véïiiticn , 
prov. jlc Valtelinc; chef-lieu de distr., près 
des frontières de la Suisse , à 6 1 . 1/3 N. O. 
de Soiuirio, dans une vallée des Alpes Lé- 
pontieiines, et sur la rive droite de la Maira, 
qui débouche à 3 1 . S. dans le petit lac de 
Cliiavcnna , dont les eaux vont au lac de 
Côme par l'Adda. Elle est bien bâtie sur le 
penchant d'une montagne , et entourée de 
murs flanqués de tours. Elle renferme 6 églises, 
parmi lesquelles on distingue celle de S. Lo- 
renzo ; d'autres batimens publies , des fila- 
tures de soie , et des manufactures d'étoffes 
de soie. Son commerce consiste en produits 
de scs fabriques , en vins , en fruits , et prin- 
cipalement en ustensiles de cuisine et en 
pierres lave/zi, dont il y a beaucoup de car- 
rières dans les environs. Cbiavcnna a été 
ainsi nommée, parce qu'on la regarde comme 
une des clefs les plus importantes du versant 
mérid. des Alpes ; elle est sur une des prin- 
cipales lignes de communication de la Lom- 
bardie et de l'Allemagne, celle par la vallée 
de l'Inii. 11 s'y ticnl 3 marchés : les 19 mars, 
3 octobre , cl 3 o novembre , et i foire de 
3 jours le i*'* décembre. 3 , 000 hab. 

Près de la ville s'élève un rocher où l’on 
aperçoit encore les ruines d'un ancien fort 
qu'on prétend avoir été bâti par Gau- 
lois et considérablement augmenté par les 
Lombard.s. Ce rocher renferme un grand 
nombre de grottes <|ui , à raison de leur ex- 
trême fraiebeur , servent do caves aux habi- 
tans de Chiavenna. A 1/3 1 . N. E., cl sui la 
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riv<; gauche de U Mnira, était le joU bourg 
(le Pleurs de 2,43 o hab., qui, en 1618, a etc 
entièrement enseveli parréboidement du mont 
Conto. 

Chiavenna fut pendant les xi*’ et xir stè> 
des soumise à la république de Cdnic^ en 
1 5 1 a elle fut conquise par les Grisons, qui la 
conservèrent jusqu'en 1797, époque à la- 
quelle elle fut incorporée à la république 
Cisalpine. En i 8 t 5 , elle a été donnée à TAu- 
triche. 

CHI AW f golfe formé entre les deux pres- 
qu'îles sept, de nie de Gilolo , une des Mo- 
luqucs, par de lat. N. et aG' de long. 
K. Il y a beauconp de bas-fonds. 

CHIBAM, l>ourg d'Arabie, dans l'Yémen, 
à I 1 . S. E. de Kauiebân , et à 7 1 . O. de 
S.inà. 

CHIBARTAI-CHERY , station sur la route 
qui traverse la partie orientale du désert de 
Cobi , dans la Mongolie. Lat. N. Long. 
K. 111° lo'. 

CHIBBERGAN , ville de rAfghanislan. 
f oy\ CiiEBotaxitÀN. 

CIlÎBiN-EL-KOÜft!, bourg de la Basse- 
Egypte, prov. et à a I. i /4 N. N. E. de Mc- 
iiouf, sur le canal de son nom. 

CHlBiN-EL-ROUM (CAiNALDE), dans 
la Basse-Égypte, prov. de Meuouf. 11 dérive 
de la branche orientale du Nil , sur la limite 
S. R. de la province , passe à Chibin el kouni , 
et 8C rend dans la branche occident, du fleuve 
sur la frontière des provinces de Menouf et 
de Garbiéb, après un cours d'envii*on i 8 1 . 
du S. S. E. au N. N. O. C'est l'ancienne bran*' 
ebe Sebennytique de Strabon. Comme autre- 
fois, ce canal a beaucoup d'eau, est très-rapide, 
et se divise en plusieurs bras qui le rejoignent 
presque tous. Le principal en dérive à Chibîn- 
cl-koiim, et va au N. E. sous le nom de Me- 
lig. La largeur du canal de Chibln-cl-koum 
est de 75 toises. 

CHIBKAH-EL-LAOUDÉAH , l«cde Barba- 
lie. yoyr, LAOCDÉAn. 

CHICAGO, rivière des États-Unis, étal 
d'Illinois; elle coule du S. au N. l'espace 
d'environ i 5 1 ., et se perd dans le lac Michi- 
gan par 4 >** 5 o' de lat. N. Elle a 4 ^ toises 
de largeur à son embouchure. Vers la Gn de 
son cours , elle se divise en deux bras , dont 
l'un , celui du nord , s'étend le long du bord 
occid. du lac l'espace de plus du 4 L > et 
l'autre, qui n’a que 2 1. i/a de longueur, 
forme un port commode pour des bàtimcns 
de tbute.> grandeurs , mais sur la l>arre du- 
quel il n'y a malheureusement que deux pieds 
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d'eau. Depuis environ un siècle la majeure 
partie des fourrures du N. O. a été transpor- 
tée par cette rivière aux lacs inférieurs. 

CHICAGO, village et fort des États-Unis, 
état d'Illinois, comté de Pike , sur le lac Mi- 
chigan , à rcmboucliiire du Chicago , a 76 1 . 
N. N. E. de Vandalia. Il ne se compose en- 
core que d'une quinzaine d’habitations et 
d'environ 60 individus. 11 peut devenir un 
jour par sa situation agréable et avantageuse 
renlrcpôt d'une grande partie du commerce 
intérieur de l'Ainériquo septentrionale. 

11 existe aux environs du fort plusieurs 
Français qui se sont alliés à des Indiens Pot- 
tawattamys. 

CHICAMA, rivière du Pérou, qui prend 
sa source dans la prov. et à PE. de Tnixillo, 
au picfl de deux hautes montagnes. Elle coule 
d'abord du S. au N. et arrose la vallée h 
laquelle elle donne son nom, ^uis tourne 
brusquement au S. O., et va se jeter dans le 
Grand Océan , après un cours d'environ 3 o 1 ., 
pendant lequel elle reçoit les eaux de plu- 
sieurs rivières et torrens qui la grossissent 
beaucoup. 

CtlICAMOCHO, rivière de 1 a Colombie, 
dans la prov. de S**. Fe de Bogota; elle 
prend sa source près de Tunja, et porte d'a- 
bord le nom de Gallinazos en coulant au N. 
E. et en longeant la base occid. des monts 
Lomas dcl Viento; elle se dirige ensuite à 
rO. , et , après avoir pris successivement les 
noms de Sogamoso et de Chia , elle reçoit 
celui de Chicamncho, et va se joindre à la 
Magdalena par 7** 10' de lat. N., apres un 
cours d'environ 85 1 . Son adUient le plus 
considérable est le Suarez, qu'elle reçoit à 
gauche. 

CHICARONGA, ville de la capitainerie- 
générale de Mozambique, à l'O. des monts 
Lupata , et au N . du Zambèze , à 1 a 1 . N . de 
Tête. 

CHICAS ou CHICHAS , montagnes du 
Haut-Pérou , dans le dcp. de Potosi , sur la 
limite du Btienos-Ayres ; c'est une ramifica- 
tiou des Andes. 

CHICAVACOA , capde la (Colombie, prov. 
de Mnracaybo, sur la côte occid. du golfe 
do Maracaybo, entre le cap Gallina.s cl celui 
d'Espado , par 30' de lat. N. et 73° 4 ®* 
de long. O. 

CHICIIAK , bourg de Russie , en Europe , 
gouv. cià 1 3 1 . N. O. de Poltava , distr. et à 
6 1 . E. S. E. deMirgoixn!, sur la rive gauche 
du Psioiil. 

ClllCHÉ, bourg de France , dép. desDeux- 
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Sèvres, arroiul. , cant. et à u 1. S. E. de 
Bre>suirc , et à i a I . N . de Niort , sur la rive 
droit£ du Thouarct. 1,175 hab. 

ClilCIIEnOVlLLE, village de France, 
drp. du Calvados, arrund. et à 3 1. 1/4 S. E. 
de Caen, cant. de Bourguebus. Il y a des 
tourbières sur son territoire. a58 bab. 

Clll-CHEOU , distr. de Chine, prov. de 
llou'pc, dcp. de King teheou ; la ville de ce 
distr. est sur la rive droite du Yang-tscu-kiang , 
à 19 I. S. du clicfUcu du dcp. 

CiUCHESTEIl, ville d'Angleterre , chef- 
lieu du comte de Siissex et du râpe de son 
nom , hundred de Bo\ et Stokbridgc, sur le 
Levant, près de son embouchure dans la baie 
(le Chichester, a ao 1. S. S. O. de Londres, 
et à a 1. N. de la Manche. Lat. N. 5o° 4^' 
53". Long. O. Siège d'un cvéchc. 

Elle est entourée de murs en ruine ; ses rues 
sont bien alignées. La cathédrale, bel édifice 
gothique , est très-vaste , et surmontée d'un 
haut clocher ^ il y a de plus 6 églises parois- 
siales , et plusieurs temples pour diverses 
communions. Les autres édifices publics re- 
marquables sont : le palais épiscopal, Tbotel- 
de-villc, la douane, le théâtre, une salle de 
réunion, et les halles. Kn 1795 , on a établi 
une longue promenade sur les ruines du mur 
au N. Chichester a des fabriques d'aiguilles , 
de lainages communs , de drèchc , et des 
chantiers de construction. Le canal d'Arundel 
et Portsmouth, (|ui débouche dans la haie de 
Chichester, facilite le commerce , qui est assez 
actif. Il .se tient dans cette ville 5 foires par 
on , a marchés par semaine, et 1 tous les i5 
jours pour la vente des bestiaux. Cbicbcster 
envoie '2 membres au parlement. 7,36a hab. 
Quelques auteurs croient que cette ville oc- 
cupe remplacement d'une station romaine. 
En 1733, on y découvrit les débris d'un tem- 
ple romain, («hichester , après avoir été sac- 
cagé, fut rebâti par Cissa 11 , rot des Saxons , 
qui en fil sa capitale ; sous le régne de Guil- 
lamnc-le-Conquérant , on y transporta le siège 
épiscopal , qui était à Sclsea. En 1 180, sous 
Henri ii , elle fut presque entièrement détruite 
par un incendie. 

CHIGIIILIAINE-EN-TRIÈVES, village de 
France, dép. de l'Isère, aiTond. et à lo 1. 
S. S. ü. de Grenoble, cant. de Clclles-en- 
Tii èves. i,oG5 hab. 11 y a près de là niic mine 
de plomb. • 

CHICRAlIAMAMAouCmCKAUüMLNY, 
rivière des tlats-Unis, élal de Virginie , qui 
prend sa source sur la limite des comtés de 
llcnrico et de ilauovcr, coule de l'O. N. O. 



à l'E. S. E. , et s'unit au Jame$*rtver par la 
rive gauche, à i5 1. S. E. de Richmond, 
après un cours d'environ ao 1. Il existe à son 
embouchure une barre sur laquelle il y a 
la pieds d'eau. Cette rivière est navigable 
pour de gros bâtimens l'espace de 3 I. , et 
pour des bateaux pendant i3 1. 

ClUCKAMAUGAII ou CHICCAMAGA , 
rivière des États-Unis, qui prend sa source 
dans la Géorgie, atix monts Lookout , entre 
bientôt dans l'état de Tennessee, arrose le 
comté de son nom, habité par les Cberokis , 
et où se trouve la mission de BrainerJ , et se 
jette dans le Tennessee par la rive gauche, à 
loi. S. de Washington. 

CHICKAPEE, rivière des États-Unis, état 
de Massaebusets , qui prend sa source dans 
le centre du comté de Worccsler, traverse 
(|uel(jues petits lacs, entre dans le comté de 
Hampden, et se joint au Connecticut par la 
rive gaucho , à 1 1. 1/4 N. de SpringGcld , 
après un cours de 1 5 1. de l'E. à l'O. Le Ware 
et le Swift en sont les principaux afllucns, et 
s'y rendeo* nar la droite. 

CllICI VS ou CIlICKASAWS , Iribu in- 
dienne des Etats-Unis, qui habitait naguère 
les états de Tennessee, de Kentucky, d'Ala- 
bama eide Mississîpi. Elle vient de céder au 
gouvernement 'le territoire qu'elle possédait 
dans les 3 premiers états , et elle n'habite 
plus actuellement que dans celui de Mtssis- 
sipi. A l'exemple de leurs voisins, les Cliactas 
et les Cberokis , les Cbickasas ont fait de 
grands progrès en fait de civilisation, et ont 
déjà fonde une école à leurs propres frais. 
Ils ont 8 villes. Les chefs . qui sont pour la 
plupart de race méléc , possèdent un grand 
nombre d'esclaves noirs , et font un com- 
merce assez considérable de bétail. Le comité 
américain des missions étrangères se propose 
d'établir une mission parmi eux. 6,456 iiuli- 
vidu-s. 

CHICKASAWII.V Y, rivière des États-Unis, 
état de Mississipi ; clic prend sa source dans 
le pays des Chactas , traverse les comtés de 
Wayiic et de Greeiie, et se réunît au Lcaf , 
par 3 de lat. N. , pour former 1a Pascagoula. 
^on cours est d'environ 4^ 1- N. au S. 

CllICKKN , baie sur la c<)tc S. E. de 
nie de Java. Lat. S. 8® 36'. Long. E. 
III® 55'. 

CIUCKEN-IIEAD , cap sur la cùle orient, 
de l'ilc de Lewis , au N. O. de l Écossc. Lat. 
N. 58® 10'. Long. O. 8® 3o'. 

<^I1KJ>AMA, bourg d'Espagne, prov. et 
à 3 1. I a S. S. E. de Cadix (Séville), près 
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(lu boni orienta) du canal de Santi-Petri, qui 
met 1.1 baie de Cadix en communicalion 
avec rOccan. On y jouit d'une belle vue de 
la baie et de la ville de Cadix. Il y a a églises 
paroissiales, 3 couvons, et enviroinoo belles 
maisons de campagne des habitans de Cadix. 
L'épidémie de 1800 y causa de grands rava- 
ges. 1,000 hab. On voit sur une colline des 
environs les ruines d'un château maure. 

Eu 1 8 1 1 , il s'y livra une bataille sanglante 
entre les Français et les Anglais. 

CHICLANA , bourg d'Espagne, prov. cl 
à 1 8 l . N . E. de Jaen ( Manche ) , et à 9 1 . 
E- N. E. de La Caroline, sur une montagne. 

CHI-CONG, distr. de Chine, prov. de 
Sse>tchbouan, dép. de Tboung-tchhouan; la 
ville qui en est le chef-lieu est située sur la 
rive droite du Mou-koua-ho , à 5 1 . S. E. du 
chef-lieu du dép. 

CHICOüTAMIS, nation indienne du Bas- 
Canada. Voy. Cbxxovtimis. 

CHICOVA, pays de l’inlérieiir de l’Afri- 
que , au N. O. du Monomotapa. 11 s'étend le 
long du Zambèze, sous 16® de lat ..S. et 27® 
de long.'E. On y voit de vastei >mp$ de 
riz , d'immenses pâturages, et peu de bois. 11 
renferme de très-riches mines d'argent , de 
cuivre et de fer; le.« naturels savent très- 
bien travailler ce dernier métal, et dès l'an 
967 ils le convertissaient en acier de bonne 
trempe dont ils fabriquaient d'excellentes 
lames, et d'autres armes qui furent l'objet 
d'un commerce direct entre Sofala et l'Inde. 
Sous le règne de Sébastien roi de Portu- 
gal, les Portugais voulant découvrir les mines 
d'argent , remontèrent le Zamhèzl^^t péné- 
trèrent dans ce pays ; mais leur tentative n'eut 
aucun succès. La capitale porte le meme nom. 

CHICOVA, ville d'Afrique, capit. du 
pays de même nom, sur la rive droite du 
Zambèze, à C 5 1 . O. de Tête. Près cl au- 
dessous de cette ville se trouve la grande 
cataracte de Cabrabassa , qui arrête la na- 
vigation du Zambèze, et oblige, dans toutes 
les saisons , h décharger les bateaux. On 
embarque à Chicova les marchandises arri- 
vées de Tête par terre, et destinées pour 
la foire de Zumbo, lieu situé sur la rive 
gauche de la partie supérieure du Zambèze. 
Elle a été célèbre à cause des mines d'argent 
de .scs environs. 

CHIDLËY ou CHÜDLEIGH, lies du détroit 
d'Hudson. . Voy. Buttoh's-islauds. 

CIIIDLEY, cap de la Nouvelle-Bretagne, 
sur la cdtc sept, du Labrador, au S. de l'en- 
trée du détroit d'Hudson, et au N. E. de la 

Dict. Géoca. 4 



CHIE 17 

baie d’üngava. Lat. N. 60® la'. Long. O. 
G7® 35 '. Au N. de ce cap sont les Iles de 
Button. 

CHIDLOV, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 35 1 . i/a N. O. de Vilna , dislr. 
ctà 4 l. l/a N. N. E. de Rossiena. 

CUIDRIAN (SAN), bourg d'Espagne, 
prov. et ù 8 1 . N. N. E. d'Avila, sur la rive 
gauche de la Boltoya , prés de son confluent 
avec le San-Miguel. On y récolte d'excellent 
vin blanc. 

CHIEFALO, ancien fort de la Turquie 
d'Europe, près de U côte $. E. de l'ile de 
Paro , sur une éminence. Le Vénitien Venieri 
le défendit avec la plus grande intrépidité 
contre les forces de Barberousse. Il sert 
aujourd'hui de couvent. 

CHIELEFA , fort de la Turquie d'Europe , 
en Morée, dans le cant. de Maïna, â 10 1 . 
S. O. de Mistra, près de Vitilo. Il fut pris 
par les Vénitiens en iG 85 . 

CHIEM-SEE , anciennement Bayerische-^ 
meevj lac de Bavière, dans le cercle de 
risar, présidial de Trosberg. Sa plus grande 
longueur, du N. E. au S. O., est de 3 I. 
i/a, et sa largeur moyenne, du N. O. au 
S. E. , varie d'i 1 . i/a à a 1 . Sa plus grande 
profondeur est de 4^<^ pieds. Il renferme 
3 lies dans sa partie occid. L'Achen et d'au- 
tres petites rivières se rendent dans s^ partie 
mérid. , et l'Alz sort de son extrémité sept. 
Ce lac offre sur tous les points un aspect 
enchanteur. 

CHIENS (RIVIÈRES DES), dans les 
États-Unis , f^oy. CHAYBVifB. 

CHIENS 011 SHARHAS , tribu indienne 
des États-Unis , qui habite dans le territoire 
de Missouri , sur les bords de la Chayenne , 
entre 44 ®d 4 ^® de lat. N., et entre 104® 3 o' 
et 106® 3 o' de long. O. Elle est forte d'en- 
viron i,a 5 o individus, dont 3 oo guerriers; 
ces individus trafiquent avec les villages Rica- 
ras ; ils habitaient autrefois les bords de 
l'Assiniboine et du lac Ouinipeg , vers la 
partie mérid. du Missouri ; ils ont clé chas- 
sés de ces pays par les Sioux. 

CHIENS (ÎLE DES), Honden*eyland. 
dans le Grand-Océan, au N. E. de rarchipcl 
Dangereux. Lat. S. i 5 ° 5 '. Long. O. 137® a'. 
Elle a environ 4 1 - de circuit; elle est basse, 
ses rivages sont couverts d'arbres. Le Maire 
et Schouten, qui la découvrirent le i 3 avril 
1616, lui donnèrent le nom qu'elle porte, 
parce qu’ils y trouvèrent trois chiens vtvans. 
Magellan, qui la reconnut aussi, la nomma 
Desaventura. 
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CHIENS-MARINS (BAIE DES) ou DE 
DAMPIERRE, sur la côto occid. de la Nou- 
vcHc-HollaDdc , entre aS** et a6® 3o' de lat. 
S. , et entre i lo® 35' et 1 1 a® 6' de long. E. 
Les tics Bemier , Dorre et Dirck-Hartigbs U 
ferment à TO. , et la presqu'île Peron s'a- 
vance considérablement dans sa partie méri- 
dionale. Cette baie offre un bon mouillage; 
scs cotes sont calcaires et stériles ; un grand 
nombre de baleines la fréquentent , et on y 
trouve aussi beaucoup de tortues. Le pays 
voisin est peu habité , et Ton n'y a rencontré 
qu'un petit nombre d'animaux. Dampierre 
visita cette baie en 1699, et la nomma 
Shat'k's‘bay-f baie du Requin; un siècle après, 
des navigateurs français y ayant mouillé 
lui donnèrent le nom de ce célèbre naviga- 
teur. 

CUIENTI, Fldsor, rivière des États de 
l'Église, qui prend sa source sur le versant 
orient, des Apennins , dans la délégation et 
à 3 1. l/a S. O. de Camerino, entre bientôt 
dans la délégation de Maccrata dont elle 
parcourt la partie S. E. , et se jette dans 
l'Adriatique, à t 1. S. E. de Civita-Nuova , 
sur la limite des délégations de Macerata et 
de Fermo, apres un cours d'environ 18 1. du 
S. O. au N. E. 

CHICRI ou CHIERS, ville des États 
Sardes , div. , prov. et à a I. i/3 E. S. E. de 
Turin; chef-lieu de mand. , sur le penchant 
d'une colline. Elle est entourée de murs, et 
assex bien bâtie. 11 y a 4 places publiques, 
plusieurs églises et couvens, des filatures de 
coton et de fil , et des fahrique.s de draps de 
différentes sortes. Patrie du poète Robbio 
di Santo-Saflacio. 10,000 hab. 

CHIERS, rivière de France, qui prend 
sa source près du village de Cheniére, dans 
le dép. de la Moselle, arrond. de Bricy, 
rant. de Longwi, coule au N. jusqu'à Rchon, 
puis au S. O. jusqu'à Longuyon , où elle 
tourne au N. O. , entre bientôt dans le dép. 
de la Meuse, baigne le^ murs de Montmedy, 
décrit de nombreux détours en se dirigeant 
généralement à l'O. jusqu'à La Mouilly , où 
elle tourne au N. , entre dans le dép. des 
Ardennes, reprend encore la direction N. 
O. , et se joint à la rive droite de la Meuse , 
à I 1. l/a S. E. de Sedan , après un cours 
d’environ ao 1. 

fMIIESE , Clecsis, rivière qui prend sa 
source en Tyrol , dans un contre-fort des 
Alpes Rhétiques , à 8 I. i/a O. de Trente, 
entre bientôt <lans le roy. Lombard-Véni- 
tien , traverse le lac d'Idru, parcourt le val 



Sabia, et après avoir arrosé la partie orient, 
de la prov. de Brescia , se rend dans celle 
de Mantoue, où elle se jette dans l'Oglio , 
par la gauche , à a/3 de 1. S. E. de Canneto, 
apres un <Aurs d'environ 3o 1. du N. au S. , 
en passant par Vobamo, Gavardo , Monte* 
chiari , et Asola. Sa pnifondeur moyenne est 
de 4 pieds i/a, et sa largeur de 90 pieds. 
Elle est rapide et embarrassée de rochers. 
On y pèche d'excellcns brochets et barbiU 
Ions. 

CHIETI , Tbite MARM 7cnroRini , ville du 
roy. de Naples , chef-lieu de la prov. de 
l'Abruzzc Citéricurc , de distr. et de cant. , 
près de la rive droite de la Pcscara , sur une 
colline, à 14 !• i/a E. d'Aquila , et à 37 1. 
N. de Naples. Lat. N. 43" 19'- Long. Ë. 1 
53'. Siège d'i archevêché, d'i grande cour 
criminelle et d'i tribunal civil; place de 
guerre de 4* classe. Elle est bien bâtie, ornée 
d'édifices somptueux; sa cathédrale est d'une 
belle architecture, il y a 4 autres églises , 
a couvens de religieuses, plusieurs de moines, 

I vaste séminaire , i lycée royal , i société 
d'agriculture, desartsctdu commerce, 1 grand 
hôpital, des hospices, 1 moot-dc-piété , 1 
joli théâtre, et plusieurs fabriques de draps 
et d'autres étoffes. On y fait quelque com- 
merce en draps, vins estimés, blé et huile. 

II s'y tient des foires le a6 juillet et le la 
août. Patrie de Pollion, rival de Cicéron, 
des historiens Nicolas Toppi et Jérôme Ni- 
colini , du peintre Antonio Solaro, etc. 
ia,8oo hab. L'origine de cette ville se perd 
dans la nuit des temps. Après avoir été plu- 
sieurs siècles sous la domination des Grecs , 
elle passa successivement sous celle des Ro- 
mains, des Goths, des Lombards, des Francs 
et dos Normands. 

Le district de Chicti se divise en 8 cantons : 
Bucchianico , Caramanico, Cliieti, Franca- 
villa, Guardiagrclc , Manupello , Tollo, et 
S. Valcntino. 

CIHETTE (LA PETITE), village de 
France, dép. du Jura, arrond. et à 5 1. i/a 
N. de Claude, et à une égale distance E. 
S. E. de Lons-le-Saunier; chef-lieu du cant. 
il y a 1 forge, aïo hab. 

ClUEUTl, bourg du roy. de Naples, prov. 
de Capitanatc, distr. et à 5 I. i/a N. O. de 
S. Severo, cant. olà 1 1. N. de Scrra-Capriola, 
sur une colline baignée par l'Adrialiquc. 11 y 
a a églises, l'une où l'on offîcic selon le rite 
grec, et l'autre selon le rite latin. i,aoo hab. 
Ce bourg a été fonde par des Albanais dans 
le XV® siècle. 
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CHiEVO, village ilu roy. Lombaril-Vénî' 
tien, prov. , <1istr. et à 3/4 <le I. N. O. de 
Vérone, sur U rive droite de l’Adigc. 11 a 
(les lilatures de soie. 686 hab. 

CHIEVRES, ville des Pays-Bas, pmv. de 
llainaut, arrond. et à 4 1- O. de Mous; 
cbef-lieu de cant., sur le Huncl, Il y a i raf- 
finerie de sel, des tanneries, des brasseries, 
et des distilleries de genièvre. 11 s'y tient i 
foire aux chevaux trés-frcrjucntéc. Cliicvres 
envoie i députe aux états de la province. 
h*h. 

Cette ville, nommée anciennement Cerviûj 
était assez considérable ; ayant été presque 
entièrement détruite par un incendie, les ba- 
bitans rabandonnerent. Le duc Albert, gou- 
verneur du Hainaut, voulant la repeupler, 
y établit un marché franc en iSgi. 

CHIGNAL, volcan de la chaîne des Andes, 
sur la limite du Chili et de la Patagonie, à 
rO. du lac Pesenroaguisa , et à l'E. de celui 
de Llcmecahuc, à 4^ L E. de Valdivia. Lat. 
S. 39® 4^^- Long. O. 73** 

CIlIGNECTO-BAY . Nom donné à l'exlré- 
mité N. £. de la baie de Fundy, entre le 
comté de Wcstmoreland , dans le Nouveau- 
Brunswick , et le comté de Cumberland , 
dans la Nouvelle-Écosse. Cette partie de baie, 
longue de i5 1. et large de 3 , reçoit le Pc- 
titcodiac. 

CHIGMTH-KACHETI, pays de Russie, 
en Asie, prov. de Géorgie, distr. de Telav. 

CHIGNOLO, bourg du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 5 1. 3/4 E. S. E. «le 
Pavic, distr. et à a 1. E. de Cortc-Olona. il 
est bien bâti; son ancien chateaii-fort a été 
transformé en une belle maison. Il y a 1 foire 
de 3 jours h la mi-août. 3, 000 hab. En 174^9 
l'armée franco-espagnole y arrêta les Austro- 
Sardes le temps nécessaire pour passer le Pû 
et se retirer vers Gènes. 

ClilGRÉ, puits du désert de Nubie, à 65 
I. N. E. de Dongolah, dans une vallée abso- 
lument stérile , mais intéressante à cause des 
sources abondantes qu'on y trouve. Cet avan- 
tage y attire de temps en temps des Arabes, 
(|ui y campent momentanément. Au N. s'é- 
tendent de l'E. a rO. les montagnes do même 
nom, qui sont considérées comme les plus 
hautes de cette partie de la Nubie; elles ont 
environ 160 toises au-dessus de la plaine. Ce 
sont des masses énormes de granit qui a beau- 
coup d'analdj»ie avec celui qui forme les ca- 
taractes du Nil sous le même parallèle; les 
caravanes mettent quatre heures K les tra- 
verser. 



*9 

CHIG Y SUR-VANNES, bourg de Franro, 
dép. de TYoïinc, arrond. et à 3 1. i/a E. de 
Sens, et à 10 1. 1/4 N* d'Auxerre; cant. de 
Villcneuve-sur Vannes. 35a hab. 

CHIHEELEESH, tribu indienne «les États- 
Unis, qui réshlc dans le distr. de Columbia , 
à 16 I. N. de l'embouchure de la Columbia. 

1 ,400 individus. 

ClilUOS. On donne ce nom à une grande 
partie des bahitans du goiiv. des eûtes dans 
l'Abyssinie ; cependant leur nom générique 
est Torah, et les tribus qu'ils forment por- 
tent les noms d'Edo, Goumeddo , fiegidch», 
et AssaU-lddo. Les Chihos sont en partie 
nomades; les uns habitent les creux des 
rochers , d'autres des cabanes de jonc ou 
d'algue, qui composent un camp à peu près 
semblable à ceux des Cafres. Us sont très- 
noii's, et ont les mêmes mœurs que les Ha- 
zorlas , dont ils parlent U langue , mais ils 
sont plus pacifiques; leurs filles sont belles 
et d'un teint plus clair. Les nomades bornent 
leurs travaux aux soins des troupeaux de 
chameaux , de bétes à cornes et de chèvres ; 
les tribus sédentaires cultivent la terre, et 
s'occupent du transport de marchandises de 
U eûte jusqu'au-delà des montagnes. Les 
Chihos paraissent vivre indépendans ; néan- 
moins chacune des tribus a son chef. 

CHIHUAHUA ou CHIHUAGUA, ville du 
Mexique , intendance et à i3o l. N. de Du- 
rango, et à 3i5 1. N. N. O. de Mexico, sur 
le bord d'un petit affluent du Conclios. Lat. 
N. q8 ° 5o'. Long. O. 106® 5o'. Elle est de 
forme oblonguc-rectangulairc. La place pu- 
blique est belle; on y voit l'église principale, 
qui est un superbe édifice orné de statues 
et de riches sculptures. Le trésor public, la 
maison de ville et les plus riches boutiques 
s'y trouvent aussi réunis. Il y a une petite 
église d'une construction très-élégante à l'ex- 
trémité méridionale de la nllc. Un grand 
aqueduc porte dans un réservoir au centre 
de la ville l'eau d'une source qui en est éloi- 
gnée d'i/3 de lieue. Cbibuahua est entourée 
de toutes parts «le mines d'argent. Les forges 
et les fonderies qui en dépendent sont placées 
tout autour ou dans les faubourgs; elles rem- 
plissent souvent la ville d'une fournée très- 
incommode. 11,600 hab. 

Cette ville est aujourd'hui la capitale d'un 
état de son nom , formé de l'intendance de 
Durango, constitué en i8a4 1 faisant par- 
tie de la nouvelle union mexicaine. Cet état 
contient aoo,ooo hab. 

CH1IACHK.OTAN , une des Mes Kouriles, 
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par 4^^ long. E. 

Elle a 6 I. (le long et 3 1. de large. Quelques* 
unes de ses montagnes ont été des volcans. 
Les c6tes sont hérissées de rochers. Elle est 
inhabitée. 

CIIIKAN, roy. de la Guinée supérieure, 
à la cdtc de Gabon, au S. du roy. de Kayli, 
au N. O. de celui d’Kninga, au N. de celui 
de Gaeloua, entre le Mounda et TAssazie, à 
environ 35 I. de l'Atlantique, par de lat. 
N. et xa® So' de long. E. 

CHl-KANG, distr. de Chine, prov. d’An- 
hoei, dép. de Tchi tcheou ; la ville de ce 
distr. est située sur une petite rivière, qui 
SC rend dans le Yang>tseu'kiang , à i4 L E. 
S. E. du chef-lieu du dép. 

CHIKANGA, roy. de la Cafrerie, dans le 
Monomotapa, au S. O. du territ. dcMauica, 
et au N. 0. de la rivière de Sofala, par 3o<> 
de lat. S. et de long. E. Le roi professe 
l'islamisme. Le territoire renferme de riches 
mines d'or , dont les habitans viennent échan- 
ger les produits contre des marchandises 
d'Europe, dans les comptoirs que les Portu- 
gais ont établis sur les bords du Zambèze. 
Dans le xvi^ siède, les Portugais tentèrent 
vainement de s'emparer de ces mines. 

ClUKARPOUR, Shikarpoory prov. la plus 
mérid. de l'Afghanistan propre, située entre 
27** cl de lat. N. et entre 67® et 69® de 
long. E. ; bornée a l'Ë. par le Sind* à 1*0., 
par le Béloutchistan ; au N. O., par la prov. 
de Siwy ; au N. E., par le Moultan , et au S., 
par le Sindhy, auquel on a cru qu'elle appar- 
tenait. La partie qui avoisine le Sind est fer- 
tile; celte qui en est à quelque distance est 
stérile et inculte. Les habitans sont desDjüts, 
des Réloutchys, et quelques Hindous. Le roi, 
qui y entretient un hakim et quelques soldats, 
en tire un revenu de 3oo,ooo roupies. Le 
chef-lieu porte le meme nom. 

ClUKARPOUR, Shikarpoory ville de l’Af- 
ghanistan propre, chef-lieu de prov. Lat. N. 
27® 36'. Long. E 66® 58'. Elle est assez 
grande et ceinte d'un mur en torchis. Il s'y 
fait un commerce considérable avec l'Adjc- 
rayr, le SinJliy, le Canüaliar, et le Pcycha- 
ver; et il y a plusieurs riches banquiers dont 
les relations s'étendent dans tout l'Afghani- 
stan et dans la Tartaric indépendante. Celte 
ville, bien peuplée, ne compte qu'environ 
200 Afghans; les autres habit, sont Hindous. 

CHI -KIEOU-SO , forteresse de Chine, 
prov. de Chan-toung, dép. de Yi tcheou, sur 
la mer Jaune, à 27 I. E. N. E. du chef-lieu 
du dép» 
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CHILAHS, peuplade de Barbarie, . 

Chillouhs. 

CHILANDE, lac de la Guinée inférieure. 

Voy . Achblukda. 

CHILANI, bourg de Russie, en Europe, 
gouv., distr. età 4 E N. 0. de Vilna, sur la 
rive droite de la Vilia. 

CHiLAPA, bourg du Mexique, état et à 
56 1. S. de Mexico, et à 21 1. N. E. d'Aca- 
pulco, chef-lieu de la juridiction d'un alcade- 
mayor. Le climat y est, en général, plus 
froid que chaud. On y fabrique de la faïence 
commune. La pop. de la juridiction sc com- 
pose de 2,5o3 familles indiennes, xle 65 
espagnoles, de ii6 métisses, et de 47 mu- 
lâtres. 

CHILCA, port de mer du Pérou, prov. et 
a i4 !• S. E. de Lima, distr, et à même dis- 
tance N. O. de Caficte. Il est petit et com- 
mode. On voit dans les environs les restes de 
quelques édihees construits par les incas. 

CHILCHES, bourg d'Espagne, prov. et à 
4 1. S, S. O. de Castellon de la Plana (Va- 
lence), et à 1/2 1. de la mer. 

CKILEIROS, bourg du Portugal, prov. 
d'Esti'amadurc , comarca de Castanheira , à 
4 1. l/a S. S. O. de Torres-Vedras , sur le 
Carvoiero. Il y a 83 maisons. 

CUILES, volcan de la chaîne des Andes, 
dans la Nouvelle-Grenade , prov. de Los 
Pastos. 

CHILGOR, ville de l'Afghanistan propre, 
prov. et à 3 1. S . de Ghiznih , dans une plaine 
bien arrosée et fertile en blé et en fruits. 
12,000 familles dunkers habitent celle ville 
et la plaine où elle est située. 

CHILI , république de l'Amérique mérid. , 
qui comprend outre les archipels de Chiloé 
et de Chonos , une contrée longue et étroite , 
sur la côte occid. de cette partie du globe. 
Entre a5® et 44“ >3^ îaE S. , et entre 
7a® et 76® 5o' de long. O. 11 est borne au 
N. par le désert d’Atacama , qui le sépare du 
Haut-Pérou ; à TE. par la Cordillière des 
Andes , qui le sépare du Buenos-Ayrcs; au S. 
par la Patagonie; et à l’O. par le Grand 
Océan ; sa longueur est de 4^0 1. ; sa largeur 
de 35 ù 60; et sa superficie de ai,3oo 1 
carrées. 

Depuis la côte , le sol s'élève graduelle- 
ment, mais d'une manière irrégulière , jus- 
qu'aux Andes, qui séparent le Chili des 
Pampas et de l'intérieur de l'ATnériquc mé- 
ridionale. Santiago, capitale du Chili, a déjà 
une élévation de 4^9 toises. Voici U hauteur 
de quelques-unes des casas construites dans 
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les cols ou sur les routes qui traversent les 
Amies : casa de los Puquios, >, 4^7 toises ; 
casa de las CaUveras , i, 658 ; casa de las 
Cuevas , >1^47 » Cumbre, 1,987. 

Pendant une partie de l'année, ces cols sont 
presque impraticables à cause de la neige et 
des tourmentes , et le froid y est très-vif. 
Molina comptait 14 volcans dans les Andes 
du Chili et de l'Araucanie; il cite particuliè- 
rement le mont Peteroa , situe sous 35 ** 5 ' de 
lat. S. , dont l'éruption fut très-violente en 
176a, et le volcan de Villarica, dans l'Arau- 
canie, montagne isolée couverte de neige. 
On ignore si le compte de Molina est exact , 
et combien de montagnes dans les Andes du 
Chili sont encore ignivomes. Dans les Andes 
de l'Araucanie , plus rapprochées de la mer 
que celles du Chili , les navigateurs , en pas- 
sant sur la côte , ont vu , encore dans les temps 
réccus , des colonnes de fumée et des nuées 
de cendre. Cependant les éruptions volcani- 
ques paraissent y diminuer, et, ce qui est 
remarquable, c'est que les trcmblemens de 
terre semblent augmenter, tandis que les vol- 
cans s'apaisent peu à peu. Les secousses légè- 
res sont si fréquentes que les habitans y sont 
habitués ; un grand tremblement avait eu lieu 
en 1730. Après quelques secousses en 1818, 
il y en eut, en 1820, une violente, mais 
locale, qui détruisit une grande partie de la 
ville de Coquimbo ; elle se renouvela en no- 
vembre 183a dans le même lieu, et renversa 
aussi en partie U ville de Copiapo, et, le 19 
du même mois , la secousse fut générale dans 
tout le Chili. Ce dernier tremblement, qui a 
été observé avec plus d'attention que les pré- 
cédens , se fit sentir le long de la côte et dans 
l'intérieur , mais non pas jusqu'aux monta- 
gnes; le sol haussa et baissa, Valparaiso 
tomba en ruine, et Santiago essuya quelque 
dommage , quoique située à 3 o 1 . de la côte. 
Sur le rivage , la mer sc retira et s'avança 
plusieurs fois; le sol eut des crevasses et des 
creux, et là où le tremblement avait été Je 
plus violent , ce sol était élevé de quelques 
pieds. Depuis lors jusqu'en septembre iSsS, 
U J a eu constamment de légères secousses. 
Le tremblement de 183a peut être mis au 
rang des plus considérables qu'on ait éprou- 
vés depuis l'arrivée des Espagnols, et dont 
voici les dates : i 55 o , 1647 , 1657 , 1730, et 
1751. Selon Molina, les trcmblemens de terre 
au Chili sont souvent précédés de globes de 
feu qui paraissent sc détacher du haut des 
Andes , et sc dissipent dans les airs ou se 
précipitent dans la mer. On a remarqué en- 



core que les secousses les plus fortes ont lieu 
à l'époque de l'automne , et que leur direc- 
tion est du S. au N. 

Le Chili jouit d'un des climats les plus 
agréables du globe, surtout le long des côtes, 
où la chaleur naturelle est tempérée par les 
brises de la mer, tandis que , dans l'intérieur, 
elle est habituellement de 35<>. Partout les 
nuits sont souvent fraîches, et d'abondantes 
rosées y humectent le sol et rafraichisscot la 
végétation. L'automne du Chili répond à notre 
printemps, et son été à notre hiver : l'été sc 
confond souvent avec une partie du printemps 
et de l'automne. Pendant tout ce temps , le 
ciel est serein, et il pleut très-rarement; les 
pluies ne tombent guère qu'en avril et août , 
encore n'en tombe-t-il ordinairement que trois 
ou quatre jours de suite, après lesquels on a 
une quinzaine de jours très-beaux. Dans le S. 
du Chili, les pluies sont moins fréquentes 
encore; au reste, dans aucune province, elles 
ne sont précédées ou accompagnée.s de coups 
de tonnerre , d'éclairs ou de grêle , et très- 
rarement il tombe un peu de neige dans les 
plaines; mais, sur les Andes, il en tombe 
pendant tout Thiver; les eaux s'y couvrent 
de glace, et les tempêtes y engourdissent 
de froid les voyageurs assez impriidens pour 
traverser les montagnes dans cette saison ri- 
goureuse. Les vents de S. et de S. O. , qui 
régnent le plus fréquemment au Chili , dissi- 
pent les nuages et apportent la fraicheur et 
la sécheresse; c'est du N. que viennent à celle 
contrée les vents briilans de 1a zone torride , 
qui atiiissent l'esprit et répandent une lassi- 
tude générale dans toute la nature animée ; 
on croirait sentir le samoum de la Perse. Dans 
l'arcbipcl de ChUoé , les pluies d'hiver sont 
longues et fortes, et accompagnées d'ouragans, 
violons. 

La fonte des neiges sur les Andes remplit 
les lits de tous les torreus qui sc rendent à 
la mer, et qui présentent une suite de ravins 
coupant tout le Chili dans la direction de l'E. 
à rO. , ou à peu près. Molina en comjde jus- 
qu'à 133 , mais dont il n'y a que 4> qui aient 
leur embouchure dans U mer. 11 y en a très- 
peu qui soient utiles à la navigation ou qui 
pourraient y servir. Dans le Chili proprement 
dit , il n'y a même que deux rivières naviga- 
bles au moins pendant la moitié de leur cours : 
ce sont le Maulc , et le Biobio , qui forme la 
limite méridionale. L'Araucanie est arrosée 
par le Cauten , le Tolten, la Valdivia , et 
plusieurs autres rivières. Cette province a 
aussi des lacs plus considérables c^uc le Chili 
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|ii'opiciuciil dil; tels que le Lavqueti ou Vil< 
larica, <|ui tlunne naissance au ToltoH) et le 
Nahuel-iluapi , (l'où sort une rivitre de même 
nom , qui se dirige vers le S. , et se jette dans 
la mer auprès du détroit de Magellan. Parmi 
les lacs du Cliili, ou remarque le Pudaliuel , 
TAcuIcu , et le Taguatagua ; ce dernier est 
parsemé d'iles charmantes. L'Aculcu , situé à 
7 I. S. de Santiago , sert de séjour h une foule 
d'oiseaux aquatiques. Trois grands lacs d'eau 
salée , et abondans en poissons , s'enfoncent 
dans la côte, entre 33° 3o' et 34® 3o'deIal.j 
ce sont ceux de Bucalemu , Cahuil , et Boge- 
ruca ; le sel se cristallise sur les bords de ces 
bassins. Les sources Üicrmalcs et minérales 
jaillissent en assez grand nombre dans les 
montagnes ou à leur pied^ les deux sources 
de Peldehuc , qui naissent au haut des Andes , 
et au N. de Santiago, ont de 56 à 6o^ de 
chaleur; dans celles de Cauquen, qui coulent 
dans plusieurs vallées d'une montagne , la 
chaleur varie d'une source à l'autre. Valdivia 
a des eaux minérales froides. 

Le sol du Chili n'a pas encore été exa- 
mine avec assez d'attention sous les rapports 
géologiques et géognostiques pourqu'on puisse 
en indiquer cxactemcnlla composition. M.Cald- 
eleugh , dans sa carte de formations de ter- 
rains, depuis Btienos-Ayres jusqu'à Valpa- 
raiso , marque tout à l'entour de Santiago et 
de Valparaiso et le long des Andes', depuis 
le 3a' jusqu'au 34® degré de Ut. , un terrain 
primitif; tandis qu'à Mendoza, au revers des 
Andes, il a marqué des cailloux et cfti sable, 
auquel succède , sur la route de BueDo$*A 3 rrcs, 
la marne rouge. A l'égard de la surface du 
sol , le voyageur dit que c'est une glaise com- 
pacte, remplie de cailloux uses par l'eau , et 
que cette glaise est de peu de profondeur, mais 
d'une fertilité admirable. Molina^ qui ne poti* 
vait avoir encore des notions de géologie fort 
exactes, dit que le fond du sol, au Chili, se 
compose de deux couches très-épaisses ; la 
couche inférieure est un terrain d'alkivion , 
composé de débris de corps marins : sur ce 
fond, les Andes ont déversé, à la suite des 
pluies et des neiges , les débris de leurs ro- 
ches; celte couche supérieure s'exhausse en- 
001*0 constamment par la dégradation des 
montagnes. Dans la vallée de Cnquimhu , 
M. Basil Hall a remarqué trois séries de ter- 
rasses parallèles qui ont la forme de rivages , et 
se composent de cailloux, de granit , de gneiss, 
de quartz, etc.; elles lui paraissent avoir 
bordé un vaste lac qui a rompu ses digues. 
Les côtes du Chili présentent généralement 



une terre friable, d'une couleur rouge , mêlée 
de petites pierres , de sulfure de fer , «le m.i- 
dt'éporcs, et d'autres productions marines, 
cependant plus argileuse que Oilloiiteiisc , 
tandis que dans l'intérieur du pays, cl 
les vallées des Andes, la terre est plus pier- 
reuse , noirâtre, et poreuse. C'est à la décom- 
position des matières rocheuses et à leur mé 
lange avec le sol primitif, ou avec la terre 
d'alluvion apportée parla mer, qu'il faut at- 
tribuer, à ce qu'il parait, la fertilité extraor- 
dinaire du sol du Chili. Cependant, loin d'être 
entièrement dépouillées de terre végétale , les 
Andes sont eu partie cultivées jusqu'à la ré- 
gion des neiges. Elles se composent «l'abord 
de roches calcaires , traversées par des filons 
de spath de diverses couleurs, et de sulfate 
de chaux; puis de bancs de gneiss et de granit. 
Il ne parait pas qu'on ait bien observe l'ordre 
de succession des roches primitives et secon- 
daires dans cette chaîne. Elles renferment 
du marbre de toutes sorle.s de couleurs et de 
teintes, du porphyre, du granit, du basalte, 
de la serpentine , du feldspath , du mica , des 
poiidingues , de l'amiante, du soufre, et <li- 
vers bitumes, tels que du pétrole, du naphtc 
et du pisasphaltc; enfin des métaux. Les mon 
tagnes moins élevées que la chaîne principale, 
et plus voisines de la mer , se composent d'-uii 
calcaire mêle de sable et d'argile, et recou- 
vert de productions marines ; enfin les collines 
qui forment le dernier degré des Andes con- 
sistent en un mélange de sulfate de chaux , 
de charbon fossile, et de coquillages. Des 
formations houillères se montrent aux envi- 
rons de La Conception , cl ces bancs p<nrais- 
sent promettre aux villes et aux fabriqiirs 
futures du Chili une grande abondance de 
combustible. Les rives du Maiilc «loniicnt une 
argile d'une blancheur éclatante, parsemée de 
mica ; l'argile qu'on tire de la province de 
Santiago est brune, et très-propre à la fat«m- 
ceric. Quelques roches des provinces de Co- 
quimho et de Copiapo hrilleiil «le crislallisa- 
tions diaphanes d'un sel blanc, rouge, jaune 
ou bleu turquin , qui forme de gros cubes. Le 
sel cristallise également sur les bords du Sa- 
lado, rivière qui traverse la province «le Co- 
piapo. Daii.s les provinces scplcntrionah.'s , h; 
sol, rarement lavé pur les pluies, Oî'I pénétré 
(le natron , de nilre, de sulfate de magnésie, 
et de soude. Sous le rapport des richcs.scs 
métalliques, le Chili peut se conipam* au Pé- 
rou, et si for faisait le boiiliciir, celte contrée 
serait un des pays les plus heureux de lu terre; 
mais rcxpéricncc a prouvé le contraire , et il 
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UC faut pJi» s ctouiici* que lc« Araucaniciis , 
ayant chassé de leur territoire les Espa- 
gnols attirés par l'app&t d*une mine d'or fin 
et pur, aient fermé cette mine, en mena- 
çant de la peine de mort quiconque la rou- 
vrirait. Quand les Espagnols envahirent le 
Chili, Tor abondait non-seulement dans les 
rivières et dans les torrens , qui en char- 
riaient des morceaux aplatis par le frotte- 
ment , mais aussi dans les mines qui com- 
mençaient ù très-peu de profondeur , et 
n'exigeaient par conséquent, pour être ex* 
ploitces , que peu de frais et de peine. On 
voit de toutes parts le sol bouleversé par 
l'avidité des premiers Européens. Depuis 
trois siècles, le produit des mines, surtout 
des mines de métaux précieux , a beaucoup 
diminue ; il y en a qui sont entièrement 
épuisées ; d'autres ont été inondées par suite 
de la négligence des mineurs ; d'autres enfin 
sont trop difiiciles à exploiter, soit à cause 
de leur profondeur , soit à caqse de leur iso- 
lement. Au tenaps où Molina écrivait, c'est- 
à-dire vers 1780 , on évaluait l'or et l'argent 
tirés annuellement des mines du Chili au- 
delà de 20 millions de francs, sans compter 
ce que la conti'ebande savait soustraire, ce 
qui était évalué aux deux tiers de la quan- 
tité avouée. M. de ilumboldt porte le pro- 
duit annuel des mines d'or et d'argent , tel 
qu'il était au commencement de ce siècle, 
à 3,807 hilogr. d'or, et a 6,837 ^dogr. d'ar- 
gent, dont la valeur totale était de 1 o, 3 oo,ooo 
francs; enfin, en 1831, D. Manuel de Sa- 
las, cité par M. Caldclcugh, n'évaluait plus 
ce produit annuel qu'à 7,500,000 francs. 
Dans les derniers temps, eu général, les 
mines du Chili étaient dans le plus triste 
abandon ; la compagnie anglaise qui s'est 
formée récemment pour l'exploitation de 
ces mines en y destinant un capital de 
3 o, 000, 000 de francs, donnera probable- 
ment une nouvelle valeur a ces richesses des 
Andes. Molina désigne comme les mines 
d'or les plus riches, celles de Copiapo, 
Huasco, Coquimbo, Dctorca, Ligua, Tiltit, 
Putaendo, Carcu, Alhuc, Rancagiia, Maulc, 
liuilli-Patagua , et Rèrc. A Coquimbo, l'or 
se trouve dans une gangue de carbonate de 
cuivre; ailleurs, il est enfermé dans des 
gangues de pyrites de fer ; des pyrites de ce 
genre se voient aussi isolément, et présen- 
tent de belles crislallisatioDs. L'or qu'on 
obtient par le moyen du lavage est très-pur, 
et en forme de gros grains; M. Calddeugh 
pense qu'il provient d’une matrice de subs- 



tance métallique, peut-être de sulfure de 
fer. En quelques endroits , l'or est uni au 
cuivre, ou se trouve au fond des mines de 
ce dernier métal. Toutes les provinces du 
Chili sont pourvues de mines d'argent : 
Santiago, Aconcagua, Coquimbo et Copiapu 
en contiennent le plus; c'est dans la pro- 
vince d'Aconcagua que se trouve la mine 
d'Uspallata, la plus riche mine d'argent que 
l'on connaisse jusqu'à présent dans le Chili. 
Du cOtc de la mer, ce métal remplit ordi- 
nairement des veines dans le schiste ; à 
Huasco , l'argent natif est uni au muriatc et 
au carbonate de chaux. Souvent le minerai 
est du sulfure d'argent tout pur, et donne 
80 pour 100 d'argent. Le cuivre abondL" 
encore plus que l'or et l'argent; on peut 
suivre les gites de ce métal sur une ligne 
immense , depuis la limite du Pérou , à tra- 
vers tout le Chili et l'Araucanic, jusqu'à 
l'extrémité de l'archipel de Chiloé , et au 
détroit de Magellan; mais ce sont les mines 
de Coquimbo et de Copiapo qui en fournis- 
sent le plus. On prétend qu'à Pajcn , dans 
l'Araucanic, il a été trouvé des masses de 
cuivre natif et brillant, du poids de 5 o à 
100 quintaux. Scion le capitaine Basil Hall, 
toutes les mines de cuivre ont rapporté , 
dans les derniers temps, plus de 6o,oou 
quintaux par an, et suivant un dicton des 
habitans, on s'enrichit par les mines de 
cuivre , tandis qu'on s'appauvrit par les 
mines d'or, et qu'on sc tire à peu près d'af- 
faire par les mines d'argent. Le cuivre est 
exporté en grande partie pour l'Inde et la 
Chine, et il n'en va qu'une petite partie 
en Europe et aux États-Unis. Dans la plu- 
part de ces mines , on trouve aussi du mu- 
riate de cuivre; à Copi.ipo et ailleurs , c'est 
en masses grises , vertes ou bleues , <;u'on 
voit ce muriatc. Copiapo et Coquimbo, où 
les métaux sont pour ainsi dire entassés, 
produisent le mercure , qu'on trouve aussi 
dans lu province de Quillola ; c'est a Ccr- 
roblanco qu'existe la mine la plus riche 
de ce métal. Le même lieu donne beaucoup 
de plomb : on exploite encore des mines 
de plomb dans les montagnes de San-Pictro, 
de Sant-Antonio , et dcl Carminé. Le Chili 
parait contenir peu d'étain; l'arsenic existe 
en plusieurs endroits; on le tire, dans son 
état natif, du mont S. Felicc, et uni avec 
l'argent natif, de la province de Copiapo. 
Tout le Chili et toute l'Araucanic sont pour- 
vus de fer; au Chili, les provinces les plus 
riches sous ce rapport sont celles de Coquim- 
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bo, Copiapo, Aconca<;ua, Maule, cl lluilqui- 
lemu. Le manganèse, ratilimotnc et le cinabre 
ne sont pas non plus bien rares tlaiis ce ter- 
ritoire, tout pétri de substances métalliques. 
Si le Cliili n’a pas de mines de diamans , au 
moins plusieurs rivières charrient des éme- 
raudes , des topazes , des rubis , et des sa- 
phirs. 

Dans ce pajs , la stdrililc du sol n’est 
point le partage des districts riches en mines. 
Les rivières, dit M. Caldcleugh, roulent des 
grains d'or à travers des campagnes parées 
de tout le luxe de la végétation, et le mi> 
ncur fouille avec succès la même terre où 
le laboureur fait une moisson abondante. 
Cette végétation superbe embellit extraor- 
dinairement les terrasses des Andes , depuis 
la côte jusqu'aux cimes de la chaîne princi- 
pale. Des forêts de cèdres rouges , de pins , 
de c^rès , de pellins et de quillais om- 
bragent les flancs de ces montagnes ; les 
deux derniers arbrc.s fournissent un bois 
rouge ires-dur. Le pcilin a une tige de loo 
pieds de haut, et récorce du qiiillai , dé- 
trempée dans l’eau , la rend savonneuse. 
Le palmier du Chili fournit des cocos d'un 
goût rafraîchissant. Les lauriers y sont assez 
gros pour pouvoir être employés aux cons- 
tructions. 11 y en a plusieurs espèces : celle 
qu’on appelle Icumo est utile à la fois par son 
bois, par son fruit, qui contient un beurre 
végétal, par son écorce, qui sert de tan, 
enfin par ses cendres qu'on emploie à la sa- 
vonnerie. Au^lessus de tous les arbres des 
forêts domine le pehuen ou pin du Chili 
(p/nus araucanu) , qui atteint quelquefois 
line hauteur de a6o pieds, et produit un 
fruit semblable à la châtaigne, et dont la 
résine a l'odeur de l'encens, que produit 
aussi un arbuste particulier. M. Schmidtmeyer 
prétend qu'on ne trouve plus de pehuen au 
Chili. Le boyghc, arbre sacré pour les Arati- 
caniens , ressemble par son écorce au can- 
nclUer. Parmi les myrtes , l'espèce appelée 
luma est recherchée à la fois pour son bois, 
employé dans la carrosserie , et pour son 
fruit dont on tire un vin stomacal, comme 
les baies d'un arbuste appelé hiiignal (a/fip- 
ris pn/ygania ) donnent un vin <ic liqueur 
fort agréable. On extrait du puya une sorte 
de miel. Les arbres fruitiers de l'Euiopc , 
les chôlaigniers , pommiers, figuiers , citron- 
niers , orangers , cédrats , coignassiers , s'ac- 
commodent parfaitement au climat du Chili * 
plusieurs de ces arbres paraissent même 
être indigènes dans ce pays. Les pèches et 



les coings acquièrent une grosseur prodi- 
gieuse, et ont un goût délicieux; les olives 
aussi sont d'une excellente qualité. Depuis 
rétablissement des Espagnols au Chili , les 
coteaux sont plantés de vignes qui donnent 
un vin fort ci d’une couleur foncée, que l'on 
consene dans des outres et des jarres de 
terre, et qui se consomme dans le pays, 
plus de soin dans l'apprét de ce vin lui don- 
nerait sans doute aussi plus de valeur et de 
renom. On fait du cidre, mais avec peu de 
soin ; à peine emploie-t-on un pressoir pour 
cet objet. Le Chili produit plusieurs variélc^s 
de mais. Les habilans se nourrissent aussi 
de divers grains indigènes, tels que le magu, 
le tuca , le buegen, et la cacilla. Molina dit 
que les trois premiers ne sont guère cultivés 
que dans quelques cantons des provinces mé- 
ridionales; il ne faut qu'un léger labourage 
pour rendre le sol apte à les produire. On 
sème en juin, et l'on récolte en décembre. La 
maglia, ou pomme de terre sauvage, appar- 
tient également à la végétation des Andes 
du Chili. On l'a trouvée récemment en grande 
quantité dans des ravin.s,aux environs de Val- 
paraiso , sous 34*^ 3o' de lat. Il est certain 
qu'il y on a d'un goût très-doux , tandis que 
les tubercules sauvages passent pour avoir le 
goût amer ou ûcrc. Les légumes et les fleurs 
d'Europe ont réussi parfaitement sur le ter- 
ritoire chilien; les melons y sont cxcclicns. 
C’est du pied des Andes que les fraises ana- 
nas ont été tran.splaniccs en Europe. On 
tire, au Chili, une très-bonne huile d'une 
plante appelée madi; une autre plante, 
l'ocimo, donne de la soude. Aux plantes 
indigènes d'économie domestique les Euro- 
péens ont joint le lin, et surtout le chanvre, 
qui y est d'une excellente qualité. Le piment 
ou l'ayi du Chili est un aliment commun des 
habitans. Le tabac offre plusieurs variétés. 
La pharmacie doit à cette contrée des dro- 
gues salutaires ; encore ne les connaît-cllc pas 
aussi bien que les Indiens, qui en font sou- 
vent un secret , et leur donnent des noms 
tirés de leur idiome. La racine du guilno 
( bromns catharticus ) passe pour un excel- 
lent purgatif; le cachan-lahucn ( chironiu 
chilensis ) sert à la fois coulrc les» fièvres 
cl les pleurésies ; le viravira a des qua- 
lités aromatiques, et le quincharoalin guérit 
les blessures; le thé de culen est pour les 
Araucaniens un remède universel. D’aulrcs 
végétaux contiennent des poisons : le suc 
de giicgued rend les aQimaiix furieux, et 
l'ombre du lithi c.xcrcc un effet caustique 
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à peu pi*ês comme celle du manccnilltcr. La 
teinturerie peut se pourvoir au Chili de 
toutes sortes de couleurs végétales, telles 
que rindigo, la palke-nalka, qui donne aux 
laines une belle couleur noire; l'oxalis rosca , 
d'une belle teinte violette, etc. La flore du 
Chili est loin d'étre entièrement connue. Elle 
réunit les plantes de divers climats, à cause 
des diverses hauteurs du sol; par conséquent 
clic doit offrir un grand intérêt aux bota- 
nistes* 

Le règne animal, quoique abondant, n*est 
pourtant pas aussi varié au Chili que la 
végétation. On y compte peu de reptiles. 
Il n'y a, selon Molina, que 38 espèces de 
mammifères bien constatées ; mais les oi- 
seaux y sont nombreux. La vigogne y vit 
encore dans un état sauvage , sans que l'on 
tire de sa belle laine tout le parti qu'on en 
pourrait tirer. Un animal bien utile aux 
Araucaniens est le huegue {camelus arauca^ 
/n/s], qui porte des fardeaux, dont le poil 
lustré sert à faire de belles étofics, et dont 
la chair est très-bonne à manger. Les mou- 
tons et les boeufs importés de l'Europe se 
sont très-bien propagés , et les chevaux anda> 
lous sont loin d'avoir dégénéré de leur race. 
Les Araucaniens ont tous des chevaux super- 
bes , et sont d'cxcellcns cavaliers. Le pagi , 
qui tient du lion et du tigre, attaque les che* 
vaux avec fureur. On trouve entre les rochers 
les plus escarpés et les plus solitaires des 
Andes le guémid , qui a U forme de l'àne, 
si ce n'est que ses pieds sont fourchus , et 
que scs oreilles sont semblables à celles du 
cheval ; son agilité peut le faire comparer au 
cerf. Le giianaco, qui ressemble un peu au 
lama, fournit un poil utile à la chapellerie, 
et uQc chair aussi bonne que celle du veau. 
Le chioglic, qui est de la grosseur du chat, 
laisse, quand il est poursuivi , émaner d'une 
vessie près de l'anus une odeur fétide qui $c 
fait sentira la distance de près d'i/4 de 1. 
On recherche la chinchilla pour sa pellclcrie, 
et la viacaccia pour son poil , semblable à 
celui du castor. Le condor, qui plane sur les 
Andes, l'autruche et le flammaut sont re- 
marquables par leur grandeur comme le co- 
libri l'est par sa petitesse et par l'éclat de 
son plumage. 11 y a des perroquets de trois 
espèces, des vautours, des pélicans, envi- 
ron aG espèces d'oiseaux de mer, et plusieurs 
oiseaux particuliers , tels que le quethu 
( aptenodjrtes chiUnsis ) , couvert d'un duvet 
propre à être flic et tissu ; la thenca ( turdus 
tiienca) i imite le chant des autres oiscau.x. 
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Les lurioles , gros vers luisans , jettent la 
nuit un éclat tres-vif, tandis <]uc , le jour, 
la chrysomèle dorée brille d'une belle couleur 
d'or. Sans avoir une grande variété de gen- 
res , les lacs et les fleuves abonrient en pois- 
sons , tels que truites , anguilles , bagrcs 
{sUurus ) , et poissons-rois {cyprinus t'egtus ), 
d'une chair très-délicate : ils sont habités 
aussi par diverses espèces de loutres, entre 
autres par les guillins, qui rcsscmblont aux 
castors quant au poil et à la forme , et par 
les coypus qui, ainsi que les guillins, four* 
nissent un poil utile à la chapellerie. Sur les 
longues côtes du Chili, un pourrait pécher 
des baleines, plusieurs espèces de dauphins 
ci de phoques. Parmi les derniers , il y en a 
qui ont jusqu'à a5 pieds de long : cc sont les 
lions de mer ; les lamés en ont i8 à aa. On 
y pèche aussi des morues, des chiens de mer, 
des poissons-coqs, des sardines, des anchois,^ 
des huîtres , et diverses espèces de coquil- 
lages. 

Les habitans du Chili descendent de deux 
races distinctes, ou doivent le jour au mé- 
lange de CCS races. Les aborigènes du Chili 
ont , comme les autres Américains , le teint 
cuivré; cc teint s'affaiblit chez les individus 
qui s'exposent peu au soleil; ils ont les traits 
réguliers, mais ils ont peu de barbe. Tout 
le peuple araucanicn est de cettè race; l'abo 
rigèoe ne diffère pas de l'Européen par la 
taille , du moins sur les cotes et dans les 
plaines; mais dans les montagnes un trauve 
une race d'une taille plus élevée et d'un teint 
plus bronzé ; ce sont les Puclches. Ces sau- 
vages ont 5 pieds 8 ou 9 pouces, jusqu'à 6 
pieds a à 3 pouces de haut : ils auraient des 
proportions herculéennes si leurs pieds et 
leurs mains n'étaient petits en comparaison 
des autres membres. Les diverses tribus des 
Araucaniens forment une espèce de ligue 
contre laquelle l'art des Espagnols est tou- 
jours venu échouer. Leur pays est divisé en 
4 mapus ou principautés , dont chacune est 
subdivisée en 5 aillerègues ou provinces , et 
CCS provinces comprennent à leur tour cha- 
cune 9 règnes ou comtés. Les règues ont tous 
un chef militaire appelé ulmène ; les aillcrè- 
gués ont pour chef des apo-ulmènes ; enfln 
les 4 mapus sont gouvernés par autant de 
toquis, qui pourtant n'en sont pas les maî- 
tres iudépendans ; toutes les affaires nationa- 
les se décident dans l'assemblée de tous les 
chefs : leurs dignités sont héréditaires , et ils 
portent des marques distinctives de leur pou- 
voir, telles «pi'unc hache de porphyre, un 
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Làton avec un pommeau d'argent. En cas de 
guerre au dehors , un des toquis est désigné 
pour commander l'armée. Quelquefois la ja- 
lousie mutuelle des chefs occasionne des 
guerres intestines qui se bornent ordinaire- 
ment à des pillages. Les Araucaniens croient 
à un être suprême qui, selon eux, conlie le 
gouvernement du monde à des divinités su- 
balternes , à des apo-ulmèncs et à des ulmè- 
nes célestes. Ils admettent aussi un principe 
de mal ; ils craignent les mauvais présages et 
les sorciers j ils croient l'ame immortelle , et 
ont quelque tradition d'un déluge. Les Arau- 
caniens SC vêtent du poncho , ou morceau 
carré d'étofl'c de laine, par lequel on fait 
passer la tête. Cette pièce de vêtement est 
d'un usage général dans tout le Chili. Ils 
conservent la langue nationale, sur laquelle 
un jésuite a donné des détails intéressans 
dans son ouvrage sur le Chili. Cette langue 
est , dit-on , très-riche ; elle a , comme le 
grec, la faculté de composer des mots ; elle se 
sert du duel , des aoristes , etc. On ne con- 
naît point la population de TAraucanic. 

Depuis que les Espagnols sc sont établis 
au Chili , la race européenne s'est mêlée à la 
race indienne, et de ce mélange est née une 
race intermédiaire qui constitue aujourd'hui 
une partie considérable de la population du 
pays , et dins laquelle l'orgueil espagnol 
avait introduit les distinctions subtiles de 
demi-blanc, tiers, quart, huitième de blanc, 
suivant que les familles s'étaient mêlées avec 
les Indiens ou avec les blancs. On voit en 
clTct au Chili toutes les teintes , depuis le 
rouge-foncé jusqu'à l'incaruat du plus beau 
teint européen. Les esclaves africains ont in- 
troduit une autre race, la noire j elle est peu 
considérable, et heureusement rcsclavage 
cessera au Chili , en vertu d'une loi qui a 
affranchi les enfans des esclaves. On évalue 
la- population du Chili à i, 3 oo,ooo âmes, 
non compris les tribus indigènes. L'agri- 
culture a été jusqu'à présent peu perfec- 
tionnée ] les outils de labourage sont gros- 
siers , comme la plupart des outils , des iiis- 
trumens et des meubles qu'on fait au Chili. 
L'industrie ne s'y exerçait , sous le régime 
espagnol, que sur la chaudronnerie, la pole- 
rie cl la lisscranderic ; encore la dernière se 
bornait-cUc aux ponchos ou clofTes ordinaires 
du costume des hahilans ; ces étoffes rem- 
portent sur ccllci d'Europe à catisc de leur 
imperméabilité ; la poterie cède pour le prix 
et la qualité à celle qu'on importe mainte- 
nant. 



Pendant long-temps le Chili était une dé- 
pendance du Pérou , et recevait de ce pays 
la plupart des objets dont il avait besoin ; 
celte contrée avait alors peu de relations avec 
le reste du inonde^ seulement elle recevait 
par les Andes une quantité considérable de 
thé du Paraguay. Actuellement c'est par mer 
qu'elle reçoit le thé \ les Anglais lui fournis- 
sent des marchandises , et achètent d'elle du 
cuivre, de l'or, et de l'argent. Le Chili con- 
tinuera sans doute de pourvoir de vivres les 
porta du Pérou; il a des relations directes 
avec Buenos-Ayres et les Pampas , par le 
moyen des caravanes qui traversent les Andes 
dans la bonne saison. Les Espagnols ne ti- 
raient presque aucun revenu du Chili ; les 
impêts qu'ils percevaient servaient à payer 
les frais de l'administration et à défendre la 
colonie contre les incursions des Araucaniens. 
Les deux tiers des terres étaient entre les 
mains des nobles et du clergé , et avaient si 
peu de valeur, que même aux environs de la 
capitale on achetait une quadra, ou environ 
I hectare 1/2, pour cinq cents francs. Cet état 
de choses ne pourra manquer de changer; déjà 
le commerce s'est beaucoup amélioix avec l'é- 
tranger. Suivant M. Lowe , il a été exporté 
de l'empire britannique pour le port chilien 
de Valparaiso, en 1818, pour 2,213,750 fr.; 
en 1821, pour i8,o5i,75o fr. ; en 1822, 
pour f^- y 1823, ]K>ur 

57 , 858 , 5 oo fr. M. Caldclcugh ne porte pas 
les exportations aussi haut; suivant ce voya- 
geur, elles sc sont montées en 1817 a 800,000 
fr. seulement, et en 1822 , à 4 >o 7 i, 25 o fr. ; 
encore a-t-il soin d’observer qu'une partie des 
cargaisons était entrée seulement pour y res- 
ter en dépôt. Dans la suite, le commerce ex- 
térieur du Chili pourra devenir très-florissant. 
Ce pays pourra tirer de l'Inde le sucre et le 
Coton , cl y envoyer son excellent cuivre ; il 
pourra expédier des graius pour la Nouvelle- 
Galles mérid. , et approvisionner de salaisons 
et de chanvre le Pérou, (jui lui enverra en 
i'eSour du cacao, du sucre, et du café. U 
pourra cnlrelenirdcs relations fréquentes avec 
l'intérieur, si la population et la civilisation 
y augmentent. L'exploitation des mines , en- 
fin , pourra devenir une source importante de 
richesse nationale. Pour le moment, les mo- 
nopoles accordés à des compagnies nuisent 
au commerce avec l'intérictir. 

Les incas du Pérou avaient fait du Chili 
une province de leur empire. Huit ans api'è.s 
la conquête du Pérou par les Espagnols sous 
les ordres de Pizarre, Almagro fut envoyé 
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pour soumettre les provinces du midi. La plus 
grande partie de son monde périt ; cependant 
Almagro traversa le Chili, et s'empara de Tor 
qui y abondait. L'Araucanic seule résista. 
Pierre Valdivia entreprit en i 54 o une nou- 
velle expédition, soumit le Chili non sans 
difficulté, et fonda l'année suivante la ville 
de Santiago; en i 55 o ,il bâtit La Conception, 
pénétra aussi dans l'Araucanie, y construisit 
des forts, et fonda la ville qui a reçu et conserve 
son nom. Cependant les Araucaniens détruisi- 
rent les forts , Valdivia fut battu , fait prison- 
nier, et mis à mort. Us restèrent libres, et se 
battirent souvent contre les Espagnols. Pen- 
dant la paix , ils traliquaicnt avec les créoles 
du Chili , auxquels ils vendaient des chevaux et 
des lainages grossiers. Les jésuites furent as- 
sez adroits pour former dans l'Araucanie deux 
missions. L'archipel de Chiloé fut découvert 
en i 558 , par don Garcia de Mendoza. Le 
poète Ercilla , qui a chanté les guerres de TA- 
raticanie, faisait partie de l'expédition qui prit 
possession de ces ilcs au nom de l'Espagne. 
Celte puissance annexa le Chili à la vice- 
royauté du Pérou. Elle bâtit partout des égli- 
ses et des couvens en les dotant richement. 
Elle distribua des terres aux conquerans, ex- 
ploita des raines, et fit au reste très-peu de 
chose pour la prospérité du pays. Avant la 
dernière révolution, il n'y avait pas d'impri- 
merie dans tout le Chili; les habitaiis rece- 
vaient du Lima des livres de dévotion ou d'ins- 
truction. Lorsqu'au commencement de ce 
siècle , la puissance espagnole déchirée par 
les guerres , tomba en décadence , le Chili , à 
l'exemple d'autres colonies, s'occiq>a en 1810 
de son affranchissement. Une armée de Bue- 
nos- Ayrcs vint AU secours du parti des indépen- 
dans. Le vice-roi du Pérou rétablit pour quel- 
que temps l'autorité de l'Espagne; mais la 
bataille de Maypu gagnée par les républicains 
en avril 1818, brisa son pouvoir. Les vain- 
queurs nommèrent un directeur suprême, et 
celui-ci donna en 1 8 1 8 au Chili une constitution 
provisoire. Elle fut abolie en 182a, et l'année 
suivante, les députés de la nation formèrent 
un congrès pour dresser un nouvel acte cons- 
titutionnel qui a été promuigtié depuis, et 
d'après lequel le Chili forme une république 
représentée par un congrès. Pour l'adminis- 
tration de la justice, il y a plusieurs tribu- 
naux inférieurs , 1 chambre d’appel , et 1 
tribunal suprême , semblable a 1a cour de cas- 
sation en France. L'armée de terre se com- 
pose de 8,400 hommes de troupes réglées, 
cl de 30, 860 hommes de milice; cl les forces 
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de mer en 13 bâtimens de toutes grandeurs , 
dont quelques-uns ont été cédés récemment 
au Buenos-Ayros. Santiago est siège d'un évê- 
ché. Avant la révolution , le Chili avait 3 
dioc., La Conception et Santiago, suffragans 
de rarcbcvéchô de Lima. La capitale a aussi 
1 collège ou haute école, et 1 bibliothèque 
publique , les seuls qui existent jusqu'à pré- 
sent dans la république. Le Chili est di- 
visé en i 3 départ.; Copiaco , Coquimbo, 
Quillota, Aconcagua, Mclipilla, Santiago, 
Rancagua, Colchagua , Maule, Itata , Chillan, 
Puchacay , et Huilquilému. La partie insulaire 
comprend les archipels de Chiloé ou Ancud , 
et de Chonos ou Guaytecas. 

CHILI , petite ville et fort de la Turquie 
d'Asie. A'oy'. Kiu. 

CilILlMAS, peuplade indienne de la Co- 
lombie, prov. de S** . Martha. Elle habite les 
rives de la Magdaicna , au N. du lac Zapato- 
sa , et est dangereuse pour les pays voisins , 
par ses etcursions et scs rapines. 

CHILKA, rivière de Russie, en Asie, 
gouv. d'irkoutsk. Elle est formée dans le 
distr. et a i3 1 . O. de Ncrlchinsk , par la 
réunion de l'Anon et de l'Ingoda, qui descen- 
dent des monts lablonnoi-Stanovoï. Elle coule 
d'abord à l'E. , ensuite au E. , et va se 
joindre à l'Argoun ou Kerlou, a Baklanova , 
sur les frontières de la Chine, pour former lu 
fleuve Amour, après un cours d'environ 90 1 . 
Nertchinsk ctStretensk sont les seuls endroits 
remarquables qu'elle arrose. Près de sa réu- 
nion avec l'Argoun, on trouve sur scs bords 
de la rhubarbe en quantité et de bonne qua- 
lité, ainsi que de l'alun. 

CHILKIMSKOY-ZAVOD , mine d'argent 
très-riche, dans la Russie, *cn Asie, gouv. 
d'irkoutsk, distr. ut à i 5 1 . N. N. É. de 
Ncrtchinsk, sur les' bords de la Chilka. On y 
trouve le minerai à 3 o toises de profondeur. 
Celle mine contient aussi de l'or. 

CHILLAC, village de France, dep. de la 
Chai'cnte , arrond. .et à 3 1 . S. E. de Barbe- 
zieux, et à 8 1 . x /3 S. S. O. d'Angoulémc, 
cant. de Brossac. Commerce considérable de 
bestiaux. 5 a 1 hab. 

CHILLAN , volcan delà chaîne des Andes , 
sur la limite du Chili et du gouv. de Buenos 
Ayrc.s, à 3 ^ I. K. de Chillan. Lat. S. 36 ® 5 ' 
Long. O. J 3® 

CHILLAN, rivière du Chili dans le dép. 
de son nom. Elle a sa source dans le versant 
orctd. des Andes , au S. du volcan de Chillan , 
coule de l'E. à l'O. , reçoit à droite la Nubie , 
prend alors le nom d'Itata , et se jette dan*- 
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le Grand Océan par 36» de lal. S. , apres un 
cour» d'environ 68 1. La ville de même nom 
est le seul Heu important qu'elle arrose. 

CHILLAN, dcp. du Chili, borné au N. 
par celui de Maule; à TE. , par les Andes ; 
au S., par le dép. de l'Hullquilemu ; et à 10., 
|)ar celui d'ilata. H a environ u5 1. de long, 
et 12 1. de large. C'est une vaste plaine ar> 
rosée par le Chillan et quelques autres rivières 
moius importantes. On y élève une grande 
quantité de moutons dont la laine est très* 
estimée dans te pays. 

CHILLAN, ville du Chili, chef-lieu du 
dcp. de son nom, sur la rive droite du Chil- 
lan, à 35 1. N. E. de La Conception, et à 
53 I. S. S. O. de Santiago. Lat. S. 35° 56'. 
Long. O. 73 ° 55'. Elle est petite cl mal bi- 
lle, et renferme i église paroissiale, plusieurs 
couvens, et 3Go à 4^^ maisons. 

CHILL ARON-DEL-REY, bourg d'Espagne, 
prov. et à 12 1. E. de Guadalaxara (Cuenca), 
sur un alTluent du Tage. 54o hab. 

CIllLLATES, tribu indienne des États- 
Unis, qui vit dans la partie occid. du distr. 
de Columbia, sur les bords de l'océan Pacifi- 
que, au N. de la Columbia. i5o individus. 

CHILLICOTHE, ville des États-Unis, cUt 
d'Ohio; chef-lieu du comté de Ross. La ville 
est agréablement située dans une plaine belle 
et fertile, au confluent du Paint et du Scioto, 
à 17 1. S. de Columbus. Lat. N. 3 q° i 4'. 
Long. 0. 85° i5'. Fondée en 1796 , elle a 
été pendant quelque temps la capitale de 
l'état, et son accroissement a été très-rapide. 
Les rifés en sont larges et se coupent à an- 
gles droits , et les maisons, dont on évaluait 
le nombre à 4 00 , en 1817 , sont toutes cons- 
Iruilcs en briques. Il y a 1 maison-de-villc , 
1 prison, 1 marché, 3 églises, t collège, 
4 filatures de coton , cl un grand nombre de 
moulins dans les environs. 2 , 4^5 bab. 

A 3 I. N. de Cbillicothc , .se trouve la vieille 
ville indienne du même nom , qui reoferme 
200 hab. * 

CIHLLIS, ville de la Turquie d'Asie, en 
Syrie, pach. et à i5 1. N. d'Alcp. On 1a re- 
garde comme très-ancienne, mais elle n'a 
offert d'autres monumens de son antiquité 
que quelquc.s médailles. 11 y a i5 mosquées 
et de va.stcs bazars. Il s'y tient une foire pour 
les cotons qui est trè.s-rciiomraée. 

CHILLISQUAQUE, comm. des États-Unis, 
état tic Pensylvanic, comté de Nortbumbcr- 
land, sur le bras occid. de la Susquchannali, 
à 2 1. 1/2 N. N. 0. de Norlhumberland, et 
à 18 I. N. d'Harrisburg. i,o35 hab. 



CHILLORY, montagnes de la {>aKie sept, 
de l'Abyssinie , près d'Arkiko. 

CHILLON, bourg d'Espagne, prov. et à 
22 1. S. O. de Ciudad-Rcal (Cordoue), sur 
une hauteur au pied de laquelle coulent le 
Valdeazogucs et la Tamiija. i,55o hab. 

CHILLON, chàtcau-fort de Suisse, cant. 
de Vaud , distr. et à 2 1. S. E. de Vcvay , cl 
à 5 1. 3;4 E. S. E. de Lausanne, sur un ro- 
cher qui s'avance dans la partie orient, du 
lac de Genève, sur letpicl il a une vue fort 
étendue. Ce clmteau, qui domine un passage 
étroit, a été bâti en 1238 par Pierre de Sa- 
voie , et passait alors pour imprenable. Il a 
des souterrains creusés dans le roc aunlessous 
du niveau du lac. Ses donjons scn'aient de 
prison. Bonnivard , prieur de S*. Victor à 
Genève, et courageux défenseur de la liberté 
de cette ville, y fut détenu par le duc de 
Savoie, de i53o à x536, époque à laquelle 
les Bernois s'emparèrent du pays de Vaud. 
Chillon devint alors la résidence des baillis 
de Vevay, jusqu'en 1733 qu'il fut converti 
en prison d'état. Aujourd'hui il sert d'arsenal 
et de magasin à blé. Pierre de Savoie y battit 
les impériaux en 1 273 . 

CHILLOUHS , CHOULLOüKS ou CHI- 
LAHS, nom qu'on donne aux Rerbers, a 
Maroc et dans les montagnes des pays de 
Suse cl de Tafiict. 

CHILLUCKITTEQUAW, tribu indienne 
des États-Unis, qui habite dans le district de 
Columbia, entre 44** <-*1 4^° i 

entre 122 ° et i23° de long. O., sur la rive 
droite de la Columbia , au-dessus du confluent 
de la Biche, i ,4<>o individus. 

CHILLY, village de France, dcp. de Seinc- 
ct-Oise, arrond. et a 3 I. 3/4 N. O. de Cor- 
bcil, et à 4 1- S. de Paris, cant. de Longju- 
meau. Il y a un château qui a appartenu à 
la duchesse de Mazarin, et plusieurs belles 
maisons de campagne. 5oo bab. 

CHILOÉ, archipel du Grand Océan aus- 
tral, situé à rextrcrailc merid. du Chili, 
dont il dépend. Il s'étend depuis 4 1 ° 5o' jus- 
qu'à 43 ° 4®^ compose d’en- 

viron 80 lies, dont à peu près 1/4 sont ha- 
bitées. Des détroits de peu de largeur les 
séparent les unes des autres , et leurs cdtcs 
olfrciit un grand nombre de petits ports peu 
profonds, qui servent de retraite à de petits 
bâtimens. Ces lies sont en général monta- 
gneuses ; aucune ne mérite d'être citée cjuc 
celle qui prend le nom de rarcliipel. Celte 
île n'est séparée de la cétc du Chili que par 
un détroit dangereux d'i I. de large. Elle a 



Digilized by Google 




C II I 1. 



C H I L 



environ 5 o 1 . de longueur du N. au S., sur 
ao L dans sa plus grande largeur. Elle est 
hérissée de montagnes , les unes stériles , 
d'autres couvertes de forêts presque impéné' 
(râbles. Le climat y est sain, froid, et plu* 
TÎeux. On y éprouve de terribles ouragans. 
On ne cultive que les vallées, qui sont peu 
nombreuses, et les terrains unis situés le 
long de la mer. On y récolte des grains, du 
lin, des pommes de terre excellentes, des 
pommes , et des groseilles. Les forêts four* 
nissent de très-beaux bois de construction , 
et particulièrement l'alerse, dont on fait des 
planches qui s'expédient à Lima. On élève 
des bœufs, des chevaux , des moutons, et des 
porcs. Il y a des daims, des renards noirs, 
et des loutres. 

Don Garcia de Mendoza découvrit cette ilc 
en 1 558 , ainsi que les petites îles repan* 
ducs dans le golfe de Guaiteca, auxquelles il 
donna le nom d'archipel de Chiloé , et qu'on 
nomme aussi archipel d'EbAncud. En i 565 , 
don Marlino Ruiz Gamboa s'en empam au 
nom de l'Espagne, soumit les Indiens, et 
bâtit, dans l'ilc de Cliiloé , Castro et Chacao. 
Au commencement du xix* siècle, les habi- 
tans essayèrent de secouer le joug; mais ils 
furent bientôt réduits. Ces peuples, qui res- 
semblent aux Indiens du Chili, parlent le 
véliebé , qui est une langue particulière. Ils 
sont d'un naturel timide et docile , montrent 
de l'adresse dans les arts mécaniques , et sur- 
tout pour la fabrication des tissus de lin et 
de laine. Il sont également bons marins , et 
construisent artistement leurs pirogues. Ils 
s'adonnent à U pêche et mangent le Iché, 
plante marine, qu'ils réduisent en poudre 
pour en faire de petits pains recherchés dans 
l'archipel et même à Lima. On évalue la pop. 
de Chiloc à 25 ,ooo hab. , la majeure partie 
espagnols ou créoles. Ils demeurent dans 3 
villes principales : Castro, qui en est le chef* 
lieu, San-Curlos, et Chacao; et dans 4 > vil* 
Jages formant autant de paroisses. 

CHILOECHES, bourg d'Espagne, prov. 
et à 1 1 . 1/2 S. de Guadalaxara, û quelque 
distance de la rive gauche de l'Uenares. 1,200 
habitans. 

CHILON , bourgade du Uaut-Péroii , à 3 g 
L Ë. N. E. de Cochabamba, entre des mon* 
tagnes très*élevécs, près de la soisrce du Rio- 
Grande. 

CHILOUK, oasis de Nubie, daus le pays 
et à 2 journées S. O. de Sennaar, sur le Oahr- 
el-Abiad. Elle ne produit que du mais. Les 
indigènes n’ont aucune forme de gouverne* 
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nient. Le roi de Sennaar y fait enlever de 
force des liabitans des deux sexes, qu'il vend 
ensuite aux marchands d'esclaves. C<rt1e oasis 
renferme une ville du même nom, sur la rive 
droite du Bahr>el-Abiad , bâlie en argile et 
habitée par des idolâtres qui se rasent la 
tête , et se ceignent le corps avec de longues 
herbes. 

CHILOÜKS ou CHOULOUHKS, peuple 
de la Nigritic orient. , habitant le bassin su* 
péricur du Bahr*el-Abiad , au S. du Darfour 
et du Kordofan. Les Cbilouks forment un 
empire assez puissant, qui a sous sa dépen* 
dance les pays de Donga , d'Ibbe et de Tou* 
claoui. Us sont idolâtres, quelques-uns ne 
professent aucune religion. On les dit hospi- 
taliers. Le sultan fait sa résidence à Terobcle 
ou Tomboul. En i 5 o 4 t les Cbilouks Rrcnt 
une invasion dans le Sennaar qu'ils occupé* 
rent pendant quelque temps, et où ils lais- 
sèrent nombre des leurs , notamment dans 
l'oasis et la ville qui portent leur nom. 

CHILPANZINGO, ville du Mexique, état 
et à 45 1 . S. de Mexico, et à 20 1 . N. N. E. 
d'Acapulco, sur un plateau élevé de 708 toi- 
ses au-dessus du niveau de la mer. Les envi- 
rons produisent en abondance du blé et des 
fruits. 

CllILQUES ET MASQUES, district du 
Pérou, dans 1 a prov. de Cuzco, borné au N. 
par le distr. d'Abancay, à l'E. par celui de 
Quispicanchi; au $. O. , par celui de Chum* 
bivilcas, et à 1 * 0 . par celui de Cotabamba. 
Il a 3 o 1 . de long sur iC 1 . 1/2 de large. Sa 
principale rivière est l'Apurimac. 11 y a aussi 
8 petits lacs. Dans les parties basses on 
éprouve des chaleurs très-fortes ; dans les 
montagnes on ressent un froid très-vif. Les 
vallées sont généralement fertiles en grains. 
On y élève une grande quantité de boeufs. 
Le gros gibier abonde. 11 y a dans plusieurs 
endroits des indices de minéraux précieux. 
Ce distr. est sujet à des Iremblcmens de terre 
désastreux : celui de 1707 fit pf rir beaucoup 
de monde. 16,000 hab. La ville de Paruro 
en est le chef-lieu. 

CHILTEPEC, petite rivière du Mexique, 
état de Tabasco. Elle coule du S. au N. et se 
jette dans le golfe du Mexique, à x 5 I. 0 . 
de l'embouchure du Tabasco. Lat. N. iS'* I8^ 
Long. O. 96® 26'. Il y a près de cette rivière, 
à 10 1 . N. O. de Tabasco, un petit établisse- 
ment qui porte le même nom. 

CHILTERN-HILLS, chaîne de collines 
crayeuses , en Angleterre. Elle commence 
près de Tring, dans le comté de Hertford , 
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Iravcrsc le centre du comte de nuckingbam , 
et va se terminer, aux environs de Henley , 
dans celui d’Oxford. Ces collines tirent vrai- 
semblablement leur nom du mot cealt y cylt 
ou chiltf qui , en saxon , signiBe craie. Elles 
étaient autrefois couvertes de bois qui en 
rendaient le passage dangereux, à cause des 
brigands qui y trouvaient un asile. Quoiqu'il 
n'y ait plus de forêts susceptibles d'être ad- 
ministrées, la charge honoraire d'intendant, 
dépendante de la couronne, y est attachée ; 
en acceptant cette charge , un membre du 
parlement doit renoncer k siégera la chambre 
des communes. 

CHILTZ , tribu indienne des États-Unis , 
qui habite dans la partie occid. du distr. de 
Columbia , le long de la côte de l'océan Paci- 
fîque , au N. de la Columbia, ^oo individus. 

CUILVERS-COTON, bourg d'Angleterre, 
comté de Wanvick, bundred d'Ilerolingrord, 
à une petite distance S. O. de Nuucaton. 
3,169 

CHILVINSK, bourg de Russie, en Asie, 
gouv. d'Orenbourg, distr. de Tcheliabiansk. 
Il y a une fonderie de cuivre qui produit 
83 pouds par an. 

CIllMACUINE, cap sur la côte occid. de 
rdc SaiiitC'l-iUctc , dans les Antilles, à 3 1 . 
S. S. O. du Carénage. Lat. N. 1 3 ° 44 ■ Long. 
O. G 3 « 38'. 

CHIMALTENANGO , prov. du Guali- 
mala , bornée, au N., par celle de Solola ^ 
à TE. , par celle de Chiijiiiinula ) au S. , par 
celle de Sacatepcc ; et à l'O. , par celles d'Ks- 
cuintla et de Quczaltcnango. Sa longueur est 
de 3 i l. , et sa moyenne largeur de 1 3 I. Elle 
est traversée par la chaîne volcanique des 
monts Guatimaliens. La principale rivière 
qui l'arrose est le Rio de Sacatepcc, qui se 
dirige vers l'E. et se jette dans le golfe Dulcc. 
Le climat est froid. Cette province produit du 
blé, du mais , beaucoup de fruits d'Europe , 
et du bois. On évalue sa pop. à Gi^CmG liab. 
Le cbefdieu (fbric le même nom. 

CHIMALTENANGO, ville du Gualimala, 
chcMicu de prov., à 13 1 . N. de Gualimala, 
dans une vallée agréable et fertile. Lat. N. 
i 4 " 33 '. Long. O. 93® 35 '. 

CIUMANTSY , bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouvernement et à sSl. 1/3 N . de Vilna , 
district et à i 3 1 . N. N. E. de Vilkomir. 

CIILMAY , ville des Pays-Bas , prov. du 
Hainaut, arrond.et à 10 1 . S. de Charleroi , 
et à 11 1 . 3/4 S. S. E. de Mons ; chef-lieu de 
cant. , sur U rive droite de la Blanclio, entre 
les forêts de la Fagne et de Tbicrarcho. U v 



a I college , et des fabriques de dentelles , 
de chapeaux et de faïence. On y fait com- 
merce de marbre, dont il y a des carrières 
dans les environs; il y a aussi des forges qui 
fournissent un fer très-estimé. Cette ville 
nomme un députe aux états de la province. 
Patrie d'Alexandre Lainez, poète et géogra- 
phe. 3,333 liab. 

La terre de Chimay a clé érigée en comté 
dans le siècle, par Charlcs-lc-Uardi , en 
faveur de la maison de Croy, et en princi- 
pauté par l'empereur Maximilien. 

CHIMBO, rivière de la Colombie, anc. 
roy. de Quito. Elle prend sa source au pied 
du Chimborazo, coule du N. N. E. au S. S. 
O. , arrose la ville de Chimbo , et , se réunis- 
sant à l'Alousi , à i 5 1 . E. de Guayaquil , 
forme l'Yaguachi. Son cours est d'environ 
18I. 

CHIMBO, ville de la Colombie, anc. roy. 
et à 38 1 . S. S. O. de Quito, sur la rive droite 
de la rivière de .son nom , au S. du Chimbo- 
razo. La majeure partie des babitans s'occu^ 
pont du transport des marchandises des pro- 
vinces de Riobamba et de Taciinga à 1 a douane 
de Babahoyo, et se chargent, en retour , de 
celles du Pérou : ces transports emploient 
plus de i, 5 oo mulets. 

Le voisinage du Chimborazo rend le climat 
de celte ville très-froid. Le territoire est 
montagneux et peu fertile. 

CHIMBORAZO, montagne qui fait partie 
de la chainc des Andes de la Colombie, a 
33 1 . S. de Quito, et à 39 1 . N. N. Ë. de 
Guayaquil. C'est le plus haut sommet de la 
chaîne des Andes. 11 a été mesuré par plu- 
.sieurs savans ; La Condaminc , qui le visita 
le premier, en 174^9 Bougucr, Juan 

Ulloa, et d'autres Européens, détermina sa 
hauteur à 3 , 330 toises au-dessus du niveau 
de la mer. M. de llumboldt y fit une ascen- 
sion le s 3 juin i8u3. Le point où il fut oblige 
de s'anéter sur sa pente orientale, par U 
présence d'un abime de 5 oo pieds de large, 
était plus élevé de 58 1 toises que celui auquel 
était parvenu La Condaminc. Suivant les cal- 
culs de ce savant , la hauteur du Chimborazo 
est de 3 , 35 o toises au-dessus du niveau de la 
mer, et de 1,871 toises au-dessus de la plaine 
de Quito. Cette montagne a la forme d'un 
cône tronque, et quoique sous 4?' ' 

lat. S. , son sommet est couvert de neiges 
éternelles ; lorsque l'air est pur et le ciel se- 
rein , elle offre , du côté du Grand Océan, le 
spectacle le plus imposant. Dans celte mon- 
tagne , les tracliytcs rcnfciTncnt d« pyrites , 
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un peu de quartz , et des grenats ; le phono' 
liüic se trouve au milieu des trachytesj le 
pyroxene domine dans le bas du Chiroborazo. 
On voit sur la pente orientale de cette mon- 
tagne des phonolites qui s'élèvent en forme 
de colonnes. Les flancs du Cbimborazo four- 
nissent d'excellens pâturages; sur le cAtc N., 
il y a une source thermale que l'on dit être 
l'indice d'un volcan. C'est par un des cols de 
celte montagne que passe le chemin qui con- 
duit de Quito à Guayaquil. 

Au point où M. de Humboldt s'arrêta , des 
rochers nus de porphyre, perçant les neiges, 
offraient les dernières traces de végétation 
dans le leucidea geographica , espèce de li- 
chen. Le nom de Chimborazo signifie la neige 
du Cliimbo, et non la neige de l'antre bord , 
comme La Condaminc l'avait supposé. 

CHl-MEN, distr. de Chine, prov. de Hou- 
nan ; la ville qui en est le chef-lieu est à 8 1. 
S. O. de la ville de l'arrond. de Foung-tcheou, 
et à 13 1. N. de celle du dcp. de Tchang-te, 
sur une rivière qui se jette dans le lac de 
Toung-ting. Lat. N. sg® 3o' 3o". Long. E. 
log" '/ 3". 

CHI-MEN, distr. de Chine, prov. de 
Tche-kiaog; la ville qui en est le chef-lieu 
est à 8 1. N. E. de la ville du dëp. de Hang- 
tcheou. C'est la seconde place de guerre de 
cette prov. Elle est bâtie sur les bords du 
Yundcang'ho; les murs en sont en pierre et 
bastionnés : un pont sert d'entrée au fau- 
bourg; il y en a un autre à la sortie. Les ha- 
bitant n'annoncent pat l'aisance ; les femmes 
sont toujours fardées; ce qui offre un con- 
traste bizarre avec la couleur de leurs mains , 
qui est très brune. Il parait qu'elles mâchent 
du tabac ou en fument, car elles ont les 
dents très-jaunes , et, en général, la bouche 
malpropre. 

CHIMEPANIPESTICK, rivière du Cas- 
Canada, distr. de Québec. Elle prend sa 
source par 5i” 3o' de lat. N. et 67° 3o' de 
long. O. , et va sc jeter dans l'estuaire du 
fleuve Saint-Laurent, par 10' de lat. N., 
après un cours d'environ 47 b du N. au S. 

' CHIMERA, bourg de la Turquie d'Eu- 
rope, dans l'Albanie, tandjak et agi. N. 

0. dcDelvino, et à 11 l. S. E. d'Avlonc ; 
chef-lieu d'une juridiction qui comprend la 
Chaonie maritime des anciens, près du canal 
d'Otrantc,au pied des monts de la Chimère. 

1, goo hab. 

CHIMERE (MONTS DE LA), Achoce- 
RAVRi (Mortes), chaîne de montagnes de la 
Turquie d'Europe, dans l'Albanie. Sa dircc- 
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tion est du S. E. au N. O., parallèlement à la 
cùtc du canal d'Otrante , dans la partie S. O. 
du sandjak d'Avlonc, depuis les limites du 
san<!jak de Delvino jusqu'au golfe de Valone, 
où elle se termine par le cap Linguetta. Son 
étendue est d’environ 16 1. Les versans de 
cette chaîne sont en grande partie coupés de 
profonds ravins couverts de rochers. Un chaî- 
non remarquable les rattache au Mezzowo 
{Pinde). La température et les productions 
de ces monts varient suivant les positions : du 
côté du canal d’Otrante, on y trouve les 
plantes et les arbustes des climats chauds ; 
au N. et dans les vallées supérieures , les sa- 
pins, les érables, les noisetiers et le buis ta- 
pissent les coteaux. Les peuples qui habitent 
ces montagnes sont très-peu civilisés. Les 
monts Acroccraiiniens , célèbres dans 1a my- 
thologie , avaient- été ainsi nommés , parce 
qu'ils étaient souvent frappés de la foudre. 
Les boeufs et les chevaux qu'on y élevait 
étaient renommés. 

CHIMNAHPUM , tribu indienne des États- 
Unis, habitant vers le centre du distr. de 
Columbia , sur la rive gauche du fleuve de ce 
nom , au-dessus et au-dessous du confluent 
du Lewis. 1,860 individus. 

CHIN , hameau des Pays-Bas, prov. du 
Hainaut, a i3 1. 3/4 de Mons , arrond. et à 
I 1. 1/4 de Tournai , cant. et à i 1. de Tcm- 
pleuvc. 

CHINA , comm. des États-Unis , état de 
Maine, comté de Kcnncbeck , à 8 1. N. 
d'Augusta et à s5 1. N. N. E. de Purtland. 
8g4 hàb. 

CHIN.\, rivière de la Turquie d’Asjp, dans 
l'Anatolie, sandjak de Mentcchéh. Elle prend 
sa source dans les montagnes qui sont au S. 
O. de Daouas, et sc joint au Meinder par la 
rive gauche , après un cours d'environ q5 1. 
du S. E. :m N. O. 

CHINACÜTA , bourgade de la Colombie , 
près <lc la rive droite du Rio del Oro, à 4 b 
N. do Paraplona, et à 77 1. N. E. de S'*. Fc 
de Bogota. 

CIllNAL, volcan de la chaîne des Andes, 
sur la limite du Chili et de la Patagonie, à 
38 1. E. N, E. de Villarica. Lat. S. 38*' 4^^- 
Long, >3“ 

CHINAUB, rivière de l'Hindoustan. 
Tchrvab. 

CHINCHAYCOCHA , lac du Pérou, prov. 
et à 7 1. 1/3 N. O. de Tarroa ; il a fil. de 
long du N. O. au S. E. , et 3 de large. H 
donne naissance au Jauja. 

CHINCHILLA, nouvelle prov. d'Espagne, 
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fonncc de la partie sept, du roy. de Murcie, 
de la partie E. de U prov. de U Manche et 
d*unc faible portion de celle de Cuenca j elle 
est bornée au N. par celle de Cuenca; à TE., 
par celles de Valence , de San-Felipe et d’A- 
licante; au S., par celles de Murcie et de 
Grenade ; et à l’Ô. , parcelles du Ciudal-real 
et de Jacn. Sa longueur, de TE. ^ l'O., est 
de 4 ^ h ) moyenne largeur de a 5 1 . La 
sierra Morena, la sierra d'Alcaraz et la sierra 
La Sagra s'élèvent dans la partie occid. ; la 
sierra del Carachc , la sierra de Dujairon , et 
la sierra de Ayora la couvrent à TE. La Se- 
gura et le Mundo , qui la baignent au S. ; le 
Guadalimar cl la Guadarmena, qui la par- 
courent à rO. ; le Jucar et le Gabriel, qui 
l'arrosent au N. E. , sont les seules rivières 
importantes qu'on y trouve. La ville du même 
nom en est le chcf-licu. 

CHINCHILLA, Salaria, ville d’Espagne, 
cbcflieu de la prov. de même nom (Murcie), 
a 27 I. N. N. O. de Murcie, et à 5 i I. S. E. 
de Madrid , sur une colline. C’est une place 
de guerre de 2® classe ; elle est entourée de 
murailles et défendue par une citadelle. Elle 
a 4 places publiques, 1 église paroissiale, 
6 couvens, I hôpital, 7 hospices, des fila- 
tures de soie, et des fabriques de creusets. 
4,624 hab. 

CHINCHIPE, rivière de U Colombie, anc. 
roy. de Quito , prov. de Jacn. Elle prend sa 
source sur le revers oriental de la partie des 
Andes qui sépare le Pérou de la Colombie , 
un peu au N. de Valladolid , coule du N. au 
S. , puis du N. O. au S. E. , reçoit un grand 
nombre de petites rivières , et , un peu au- 
dessous du Jacn , se joint à la Tunguragua, 
par la rive gauche, après un cours d’environ 
35 1 . 

CHINCHON , ville d'Espagne , prov. et à 
8 I. S. S. E. de Madrid (Ségovic), entre le 
Tagc et la Tajuna. Elle a t chntcau , 2 égli- 
ses , 2 couvens, 1 société economique, des 
bains d'eaux minérales, plusieurs fabriques 
de savon. 3 , 680 hab. 

CHINDUIEUX, village des Étals Sardes, 
div. de Savoie, prov. de Savoie propre, mand. 
et à il. S. de Ruflieux, et à 5 1 . 1/2 N. de 
Chambéry. 1,210 hab. 

CHINE, vaste et puissant empire d'Asie, 
le plus riche, le plus ancien , et le plus peu- 
plé de tous ceux qui existent actuellement, 
ou dont rhistoirc nous a conservé le souvenir. 
Les peuples qui rhabitcntneliii donnent pas, 
dans leur langue, d'autre nom que l'A'mp/re , 
le le Royaume du milint ou l.a Fleur 



du milieu ; ou quelquefois ils le désignent par 
le nom de la dynastie qui règne au moment 
où ils parlent, Hia^ Tksin j Han, Thang ^ 
Min^y et maintenant Thùn^. Leurs voisins 
ont emprunté d'eux cet usage, en retenant 
les noms des dynasties les plus célèbres, plu- 
sieurs siècles après qu’elles ont cessé de ré- 
gner. Tcllo est entre autres , ainsi , qu'on le 
verra plus bas , l'origine du nom placé à la 
tétc de cet article, lequel a été adopté, avec 
de légers cbangemens, par la plupart des na- 
tions européennes, mais qui est inconnu aux 
naturels de la contrée à laquelle on l'appli- 
que, et qui ne s'applique môme habituelle- 
ment chez nous qu’à une partie des pays qui 
sont réunis sous la domination de l’empe- 
reur de la Chine. Le nom ^Empire Chinois 
conviendrait mieux pour les désigner tous en- 
semble. Toutefois, pour nous conformer à 
l’usage, nous ne décrirons ici que la contrée , 
déjà très-étendue , qui sert , en quelque sorte, 
de noyau à cet empire. Celles qui y ont été 
plus récemment attachées par la conquête, et 
dont la réunion peut, jusqu'à un certain 
point, être considérée comme précaire et in- 
complète , doivent être décrites sous les noms 
de Tibet y Petite Boukharicj Mongolicy A/iz/t- 
dchouric y et Corée. 

La Chine est un grand pays continental , 
situé dans la partie orientale et moyenne de 
l'Asie, et qui, borné au S. et à l'E. parla 
mer, et confinant au N. , à l'O. et au S. O. 
avec differens pays de la Tartaric, du Tibet 
et de rinde au-delà du Gange , ne s'éloigne 
pas beaucoup de la forme circulaire. Ses cô- 
tes, à partir du point où la Chine touche au 
Tonkin, dans le golfe du même nom, s'éten- 
dent à l'E. et au N. , en sc prolongeant sous 
une forme régulièrement arrondie, laquelle 
n'est interrompue d'une manière un peu sen- 
sible que par un prolongement de terre ou 
une petite presqu'île vis-à-vis de l'ile de Hai- 
nan , et par une échancrure, ou petit golfe 
semé de beaucoup d'ilcs, à l'embouchure de 
la rivière de Canton. De là, en tournant tou- 
jours à l'E. , et en remontant vers le N. , on 
ne rencontre aucune irrégularité de quelque 
étendue, jusqu'au golfe qui est au S. de l'em- 
bouchure du Kiang, et la courbe n'est de 
nouveau interrompue que par cette embou- 
chure môme , et surtout par un promontoire 
d'une longueur considérable, que forme la 
partie orientale de la province de Chan-toung. 
La côte revient au N. O. après ce promon- 
toire, et retournant ensuite vers le N. E. , 
elle forme un golfe connu des Européens sous 
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les noms de Mer Jaune ou de golfe du Liao- 
toung. C'est vers U moitié de cette nouvelle 
direction que nos cartes ordinaires placent le 
point où les limites de la Chine s'éloignent 
de la mer pour se diriger du coté de l'O. par 
une ligue sinueuse qui sépare la province de 
Tchi'li de la Tartaric orientale. Mais depuis 
la nouvelle organisation de Tempire , trois 
nouvelles provinces, prises dans les pays qu'on 
connaissait autrefois sous les noms de Liao* 
toung et de pays des Mandchous , ont été ajou- 
tées à la Chine proprement dite , et forment 
comme un appendice, qu^il devient indispen- 
sable de comprendre dans notre description. 
Les frontières de la Chine, d'après ces dis- 
positions toutes récentes , suivent donc le ri- 
vage septentrional du golfe du Liao-toung , 
en parlant de l'une des portes de 1a grande 
muraille nommée Chan-hai-kouan , jusqu'à 
l'embouchure du Yalou; parvenue en cet en- 
droit, elle quitte la côte de ce golfe, et s'é- 
tend de l'O. à TE. , le long des limites de la 
Corée , jusqu'à la mer du Japon. Elle suit le 
rivage de cette mer en se dirigeant vers le 
E. , puis vers le N. , jusqu'au point qui 
marque le commencement de la frontière 
russe, à peu de distance au N. de l’Amour ou 
fleuve Noir. De là , la ligne qui sépare les deux 
empires suit la chainc des monts Slavanoi , 
nommés en chinois Uing'an , redescend au S. 
O. jusqu'à l'Amour, qu'ellccoupe au couûucot 
de l'Argoun, et s'arrête aux lacs de Koulun 
et de Bouir. En cet endroit, la frontière chi- 
noise s’éloigne de la frontière russe , et lais- 
sant dans l'intervalle le pays des Khalkha et 
la Mongolie , elle sc dirige au S. E. par la 
Khalkha, le Tchol et le Nun , jusqu'au Son- 
gari , qu'elle traverse à Petouna , et vient re- 
joindre l'ancienne palissade du Liao-toung. 
Elle suit cette palissade en allant du N. E. 
au S. O. , jusqu'à sa jonction avec 1a grande 
muraille, à peu de distance de Chan-haï- 
kouan. Le pnys compris dans les limites 
que nous venons de tracer contient mainte- 
nant les trois provinces de Ching-king , Hing- 
king, et He-loung-ktang. 

La frontière chinoise suit la grande mu- 
raille en allant, par diverses sinuosités, du 
côté de rO. , jusqu'au fleuve Jaune , et sépa- 
rant du pays des Mongols les deux provinces 
de Tchi'li et de Chan-si. Après avoir traversé 
le fleuve Jaune vers le milieu de la branche 
qui descend au S., elle court d'abord au S. 
0. , puis au N. O. , entre le pays des Ordos, 
au N. , et la province de Chen-si, au S. Elle 
vient rejoindre une seconde fois le fleuve 
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Jaune au milieu de la partie de ce fleuve 
(lat. 38® 3o')qui est dirigée vers le N , le tra- 
verse encore, et redescend au S. , après avoir 
embrassé Je territoire de Ning-hia, puis va 
en côtoyant la rive gauche d'abord , puis la 
rive droite, jusqu'au 3;^ degré de lat. Là clic 
s’éloigne du fleuve eu sc dirigeant au N. O. , 
jusqu'à ce qu'elle ait atteint, au 4^*, ledépar- 
temeut de Sou-tchcou , point où se termine 
la caiie du Chen-si de d'Anville. De là elle 
continue à suivre la même direction, le long 
de l’arroud. de 'An-si (autrefois Cha-lchcoii), 
du département de Tchin-$i ( autrefois Ka- 
mul ou Hami), et de l'arrondissement Ti hoa 
(l'ancienne Pcntapole des Ouigours ou Ou- 
roumdsi) , à 44® 1*1- C’est là qu'est l'ex- 

trémité de la Chine, du côté du N. O. La 
frontière revient alors au S. E. , séparant les 
déparlcmcns qu'on vient de nommer du dé- 
sert de Sable et du pays du Kùkenoor ( lac 
Bleu). Parvenue à Si-ning, elle descend au 
S. en côtoyant successivement les provinces 
de Chen-si et de Ssc-tchhouan j sa direction 
devient un peu occidentale dans la contrée 
où les fortes rivières du Tibet viennent ver- 
ser leurs eaux dans le grand fleuve que les 
Chinois nomment par excellence Kiang ou le 
Fleuue f traverse plusieurs des alDucns du 
May-kang, côtoie la branche orientale de 
riraouaddy , et traversant ce dernier à la 
hauteur du tropique, prend la direction de 
l’E. , marche par diverses sinuosités, entre 
le pays des Birmans et l'cmp. d'Aii nam (Ton- 
kin) d’une part, et les provinces de Yun-nan 
cl de Kouang-si de l'autre, jusqu'au point 
d'où nous sommes partis. 

Les limites que nous venons de tracer, 
conformes à l'état actuel de l'administration 
chinoise, enferment des contrées qui ne sont 
pas habituctlcracnt considérées chez nous 
comme faisant partie de la Chine proprement 
dite, et dont la dcscriptinn détaillée doit, 
par celle raison, être renvoyée aux noms 
que l'iisage a comme consacrés parmi nous 
pour les désigner. On verrait, en les traçant 
sur une carte, que la Chine présente, ainsi 
que nous l'avons dit en coimncnçant . la 
forme d'un cercle, ou plutôt d'un ()araUclo- 
gramme équilatéral, dont on aurait abattu 
les angles, appuyé au S. sur le tropique du 
cancer, qu’il ne dépasse que d'environ un 
degréet demi j s'étendant au N. jusqu'au 
degré , et otTranl au N. E. et au N. O. deux 
pt'oiougemens , dont l'un s'avance jusqu'au 
56* de lat. N. , et l'autre jusqu'au 44* seule- 
ment. En ne tenant , pour le moment, au- 
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cim compte de ces deux appendices, on voit 
que U Chine est comprise entre le ao*' et le 
4i® de lat. N. , et le qü® et le lao* degré de 
long. R. : ce qui lui donne une étendue de 
5a5 1. du N. au S. et de 600 de l'E. à l'O., 
à partir du point le plus éloigné, ou envi- 
ron 3oo,ooo 1. de superficie. 

Les limites de la Chine ont été indiquées 
d'une manière sommaire par la description 
faite précédemment de la forme et de la di- 
rection de la ligne qui les déterminent. Il 
sudira d'ajouter que la mer, qui environne la 
Chine au S. et à l'E., reçoit différens noms 
de la part des Chinois, dont elle baigne les 
cétes , et des Européens qui les fréquentent. 
Les premiers nomment Mer du Midi celle 
qui touche aux provinces de Kouang-toung et 
«le Foiikian, jusqu'à Formose, et Mer Orien- 
tale , celle qui s'étend depuis le Fou-kian , 
le long des provinces de Tchc-kiang , de 
*An-hooi, de Kiang-sou, de Cban-toung, de 
Tchi-li , et de Hing-king. Ils ne donnent pas 
de nom particulier à celle qui s'étend de- 
puis le N. de la Corée jusqu'à l'embouchure 
de l'Amour. Les Européens appellnot golfe 
du Toi'.kin la partie occidentale de la mer 
du Midi , dans les parages qui avoisinent les 
provinces sept, de l'empire d'An-nam; mer 
de Chine, la mer qui est au S. et à l'E. de 
la Chine proprement dite; mer Jaune ou 
golfe du Liao-toung , le golfe qui est compris 
entre les cétes du Chan-toung, du Tchi-li, 
du Hing-king, cl la Corée; golfe de Corée, 
celle qui est au N. E. de ce dernier pays; et 
mer d'Okhotsk, celle qui communique à la 
Manche de Tartaric, où l'Amour vient verser 
ses eaux. 

Les pays limitrophes de la Chine, et qui 
n'en sont pas séparé.s p.ar la mer , sont : la 
Corée, au S. des prov. de Hing-king cl de 
Ching-king ; le pays des Tongous, faisant 
partie de l'empire russe, au N. de la prov. de 
He-loung-kiang ; celui des Rhalkha , lequel 
est soumis, mais non pas réuni à 1a Chine, 
à l'O. de la même prov. de He-loung-kiang; 
celui des Mongols, au N. du Tchi-li et du 
Chan-si ; le grand désert nomme Clia-mo 
par les Chinois et Gobi par les Mongols, ainsi 
que le pays des Ordos , au N. du Chen-si 
et du Kan sou ; le même désert et le pays 
du KOke-noor, au S. O. de la province de 
Kan-sou; le Tibet, à l'O. du Sse-tebhouan ; 
diverses principautés dépendantes de l'em- 
pire Birman, et le pay-^ des Laos, au S. O. du 
Yun-nau etduKouang-si, etcnÛn le Tonkin, 
faisant maintenant partie de l'empire d'An- 



naro , au S. O. de la prov. de Kouang-toung. 

Les îles voisines de la Chine , et qui ^ en 
dépendent, sont : l'ilc de Haï nan , au S. du 
Kouang-toung; celte de Thai-wan, nommée 
Formose par les Européens, au S. O. du 
Fou kian , et celle de Tarakai à l'embou- 
churc de l'Amour. On ne parle pas d'une 
infinité de petits îlots et d'iles peu considéra- 
bles , semés le long des côtes dans une lon- 
gueur de plus de f ,000 1 . , et qui tous ont 
reçu des Cliinois des noms particuliers. Un 
petit nombre de ces îlots a mérité de fixer 
l'attention des Européens. 

La Chine forme une portion considérable 
de cet immense versant, situé à l'E. des mon- 
tagne.s du Tibet, et qui est contigu au S. et 
à l'E. avec les plages du Grand Océan orien- 
tal. Les Chinois en placent le commence- 
ment, du côté du N. O. aux monts Tsoung- 
liog, au S. O. de Yerkiyang. Mais il doit y 
avoir, à l'E. de ce point, des auteurs qui in- 
terceptent le passage des eaux, puisque les 
rivières qui en partent , sont sans communi- 
cation avec la mer , et viennent former des 
lacs sans écoulement. La Chine , proprement 
dite, offre 3 grands bassins, l'un au S. des 
monts Nan-ling, où toutes les rivières vont 
au midi se jeter dans 1 a mer qui baigne le 
Kouang-toung et le Fou-kian; le a® au N. 
de cette chaîne, renferme le bassin du Kiang 
et du vaste système des rivières qui s'y ratta- 
chent; il est terminé au N. par les monts 
Pe-ling, qui le séparent de celui du Hoang- 
bo. Ce dernier, enfin, s'étend au N. jus- 
qu'aux monts Yan, branche peu élevée des 
monts Yin dans 1a Tartarie. Le prolongement 
de ces dernières du coté du N. E. , sous le 
nom de lling-'an , forme un quatrième bas- 
sin, dont les eaux s'écoulent à la fois au S. et 
à l'E. dans la mer Jaune et dans la mer 
d'Okhotsk. Il est séparé de la Corée par une 
chaîne qui vientse rattacher à celle des monts 
Yan, au N. de Pc-king. 

Les deux chaînes désignées par les Chinois 
sous les noms de Pe-ling et de Nan-ling 
(chaîne sept, et chaîne mérid. ), sont deux 
branches détachées de l'immense nœud des 
montagnes du Tibef. La première part de la 
partie sept, de cette grande chaîne, que les 
Chinois regardent comme étant la plus haute 
du monde, et qu'ils appellent Kanti-ssc. La 
chainc du Yun-iing, qui fait partie de cette 
dernière, court du N. au S., et constitue 
une véritable barrière naturelle entre la 
Chine et le Tibet. Au N. , elle forme une 
bifurcation , en envoyant au N. O. une forte 
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chaîne qui s'étcml à l'O. du Kôkc>noor, et 
dont les diverses ramifications déterminent 
toute la première partie du cours du Hoang> 
lio. Au N. E., elle donne naissance à la 
chaîne des montagnes du Chen si, dont les 
hauteurs vont en s'abaissant successivement 
du S. au N. , dans cette contrée qu'habitent 
les Ordos, et qui est comme dessinée par la 
grande courbure du Hoang-ho. Les Pc-liog 
qui s'en séparent k TE., courent dans cette 
direction sans presque s'en écarter, marquant 
la distinction entre le bassin sept, et le bas- 
sin moyen, côtoyés au N. par le Hoang-ho, 
et s'abaissant insensiblement jusqu'au rivage 
de la mer, où leurs dernières hauteurs vien- 
nent se terminer entre les embouchures du 
Hoang-ho et du Kiang. La chaîne des Nan- 
ling, naissant de l'catrémité des Yun-ling, et 
fort éloignée en cet endroit de l'origine des 
Pe-ling, s'en rapproche en courant à l’E., et 
en envoyant vers le N. E. plusieurs rameaux 
qui semblent accompagner les circonvolutions 
du Kiang, et le suivre jusqu'à son embouchure. 

Les monts Yan , au N. O. de Pe-king , sé- 
parés des Pe-ling parole bassin du Hoang- 
ho , paraissent tenir à la grande chaîne des 
monts Yin, qui marque la limite entre la 
Chine, le pays des Mongols, cl le désert. 
Une chaîne de communication qui les réunit 
au N. forme, en s'avançant à l'E. du golfe 
du LiaO'toung , la chaîne connue autrefois 
sous le nom de Sian-pi , et son prolongement 
qui SC continue avec les montagnes de la Co 
rée , donne naissance à cette longue monM- 
gne &/anc^(golmin chanyan alin), si célèbre 
dans l'histoire des Mandchous. 

On voit par cci aperçu, que les principa- 
les chaînes de la Chine vont en .s'élevant 
d'après le mouvement général des bassins , 
vers l'E., le N. £., et le S. E. , et que 3 li- 
gnes qui en marqueraient l'inclinaison , à 
partir de la mer Jaune , des embouchures du 
Hoang-ho et du Kiang , et de la baie de Can- 
ton , viendraient se réunir au faite commun 
des montagnes du Tibet oriental , connu des 
Chinois sous le nom de Kouen-lun , et dont 
ils ont fait , dans leur géographie mythologi- 
que , le roi des montagnes, le point culmi- 
nant de toute la terre , la montagne qui tou- 
che au pôle et qui soutient le ciel, et l'Olympe 
des divinités Bouddhiques et Tao-ssc. C'est 
aussi le point qui marque la direction des 
grandes vallées*, on va donc en s'élevant à 
mesure qu'on se dirige vers ce point , et la 
rapidité de cette élévation augmente considé- 
rablement quand on s'en rapproche, dans les 
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parties montagneuses des prov. de Yun-nan , 
de Ssc-tchhoiian , et de Cbcn-si. L<> cours des 
eaux y est plus rapide , et dan.s beaucoup 
d'endroits les passages sont interceptés par 
des cscarpemcns à pic , et par des vallées 
presque inaccessibles. 

Il est difficile d’avoir une notion juste de 
la hauteur absolue des montagnes de la Chine, 
d’après des géographies où elle n*cst indiquée 
que par la longueur des pentes. Cependant 
il est certain que les chaînes 1rs plus élevées 
sont : celle qui sépare le Kouang-si , le 
Kouang-toung , et le Fou-kian , du Koueï- 
tcheou , du Hou-nan , et du Kiang-si ; la 
chaîne qui traverse du N. O. au S. E. les 
provinces de Kan-sou et de Chen-si, dans les 
départemens de Phing-liang, de Foung- 
Ihsiang, et de Si-'an; et celle qui sépare le 
Tchi-li du Chan-si. Il y a aussi des hauteurs 
considérables dans IcChan-toung, où te trouve 
le mont Thaï, dont il sera parlé plus bas; 
dans le Kiang-sou , département de Kiang- 
ning, et dans le 'Anhoeï , département de 
'An-kbing, dans plusieurs endroits du Tehc- 
kiang et du Hou-nan. On connaît des som- 
mets couverts de neiges perpétuelles, à peu 
de distance, à l'O. de Pc-king, dans le Kan- 
sou, à ro. du fleuve Jaune, et au N. E. du 
Kôkc-noor sur la limite du Sse-tchhouan et 
du Tibet, le long du bassin du Kin-cha-kiang, 
et entre les provinces de Sse-tchhouan cl de 
Kouei-tclieou ; il y en a aussi plusieurs dans le 
département d'Ou-tcheoii du Kouang-si, sous 
le tropique même , et près et à l'O. de Can- 
ton , ce qui suppose au moins q,ooo toises 
d'élévation. 

Ce n'est pas la hauteur des montagnes qui 
règle les rangs qu'elles occupent sur les géo- 
graphies chinoises, et l'ordre selon lequel 
elles y sont décrites tient à des idées par- 
ticulières, qui ont leur fondement dans les 
traditions historiques. Il en est 4 auxquelles 
les Chinois on donne, dés la plus haute an- 
tiquité le nom de Yo, et qui marquaient le 
terme où le souverain s'arrêtait pour prati- 
quer diverses cérémonies religieuses, lors 
des visites solennelles qu'il devait faire dans 
les parties de son empire qui répondaient aux 
4 points cardinaux. Le premier de ces Yo , 
ou celui de l'Orient , est Taï ou Thaï , dans 
la prov. de Cban-toung , dép. de Tsi-nan, 
célèbre par l'idole de 1a Sainte Mère , dont 
le temple se voit à son sommet ; il passe pour 
avoir li (4 I.) d'élévation, ce qui, comme 
on peut bien croire , ne doit pas s'entendre 
d’une élévation verticale. Le second Yo, ou 



Digitized by Google 




36 



c n I N 



c H I N 



relui du midi , est Ho ou Hong, aussi nommé 
la Colonne du ciel, dans le 'An-hoci, dép. de 
Idii-U'heou. (Il ne faut pas confondre celle- 
ci avec ta Colonne du ciel tpii est propre- 
ment une montagne du département de 'An- 
kliiiig, qucWou4i , empereur de la dynastie 
des Han , avait choisie pour Vo ilu Midij au 
lieu du mont Heng). Le troisième Yo, celui 
de rOccident , est le mont Hoa , dans le 
r.lien-si, dép. de Si-’an. Le qualricrac, celui 
du Nord , est le mont Hung , dans le dép. de 
Tat-thoung du Chan-si. A ces 4 montagnes 
célèbres , dont la position réelle ne répond 
pas bien exactement aux 4 points auxquels 
elles sont assignées, la dynastie de Tchcou 
en a ajouté un cinquième pour représenter 
le milieu : c'est le mont Thaï ou Soung, dont 
te nom signifie Montagne élevée , dans le dép. 
de Ho-iian , de la province de meme nom. 

Indépendamment de ces 5 montagnes , 
dont la célébrité est comme consacrée par 
riiisloire , il y en a beaucoup d'autres qui 
sont remarquées pour leur élévation extraor- 
dinaire, les singularités naturelles qui s'y 
trouvent, on les temples fumeux qu’on j a 
construits , et qui les rendent l'objet de pè- 
lerinages. De ce nombre sont, le mont 'O- 
mei , dans le dép. de Kia>ting, de la prov. 
de Sse-tchbouan; le mont Pou-tho ou Pou- 
tbod&kia, près de Ning-pbo, dans le Tche- 
kiang , et une infinité d'autres. 

Au premier rang, parmi les fleuves de la 
Chine , doivent être placés le Kiang et le 
Hoang-ho, comparables aux plus grands 
cours d'eau de l'Asie, et même de l'Amcri- 
qiic. Tous deux prennent leur source hors 
des frontières de l’empire , et le traversent 
de rO. à l’K. pour venir se jeter dans la 
mer Jaune. Leurs sources sont dans des pays 
assez rapprochés , et il en est de même de 
leurs embouchures ; mais leurs cours s'écar- 
tent à des distances considérables, et em- 
brassent un espace de pays prodigieux. Le 
Ya-loung et le Kin eba-kiang (ou fleuve à sable 
d'or), sont deux grandes rivières qui , après 
avoir pris naissance dans la Tarlarie et tra- 
versé le Tibet , se réunissent pour former le 
Kiang ou fleuve par excellence. Le volume 
d'eau <|u'clles oll'rcnt à Tchoung-king , dans 
le dép. de 'ï'ching-tou , de la prov. de Sse- 
tchhouan, est déjà considérable, puisque 
le fleuve a en cet endroit, à 3oo 1 . de la 
mer, une demi-lieue de largeur. 11 a 7 lieues 
à .son erobnuebure , et son cours n'a pas 
moins de G 60 I. C’est donc à juste titre 
qu'(»ii lui a donné le nom <le Yang-tseu- 



kiang, ou de fils de l’Océan. Le fleure Jaune, 
en chinoi.s Hoang-ho , ainsi nomme <lc la 
couleur dorée que le limon donne à ses eaux 
dans le temps des inondations, a sa source à 
très-peu de distance de celle du Kiang. La 
longueur de son cours est presque égale , 
quoique le volume de ses eaux soit moins 
considérable. Malgré celte dernière circons- 
tance, le fleuve Jaune a , des les cpo(|ucs 
les plus anciennes, causé les plus graiitls 
ravages sur scs rives, et de tout temps Ton 
s'est cirorcé d'opposer des digues à ses dé- 
bordemens : tel a été te but <l'un grand 
nombre de travau.x entrepris à divers points 
de son cours , et qui ont été continués ou 
repris sous le règne des derniers empereurs. 
On a des raisons de croire que l'cinbouchurc 
du fleuve Jaune n'etait pas jadis où nous la 
voyons aujourd'hui , mais que ce fleuve allait 
porter ses eaux dans le golfe du Liau-touiig , 
en traversant le Chan-toung. 

De même que les géographes chinois , 
classant les montagnes d'après leurs idées 
systématiques, en distinguent cinq, aux- 
quelles ils donnent des titres particuliers , de 
même aussi ils comptent quatre fleuves ou 
rivières sous le nom de Ssc-tmi (les quatre 
ccoulcmcns ou canaux) : ce sont le Kiang. 
le Ho, le Hoaï, et le Tsi. 11 faut ajouter à 
ces fleuves un nombre considérable de ri- 
vièrc.s qui vont se jeter à la mer , mais dont 
le cours est généralement peu étendu. Beau- 
coup d'afllucns du Hoang-ho et du Kiang les 
surpassent en longueur et en volume. 

Le Liao, qui donnait autrefois son nom 
au Liao-toiing, et au Liao-si, maintenant 
le Hing-king , le Ya-lou, l'Amour ou fleuve 
Noir (en chinois He-loung-kiang ), et ses 
afllucns, le Songari et l'Ousouri, sont les ri- 
vières les plus remarquables des trois pro- 
vinces nouvellement réunies. 

Les géographes chinois distinguent plus 
particulièrement cinq lacs, savoir : 1 ^ le lac 
de Thoungthing, sur les confins des pro- 
vinces de llou-nan et de Hou pcj le lac 
de Pho-yang , dans le Kiang-si; 3^ le lac de 
Houng-Use , dans le Kiang-sou ; 4 *’ Si hou , 
ou le lac occidental, dans le Tchc-kiang ^ 
S° Tai-liou, ou le grand lac , sur Ic.s limites 
du Kiang-sou et du Tchc-kiang. H y a eu 
outre beaucoup d'autres lacs plus petits , no- 
tamment dans le Yun-naii. 

Le climat d'un pays qui s'étend depuis le 
tropique jusqu’au SA*" degré doit «liflérer in- 
finiment suivant les provinces. Celui de la 
Chine offre, en eflTct, toutes les variations 
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<îe la ^onc tcinpùrcc , cl participe eu quelque 
sorle aussi «le celui tics zuncs glaciale et 
tnrriilc. La province «le Ile loung-kiang a des 
liivcrs semblables à ceux de la Sibérie, et 
la chaleur «le Canton ressemble à celle de 
rilindoiistan. On voit dos rennes dans le 
fiurtl, et des éléphaiis dans le midi. Entre 
ces d«;ux extrêmes, toutes les nuances de la 
température, toutes les gradations du chaud 
et «lu froid s'observent à mesure qu’on avance 
du midi vers le nord. L’hiver est déjà rigou- 
reux à PcLing, quoique cette capitale ne 
soit située que vers le 40*" parallèle. Généra- 
lement, l’air est trés saiii , et les exemples de 
longévité ne sont pas rares ; ce qui est d’au- 
tant plus icmarquable que la culture la plus 
uiiiversoliemciit répandue est celle des riziè* 
res. On doit sans doute attribuer cet avan- 
tage en partie à l’heureuse «lisposilion des 
bassins , qui sont ouverts aux vents les plus 
généraux, et en partie aussi aux sages me- 
sures qu'on a prises pour rassainissonicnt du 
pays en cultivant les bords des lacs et h;s 
prairie.s marécageuses, en procurant un libre 
écoulement aux eaux «les fleuves et des riviè- 
res, et en assujcttiisaiit à des réglenicns ju- 
«licictix les travaux d’irrigation , l’iiii des 
moyens de prospérité de l’empire et de salut 
pour ses habilans. 

Peu de voyageurs instruits dans les sciences 
naturclU‘8 ont été admis à parcourir les pro- 
vinces de la Chine, et aucun n'a 'pu faire 
des recherches sur la nature des terrains , ni 
de.s observations géologhpics de «pielquc im- 
portance. D'après la vaste élentluc «le pays 
compris sous la dénomination de Chine, on 
peut croire qu'il tloily régner sous ce rapport 
une glande variété. La province de Tchi-li 
cl la cétc S. E., du côté de Formose, parais- 
sent «le formation secondaire. Le terrain pri- 
mitif, qui vraisemblablement forme la base 
des montagnes situées à TU., s’étend dans le 
Chan-si, le Kiang-sou et le ’An-hoei. Les 
piov. du N. contiennent d'immenses amas 
de houille et de sel gemme, et l'on trouve «ui 
ditTérens endroits des ossemens fossiles. On 
UC coDiiait aucuu volcan actuellement en 
ignilioD dans U Chine; niais 011 est assuré 
que les terrains volcaniques y occupent un 
espace considérable, il y a un grand nombre 
«le solfatares dans la prov. de Chan-si, dont 
les habilans mêmes les cinploitmt à des usages 
économi(|uc.s, et il est «|uesliou , dans les an- 
nales, d’une moiitagiie qui jetait des flammes 
«kios le Yiin-nan. La ('lune est sujette aux 
tcmblemens de terre, surtout dans les pro- 
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vinccs septentrionales, et l’on a tenu tiès- 
exactement noie des phénomènes de ce genre, 
ainsi que de tout ce qui concerne la mé- 
téorologie et l’astronomie. 

Il n’y a pas «le minéraux qu’on ne puisse 
s'attendre à voir sortir de la Chine; mais 
ceux «pi’elle produit sont jusqu'à présent 
assez peu connus. L'or et l'argent se trou- 
vent dans les provinces «lu S. et de l’O. L'ih* 
de ilai-nan possède plusieurs mines «l'or, et 
le Kin-cha-Liang, ainsi qu'on en a déjà fait 
la remarque, tire son nom des parcelles de 
ce métal, qu'il roule dans ses eaux. Le fer, 
le plomb et le cuivre sont extrêmement 
communs. Pluiiçurs alliages naturels ou fac- 
tices de cuivre et de zinc, de zinc cl d'é- 
tain, «le plomb et d'étain, viennent de di- 
verses localités dans l'intérieur de la Clilnc 
Le mercure natif et sulfuré s’y trouve en 
abondance. On y recueille le laziiliihc , le 
quartz , le rubis , peut-être aussi l’émé- 
raude , le corindon, la pierre olbirc, qui 
sert à faire des meubles, et particulière- 
ment des ccritoires ; la stéatite, qu’on taille 
en orneraens et en figurines; diverses es]>c- 
ces de schiste, de roche cornéenne et de 
serpentine, dont on fabrique des instnimcns 
de musique. Le jade, si célèbre sous le nom 
de in, se trouve aussi à Taï-tlioiing , dans 
le Chan-si ; mais la plus grande partie de* 
celle pierre , si estimée des Chinois, vient «le 
Khotan, et est apportée de Tarlarie par les 
Boukhares. 

La Chine nourrit un grand nombre d'es- 
pèces d'animaux , parmi lesquelles il y l'u 
a plusieurs «pii ne sont que peu ou mal 
connues en Europe. Le cheval y est moins 
beau et plus petit. On y trouve le chameau 
de la Baclriane, le buffle, pltisitMirs cspéf'<*.s 
d'ours, «le blaireaux, de l'atons, une e.spèct' 
particulière de tigre, plusieurs espèces d<^ 
léopards et de panthères. J.e b«cuf est moins 
commun qu’en Etiropc , et le c«>choii est plus 
petit. 11 y a plusieurs variétés de chiens , 
et entre autres une que l'on mange. Le 
chat y est mis en domesticité, et la variété 
blanche à poil soyeux n'y est pas inconnue. 
On compte beaucoup d’espèces «litrérentes 
de rongeurs , parmi lesquelles il y en a qui 
multiplient au point de devenir un fléau pour 
les provinces, qu’elles parcourent en troupes 
immenses. Les gerboises, les polatoucbcs , 
les écureuils , les loutres , les zibelines , se 
trouvent dans les forcis. L'éléphant , le rhi- 
nocéros et le tapir habitent les parties occi- 
dentales du Kouang-si , du Yuti-nan cl du 
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Sso-tchhouan. De nombreuses espèces de 
cerfs , de chèvres et d antilopes , le musc , 
et d^autres ruminans moins connus , peuplent 
les forêts et les montagnes, particulièrement 
dans les provinces occidentales. On trouve 
aussi vers le S. O. plusieurs quadrumanes , et 
même de grandes espèces de singe assez voi- 
sines de Torang-outang. 

La Chine contient un nombre infini d'oi- 
seaux, la plupart étrangers à nos climats. 
Le faisan doré et le faisan argente en sont 
originaires. On connaK plusieurs espèces de 
cormoran , de cailles , diverses variétés de 
gallinacés et de palmipèdes, un assez grand 
nombre d'oiseaux de proi^ de jour et de 
nuit, et de nombreuses espèces de la famille 
des passereaux. Mais l'ornithologie chinoise 
n*a fait encore que peu de progrès , et l'on 
est souvent réduit à faire usage des peintures 
du pays, qui ne sont pas toujours assez exactes 
pour parvenirà la détermination des espèces. 

La même remarque peut s'appliquer aux 
autres branches de la zoologie. Les poissons 
des mers de la Chine sont mieux connus , 
parce qu'on a souvent péché dans ces pa- 
rages ; mais les poissons des lacs et des ri- 
vières ont été peu étudiés. On n'a pas non 
plus de renseignemens sur les serpens et les 
lézards. Les tortues ont été mieux décrites , 
et l'on sait que plusieurs espèces sont par- 
ticulières à la Chine. Il y a aussi des mol- 
lusques , dont les coquilles ont été envoyées 
de ce pays , et font connaître des espèces 
remarquables. Parmi les insectes, il ne faut 
pas oublier les papillons , dont la Chine 
possède plusieurs belles espèces , et les vers 
il soie , dont l'espèce vulgaire n'est pas la 
seule à laquelle les Chinois donnent des soins. 

Le règne végétal parait encore plus riche , 
et la botanique chinoise serait l'objet d'une 
étude immense. Jusqu’ici on n’a pu con- 
naître qu'un nombre comparativement assez 
peu coDsidcrablc <lc plantes , que les mission- 
naires ont envoyées en nature, ou décrites 
dans leurs Mémoires. Les traités d'histoire 
naturelle des Chinois en indiquent uncinfinité* 
d'autres par des figures et des descriptions 
qui suffisent quelquefois pour fonder une 
flctcrmiiialion scientifique. Pour ne pas nous 
perdre dans un détail immense, il suffira de 
nommer ici parmi les végétaux les plus célè- 
bres de la Chine le bambou, dont les usages 
variés ont influé sur les habitudes des Chi- 
nois , et qui pourrait, pour ainsi dire , tenir 
lieu de tous les autres arbres j le tJié, objet 
d'un commerce très-actif ; l'ai bre à cire , 



l’arbre au suif, le camellia oleifcra, le mûrier 
à papier , le camphrier ( laurus campharu ) , 
l'arbre au vernis , le li-tchi (dimnocarpus ) , 
le loung-yan, le jujubier, l'anis étoilé, le 
canncllicr de la Chine, l'oranger, le bibacicr, 
et un grand nombre d'arbres à Iruit particu- 
liers aux provinces méridionales , la pivoine 
en arbre , le camellia , l'hortensia , rapporte 
de la Chine par lord Macartney; le petit 
magnolia f plusieurs rosiers, la reine-mar- 
guerite odorante , l'hémérocalle , la rhu- 
barbe , dont le commerce est si profitable 
aux habitans des provinces septentrionalo 
de la Chine; le jin-cben {ginseng) , dont U 
récolte dans la province de Ching-king est 
exclusivement réservée à l'empereur, et 
forme une partie considérable de son revenu ; 
et une prodigieuse diversité de plantes li- 
gneuses ou herbacées cultivées pour U beauté 
de leurs fleurs ; le cotonnier, un grand nombre 
de plantes textiles, économiques et céréales, 
qui mériteraient d'ètre naturalisées en Europe. 

La culture des végétaux utiles est un des 
soins auxquels les Chinois sont plus parti- 
culièrement livrés ; et dès les époques les 
plus anciennes, elle a fixe l'attention du 
gouvernement, qui s'est toujours eflbreé de 
l'encourager. Bien que toutes les céréales , 
connues en Europe , viennent à la Chine . 
c'est plus particulièrement le riz que l'on 
cultive, parce qu'il fait la nourriture princi- 
pale des classes inferieures, et la base de la 
nourriture des autres. Les tiavaux d'irriga- 
tion nécessaires à celte culture occupent 
beaucoup les laboureurs cliiuois , et l'exces- 
sive sécheresse est le plus grand ennemi de 
la population de la Chine. Comoïc celle-ci 
n'est pas également répartie dans toutes les 
provinces j U arrive assez fréquemment des 
disettes locales, qui coûtent la vie à un graml 
nombre de personnes, et en font émigrer une 
iiilinitc d'autres. Dans les provinces les plus 
peuplées , on a mis a profit jusqu'aux rivières et 
aux étangs, où l'on sème des plantes aquatiques 
Diitritivcs, telles que les tubérosités de sagit- 
taire ( sagUtaria tuberosa)^ et aux flancs tics 
montagnes qui sont coupées eu terrasse, et 
cultivées jusqu'à leur sommet. Ailleurs, on 
rencontre de grands espaces incultes, soit 
par la mauvaise nature du terrain, soit par 
l'incurie des habitans ou par d'autres causes 
locales ; ce qui a donné lieu de croire , mal- 
gré les encouragomens donnés à l'.ngricul- 
ture, quela Chine pourrait fournir plus com- 
plètement aux besoins de scs habitans, ou en 
nourrir encore tm plus grand nombre 
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Aprèa U culture du riz; celles du mûrier, 
pour les vers à soie , celle du coton et 
celle du thé, occupent le plus les Chinois. 

L'industrie de ce peuple est merveilleuse 
en tout ce qui concerne les aisances et les 
commodités de la vie. L'origine de plusieurs 
arts se perd chez eux dans la nuit dus temps, 
et l'invention en est attribuée à des person- 
nages dont l'existence historique a souvent 
été mise en doute. Ils ont toujours su pré- 
parer la soie , et fabriquer des étoffes qui 
ont attiré chez eux les marchands d’une 
grande partie de l’Asie. La fabrication de 
la porcelaine a été portée par eux à un degré 
de perfection , qui n'a été dépassé en Europe 
que depuis peu d’années. Le bambou leur 
sert à faire des milliers d’ouvrages de toute 
espèce. Leurs toiles de coton sont renommées 
dans le monde entier. Leurs meubles , leurs 
vases , leurs iostrumens et outils de toute 
espèce , sont remarquables par une grande 
solidité , jointe à une certaine simplicité in- 
génieuse, qui mériterait souvent d’étre imitée. 
La polarité de raimant avait été remarquée 
chez eux a,5oo ans avant notre ère , quoi- 
qu'ils n’en eussent pas tiré parti pour les 
usages de la navigation. La poudre à canon 
et d'autres compositions inÛammablcs dont 
ils SC servent pour construire des pièces d'ar* 
tihees d'un effet surprenant , leur étaient 
connues depuis très-long-temps , et l'on croit 
que des bombardes et des pierriers , dont ils 
avaient enseigné l'usage aux Tartares, ont pu 
donner en Europe l’idée de t’arUilerie, quoi- 
que la forme des fusils et des canons dont ils 
se servent actuellement leur ait été apportée 
par les Francs. De tout temps, ils ont su 
travailler les métaux , faire des inslrumens 
de musique, polir et tailler les pierres dures. 
La gravure en bois et l'imprimerie stéréo- 
type remontent chez les Chinois au milieu 
du x« siècle. Ils exceilcul dans la broderie, 
la teinture, les ouvrages de vernis. On 
n'imite qu'imparfaitenicnt en Europe cer- 
taines productions de leur industrie, telles 
que leui's couleurs vives et inaltérables, leur 
papier à la fois solide et fin , leur encre , 
et une infinité d'autres objets qui exigent de 
la patienc#, du soin et de 1a dextérité. Ils se 
plaisent à reproduire des modèles qui leur 
viennent des pays étrangers; ils les copient 
avec une exactitude scrupuleuse ci une fidé- 
lité sei*vilc. Ils fabriquent même tout exprès 
pour les Européens des objets qui sont du 
goût de CCS derniers , comme des magots ou 
des figurines en stéatitc , en porcelaine , en 
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bois peint, et la main-d’œuvre est à si bon 
marclié chez eux, qu'il y a souvent de l'avan- 
tage à leur commander des ouvrages que des 
artisans européens ne pourraient exécuter 
qu'à grands frais. 

Le commerce intérieur de la Chine l'em- 
porte de beaucoup sur le commerce exté- 
rieor; il se fait par les rivières et les canaux, 
et consiste priiicipaleraeiit en échanges des 
productions naturelles ou industrielles des 
diverses provinces. La Chine est un pays si 
vaste, et il règne tant de variété dans les 
productions , que ce trafic suffit pour occu- 
per la partie de la nation qui peut se livrer 
aux operations mercantiles. Cette circons- 
tance a contribué à faire négliger par les 
Chinois le commerce maritime , quoique 
leurs marchands aient autrefois navigué dans 
les mers de l'Inde, et jusqu'en Arabie et 
en Égypte , et qu'ils visitent encore de 
nos jours , dans des vues commerciales , les 
îles de l'archipel Asiatique , et les ports 
de U Cochinchine et du Japon. Quant au 
commerce par terre, ils s'en .sont occupés à 
différentes époques avec activité , et l’on 
ne peut douter que les intérêts de ce genre 
de négoce n’aient conduit en Tartarie les 
colonies chinoises qui s'y sont établies , et 
attiré vers les pays occidentaux les armées 
que le gouvernement chinois y a souvent 
envoyées. C'est principalement le commerce 
de la soie qu'ils faisaient avec les Romains 
par l’entreprise des lioukiiares , des Ascs et 
des Persans, qui a fait connaître les Chinois 
en occident, et attiré les occideiitau.\ en 
Chine. Généralement, les Chinois cachent les 
opérations commerciales sous l'apparence de 
négociations politiques, et quand il vient des 
caravanes de la Perse ou des autres contrées 
situées à l'O. de l'eiupirc, on fuit passer les 
murcliaïuls pour des envoyés qui viennent 
offrir leurs hommages à l'empereur, et leurs 
mai'cbandises pour un tribut, en échange du- 
quel on leur donne des presens d'un prix 
équivalent. C'est ainsi qu'on tire des chevaux, 
de Tartarie; du jade, du musc et des châles, 
de Khotan et du Tibet ; des pelleteries cl des 
draps de Silésie, de Russie. Les puissances 
européennes ont beaucoup de peine à obtenir 
que leurs marchanda soient reçus sur le pied 
de simples commerçans , et ils ne le sont 
qu’en certains lieux convenus , et avec des 
restrictions gênantes; cc qui tient au peu 
d'importance que ce commerce extérieur , 
quelque considérable qu'il nous paraisse . a 
aux yeux du gouvernement d'un empire si 




C H 1 N 



4o C H I N 

vaste, si peuplé et si riche en productions 
naturelles. 

Suivant M. Klaproth, le commerce russe, 
à Kiakbta, est beaucoup moins considérable 
qu^on ne le croit communément. Le prix de 
toutes les marchandises qu*on y échange sur- 
passe rarement la somme de 
par an, et ne s'élève souvent qu'à 6,000,000. 
Les fourrures de la Sibérie y trouvent moins 
de débit, depuis que les Anglais et les Amé- 
ricains apportent une grande quantité de 
pelleteries à Canton. C'est dans ce dernier 
port que les Européens sont reçus à trafiquer 
depuis qu'ils ont été exclus du port d'Émouy 
sur 1 a cdte du Fou>kian. Les marchandises qu'ils 
y apportent sont des draps et autres lainages, 
des fils d'or et d'argent , cannetilles et 
paillettes , des glaces et veiTCS de Bohème , 
du plomb, du corail, de la cochenille , du 
bleu de Prusse, du cobalt, des vins de 
Champagne, des ouvrages d'horlogerie, des 
pelleteries de la côte N. O. d'Amérique, et 



aussi des productions de l'Inde, comme de 
l'ébène, du poivre, des bois de santal et de 
calambac, de l'ivoire, de Vétain de Malacca, 
des ailerons de requin , des holothuries de la 
Cochinchinc , des nids d'alcyons , de récaillc 
et de la nacre de perle , du benjoin , du cnm- 
phre et de l'encens, du tabac, et surtout de 
l'opium, qui , quoique prohibe à la Chine , y 
est reçu avec le plus vif empressement. Les 
objets d'exportation sont la badiane , le 
mercure, la rhubarbe, la squinc , le musc , 
le gingembre, la porcelaine, les toiles de 
nanking , et surtopt le thé. Ce dernier arti- 
cle de commerce est si considérable, qu'on 
en exporte annuellement pour l'Angleterre 
16 à ao, 000, 000 de livres. 

Le résumé de quatre années fera connaître 
le rapport du commerce des diCTérentes na- 
tions qui commercent à Canton , le nombre 
de vaisseaux qu'elles y ont envoyés , et la 
quantité ( en livres anglaises ) de thé qu'ils eu 
ont rapporté. 



H 


Vaisseaux. 


jj^^H 


Vaisseaux. 


1788. 


P 

B' 

S 

B 

X 


«;93- 


U 

E’ 

U 

c 

H 


1795. 


Suédois. . . . 


3 


3,583,5oo 


a 


3,890,900 


1 


1,559,730 


■ 




Danois. . . . 


3 


a, 833, 700 


3 


3,664,000 


I 


85a, 670 


1 


34,670 


Hollandais . . 


5 


4, 9^3,700 


5 


5,794>9oo 


3 


a,938,53o 


4 


4,096,800 


1 Français • . . 


3 


a, 531,600 


3 


1,738,900 


a 


1,540,670 






Américains. . 






3 


75o,goo 


6 


1,538, 400 


7 


1,438,370 


Anglais. . . . 


5 


3,46a, 4i5 


29 


33,096,708 


16 


i6,oo5,4i4 


ai 


33,733,810 



Le tableau ci contre montre l'état progres- 
sif du commerce anglais et de celui des Amé« 
ricains à Canton , et le déclin de celui des 
autres nations européennes. La 1'* colonne 
contient l'année de l'cxporUtion ; la 3' , le 
total des thés exportés par les Européens , 
non compris les Anglais ; la 3 * colonne, ce- 
lui des thés exportés parles Anglais; et la 
dernière , celui que les Américains ont tiré 
de 1a Chine, le tout exprimé en livre an' 
glaise plus petite que U nôtre de prés d'i/zo. 



Aunéct. 


Européeru. 


Anglais. 


Aménetio*. 


1785 


i 6 , 65 i ,000 


io, 583 , 6 a 8 


880,100 


1786 


15^715,900 


1 3,480,691 


695,000 


1787 


10,165,160 


30,610(919 


: 1,181,860 


1788 


1 3,578,000 


33,096,703 


750,900 


1789 


9,875,900 


30,141,745 


€,188,800 


1790 


7,174,300 


17.991,03a 


3,093,200 


> 79 ' 


3 ,o 34 , 66 ü 


33,869,630 


> 79 » 


4 , 43 i, 73 o 


18,185,467 


1 , 863,200 


'793 


7,864,800 


i6,oo5,4i4 


1 , 538 , 400 


•794 


3,463,800 


30,738,705 


>, 974 .> 3 o 


• 795 


4 ,i 38 , 93 oj 


a3,733,8ioj 


1,438,370 
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Les achats de la compagnie anglaise à 
Canton coûtent, les uns dans les autres, 3 o 
à 4 ^ millions , et rendent en Europe de 65 
à 7 a millions. Les navires américains ont 
apporté très-peu d'argent dans les premières 
nmices où ils ont paru a Canton j mais depuis 
la révolution de France, ü y a des balimcns de 
cette nation qui y ont porté jusqu'à cent mille 
piastres ( 534 iOoo fr. ). L'importation an- 
nuelle en Europe des marchandises de Chine 
était évaluée par üiancard (en i8oG) au char- 
gement de vaisseaux de i,ooo tonneaux, 
qui coûtent environ ^0,000,000. L'accrois-v 
sement du commerce américain depuis cette 
époque doit être ajoute en surplus à ce total. 

Même en limitant les lieux où les mar- 
chands européen peuvent être admis, le 
lieu où ils peuvent habiter, et la durée du 
séjour qu'ils peuvent faire à Canton , le gou- 
vernement chinois ne leur a pas laissé la li- 
berté de choisir les commerçans Chinois avec 
lesquels ils peuvent négocier. Il a conGc le 
monopole du commerce européen à des né- 
gocians privilégiés, dont le nombre a été 6xc 
à la jusqu'en 17921 où il a été porté à 18. 
Ces négocians, que les Anglais nomment 
hong , et les Français hanUtes , d'un mot 
chinois qui signifie magasin , sont les inter- 
médiaires obligés dans toutes les opérations 
commerciales; ils fournissent des garanties, 
des cautionnemcn.H et des repondans, et leurs 
fonctions s'étendent souvent a une sorte 
d'intervention politique dans les diOicultés 
qui s'élèvent fréquemment entre les commer- 
çons étrangers et les autorités locales. 

Les Chinois ne font usage ni de monnaie 
d'or ni de monnaie d'argent. Les comptes 
•'établissent sur une monnaie fictive dont les 
valeurs peuvent être ainsi réduites 
Liang ou tael, 7 f. 4 < 7 c. 

Tsian ou mas ( i/io de tael), ^s 74 ‘ 

Fen ou condorin ( i/io de mas), 0,0741 
Li ou cache ( i/io de condorin ), 0,00741 

Ce dernier est le seul qui ait une forme 
monnoyce, celle d'un denier de cuivre ar- 
rondi et percé d'un trou carre. Mille deniers 
de cette espèce valent un liang. Les valeurs 
supérieures se paient en argent , que l'on 
coupe et que l'on pè.sc, selon le besoin. On 
remarquera que chacune de ces valeurs a 
deux noms : l'un est celui que lui donnent 
les Chinois, et l'autre un terme convenu, 
usité dans le jargon mêlé de chinois et de 
portugais, qui se parle à Canton et a Macao. 

Indépendamment des monnaies de compte 
QU réelles qui ont cours dans le pays, on 
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reçoit à Canton la piastre espagnole ( 5 fr. 
3 o c. ), pour 7a condorins 5 caches, dans les 
grands achats , et pour 74 condorins dans les 
petits; les Chinois la nomment Yin-tsianj 
monnaie d'argent. 

Les mesures de longueur sont soumises au 
système décimal, et sujettes à varier selon les 
provinces. En les calculant sur une d'entre 
clics dont nous avons sous les yeux un étalon 
d’ivoire, elles donnent les valeurs suivantes: 



Yin 


10 tchang 3 o.Goo mètres. 


Tchang 


to tchhi 


3.060 


Tcbhi ou cove 


10 tsun 


o. 3 o 6 


Tsun ou ponte 


10 fcn 


o.o 3 o ,6 


Fen ou condorin 


10 li 


o.üo 3 ,o 6 


Li ou hao 


10 8SC 


0.000, 3 o 4 


Sse 


10 hou 


o.ooo,o 3 o ,6 


Hou 


10 si'an 


o.ooo,oo 3 ,o 6 


Si-'an 


10 clia 


0.000,000, 3 o 6 


Clia 


10 tchin 


o.ooo,ooo,o 3 o ,6 



La mesure itinéraire nommée li, est de 
a 5 o au degré, dans le calcul le plus ordinaire ; 
elle est formée de 36 o pou ou pas. 

Les mesures de superficie sont, le khing, 
qui vaut 100 meou ou arpens. Le mcou a 1^0 
pas de longueur sur i de largeur, et comme 
le pas est d'environ 10 pieds chinois (tchhi), 
le meou est d'un quart plus petit que l’arpent 
de Paris. 

Les mesures de capacité sont ainsi calculées 
d'après le système décimal : 

Cbi =: 10 tcou ou boisseaux. 

Teou = 10 ching. 

Ching = 10 ho. 

Ho =10 cho. 

Cho = 10 tchhao. 

Tchhao := 10 thsou. 

Thsou = 10 koueï. 

Kouei = 10 sou. 

Sou = 1/10,000,000, d’un boisseau. 

On sent bien que ces sortes de mesures, 
non plus que les dernières divisions des me- 
sures de longueur , ne sont pas employées dans 
les usagc.s du commer^*. 

Les poids se comptent ainsi ; 

grammes. 

Tan ou pic =iookin = 60,209.20 
Kin ou cali (livre 

chinoise = 16 liang = 6oi. 092,0 
Liang ou tael (on- 
ce chinoise) = 10 mas = 37.630,7 

Tsian ou mas = 10 fen = 3.763,0 

Fcn ou condorin =: 10 li,ctc. = 0.376,3 

On peut remarquer, que par une exception 
parliculièrc au système décimal généralement 
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en usage à la Chine , la livre chinoise, comme 
la notre, se subdivise en i6 onces. 

Les Cliinois appartiennent à cette variété 
de l'espèce humaine, que l'on a nommée race 
jaune ou race mongole , quoique ces deux dé- 
nominations , prises d*idées differentes , soient 
peut-être également impropi*es. Le teint des 
Chinois est basané dans les prov. du midi, 
par l'effet du climat des tropiques^ mats il est 
assez blanc dans le nord , et les femmes d'une 
condition aisée , qui ne s'exposent jamais à 
l'ardeur du soleil , ont le teint aussi éclatant 
et orné de couleurs aussi vives que les femmes 
des parties centrales de l'Europe. Cette va- 
riété, très-marquée dans certaines prov., peut 
tenir aussi bien à une diversité d'origine qu'à 
l'action du climat. La taille des Chinois n'a 
rien de remarquable. Leur visage offre la sail- 
lie des pommettes , et la direction oblique des 
yeux qui servent à caractériser celte race . Leur 
nez est généralement peu saillant, et leur fi- 
gure, élargie dans son diamètre horizontal, 
présente une sorte de losange , et la beauté , 
chez eux, consiste à l'avoir tout-à-fait arrondi. 
L'angle facial est à peu près égal à celui de la 
race caucasienne. Les Chinois passent pour 
avoir peu de barbe, ce qui tient en partie à 
la manière dont ils la soignent. Ils sont ro- 
bustes , et plutôt épais qu'élancés. L'usage des 
boissons chaudes , et l'habitude d'une vie sé- 
dentaire, disposent les personnes d'un rang 
distingué et les femmes à une obésité qui ne 
5C trouve nullement chez les gens du peuple. 

La population de la Chine a été l'objet de 
grands débats entre des auteurs européens, 
qui n'avaient aucun moyen de U déterminer 
avec exactitude. Les Cliinois tiennent pour- 
tant avec beaucoup de soin des états statisti- 
ques et des relevés de dénooibrcmcos; mais il 
y a des classes nombreuses qui ne sont pas 
comprises dans les recensemeus, et c'est sur 
CCS classes que portent les differenecs énormes 
((iii s'observent entre les calculs des auteurs 
les plus dignes de foi. Trois dénnmbremcns 
principaux se rappoi tafit à des époques peu 
éloignées, ont donné des résullats qui sem- 
blent également aiilhentiqiies , et dont le plus 
fort surpasse le plus faible de i 83 millions. 
h*s voici : 

Kii 1743 i 5 o, 365,475 

En 1761 198,314,55a 

En 1794 333,000,000 

Le premier nous a été transmis par le père 
Amiut, le second par le père llallcrstcin , le 
troisième par lonl iMaraiincy. 

M. Davis, qui réside à Canton, et <pti a 



pu consulter des documens originaux , avoue 
qu'il est hors d'état de décider cette question ; 
tt La seule chose certaine , dit-il, c'est notre 
ignorance complète de la population réelle de 
la Chine. Le Tài-th$ing jri toung tchi, dont 
nous avons dépouillé les tableaux statistiques, 
assigne à chaque province un minimum de 
population dont l'addition forme un total de 
i 4 o millions. Mais nous n'avons pas en Eu- 
rope les matériaux nécessaires pour complé- 
ter et rectifier ces résultats ; nous ne pouvons 
donc ni les contrôler , ni prononcer sur ce 
sujet avec connaissance de cause. 

La population native de 1 a Chine' est dési- 
gnée par les Chinois eux-mémes sous le nom 
de Pe~singf Us cent JamilUs , vraisemblable- 
ment d'après une tradition qui fixait le nom- 
bre de celles qui avaient formé le premier 
noyau de la nation. 11 n'y a même encore à 
présent que 4 à 5 oo noms de famille environ 
répandus dans tout l'empire, et les personnes 
qui portent un même nom de famille sont si 
bien considérées comme issues d'une même 
tribu, que la loi s'oppose à toute alliance entre 
elles. La civilisation a effacé toutes les autres 
nuances qui pouvaient distinguer ces anciennes 
tribus , et raccesaion d'un grand nombre de 
familles étrangères venues de la Tartaric ou 
du Tibet ne permet plus de reconnaître les 
traits des véritables autocthones de la Chine. 

Mais dans les parties montagneuses de l'em- 
pire , et surtout dans les provinces occiden- 
tales , il subsiste encore un grand nombre do 
tribus qui n'ont éprouvé qu'imparfaitement 
l'influence des institutions chinoises , et qui 
appartiennent , selon toute apparence , à la 
po)mlation aborigène de ces provinces , en par- 
tie subjuguée et modifiée par les Chinois des 
provinces septentrionales et centrales. U y a 
des restes de ces peuples dans plusieurs pro- 
vinces , Dotaminent dans le Sse-tchhouaii , le 
Yun-nnn et le Hou-nan. Les uns portent le 
nom de Miao-tscii : ils ont une langue parti- 
culière, et paraissent descendre d'une tribu 
très-ancienne dont il est parlé dans le Chou- 
Ling. Les autres, sous le nom de Lo-lo ^ pa- 
raissent appartenir à la même race que les 
Dirmans, dont ils parlent la langue et em- 
ploient les caractères; ils habitent dans les 
parties occidentales du Yun-nan. Il en est 
d'autres qui passent pour Tibétains ; les plus 
célèbres sont ceux du Grancl cl Petit Kin- 
Iclihouan. dans le canton »lc Met-no du Ssc- 
tclibounn , lesquels ont clé soumis et en par- 
tie exterminés par Kliian-louiig, en 1775, et 
d’autres encore «ju'on croit de la uicnic race 
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que les Miao^tseu , et qu'on nomme Yao ou 
Moujao,d'un molqui signifie suyet ou jerMi£«;ur^ 
parce que ce sont de mauv>aii serviteurs ou 
(le mauvais sujets : ceux-ci habitent Icsdistr. 
(le 'An-hoa et de Niug-hiang, dans le dép. de 
Tcbang-chadu Hou-nan, et d'autres districts 
(lu dép. de Young-tcheou , dans la même pro- 
vince; dans les dép. de Tcliao-khing et de 
Chao-tchcou , dans Tarrond. de Lo ting, et 
dans d'autres lieux du Kouang-toung ; dans le 
dép. de Khiiig'^ouanf et dans quelques au- 
tres endroits du Kouangsi, et à Kouei-tiug- 
dans la province de Koueidcheou. 

On ne parle pas ici des Mandchous , habi- 
tans primitifs des prov. de Hingkiog, et de 
Ching-king, des Tongous et des Aïnos de la 
prov. de He-loung-kiang , des tribus mon- 
goles et ouïgourcs de la prov. de Kan-sou. 
Toutes ces races, étrangères à la population 
de la Chine proprement dite , seront décrites 
dans des articles séparés. 

La nation chinoise est polie, paisible et 
laborieuse , et l’on peut dire qu'après celles 
de l'Europe, il n'en est aucune qui ait fait 
d'aussi grands progrès dans la civilisation. 
Depuis la plus haute antiquité , le savoir a 
toujours été en honneur chez elle, et l'ordre 
social , fondé sur des institutions calculées 
d'après l'intérêt général. Libre de ce despo- 
tisme militaire que le musulmanismc a éta- 
bli dans le reste de l’/sie, ignorant l'o- 
dieuse division des castes (jui forme la base 
de la civilisation indienne, la Chine oflre à 
l'extrémité de l'ancien continent, un spec> 
tacle propre à consoler des scènes de vio- 
lence et de dégradation qui frappent les yeux 
partout ailleurs. La piété filiale y est surtout 
en honneur; le respect pour les parons est 
comme transformé en culte, cl se prolonge, 
par l'effet de diverses cérémonies, bien au- 
delà du terme de leur vie. La vénération 
même et l'obéissance qu'on doit au souverain 
et aux magistrats sont adoucies par une sorte 
de sentiment filial qui les inspire et les en- 
noblit. Le mariage n’est pas un vain nom 
comme chez les peuples musulmans, quoique 
la polygamie soit permise, ou du moins to- 
lérée. Une seule femme a le rang et les droits 
d'épouse ; les autres femmes sont réputées à 
son service, et n'ont aucune part à l’admi- 
nistration domestique. Il n’y a aucune caste 
privilégiée : tous les Chinois peuvent aspirer 
à tous les emplois , auxquels on arrive par la 
voie des examens. La connaissance appro- 
fondie des livres classiques , des principes 
du^roit public et des traditions des anciens, 
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puisée dans les écrits des philosophes et 
constatée par les examens , est le seul titre 
reconnu d’après lequel doivent être réglés 
l’ordre des candidats et leur admission aux 
emplois. Les rangs sont uniquement déter- 
minés par le titre littéraire qu'on a obtenu 
et la fonction que l’on exerce. Relativement 
à l'estime que l'on eu fait , les professions sc 
classent dans l'ordre suivant : les lettrés , les 
laboureurs, les artisans, et les marchands. 
Les richesses seules peuvent intervertir cet 
ordre , qui est fondé sur les préjugés de la 
nation. 

Trois religions principales sont admises à 
la Chine, et considérées comme egalement 
bonnes, on pourrait dire comme également 
vraies : k Les trois religions, dit un proverbe, 
n'en Jont tfuune, » La première de ces reli- 
gions est la doctrine des lettrés , dont Confu- 
cius est regardé comme le réformateur et le 
patriarche. Elle a pour base un panthéisme 
philosophique , qui a été diversement inter- 
prété suivant les époques. On croit que, dans 
la haute antiquité, le dogme de l'existence 
d'un Dieu tout-puissant et rémunérateur n’en 
était pas exclus, et divers passages de Con- 
fucius donnent lieu de croire que ce sage 
l'admettait lui-même. Mais le peu de soin 
qu’il a mis à l'inculquer à ses disciples , le 
sens vague des expressions qu'il a employées, 
et le soin qu'il a pris d'appuyer exclusivement 
ses idées de morale et de justice sur le prin- 
cipe de l'amour de l'ordre et d'une confurmitc 
mal définie avec les vues du ciel et la mar- 
che de la nature, ont permis aux philosophes 
qui l'ont suivi de s'égarer, au point que plu- 
sieurs d'entre eux, depuis le xii* siècle de 
notre ère, sont tombés dans un véritable 
spinosisme, et ont enseigné, en s’appuyant 
toujours de l'autorité de leur maître , un sys- 
tème qui tient du matérialisme, et qui dégé- 
nère en athéisme. Le culte purement civil 
rendu au ciel, aux génies de la terre, des 
astres , des montagnes, et des fleuves , ainsi 
qu'aux âmes des pareils, est à leurs yeux une 
institution sociale sans conséquence, ou du 
moins dont le sens peut s'interpréter de dif- 
férentes manières. Ce culte ne connaît pas 
d'images cl n'a pas de prêtres; chaque ma- 
gistrat le pratique dans la sphère de scs fonc- 
tions, et l'empereur lui-méme en est le pa- 
tiûarche. Généralement tous les lettrés s'y 
attachent, sans renoncer toutefois à des usa- 
ges empruntés aux autres cultes. Us sont plus 
superstitieux que leligicux, la conviction en- 
tre pour peu de chose dans leur conduite; 
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m»is rhftbUmlc les soumet à des pratiques 
qu'ils tournent cux-méracs en ridicule, comme 
la distinction des jours heureux et malheu- 
reux, les horoscope<( , la métoposcopic , la 
divination par les sorts , etc. 

La seconde religion à la Chine est regardée 
par scs sectateurs comme étant la religion 
primitive de ses plus anciens habitans. Elle 
a beaucoup de dogmes communs avec la pre- 
cedente : seulement l'existence individuelle 
des génies et démons , itidépendans des par- 
ties de la nature auxquelles ils président y 
est mieux reconnue. Ce culte a dégénéré en 
polythéisme et en idolâtrie , par l'ignorance 
de ceux qui l'admettent. Les prêtres et prê- 
tresses voués au célibat, pratiquent la magic, 
l'astrologie, la nécromancie, et mille autres 
superstitions ridicules. On les nomme Tao sse 
ou docteurs de la raison, parce qu'un de leurs 
dogmes fondamentaux , enseigné G siècles 
avant notre ère, par Lao-tscu , Tuii de leurs 
maîtres , est celui de l'cxistcncc de la raison 
primordiale f qui a créé le monde, le Logos 
des Platoniciens. 

La troisième religion est celle de Bouddha, 
venue de l'Inde et répandue à la Chine deux 
siècles avant notre ère. Le nom de Bouddha 
transcrit par les Chinois, a formé par 
abréviation le nom de Fo. Les livres sacrés 
des Bouddhistes , écrits originairement en 
samskrit, ont été traduits en chinois, et oiit 
contribué a répandre à la Chine la connais- 
sance du samskrit. Les prêtres bouddhistes 
sont aussi voués au célibat, et beaucoup d'en- 
tre eux, négligeant l'étude d'une philosophie 
trop abstruse, enseignent une véritable ido- 
lâtrie qui sc montre au-dchors par beaucoup 
de cérémonies , dans les temples et les cou- 
vens de leur secte, en l'honneur de figures 
allégoriipics monstrueuses , et de reliques. Le 
patriarche Bouddhique, venu de l'Inde à la 
Chine, à la fin du v^ siècle de notre ère, y 
a résidé long-temps : il est maintenant fixé au 
Tibet, sous le nom de dalai-mala. Mais les 
Bouddhistes de la Chine ne reconnaissent pas 
en tout sa suprématie spirituelle. 

Il y a en outre eu ù la Chine des Juifs qui 
y ont passé très-anciennement des provinces 
les plus orientales de la Perse j des mani- 
chéens el de.s parsis, sectaires pou connus, 
qui ont eu autrefoi.s des ctablisscmens dans 
la Tartaric. Les missionnaires catholiques y 
ont pénétré dans le xvi'* siècle, et y avaient 
obtenu tie grands succès, particnlicremcrit 
par les services que de savans jésuites avaient 
rendus aux empereurs de la dynastie ré- 



gnante. La mission catholique a scnsiblemcDt 
décliné depuis. Quelques protestans ont essayé 
plus récemment de répandre le cbristiaiiisme 
à la Chine par la traduction de la bible ; mais 
ils n'ont jusqu'ici fait aucun progrès dans l'es- 
prit des Chinois. 

L'attachement aux anciens usages est un 
des traits caractéristiques de la nation chi- 
noise f l'observation minutieuse des règles 
prescrites par le cérémonial en est un autre. 
Tous les rapports de la société, toutes les 
actions publiques et particulières, les visites, 
les repas, les noces, les funérailles, sont as- 
sujettis à des pratiques multipliées, cl diver- 
sifiées selon le rang, l'âge, la profession. 
L’asservissement perpétuel à ces rites rend 
les Chinois graves, compassés, et (omplitncn- 
leurs , partout ailleurs que dans le commerce 
le plus intime. 

Le gouvernement chinois a long-temps 
passé pour despotique. On sait à présent qu'il 
est limité par le droit de représentation donne 
U de certaines classes de magistrats , et plus 
encore par l'obligation où est le souverain de 
choisir .scs agens, d'après des règles fixes, 
dans le corps des lettrés. Ceux-ci fonneiit 
une véritable aristocratie qui »e recrute per- 
pétuellement par les examens et les concours. 
Les jeunes gens de toutes les conditions sont 
admis indistinctement à concourir au 3** grade 
littéraire. Ceux qui l'ont obtenu concourent 
entre eux pour le a® grade, qui est exigé tIe 
ceux qui doivent exercer des fonctions publi- 
ques. Du a* grade, on peut, par le même 
moyen, s’élever au qui coiuliiit aux char- 
ges les plus élevées. Cette institution qtii , 
sous sa forme actuelle , remonte au vu** siècle, 
tient lieu do noblesse et a beaucoup contri- 
bué à la longue durée de l'empire, et y main- 
tient l'ordre et la tranquillité. Il n'y a du 
reste de titres héréditaires <jue j»our les prin- 
ces de la famille impériale, et pour les de^- 
ccndaiis de Confucius ; mais on accorde sou 
vent des litres rétrogrades qui anoblissent 
les ancêtres de riiominc qu'on veut récom- 
penser, et le préjugé chinois fait attacher un 
grand prix à cette marque d'honneur. 

Le pouvoir suprême est exclusivement 
exercé par l'empereur, qui prend le litre 
d'aniocrale cl de souverain seigneur. La cou- 
ronne est liéréditairc, et la succession eut 
fixée depuis long-temps dans la ligne mas- 
culine; mais l'ordre de primogéniture n'r 
est pas toujours suivi. L'allachcmeat religieux 
à une dyii.islic, une fois qu'elle est légitime- 
ment établie sur le tronc, c&l un des princi- 
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pcs du droit pubUc des Chinois. U y a pour- 
tant eu beaucoup de révolutions qui ont 
arraché le pouvoir ù des tamilles pour y en 
elever d'autres J mais ces révolutions n'alTai- 
Mi.ssent en rien le profond respect qu'inspire 
la dignité impériale, parce qu'elles sont con- 
sidérées comme un cll'et immédiat de l'action 
<1(1 ciel sur l'ordre physique et moral du 
monde sub-lunairc. 

Toutes les aflaircs dcl'étnt sont distribuées 
<*ntre six niinislères ou conseils souverains , 
dont les présidons ont moins d'autorité que 
nos ministres , parce qu'ils sont tenus de 
prendre l’avis de leurs confrères. Ces con- 
seils sont : 

1° Le conseil des emplois, cliargé du choix 
et de U désignation des personnes qui doivent 
occuper les ofliccs civils et militaires. 

Q® Le conseil des revenus , qui a l'admi- 
iiistralioii des finances de l'empire. 

3 ® Le conseil des rites , qui a l'inspection 
sur tout ce qui concerne les rites, le culte 
«les ancêtres de la dynastie régnante , les gran* 
«les solennités religieuses ou civiles, et une 
foule d’autres objets qui sont regardés comme 
étant d'une liautc importance. 

4 *^ Le conseil des peines, auquel ressortis- 
sent toutes les alTaircs judiciaires, les sup- 
plices, les amnisties, les baniilsscmcns , et 
gcnéraleinent tout ce qui a rapport à l'admi- 
iiistralioii de la justice. 

5 ® Le conseil des ouvrages publics, qui est 
chargé de U direction des travaux relatifs à 
l’entretien des routes et des canaux , des di- 
gues du deuve Jaune , des b.^timens pu- 
blics, etc. 

6 ® Le conseil militaire, qui a la haute 
main sur toutes les affaires de l'armée, la levée 
des troupes, l'entretien des garnisons, etc. 

Outre CCS six conseils qui siègent dans la 
capitale, on y voit aussi un conseil d’état et 
une grande académie , dont les membres sont 
choisis parmi les lettrés les plus célèbres de 
l'empire, et remplissent plusieurs fonctions 
politiques. Un conseil pour les affaires étran- 
gères , un bureau pour les traductions, un 
autre pour la rédaction du calendrier, un 
troisième pour la médecine , et un collège 
pour l'enseignement de la haute littérature. 
Depuis la conquête de la Chine par les Tar- 
taros, tous les grands ofliccs ont été doublés, 
pour qu'un nombre égal de Tartarcs et de 
Chinois pussent être admis h les remplir. 

Le système de la subdivisiou des fonctions 
a prévalu depuis long-temps. L'administra- 
tion des provinces «\st partagée entre plu- 
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sieurs ofliciers qui n'ont pas de contrôle les 
uns sur les autres, et qui doivent porter à la 
cour les afl'aii’cs sur lesquelles ils ne peuvent 
pas s'accorder. Le gouverneur général, que les 
Kuropéens nomment vicc-roi, a ordinaiic- 
naeiit u provinces sous son administration. 11 
y H en outre 1 intendant de la province, 1 
sur-intendant des lettrés, 1 directeur des 
finances, 1 juge criminel, et a intendans , 
l'un pour les salines , l'autre pour les gre- 
niers publics. Chaque département, chaque 
arrondissement, et chaque district, ont en- 
core des magistrats particuliers, qui exercent 
concurremment des fonctions administrati- 
ves et judiciaires. Le nombre des ofliciers su- 
balternes est très-considérable } leurs litres 
et leurs noms sont rapportés dans un alma- 
nach impérial, qui s’imprime tous les 3 mois. 
Tous le.s ofliciers de l'empire sont distribués 
en 9 classes, partagées chacune en 3, et aux- 
quelles sont assignées des prérogatives et des 
marques distinctives particulières. Le souve- 
rain nomme à tous les emplois, d'après une 
présentation triple du conseil du personnel. 

Beaucoup de rapports, de décrets et d'autres 
dorumens oflicicls, sont donnés sous la forme 
d'instructions adressées aux magistrats ou au 
peuple. On les imprime régulièrement dans 
la gazette universelle, dont des extraits sont 
repris et publiés de nouveau dans les gazettes 
provinciales qui s'impriment dans les prin- 
cipales villes. 

La division territoriale de la Chine a chan- 
gé sous les différentes dynasties qui l'ont gou- 
vernée , et il est même d’usage , lorsqu'une 
famille nouvelle est arrivée au pouvoir , de 
modifler la distribution et la circonscription 
des provinces. Celle qu'on trouve consignée 
dans les géograpbies ordinaires , était établie 
sous la dynastie des Ming, et les premiers 
empereurs de la dynastie régnante. Elle a été 
remplacée par une division nouvelle, qui est 
suivie dans la grande géographie des Man- 
dchous {Tài thsingjritoungtckL)f et c'est celle 
que nous devons exposer ici. 

La Chine est partagée en ii prov. dont 
plusieurs offrent une étendue et une popula- 
tion égales à celles des royaumes les plus 
puissans de l'Europe. Les provinces sont par- 
tagées en départemens (fou)j ceux-ci, en 
arrondissemens (tcheou), et ces derniers en 
districts (hiaii). Il y a de plus un certain 
nombre d'arrondissemens et de districts qui 
ne dépendent d'aucun département, mais qui 
relèvent immédiatement du gouvernement de 
la province; on nomme ces derniers tchi-lt, 
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OU mouvances directes. 


On les a marqués 


Dcpaiipmrm. Arroml. 


Di*tr 


(Tune * dans le tableau suivant, qui offre l'é- 


Thaï-pliing 


3 


tat actuel de Tadniinislration de la Chine, le 


Liu-tchcou f 


4 


nombre de départeroens que contient chaque 


Foung-yang a 


5 


province , celui des arrondissemens et dis« 


Ying-tcheou i 


5 


tricts qui en dépendent. 


avec l'indication des 


• Tchhu 


a 


cantons situes sur les frontières, et qui rc- 


* Ho 


I 


connaissent les autorités chinoises, quoiqu'ils 


* Kouang'te 


1 


aient des princes particuliers , et qu'ils aient 


* Lou 'an 


a 


jusqu a un certain point 


conservé leur auto- 


*Sse 


3 


nomic. 




CllAN-SI. 


Départenrns. Airond. 


Dbtr. 


Thai-youan i 


xo 


TClü-LI oa PE-TCHI-LI. 


Phing-yang i 


1 o 


Chun*thian 5 


*9 


Phou-tchcoti 


G 


Pao-ting a 


1 5 


Lou-'an 


7 


Young-phiiig 1 


6 


Fen-tcheou i 


7 


Ho-kian x 


lo 


Thsc-tchcou 


5 


Thian>tsin i 


6 


Ning-woii 


4 


Tching-ting i 


i3 


Tai-tlioung a 


7 


Chun-tc 


9 


Sou-phing I 


4 


Kouang-pbing i 


9 


* Phing^ting 


3 


Taï-ming i 


6 


• Hin 


1 


Siouan-boa 3 


•* 


• Taï 


3 


Tching-tc i 


5 


* Hou 


1 


* Tsun^hoa 


a 


* Kïaï 


4 


* Yi-tcfieou 


a 


* Kiang 


5 


^ Ki 


5 


• Thsin 


•2 


" Tchao 


5 


* Liao 


a 


* Tchin 


3 


* PaO‘te 


I 


' Ting 


a 


• Chi 


3 


CHIN-KING (Mouk.lcn). 


La ville de Koueï^ftoa f 


dont dépendent G 


Foung-lhian u 


6 


cantons. 




Kin-tchcou 3 


a 


CHAN-TüüNG. 


* Kirin 




Tsi-nan i 


■ 5 


* Ninggouta 




Yaii'tcbcou 


lO 


HING-KING(Ycnacn). 


Toung-tchbang i 


9 


HE-LOüNG-KlA!SG. 


Tiising-tcheou 


1 1 


KlANG-SOU. 


Tcng-tcheou i 


9 


( Partie orientale de l'ancien Kiane-nan. ) 


Laï-tchcou a 


5 


Kiang-ning 


7 


Wou-ting I 


9 


Sou-tchcou 


9 


Yi-tchcou 1 


6 


Soung-kiang 


7 


Thai-'an i 


G 


Tchang-tchcou 


8 


Tsao-lchcou x 


I U 


Tcliin-kiang 


4 


* 


3 


Hoeï-'an 


6 


' Lin-thsing 


3 


Yang-tcheou a 


6 


HO-NAN 




Siu'tchcou I 


7 


Kbaï-foiing a 


1 3 


* Taï~lhsang 4 


Koueïte 1 


7 


* Ha ï 


1 


Tchangte 


7 


* Thoune 


•X 


’Wei-hoeï 


I O 


AN-IIOEÏ. 


Hoai-khing 


8 


(Partie occidentale de l'ancien Kiang-iian.) 


llo-nan 


I O 


’An-khing 


6 


Nan-yang a 


1 1 


Wci-tchcou 


6 


Jou-ning i 


8 


Ning-koue 


6 


Tchin-tcheoii 


7 


Tchi-tcheou 


6 


• Hiu 


4 
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IKpartcmms. Anxnid. Hitlr. 

* Jou -I 

‘ Oien H 

* Kofiattf^ 4 

CHÈN-SI. 

Si-'an I 1 5 

Yan-*an lo 

Foung'thsiang i 7 

Han tchoung 1 B 

lu-lin 1 4 

Hing>"an 6 

Thoung'tchcou 1 81 canton 

* Chang 4 

* Khian 1 

* Pin 3 

* Feou 3 

* »Sbuï-fc 3 

KAN-SOU. 

(Partie occid. do la prov. de Chen-si , et 
partie de la Petite BouUiaric. } 
Lan-tcheou a 4 

Koung-tchhang i 81 canton 

Phiugliang a 3 

Khing-yang i 4 

Ningdiia 1 4 

Kan-tcheou a 

Liangtebeou 5 

Si'DÎng 3 

Tebin-si a 

* King 3 

* Thsin 5 

* Kia ï a 

* Sou I 

* 'An-ii 3 

* Ti‘hoa 3 



Hang-lcbeou 

Kia-hing 

Hou-tcheou 

Ning-pho 

Chao-hing 

Tai-tebeou 

Kin-hoa 

Khiu-tcheou 

Yan-tebeou 

Wcntcbcou 

Tebou-tcheou 

Nantchhang 

Jaotcbcou 

Kouang-sin 

N#n-kbang 

Kicou-kiang 

Kian-tchbang 

Fou-tcbeoii 

Lin-kiang 



TCHE-KIANG. 

I 8 



KlANGSI. 



DrparlcrociH. Arrond. DUtr. 

Ki-*an 9 ot 1 canton 

rjioui-tchcoii 3 

Youantchcou 4 

Kaivtcbcou 8 et i canton 

Nan'an 4 

* Ning-tou a 

HOU-PE. 

(Partie sept, de l'ancien Houkouang.) 
Woii-tchhang 1 9 

Han-yang 1 4 

tloang-tcbeou i 7 

*An-lou i 5 

Tc*'an I 4 

King'tcbeoii 8 

Siang-yang i 6 

Yun-yang 6 

Yi*tcbliang a 5 

HOU-NAN. 

(Partie racrid. de l'anc^n Hou-kouang ) 
Tchang cha 1 1 1 

Pao'kbing 1 4 

Yo-tchcou 4 

Tchang-te 4 

licng-tclicoii 7 

Yoting-lcheou i 7 

Tchin-tebeou 4 

Youan-tebeou 3 

Young-chun 4 

* Foung 5 

* Tchin 5 

* F&ing 3 

' Aouei';yang 3 

SSE-TCHHÜUAN 
Tching-toii 3 i 3 

Teboung-khing a 1 1 

Pao-ning a 7 

Cbun-khing a 8 

Siu-tcbcou 1 1 et a cantons 

Kbouei-tchcou 6 

Loung-'an 4 

Ning-yoïiaii 1 3 et i canton 

Ta-tebeou 1 5 

Kia-ting 7 

Tboung-tchhouan B 

* A/et 3 

* Khioung a 

* Lou 3 

Tseu 4 

* Mian 4 

* 3/eou a 

* Tha 3 

* Tchoung 3 

Si~yang 3 

cant. tic Siu~young 1 
' Soung~J<fn 



Digitized by Coogle 




48 


C H I N 




c II I N 


DeportereeDS. 


Arronü. Dùtr. 


Drpart«meD.«. 


Arrond. Dist' 


cant. dé Chit-chu 




YUNNAN. 




Tsa-koti 

j 4 rkou 


Yun*nan 

Kio-tsing 


4 7 

6 a 






Meï no ( Grand 


Lin-'an 


3 5 




et Petit Kin- 


Tchhing'kiang 


a a 




tchhouan 

FOÜ-KIAN. 


Kouang'nan 


I auton. 


Fou-tchcou 


10 


Khaï-hoa 


1 


Hing-boa 


a 


Toung'tchhouan 


I 


Tsiouan-tchcou 


5 


TcliaO'thoung 


I 3 


Tchang-tcheou 


7 


Phou-eul 


1 


Yan-phing 


6 


Tai-li 


4 3 


Kiau-niog 


7 


Thsoii-hioung 


3 4 


Chao'wou 


4 


Young-tchhang 


3 a 


Tcng-lcheou 


8 


1 dép. auton. 


a id. 


Fou-ning 


5 


5 chefs fcudalaires 


Thai'wan (For 




a command. sous la proteci 



mosc) 



* young'tchhun 

* Loung~yan 



5 comtnand. 



I coromand. 
Chun-ning 



: command . 
comroand. 



chef feuda 
taire 



KOÜANG-TOUIVG. 



Kouang-tclieou 


•4 


Cliao-tcbcou 


6 


Kan-hioung 


a 


Hoci-lcheou 


> 9 


Tchbao-tcbcou 


9 


Tchao-kliing 


1 la 


Kao-tchcoa 


I .l 


Lian-tcbcou 


1 a 


Loui-lchcou 
Kbioung tcbeou 


3 


( Uainan 1 


3 lo 


* Lo-ting a 


* Lian 


a 


• Kia-ying 4 


KOUANG-SI. 


Koui-lin 


a 7 


Lieou-tchcou 


* 7 


Kbing-youan • 


a 3 

a auton. i id. i comm. 

étranger 


Sse'-cn 


1 3 

1 auton. 1 id. 9 coiiiro. 

« étrangers 


Ssc-tchhing 


1 a 


Pbing-lo 


* 7 


Ou-tebeou 


5 


Thsintcheou 


4 


Nan-ning 


3 3 

3 auton. 


Tbia-phing 


4 1 1 command. 

iSauton. atV/. icomm. 


Tchin-’an 


a 1 

4 auton. 


* >^o- 


lin 4 



Li-kiang a i 

* Kouang-si 

* If-'ou ling 

* y'ouan kiang . 

* Tchin-y ouan 

Young'pc, cant. qui forme i dép. auton. 
Gant, de Meng-hoa. 

— — King’toung 
5 commandemens a la frontière. 

KOUEÏ-TCHEOü. 

Kouei-yang 3 4 ^7 

"Anchiin a 3 5 

Phing-youci i 4 ^ 

Tou-yuii a 3 7 

Tchin-youan 3 a 

Ssc-nan 3 4 

Chi-thsian 1 1 

Ssc-tchcou a 4 

Thoung'jin f 

Li-ping 3 10 

Tai-ting 3 i 

Nan-loung a a 

Tsuii-yi. a 4, 

En tout : 21 provinces. 

187 départemons. 

180 arrondisscnicns. 

* 63 /irf'ofu/issemens immet/ititi 



1 , 17 a di-str. 

56 cantons , 

où il y a des oHiciers particuliers délégués parle 
gouvernement ou pris parmi les chefs du pays. 

Tels sont renscmblc et la distribution de 
toutes les divisions et subdivisions de la 
Chine, d'après les arrêtes les plus recens. 
Les noms qui leur sont assignés sont pii.s. 
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les uns de particularités locales , ou du voist* 
nage de quelque montagne ou de quelque 
rivière ; les autres de circonstances histori> 
ques relatives aux pays auxquels on les ap- 
plique. Telle est loriginc de ces dénomina- 
tions morales qu*on a mal à propos prises 
pour des noms de ville : Chun-thian , obéis- 
sance au ciel, 'An-kking, joie tranquille, 
Si-an, repos de TOccidcot, etc. 

Les villes chinoises n'ont pas de nom : on 
les désigne par le nom du département , de 
ran*ondissement ou du district dont elles 
sont le chef-lieu. On dit la ville du départe- 
ment de Kouang-toung (Canton), la ville 
du département de Kiang-ning ( Nan-king) , 
la ville de l'arrondissement de Tchin-si (Ka- 
mul), etc. Les anciennes dénominations en 
usage avant l’établissement de ce système 
d'administration se sont perdues ou fondues 
dans les dénominations nouvelles , et il en 
est de même des noms locaux des villes de 
la Tartarie orientale ou occidentale mainte- 
nant réunies à l'empire. 

La ville où réside actuellement la cour, 
chef-lieu du département de Chun - thian , 
dans le Tchi li , n'a pas elle-même d'autre 
nom que King-sse , la capitale. Lorsqu'il j a 
eu en Chine plusieurs dominations simulta- 
nées, ou que la cour a changé de résidence, 
on a donné aux diverses villes où elle s'éta- 
blissait des noms qui marquaient leur posi- 
tion : Pe-king, cour du nord ^ Aan-king, cour 
du midi; Toung-king, cour orientale, etc. 
Ces dénominations n'ont rien de spécial , et 
peuvent s’appliquer à toute autre ville que 
celles que les Européens ont coutume de dé- 
signer de cette manière. 

Les villes sont presque toutes construites 
sur le même plan. Elles ont généralement 
la forme d’un quadrilatère , et sont entou- 
rées de hautes murailles flanquées de tours 
d'espace en espace; elles ont quelquefois des 
fossés ou secs ou remplis d'eau. On y voit 
des arcs de triomphe, des tours à plusieurs 
étages , faisant partie des monastères ; des 
temples où se trouvent des statues de di- 
vinités indiennes , des monumens antiques , 
des inscriptions en l'honneur des hommes 
et des femmes célèbres. La largeur des rues 
et l’étendue des places publiques varient. 
Les maisons des particuliers sont basses et 
toujours à un seul étage sur la rue. Dans les 
maisons des riches, il y a souvent plusieurs 
cours l'une derrière l'autre ; l'apparleroent 
des femmes et les jardins sont derrière la 
maison. La plupart des constructions sont 

Dict. Gxoca. 4- 



49 

en bois , peintes et vernies è l'extérieur. L'ex- 
position du midi passe pour la plus favora- 
ble. Les fenêtres occupent tout un cdté de 
l'appartement, et sont garnies de papier, 
de verre , de lames de mica , ou de cette es- 
pèce de coquille qu'on nomme vitre chi- 
noise ( placuna ). Les boutiques sont soute- 
nues par des pilastres , garnies d'inscriptions 
sur de grandes planches peintes et vernies , 
et le mélange de leurs couleurs produit de 
loin un effet agréable. 

Indépendamment des villes murées , qui 
sont le chef-lieu de la juridiction d'un dépar- 
tement, d'un arrondissement ou d'un district, 
il y a un grand nombre de bourgs et de vil- 
lages sans clôture , dont quelques-uns sont 
beaucoup plus peuplés que certaines villes, 
mais qui n'ont pas de ressort administratif. 11 
en est de même des citadelles sur les frontiè- 
res , et des fortins , qui forment une ligne le 
long des limites de l'empire , au-dchors de la 
grande muraille. 

La magnificence est généralement exclue 
des constructions particulières, qui sont tou- 
jours en grande partie composées de char- 
pente; mais elle est reportée avec avantage 
sur les monumens publics, tels que les ponts 
et les canaux. Les ponts sont en pierre , for- 
més d'arcs en plein cintre , d'une solidité et 
d'une longueur remarquables. Les plus beaux 
ponts sont ceux qu'on voit dans les chefs- 
lieux de Fou-tchcou et de Tsiouan-tchcou , 
dans le Fou-kian. Ce dernier est sur un bras 
de mer; il a a,5ao pieds chinois de lon- 
gueur , ao pieds de largeur, et ia6 doubles 
piles qui soutiennent des pierres énormes, 
toutes égales, et placées assez haut pour lais- 
ser passer de gros bêtimens qui viennent de 
la mer. 

Les levées et les quais, le long des rivières 
et des canaux, particulièrement les digues 
qu'on a élevées pour anêter les üéborde- 
roens du fleuve Jaune ; le canal nommé lu^ho, 
qui permet d'aller par eau de Canton à Pe- 
king, et qui, indépendamment des rivières 
dont il opère la jonction, a plus de aoo lieues 
marines de longueur, offre les résultats d'une 
industrie perfectionnée et appliquée à de 
grands objets d'utilité. 

11 n'en est pas de même de la grande mu- 
raille , le plus célèbre et maintenant le plus 
inutile de tous les monumens de la Chine. 
Cet immense boulevard commence à l'E. 
de Pe-king, par un massif élevé dans la mer; 
il est terrassé et garni de briques dans 
toute U province de Tcbi-li, qu'il suit au 

4 
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N. ; puii à rO. , dans les proTÎnces de Chan- 
si, de Chcn-si , et de KaD-sou , il est de 
terre seulement dans la plus grande partie 
de son étendue. La grande muraille a près» 
que partout ao à aS pieds d'élévation, même 
au'dcssus de montagnes assez hautes , par 
lesquelles on l'a fait passer. Elle est bien pa- 
vée, et assez large pour que cinq ou six ca- 
valiers puissent y marcher de front. Elle est 
percée d'espace en espace de portes , qui 
sont gardées par des soldats, ou défendues 
% par des tours et des bastions. On donne à la 
la grande muraille le nom de mur de dix 
mille lif ou de mille lieues; mais du point 
où elle commence jusqu'au passage de Kia- 
iu , prés de Fou-tcheou , où elle Bnit, il n'y 
a pas plus de lieues en ligne droite , et 
les sinuosités qu'elle décrit ne doivent pas 
augmenter sa longueur de plus de moitié. La 
grande muraille a été achevée par Chi-hoang> 
ti , de la dynastie de Thsin, a 44 avant 
notre ère, dans la vue de garantir la Chine 
des attaques des Tartares. Ce monument, 
aussi gigantesque qu'impuissant, arrêterait 
bien les incursions de quelques nomades , 
mais il n'a jamais empêché les invasions des 
Turcs , des Mongols et des Mandchous. 

Les arts du dessin sont peu cultivés à la 
Chine ; les peintres n'y excellent que dans 
cerlains procédés mécaniques relatifs à la 
préparation et à l'application des couleurs. 
Leurs compositions manquent de perspec- 
tive, non qu'ils l'ignorent, mais parce qu’ils 
la dédaignent, comme les anciens. On a vu 
des miniatures chinoises et des gouaches 
d'une rare perfection , mais très-inférieures 
pour le style et 1a composition aux tableaux 
les plus médiocres des peintres européens. 
La sculpture , que les Chinois appliquent 
rarement à des sujets d'une certaine dimen- 
sion , ne SC distingue que par un fini pré- 
cieux , et pêche le plus souvent du coté de 
l'élégance et de 1a correction des formes. 
Les Chinois n'emploient pas la gravure sur 
métaux, mais ils exécutent sur le bois des 
gravures en relief d'une finesse remarqua- 
ble. Us sont copistes fidèles et minutieux. 
Leur goût est bizarre , mesquin , et recher- 
ché. L'architecture , au contraire, est arrivée 
chez eux à un haut degré de perfection , 
particulièrement sous le rapport de la dispo- 
sition générale des parties dc.s palais et des 
temples. Ils s'attachent surtout à la nature 
pour la planlalion des jardins, qu'on a imités 
d'eux, et qu'on nomme improprement Jardins 
anglais. Leur musique, foudée sur un sys- 



tème très-compliqué, manque d'har 
de mélodie, quoiqu'on ait voulu y 
des principes analogues à ceux sur 
sont fondées chez nous les règles de 
position. 

L'astronomie a été en honneur • 
Chinois depuis les temps les plus i 
mais ils n'y ont jamais fait que des 
médiocres. Leurs observations dire 
sont pas dénuées d'intérêt , mais ifs 
souvent trompés dans leurs calculs 
sont surtout attachés à calculer les < 
et les autres phénomènes célestes. L.< 
née est lunisolaire; elle commence a 1 
velle lune qui tombe le plus près du jot 
soleil se trouve dans le 1 5 * degré du vt 
Les mois sont grands ou petits, c'est- 
de 3 o ou de 39 jours ; et on intercale u 
sept fois en 19 ans. L'année astronomie 
partagée en 24 demi-mois. Les années 
jours se supputent au moyen de det 
des , l'un de 10 et l'autre de ta sîgnei 
quels , combinés deux a deux , forme 
cycle de 60. Ce cycle, dans IHisage 
lier , tient lieu de la semaine , et dans 
loire il sert à dater les événemens , c< 
les siècles chez nous. Le zodiaque est 
tagé en 12 maisons solaires, et occup< 
28 constellations solaires. Le jour na 
se divise en 12 heures, qui en valent 
cune deux des nôtres , et la première 1 
commence à 1 1 heures du soir. L’heu 
8 khe , et le mois sc partage en 3 dées 
La rédaction du calendrier a toujours 
une affaire importante à la Chine, et coi 
l'astronomie y avait été fort négligée , 
avait appelé des astronomes musulmans ^ 
s'en occuper. Les jésuites avaient remp 
ces derniers au bureau des mathématiqu 
mais depuis leur retraite, ce travail a 
de nouveau remis à des astronome.<i chin< 
qui t'en acquittent d’une manière fort imp 
faite. 

Les Chinois cultivent surtout l'uranog 
phic , la météorologie, et l’AStroIogie 
médecine est mêlée de pratiques su{w 
ses, et fondée sur une théorie J 
ima^^inaire. On a vanté leur em^ 
la doctrine du pouls et dans Ij 
moxa et de l'acupuncture. 
est assez riche , et ils ont dj 
toire naturelle médicale.^ 
ces livres sont accomQ 
d'uRo grande utilité^ 
ont vanté l’habileté^ 
thématiques; maix 
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ires preuves que des ouvrages qui tupposeni, 
à la vérité , 1a counaissance pratique des arts 
du génie. Leurs méthodes de numération sont 
bonnes et fondées sur le système décimal. Us 
font avec rapidité toutes sortes d'opérations 
d'arithmétique , eu sc serrant d'une machine 
dont Tusage a passé en Russie et en Pologne. 

La langue chinoise a été regardée long- 
temps comme la plus difficile de toutes les 
langues du monde; .mais depuis dix ans, 
qu'on la connaît mieux en Europe , on en a 
levé les principales difficultés. L'écriture a 
été primitivement figurative; elle est devenue 
en partie syllabique , et s'applique à l'expres- 
sion des sons comme è la représentation des 
idées; et quoique le nombre des signes com> 
posés qui la constituent soit , pour ainsi dire , 
indéfini, les méthodes récemment introduites 
en Europe permettent d'en acquënr en peu 
de temps une connaissance approfondie. Les 
Chinois ont d'exccllens dictionnaires , où tous 
les signes de leur écriture et tous les mots de 
leur langue sont expliqués avec le plus grand 
soin, et dans un ordre très-régulier. Les syl- 
labes radicales de la langue parlée sont en 
fort petit nombre; mais elles se multiplient 
par des nuances fort délicates d'articulation, 
et elles SC réunissent deux à deux ou trois à 
trois pour former des mots composés. Chaque 
syllal^ répond toujours à un signe écrit qui 
a la même signification. La grammaire est 
simple , et les rapports de syntaxe sont mar- 
qués par des particules ou par la position re- 
lative des mots. La langue que parlent les 
hororocs instruits est la même dans tout l'em- 
pire; mais il y a en outre dans beaucoup de 
provinces des dialectes particuliers qui sont 
peu connus, parce qu'ils ne s'écrivent pas, 
et qu'ils sont parlés surtout par les monta- 
gnards ou par les habitans de contrées peu 
fréquentées. On a des vocabulaires de quel- 
ques-uns de ces dialectes , notamment de celui 
d'Erooui (Hia-men), dans le Fou-kian, et de 
Canton, dans le Kouaug-toung. La pronon- 
ciation de Pc-king commence à s'altérer beau- 
coup par le séjour de la cour au milieu des 
Tartares. Celle de Nan-king passe pour plus 
polie et plus régulière. Le mandchou, idiome 
radicalement différent du chinois, est d'u- 
sage à la cour, à l'armée, dans les garnisons, 
et les pièces officielles sont ordinairement 
publiées dans les deux langues. 

La littérature chinoise est iocontesUble- 
ment la première de l'Asie par le nombre , 
I importance et l'authenticilé des monument. 
Les ouvrages classiques du premier ordre , 



qu'on nomme King , remontent à une époque 
très* ancienne. Les philosophes de l’école de 
Confucius en ont fait la base de leurs travaux 
sur la morale et la politique. L'histoire a tou- 
jours été l'objet do l'attcation des Chinois, et 
leurs annales forment le corps le plus com- 
plet et le mieux suivi qui existe dans aucune 
langue. La géographie a aussi clé cultivée 
avec beaucoup de soin , et a donné naissance 
à d'excellent ouvrages. L’usage des concours 
a donné un grand essor à l'éloquence politi- 
que et philosophique. L'histoire littéraire, la 
critique des textes et la biographie sont le 
sujet d'une foule d'ouvrages remarquables par 
l'ordre et la régularité qui y sont observés. 
On possède beaucoup de traductions de livres 
samskrits sur la religion et Ia métaphysique. 
Les lettres cultivent la poésie , qui est assu- 
jettie, chex eux, au double joug de 1a mesure 
cl de la rime : ils ont des poèmes lyriques 
cl narratifs , et surtout des poèmes descrip- 
tifs, des pièces de théâtre, des romans de 
mœurs , des romans où le merveilleux est mis 
en usage. On a composé en outre un très- 
grand nombre de recueils spéciaux et géné- 
raux, des bibliothèques et des encyclopédies, 
et dans le dernier siècle on avait commencé 
l'impression d'une collection d'ouvrages choi* 
sis eu 180,000 volumes. Les notes , les glo- 
ses , les commentaires , les index, les extraits 
par ordre de matières aident à trouver avec 
facilité les objets que l'on recherche. Les li- 
vres sont régulièrement imprimés sur papier; 
les parties en sont classées , numérotées , et 
paginées; enfin il n'y a pas, même en Eu- 
rope , de nation chex laquelle on trouve tant 
de livres, ni de livres si bien faits, si com- 
modes à consulter, et à si bas prix. 

L'instruction est très-répandue à la Chine: 
U n'y a pas d'artisan qui ne sache au moins 
lire quelques caractères, et faire usage des 
livres relatifs à sa profession. La foule des 
lettrés qui n'ont pu réussir dans les examens 
se répand dans les villes pour y enseigner 
l'écriture et les clémena de la littérature. Les 
colleges n'ont pas de professeurs à gages , 
mais des examinateurs et des proviseurs, dont 
la grande affaire est de diriger les concours 
et de surveiller les étudians. 11 y a à Pe-king 
un collège pour les interprètes , où l'on ap- 
prend les langues des pays voisins de la Chine. 

La justice est rendue par des magistrats 
désignés k cet effet par le minUtère des pei- 
nes, et nommés par l'empereur. Elle estU^s- 
sevère pour les voleurs et les perturbateurs 
du repos public. Plusieurs supplices cruels y 
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sont en litage : les peines les plus ordinaires 
sont la bastonnade , les amendes , les souflflets , 
le carcan portatif, la prison , le bannissement 
dans l’intérieur de l'empire , le bannissement 
en Tarlarie , et U mort , que l’on donne par 
strangulation ou par décapitation. Les chàli* 
mens sont régulièrement calculés sur l’impor* 
tance des fautes; mais l’application en est 
souvent arbitraire et précipitée, à rexceplion 
de la peine de mort, pour laquelle, hors des 
cas très-rares , l’approbation de la sentence 
par l'empereur est nécessaire. 

Les revenus de la Chine sont évalués, par 
les rédacteurs du voyage de lord Macartney , 
à la somme de i , 4 ^ 5 , 000,000. M. Deguignes 
fils croit cette évaluation trop forte t il sup- 
pose que l’impôt perçu en 1777 , y compris 
les droits de douanes sur le sel ; le char- 
bon, etc., et 6,000,000 sur le commerce 
des étrangers à Canton , ne s’élevait qu'à 
629,277,670 fr. Mais il faut ajouter à cette 
somme le tribut qu’on prélève sur la soie et 
les étoffes d'autres matières, tribut que le 
même auteur fixe à 5o, 000, 000; en y joi- 
gnant encore d'autres produits , il porte le 
total des revenus à 710,000,000, en avertis- 
sant que le produit des domaines de l’empe- 
reur, le monopole du jin-chen(ginseng) , les 
confiscations , les présens , et d’autres menus 
objets , ne figurent pas dans ce total. 

Quant aux dépenses , le dixième du pro- 
duit des terres suffit pour payer tous les offi- 
ciers de l'armée. La solde des troupes est 
moitié en argent et moitié en nature. 11 en 
est de même des appointemens des magis- 
trats , soit à la cour, soit dans les provinces , 
ce qui rend la détermination exacte des dé- 
penses extrêmement difficile. 

Il règne, sur le nombre des troupes entre- 
tenues par l'empereur de la Chine , la même 
incertitude que sur la population et les reve- 
nus de l'empire. Les Anglais à la suite de lord 
Macartney portent le nombre des soldats à 
1,800,000; Vanbraatn et M. Deguignes fils 
à 770 ou 800, 000 hommes. Ces divers calculs 
peuvent n'êtrc p.is aussi contradictoires qu'ils 
le paraissent , si l'on a égard à la diversité 
de temps et de circonstances. 11 doit y avoir 
de grandes dilTérences entre le pied de paix 
et le pied de guerre dans un pays où les sol- 
dats vont exercer chez eux des professions 
lucratives dans les intervalles du service, et 
où des nations entières sont appelées sous les 
drapeaux en cas de besoin. Les Mandchous 
des huit bannières, les Khalkha et les Mon- 
gols sont dans ce dernier cas, de sorte que 



les troupes chinoises ne font f(ue la moindre 
partie des forces de l'empire. 

L’artillerie chinoise étant tros-raauvaiie , 
elles fusils d’une fabrication fort imparfaite, 
on pourrait croire que les armées ne seraient 
en état d'opposer aucune résistance à des 
troupes européennes bien disciplinées. Mais 
la supériorité du nombre est un avantage qui 
leur resterait toujours, et la régularité des 
mouvemens leur permettrait de le mettre à 
profit. La tactique est chez eux l'objet d’une 
théorie savamment combinée, et elle a même 
fixé l’attention de quelques cÆcicrs-géncrauz 
de l’école du Grand Frédéric. D'ailleurs l’es- 
prit national et la haine des étrangers sont 
les plus sûrs garans de l'indépendance d'un 
peuple, et il est impossible de pousser ces 
deux sentimens plus loin que les Chinois. 

L'histotre de la Chine remonte avec certi- 
tude jusqu'au xxii*^ siècle avant notre ère, et 
des traditions qui n’ont rien de méprisable 
permettent d’en porter le point de départ 
quatre siècles plus haut, à l’an 2637 avant 
J.-C., 6i*du règne de Uoang-ti. Fou-hi passe 
pour avoir été le fondateur de l’empire; mais 
son règne et celui de plusieurs de scs succes- 
seurs sont remplis de circonstances fabuleu- 
ses. Yao est le premier prince dont il soit 
parlé dans le Chou-king, le plus authentique 
des livres classiques des Chinois , et In , son 
second successeur, a fondé la première ligne 
de succession . Depuis cette dynastie, viugt-uoe 
autres ont successivement occupé le trône; 
mais il s’en faut de beaucoup qu’elles aient 
toutes possédé la Chine entière. Les premiers 
rois ne paraissent avoir régné que dans les 
provinces du centre et du N. O., le Ho-nan, 
IcCiian-si et le Chen-si, où l’on a des raisons 
de croire que la civilisation chinoise avait 
pns naissance. Ce n’csl que successivement 
que leur domination s’est étendue aux pro- 
vinces situées sur le Kiang, et c'est assez tard 
que les contrées au-delà de ce fleuve , habi- 
tées par des peuples barbares, ont été réu- 
nies à l’empire, Celles qui le forment actuel- 
lement ne sont pas les seules qui en aient 
autrefois fait partie. Le Tonkin et la Cochin* 
chine jusqu’au Camboge, furent changes sous 
les Han en provinces chinoises, sous les noms 
de Fou-nan et de Ji-nan. Toute la Petite 
Boiikharie , la Transoxanc , et même une par- 
tie de la Perse, furent également partagées 
sous IcsThang en provinces, départemens et 
arrondissemens. A d'autres époques , au con- 
traire, les nations tartares envahirent des 
portions plus ou moins considérables du ter- 
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riloirc impérial. Des tribus de races turque et 
tongoiisc formèrent des établissemcns dans le 
Cban-si, le Ching-king et le Tchi-li. Une 
nation d’origine tibétaine forma, dans les 
pays qu'on appelle actuellement Chen-si et 
Kan>sou , un royaume qui a eu quelque célé- 
brité sous le nom de Tan-gut. Deux peuples 
sortis de la Tartarie orientale s’emparèrent 
de tout le nord de la Chine, et y formèrent 
des états puissans, sons les noms de Khitans 
et d Altoiin-khans (Rois d’Or). Ces derniers 
furent ensuite subjugués par les Mongols, 
qui acbevërenl aussi de soumettre la dyna.s- 
lie chinoise des Soung retirée dans le midi. 
A cette époque , la Chine entière reconnut 
pour la première fois une domination étran- 
gère, celle des descendans dcTchingkis-khan. 
Cet état dura moins de cent ans, après les- 
quels les Chinois chassèrent les Mongols , et 
les obligèrent à retourner au N. de la grande 
muraille. Enfin au commencement du xvii® 
siècle, les Mandchous, Tartares de, la meme 
race que les Altoun-khan.s , profitèrent des 
troubles qui s'étaient élevés en Chine, y en- 
trèrent comme auxiliaires , et finirent par 
placer sur le trône un de leurs chefs , qui fut 
le premier empereur de la dynastie régnante, 
celle des Thsing. Elle compte déjà six empe- 
reurs , en comprenant celui qui occupe le 
trône en ce moment. Deux de ces princes ont 
contribué à élever la Chine à un degré de 
splendeur égal à celui qu'elle avait atteint 
aux époques les plus florissantes. La Chine 
leur a dô le traité de paix avec U Russie, qui 
fixe les limites des deux empires, la destruc- 
tion de la puissance des Olets, et la soumis- 
sion de la Tartarie occidentale, de la Petite 
Boukharie et du Tibet, qui en a été la suite. 

Outre les races autocthones qui ont formé 
la base de la population de la Chine, cet em- 
pire a reçu très-anciennement des colonies 
tongouses, mongoles et turques; il nourrit 
encore des tribus liées d’origine avec les na- 
tions tibétaines, birmanes et an-namitiques. 
Des marchands boukhares, persans et arabes 
y sont venus à difTérentes époques, les uns 
par le nord, et d'autres par le midi. On y 
trouve des juifs, des arméniens, des lamas 
du Tibet, des pèlerins indiens. Les Russes., 
par un article de leur traité, entretiennent à 
Pe-king un college sous la direction d'un ar- 
chimandrite. Les missionnaires catholiques 
<lc diverses nations de l'Europe ont pareille- 
nient une maison dans celte capitale, cl les 
compagnies commerciales de differens états 
européens sont admises à faire à Canton un 



séjour qui ne doit pas, d'après les régicmens, 
être perpétuel ; mais qui le devient en réalité , 
parce qu'il suffit qu'elles l’interrompent par 
un voyage temporaire à Macao. 

La Chine a envoyé des colonies dans toulc 
la presqu'île ultérieure de l'Inde , dans les 
iIcH de Sumatra, de Java et de Bornéo; dans 
celles qui sont à l'orient, Formosc, les Lieou- 
khieou; au Japon, en Corée, dans toute la 
Tartarie, à Taras, sur la roule de la Tran- 
soxanc , et jusqu'en Arménie. Plusieurs de ces 
colonies ont été conduites loin de leur patrie 
par la nécessité ou l'intérêt commercial , in- 
dépendamment de la volonté du gouverne- 
ment. D'autres ont porte dans les contrées 
lointaines les arts, la langue et les institu- 
tions de la Chine, qui a toujours été, dans 
l'Asie orientale, ce que Rome était dans l'Oc- 
cident, un centre de puissance, de lumières 
et de civilisation. 

Le commerce de la soie, nommée itr par 
les Tartares voisins de la Chine, a eu lieu 
dès la plus haute antiquité par les contrées 
centrales de l'Asie, et a porté dans l'Occident 
la renommée d'un grand empire situé à l'ex- 
trémité de l'Orient; aussi les Chinois et leur 
pays ont-ils été connus d'abord des Romains 
et des Grecs sous le nom de Sères et de Sé- 
rique. Le nom de Tfisin, donné à l'empire 
par une dynastie qui commença de régner 
356 ans avant J.-C., s'est aussi de bonne 
heure répandu dans tout l'Orient, et a été 
diversement altéré par les géographes et les 
voyageurs des difTérentes contrées de l'Europe 
et de l'Asie, qui en ont fait successivement, 
Sirif 'fchinaf Mafut-tchin, Mandji, Tsiniitanf 
Djerij Djenasdatij Chine. Ce dernier nom a 
prévalu en Europe depuis que les Portugais 
ont commencé à pénétrer dans cet empire par 
les mers de l'Indc , et à en fréquenter les ports 
méridionaux. Le nom de Cathai ou Khitdi , 
célèbre dans le moyen âge , et venu de celui 
des Khitam, qui occupaient les provinces sep- 
tentrionales de l’empire, s’est conservé chex 
les Russes, qui s'en servent encore. 

On sait à présent que les Indiens, les Per- 
sans, et même les Arabes, avaient commencé 
depuis trés-long-temps à commercer avec les 
provinces méridionales de la Chine. Les Ro- 
mains eux-mémcs y vinrent dans les premiers 
siècles de notre ère. Les Grecs de Byzance y 
pénétrèrent par le N. un peu plus tard, à la 
suite des caravanes de la Perse et de la Bou- 
kharic. Au moyen âge, des religieux et des 
commerçons d'Europe visitèrent la Chine alors 
soumise aux Mongols. Marc-Pol la parcourut 
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dans toute son étendue. On oublia la Chine 
pendant près de deux siècles , après lesquels 
les Portugais en 6rent de nouveau la décou- 
verte, vers iSij. S*. François Xavier forma 
le dessein d'y prêcher la foi en 1 55a, et Math. 
Ricci a exécuté ce même projet en 1 5 8a, en en- 
trant dans la Chine par la province de Kouang- 
toung. En i6o3, le P. Goez fut envoyé de 
l'Inde à la Chine pour reconnaître la partie 
septentrionale de ce pays , au sujet de la- 
quelle on conservait des doutes à cause du 
nom de Catbai par lequel elle était encore 
désignée. Depuis cette époque, plusieurs am- 
bassades , envoyées par les Russes , les Hol- 
landais et les Anglais , dans l'intérêt de leur 
commerce, ont donné naissance à diverses 
relations et descriptions de la Chine, parmi 
lesquelles il se trouve des ouvTages très- 
recommandables par leur exactitude. Mais 
rien n'égale sous ce rapport les travaux scien- 
tifiques et littéraires des missionnaires catho- 
liques, et notamment ceux des religieux fran- 
çais, aux soins desquels on doit, pour ne 
citer ici que ce qui concerne la géographie , 
le vaste et important recueil de cartes qui a 
été publié par d’Anville, et une carte plus 
exacte encore , dressée par le P. Hallerstein, 
etdontM. Klaproth fait espérer la prochaine 
publication, a. a. 

CHINE (LA), village du Bas-Canada, dis- 
trict, comté età a 1. S. O. de Montréal, dans 
nie de ce nom , è l'extrémité N . E. du lac 
Saint-Louis , formé par le Saif t-Laurent. La 
position en est agréable. Il ne contient que 
ao maisons ; mais il est le centre d'un com- 
merce considérable, et renferme plusieurs 
magasins appartenant au gouvernement et aux 
négocions de Montréal. 

CHING, distr. de Chine, prov. de Tche- 
kiang, dép. de Cbao-hing. La ville de ce 
distr. est située à i3 1. S. du chef-lieu du 
dép., sur une petite rivière qui sc rend dans 
la mer Jaune. Lat. N. ag° a6'. Long. E. 1 18° 
ai'4ç". 

CHING, hulule montagne de la capitainerie- 
générale de Mozambique, au N. du Zambèze, 
par 17® de lat. S. cl 34® de long. E. Elle est 
habitée, fertile, et arrosée par une belle ri* 
vière que l’on dit être un bras du Sotiabo. 

CHING ARIN , mines de sel , dans la partie 
mérid. du Sahara, àSo I. O. de Tirabouclou. 

CHING-HAI, distr. de Chine, prov, de 
Kouang-toung , dcp. de Tchhao-tchcou. La 
ville de ce di.str. est située sur une Ile , à IVm- 
bouchurc du Stao-kiang, a 6 I. S. E. du chef- 
lieu du dép. 



CHlNG-HAl , ville de Corée, prov. de 
T$ucn-lo , sur le détroit de Corée, à rembou- 
churc du Han, à 27 1. S. S. E. de Sing-tchcou. 

CHING - KING , anciennement LIAO- 
TOUNC ou MOUKDEN, prov. de Chine, 
entre 38® 58' et 4^” 5o' de lat. N., et entre 
116® 47^ 122® 3o' de long. E. Bornée au 

N. O. par le pays de Kartcbin, au N. E. par 
le cant. particulier de Kirin, à l'E. parla 
Corée , au S. par la mer Jaune et le golfe 
de Liao*toung , et au S. O. par la prov. de 
Tchi-li. La nature et de bizarres fortifica- 
tions , ont également contribué à fixer les 
limites du Ching-king. La grande muraille 
forme ses frontières vers le S. O.; la mer le 
baigne au 5., et partout ailleurs, il est en- 
touré d*une barrière de pieux d*une prodi- 
gieuse étendue. Sa longueur du N. E. au S. 

O. est de ti5 I. Sa plus grande largeur du 
N. O. au S. E. de 70 1., et sa superficie de 
4,000 1. Cette province est très montagneuse. 
Vers le N> E. s'élève le Tchang-pechan ou 
Chan-yen alio , mont sacré parmi les Man- 
dchoux, et dont le sommet est couvert de 
neiges perpétuelles. Parmi les branches des 
montagnes qui viennent border les côtes, on 
remarque celle qui forme une longue pres- 
qu’île, nommée par les Anglais Kcgeot’s- 
sword, et qui se termine par le cap Char- 
lotte. Le Liaoho, navigable, est le principal 
fleuve de celte province, dont il arrose le 
centre ; il y reçoit le Yang-chi-mou et le 
Hou*nou hnu. Le climat est tempéré. L'air est 
salubre , et le sol est fertile en céréales , 
fruits , et coton . On récolte aussi beaucoup 
de ginseng , qui est exclusivement réservé à 
l'empereur , dont il forme une partie du re- 
venu. Les montagnes sont couvertes en 
grande partie de beaux bois de charpente, 
et renferment des métaux. L'éducation des 
moutons et des bestiaux est considérable. 
Ou estimait la pop. de cette prov. en 1761, 
a 668,852 hab. , tant Chinois, que Man- 
dchoux, Mongols et Coréens. Il n'y a que les 
Chinois qui s'occupent de l'agriculUirc , des 
arts industriels, et du commerce. Laplupail 
des autres habitaiis sont pasteurs. 

Les villes de cette province , entourées 
presque toutes de palissades au lieu de 
murs, sont peu peuplées et en décn<lence. 
Depuis la conquête de la Chine par les 
Mandclioux, on y a introduit les mêmes tri- 
bunaux qu'à Pc-k.iiig , mais l'on y parle 
mandchou. 

CHINGLEPUT, distr. de rilindouslaii 
f'o) jAcninc. 
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CUING-LI , (lifttr. de Chine, prov. de 
Kouang-touog, dëp. de Khiong*tchéou , sur 
1« côte sept, de Tile de lUi-nan. La ville de 
ce distr. cal située à 5 1. O. du chef-lieu du 
déperlemeiit. 

CJIING'LIAN , en japonais bourg 
de la Grande Lieou-kicou , dans TEmp. Chi- 
nois , chef-lieu d'un distr. de la prov. de 
Tchoung'chan. 

CUl^iGOMÂ, lie de la capitainerie-géné- 
rale de Motambique, gouv. de Quclimane , 
formée à l'embouchure du Zambèse, par 
deux branches de cc fleuve. Elle a environ 
aS 1. de long et lo de large. 

CHINGOTËAGUË , petite lie de l'océan 
Atlantique, près de la côte des États-Unis, 
état de Virginie, comté d'Accomack. Lat. 
N. 37" 55'. Long. O. 77° 

CUINGRÉ , vallée et puits du désert de 
Nubie. yoj‘. CüiGaÉ. 

CiilNl ou CUIRA, petite Me située au 
fond du golfe de Nicoya, dans le Guatimala, 
prov. de Costa-Rica. Lat. N. io<*. Long. O. 
870 i4'. 

CHINIAN (SL), ville d£ France, dép. 
de rilérault, arrond. et à 3 I. 3/4 S. E. 
de SL Pons, età 17 1. 1/3 O. S. O. de Mont- 
pellier; chef-lieu de cant., sur le Bernazo- 
ber. U y a des fabriques de drap destiné 
pour le Levant, et des tanneries. 3,85ohab. 

CHlN-MOU, distr. de Chine, prov. de 
Clien-si. La ville qui en est le chef-lieu est 
située à 30 1. N. E. de la ville du dcp. de 
Yu-lin , et à laS 1. N. N. E. de celle du dép. 
de Si-'an , sur le Kiu-yc-bo. Lat. N. 38° 55' 
30". Long. E. 107° 35' o". Elle est peuplée 
de 3 ou 3,000 familles. Sa proximité d'une 
des portes de la grande muraille , nommée 
Yuen-yanta , la rend commerçante. C'est par 
là que les Mongols Ortous viennent échanger 
des chevaux, des bœufs, des moutons, et 
des peaux, contre de la toile, dea soieries, 
du tabac , et du thé. 

CHINNOKS, peuplade indienne des États- 
Unis, qui habite dans la part, occid. du 
distr. de Columbia, sur 1a rive droite de 
la rivière de meme nom , près de sou em- 
bouchure, entre 4?° N. Elle 

est composée d'environ 1,700 individus de 
taille petite et de formes laides. Us ont les 
jambes grêles et tortues , les pieds grands , 
et la tète aplatie ; ils sont timides , et quoi- 
que nûeux pourvus d'armes que leurs voisins, 
ils n'osent s'en servir ni contre leurs enne- 
mis ni contre les bêtes saurages; cependant 
ils sont très-voleurs. 



Le Chtnnok arrose le pays qu'habite cette 
peuplade , et se jette dans la Columbia , 
après un cours de 18 à 30 1. 11 a 130 pieds 
de largeur durant les basses eaux. 

CHINON , ville de France, dép. d'Indre- 
et-Loire , chef-lieu d'arrond. et de cant., sur 
1a rive droite de la Vienne, agi. 3/4 8. 0. 
de Tours. Siège d'un tribunal de t^* ins- 
tance. Elle a un collège communal. On y 
fabrique des toiles, des étamines, des serges, 
et des droguets. Commerce de grains, de 
vins, de bestiaux, et surtout de pruneaux 
dits de Tours. On y tient des foires le 
1^^ jeudi d'avril, d'août, d'octobre, et de 
décembre. 6,016 hab. 

Chinon, autrefois fortifié, a soutenu plu- 
sieurs sièges; Henri 11 , roi d'Angleterre, s'en 
empara, et y mourut en ii58. Charles vn, 
roi de France , y résida pendant l'occupa- 
tion de Paris par les Anglais. On y voit en- 
core les ruines du château où Jeanne d’Arc 
reconnut ce prince, et lui annonça la mission 
qu'elle disait avoir reçue du Ciel. Chinon est 
la patrie de Rabelais. 

L'arrondissement de Chinon est divisé en 
7 cantons : Azay- le -Rideau, Bourgueil, 
Chinon, l'Ile-Boucbard, Langeais, S^*. Maure, 
et Richelieu ; il contient 93,194 hab. 

CHIN-TCUIN, distr. de Clune , prov. de 
Chen-si, dép. de Thoung-tcheou. La ville de 
cc distr. est à 8 1. N. du chef-lieu du dép., 
près de la rive gauche du Lo-ho. 

CHINY , ville des Pays-Bas, prov. et à 
i3 1. 3/4 0. de Luxembourg, arrond et à 
3 1. S. S. O. de Neufehéteau, cant. de Flo- 
renville , sur la rive gauche du Semoy , près 
de la forêt de Ching. Cette ville était assez 
considérable autrefois , et chef-lieu d'un ter- 
ritoire particulier ; elle est déchue par suite 
des guerres dont elle a été le théâtre. Elle 
nomme un député aux états de la province. 
840 hab. 11 y a dans les environs des forges 
et d'autres usines pour la fabrication du fer. 

ClllN-YANG, dcp. de 1a Chine, 
Fochc-thibh. 

CHIO, SCIO ou SKIO, en turc, ■S'aAi- 
adasi , Chios, lie de l'Archipel, située par 
38° 3i'de lat. N. et 33° 4^' long. E. 
Elle n'est séparée de la côte occidentale d'A- 
sie que par un canal d'environ 3 I. de large, 
et est à 10 1. S. de l'ilc de Metclin. Sa lon- 
gueur du N. au S. est d'à peu près 11 1. ; sa 
moyenne largeur de l'E. à l'O. de 4 k , et sa 
superficie de 49 côtes offrent deux 

grands ports, Mesta à l'O. et Delphino à l'E. ; 
les caps S. Nicolo et Mastico forment les 
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extrémités N. O. et S. de Chio. Cette üe est 
couverte de montagnes peu élevées , graniti* 
ques et schisteuses dans quelques endroits, 
calcaires dans d'autres , et contenant du 
marbre rouge veiné de blanc j les coteaux et 
les vallées, quoique composés d'un terrain 
pierreux et léger, sont cultivés avec beaucoup 
de soin. Quelques torrens et un grand nom- 
bre de sources sont employés à l'irrigation. 
Le climat est très-agréable et très-sain. Chio 
produit un peu de blé , beaucoup de fruits , 
de bon vin muscat, d'excellente huile d'olives, 
du coton , et de U soie ; on y cultive le Icn- 
tisque , qui fournit un mastic renommé , et 
le terébinthe; les forêts produisent le chêne 
qui donne la noix de galle. Les pâturages 
sont très-rares et le bétail fort cher. Le miel 
est estimé. Il y a des fabnques d’étofles de 
soie, notamment de damas, et de bon- 
neterie de soie. On y prépare beaucoup de 
fruits confits. Le commerce est très-considé- 
rable. 

Chio , après la destruction de l'empire 
Grec, passa sous la domination des Turcs 
en i3o6, et eut beaucoup à soufTiir jusqu'en 
i346 que les Génois s'en emparèrent, et lui 
rendirent le repos. En i566 , les Turcs s'en 
rendirent maîtres. Les Vénitiens ayant es- 
sayé de s'emparer de l'ile en 1694, les Turcs 
privèrent les habitans de plusieurs privilèges 
qu'ils leur avaient accordés. Ceux qu'ils leur 
laissèrent étaient en quelque sorte illusoires 
à cause du despotisme des pachas. Aussi , lors- 
que la révolution grecque éclata , les Cliiotes 
ne tardèrent pas à secouer le joug sous lequel 
ils gémissaient. Les Turcs reprirent l'ile en 
i8aa, massacrèrent presque entièrement U 
population, et l'on n'y compte plus main- 
tenant qu'environ 8,000 hab. Avant ce mas- 
sacre , quelques auteurs portaient 1a popu- 
lation k i5o,ooo hab., d'autres à 110,000 
et à 100,000^ d'autres enfin k 5o,ooo, sur 
lesquels on ne comptait que 3,5oo Turcs et 
environ t,ooo Juifs. 

L'üc de Chio est la principale du sandjak. 
de son nom , et fait partie du gouvernement 
du Capitan-pacha ; ses revenus sont affec- 
tés à l'entretien de la sultanc-roère j quoi- 
qu'elle fût gouvernée par un aga turc, les 
grands y jouissaient de certains privilèges , 
et particulièrement d'une espèce de régime 
municipal. 

CHIO, SCIO ou SKIO , en turc Sakij 
Chius, Cbios, ville de la Turquie d'Asie, 
chef-lieu de l’ile et du sandjak de son nom , 
sur U côte orient, de l'ile, k 19 I. O. de 



Smyme. Lat. N. 38® a4^ Long. E. a3° 48^- 
Résidence d'un aga, et siège d'un évéchê 
grec et d'un catholique. Avant les désas- 
tres de 1832, on pouvait décrire cette ville 
de la manière suivante : Chio est assez ré- 
gulièrement fortifié , quoique ses remparts 
soient anciens, et est dominé par une vieille 
citadelle génoise , située sur une colline 
voisine. Cette ville est grande et bien bâtie 
dans le goût italien; les rues en sont étroites 
et bien pavées ; ses édifices publics et ses 
boutiques lui donnent plutôt l'apparence 
d'une ville européenne que d'une ville asia- 
tique. On y compte 90 bâlimens religieux 
sur lesquels il n'y a qu'une église catlu>- 
liquc , une mosquée , et quelques couvens ; 
le reste appartient aux Grecs. 11 y a des 
écoles publiques de littérature et de scien- 
ces , une bibliothèque de 12,000 volumes, 
une imprimerie , et divers établissemens Je 
bieufaisancc ; l'industrie y est très-active. 
Le port est petit et peu profond. L'entrée 
en est étroite et indiquée par deux phares ; 
il est fermé du coté du S. E. par un môle à 
fleur d'eau. La rade est bonne et peut rece- 
voir les plus grands bâtimens ; près de Ik 
est le lazaret. 

Au S. de Chio s'étend une plaine de 2 1. 
extrêmement fertile, et couverte de belles 
maisons de campagne, ornées de jardins; à 
rO. et au N., cette ville est dominée par des 
collines. 

Chio a été, en 1822, victime de U fureur 
des Turcs ; ses établissemens d'industrie et 
une partie de ses édifices publics ont été dé- 
truits , et presque toute sa population a suc- 
combé sous le fer des Olhomans; cette ville 
comptait alors 3o,ooo hab., dont 2,000 
Turcs et 1,000 catholiques et juifs. Ce qui 
reste des habitans languit aujourd'hui dans 
une profonde misère. 

Le sandjak de CJûo se compose des îles de 
Chio , d'ipsara , et d'Anti-lpsara ; il dépend 
du gouvernement du Capitan-pacha. 

CiHOGGlA ou CHIOZZA , ville du roy. 
Lombard-Vénitien , prov. et à 5 1. 1/2 S. de 
Venise^ dans la partie mérid. des lagunes de 
ce nom, près de l'Adriatique , et un peu au 
N. de l'embouchure de la Brenta ; chef-lieu 
de distr. , et siège d'un cvéchc suflragant du 
patriarcat de Venise. Lat. N. 4^** la' 56". 
Long. E. 9° 56^ 33". Elle est assez bien 
bâtie sur pilotis, et a une rue large et ornée 
de portiques, 1 belle cathédrale, plusieurs 
autres églises , 1 hôpital, x hospice d'orphe- 
lins, et un théâtre; son port est bon, et 
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défendu par les forts S. Fclice et Caroman , 
et son faubourg, sur Je rivage, est protégé 
par qi^elquc.s batteries. Cbiuggia est regardée 
comme un des points les plus forts des lagu* 
lies de Venise. Elle a une saline. 11 s*y tient 
des foires de 3 jours , le i4 et le ^ sep* 
tembre. hab. Cette ville est célèbre 

par divers combats entre les flottes vénitien* 
ncs et génoises. 

ClllONl, golfe sur la cdte occid. de l'ile de 
CorK*, arrond. d’Ajaccio, canl. de Sevin- 
fuori. Lat. N. 4^® Long. E. 6 “ i3'. Sa 
profondeur est de 3,4 de I. , et sa moyenne 
largeur d’i/3 de 1. 11 reçoit une petite rivière 
de même nom. 

CHiONIAüEZ , bourg de la Turquie 
d'Europe, en Romélie, sandjak. et à i 6 1. 
y. de lanina, sur la rive droite d'une petite 
rivière. 

CillONlTANONS , nation indienne des 
États-Unis qui habite dans le N. O. du terri- 
toire de Missouri, vers la partie supérieure 
du fleuve de ce nom. 

CU10ZZA,Ti1lc du roy. Lombard-Vénitien, 
for- Chioccia. 

CUIPEOÜAY, rivière des États-Unis, 
territ. du N. O. Elle a scs sources dans plu* 
sieurs lacs situés entre 4^® et 4^^ lat. N., 
coule vers le S. O., et sc réunit au Mississipi 
un peu au-dessous du lac Pépin , par 4 3° 54' 
de lai. et 94® 55' de long. O. après un coui*s 
d'environ 6 o I. Le Chipcouay a environ 66 
toÎK's de large , jusqu’à une distance consi- 
dérable de sa jonction ; il communique , au 
moyen d'un étroit portage, avec le Mont* 
féal, qui s'écoule dans le lac Supérieur. Une 
grande partie du commerce des fourrures arec 
les Indiens de rintérieur se fait par cette 
rivière. 

CHIPEOUAYS, CHIPPEWAYS ou CHI- 
PEWYANS, nation indienne de l’Améri- 
que sept, qui habite dans les États-Unis et 
dans la Nouvelle-Bretagne, entre le lac 
Michigan et le Mississipi , et sur les bords 
du lac Supérieur, du lac des Bois, de la 
rivière Rouge, du lac Ouinipeg, de l'Ol- 
Uwa, du lac et de la rivière Athabasca , et 
du lac et de la rivière de l'Esclave. Elle est 
composée de plusieurs tribus de noms dif- 
férens , telles que les Crées, les Ottaouas, 
les OuebipaouaLs , les Follesavoines , les 
Sauteurs , etc. Tous ces Indiens vivent de la 
chasse et de la pèche \ quelques-uns ont des 
villages sur les bords des lacs Huron et Mi- 
chigan , d'autres habitent sous des tentes 
faites de peaux d'animaux. Les Chipeouays 
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sont en général féroces et voleurs , et la ci- 
vilisation a fait peu de progrès chez eux j 
toute leur industrie consiste à échanger leurs 
pcau.\ cl leurs fourrures avec les comptoirs 
de la compagnie anglaise du Nord-Ouest 
contre divers articles d'Europe dont ils se 
sont fait des besoins, tels que haches, 
couteaux , hameçons , fusils , marmites , ver- 
roteries , quelques grosses étuires de laine , 
et surtout des boissons spiritucuscs , dont ils 
s'enivrent volontiers, et qui sont la source 
des excès qu’ils commettent. La polygamie 
parait être en usage parmi eux, mais il en 
est peu qui aient plus d’une femme; on ignore 
s'ils ont une religion. Ils divisent l'année en 
lunes auxquelles ils donnent des noms de 
fruits, de plantes ou d'animaux j ils ne font 
aucune division <lc la .semaine, ne comptent 
les jours que par sommeils, et ne divisent le 
jour que par moitié ou par quart, selon la 
hauteur du soleil. Les voyageurs ne sont pas 
d'accord sur le nombre des individus de cette 
nation j le major Pike le porte à ti,aoo, 
d'autres à iG,ooo, quelques-uns même à 
3o,ooo. 

CHIPEWA ou CHIPEWAY , rivière du 
Haut-Canada, f'qy. Wbllaïid. 

CHIPEWA ou CHIPEWAY, village du 
Haut-Canada, distr. de Lincoln, au con- 
fluent du Welland et du Niagara, à 4 1- ^- 
dc Queenstown, et à 3/4 de 1. au-dessus de.s 
chutes du Niagara. Ce village est habité par 
plusieurs facteurs , qui fournissent aux indi- 
gènes des contrées voisines toutes sortes de 
marchandises, et reçoivent en paiement les 
productions de ces pays. i5o hab. Le 5 juil- 
let 181 4 1 les troupes américaines y rempor- 
tèrent une victoire mémorable sur les An- 
glais. 

CHIPEWYAN, fort de la Nouvelle-Bre- 
tagne, dans le pays des Chipeouays, appar- 
tenant à la compagnie du Nord-Ouest. 11 est 
situé sur un rocher, près du bord sept, du 
lac Athabasca, par 58° de lat. N. et 
1 1 3° 4°^ 

C’est le centre de toutes les opérations 
commerciales de la compagnie anglaise du 
N. O. , et le rendez-vous général de tous les 
marchands des pays cnvii'onnans j il s'y rend 
aussi un grand nombre de Chipeouays qui 
portaient autrefois leurs fourrures à la fac- 
torerie de Churchill dans la baie d'Hudson. 

CHIPEWYANS, Indiens de l’Amérique 
sept. foy. CmpEocATs. 

CHI-PIUNG, arrond. de Chine, prov. de 
Yun-nan, dép. de Lin-'an. La ville de cct 
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arrond. est tituée sar le bord occid. d'un 
lac, à 8 1 . O. N. O. de U ville du dép. de 
Lin-'an , et à 34 1 - S. de celle du dcp. de 
Yun>nau. 

CHIPIONA, Tuaais Cepiorts, bourg d’Es- 
pagne , prov . et à 5 1 . i /a N . N . O . de Cadix 
(Séville), et à a 1 . 1/4 O. S. O. de San-Lucar 
de Barameda, surTocéan Atlantique, à Tem* 
bouchure du Guadalquivir. Les babitans s'a- 
donnent a 1 a péclie. 

CHIPKE, pic des raonts Himalaya, sur la 
frontière de l'ilindousUin et du Tibet. Son 
élévation est d'environ 3,966 toises. 

CHIPKÉ, ville du Tibet, dans le pays de 
Kbanaver, près de la rive gauche du Sctlcdje, 
au pied des monts Himalaya. Lat. N. 8'. 
Long. E. 76*^ 10'. Il y a deux ofTicicrs chinois 
chargés de percevoir les impôts, d'adminis- 
trer la justice, et de veiller à la sûreté pu- 
blique. 

CHIPOÜNINSROÏ-NOS, cap de Russie, 
en Asie, sur la côte S. E. du Kamtchatka. 
Lat. N. 530. Long. E 177® 4 ® • 

CHIPOUR , Sheopoor, ville de l'Hindou- 
stan , chef-lieu d'une petite principauté dans 
les étals du radjah de Djeypour, anc. prov. 
cl à 53 1 . E. S. Ë. d'Adjemyr, et à 38 1 . S. 
£. de Djeypour, sur un afHuent du Tcbem- 
boul. 

CHI-POU-SO, forteresse de Chine, prov. 
de Tche-kiang, dép. de Ning pho^ à l'extré- 
mité merid. d'une presqu'île qui s'avance dans 
la mer de Corée, au S. de l'ile Tcheoii-chan. 

CHIPPANCHICKCHICKS, tribu indienne 
des États-Unis, dans le distr. de Columbia. 
Elle habite un peu au-dcs.sous des chutes de 
la Columbia , à 90 1. de l'embouchure de ce 
fleuve. 600 individus. 

CHIPPENHAM, ville d'Angleterre, comté 
de Wills, hundred de son nom, à 11 1 . N. 
O. de Salisbury, et à 7 1 . E. de Bristol, agréa- 
blement située dans une vallée, sur le Lower- 
Avon, qui l'entoure presque entièrement, et 
qu'on traverse sur un beau pont de pierre de 
16 arches. Lat. N. 5 i® 37'. Long. O. 4 ® 28'. 
Chippenham est très-ancien , grand et assez 
bien bèti. 11 y a des fabriques de drap 6n. 
11 envoie 3 membres au parlement. 3 , 301 
habitans. 

CHIPPEWAYS, nation indienne de l'A- 
mérique sept. f^or. Chipeocats. 

CHIPPING-BÂRNET , ville d'Angleterre, 
comté d'Hertfüid, hundred de Casino, à 4 1 - 
1/3 N. de Londres. Vers le milieu du xvii® 
siècle, on y a découvert des eaux salines. 
1 ,755 hab. 



CHIPPING-NORTON , ville d’Angleterre, 
comté et à 6 I. 1/3 N. O- d'Oxford , hundred 
de Chadlington. On y remarque l’églue, qui 
est d’une belle architecture gothique. 3,366 
hab. On voit à quelque distance, à Long- 
Compton , les restes d'un temple de druides. 

CHIPPING-ONGAR , ville d’Angleterre, 
comté d'Essex, hundred d'Ongar, à 3 1 . 1/3 
O. S. O. de Chelmsford, et à 8 1 . N. E. de 
Londres, près de la rive droite du Roding. 
Elle est très-ancienne. Il s'y tient 3 foires par 
an. 768 bab. Â PE. de la ville on voit les 
ruines d'un château bûti par Henri tt. 

CHIPPING-SODBURRY, bourg d'Angle- 
terre, comté et à 8 1 . 1/2 S. S. O. de Glo- 
cester, et à 4 b N. E. de Bristol, hundred 
de Grumbald's ash , dans une vallée. 11 s'y 
tient chaque semaine un marché considérable, 
et 3 foires par an. i,oS9 hab. Charles 11 lui 
avait donné le titre de éorou^^ qui fut abrogé 
à la demande des habitans. 

CHIQUIMULA , prov. du Guatimala , bor- 
née au N., par le golfe Dulce et la prov. de 
Verapaz; à l’E. , par celle de Honduras; au 

S., par celles de S. Salvador, de Soosonate, 
et d'Cscuintla ou Guatimala ; à 1 * 0 . , par celles 
de Sacatepcc et de Chimaltenango. Sa lon- 
gueur est de 35 1 ., et sa moyenne largeur de 
1 3 1 . Elle s'étend sur le versant septentrional 
de la grande chaîne volcanique, qui parcourt 
le centre du Guatimala, et est arrosée par 
plusieurs rivières qui se rendent dans le golfe 
Dulce, et dont tes principales sont : le Rio- 
Grande et le Rio-Lorenzo. Le climat est, en 
général, très-chaud; cette province produit 
du riz, du mais, du cacao, du coton et du 
sucre; on y élève beaucoup de bestiaux, et 
surtout des cochons, des mulets et des che- 
vaux. Ces derniers sont très-estimés , comme 
bètes de somme. H y a des mines d'or, d’ar- 
gent et d’autres minéraux, dont plusieurs sont 
exploitées. On évalue la pop. à 53,433 hab. 
Chi(|uimula delà Sierra en e^t le chef-lieu. 

CHIQUIMULA DE LA SIERRA , ville 
du Guatimala, cbef-licit de la prov. de Clii- 
quimula, à 3 o I. S. de Verapaz, et à ^5 I. 
E. de Guatimala. Lat. N. i 4 ° Long. O. 
91® 4 ^'* 3,3oo hab., dont 3,000 Indiens. 

CHIQUITOS, nation indienne du Haut- 
Pérou, qui habite entre 16° et 30® de lat. 

S. , et entre 60® 3o' et 65 ° 3 o® de long. O. 
Son territoire, borné au N. E. et à l'E., par 
la province brésilienne de Mato-Grosso; au 

S., par le Paraguay; à 10 ., par les dép. de 
Charcas et de Cochabamba; et au N. O., par 
le pays des Moxos, a 96 1 . de longueur de 
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l'K. à 1 * 0 . « et cnriran 90 1 . dç lar|;em’ Ju N. 
au S. Le PaiapiU et le Rio San-Migtiel for> 
ment sa limite occidentale; le Rio-Latirequi* 
qui et rOxuquii coulent au S. K.; à VE. s'é« 
lèvent les serras de S. Fernando et de S. Pan- 
taUon ; au N. O. on trouve des ramifications 
des Guarayos , et dans l'intcrieur les monta- 
gnes de Santiago, desquelles descendent pres- 
que toutes les rivières qui arrosent le pays. 
Le climat est excessivement chaud, et l'air 
très-humide et malsain à cause des immeiises 
forêts qui couvrent une grande partie du ter- 
ritoire. On trouve da^s les forêts du miel, 
de la cire, des baumes, et des écorces pré- 
cieuses, et il y a beaucoup d'animaux féroces, 
de reptiles, et d'insectes dangereux. 

Après plusieurs efforts inutiles pour subju- 
guer ce paya par la force, les Espagnols em- 
ployèrent le secours des missionnaires ; les 
jésuites parvinrent è répandre parmi les ha- 
bitans les bienfaits de la civilisation. En 
1767, ces religieux furent remplacés par 
d'autres; depuis cette époque, ces établisse- 
mens languissent. Les Cbiquitos sont chas- 
seurs et pêcheurs , ils vont dans les bois ra- 
masser du miel et de la cire; ils fabriquent 
des tissus de coton. Les curés des paroisses 
font échanger ces marchandises au Pérou , 
contre des objets utiles pourccs peuples. En 
1835 , le pxys des Chiquitos a été occupé mo- 
mentanément par des troupes brésiliennes. 

Ce pays est divisé en lo missions : Santa- 
Anna , La Conception , El Santo Corazon , 
S. Ignace, $an*Jose, San-Juon, San-Miguel, 
San-Raphael, Santiago, et S. Xavier. 

CHIRAC, ville de France, dép. de la 
Lozère, aiTond. et à 1 1 . S. S. O. de Mar- 
TfjoU, et à 4 I- O. de Mende; chef-lien de 
cant. , sur la rive droite de la Rioulone. On 
y fabrique des étoffes de laine. 3,800 hab. 

CHIRAMBIRA, cap de Colombie, sur le 
Grand Océan, à rcatrémité d'une ile formée 
par le Rio S. Juan. Lal. N. i 5 '. Long. O. 
79 “ 35 '. 

CHIRAZ, ville de Perse, chef-lieu du 
Farsistan , à 75 I. S d'Ispalian , et à iGol. 
S. de Téhéran , dans une des plaines les pins 
vastes et les plus fertiles de la Perse Lat. N. 
39“ 46' 4 ^^- Long. E. 5 o" i-j*. Résidence du 
prince gouverneur de la pi-ovince. Elle est 
de forme irrégulière, et entourée de murs 
en briques séchées, f 1 anqué.s de tours; un 
fossé assez mal creusé précède ces remparts, 
et une citadelle carrée en défend l’approche. 
On entre dans cette ville par 6 portes ; celle 
de TE. N. E. est nommé Saadi , à cause du 
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tombeau du célèbre poète de ce nom , placé 
vis-à-vis. L'intérieur de Chiraz est divisé en 
10 quartiers, dont une grande partie n'oflre 
que des mines ou des jardins; les rues y sont 
étroites et sinueuses , mais pavées et arrosées 
par des eaux courantes ; les meilleures mai- 
sons , bAties en briques , n'ont aucune ap- 
parence , et les appartemens, qui en sont 
vastes et assez bien décorés , ont ordinaire- 
ment vue sur des cours ornées de jets d'eau 
ou sur des jardins. Le plus bel édifice de la 
ville est le palais du gouverneur, dont les 
jardins sont magnifiques. Chiraz est la troi- 
sième ville de Perse, et l'uiie des principales 
métropoles de la religion musulmane : elle 
renferme 3 o mosquées , parmi lesquelles on 
remarque celle bâtie par Kerim-kban; plu- 
sieurs beaux mausolées, érigés en rUonneitr 
de saints musulmans , 1 1 médressehs , 1 4 ba 
zars, qui passent pour les plus beaux du 
royaume, i 3 caravansérails, et 36 bains. 11 
y a des fabriques de soieries, de tissus de 
coton , d'armes à fou , de lames de sabres et 
d'épées très estimées , de verrerie, d’ouvrages 
de marqueterie, et de faïence. Les lapidai- 
res, les graveurs et les émailleurs de cette 
ville sont renommés par toute la Perse. Chiraz 
est aussi une des villes les plus commer- 
çantes du royaume ; scs principales exporta- 
tions consistent en tabac dit de Tcmbclki , 
pipes de cerisier , peaux de moutons , vitraux 
peints, vin, essence et eau de roses , et ar- 
ticles manufacturés. Elle reçoit de la Russie 
du drap commun, du papier, et des fourru- 
res ; de Bagdad , des étoffcH de soie et des 
tissus à fleurs d'or et d'argent; et d'Hérat, de 
l'indigo. 5 a, 000 hab., dont 3 o familles ar- 
méniennes et 4 ^^ juives. Ces dernières ha- 
bitent un quartier séparé. 

La plaine de Chiraz produit non-seulement 
du riz et une grande quantité d'autres grains, 
mais aussi des fruits délicieux et pins de 
30 sortes de raisins d'un goût c.xquis , dont 
une grande partie est emphiycc à faire le vin 
qui porte le nom de cette ville, cl qui est 
si renommé dans la Perse et dans l'Indc. La 
tradition attribue la construction de Chiraz 
à Mahomet , fils de Kliasscm , qui la nomma 
Kya-Kliolron ; on ignore d'où lui vient son 
nom actuel. Celle Aille .1 beaucoup souflert 
des révolutions qui ont agité la Perse dans 
les derniers siècles; les mines dont elle est 
couverte en sont un triste témoignage. Le 
o 5 juin 1834, un violent tremblement de 
ten'c a fait périr 3,000 liabitans sous les 
ruines de la partie orientale des murs d'en- 
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ceinte , de U mosquée de ChahmeeZ'aly , de 
beaucoup de minarets, et du bâtiment 
principal du palais du prince. 

CHLRCIRA, rivière de Cafrerie. yoy. 
Marzori. 

CHIRE , contrée d'Abyssinie, dans le roy. 
de Tigré. Elle a au N. le pays des Changal- 
las, et au S. l'Amhara, dont elle est séparée 
par leTacazzé. La ville principale, qui porte 
le même nom , esta 5 1. N. du Tacazzé, et 
à 'jo 1. O. S. O. d'Axoum, sur la route de 
cette ville à Goudar. 

CHIRE , rivière de Mozambique , dont 
le cours est étendu, mais encore en partie 
ignoré; elle vient du N. O., et se jette par 
la gauche dans le Zambèze , à environ ao 1. 
au-dessous de Sena. Elle est navigable. 

CHIRE , rivière de Colombie , entre 5° et 
6^ de lat. N.; elle prend sa source dans les 
monts Lomas del Viento, près de Pinas, 
coule de l'O. ùTE. parallèlement au Casanare, 
au S. duquel elle .sc joint au Meta par la 
gauche, après un cours d'environ 4B 1., à 
travers un pays habité par des peuplades in- 
diennes. 

CUIRE ( SANTA-ROSA DE), ville de Co- 
lombie près de la rive gauche du Chirc, 
à i5 l. Ü. de Casanare, cl à 58 I. N. E. de 
Su. Fe de Bogota, loo hab. 

CHIRENES, peuplade indienne indépen- 
dante , qui habite dans le Pérou , sur les rives 
du Paro, entre 9® et 10® de lat. S. 

CHIRE^S, bourg de France, dép. de 
l'Isère, arrond. et à 6 1. i/a N. O. de Gre- 
noble, cant. de Voiron. 11 y a une tuilerie. 
I, 5io hab. 

CHIRIAÉVA, bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. dcVoronèjc, distr. et à ii 1. 1/4 
N. N. E. de Bo^outchar , sur la rive droite 
de la Touloutchiééva. 

CUIRICO-NUOVO (S.), bourg du roy. 
de Naples, pi*ov. de Basilicatc, distr. et 
à 5 1. 1/4 F- de Potenza , cant de Tolve, 
sur une colline agréable. 1,396 hab. alba- 
nais. Son territoire produit une espèce de 
blé , appelée saragolla , qui est la plus belle 
du roy. 

CHIRICO-RAPARO (S.), bourg du roy. 
de Naples, prov. de Basilicate , distr. et à 
6 1. l/a E. N. E. de Lagonegro , ctà la 1. 1/4 
S. S. E. de Potenza; chef-lieu de cant. 
3,58o hab. 

CIIIRIGUANAS , peuplade indienne du 
gouv. de Buenos-Ayres , cLit de Paraguay, 
dans le (^haro , entre le Vermejo et le Pilco- 
inayo, par a4^ de lat. S. 



CHIRIGüANOS, Indiens du Haut-Pérou 
qui habitent dans l'intérieur du départ, de 
Cochabamba , au S. de la chaîne des sierras 
Altissimas , par 18® de lat. S. Ils s'adonnent 
avec succès à la fabrication d'étofTes de coton , 
du verre , etc. 

CHIRINKI, une des îles Kouriles , enU'e 
la mer d'Okbotsk et le Grand Océan boréal, 
au S. O. de Pile de Poromouchir, et au N. 
de celle d'Onekotan , par 5o® 10' de lat N. 
et i5a® 4<)' de long. E. 

C'est une fies plus petites de rarchipel. 
Elle est formée d'un rocher élevé, en partie 
nu et en partie couvert de bois. Les cotes 
abondent en phoques et en oiseaux de mer. 
Elle est inhabitée. 

CHIRIQUI, rivière de Colombie, prov. 
de Veragua, qui prend sa source dans la 
chaîne de montagnes qui forme le partage 
des eaux du Grand Océan de la mer des An- 
tilles , et se jette dans le Grand Océan , après 
un cours de a'j 1. du N. au S. 

CHIRIQUI (BOCA DE), canal rempli 
d'Mots situé sur la côte sept, de la prov. de 
Veragua, dans la Colombie, par 8® 56' de 
lat. N. et 84^ de long. O. Il est baigné 
par la mer des Antilles, à laquelle il fait 
communiquer le lac de Chiriqui. 

CHIRIQUI (LAGUNA DE), lac formé 
par la mer des Antilles, sur la côte N. de la 
prov. de Veragua, dans la Colombie. Il est 
compris entre 8® 5o' et 9® ao' de lat. N. et 
entre 83® 5o' et 84® 4^* E- 

CHIRIVAS, peuplade indienne indépen- 
dante , dans la partie orient, du Pérou, au 
N. de Chumanos , entre le Jutay et la Jiirua. 

CHIRK, village de la princip. de Galles, 
comté et à 7 1. i/a S. E. de Denbigh , et à 
3 1. N. d'Oswestry , hundred de Chirk,sur 
une montagne , 011 l'on voit les ruines de 
deux châteaux , dont un semble avoir été une 
place très’forle. i,458 hab. ^On remarque 
près de Chirk le canal d'Ellesmcre , qui passe 
au-dessos de deux ravins , dont un est tra- 
versé par la Dec. 

CHIRMONT, hameau des Pays-Bas, prov. 
et à 18 1. 1/3 de Luxembourg, arrond. cant. 
et à 1/3 1. de Saint-Hubert. 

CHIUNSIDE, ville d'Écossc , comté ci à 
3 1. 1/3 N. ü. de Berwick, et à 31. 3/4 N. E. 
de Greenlaw ; chcf-licu de presbytère, sur 
le plateau du Chirnsidehill. On y voit les 
restes d'un camp romain , et de quelques 
châteaux, 1,189 hab. 

CHIRRA , bourg d'Arabie, dans l'Yémen , 
roy. cl à 9 1. N E. de Sanà, distr. de Nehhoi. 
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CHIRVAIN , distr. de la Turquie d'Asie, 
pach. de Diarbckir. 11 est habité par une 
tribu kurde de son nom. 

CUIRVAN, prov. de Russie, en Asie, 
entre 38® et 4i® 38' de lat. N., et entre 
4a® 4®^ 47° 39 ' de long. E., bornée au 

N. par le Daghestan , à l'E. par la mer Cas- 
pienne, au S. par la Perse , et à l'O. par la 
pror. de Géorgie. Sa longueur de l'E. à l'O. 
est de 80 1., sa moyenne largeur du N. au 
S. de 5o 1., et sa superficie de 1 ,aao 1. Elle 
forme une large vallée dont le Kour occupe 
le fond , et qui est bordée au N. par la chaîne 
du Caucase , nommée plus particuliérement 
sur ce point Salavat-dagh et Babadagh; au 
S. par les monts Paropaki et Talidj : l'une 
et l'autre de ces chaînes, envoyant vers l'in- 
térieur du pays de nombreux rameaux qui 
séparent les bassins des divers alllucns du 
Kour, mais qui font place néanmoins aux 
vastes steppes qui avoisinent les rives de ce 
fleuve. L'A ras , le Tcrter ou Tartare, le 
Goktchaï , et l'Aksou , sont les plus consi- 
dérables des cours d'eau qui, dans cette pro« 
vince , vont grossir le Kour. Parmi les ri- 
vières qui se rendent directement dans la 
Caspienne , on remarque le Soumgait et le 
Persagat. Dans ce pays , la chaîne du Cau- 
case offre des sommets qui atteignent la li- 
mite des neiges perpétuelles ; mais elle s'a- 
baisse à mesure qu'elle approche de la 
Caspienne, et sc termine dans la presqu'île 
d'Apcheron au cap de ce nom. Les collines qui 
bordent la cote, sont calcaires et schisteuses. 
Dans la presqu'île d'Apcheron , on voit s'éle- 
ver un volcan dont les éruptions sont bour- 
beuses. 11 y a aussi dans cette presqu'île une 
plaine aride et basse, remplie de crevasses 
d'où s'échappent continuellement du feu , de 
la fumée , et des matières bitumineuses. On 
distingue aux environs un petit lac dont 
l'eau est continuellement bouillante , et jette 
aussi du bitume. Cette presqu'île est envi- 
ronnée de plusieurs petites ilesj les princi- 
pales sont Sviatoi , liloi, et Nargen. 11 y en 
a aussi plusieurs à l'embouchure du Kour , 
parmi lesquelles on distingue celle de Salian. 
La côte de cette province est découpée ; on 
y remarque la baie de Kizil-agadj. il y a 
dans l'intérieur un grand nombre de marais , 
principalement prés des bords du Kour , et 
de petits lacs dont plusieurs sont salés. 11 y 
a aussi quelques sources minérales. Le climat 
du Chirvan est très-doux. La chaleur , exces- 
sive en été , est tempérée sur la cùte par des 
brises de mer. L'hiver n'est qu'un printemps : 



en décembre et en janvier seulement, les 
vents du nord refroidissent un peu l'air; 
mais en février tout est déjà couvert de ver- 
dure et de fleurs. Le sol des steppes, dont 
la plus considérable est celle de Moghan , est 
sec et salin ; celui qui avoisine les monta- 
gnes est plus propre à la culture j et , par iin 
système d’irrigation bien entendu, il est de- 
venu fertile en toutes les productions des 
climats chauds, telles que riz, maïs, fro- 
ment, orge, et fruits. On y recueille aus.si et 
en quantité le meilleur vin de tout le Caucase , 
de 1 <% soie, du coton , du safran, du tabac, 
du chanvre, de la garance, et de la soude. 
Les montagnes sont en partie couvertes de 
forêts qui servent de retraite à des bêtes fau- 
ves , et particulièrement au chacal , à des 
gazelles, à plusieurs espèces d'antilopes, etc., 
de môme qu'à de gros serpens noirs. Dan.s 
les pâturages le long des rivières et sur les 
versans des montagnes , on élève beaucoup 
de bestiaux, d'cxcellens chevaux de race 
persane, des chameaux, des buffles, des 
moutons à queue grasse, et un grand nom- 
bre de chèvres. La pèche sur la côte et à 
rembouchiirc du Kour est très-abondante. 
Le règne minéral est peu connu ; on sait 
seulement que les montagnards fondent et 
travaillent le fer. 11 y a de beau talc, de la 
chaux, du salpêtre, beaucoup de sel, de 
soufre, et surtout de naphtc blanc et noir 
qu'on emploie généralement en guise d'huile 
à brûler. Quoique l’industrie manufacturière 
de ce pays ait beaucoup perdu de son acti- 
vité, on y trouve encore plusieurs fllatures 
de soie , et des fabriques de soieries et de 
drap commun. Il y a aussi une manufacture 
d'armes, dont les produits sont assez renom- 
més. Le Chirvan faisait autrefois un com- 
merce très-florissant avec la Perse , la Géor- 
gie , et la Russie. Ce commerce est aujour- 
d'hui ti'ès-languissant , et ne coosisle qu'en 
quelques productions du pays. Cet état de 
décadence et la dépopulation qui en a été 
la suite , sont attribués aux longues guerres 
tlont ce pays a été le théâtre. On compte 
à peine aujourd'hui dans cette province 
iao,ooo hab.. Arméniens, Tadjyks , Tiir- 
comans, Lcsghi, Arabes , et Juifs. Les Tur- 
comans, presque tous nomades, senties plus 
nombreux, et ont des khans particuliers. 
Les Lesghi habitent les montagnes. Les Ara- 
bes , reste des conquérans qui soumirent ce 
pays à 1 a domination des califes, sont en 
petit nombre, cl conservent leur ancienne 
vie pastorale. Les Tadjyks habitent, ainsi 
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que les Arméniens et les Juifs, les villes et 
les villages. 

Cette province, ilont La Nouvelle-Chama* 
Lie est le clief-Hcu, est formée du Chirvau et 
d'une partie de rAdcrbatdjan , anc. prov. de 
la Perse , et a été pendant long temps un sujet 
de guerre entre cet empire et la Russie ; elle 
fut en partie cédée à cette dernière puissance 
en i8o5 , et entièrement en iSia. Elle com- 
prend 6 khanats , ceux du Chirvan propre , 
de Clieki , de Bakou, de Talicliin ou Talidj, 
de Karabagb, et de Djar ou des Lesghi. Cha^ 
cun de ces khanats est gouverné par un khan 
particulier qui reconnaît la suzeraineté do la 
Russie , et lui paie un léger tribut. Le kha* 
nat de Bakou en est seul excepté, et gouverné 
immédiatement par la Russie; c'e.st dans ce 
khanat que cette puissance a quelques forte* 
resses où elle entretient des garnisons. 

CHIRVAN PROPRE, khanat de Russie, 
en Asie, dans le Chirvan, borné au N. par 
le Caucase, à TE. par le khanat de Bakou, 
au S. E. par 1a mer Caspienne , au S. par le 
Kour , qui le sépare du khanat de Karabagb et 
de U steppe de Moghan, et à l'O. par le 
khanat de Cbeki. 11 est arrosé par le Persa- 
gat et par plusieurs affluens du Kour , dont 
l’Aksou , le Gherdiman , cl le Goktchai , sont 
les plus considérables. Dans la partie mérid. 
il y a plusieurs petits lacs. Quoique monta- 
gneux, ce pays est fertile en céréales, fruits, 
vin, et soie. On y élève beaucoup de bes- 
tiaux. La pèche à rcrabouchure du Kour est 
d'un produit considérable. ia,ooo familles 
composées de Turcomani , d'Artnéniens , 
d'Arabes , de Lcsgbi , et de Juifs. 

Ce khanat est, depuis i8o5 , soumis ù la 
Russie, et divisé en G distr. : Chamakie , 
Jalyn , Kabalah , KabesUn , Kerahb , et Sa- 
lian. La Nouvelle-Chamakic est le chef-lieu. 

CHIRVIKTY (BOLCHOÏ) , bourg de Rus- 
sie, on Europe, gouv. , distr. et à it 1. N. 
N. O. de Vilna, sur la rive gauche de la 
Chirvinta. 

CHIRVINTY (MALOÏ), bourg de Russie, 
en Europe, gouv., distr. et à lo 1. 3/4 N. 
N. O. de Vilna, sur la rive gauche de la 
Chirvinta , près du bourg de Bolcboi-Chir-’ 
vinty. 

ClUSAMO, ville de l'ile de Candie, f'qy. 
Kisamo. 

CHlSCll ou KIESCH, ville de Bohême , 
cercle et à 8 I. 3/4 d EInbogen , sur 

la rive gauche de la Strzcla. Elle a 167 mai* 
sons. 

CHISELHURST, village d'Angleterre, 



comté de Kent , lathe de SuUon*at*Hone , 
hundred de Riixeley , à 4 L S. E. de Lon- 
dres. 1,536 bab. On remarque dans les en- 
virons un grand nombre de belles maisons. 

ClllSMO, rivière de la Turquie d'Europe, 
dans lepach. de Scutari. Elle prend sa source 
au mont Graba , dans la partie mérid. du 
sandjak deCroja, traverse celui dcTyranna , 
ainsi que celui de Cavaya , et se jette dans le 
golfe du Drin , après un cours d'environ 1 5 I. 
de TE. à rO. On la passe à son embouchure 
sur un mauvais pont do bois , près d'un ban, 
seul reste d'une ancienne ville dont on voit 
quelques ruines , et qui doit avoir été Ctsttu. 

CHISSEY , village de France, dcp. de 
Saénc-ct-Loirc , arrond. et à 4 1- 
d'Autun, cant. de LucenAy>rRvèqne. 1,089 
kabitans. 

CHISSOUEMETOU , rivière du Bas-Cana- 
da. Elle prend sa source dans les montagnes 
qui séparent cette contrée du Labrador , et 
se réunit au Piekouagamis , à aS 1. N . O. du 
lac Saint-Jean , apres un cours d'environ 
3o 1. du N. E. au S. O. 

CHISTÉ, village de Perse, dans le Far- 
sistan , à 34 1- S. Ë. de Chiraz, sur la route 
de celte ville h Gomroun. il est entouré de 
murs. Il y a dans les montagnes des environs 
des chèvres sauvages qui produisent le ké- 
zoaid. 

CHISWËLL, groupe de petites lies sur 
la céte de la Russie américaine, au S. O. de 
la rade du Pnnce-William , par 59° 34' de 
lat. N. cl i5i“ 1 1' de long, O. Toutes ces îles 
ne paraissent que des i*ochers arides et dé- 
pourvus de toute végétation. 

CHISWICK, village d'Angleterre, comté 
de Middiescx , hundred d'Ossulstone , sur la 
rive gauche de la Tamise, à 3 1. 3/4 O. de 
Londres. 4«^J^ Dn y remarque de 

beaux édiQccs, entre autres uu château du 
duc de Devonshire. 

CHITA , ville de la Nouvelle-Grenade, au 
milieu des monts Lomas dcl Viento, à 4^ 1- 
N. £. deS^s. Fe de Bogota. Le climat y est 
chaud et malsain. 700 blancs et aoo Indiens. 

Le territ. est fertile en grains, cl il y croit 
des palmiers. 

CHUTCHEOU-OUEÏ, arrond. do la Chi- 
ne , dans la partie S. O. de la prov. de Hou-pe. 
La ville qui en <;si le clief-iicu est située sur 
une rivière tributaire du Yang-tseu-kiang , à 
io4 1. O. de la ville du département de 
Woii tchhang. Lat. N. 3o** i5' 56". Long. E. 

Clll-TCHING, dist. de Chine, prov. dr 
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Kiang'ii. L« ville qui en est le chcMieu est 
sur un alHucnt du Kan-kiang, à . 3 S 1 . E. N. 
E. de la ville du département de Kan-tchcou. 

CilI-TCUING, distr. de Chine, prov. de 
Kouang-toiing , dép. de Kao*tcheou. La ville 
de ce distr. est située à i 5 1 . O. S. O. du 
cbefdicii du dép. Lat. N. ai <> 33 ' 34 "- Long. 
E. 107** 38 ' 5 o". 

CHl’TCHtJ, cant. autonome de Cliinc, 
dans la partie sept, de la prov. rie Sse* 
tebouan. Il a vu naître l’empereur Yii, fon- 
dateur de la dynastie de Hya. 

CHI-THSiAN , dép. de Chine, dans la 
partie N. E. de la prov. de Kouei-tchoou. 11 
ne comprend qu'un distr. La ville de ce ( lép. 
est située sur une rivière qui se rend dans 
rOu'kiang. à 43 1 . N. O. de la ville du dép. 
de Kouei yang. Lat. 37^3o'o". Long. É. 
xoS" 4 ^' So". Cette ville est mal bulic. Les 
habitans y craignent continuellement les in- 
cursions des peuples iiidcpendans qui habi- 
tent les montagnes dont une partie de cette 
prov. est couverte; cette appréhension res- 
treint leur industrie , et les empêche même 
de construire des maisons propres et com- 
modes. Le pays abonde en mercure. 

CHITI , cap sur 1 a côte roérid. de l'ile 
de Chypre, dans la Méditerranée. Lat. N. 
340 49' 55 ". Long. E. 3 i<> 18' o". 

CIIITI, CiTiuM , petite ville de la côte 
merid. de l'ile de Chypre, à i 5 1 . i/a S. O. 
de Famagouste , sur une petite rivière. C'est la 
patrie de Zenon, chef de la secte des stoïciens. 

CHITO , petite bourgade de la Nouvelle- 
Grenade , prov.. et à 16 1 . N. O. de Jacn de 
Bracamoros , près de la rive gauche du Chin- 
chipe. 

CHITRAL, bourg du pays de Kachgar, 
dans le Petit Tibet, sur la route de Yarkand 
à Caboul , près de la rive gauche du Kaméh, 
ài 5 s 1 . N. £. de Caboul. 

CIllTR Y-LA-MINE, village de France, 
dép. de la Nièvre, arroQd> et à 5 1 . i /3 S. 
S. E. de Claroecy, cant. et à i/a 1 . 0 . de 
Corbigny, sur la rive droite de TYonne. 43 o 
hab. 11 y a sur son territoire une mine d'ar* 
gent très-abondante. 

CHI-TSOUNG, arrond. de Chine, prov. de 
Yun-nan. La ville qui en est le chef-lieu est 
à 8 1 . N. E. de la ville du département de 
Kouang-si, et à 37 1 . E. S. E. de celle du 
dép. de Yun-nan. 

CHITTENDEN , comté des États-Unis, 
dans la partie occid. de l'état de Vermont, 
sur le lac Champlain. i 6 ,o 55 hab. Le chef- 
lieu est Burlington. 
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CHITTENINGO - CREEE , rivière des 
États-Unis , état de Nevr-York , comté de 
Madison ; elle sort du lac Linklacn , prés de 
Cazenovia, et se jette dans le lac Oncida , 
après un cours de 10 I. du S. K. au N. O. 
Elle forme près de sa source une chute de 70 
à 80 pieds de hauteur. 

CHITTLEUAMPTON, ville d'Angleterre, 
comté de Devon, hundred et à 1 1 . 1/2 O. 
deMolton aoutii. Elle est commerçantl^ 1 ,74^ 
habitans. 

CUIUDUNO , village du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. et à 3 1 . i /3 S. E. de Her- 
game, distr. et à 3/4 de 1 . S. S. £. de Trc- 
score. i,i 56 hab. 

CHIURO, village du roy. Lombard-Véni- 
tien , prov. de Valteline, distr. et à i /3 del. 
S. de Ponte , et à 3 1 . 1/3 E. de Sondrio, sur 
la rive droite de l'Adda. Il s'y lient 1 mar- 
ché de 4 jours le 3 o novembre.’ 2,367 hab. 

ClUUSA, ville des États Sardes, div. , 
prov. et à 3 1 . 3/4 S. E. de Coni ; chef-lieu 
de mand. , sur la rive gauclie du Pesk». Elle 
est bien bâtie , et possède des filatures de 
soie, et des manufactures de soieries et de 
glaces. On y fait beaucoup de verrerie. 5,968 
hab. On y voit encore les ruines du vieux 
château de Mirabella. La voie romaine Æmi- 
lia passait dans les environs. 

CHIUSA (LA), défilé du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 4 de Vérone, 

distr. et à 1 1 . 1/4 S. E. de Caprino, près de 
Rivoli. Pendant 8 à 900 toises, il n'ofTre 
qu'une ouverture de Go toises , par laquelle 
passe l'Adige et Tune des deux grandes rou- 
tes qui conduisent du Tyrol en Italie. Ce 
défilé était défendu par un fort très-ancien , 
qui fut détruit en ii 55 par l'empereur Fré- 
déric, reconstruit en ia 85 , et détruit de 
nouveau en iSoi. L'on en voit à peine les 
vestiges. 

CHIUSA , ville de Sicile , prov. et à xi 1 . 
1/3 S. S. O. de Palerme , distr. et à 3 1 . 1/2 
S. S. O. de Corleone ; clieflieA de canton. 
6,000 hab. On trouve des agates dans les en- 
virons. 

ClUUSA-DI-PLEZ , fort d'Illyric, gouv. 
et à 1 7 I. 1/3 N. de Trieste, cercle et à 10 I. 
1/3 N. de Gorilz, sur U rive droite de l'I- 
sonzo , dan.s un défilé. 

CHIUSANO, bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Principauté Ultérieure, distr. et 
à I 1 . 1/3 E. N. £. d'Avellinoj clief-lieu 
de cant. H y a i collège et i mont-de- 
piété. 11 s'y tient 1 foire le 3 o juillet. 3 , 3 x 8 
habitans. 
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CH1USDIK0, bourg du grand-<luché de 
Toscane, prov. de Sienne, capitanat et à 6 I. 
S. S. E. de Casolc. 

CHIUSI, lac du grand-duché de Toscane, 
à 3 1. l/a E. S. E. de Montepulciano , ci 
à 1 1. l/a O. du lac de Pérouse. Scs rives 
sept, cl orient, forment la limite entre la 
Toscane et les États de l'Église. Sa lon- 
gueur du N. au S. est de i 1. i/a , et sa plus 
grande largeur est de t/a 1. Sa profondeur 
ordinaire est d'environ 36 pieds; mais lort 
des hautes eaux f elle est de 4<> pieds. Ce lac 
est traversé par la Chiana*Toscana , qui en- 
tre par le bord mérid. , et sort par le bord 
occid. pour aller au N. O. dans le lac de 
Montepulciano. Le Chiusi , dont les bords 
sont un peu marécageux , reçoit encore par 
la rive occid. et près du point de sortie de 
la Chiana, la Gragnano, rigole de peu d'é- 
tendue. 

CHIUSI, Closium , ville du grand-duché 
de Toscane, prov. et à i4 1- t/s S. E. de 
Sienne, et à i 1. i/u O. du lac de son nom; 
chef-lieu de capiUnat. Elle partage avec 
Pienza le siège d'un évèclié sulTragant de 
Fisc, et a I cathédrale et a couvens. L'air 
y est malsain. 3oo hab. Cette ville occupe 
l’emplacement de l’anc. Clusium, capitale 
des états de Porsenna. L’an aaS avant J.-C., 
les Romains y furent défaits par les Gaulois. 

CHIVA , ville d’Espagne , prov. et à 6 1. 
O. de Valence. 11 y a des distilleries d'eau- 
de vie. a,3oo hab. 

CHIVAS, Chivasso, ville des États Sardes, 
div. , prov. et à 5 1. i/3 N. E. de Turin; 
cbcflicu de mand. , dans une plaine fertile , 
sur la rive gauche du Pô. Elle était autrefois 
une des places les plus fortes du Piémont , 
mais elle n’a plus maintenant qu'une simple 
muraille. On y entre par 3 portes qui com- 
muniquent à 3 faubourgs. Il y a i place pu- 
blique, I église, et 5 couvens. On y fait un 
commerce assez considérable en blé cl en bé- 
tail. 4)4^^ avril i 8 oo, Chivas 

fut pris par les Français. 

CHIVIOT, montagne de la Grande-Bre- 
tagne. yoyez CiiEviOT. 

CHIZÉ, bourg de France, dcp. des Deux- 
Sèvres, arrond. et à 4 1- Melle, 

et à 5 1. 3/4 S. S. E. de Niort, canl. de 
Briou , sur la rive <lroilc de la Boutonne , au 
S. E. d'une grande foret. 64© hab. 11 y a des 
mines de fer sur son territoire. 

CIIKHADGACIIA , rivière de Russie, en 
Europe, dans la partie occid. de la Circassic. 
Fille prend sa source sur le versant sept, du 



Caucase , coule vers le N. N. O. , et se joint 
au Kouban par la rive gauche, à 3 I. au-des- 
sous de la forteresse d’Oust-Labinskaia , 
après un cours d'environ 5o 1. 

CHKIRl , ile de l’Archipel, Sktko. 

CHKLIANTSI , bourg de Russie , en 
Europe, gouv. et à 19 1. N. de Minsk, distr. 
et à 1 5 l. N. N. O. de Borisov. 

CHKLOV, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. , distr. et à 8 1. N. de Mohilev , près 
de la rive droite du Dniepr. Il est régulière- 
ment bâti en bois , et a des rues bien ali- 
gnées , 1 beau marché construit en pierre , 

5 églises grecques , 3 autres dites unies , 1 
synagogue , et 3 couvens russe , catholique , 
et de grecs-unis. Il s'y fait un grand com- 
merce en marchandises d'Allemagne , colpor- 
tées par des Juifs. 11 s’y tient 3 foires par an. 
3 , 5 oo hab. 

Le czar Alexis Mikhaylovitch y a rempor- 
té une victoire signalée sur les Polonais ; c'est 
aussi près de là que le général comte de 
Levenhaupt passa le Dniepr pour aller au 
secours de Charles xii. 

CHKOUDOUÏ, bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. de Vilna , distr. et à i 3 1. N. O. 
de Teiscb , entre le Barlaou et 1a Louba. Il 
a I église luüiéricnne. 

CHLAVETCHNO, bourg de Russie, en j 
Europe, f^oyez Slavktchno. 

CULISSELBOURG , ville et distr. de Rus- 
sie, en Europe, yoyez CHLossELBOuac. 

CHLOK , ville de Russie, en Europe, 
gouv. de Livonie, distr. et à 7 1. 1/4 O. de 
Riga, sur la rive gauche de l’Aa, et sur le 
bord mérid. du golfe de Riga. Quoique cet 
endroit ait le titre de ville , il n'en a pas en- 
core l'aspect. 

CHLOMIN, bourg de Bohème, cercle et 
à II 1. N. O. de Kaurzim , à 5 1. i/4 N. de 
Prague, et à i 1. de 1a rive gauche de l'Elbe. 

Il y a 1 château. 

CHLUMETZ , village et château de Bohè- 
me , cercle et à 3 1. S. de Beraun. C'est 
le chef-lieu d'un domaine du prince de Lob- 
kowitz. Il s'y tient 1 marché. 3,000 hab. 

CHLUMETZ, ville de Bohème, cercle et 
à 3 1. 1/4 S. de Bidschouw, sur la Czidlina. 
Elle a I beau château. 3,036 bah. Il y a une 
source minérale dans les environs. 

CHLUIMETZ , village considérable de 
Bohème, cercle et à 7 I. i/3 E. de Bndwcis , 
près de U frontière orientale , et prés du 
grand étang de Stankau. 11 y a 1 château, 

I verrerie , et i papeterie. 

CHLUSSELBOURGouCHLiSSELBOUUG, 
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ville forte de Russie, en Europe , goiiv. et 
à 8 1 . E. de Pétersbourg j cbcf-licu 
cie distr. Elle est bâtie sur une lie de la 
Néva, au point où cc fleuve sort du lac La* 
doga. Lat. N. 59“ 58 ' i 5 ". Long. E. 38® 4 
Les maisons sont presque toutes en bois. 
Les faubourgs s'étendent sur le bord mérid. 
du fleuve. Elle renferme i palais impérial 
et plusieurs églises grecques , et x fabrique 
d'indiennes ou toiles de Perse , très*con- 
sidérable. Le commerce entre cette ville 
et la capitale est très-actif. 3 , 100 hab. Cette 
ville fut bâtie en i 334 » et reçut le nom 
d'Orekhovetz. Les Suédois la prirent en 
1347 1 et changèrent son nom en celui de 
Nétenbourg. Les Russes la reprirent en i353, 
et l'entourèrent de murailles en pierre. Elle 
fut ensuite plusieurs fois prise et reprise , 
jusqu'en 1703, que Pierrc-le*Grand, en ayant 
fait la conquête, la fit fortifier régulièrement, 
et la nomma Cblusselbourg. 

Le district de cc nom renferme des usines 
pour le cuivre, des distilleries d'eau de-vie 
de grains, et des tanneries. 16,695 hab. 

CHMIELNIK, ville de Pologne, woiwo- 
dic de Cracovic , obwodic et à 5 1 . N. N. O. 
de Slobnica. 800 hab. 

CHOA , prov. d'Abyssinie, formant la 
partie occid. de l'état de Choa et Efat. Elle 
est renommée pour scs cacelicntcs prairies 
et pour la fertilité de scs vallées , qui ren* 
ferment un grand nombre de bourgs et de 
couvons habités par des chrétiens. 

CHOA , ville d'Abyssinie, prov. de même 
nom, h 80 1 . S. S. E. de Gondar. 

CHOA ET EFAT , u prov. confédérées 
qui composent une des 5 grandes divisions 
de l'Abyssinie. Elles sont entourées de tous 
cotés par le pays indépendant des Gallas , et 
occupent une étendue de 76 1 . de TE. à TO., 
et de 1 . du N. au S. Clioa occupe la par- 
tie occid. , et Efat la partie orient. Ce pays 
est arrosé par un grand nombre de rivières , 
qui augmentent la fertilité du sol. Il nour- 
rit de très-beaux chevaux. Les productions 
sont les mêmes que celles du reste de l'Abys- 
ainie. Les habitons professent généralement la 
religion catliolique ; ils ont conservé les mœurs 
et les usages de leurs ancêtres. La capitale 
est AnVober. Le murd-azimai, ou chef du 
pays, est assez puissant. 

CHOANA,vilIedcl’iledc Java. f'xy .Joani. 

CHOANG-YÜ-SO, forteresse de Chine, 
sur la côte de la prov. de Kouang-toiing , 
dép. de Kao tebeou, à ao 1 . E. S. E. de la 
ville de cc dép. 

OiCT. Géoci. 4 
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CHOAQNAN, petit état de la Grande 
Boukbarie, dans le khanat de Badakhchaii , 
au pied des monts Belour ] il est arrosé par 
le Djyhoun, et habite principalement par des 
Tadjyks. 

CilODA , ville de Nigritie, dans le Dar- 
four, à a 5 1 . S. S. O. de Cobbé. L'eau y est 
bonne. 11 y a dans les environs de la pierre à 
chaux. 

CHOBE ou ZllOBE , pays de l'Afghani- 
stan propre, dans la prov. de Sioui, par 3i® 
de lat. N. et 67® de long. E., entre les 
monts Ghiznih et Soliman. Il se compose 
d'une vaste plaine arrosée par la rivière <le 
son nom. 

CHOBHAM, bourg d'Angleterre, comté 
de Surrey, hundred de Chertscy et Godley, 
et à I I. 3/4 S. O. de Chertscy. 1,719 

CHOBRA, village de la Basse-Égypte. 
yojr. Damahhoci-chobra. 

CHOBRAkIT , village de la Basse-Égypte, 
prov. de Bahéiréh , à 5 1 . 1/3 K. de Da- 
raanhour, sur la rive gauche du bras occid. 
du Nil. Il est remarquable par le combat 
du 1 3 juillet 1498, cotre les Français et les 
Oliiomans. 

CHOCHA, rivière de Russie, en Europe , 
qui prend sa source près du village de Bouéva , 
dans le distr. de Zuubtsov, gouv. de Tver, 
coule d'abord au N. , ensuite au N. E. , 
forme sur une étendue d'environ 8 1 . la limite 
de ce gouvernement et de celui de Moscou, 
et SC jette dans le Volga à Nisovka, après un 
cours de plus de 35 1. 

CHO-CHAN-HOÜ, lac de Chine, dans 
la prov. de Chan-toung, à 6 1 . O. de la ville 
du dép. de Yan-tebeou ; il est traverse par le 
Y'un-leang-ho ou canal Impérial. 

CHOCKIER, village des Pays-Bas, prov., 
arrond. et à 3 L 1/3 S. O. de Liège, caot. 
de Hologne , sur 1 a rive gauche de la Meuse. 
Il y a des carrières de pierre à chaux. 394 
habitans. 

CHOCLO-COCHA , lac du Pérou, prov. 
et à 37 1 . S. de Huancavelica, au milieu des 
Andes. 11 n’est navigable que pour des canots 
indiens. Les eaux en sont si froides qu'il ne 
peut nourrir aucun poissou. Cc lac donne nais- 
sance au Calca-Mayii. 

CHOCO, fleuvede Colombie. J'qy. Atrato. 

CHOCO, prov. de Colombie, située sur la 
côte du Grand-Océan, au S. Me la prov. de 
Daricn, et àl'O. de celle d’Antioquia. Sa lon- 
gueur est de 53 1 . du N. au S. , et sa largeur 
de 4 ^ l'E. à rO. Elle est traversée par la 
branche la plus occid. des Andes , cl arrosée 
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en partie par le San-Juan et par TAtralo. 
Depuis 17B8, ou a creusé dans le ravin de 
la haspadiira, un petit canal qui rctinit ces 
a rivières , et établit dans la saison des pluies 
une communication intérieure entre les a 
mers , éloignées l'une de l'autre de 7$ 1 . Le 
climat de cette province est à la fois cliaud , 
nébuleux, humide, et sujet à de violcns 
orages. Des vallons fangeux ctd'cpaisses forêts 
rouvrent les montagnes , empêchent la circu- 
lation de l'air , et rendent ce pays malsain. 
Il est trcs fcrtilc , et partout où il a été cul- 
tivé , il a produit du maïs et une excellente 
qualité de cacao. Les forêts fournissent des 
bois de construction, des bois de teinture de 
la meilleure qualité , et de très-beaux pour 
rébénisterie. Elles sont remplies de bêtes 
féroces, de reptiles, et d'insectes. Les 
rivières abondent en crocodiles. Cette prov. 
est la plus riche de Colombie , en or , 
que l'on obtient par le lavage \ elle en pour- 
rait produire plus de ao,ooo marcs , si l'on 
parvenait à la rendre moins insalubre. On y 
trouve aussi le platine. Il s'y fait beaucoup 
de commerce avec Popayan , et les indigènes 
exportent par le canal de la Raspadura, 
lieaucoup de cacao cl d'autre.s productions. 
La population se compose d'un grand nombre 
de nègres, de métis, et de mulâtres, d'un pe- 
tit nombre de blancs , et de quelques Indiens. 

Cette prov. forme, avec celle de Popayan, 
le dép. du Cauca ; elle est divisée eu a can- 
tons : AUrato et Jap-Juan , et a pour chef- 
lieu Quibdo ou Citra. 

CllOCONTA , bourg de la Colombie , à 
10 1 . N. de Fe de Bogota, dans une 
plaine fertile en blé , mais, etc. , dont il ap- 
provisionne quelques pays des environs, aoo 
habitans. 

C’était , avant la conquête des Espagnols , 
une ville grande , florissante, et l'un des plus 
forts rcmpartsdu roy. deTunja. 

CHOCOPE , village du Pérou, prov. et 
diatr. , et à ti 1 . N. de Truxillo, dans la 
vallée de Chicama. 11 a beaucoup soulTcrt 
du tremblement de terre de 1769 , et déjà 
en 1736, la plupart de scs maisons avaient 
été détruites par celui qui s'etait fait sentir 
sur tous les établisscmens de la cùtc. 

CHOCTAW, rivière des États-Unis, qui 
prend sa source dans l'état d'Alabama , 
comté d'Henry , à 4 o 1 . S. E. de Gahàba, entre 
dans 1 a Floride occid. , et se jette dans la 
baie de S“. Rosa, à aa I. E. N. E. de Pen- 
sacola , après un cours d'environ a 5 1 . du N. 
E. au S. O. 



CHOCTAWS, nation indienne des États- 
Unis. C1IACTA8. 

CllOCZ, ville de Pologne, woiwodic , 
obwodie et à 6 1 . 3/4 N. N. O. de Kalisch, sur 
la rive droite de la Pro&zna. 8 q 4 hab. 

CIIOCZIM, ville cl distr. de Rassie, en 
Europe, f'oj-. Khotih. 

CHODAU (OBER), village de Bohême, 
cercle et à al. N. O. d'Klnbogen. Dans les 
environs est le hameau de Braunsdorf , ou il 
y R I verrerie. 

CHODECZPEL, ville de Pologne, woi- 
wodic de Masovie , obwodie de Kujavie , 
à G 1 . S. S. E. de Brzcsc. Elle a 1 église. 
a8a hab. 

CHODEL, ville de Pologne, woiwodie, 
obwodie et à 7 1 . i/a O. S. O. de Lublin. 
Elle n'a que Ca maisons. 

CllODÜROW, bourg de Gallicic, cercle et 
à 9 1 . O. de Brzezany, et à 1 1 1 . S. S. E. de 
Lembcrg. 

CHObZIESEN, ville des États Prussiens, 
prov. et à i 5 1 . N. de Posen, régence et à 
16 1 . i/a O. de Bromberg ; chef-lieu de cer- 
cle, sur un lac. Elle a 3 églises catholiques 
et 1 luthérienne, 1 synagogue, et 1 hôpital. 
11 y a des manufactures de drap et de toile , 
des fabriques de dentelles , des tanneries et 
des chapelleries; on y fait commerce de 
grains. a, 8 i 5 hab. 

Le cercle contient 33,898 hab. 

CHOGR ou GESSER CliURL, ville de la 
Turquie d'Asie, pach. et à la 1 . S. O. d'A- 
lep. Lat. N. 35 ® 5 a'. Long. E. 34 ® Elle 
est dans une vallée profonde, sur la rive 
gauche de l'Oronte, qu'on passe sur un pont 
de pierre de 7 arches. Les rues en sont mal- 
propres et les maisons chétives ; il y a un 
bon caravansérail, et quelques fabriques de 
tissus de coton. Chogr est entouré de beaux 
jardins, où l'on recueille des fruits délicieux 
qu’on envoie à Alop. Environ hab., 

tous maliométans. 

CHOISEUL, port de la côte orient, de 
l'Üc de Madagascar, dans le pays des Anta- 
varts , à l'extrémité sept, de la baie d'An- 
tongil , cl à l’embouchure de la Lingebate. 
Beniowski y avait formé rétablisscmeDl de 
Louisbourg. 

CHOISY , bourg de France , dép. de 
Scinc-et-Mame, arrond. et à a l. i/a E. S. E. 
de Coulommiers , et à 10 1 . i/a N. E. de 
Melun; cant. de La Ferté-Gaueber. 11 y a 
I tuilerie. 1,069 

C’était anciennement une ville fortifiée ; 
on y voit encore des fossés et des restes de 
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murailles. Les religieux de Tordre de Cluny 
y avaient un couvent. 

CHOISY - LE - ROI ou CHOISY-SUR- 
SEl^Ef bourg de France, dcp. de la Seine, 
arrond. de Sceaux, cant. et à il. S. E. de 
ViHejuif, et à a 1. 1/2 S. de Paris; dans une 
situation agréable, sur la rive gauche de la 
Seine, qu'on y traverse sur un pont de bois 
construit depuis quelques années. On y re- 
marque Téglise , bâtie par Louis xv , et plu- 
sieurs belles maisons de campagne. On y 
fabrique de U faïence fine, du savon, des 
produits chimiques , et du maroquin, et il y 
auneverrerie considérable où Ton fait divers 
objets en verres et en cristaux blancs , et 
même des glaces. i,3oo bab. Ce lieu était 
renommé â cause du château royal que 
Louis XV aimait beaucoup : ce château a été 
détruit. 

CHOJAS, peuplade de Cafrerie. Ployez 
Kho/as. 

CHOLETou CHOLLET, ville de France, 
dép. de Maine-et-Loire , arrond. et â 4 1- S* 
8. E. de Boaupréau, et à 1 1 1. 3/4 S. O. d'An- 
gers; chef-lieu de cant. , sur la rive droite du 
Moine. Elle a 1 beau château , des fabriques 
de tissus de coton, de lainages , des filatures de 
coton et de lin , des teintureries à grand teint 
et t papeterie. Les toiles tissucs dans les envi- 
rons sont connues sous son nom. Il s'y tient 
tous les samedis un marché pour les toiles. De- 
puis la fin de février jusqu'au 4 juin, on y fait 
un grand commerce de bestiaux. 

CHOLLERTON , village d’Angleterre , 
comté de Norihumberland , wanl de Tindal, 
k il. 1/2 N. d'Hexham. 1,240 bab. On voit 
dans les environs la croix qiTOswald , roi de 
Northumberland , ht ériger en mémoire de 
la victoire qu'il l'emporta sur Codwall, roi de 
Cumberland. 

CHOLLET, ville de France. Foy. Ciiolet. 

CHOLOJOW, bourg de Gallicie, cercle 
et â 1 1 1. N. N. O. de Zloezow, et à 1 1 1. 1/2 
N. N. E. de Lcniberg. 11 y a 2 églises pour 
les unitaires. 

CHOLSEY, village d’Angleterre, comté 
de Berks , hundred de Reading , à 3/4 de 1. 
S. S*. O. de Waliing-ford. 975 hab. Le roi 
Etheired , pour expier le meurtre de son 
frère, y fonda un monastère en 988. 

CHOLTlZ, bourg de Bohême , cercle et à 
3 I. N. O. de Chrudim. Il y a 1 château et 
182 maisons. 

CUOLULA , ville du Mexique , inten- 
dance et à 4 k 1/2 O. de La Puebla de los 
Angeles , et â 22 1. E. S. E. de Mexico ; sur 
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un pUleau fertile , élevé de i ,080 toises :m- 
•Icssus du niveau de la mer, au pied du tro- 
calli de Cholullan ou de l’ancienne pyramide. 
Lat. N. ig» a'. Long. O. 100” 37'. Pop. 
16,000 hab. 

Celte ville a remplacé Chunoltecol , qui , 
avant la conquête du Mexique , était clicf- 
lieu d'un distr. indépendant, et siège de la 
religion des anciens Mexicains. On y comp- 
tijit 4«,ooo maisons, et plus de tjoo temples. 
Son commerce et son industrie étaient Bo- 
rissans. Ce qui donnait la plus grande célé- 
brité a cette ville, c'était son teocalli ou 
grand- temple , bâti en forme de pyi-amidc , 
et composé de couches alternatives d'argile 
et de briques cuites au soleil. Ce monu- 
ment, selon M. de Humboldt, était carré, 
avait 4 étages d'égale hauteur, et en tout 
164 pieds d'élévation, et i,45o pieds géo- 
métriques sur chaque face. Le temps en a 
tellement changé la forme originale, qu’il 
ressemble à présent h une montagne natu- 
relle. Sur l'une des plus élevées de scs 
plates-formes a été érigée une église de go 
pieds de long. 

CHOMEANE, montagne de France, dép. 
de la Drôme, arrond. de Die, cant. de 
Crest, à 5 I. S. E. de Valence. Elle s'étend 
du N. au S. , parallèlement aux montagnes 
de Lozeron et de Boussière , dont elle n'csl 
séparée que par des vallées. 

CHOMELIS, bourg de France, dép. de 
la Haute-Loire, arrond. et à 5 I. i/a N. du 
Puy, cant. et à i 1. a/3 S. de Crapontic, sur 
la rive gauche de l’Arzon. 338 hab. 

CHOMMERAC, bourg de France, dép. 
de l’Ardéchc, airond. et à 1 I. 1/4 S. E. de 
Privas; chef-lieu de cant. sur la rive droite 
de la Maldaric. On y fabrique des étoffes de 
soie. 1,570 hab. 

CHOMONCHOÜAN, lac du Labrador, 
près des limites du Bas-Canada , à gS I. N. 
O. de Québec , par 4g” 26' de lat. N. et 78'’ 
<le long. O. Il a environ 10 I. de long sur 
5 de large. 

CHON ou CON (LOCH), lac d'Écosse, 
dans la partie S. O. du comté de Perth. Il 
a environ i I. de long sur 1/4 de I. de large. Il 
est très poissonneux. 

CHONAD, comitat et village de Hongrie. 
Pqy. CSAXAD. 

CHONES , rivière de la Colombie, province 
d'Esmeraldas. Elle a sa source à 3o I. O. de 
Quito, coule de l'E. à l'O. , reçoit le Con- 
goma, et, après un cours d'environ aol., sc 
jette dans le Grand-Océan par o" 33' de lat. 
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s. Il y « ittir ses bords une petite bourgade 
(te même nom. 

CHONCiOA , bourgade indienne de la 
Colombie f prov. et à 4 1 S. O. de Guayaqiiil, 
près d*un petit torrent dont les eaux char- 
rient des pierres transparentes comme du 
cristal, et susceptibles d'un beau poli. 

CHONOS (LOS), archipel du Grand- 
Océan, prés de la cdtc occid. de la Pata- 
gonie, au S. de Vile de Chiloé et du golfe 
de (iuaitecas, et an N. de la péninsule des 
Trois-Montagnes. Il est compris entre 44° 
et 45 ® 5o' de lat. S., et entre 76 ® ao' et 77 ® 
5o' de long. O. , et composé d'un nombre 
considérable d'ilots et de rochers. U dépend 
du Chili. 

CHONOS . tribu indienne de la Patagonie , 
qui habite vers les sources du San-Jorge , à 
l'R. des Andes. 

CHOOUEY 011 CHAOUEY, petite ville de 
Nigritic , roy. de Doiimou , sur le Chary, 
qui a en cet endroit 3/4 de 1. de large. Lat. 
N, ia°47^- Rong. E. 11 ° 3o'. 

CHOOUNG , ville du Tibet, dans le paya 
d'Uma>dcsa, près de la rive droite du Set- 
ledje, i i3 !. N. O. de Deba. Lat. N. 3i® 
38'. Long. E. 77 ® aa'. Les habitans portent 
à Ladak les marchandises qu'ils tirent de la 
plaine , telles que mou.squets , sabres , sucre , 
tabac, toiles de colon, mousselines , indigo, 
cuivre, papier, fer, grains et épiceries { iis 
en rapportent principalement du $cl, de la 
laine, un peu de poudre d'or, du thé, du borax, 
et de la laine à châles. On tire le sel et le borax 
des lacs nombreux de la TarUrie chinoise et 
du Ladak. 

CHOPINA, bourg de Russie, en Europe , 
gouv. de Koursk, distr. et à 3 1. 1/4 N. de 
Belgorod. 

CHOPO , ville de Cafrerie , dans le pays 
des Betjouanas, à l'O. de Letakou, sur la 
rive sept, du Nokanoan , qui y est presque 
toujours à sec. On est obligé de creuser les 
puits à a5 pieds pour avoir de l'eau. Cette 
ville n’est pas grande ; elle est habitée par 
des Koronas et quelques Mattaroqiias. 

CHOPTANK, rivière des États-Unis, 
état de Maryland. Elle prend sa source 
dans le comté de Queen-Ann, vers les li- 
mites de l'état de Dclawarc, traverse le 
comté de Caroline, la sépare ensuite de 
celui de Talbot , puis ce dernier de celui de 
Dorchester, et se rend dans la baie Cbc- 
sapeak, par une très-large embouchure, 
après un cours d'environ a.*! 1 ., dans deux 
directions principales, d'abord du N. E. au 
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S. O. , ensuite de l'E. à l'O. Elle est navi- 
gable. 

CHOPUNNISH, rivière des États-Unis, 
distr. de Columbia ; elle prend sa source 
aux monts Rocheux, et se Jette dans la 
Kooskooskee, par 4 b® 3o' de lat. N. et vi8® 
ao' de long. O. , apres un cours d'environ 
3ol de TE. N. E. à l'O. S. O. 

CHOPUNNISH , nation indienne des 
États-Unis, qui habite entre 4^° cl 4?° 
lat. N. , vers le centre du distr. de Colum- 
bia , sur les bords de la Kooskooskee et du 
Lewis. On évalue sa force à ia,ooo indivi- 
dus, divisés en plusieurs peuplades : telles 
sont les Pclloatpallab , les Kimmoocuim, les 
Yeletpoo, les ÂVillcwah, et les Soyennom. 
Ces indiens sont en général vigoureux et 
ont bonne mine ; leurs femmes sont petites , 
ont les traits réguliers et sont a.ssei jolies ; 
le teint des Chopunnish est plus brun que 
celui des autres tribus voisines ; les hommes 
se vêtent de peaux de buflle ou d'élan or- 
nées de grains de verre , de coquilles ou de 
nacre de perle, et portent des plumes de 
diverses couleurs sur 1a tête. Les femmes 
ont h peu près le même vêtement , excepté 
qu'il est plus lung^ elles portent un bonnet 
sans bords , tressé avec une espèce d'herbe 
et d'ccorce de bois de cèdre. Les Chopunnish 
sont doux et obligeans, mais sérieux; ils se 
divertissent à courir à pied , et à tirer de l'arc. 
On les accuse d’aimer les jeux de hasard et 
de tromper au jeu. Us font peu de cas des 
bagatelles dont les autres Indiens sont avides, 
et ne désirent que des objets d’utilité, tels 
que couteaux, chaudrons, couvertures , etc. 
Depuis quelque temps , ils cherchent à se pro- 
curer des armes et des munitions de guerre , 
et plusieurs d'entre eux ont déjà des fusils. 
Us mettent leurs morts dans des tombeaux 
faits en planches, après les avoir envelop- 
pés de peaux ^ ils y joignent leurs canots et 
autres ustensiles à leur usage, et ils leur 
sacrifient tous les animaux dont ils étaient 
propriétaires. 

CHOQUES, village de France, dép. du 
Pas-de-Calais, arrond. , cant. et à 1 I. 1/4 
O. de Béthune, et à 7 1. N. N. O. d'Arras , 
1 ,o3t hab. 

CllORABOUK, pays de l'Afghanistan pro- 
pre, prov. de Candahar, à l'O. des monts 
Khodjak-Amran. J1 est formé d'une plaine 
aride, arrosée par la Lora, et habitée par 
les Barytehys au nombre de a,5oo à 3 , 000 
familles divisées en tribus, partie nomades 
et partie fixées dans de grands villages. 
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CHORANCHE, vilïagi! de France, dép. 
de risêre, arrond. et à u 1. i/'j S. E. de 
Marcellin , et à C 1. 3, '4 S. O. de Grenoble , 
caiit. de Pont-en-Royaris. 11 a i source sul- 
fureuse. 4^0 

CHORERA (EA), bourg de la cdle N. de 
nie de Cuba, juridiction et à i 1. 3/4 O. de 
La Havane. 

CHORGES, bourg de France, dép. des 
Hautes-Alpes, arrond. et à 5 1. 3/4 O. d'Em* 
brun , cbef-lieu de cant. Il s'y lient 5 foires 
par an. j,6oo bab. Il y a dans les environs 
une carrière d’ardoise, et la montagne de 
son nom fournit de beau marbre rouge 
veiné blanc. 

CHORLEY , ville d’Angleterre, comte et 
à lo 1. S. de Lancastre, bundred de Lcy* 
land, h 3 1 . N. de W'igan « près de la source 
du Chor, ruisseau qui lui donne son nom. 
Elle est assez bien bâtie. On y fait un grand 
commerce de houille, de plomb , d’alun , et 
de meules de moulin. Les canaux de Lancas- 
tre , de Leeds et de Liverpool passent près 
de cette ville. 11 s’y tient des foires les a5 
mars , 5 mai , ao août^ et 4 septembre, i ,3i 5 
habitans. 

CHOROMOROS ou DURALDE, rivière 
du gouv. de Buenos-Ayres, prov. de Salta. 
Elle prend sa source dans les montagnes ha- 
bitées par les Choromoros , coule du N. O- 
au S. E. , jusqu'auprès de Duraldc, où elle 
tourne au S., et se joint au Tucuman, un 
peu à l'E. de S. Miguel de Tucuman , après 
un cours d'environ 5o 1. La réunion de ces 
dcuxVivières forme le Rio-Dulce. 

CHORON!, port de Colombie à i6 I. O. 
de Caracas , sur la côte de la mer des Antil- 
les. entre le morro de Ocuroara et le port 
de Chuapo. 

CUOROSTKOW , bourg de Gallicic , cer- 
cle et à To 1. S. S. b), de Tarnopol, et à 
33 I. $. E. de Lcroberg , sur la rive gauche 
de la Teyna. Il y a i église pour les unitaires. 

CHOROUBAN, rivière de Mongolie, dans 
la Dsoungaricî elle coule de l'E. N. E. à l'O. 
S. O. , et se joint à l’ili par ^3^ i5' de lat. 
N. et 75 ® 4^^ ^ong. E. , après un cours 
d'environ 3o 1. 

CllORZELLEN , ville de Pologne, woiwo- 
dic de Plock, obwodic et à 6 1. 1/4 N. de 
Przasznic , sur l’Orsic. 777 hab. 

CHOT (EL), grande vallée de Barbarie, 
roy. d'Alger, dans la partie occid. de U prov. 
de Constantinc. Elle est inondée pendant la 
saison des pluies, et couverte de sel dans les 
sécheresses. Une portion est marécageuse. Le 
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Mada est le plus considérable des cours d'eau 
qui viennent s’y perdre. 

CHOTIEBORZ , village de Bohême , cercle 
et à 6 1 . S. E. de Czaslaii, près de la rive 
gauche de la Dobrowa. Elle a une manufac- 
ture de gros draps et des moulins à foulon. 

1 ,800 hab. 

“ClIOTIKSCHAU , grand village de Bohê- 
me, cercle et à 3 1 . 3 jY| S. O. de Pilsen. Il 
a un cbôteau. 

CHOTUSITZ , ville de Bohême, cercle et 
ù t 1 . N. de Czaslau. 755 hab. Elle est célè- 
bre par la bataille qui se livra sous scs murs 
en 1 74^. 

CUOTZEN , bourg de Bohême , cercle et 
à 7 1 . E. de Cbnidim , sur l'Adler- 11 y a t 
château , 1 papeterie , cl 300 maisons 

C-HOüARZBACH , rivière de Russie, eu 
Europe , gouv. de Livonie , qui prend sa 
source près du village de Uogozitiskoi , et va, 
apres un cours de 10 I. , de l'E. à l’O. , se 
jeter dans l’An, à 7. I. i/a S. E. de ValL. 
On y trouve des coquillages nacrés. 

CHOUCIIl, kbanat de Russie, en Asie. 
yoy . Karar.^ch. 

CHOUCHI ou CHÜCHEH , fortcrcsàc im- 
portante de Russie, en Asie, prov. de Chir- 
van ; ebef licti du kbanat de Karabagb , à 3 1 1 
S. 0 . de La Nouvelle-Chamakie , sur un ro- 
cher escarpé, qui n’est accessible que par uu 
sentier étruit, entre les deux ruisseaux Cara- 
chati , qui vont grossir le Karkar. C’est la ré- 
sidence d'un khan. 

CHOUClllRE ou CHAMACHIRE , une des 
plus grandes iies de l'archipcl des Kouriles , 
ù 7 1 . S. 0 . de Ketoia. La partie S. est cou- 
verte de montagnes , dont une est un volcan 
éteint. 

CHOUDJA-ABAD , Schoojaahad j ville de 
rAfghanistan , dans le Moultaii ,09!. 1/3 S. 
O. dcMoultan, sur la rive droite du Tchenab. 

CllOÜÉ, village de France, dép. de Loir- 
et-Cher, arrond. et à 5 I. 1/3 N. N. 0 . de 
Vendôme , cant. cl à 3/4 de 1 . N. E. de Mont- 
doubleau*, sur la rive gauche de la Braye. 

1 ,373 hab. 

CHOUEGHIÆN, CHOEGHAIN, ou 
YEAGUAIN, ville de l'empire Birman, prov. 
et^ 38 1 . N . O. de Pcgou . et à 17 I. S. de 
Pronc, sur la rive gauche de l'iraouaddy. On 
en lire de l’or. 

GHOUÉZÉRO , Uc de Ru ssie , en Europe, 
gouv. d'ArkJiangel , distr. et à i 3 1 . 1/3 S. de 
Kcm. 11 a 4 L de longueur, et ime largeur 
d'cnviruii 1 1 . 

CiiOUF , un des districts montagneux 
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qu'habitent les Druses dans la Turquie d*Asie, 
en Syrie, pach. d'Acre. 11 est arrose par le 
Nahar-ebQasmié , et renferme la ville de 
Duir'cl-Karocr , résidence du grand etnir des 
Druscs. Le canton de Chakif compris dans 
ce distr. produit un tabac renommé, 

CIIOUÎA, rivière de Russie , eu Europe. 
Elle sert de déversoir à un lac, sur la limite 
des gouv. de Viborg et d'Olonctz , arrose d'a- 
bord le territ. de ce dernier gouv. , entre en- 
suite dans celui de 'Viborg, puis revient dans 
celui d'Olonetz, traverse les lacs Soddes et 
Sagozéro, et va se jeter dans le lac Ouéga , 
au N. de Pcti*ozavodsk , apres un cours d'en* 
viron 3u 1. , dans une direction generale de 
ro. à TE. 

CIIOUÏA , ville de Russie , en Europe , 
gouv. cl à 34 I. N. N. E. de Vladimir; chef- 
lieu de distr. , sur la rive gauche de la Tcza. 
Lat. N. 56° 37 '. Long. E. Elle a un 

vieux rempart en terre avec quelques bastions 
en ruine , G églises , et des fabriques de toiles 
et de savon. z,6oo hab. , la plupart colpor- 
teurs. 

Le distr. de Chouïa, en grande partie 
couvert de bois , est aussi très-marécageux et 
peu fertile. 

CHOUl-'AN , distr. de Chine, prov. do 
Tche-kiang, dcp. de Wcn tchcou, sur la mer 
de Corée. La ville de ce distr. est à 5 1. S. 
E. du chefdicu du dép. ; elle a un petit port. 

CHOUl-KING, distr. de Chine, prov. de 
Kiang-si. La ville de ce distr. est à 37 1. E. 
du chef-lieu du dép. de Kant-tchcou. Lat. 
N. 35° ■ Long. E. n3° 4 *^^ > 4^^* 

CHOÜÏOÜK, une des ilcs des Renards, 
dans le Grand Océan boréal , sur la côte de 
la Russie américaine, très-près et au N. de 
l’ile Afognak. Lat. N. 58° 35'. Long. O. 
1 54" 4'-*^- 

CIIÜÜÏ-PIIING-SO, forteresse de Chine , 
prov. de Sse-tclibouan, à 3o I. 0. de la ville 
du dép. de Tching-tou, près des frontières 
du Tibet. 

CHOUÏSKOÉ, village de Russie, en Eu- 
rope, gouv. et à i5 l. E. N. E. de Vologda, 
distr. de Totma , sur la rive droite de la Sou- 
khona , qui scrcunit en cet endroit par un ca- 
nal à la Couïa. 11 se compose de isS maisons. 

CHOUISKOÏ, village de Russie, en Eu- 
ropc , gouv. d'Olonctz, distr. et à 4 1- N. de 
Petrozavodsk, sur la rive gauche delaChouia. 
11 s*y tient une foire le a4 juin. 

CHOUISTAMNO , village de Russie , en 
Europe, gouv. et U 1. N. E. de Viborg, 
distr. et à 7 I. i/4 N. N. E. do Serdobol, 



sur le bord sept, d'un petit lac. 3,48a hab. 

CHOUl-TCHA^G, distr. de Chine, prov. 
de Kiang-si , dép. de Kicou-kiang. La ville 
de ce distr. est 37 1. O. du chef-lieu du dép. 
et à 3o 1. N. de la ville du dép. de Nan- 
tchang, sur une petite rivière, près de la 
rive gauche du Yang-tscu-kiang. Lat. N. 
39 ° 49^ 13 ". Long. E. ii3° 33' 5o". 

CHOUÏ-TCUEOÜ , dép. de Chine, dans 
la partie N. O. de la prov. de Kiang-si. Il 
comprend 3 distr. La ville qui en est le chef- 
lieu est située à i5 l. S. 0. de la ville du 
dép. de ?ian-tchhaug, dans un territ. fertile, 
sur un afiluent du Kan-kiang , qui la divise 
en deux parties qui ont chacune une enceinte 
de muraille , et semblent former deux villes. 
Tous les mandarins habitent dans une de ces 
parties , qu'on appelle ville du Nord j l'auti'e , 
qu'on appelle ville du Midi , renferme le peu- 
ple. Dans les montagnes des environs on 
trouve de la pierre d'azur. 

CliOUKALl , bourg du petit Tibet , dans 
le pays de Pâmer, à i33 1. N. O. de Ladak, 
sur la route de Yarkand à Caboul, et près 
du Mous-Tagh. 

CHOUKEHANGA , port sur la côte de la 
Nouvelle-Zélande, par 35° 55' de lat. S. et 
171 ° 37 ' de loug. £. , à l'embouchure d'une 
rivière, dont les navires qui tirent i5 pieds 
d'eau ne peuvent sans danger franchir la bar- 
re. Ce port est cumoiodo et bien abrité. La 
rivière est navigable à 3 1. 1/3 de la mer; 
elle forme plusieurs anses profondes, et re- 
çoit quelques aiTlucns , dont les rives sont 
ombragées par de très-beaux arbres. Le cûou- 
ry , dont le bois est convenable pour les pe- 
tits mats des gros vaisseaux, y croit en abon- 
dance , et jusque sur les bords de l'eau. Les 
habitans de cette partie de la Nouvelle-Zé- 
lande sont plus industrieux, d'un caractère 
plus doux, et bien plus dociles aux ordres de 
leurs chefs que ceux de la baie des lies. 

CÜOULBINSKOÏ , bourg de Russie, en 
Asie , gouv. et à iG5 1. S. S. O. de Tomsk , 
cercle et à 85 1. S. 0. de Biisk, sur la rive 
droite de l'Irtych. 34 1 hab. 

CHOULL.\US, tribu sauvage et guerrière 
du Soudan , qui habite pendant l'été un pays 
à 3 journées à l'E. de Timbouctou , et se 
rapproche de cette ville en hiver. Les Cboul- 
lahs vivent sons des tentes de cuir; leur vête- 
ment se compose d'une chemise bleue et d'un 
pantalon blanc ; ils portent un turban avec 
lequel ils cachent une partie de leur Bgurc , 
en ne laissant qu'un œil à découvert. Leurs 
armes sont une longue épée ù deux tranebans , 
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uoc javeline , et un bouclier en cuir üc 5 pieds 
de hauteur sur 4 de largeur. Leurs femmes, 
en général três>rcplètes , ont la mcnic con< 
formation que las Hottentotes ; elles seules 
s'occupent de Tagriculturo.. 

CHÜÜMAGIN, Iles de l’archipcl des Re- 
nards, dans le Grand Océan boréal, pics de 
la cdte de 1 a Russie américaine, au S. de la 
presqu'île AliasLa, par 55 “ de lal. N. cl i 64 ® 
3 ü' de long. O. On en compte i 3 , dont 7 
grandes. Elles sont très-montagneuses , et on 
y trouve beaucoup de loutres, ce qui fait que 
les chasseurs russes les visitent souvent. Les 
principales sont habitées. Ces lies ont été dé- 
couvertes en 174^ l<^ capitaine Bering, 

qui leur a donné le nom d’un de scs matelots 
qui y a été enten'é. 

CHOÜ-IMAY, petite rivière de l’empire 
d’An-nam , dans la Cochinchine , qui se jette 
dans la mer de Cliine, un peu au N. O. de 
Touron. Elle forme une baie bornée au N. 
par un cap de même nom. Lat. N. 16» a 5 '. 
Long. E. io 5 “ 

CHOUMEHOU, la plus sept, des iles Kou- 
riles, entre la mer d'Okhotsk et le Grand 
Océan boréal, à 4 !• de l'eatrémitc mdrid. 
du Kamtchatka. Lat. N. 5 o° . Long. E. 

i 54 “. Elle a 8 I. de long et 3 I. de large. Les 
cdtcs en sont hérissées de rochers; celle de 
l'£. est inabordable. L'intérieur est mon- 
tueux; il y a plusieurs lacs; il sort de celui 
qui est au centre de l'ile une rivière qui va 
se jeter dans la mer. Le sol est assez fertile , 
et produit les mêmes denrées que le Kam- 
tchatka ; mais les arbres des forêts y sont ra- 
bougris. On a découvert dans les montagnes 
une mine d'argent , qu'on a exploitée pendant 
quelque temps. En 1778 cette lie contenait 
44 bab. mâles sujets à l'impôt. 

CIIOUMER , montagne d'Arabie. Foyez 
CnEMMAa. 

CHOUMLA , ville de la Turquie d'Europe , 
sandjak et à a 3 1 . i/a S. de Silistri , cl à 18 I. 
l/a O. de Varna, sur la route de Constanti- 
nople ù Boukbarest, dans une position élevée 
et un pays fertile, mais malsain. Elle est en- 
tourée de murs et défendue par un chôteau. 
Quoique Choumla ne soit pas généralement 
bien bâtie , elle a plusieurs belles mosquées 
et de jolis bains. On y voit le beau mausolée 
du grand-visir Djezairli-Hassan-pacha. Elle 
possède des Glatures et des fabriques de soie, 
ainsi que des tanneries. On y confectionne 
beaucoup de vêtemens 1111*08 en drap, qu'on 
envoie a Constantinople. 11 s'y fait aussi com- 
merce de vin et de quincaillerie. Environ 
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ao, 000 bab.. Turcs, Bulgares, Grecs, Armé- 
niens, et juifs. 

Les environs offrent des promenades agréa 
blés. 

Ali-pacha, Gis du visir d'Amurat 11, t'csl 
rendu maître du cbateau de Choumla en 
i 44 a. 

CHOUMSK , bourg de Russie , en Europe , 
gouv. de Volbinie, dislr. et à 6 1 . 1/4 E. de 
Krémenetz. Il a 19a maisons. 

CHOUMSKA , bourg de Russie, en Eü- 
ropc , gouv., distr. et à 7 I. E. S. £. do 
Vilna. 

CHOUNDROBA^DY, ShunJrubam/r, for 
(cresse de rHindoustan anglais, présidence 
de Madras , anc. prov. de Kamatic, à i 3 I. 
S. O. de Madouréh. Lat. N. 9“ 38 '. Long 
E. 75" a8'. 

CUOUNSKOÏ , village et paroisse de Rus- 
sie, en Europe, gouv. d'Olonctz, dislr. et à 
4 1 - S. de Povieiielz, et à aa 1 . M. de Pe- 
trozavodsk, prés du lac Onega. 2,700 hab 
11 s’y tient par an a foires très-fréquentées. 

CHOUOUCHA , ville de Nigritie, à 96 I 
S. de Timbouctou , et à a 5 1 . M . Ë. de Èabi , 
capit. du roy. de son nom. 

CHOUPATOÜ , ville du Tibet, prov. de 
Cahang, a 95 1 . E. N. K. de Lhassa , sur une 
rivière tribiitaiic de l'iraouaddy. 

CllOURMA , village de Russie, en Eu- 
rope, gouv. et à 38 1 . S. de Viatka , dislr. 
et à 5 1 . l/a S. E. d'Ourjoum , sur tino petite 
rivière qui se joint à la Viatka. C'est près de 
cet endroit que sont les forges de Chourmamk 
et de ChourmanikoUk , qui , réunies à cellcb 
de Rouisk et de Salasiiisk, produisent pni 
an 109, o 3 a pouds ( 3 , .598,056 liv.) de for 
brut, ot 68,893 pouds ( 1 ,943,469 liv.) de 
fer on barres. 

CHOURROU, ville du Soudan, au S. ihi 
Kordofan , et à 1 /a journée à l'O. S. O. üc 
Cbeibon. Elle est au pouvoir d'un chef indé- 
pendant. Le pays est riche en or. 

CHOÜZÉ , bourg de Fi'ance, dép. d'Indre- 
et-Loire , arrond. et à a 1 . i/a N. O. de Chi- 
non, cant. et à i 1 . i/a S. O. de Bourgueil, 
sur la rive droite de la Loire. On y fait com- 
merce de blé , de merrain , de pruneaux dits 
de Tours , et de fruits secs. 3 , 3 oo bab. Le 
territoire produit de bon vin. 

CUOWAN, rivière des États-Unis, étal 
de la Caroline du Nord, formée par la réu- 
nion du Black'^vater et du Mcberrin. Elle 
coule entre les comtés de Gates et de Clm- 
wan , et ceux d'Herlford et de Bcrtie à l'O., et 
5C jette dans le golfe d’Albemarle, après un 
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cours de 14 1- du N. N. O. au S. S. E. Elle 
a ycrs son embouchure plus d'une lieue de 
large. A quelque distance au-dessus, son lit 
est très-resserré. 

CHOWAN, comté des États-Unis, dans 
•la partie orient, de la Caroline du Mord, sur 
la rire gauche de la rivière de même nom. 
6,8a8 hab., donta,839 blancs, et 3,989 gens 
de couleur. Edenton en est le chef-lieu. 

GHOYNICA, ville des États Prussiens. 
yojr. CoRITZ. 

CHOZAS, bourg d‘Espagnc, prov. età 9I. 

de Madrid ( Guadalaxara ), et à a 1. x/3 N. 
N. O. de Colmenar-Viejo. 

CHOZAS-DE-CANALES , bourg d’Espa- 
gne , prov. et à 5 1 . N . de Tolède , sur la rive 
droite du Guadarrama. 

CHOZIMIERZ, bourg de Gallicie, cercle 
et à S 1. de Kolomea, et à 33 I. S. S. E. 
de Lcmbcrg. 11 y a i église pour les unitaires. 

CHPOSA , bourg de Russie , en Europe , 
gouv. et à 38 1. S. S. E. de Kiev, distr. et à 
8 1. E. de Zvenigorodka. 

CllRAGA, île de la Méditerranée, yojrez 
Kerkeni. 

CHRAST, bourg de Bohême, cercle et à 
a 1. l/a E. S. E. de Chrudim. 11 y a x chUeau 
et aoo maisons. 

CHRAST , ville de Bohême , cercle età 4 h 
N. O. de Pilsen , et à a 1. i/a £- de Mies. 
Il y a I fabrique d'alun. 

CHRAUSTOWITZ , bourg de Bohême, 
cercle et à 3 1. E. de Chrudim.il y a 1 beau 
chateau et 9$ maisons. 

CllRlESUORF ou CHRISDORF , village 
de Bohème, cercle de Bunzlau , à 8 1. i/a 

d'Iung-Bunzlau , et à a 1. i/a O. S. O. de 
Reichenberg. 11 y a des tisseranderies consi- 
dérables. . 

CHRISTBOÜRG , ville des États Prussiens, 
prov. de Prusse occid. , régence et à 8 1. N. 
E. de Marienwerder , cercle et à 4 1- 3/4 
de Stuhm , sur la Sorge. Elle a 3 faubourgs , 
et renferme i église catholique , i réformée , 
et i luthérienne. On y fabrique du drap, 
des toiles, et de l’cau-dc-vie de grains. Il y 
a des tanneries , des brasseries , et une cha- 
pellerie. On y fait commerce de grains. x,9Si 
habitans. 

CHRISTCHURCH , ville d’Angleterre , 
comté de SouthamptoD , hundred de son 
nom , à 3 1. S. de Ringwood, et à 10 1. S. O. 
de A^'inebester, au confluent du Stour et de 
l'Avon , à l/a 1. de l'embouchure de ce der- 
nier dans la baie de Christcliurch. Lat. N. 
3o« 43' Sf. Long. ü. 4° 6^ 18". On y fait 



un grand commerce de bas de soie et Je cbai* 
ncs de montres. La pèche du saumon est ac- 
tive. Christchurcli envoie a membres au par- 
lement. 4^^44 • 

CHRIST - CHÜRCH ou S». NICOLAS , 
paroisse de la côte sept, de l'ile S^ Chisto- 
phe, une des Petites Antilles. 

CHRISTIA, village de la Turquie d’Eu- 
rope, gouv. du Capitan-pacha , sandjak. et à 
la 1. l/a S. S. O. de Gallipoli , dans la par- 
tie rocrid. de la presqu'ile de ce nom. H y a 
des fabriques de coton et de poterie. 

CHRISTIAN, comté des États-Unis, dans 
la partie occid. de l'état de Kentucky. 10,469 
hab. Le chef-lieu est Hopkinsville. 

CHRISTIAN^ baill. de Norwège , dioc. 
d’Aggershuus , borné au N. par les baill. de 
Droniheim et de Romsdal , à TE. par celui 
d'Hedemarken , au S. par ceux d'Aggcrshuus 
et de Buskerud , et à l'O. par le diocèse de 
Bergen. Il a 61 1. de long sur 36 dans sa 
plus grande largeur. La chainc des Dophrines 
qui l'entoure au N. et à l'O., le couvre de ses 
ramiGcationi , cl y donne naissance à un 
grand nombre de torrens et de rivières qui 
f^ormenl plusieurs lacs. Il renferme 17 pa- 
roisses et 66,496 hab. 11 est divisé en 3 distr. , 
qui sont : Guldbrandsdal , Toten, et Valder. 

CHRISTIANA, ville et comm. des États- 
Unis, état de Dclawarc, comté de Nevr* 
castlc, sur la Christiana , à i4 !• N. de Do- 
ver. La ville renferme 5o maisons et 1 église 
presbytérienne. On y fait un commerce très- 
actif de farine avec Philadelphie , et elle est 
le centre de celui des pays situes entre les 
rivières navigables qui d'un cdté afOueiit 
dans la Delaware , et de l'autre, dans la baie 
deChesapeak. Christiana a été fondée en 1 64o 
par les Suédois, qui lui ont donne le nom de 
la reine Christine. 8,356 hab. 

La Christiana prend sa source sur les fron- 
tières dça états de Pensylvanic, de Mary- 
land, cl de Dclawarc, coule de 1*0. à l’E. , 
et se joint a la Brandywine près de leur con- 
fluent avec la Dclawarc, après un cours d'en- 
viron 9 1. dont 5 de navigation pour les ba- 
teaux tirant 6 pieds d'eau. 

CllRISTIAN-ERLANGEN, ville de Ba- 
vière. f^ojr. Erlaugen. 

CHRISTIANES, groupe d’iles de l’Ar- 
chipel, gouv. du Capitan-pacha, sandjak de 
Naxic, au S. S. O. de l'ile Santorin. Elles 
sont au nombre de quatre. La plus élevée se 
trouve par 36° i5' de lat. N. et 4 
3o" de long. E. 

CHRISTIANIA , groupe d'ilcs de la Mcdi- 
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terraoée, près tic la côte S. E. de l'ilc de 
Oandie. La plus merid. so trouve par 34*^ 

3“^ de lat. N., et par a3" 4?^ ^ong. E. 

CHRISTIAMA ( GOLFE DE ), bras de 
ner du SLagcr-racL, sur la côte merid. de la 
Norwègc , entre 59 ** 4^ *-’l 59 “ 55' de lat. N., 
et entre 7 ® 55' et 8 ® 3o' de long. E. 11 pé- 
nètre dans les terres du dioc. d'Aggcrsbuus 
jusqu'à Christiania, et forme lubméme plu- 
sieurs autres golfes dont les plus remarqua- 
bles sont le Bonne-fiord et le Drams-liord. 
Sou étendue du au S. est d'environ au I., 
et sa largeur de l'E. à l'O. varie d't^a 1.5 5 1. 
li est entouré de hautes montagnes, et ren- 
ferme un grand tiuinbrc d'iles, dont les plus 
considérables sont celles de ^'oUerde et de 
Kiœtuoc , situées à Tcntrée du golfe. Chris- 
tiania, Hoimestraud , Moss, et Tœiisbcrg, 
sont les lieux les plus imporlans qu'on trouve 
sur ses bords. 

CHRISTIANIA, ville capitale delà Nor- 
vège, chef-lieu du dioc. et du baitl. d'Ag- 
gersliuus, au fond du golfe de sou nom, 
et sur l'Agger, à 96 1. O. de Stockholm, et 
à 110 I. N. N. O. de Copenhague. Lat, N, 
59 “ 55 ' jo". Long. E. 8® a8' 3o". Résidence 
d'un gouverneur et de révêque métropoli- 
tain, et siège de la cour suprême du royaume. 
Cette ville est dominée par la forteresse d’Ag- 
ger qui est en ruine , et qui a donné le nom 
au diocèse. Le port est sûr et profond : les 
navires y mouillent à côté des magasins et 
des chantiers. Christiania est divisée en 4 
quartiers , dont le plus beau est celui qui 
avouine le port. Elle est en général assez 
bien hàtic : les rues en sont pour la plupart 
larges et bien alignées. On y remarque les 
nouveaux bàtimens de riiôteUde-ville et de 
la bourse. Il y a 4 églises , i hôpital mili- 
taire , 1 hôpital des î^ou.s, a hospices d'or- 
pbelins, i maison de correction, t univer- 
sité fondée en 1811 , I bibliothèque, 1 ca- 
binet de minéralogie, 1 école militaire, i 
collège, 1 école de commerce, 1 école de 
dessin, 1 observatoire, plusieurs écoles élé- 
mentaires, a théâtres, et i banque. 

On y fabrique du ven*c , du savon , et des 
cordages. 11 y a 1 manufacture de tabacs, 
plusieurs de maroquins, de cuirs, et de 
peaux; des papeteries, et, dans les environs, 
uti grand nombre de scieries sans cesse en 
activité. Le commerce consiste en poisson 
*ec, goudron, savon vert, vitriol, alun, fer, 
cuivre, et planches qui s'expédient en Angle- 
terre. il s'y tient 1 gi*andc foire le i3 jan- 
vier. ta , 000 bah. 
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Christiania est bâtie sur l'emplacement 
d'Opslo , ville qui fut la proie des flammes. 
Christian iv, roi de Danemark, qui la lit 
construire en i 6 a 4 « lui donna son nom. 

CIIRISTIANOPEL, bourg et port de 
Suède, préfecture de Rlcking, distr. d'Oes- 
tra , a G 1. i/a E. N. E. de Carlscrona , sur 
une pointe de terre qui s'avance dans la mer 
Baltique. Lat. N. 56® 18 '. Long. E. i3® 

Le port est abordable pour de petits navires, 
lao hab. 

CHRISTI.ANSAND, dioc. de Norvège, 
dont il forme la partie la plus mérid. 11 s'é- 
tend entre 5^® 56' et 60 ° 1 1 ' de lat. N. , et 
entre a® 44^ 7® iong. E. , et est 

borne au N. par les dioc. de Bergen et d'Ag- 
gcrshuus, au N. E. et à l'E., par celui d'Ag- 
gcrsliuus , au S. E. et au S. par le Skager- 
rack, au S. O. et à l'O. par 1a mer d'Alle- 
magne, et au N'. O. par le dioc. de Bergen. 
Sa longueur de l'E. à l'O. est de 63 1. , sa 
plus grande largeur du N. au S. de 67 1., et 
sa superficie dif i,83’j 1. il contient 4 villes, 
8 ports, 4? paroisses, et i5,86o bab. C'est 
un pays montagneux et entrecoupé de vallées 
étroites et peu fertiles. Les principales mon- 
tagnes sont riogletield, le Bygleficld, et le 
Hecklefietd. On remarque au S. le cap Lin- 
dcsnæs. La côte est très-dentelée, et bordée 
d'iles et de rochers. 11 est arrosé par le Man- 
duhclf, le Nidcif, le Jorrcdalelf, et le 
Guinaoc. 11 y a plusieurs petits lacs dans 
l'intérieur. 

Les récoltes en grains ne sullisenl générale- 
ment pas aux besoins : on y supplée par le.** 
pommes de terre, dont la culture est très- 
bien soignée. On élève des bestiaux. La pèche 
est très-abondante sur la côte. Les mines , 
paiiiculièrement celles de fer, sont très-pro- 
ductives. Le commerce consiste en goudron, 
poix , bestiaux , peau , cornes , poisson sec , 
poutres , et planches. Les principales places 
de commerce sont Christiansand et Arendal. 

Ce dioc. est divisé en 4 baill. Bradsberg, 
Mandai, Nedenæs, cl Stavanger. 

CHRISTIANSAND, ville et port de Nor- 
vège, chef-lieu de dioc. et dubaill. de Mandai, 
à 68 1. S. O. de Christiania, sur le Skager- 
rack, à l'embouchure du Torris-elv. Lat. N. 
58® 8 ' 4". Long. E. 5® 43' 54". C'est U 
quatrième ville du royaume, la résidence d'un 
gouverueur, et le siège d'un évéché. Le port 
est très-sùr, et est le principal refuge des 
navires qui ont soulTert dans la dangereuse 
traversée du Cattegat. Christiansand est dé- 
fendu du côté de l'O. par le fort de Frede- 
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rikholm , et par deux fortins du cdté du 
port. Il est gcnémlement bien bâti ; les mes 
sont larges et bien alignées. La cathédrale 
en est le plus beau monument. On remarque 
sur la place du marché une maison à deux 
étages, surmontée d'un immense moulin à 
vent construit à la manière hollandaise. Il y a 
à Chhstiansand i maison de secours pour les 
pauvres, i manufacture de toiles à voiles, 
et des chantiers de construction. hab. 

Cette ville fut bUic en i 64 i par Chris> 
tian IV , roi de Danemark , qui voulait en 
faire la principale station de sa marine. 
Kn 1807 , lors de leur expédition contre la 
flotte de Copenhague , les Anglais s'emparé' 
rent de deux vaisseaux, et détruisirent en 
partie lè port , qui depuis a été rétabli. 

CKRISTIANSBORCt , établissement prin* 
cipal des Danois , sur la Cdic^d'Or , dans la 
Guinée supérieure et le roy. d'inkran, à 7 1 . 
S. E. d'Akropong, et k ao 1 . S. O. de l'em* 
boucburc de la Volta^ 1 a garnison en est de 
3 o Européens et de 3 oo nègres. Pop. : 8,000 
hab. Les Anglais s'en emparèrent après le 
traité d'Amiens, et le rendirent au Dane* 
mark en i8t4> 

CHRISTIANSBURG, comm. des ÉUts- 
Unis, état de Virginie, chef-lieu du comté 
de Montgomery , à $7 1 . O. S. O. de Rich- 
mond. 11 y a I cour de justice et 1 prison. 
Lat. N. 370 5 '. Long. O. 8 a® 37'. 

CHRISTIANSBURG, bourg du grand- 
duché et à G 1 . 3/4 d'Oldenbourg , cercle 
de Neuenbarg, baill. et à i /3 de 1 . N. E. de 
Varel, et à 1/4 de 1 . de la mer du Nord. 

CHRISTIANSFELD , ville de Danemark, 
duché et ù ao 1 . de Schleswig, baill. cl à a 1 . 
1/3 N. d'Hadcrslebcn, et à al.O. duPetitBcIt. 
Lat. N. 55 ® ai' 36 " Long. E. 7® 8' . 

Les rues en sont larges, et plantées d'arbres. 
Les maisons sont bien alignées , bien bâties 
et très-propres. On y fabrique des étoffes de 
laine et de coton, des toiles, des bas , du sa- 
von , et des bougies ; il y a aussi des tanne- 
ries. Goo hab. Les environs sont fertiles et 
bien cultivés. 

Cette ville a été fondée, en 1773, par une 
colonie de frères moraves , qui en achetèrent 
le territoire , avec la faculté d'y bâtir une 
ville pour y jouir de la liberté de conscience. 

CHRISTIANS-OË , groupe de petites tics 
de la mer Baltique, à environ 5 1 . N. £. de 
l'ilc Bornholm, dont elles dépendent, par 
55 ® ao' de lat. N. et ia° 53 ' de long. E. Ce 
groupe tire son nom de son île principale. 
Le port de celle-ci est trés-frequenté par des 
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bateaux pécheurs et par les navires qui navi- 
guent sur la Baltique. Il y a i phare, et i 
chateau-fort construit en 1684, qui sert quel- 
quefois de prison d'état. 

CHRISTIANSOÜND , détroit qui sépare 
l'extrémité mérid. de l'archi{>€l du roi Geor- 
ges lit des lies Coronation , dans la Russie 
américaine, par 56 ® 9' de lat. N. et i 36 ® 35 ' 
de long. O. 

CHRISTIANSTAD, ville capit. de Hic 
Sainte-Croix, l'une des îles Vierges, dans 
les Antilles, sur la cOte sept. Lat. N. 17® 
46'. Long. O. 67® 10'. Le port est défendu 
par le fort Frédérique-Sophie , situé sur un 
ilôt au N. de la ville, et par le fort Louisa- 
Augusta , situé sur une langue de terre. L'en- 
trée en est d'un difficile accès. 5 , 000 hab. 

CHRISTIANSTAD , préfecture de Suède, 
dans la GoUiie; formée des parties sept, et 
orient, de la Scanic , et comprise entre 55 ® 
îi 3 ' et 56 ® 26' de lat. N. , et entre 10“ 10' 
et 12® 8' de long. E. ; boiiiéc , au N. , |fér 
les préfectures d'Halmstad et de Kronoberg; 
à l'K. , par la mer Baltique; au S. , par cette 
même mer et la préfecture de Malmœhiis; et 
à ro. , par le Cattegat. Sa longueur, de l'E. 
ù ro. , est de 27 1 .; sa largeur, du N. au 
S. , varie de 6 1 . 1/2 à 26 I. , et sa supcrflcie 
est de 282 1 . Les parties sept, et mérid. de 
cette préfecture sont généralement monlueu- 
scs. Les hauteurs de Hallands-as la séparent 
de la préfecture d'Halmstad , et celles de Scc- 
dra-hs la séparent de la préfecture de Mal- 
meehus. Le centre forme une grande vallée; 
le nord a des marais; la cote est en quelques 
endroits embarrassée par des sables mouvans. 
Les seules rivières remarquables sont : l'Hel- 
gc-ii ; qui porte ses cau.x à la Baltique , et le 
Roenne-ii, qui se jette dans le Cattegat. Les 
lacs les plus considérables sont ; rifœ-sja.* , 
rHelgc-sjüc , rimmel-sjœ, et le Finja-.sjœ. Le 
climat est tempéré , l'air humide et épais , 
mais salubre. Le sol varié des collines et des 
vallées est presque partout fertile, et produit 
du froment et d'autres grains , du lin, du 
chanvre, du tabac, et du houblon. Les mon- 
tagnes sont couvertes de forêts de sapins, de 
chênes et de hêtres, et les prairies de nom- 
breux bestiaux ; on élève aussi beaucoup de 
porcs. Le gibier est commun , et les côtes 
sont trés-poissonncuscs. La plombagine, l'a- 
lun , le marbre noir , la pierre à bâtir , la 
chaux et l'argiic sont les seuls minéraux de 
cette préfecture. L'industrie est ù peu près 
nulle. Le commerce consiste en blé , bestiaux , 
bois , et potasse. 
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La préfecture de Cliriâtianstad , dont le 
chcf-Iicu porte le même nom , est divisée en 
lo Iiærads : Albo, Norra^Asbo, Scedra^Asbo , 
Bjœrc , OEslra > Gœiiige, Vestra-Gceinge, 
Gœrd , lcrreslad ] IngeUtad , et Villaud. 
Elle contient i’jo ,547 bab. 

CHIUSTIANSTAD, ville de Suède, ebef- 
iieu de préfecture et du hærad de Villaud; 
dans une plaine marécageuse, sur la rive gau- 
che de l'Hclge-a , qu'on traverse sur un pont 
de 344 toises de long; à 3 I. de la mer Bal- 
tique, à 30 1 . O. S. O. de Carlscrona, et à 
100 1 . S. O. de Stockholm. Lat. N. 56 ° i' 
i 5 ". Long. E. Il® 49" * 5 ". Cbrislianslad est 
une place forte, et est régiilièreuieot bâti. 
On y remarque la grande église et TbAtcl du 
gouverneur. 11 / a des casernes pour l'artil- 
lerie, 1 hôpital pour les fous, i hospice, des 
manufactures de drap et de gants , et des tan- 
neries. Elle exporte de» bois de construction , 
de l'alun , du goudron , et de la potasse , par 
le petit port d'Alius , situé à l'cmboucbure de 
rHelgc-ii,ct qui lui sert d'entrepôt. 3 , 100 bab. 

Celte ville fut fondée en 161 4 par Christ- 
ian IV , roi de Danemark. Les Suédois l'as- 
siégèrent inutilement en iG 44 - Dans la suite, 
clic passa au pouvoir de la Suède, et les Da- 
nois s'en emparèrent en 1676; Charles xi la 
reprit l'année suivante. 

CHRISTIANSTADT, ville des ÉUU Prus- 
siens , prov. de Brandebourg , régence de 
Francfort, cercle et à 4 1 - N* F. de So- 
rau , sur la rive gauche du Bober. Elle a 1 
château, x église, et des fabriques de toiles 
et de poterie. 788 bab. 

CIIRISTIANSTHAL , village de Bohème, 
cercle de Bunzlau,àii I. 1/4 N. N. E. d'Iung- 
Bunzlau, et à a 1 . i/a E. N. E. de Beiebeu- 
berg. Il y a I verrerie. 

CHRISTIANSUND, viUe et port de Nor- 
vège, dioc. et à 3 o 1 . S. O. de Drontheim ; 
chef-lieu du baill. de Bomsdal, sur un bras 
de la mer du Nord qui sépare le Kirkcland 
du Nordland. Lat. N. 63 “ 6 ' 35 ^'. Long. E. 
5 “ 33' 3 o'^ Elle est bâtie sur 3 îlots formant 
un port spacieux que borde un quai com- 
mode. Elle est irrégulière, et les commu- 
nications cnU*e diverses parties de la ville 
ont lieu principalement par eau. Il n'y a 
qu'une église. Commerce de poisson salé. 
>,634 bab. Cette ville fut fondée en 1734 
par Christian vi , roi de Danemark. 

CURISTIERN ( MER DE ) f'oy. Bxfpik 
(Mxa de). 

CURISTIERN , détroit de l'Amérique sept. 
^ojr, Hudsow. 
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CIIRÏSTINA DE VALMADRIGAL (Su.), 
bourg d'Espagne, prov. et à 7 1 . i /4 
de Léon , cl ù 3 1 . E. N. E. de Valcncia de 
Don Juan. 

CilRlSTlNEHAM , ville de Suède , pré- 
fecture et à 8 1 . E. S. E. de Carlslad ; ebef- 
lieu du barad d'OElme , sur le Varn-à, qu'on 
traverse sur 3 ponts , à 1/4 de 1. de son em- 
bouchure dan» le lac Vcocr. Les rues sont 
larges et régulières , et les maisons bien bâ- 
ties. On y voit une belle place. Commerce 
en fer , mercerie, et objets d'arts mccaoi- 
que». 11 s’y lient en février 1 foire tres-fré- 
quentéc. a, 03 o bab. En i 8 o 4 , un incendie 
détruisit plus des trois quarts de cette ville. 
11 y a près et ù l'Ë. une source minérale. 

CHRISTINESTAD , ville mariUme de 
Russie, en Europe, gouv. de Finlande, dis- 
trict et à ai 1 . S. de Vasa, sur le golfe de 
Botnie. Lat. N. 6a° 16'. Long. E, 18“ 55 '. 
EUe est bien bâtie. Le port est sûr et très- 
commerçant ; on en exporte beaucoup de 
goudron , de poix , divers ouvrages en bois , 
du beurre, du suif et des vaches. La pécbc 
est Irès-activc sur les côtes. 1,1 5 o habi- 
tans. 

Cette ville a été fondée eu 1649 par le 
comte Pchr Brahé. 

CHRlSTiMAS , lie du Grand-Océan équi- 
noxial , située par 1° 4^' 160^ 

5 ' de long. O. ; découverte par Cook le a 4 
décembre 1777- Elle est du nombre de ces 
lies basses si communes dans cette mer, cl 
qui consistent en un banc de sable circulaire 
entourant une lagune. La largeur du banc est 
d'i 1. ; il est composé d'un terreau noir formé 
de débris de végétaux, de fiente d'oiseaux, 
et de sable. Dans quelques endroits , on ne 
voit que des débris de corail et de coquilles , 
déposés en longues couches étroites et paral- 
lèle» à la côte. 11 y croit un petit nombre de 
cocotiers , quelques broussailles , un peu de 
pourpier, un Ücoidc, et deux graminées. On 
n'y a pas découvert d^au douce. Le bassin 
intérieur de cette ile siérilo et inhabitable 
communique a U mer par un canal qui n'est 
praticable que pour des canots : il abonde en 
poissons et en tortues. 11 est ouvert au N. ; 
à son entrée se trouve un îlot sur lequel 
Cook observa une éclipse de soleil le 3 o dé- 
cembre. L'ile Chrislmas est entourée de bri- 
sans qui en rendent l'accès très-difficile; on 
ne peut approebor que de 1 a côte N. , où l'on 
mouille par 18 ù 3 o brasses de profondeur, 
sur un banc de sable qui s'étend à plus d’i /3 
de 1 . au large et autour de File entière. Cook 
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jugea que celte île avait une vingtaine <1c 
lieues de circonférence. 

CHRISTM AS-HARBOÜR , baie sur la côte 
sept, de la Terre de Kerguelen , dans l'océan 
Indien mérid. Lat. S. 49 ”- bong. E. 66** 3 o^ 
Cook y aborda le aS décembre 1776, et lui 
donna le nom qu'elle porte. Une inscription 
qu'il trouva renfermée dans une bouteille lui 
prouva que Kerguelen y avait aborde en 177a 
et 1773. Cette baie est fort sûre. 

CURISTMAS-SOUWD, baie sur la cdte 
mérid. de la Terre-du-Feu. Cook la décou- 
vrit le ao décembre 1774* Kllc offre un 
mouillage sur i 5 jusqu'à 3 o brasses d'eau. A 
l'entrée s'élève une pointe rocailleuse, cou- 
verte de bois, et de laquelle coule un ruis- 
seau d'eau fraîche. Elle renferme plusieurs 
bons ports. 11 y a sur la c 6 te de petites lies 
basses , où les indigènes habitent. 

CHRISTOPHE (S*.), en anglais S^. CHRIS- 
TOPHER , et aussi S‘ KIT , Ue du groupe 
des Petites Antilles, par 17° ao' de Ut. N. 
et 65 ° G' de long. O., à 38 1 . N. O. de la 
Guadeloupe. Elle a S*. Eustachc au N. O., 
et Nevis au S. E. Sa longueur est de 6 1 . , sa 
largeur moyenne d'i 1. i/a, et sa superBcic 
d’environ 10 1 . La partie mérid., e.xtrèmc- 
ment étroite , ne tient au reste de l'ilc que 
par un isthme \ un grand étang salé a fait 
nommer celte portion de S*. Christophe pres- 
qu'île des Salines. Lts montagnes de cette ilc 
s'élèvent en amphitliéâtre , et l'on y jouit 
d'une vue charmante sur toutes les plantations 
qui du bord de U mer s'étendent jusqu'à leur 
pied. Ces montagnes ne sont pas propres à la 
culture ; on y trouve des rochers d'un as- 
pect affreux , d'horribles précipices , d 'épais- 
ses forêts , et des sources thermales. Le Brim- 
stone-bill ( colline du Soufre) offre sur un de 
scs flancs une caverne d'où il sort de la fumée. 
Le mont Miscry, volcan éteint, s'élève à 
568 toises au-dessus du niveau de la merj 
son cratère embrasse une surface de i 5 hec- 
tares , dont une partie est occupée par un 
étang , et le reste ombragé par un bois de 
palmistes. Le mont Patrick domine au 
centre de l'ile. Plusieurs ruisseaux descendent 
de ces montagnes j l'un d'eu.x se rend dans 
la baie de Sundy , au S. , et deux coulent au 
N. L'air est pur et très-sain. Dans les plaines 
cl le long de 1a cote, le sol, substantiel, lé- 
ger , poreux , d'un gris fonce , forme d'un 
mélange de picrrc poncc et d'une terre végé- 
tale vierge, est Irès-fcrtilc , et convient par- 
faitement à la caimc à sucre. Sur les 17,700 
hectares de terre que contient celte ilc , 



7,000 sont cultivé.4 en sucre, 1,800 en pâtu- 
rages, et 1,300 en coton, indigo et plantes 
alimentaires J le re.stc est stérile. Les forêts 
des montagnes sohl remplies de singes d'une 
petite espèce , qui commettent de grands ra- 
vages dans les plantations de cannes. La va- 
leur des denrées exportées de Christophe 
se monte à plus de 18,760,000 fr. La pop. 
se compose de i,aoo blancs, 5oo hommes de ^ 
couleur, et environ a6,ooo esclaves. 1 

S’. Christophe était nommée par les Ca- 
raïbes Liamni^a ( ilc Fertile ). Colomb, qui 
la découvrit en i49^, fut si charme de son 
aspect, qu'il lui donna son nom de baptême, 
et elle a été long-temps la seule (erre de 
l'Amérique dont le nom rappelât celui de ce 
grand navigateur. Les Anglais s'y établirent 
les premiers, en i6a3, sous la conduite de 
Thomas Warner. Des Français , partis de 
Dieppe sous les ordres du capitaine Desnam- 
bue , y abordèrent deux ans après. Ces Eu- 
ropéens réunirent leurs forces contre les Ca- 
raïbes, qu'il.s parvinrent à expulser de File. 

Ils se firent ensuite une guerre sanglante, à 
laquelle le traité d'Utrccht (en 171 3) mil (m 
en cédant Christophe aux Anglais. Eu 
178a, les Français s'en emparèrent; mai< 
ils la rendirent en 1783. Christophe dé- 
pend du gouv. des lies Caraïbes , dont le I 
siège est à Antigua. Son chef-lieu est Rasse- 
Tcrrc. Elle est divisée en a quartiers ; Cabus- 
Terre, et Basse-Terre j et en 6 paroisses: 
Anne ou la Pointe de sable, S^. Jean de 
Cabus-Torre, S*''. Maiie-Cayonne , Christ- 
church , S*. Thomas, et La Trinité ou Pal- 
melo. 

CHRISTOPHE (S*.), village de France, 
dcp. de l'Aveyron, arrond. et à 4 1 - ^ '4 
O. de Rhodez, cant. de Rignac. GSq hab. U 
y a I mine de cuivre sur son territoire. 

CHRISTOPHE (S*.), village de France, 
dép. du Cantal, arrond. et à 3 1 . S. de Mau- 
riac , et à 5 1 . N. N. 0 . d'Aurillac , cant. de 
Plcaux. i,aao hab. Il y a des mines de houille 
sur son territoire. 

CHRISTOPHE (S*.), village de Fi-ance , 
dép. de la Charente, arrond., cant. E. et à 
3 I. E. de Confolens. i,a 64 hab. 

CHRISTOPHE (S*.), village de Franco , 
dép. de l'Eure, arrond. et à a 1 . 1/4 
Pont-Auderaer, et à 11 I. 1/4 N. O. d'Évreux, 
cant. de Saint-Georges. i,oo 3 hab. 

CHRISTOPHE (S‘.), bourg de France, 
dép. d'Indrc-ct-Loirc , arrond. cl à G I. i/a 
N. N. O. de Tours, cant. de Ncuvy-lc-Roy . 
3,000 bab. 
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CHRISTOPHE (S*.), village de France, 
dép. de Saône-et-Loire, arroiul. et à 4 L S. 
S. O. de Cliarolleâ, et à 1 1 I. i^3 O. de Ma- 
ron, cant. de Semur-cii - Brionnais. i,oio 
habitan.4. 

CHRISTOPHE DE LA LAGUNA (S*.), 
ville de Tilc «le Ténériffe. Lacuka (La). 

CHRISTÜPHE-DE-VALAINS (S*.), vil- 
lage de France, dép. d'IlIc-et-ViUine , ar- 
rond. et à 4 L i^4 Fougères, cant. et 

à a I. i/4 N. N. O. de Saint-Aubiii-du-Cor- 
mier. Il y a des tanneries. a35 liab. 

CHRISTOPHE- nu- LIGNERON ( SL ) , 
village de France, dép. de la Vendée, ar- 
rond. cl à 8 I. i/4 N. des Sables-d'Olonnc , 
et à J 1.^. O. de Bourbon-Vendée, cant. de 
Palluau. 1,100 hab. 

CHRISTOPHE-EN-BAZÈLE (SL), village 
de France, dép. de l'Indre, arrond. et à ^ 
I- 3:4 d'issoiidun , et à r) 1. i^a N. de 

CIiÂteauroux; clief-lieti de cant. 4^i hab. 

CHRISTOPIISHAMER, village de Bohème, 
cercle et à 8 1. IS. O. de Saatz, et à 3/4 de 
1. N. de Presnitz. 11 y a x fabrique de fils de 
/cr, I de smalt, et i clouterie. 

CHRISTOPHSTIIAL , forge du roy. de 
Wurtemberg, cercle de la Forêt-Noire, baill. 
et près de Freudenstadt , sur le Fohrbach. 
Elle est considérable, et renferme plusieurs 
fourneaux et des marteaux à étirer. 

aiRISTOVAL (SAN), ville de Colombie, 
prov. et à a8 1. S. O. de Merida , sur la route 
de cette dernière ville à Pamplona. Elle fut 
fondée en 1 56o. Le climat y est chaud , mais 
salubre. Commerce en sucre, miel, cacao, 
et tabac. 

CHRISTOVAL (SAN), bourg de Colombie, 
prov. et h j5 I. S. de Maracaybo, et à 4<> L 
0. de Varinas, sur le Xoxi. Le climat y est 
tempéré. 11 s'y tient, le dimanche, un mar- 
ché bien approvisionné. 3,ooo hab. Elle a 
été fondée en i56o par Maldonado. Le ter- 
ritoire produit beaucoup de miel et de sucre, 
et une grande quantité de cacao et de tabac, 
objets de commerce avec Maracaybo. 

CHRISTOVAL (SAN), petite ville du 
Chili, distr. et à 17 1. E. de La Conception, 
prés d'une petite rivière. 

CHRISTOVAL (SAN), bourg d’Espagne, 
prov. et à la 1. i/a N. de Paicneia, près de 
la rive gauche du Buedo. 

CHRISTOVAL (S.), bourg du Guatimala, 
prov. et à 9 1. S. 0. de Vera-Paz, sur la 
rivière de même nom qui , apres un cours 
d'environ a5 1. , se jette dans le golfe I^lce. 
Lat. N. i5° 9'. Long. 0. 9a® 7'. 
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CHRISTOVAL (SAN) , ville de Colombie, 
prov. d’Antioqiiia. Lat. N. G® x6'. Elle est 
à 926 toises au*<lessus du niveau de la mer. 
1,1 65 hab. 

CHRISTOVAL (S.), lac du Mexique^ éUt 
cl à 4 L l 4 Mexico, au N. du lac de 

Mexico , dont il n'est éloigné que d'i/3 de If, 
et avec lequel il communique au moyen d’un 
petit courant d'eau ; un canal le fait égalc- 
mi nt communiquer au Rio de Tiila, qui est 
tributaire du golfe du Mexique. H a 4 L de 
long sur a de large. H y a sur ses bords un 
village de son nom, habite par 60 familles 
indiennes et par plusieurs familles espagnoles. 

CHRISTOVÂO (S.), ville du Brésil, roj 

SenoiPE-DEL-ReT. 

CHRüNDO , bourgade de Sénégambie, 
dans le roy. de Saladoii. Elle est renommée 
à cause de For que l'on retire de son sol au< 
moyen du lavage. 

CHROPIN, bourg de Moravie, cercle et 
à a 1. 3/4 S. 0. de Prerau, sur la rive gauche 
du March. Il y a t château et r haras. 680 
habitans. 

CHRUDIM , cercle de Bohême , borné au 
N. par les cercles de Koniggratz et de Bid- 
schow , à rO. , par ceux de Czaslau et de 
Kaurzim j et au S. et à l'E., par la Moravie. 
Sa longueur, de TE. à l'U. , est de aa 1. , sa 
moyenne largeur de 9 , et sa superficie de 
160 1. L'Elbe l'aiTosc au N. 0., et y reçoit 
les eaux réunies de U Lauzna et de U Chru- 
diroka. 11 est montagneux à l'E., ci couvert 
de bois ; il est uni et fertile à l'O. 11 produit 
beaucoup de blé et de chanvre , et on y élève 
d'cxcellens chevaux. 11 y a des manufactures 
florissantes, des verreries, des papeteries, 
des poteries, etc. Il comprend 9 villes, a5 
bourgs, 3Gi villages, et a48,738 hab. Cbni- 
dim en est le chef^-lieu. 

CHRUDIM, en bohémien Chrudjim, ville 
de Bohême, chef-lieu de cercle, sur la rive 
droite de la Chrudimka, 5 7 l. S. de Konig- 
grdtz, et à aa 1. E. de Prague. Lat. N. 49" 
5a'. Long. E. 33® a5'. Siège d’i cour de jus- 
tice. Elle est ceinte de murs, bien bâtie, et 
a I église magnifique, t couvent de capucins, 
et I école normale. Il y a des fabriques de 
diverses sortes, et on y fait un grand com- 
merce de chevaux. 4 v^i 4 

CHRUDIMKA, rivière de Bohême, cercle 
de Chrudim , nu S. O. duquel elle prend sa 
source, près des frontières de la Moravie. 
Elle coule l'espace de 5 L, du S. O. au N. O., 
sur les limites orientales du cercle de Czaslau, 
puis , de rO. à l’E. N. E., l'espace d’environ 
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3 1. } remonte *u N. pendant 5 l. , arrose 
Chrudim , et se joint à l’Elbe à Pardubitz , 
après un cours de x3 I. 

CHRYSO, village de la Turquie d’Eui-ope, 
gours du Capilan-pacha , sandjak et à i5 !. 
l/a 6. d’Egribos, sur une petite rivière qui 
fa se jeter près de là dans le golfe de Lepaiite. 

CHRZANOW, ville de la république et à 
9 1. i/a O. N. O. de Cracovic, près de la 
source du Cbechlo. i,a3o hab. 

CHTCHARA, rivière de Russie, en Eu- 
rope, qui prend sa source dans le gouv. de 
Grodno , distr. de Novogrodek. , près du 
bourg de Gorodichlcbé, coule d'abord au S., 
entre dans le gouv. de Minsk, se dirige en- 
suite au S. O. sur la limite de ce gouv. et 
de celui de Grodno; rentre dans ce dernier, 
et coulant désormais au N. O., va se réunir 
au Niémen à Jakoutcvtsi , apres avoir baigné 
les murs de Slonim et avoir parcouru environ 
5o 1. 

CHTCHEDRINSK, village de Russie > en 
Europe, prov. du Caucase, cercle et à i8 I. 
O. S. O. de Kizliar, sur la rive gauche du 
Térek, vis-à-vis de l'embouchure de la Soun- 
dja, sur laquelle, à une 1. S. de ce village, 
se trouvent les bains de S*. Pierre. 

CHTCHELINSKOÉ, lac de Russie, en 
Europe , dans le gouv. de Riazan , distr. de 
Zaraisk, près de la rive gauche de l'Oka , 
avec laquelle il communique par deux petites 
rivières qui s'échappent de son bord méri- 
dional. 

CHTCHÏGROUÏ, ville de Russie, en Eu- 
rope , gouv. et à lo I. i/a N. E. de Koursk; 
cbcf-Iicu de distr., sur la rivière de son nom. 

3.000 hab. 

Le distr. de Cbtcliigroni produit de l'orge, 
du millet, du chanvre et du lin; il contient 

85.000 hab. 

CHTCHORSI, bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. et à 34 1- E. lie Grodno , distr. 
et à 5 I. 1/4 K. de Novogrodek. 

CHTCHOÜTSCniN, bourg de Russie, en 
Europe, gouv. cl à i3 1. E. S. E. de Grodno, 
distr. et à 3 I. 1/4 S. O. de Lida. 

CHUAO, port de Colombie, à i4 1- O. de 
Caracas, prov. de Venezuela, sur la mer des 
Antilles. 

CHUAPA, volcan de la chaîne des An- 
des, sur la limite du Chili et du gouv, de 
Bucnos-Ayrcs , à 18 I. N. N. E. d’Aconca- 
gua. Lat. S. 3i® 35'. Long. O. 7a® 10'. 

CHUAPA, rivière du Chili, sur la limite 
des distr. de Cuscos et de Pclorca. Elle a sa 
source dans les Andes, au N. du volcan de 



C H U D 

.son nom , coule de l'E. à PO., reçoit l'Illapol 
à droite , et se jette dans le Grand Occin 
après un cours d'environ 4^1* 

CHUCENA, bourg d'Espagne, prov.eli 
7. 1. O. de Séville. 

CHUCHTER, CHUSTER ou TUSTER. 
ville de Perse , chef-lieu du Kbouzistan , ré- 
sidence d'un gouverneur, par 3i” 58' de ht. 

N. et 46® 34^ de long. E, , au pied des monti 
Bakbtéry, sur la rive gauche du Carotin, qu'oo 
y pfsse sur un pont de 80 pieds de hauteur. 
Elle est ceinte d'un mur , et renferme un châ- 
teau , plusieurs mosquées et beaucoup de rai 
nés , dont les plus remarquables sont celles 
du palais des anciens rnis de Perse, situées 
sur line hauteur. Il y a des manufactures il'é- 
toffes de laine cl de soie. i5,ooo hab. , doot 
une partie Tadjyks et Arabes. 

On remarque près de là le canal de Mc- 
serkhan, qui met cetlc ville en communication 
avec Avisé, situe sur le Kerkhab , et qui fer- 
tilise le pays riche en grains, cannes à sucre 
cl riz. 

Selon d'Anville, Cliuchlcr occupe l'cmpb- 
cernent de l'ancienne Susef m.iis ccUc opï* 
nion est combattue par des géographes mo- 
dernes. 

CllUCUYTO, lac du Pérou. T. Titicaci 

CHUCUYTO , distr. du Pérou, dans b 
prov. de Cuzco, borne au N. par le dislr. 
de Pimo; à l’E. par le lac Titicaca; au S- 0. 
cl à rO. par le distr. de Pacages et par U 
eordillicre des Andes. Il a a5 1. de long d« 

N. O. au S. E. , et environ 18 de large. H «t 
couvert de montagnes porphyritiques. Le cli- 
mat y c.st froid ; il y gèle six mois de fan- 
née, et souvent il y tombe de la neige dan» 
toutes les saisons. Ce district produit un pc'» 
d'orge. On y élève beaucoup de bestiaux. Le 
lama, la vigogne cl le cerf habitent les rc- [ 
gions hautes. 11 y a plusieurs mines d'argcni 
fort riches. Il y a aussi des veines d'or. On 5 
fabrique des tipis, des couvertures, des man- 
teaux ou ponchos, avec la laine de vigogne, 
que l’on teint en dilTércnte.s couleurs. On 
hic le nombre des habitans à 3o,ooo. Le chef 
lieu porte le mémo nom. 

CHUCUYTO, ville du Pérou, proV. H/ 
io3 I. S. S. E. de Cuzco; chef-lieu de dis- 
trict, sur le bord occid. du lac Tilic.ica- L' 
situation en est agréable et gaie. Le pays en- 
vironnant est fertile, et nourrit de nombreux 
troupeaux. Il y règne un froid tres-vif- 

CHUOEMTZ, bourg de Bohème , ccrc**^ 
et à*a I. l/a N. 0. de Klattau. Il y a un chk 
teau et des eaux minérales. 
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CHUDLEIGII, bourg d'Anglclcrrc , comté 
Je Dcvon , huncli'cd d*Exmin.stcr« à 31. S. O. 
J'Kxetcr, et à in I. N. E. de Plymouth. Il 
est petit et bien bâti. On y fabrique du drap 
fin. q«o 53 hab. 

CllUELLES, village de France, dép. du 
I^iret, aiTond. ctà 4 !• de Montargi» , 
cant. et à 3 1. N. N. Ë. de Cbateau-Renard. 
i,2ao hab. 

CHUFFROS, ville d’Arabie, yoy. Iffros. 

CilULlLAN'CUNI , nation indienne de U 
Patagonie , qui habite vers tes sources du 
Camarones et entre celte rivière et le Rio* 
San-Jorge. 

CHULMLKIGII, bourg d’Angleterre, comte 
JcDevon, bundred de Whiteridge , sur la 
rive droite du Littlc Dart, un peu au-dessus 
Je son confluent avec le Taw, à ^ 1. i/4 N. 
O. (l'Exeter. 11 y a des manufactures de drap. 
i,5o6 hab. 

CHUMANOS, peuplade indienne dans la 
partie orient, du Pérou, au N. du lac Ro* 
guaguado , sur les bords du Jutay , du Jurua 
et du Punis. 

CHIIMBIVILCAS , dislr. du Pérou, piov. 
Je Cuzco, bornée au N. 'par les distr. de Quis- 
picanchi, de Cotabamba et d'Aimaraez, et à 
lË. par celui de Canes y Sanchez, dont il est 
^ép«ré par rAptiriraac. Une chaîne de monta- 
gnes neigeuses occupe une grande partie de 
la surface de ce distr. , et en rend le climat 
froid. Dans quelques vallées , où il fait plus 
doux , on récolte un peu de froment , d’orge 
et de maïs. 11 y a de beaux pûturages ; il y 
a des fabriques de drap commun. Ce distr. a 
beaucoup perdu depuis qu’on a cesse d'exploi- 
ter les mines d'or et d'argent qu’il renferme. 
i6,ooo hab. Yclille en est le chef-lieu. 

CHUMBUC, rivière de l'Hindoustan. yojr. 
Tcbemboül. 

CUUMPARUM, ville de l'Uindoustan an- 
glais. yojr. BETTiAn. 

CHUNAMAS, peuplade indienne de la 
partie S. E. de Colombie, qui habite sur les 
rives de l’Ica, de la Suaca et de l'Amazone. 

CHUNCHOS, nation indienne, une des 
plus puissantes du Pérou. Elle habite au N. 
Jclaprov. de Cuzco, sur les rives du Béni, de 
finambari et du Paucartambo, et obéit à un 
chef qui prend le nom de Cbuncho , et qui 
prétend avoir des droits à la souveraineté du 
Pérou en qualité de descendant des incas. 
Une grande partie des Chunchos vivent dans 
des villages , d’autres dans les montagnes et 
les forêts. Ils accueillent tous les mécontens 
et les malfaiteurs qui se réfugient chez eux. 
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Ces peuples étaient tres-redoutés des Espa- 
gnols. En 174^9 ^ soulevèrent, saccagè- 

rent les ctahlissomcns espagnols fondés sur 
leur territoire , et massacrèrent des missioit- 
saires. 

CHUNGAR-BAZAR , distr. de l'iltndoii- 
stan. y *^ y . Djeucar-Bazae. 

CHUNGEIAH, ville du Soudan, roy. de 
Baghcrmé , à 4<> 1. O. d'Ouara, et à 5o 1. S. 
de Mesna. Elle est habitée par des idolâtres. 

CHUN-K.H1NG , dép. de Chine, dans 1a 
partie centrale de la prov. de Sse-tchouan. 
Il comprend a arrond. et 8 distr. 

La ville qui en est le chef-lieu est située 
sur la rive droite du Kta-ling-kiang , à 4a I. 
E. de la ville du dép. de Tching-tou. Lat. N. 
3o® 49^ Long. E. io3<* 3o". Les mai- 

sons sont bâties sur une montagne en forme 
d'amphitheutre. On y élève beaucoup de vers 
à soie. On remarque, parmi les montagnes 
qui l'environnent, le Ko, couvert de pruniers 
sauvages jusqu’à son sommet, et IcNan-min, 
où SC trouvent lu marais salans. 

CIlUN'NING, dép. de Chine, dans la par- 
tie occid. de la prov. de Yun-nan. Il com- 
prend I arrond. et 1 distr., et renferme en 
outre le territ. d’un chef feudataire. C'est un 
pays montagneux. La ville qui en est le chef- 
lieu est située à 63 l. O. S. O. de la ville 
du dép. de Yun-nan. Lat. u4° 37' 

Long. E. 97*’ 48' 55". 

CHUN-TE, distr. de Chine, prov. de 
Kouang-toung, dép. de Kouang-tcheou. La 
ville qui en est le chef-lieu est à 10 1. S. S. 
O. de Canton , sur une tie du golfe de ce 
nom. Lat. N. 49^ bong. E. ixo<> 
a;' 35". 

CHUN-TE , dép. de Chine , dans la partie 
mérid. de la prov. de Tchi-li. 11 comprend 9 
distr. La ville qui en est le chef- lieu est 
située entre deux rivières, à 80 1. 5. S. 
O. de la ville du dép. de Pc-king. Ce dép. 
est fertilisé par plusieurs ruisseaux et étangs, 
dans lesquels on pèche d’excellentes écrevis- 
ses. Il donne un sable trés-6n, dont on se 
sert dans tout l'empire pour polir les pierres 
précieuses^ on y trouve aussi les meilleures 
pierres de touche de la Chine. 

CHUN-THIAJÎ, dép. de Chine. Kqyez 
Pe-kirc. 

CHUPITA, peuplade indienne du gouv. 
de Buenos-Ayres , dans la partie N. È. de 
l'intendance de Cordova, sur le Salado. 

CHUQUIBAMBA , ville du Pérou, prov. 
et à 19 l. Pi. O. d'Arequipa; chef-lieu du 
distr. de Condesuyos de Arcquipa, et à i4 1- 



Digitized by Google 




8o 



C H U R 



C H Y P 



N. K. (te Caniana, sur la rive droite du Rio> 
Mages. L'air y est froid. 

CHUQÜISACA ou LA PLATA , ville du 
Haut'Pérou, chef'licu du départ, de Charcas, 
et siège d'un archevêché « sur la rive gauche 
du Cnchimayo, et à i8 1. t q E. N. E. de 
Potosi, et à 4^5 1. N. N. O. de Buenos-Ay- 
rcs. Lat. S. 19® 3o'. Long. O. 69® 6^ Elle 
est dans une plaine environnée de collines qui 
la défendent des vents ; la température y est 
généralement douce. De septembre en mars, 
les pluies y sont presque continuelles. Les 
maisons sont grandes et presque toutes à un 
étage, excepte celles de la place qui en ont 
deux; toutes ont de jolis jardins remplis d'ar- 
bres fruitiers d'Europe. L'eau y est rare, quoi- 
qu'il y ait plusieurs fontaines. Parmi les édi* 
fîccs , on remarque la cathédrale : il y a i 
église paroissiale, 7 grands coiivens avec de 
belles églises, i hôpital, et i université. 
■ 5,000 hab., tant Espagnols qu'indiens. 

Les environs , et principalement les bords 
du Cachimayo , sont couverts de belles mai- 
sons de campagne. 

Chuquisaca a été bâtie en i538 par Pedro 
Anzures, un des capitaines de Pizarre, sur 
remplacement d'une ancienne ville indienne 
du même nom. Elle reçut le nom de La Plata 
à cause de la riche mine d'argent de Porco 
située dans le voisinage. 

CHUR , ville de Suisse, Coire. 

CHURCH-CREEK , conim. des États- 
Unis, état de Maryland, comté de Dorch- 
ester , vers la source de la petite rivière de 
même nom , affluent de l'iludson , à 3 1. S. 

O. de Cambridge, et à i4 1- i/a S. E. d'An- 
napolis. 

CHURCHILL, capdcla Nouvelle-Bretagne, 
sur la côte S. O. de la mer d'Hudson, à i5 I. 
E. de l'cmbouchurc du Missinipi. Lat. N. 
58® 54^ Long. ü. gS® ao'. 

CHURCHILL, fleuve de la Nouvclle- 
BreUgne. l^oy. Missinipi. 

CHURCH-STRETTON , bourg d'Angle- 
terre, comté de Salop , liundred de Mun- 
slow, entre de belles collines, à 5 1. S. de 
Shrcwsbury , et à la même distance N. N. O. 
de Ludlow , sur la rive droite du Quanny- 
brook . qui fournit d'excellentes truites. 11 
y a une fabrique de toile d'emballage. i,aa6 
hab. A quelque distance de ce bourg, sur 
les hauteurs de Caractacus, on voit les vesti- 
ges d'un ancien camp breton, environne d'un 
double fo.ssé. 

CIIURNET, rivière d'Angleterre, qui 
prend sa source près de Leek , au N. du 



comté de SlafTord. Le canal de Caldon, bran- 
che du Grand-Trunk , U traverse un peu au 
S. de Leek, et une autre branche la longe et 
supplée à sa navigation jusqu'auprès et â 
l’E. de Kingsley. Elle se réunit à la Dove à 
1 1. N. d'Uttoxeter , après un cours d'environ 
8 1. du N. N. O. au S. E. 

CHUS, contrée de Barbarie. A'oy. Hasat. 

CHUSTER , ville de Perse, yojez Chc- 

CHTER. 

CHUTTEBA , bourg d'Arabie , dans l'Yé- 
men, teirit. d’ilachid et Békil, à i5 1. E. de 
Khamir. et à a4 h N. O. de Sanà. 

CHUYES, village de France, dép. de la 
Loire , arrond. età 5 l. î/ 3 E. de Étienne, 
cant. de Pcllussin, au bas des côtes des Pé- 
rouscs. 1,376 hab. 

CHVEKSTNAOU, bourg de Russie, en 
Europe, gouv. de Vilna, dislr. et à ai l. 0. 
de Rossiéna, ci à 5 1. de la mer Baltique. 

CHYBGONDGE , Sheebgun^. p village de 
l'Hindoustan anglais , présidence et anc. prov. 
du Bengale , sur la rive droite du Caratoya, 
a 16 1. N. N. E. de Natlore, et à 3i 1. N. 
E. de Mourched-abad. 11 est aussi grand et 
aussi peuplé que Nattore , et on y fait un 
commerce considérable. 

CHYL, rivière d'Europe, qui prend sa 
source au mont Petra, dans lu partie mérid. 
de la Transylvanie , à la I. i/a S. O. d'Hcr- 
manstad, entre bientôt dans la Valachic, 
arrose les dislr. de GorUi , de Mehenditzi, 
et de Doltzi , passe près et à l'O. de Craiova, 
et SC joint au Danube, au-dessus de Rahova, 
après un cours d'environ 5o I. du N. au S. 

CHYL INFÉRIEUR, dislr. de VaUchic 
yojr. Doltzi. 

CHYL SUPÉRIEUR, distr. de Valachic, 
/'qy. Gortzi. 

CHYPIS, village de Suisse, cant du Va- 
lais, dizain et à i/a 1. S. S. E. de Sierre, et à 
4 L K. N. E. de Sion , sur la rive gauche du 
Rhône, au confluent de la Navigenza. Il y a 
"une source salée. 

CHYPRE, en turc AVÔr/i, Cipars , île 
de la partie orient, de la Méditerranée , a 
i5 I. S. du cap Anêmour, et à Qa 1. O. des 
côtes de U Syrie. Elle s'étend entre 34® a8' 
et 35® 4<>^ de lat. N., et entre 29® 40'ct 32® 
12' de long. E. Sa plus grande longueur du 
cap S*. André, son extrémité orientale, au 
cap Arnaut ou Épiphanc , sa pointe la 
plusoccid., est de 5a l., et sa largeur moyen- 
ne , du N . au S. , de 1 5 à 20 I. Elle est cou- 
pée de l’E. à rO. par une chainc de mon- 
tagnes hautes et escarpées, dont le point le 



C Tl Y P 

plus élevé est Je tnonl S***. Croix (Olympus 
des anciens). Ce mont est à peu près au centre 
de nie, et en quelque sorte le nœud de plu- 
sieurs branches secondaires qui vont au S. 
former les caps Gatto et Chili, et au N. ceux 
de Cormachiti et d'Elcui. Cette île est assez 
mal pourvue d'eau. Le petit nombre de 
rivières et de ruisseaux qui descendent des 
montagnes , tarissent durant Tété, et les puits 
fournissent pour la plupart une eau saumâ* 
tre. Le climat est très*agréable, il ne tombe 
point de neige en hiver dans les plaines ; 
celle qui se conserve assez long'temps sur 
les montagnes et principalement sur le mont 
S*^. Croix y répand un froid vif qui rend 
plus insupportables les ardeurs de Vété. La 
végétation commence dans les plaines au 
mois de février. On voit souvent à celle épo- 
que, sur les côtes , un brouillard blanc nomme 
malaria par les Italiens. En quelques en- 
droits de la côte seulement, les eaux sta- 
gnantes causent des maladies endémiques ; du 
reste , Tair est .sain. La ■peste , souvent appor- 
tée de rÉgypte, y cause de grands ravages. 
Le sol est très-fertile. L’agriculture est né- 
gligée. De vastes plaines sont changées en 
déserts où l’on n’aperçoit que des traces 
éparses de culture. On y recueille néanmoins 
toutes sortes de grains , du coton de bonne 
qualité, du Ubac, du lin, du sésame, du 
pavot, de la garance, des oranges, des ci- 
trons , des ligues, de l'huile , des dattes, des 
pistaches, des câpres, et de la réglisse, et 
les vins blanc et rouge sont toujours très- 
renommés. Les forêts de l'intérieur fournis- 
sent des bois de construction. On élève peu 
de gros bétail, mais beaucoup de chèvres, 
de porcs , et surtout de moutons dont la 
laine est très-fine.* Les abeilles et les vers à 
soie sont d'un grand produit. Souvent des 
nuées de sauterelles dévastent une immense 
étendue de pays. Les monUgnes de Chypre 
contenaient autrefois du cuivre en abondance , 
de l’or, de l'argent, et des éméraudes ; on 
y trouve encore du jaspe rouge, du cristal 
de roche qu'on appelle diamant de Paphos , 
et de ramianlhc. On fait du sel prés de Lar- 
nica et de Limasol. Le commerce est pres- 
que tout entre les mains des Anglais et des 
llydriotes. Cette ilc, autrefois si peuplée et 
SI florissante, ne compte qu'environ 70,000 
hab., la moitié Grecs, le reste Turcs, Maro- 
nites, et Arméniens : l'entrée en est défendue 
aux Juifs. Il y a environ couvens grecs et 
a calboliqucs. 

Chypre fut peuplée de Phéniciens avant 
Dict. cKOca. 4- 
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que «les colonies grecques vinssent s’y éta- 
blir. Elle contenait j) roy. tributaires du roi 
de Perse. Elle passa aux Ptolémées, rois 
d’Égyple ; les Rora.iins la leur enlevèrent. 
A la chute de l'empire romain , elle fut quel- 
que temps occupée par les Arabes ; mais les 
empereurs grecs les en chassèrent, et pen- 
dant les croisades , Richard i**” roi d’Angle- 
terre, la prit sur Isaac Comnène on 1191, 
et la céda à la maison de Lusignan pour la 
dédommager de la perte du trône de Jérusa- 
lem. A la mort du roi Jean, cette lie devait 
appartenir au roi de Sardaigne par le ma- 
riage d'un prince de sa maison avec une 
héritière des Lusignan; mais ccUc prin- 
cc.s$e en céda en 1480 la souveraineté aux 
'Vénitiens, qui en furent dépouillés en iS^o 
par les Turcs; ceux-ci font conservée ju.s- 
qu’à ce jour. Le roi de Sardaigne prend en- 
core le titre de roi de Chypre. Elle forme un 
pachalic dépendant du gouvernement du 
Capitan-pacha , et divisé en 3 sandjaks : 
Bafla, Cérina , et Nicosie. Nicosie en est la 
capitale. 

CIIYRANYS, SherauneeSf peuple de 
l'Afghanistan propre , prov. de Sioui , qui 
habiU; les versans orientaux des monts So- 
liman , au N. de Smarrys , par 3 a° de lat. 

N. et 68° de long. E. Ce peuple est gou- 
verné par un chef auquel il donne le nom de 
Nika. 

CilYRAZ , ville de Perse. J'qy. Chiraz. 

CHYRGOTTA, en anglais Sheergoita f 
petite ville de rilindoustan anglais, prési- 
dence du Bengale, ancienne prov. et k a 5 1 . 
S. O. de Bahar, et à 39 I. S. S. O. de Patna. 

CHYROW , petite ville de Gallicic , cer- 
cle et à 5 1 . t/a O. de Sambor, et à 19 1 . i/a 

O. S. O. de Lembcrg, sur la rive gauche 
du Strwiaz. On y fait beaucoup de bas au 
tricot. 

CIIYRVAN, prov. de Russie, en Asie, 
l^ojr. Chirvah. 

CIA6LESSE, prov. des États Sardes, ^oy. 
Ghablais. • 

CIADONCHA, bourg d'Espagne, prov. et 
à 5 1 . a /3 S. O. de Burgos, à quelque dis- 
tance de la rive gauche du Cogollos. 

CIAM ou CHAM , prov. de l’empire d'An- 
iiam, dans la Cochinclùnc, située entre celles 
de Roue ou Toanhoa au N. , et de Quan- 
ngais ou Quau-hia au S. , et sur la mer de 
Chine , à l'entrée du golfe de Tonkin. 

CIAMBKRI , ville des États Sardes, ^oy. 

CiiAMBénr. 

CIAMPA , PHAN - RANG ou BÏNH- 

6 
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TUAM , pi'oviocc Je l'empire d’An-nam , 
dans la CocUinchinc , ressciTco entre les 
monts Tcliampava et la mer de Chine , de- 
puis le cap S'. Jacques jii.s<]u'aii havre de 
Padaraii , entre lo** i8^ et 12 " 5' de lat. N., 
et (tntre 104 ° 35' et loG" 35' de lonp. E., et 
bornée au N. E. par la prov. de Miatrang , 
au S. E. par la mer de Chine , à l’O. par le 
Donnai, et an N. O. par le Camboge. Sa 
longueur du N. E. au S. O. est d'environ 
55 1. , et sa moyenne largeur du N. O. au 
S. E. de 35 1. C’est un pays montagneux : la 
partie orient, est toiitàfait déserte, et les 
monts y sont inaccessibles. I.c centre est 
assca bien peuplé et bien cultivé. La partie 
occid. n'est habitée que par des peuplades 
sauvages. Les côtes offrent peu de golfes et 
de baies, et les rivières en général petites, 
ont toutes leurs sources à peu de distance 
de leurs embouchures. Cette province est 
assez fertile : elle produit du riz, diverses 
sortes de fruits , du poivre , de la cannelle , 
du benjoin, du coton , du bois d’aigle, et do 
Ircs-bcaux bois de eonstruction. Le sein de la 
terre recèle beaucoup de métaux précieux. 
On y fabrique quelques étoffes de soie, et de 
la poreclaine , et on y travaille assez bien 
l'ivoire. 600,000 bab. 

Le Ciaropa , nommé par les Tonkinois et 
les Coehinchinois , Chiem-Thanh ou Xièm- 
Thanh, était autrefois un royaume considé- 
rable , et comprenait avant le xv' siècle la 
Cochinchine. Vers la Gn de ce siècle, le roi 
de Tonkin s’empara de cette partie du Ciampa 
cl la réunit à ses états. Ce pays a été long- 
temps le théâtre de guerres civiles qui rendi- 
rent les habitans très-belliqueux, et depuis 
le dernier siècle il a suivi le sort de la Cochin- 
chinc. Les An-namitains attachent beaucoup 
de prix à la possession de cette province , 
parce qu'elle met le Camboge en communica- 
tion avec le reste de l'empire. 

CIANCIANA ou S. ANTONIO, bourg de 
Sicile, prov. et à 7 I. N. O. de Girgcnti, 
dislr. et à 3 I. i/a S. de Bivona. 

CIBAO, dép. de l’ilc d'Haïti, borné au N. 
cl à l’E. par l’AlIantiquc , au S. par le dép. 
de rOzama, et à l’O. par celui du Nord. Sa 
longueur de l'E. à l'O. est de 63 I. , et sa 
moyenne largeur du N. au S. de i 6 I. ; sa 
.siipcrGcie peut être évaluée à 900 I. Les con- 
tre forls septentrionaux des crêtes du Cibao 
couvrent le S. de ce département. Les mon- 
tagnes de Monte-Christ et une chaîne qui en 
forme la contiiffialion vers l’E. , en occupent 
le N. Le centre se compose de deux vastes 



pl.iincs , celle d« la If ega, arrosée par l’Youna 
à l'E. , et celle de Santiago baignée p.ir le 
Grand Vaque à l'O. A l'extrémité orientale 
lie ce dép. , entre les baies Ecossaise et de 
Samana, se trouve la prcsqii'ile de Samana. 
Sur la côte sept., on remarque l.a baie de Bal- 
samo , le vieux cap Français, et la pointe 
Isabélique. Les principales villes sont La Vega 
et Santiago. 

CIBAO(CBÊTES DU ), mont.ignes de l'ilc 
d'IIaiti dont elles occupent h peu près le cen- 
Ire. Elles se dirigent du N. O. au S. E. , en 
séparant le dép. de Cibao de celui de TOzatna , 
et ont une étendue d'environ tiu I. ; leur 
point le plus remarquable est le pic d'Yaqnc. 
C'est de leurs versans <juc descendent le» 
principalcsS rivières de l'ile , la Ncybe, l’Ar- 
tibonitc, le Gnind Ysiquc , et l'Youna. Elles 
renferment des mines d'or de bonne qualité. 

r.IBARDEAUX (S^), village dp France, 
dép. de la Charente , arrond. et à f\ I. i ’3 N. 
O. d’Ângoulcrae, cant. de Rouillac. 11 y a des 
moulins à huile. Il s'y. tient G foires par an , 
les i3 février, avril, juin, août, octobre, et 
décembre. i,6i3 hab. On récolte sur son 
tprritoirc du vin rouge tres-estimè, pt du viq 
blanc que l'on convertit eu eau-de-vic. 

CIBRIAN DE CAMPOS (SAN), bourg 
d’Espagne, prov. cl à 4 E */4 Palcn- 

cia , et h 1 1. O. N. O. d'Amiisco. 

CIBRIAN DE CASTRO (SAN), petite 
ville d'Espagne, prov. et à 4 E 3/4 N. de Za- 
roora (Leon), dans une plaine, à quelque 
distance de l'Esla. 

CIBRIAN DE MAZOTE (SAN), bourg 
d’Espagne, prov. et à 6 I. i/aO. de Vallado- 
lid , et à 4 E S. de Rioscco. 

CICACICA, prov. du gouv. de Buenos^ 
Ayres. yoy. Sicasici. 

CICACOLE , un des 5 serkars de l'Hindou- 
stan , qui ont formé la prov. des Serkars 
sept. Il a été reparti entre les distr. de Gan- 
gam et de Vizagapatam. 

CICACOLE, ville de l'IIindoustan anglais, 
présidence et a i55 I. N. N. E. de Madras, 
anc. j>rov. des Serkars sept. , distr. et k 5i I. 
S. O. de Gangam ; chef-lieu de Pane. Serkar 
de son nom, sur la rive gauche du Sctlcvc- 
ram , et à i I. i/a du golfe du Bengale. Elle 
est ceinte de murailles. Son principal édifice 
est une mosquée, bâtie en 1641 , qui est en 
grande vénération parmi les mahoroétans. Fa- 
brique de toiles de coton , cl commerce de 
giains et de scE 

CICAGNA , village des Étals Sardes, div 
et à 6 E E. N. E. de Gènes, prov. et à 4 1. 
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N. ( 1 c Cliiavari; chcf>lieu ilc mand. , au pied 
des Apennins. 

CICALA ou CIGALA, bourg du roy. de 
Naples, prov. de 1 û Calabrc>UUérieurc ii', 
distr. et à 3 1 . i/a N. E. de Nienstro, et à 

4 1 . N. N. O. de Catanzaro, cant. de Gimi- 
gliano-Inferiorc. i,G6o hab. Il a beaucoup 
soufYert du tremblement de terre de 17 83 . 

CICCIANO , bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Terre de Labour, distr. et à i 1 . 
N. de NoU, et à 41 - 1/2 S. E. de Caserlej 
chef-lieu de canton. C'est un ancien fief de 
Tordre de Malte. 11 y a plusieurs églises. 
3 ,i 5 o hab. 

CICERALE, village du roy. de Naples, 
prov. de la Principauté Cilérieurc, distr. et 
à 3 1 . 1/3 N. O. d’Il-Vallo , et à 11 1 . S. E. 
de Salernc , cant. de Torchiara. 1,100 hab. 

CICERO, comm. des États-unis, état de 
New-York, comte d'Onondaga, sur lu bord 
S. O. du lac Oneida , à 3 I. N. de Salina , et 
a 45 1 . O. N. O. d’Albany. i, 3 o 3 hab, 

CICESTER , ville d'Angleterre. Foyez 

ClBEKCESTSa. 

CICILIANO, bourg des États de l'Église, 
coraarca et à 8 1 . i/u E. N. E. de Rome, et 
a 3 1 . 1/3 E. de Tivoli. 

CIDACOS, rivière d’Espagne, prov. de 
Logrofio (Soria ). Elle prend sa source sur 
la limite de la prov. do Soria, coule à TE., 
puis au N. E. jusqu'à Arnedo, d’ou clic 
tourne au N. et se joint à TÈbrc un peu au- 
dessous de Calaborra , après un cours d'envi- 
ron i 4 1 - 

CIECER , baie et îles de la mer de Chine. 
yojr. Cecir. 

CIECHANOW , ville de Pologne, woiwo- 
die et à 16 I. N. E. de Plock, obwodie et à 

5 1 . 1/4 S. E. de Przasznic, entre des marais, 
sur la rive gauche de la Lidinia. Il y a 1 châ- 
teau , 3 églises, 1 couvent, 1 synagogue, et 
des distilleries d'eau-de-vie. On y fait quel- 
que commerce , et il s'y tient plusieurs foires 
par an. 760 bab. , en partie juifs. 

CIECHANOWIEC, ville de Pempire de 
Russie , divisée en 3 parties par le Nourt- 
chik. La partie située sur la rive droite dé- 
pend du royaume de Pologne , woiwodic 
d’Augustowo , obwodie et à i 4 1 . S. E. de 
Lomza. Celle de la rive gauche est dans la 
Russie d'Europe, prov. cl à i ,5 1 . S. O. de 
Bialistok , distr. et h lol. O. S. O. dcBiclsk. 
Il y a 1 beau château , 3 églises , 1 couvent 
de sœurs de la charité, 1 petit hôpital, et 
plusieurs distilleries d’eau-devie de grains. 
3,600 hab. 



CIEGO ( EL ),' bourg d’Espagne, prov. et 
à 3 I. 1/4 O. N. O. de Logrofio (Alava), sur 
la rive gauche de TÈbrc. 1,300 hab. 

CIELLE, village des Pays-Bas , prov. cl à 
31 1. x/4 de Luxembourg, arrond. et à 5 1. 
de Marche, cant. et à x 1. de Laroche. 

CIEMPOZUELOS, bourg d'Espagne, prov. 
et à 6 1. 1/4 S. de Madrid ( Segovie ), et à 
3 1. 3/4 O. N. O. de Cbinchon, à quelque 
distance de la rive droite du Jarama. 

CIEPIELOVE, petite ville de Pologne, 
woiwodic de Sandomir , obwodie d'Opataw ^ 
sur Tllza, à 7 I. 1/3 S. E. de Radom. 

CIEPLICE, village de Gallicic, cercle et 
à 10 1. N. N. O. de Przemysl. 3,i35 hab. 

CIER, village de France , dép. de la Haute- 
Garonne, arrond. et à 6 1. 1/3 S. S. O. de 
S^. Gaudens, cant. et à 1 1. x/4 N. de Ba- 
gnères-dc-Luebon , à l'entrée de la vallée de 
Ludion. On y trouve du beau marbre rouge. 

CIER-DE-RIVIÈRE, village de France, 
dép. de la Haute-Garonne, aiTond. et à s 1. 
S. O. de S*. Gaudens, cant. et à i I. i/a N. 
E. deS‘. Bertrand-de Comroinges. Ou y trouve 
du marbre gris veiné blanc, susceptible d'un 
beau poli. 

CIERGES (S*. ) , village de Suisse, cant. 
de Vaud, distr. cl à il. i/3 O. N. O. de 
Moudon , ctà 4 L 1/3 N. N. £. de Lausanne; 
chef-lieu de cercle. 

CIERGUE (S*.) , village de France, dép. 
de la Haute-Marne, arrond. , cant. et à i 1 . 
1/3 O. N. O. de Langrcs, et à 6 l. 1/4 S. de 
Chaumont. 11 y a i papeterie. 

CIERNEAUX , hameau des Pays-Bas, 
prov. et à 18 1 . 1/3 de Luxembourg, arrond. 
et à i 3 1 . 1/3 de Neufchàteau, cant. et à 
I 1 . 1/3 de Vielsalm. 

CIERS-LA'LANDE (S*.), bourg de France, 
dép. de la Gironde , arrond. et à 4 1- >/4 
de Blaye, ctà ix 1. 1/3 N. de Bordeaux; 
chef-lieu de cant. 3,3oo bab. 

CIERVA (LA), village d’Espagne, prov. 
et à 5 1. 1/3 E. de Cucnca. H y a dans les 
environs des carrières de diverses espèces de 
marbre. 

CIES ou BAYONA ( ISLAS DE), cinq 
petites îles de l'océan Atlantique, près de la 
côte d'Espagne, prov. de Vigo ( Galice) , à 
l'entrée de la baie de ce nom. L’üc du milieu 
n'a pas de nom , celle du N. se nomme San- 
Martin , et celle du S. prend son nom d’un 
phare qui s’y trouve. Ces îles ne renferment 
que de bons pâturages ; elles sont babitccs 
par quelques pécheurs. Lcs'cotos fourmUlont 
de poissons. 
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ClESZANOW , bourg de Gallicic, cercle 
el à i5 I. O. de Zolkiew , et ù 3 I. ijn N. de 
Lubaezow , près de la rive droite du Tanew. 

CIEÜX, village de Fi*ancc, dcp. de la 
llautc-Vicnnc , arrond. ci à 3 1. i/4 S. de 
Bellac , et à 5 1. 1/3 N. O. de Limoges, can- 
ton de ^iantiat, sur le versant méridional des 
montagnes de Blond, et sur le bord occiden- 
tal d'un |)clit lac. Il s'y tient des foires le 
i8 de chaque mois. i« 7 io liab» 

CIEZA , rivière d'Espagne , qui prend sa 
source dans la prov. de Palencia , près du 
village deValles (Toro), à G 1, i/s N. E. 
de Carrion de los Condes , passe à Villasar- 
racino , près d'Amusco , et se joint au Car- 
rion , à 3/4 de l. au-dessous de cette der- 
nière ville, après un cours d'environ 13 1 . du 
N. au S. 

CIEZKÜWICE, petite ville de Gallicic, 
cercle de Sandeez , .sur 1a rive droite de la 
Biala , à G 1. t/3 N. K. de Nowi-Saudecz , et 
à 4o 1- G. de Lcmberg. 

(UFALA, village de Sicile, prov. el à 
G 1. 1/3 S. S. E. de Palcrme, distr. et à 
f) 1. 1/3 S. O. de Termiui. 11 y a des eaux 
thermales. 

CIFUENTES, petite ville d'Espagne, prov. 
cl h 13 I. E. de Guadalaxara, et à 7 1. 1/4 
S. de Sigumza. 11 y a i château. 

CIGALA , bourg du roy. de Naples, f'qy. 
ClC\I.A. 

CIGALES, petite ville d'Espagne , prov. 
cl à 3 I. 1/4 Valladolid. 

CIGLIANO, bourg des États Sardes, div. 
do Novarc, prov. el à 7 l O. de Verceil, et 
à 8 1. 1/3 N. E. de Turinj chef-lieu de 
mand. 11 s'y tient 3 foires par an. 3,ioohab. 
On y cultive beaucoup de Hz. 

CIGNE, village de Franco, dèp. de la 
Mayenne , arrund. el ù 3 1. N. de Mayenne, 
cant. d’Amhrièro.s , près de lu rive droite de 
la rivière de ce nom. i)4-‘^ 

CIGOGNE, village de France, dép. de 
U Charente, arrond. et ù 3 1. 1/4 N. E. de 
Cognac, cant. et à 1 1. 1/3 N. de Jarnac. 
1,317 

CIGOGNE, village de France, dèp. de 
la Nièvre, arrond. etù 3 1. 1/4 E. N. E. de 
Nevers, cant. de S*. Benin-d'Azy. 11 y a des 
usines a fer à hauts foiirncatix. 

CIGOGNOLO, village du roy. Lombard- 
Vcnilien , prov., dislr. et à 3 t. N. E. de 
Crémone. Il y a un cliàtcau entouré d'un 
fossé plein d’eau. 4^^ h.vl). On recueille 
beaucoup de lin sur son territoire. 

CIGOLE, vilhage du roy Lombanl-Véni- 



tien, prov. et ù 5 I. 1/3 S. de Brescia, dis- 
trict et ù I 1. t/4 S. dcLcno, .sur la rive 
droite de la Mclla. i,353 hab. 

CIGUDOSA, bourg d'Espagne, prov. et, 
à 9 1 . E. N. E. de Soria , et à 3 I. 1/4 N. O. 
d'Agreda , sur la rive droite de l'Alama. 

ClUUELA , bourg d'Espagne, prov. el 
ù 10 1 . S. £. de Soria , sur la rive droite de 
U Deza. 

CILAVEGNA , bourg des États Sardes , 
div. de Novare , prov. de Lomcllina, mand. 
et à il. S. O. de Gravcllona , et à i I. N. 
E. de Mortara. 3 , 000 hab. 

CILLANUEVA, bourg d'Espagne , prov. 
et ù 3 1. 1/3 S. de Léon , sur un afllucnt de 
lEsla. 

CILLA - PERLATA , bourg d'Espagne, 
prov. et à 1 1 1 . 1/3 O. S. O. de Viloria ( Bur- 
gos), et à I 1 . 1/4 O. de Frias, sur la rive 
droite de l'Ebrc. 

CILLEROS , bourg d'Espagne, prov. el 
à 16 1 . N. N. O. de Caceres ( Estramadure), 
et à 8 I. 1/3 N. d'Alcantara. 

CILLERUELO, bourg d'Espagne, prov. 
et à i 3 I. N. E. de Scgovic, et à 4 !• N. 
N. E. de Sepulveda , près de la rive gauche 
du Caravias. 

CILLERUELO DE ABAXO, bourg d'Es- 
pagne, prov. et à 9 1 . 1/3 S. de Burgos, et 
à 3 I. 1/4 S- S- G. de Lerma. 

CILLERUELO DE ARRIBA, bourg d'Es- 
pagne, prov. et à i 4 L i /3 S. de Burgos, 
à 3 1 . 1/4 S. E. de Lerma , et à quelque dis- 
tance de la rive droite de l'Esgueva. 

CILLERUELO- DE -CERVERA, bourg 
d'Espagne, prov. cl à 9 1 . S. S. E. de Bur- 
gos , et à 4 !• 1/4 S* de Lerma. 

CILLY ou ZlLLl, Celeia, ville de Sty- 
ric, chef-lieu de cercle; dans une situation 
agréable, au confluent du Sln et du Ki>- 
ding, à 31 1 . S. deGrâtz, et à i3 I. E. N. E. 
de Layhach. Lal. N. 4 ^" 4 *^^ 
i 3 " l\ 3 o'^ Siège d'un tribunal civil. Elle a 
1 château, 1 couvent , 1 college, et 1 école 
normale. Commerce de blé et de vin. i, 5 oo 
hab. En 1798 , cette ville fut presque entiè- 
rement détruite par l'explosion d'une pou- 
drière. Lc.t environs renferment des mines 
de houille. 

On prétend que Cilly a été bâti par l'em- 
percur Claude l'an 4 ‘ J.-C. Elle a été 

capitale de la Norique jusqu'en 4 00. 

Le cercle de Cilly contient 4 villes , a 
bourgs, 1,093 villages, et i6G,39G hab. 

CIMBEBASIE, contrée de 1 a cdtc occid. 
de l'Afrique, comprise mire le Bambarougiie 
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qui la sépare au N. de la Guinée inférieure, 
et la rivière du Poisson qui foj*me au S. sa 
limite avec la HottentoUe, c'est-à-dire : en- 
tre i6^ et a6° 35' de lat. S. Sa longueur est 
d'environ 1. La côte se dirige du N. N. 
O. au S. S. E., et offre quelques baies spa- 
cieuses , telles que celles d'Elisabeth , de 
Spencer , des Baleines ou de Walwich ou de 
llbeo, et celle du Poisson , qui est en partie 
formée par l'ile des Tigres. Celte contrée 
déjà explorée par une expédition anglaise il 
y a environ aS ans , l'a été de nouveau eu 
i8a4 par une expédition partie du Cap--de- 
Bonne-Espcrancc. La côte est sablonneuse 
et rocailleuse, d'un abord diflicile, et n'offre 
aucune trace de végétation ni d'eau. Des os 
de baleines et de requins s'y trouvent en 
abondance , et elle n'est fréquentée que par 
<lcs lions, des loups, des daims, et desbufllcs. 
L'intérieur n'offre que des collines de sable, 
et parait inhabité. On y cite cependant les 
Cimbebas, qui ont donné leur nom à cette 
contrée , et qui errent au S. O. des Cassan- 
tes et jusque sur le Bambaroiigue , et les Ma- 
kosscs, qui s'étendent au S. des premiers. 

C1MBHISHAIV1N , ville et port de Suède , 
préfecture et à la 1. S. S. E. de Christian- 
stad ; chef lieu du hærad de Gerresta, sur la 
Baltique, par 55® 33' 37" de lat. N. et la® 
o' 3o" de long. E. Commerce de grains et 
de poisson. 680 hab. 

CIMBRO , village du roy. Lombard-Vé- 
nitien, prov. et à II 1. N. O. de Milan, 
district et à 1 1. i/a N. de Somma, dans une 
plaine. On fait remonter l'origine de cet en- 
droit à la descente des Cimbres en Italie, et 
diverses pierres trouvées dans les environs 
raticsteot. 11 parait que ces peuples assujet- 
tis par les Romains eurent la permission de 
s'établir en cet endroit. 190 hab. 

ClMlPiNA , ville de Sicile, prov. et à 
7 1. S. S. E. de Palerrae, dislr. et à 4 S- 

0. de Tcrmini ; chef-lieu de cant. 6,i5ohàb. 

CIMITILE, bourg du roy. de Naples, prov. 

de la Terre de Labour, distr., cant. et à i/a 

1. N. de Nola, et à 5 1. S. £■ de Casertc , 
dans une plaine , sur la route de Naples à 
Avellino. Ce bourg est renommé pour avoir 
été , sous le règne de l'empereur Marcicn , 
le théâtre du martyre de plusieurs milliers 
(le chrétiens ; ce qu'attestent un grand nom- 
bre des peintures et autres monumens d'ai^ 
tiquité qu'on y voit dans l'église et dans di- 
verses chapelles. a..a6i hab. 

CIMONE, une des sommités des Apen- 
nins , dans le duché et le distr. de Modène , 



à 11 I. i/a S. S. O. de la ville de ce nom, 
et à al. E. de Pieve-Pelago; elle est sur le 
versant sept., à 1 1. i/4 de la ligne de faite, 
par 44^* * 5i" de 

long. £. , et s'élève à i,iG6 toises au-dcssii.s 
du niveau de 1a mer. Elle est en grande par- 
tie composée de grauwacke ou pierre grise. 

CIN , bourg du roy. et à 77 I. S. O. de 
Siam , dans le haut Siara , prov. de Thiai . 
sur le golfe de Siam. U est liabité par des 
pécheurs. 

CINALOA, rivière du Mexique, état de 
Cinalua. Elle prend sa source dans Ic.s mon- 
tagnes de Topia , au N. E. de Cmaloa, coule 
au S. O., et SC jette dans le golfe do Califor- 
nie , après un cours de ao I. 

CINALOA ou SINALOA, éUl du Mexi- 
que, borné au N. par l'état de Sonnra ; à 
l'E. , par celui de Durango ] au S. O. par le 
Grand Océan ; et à l'O., par le golfe de Cali- 
fornie. 11 a environ iu8 1. de long du $. E. 
au N. O. , et 43 1. dans sa plus grande lar- 
geur. Scion M. de llumboldt, il renferme 5 
villes, 9a villages, et 3o paroisses. 11 fait 
partie du diocèse de Durango. La partie 
orient, appartient au vaste plateau du Mexi- 
que | le terrain s'abaisse graduellement vers 
rO. La température y est brûlante en été , 
et le froid y est très-rigoureux dans les mois 
de décembre et de janvier; il y pleut rare- 
ment , surtout près de la cétc , et la terre 
est tellement desséchée , qu'elle serait ciitic- 
reinent stérile si clic n'était arrosée par di- 
vers cours d'eau , qui ont tous leurs source.^ 
dans les montagnes de Topia. Les plus con- 
sidérables de ces cours d'eau sont le Cinaloa, 
le Guliacan , le Rio-de-Jabala, et le Rio-dcl- 
Rosario, qui tous vont se jeter dans le golfe 
de Califoraie. Ils se grossissent tellement 
dan.s les temps de pluie , qu'ils inondent les 
pays qu'ils traversent. Cet état proiluil des 
figuiers d'Inde , des pistaches , etc. 11 y a 
beaucoup de forêts de* 3 à 4 1- d'étendue, 
peuplées de bois du Brésil et d'autres bois 
précieux. Ces forêts servent de retraite à 
des léopards , des cerfs , des lapins , et à 
beaucoup do serpens ; dans les vallées, il y 
a des faisans, des pigeons, des cailles, des 
perroquets, et surtout de très-beaux aras, 
il y a des salines et des mines d'argent qu'on 
n'exploitc pas faute d'ouvriers. L'intérieur 
de ce pays est habité par differentes nations 
indiennes, qui fixent ordinairement leur de- 
meure aux bords des rivières , et qui culti- 
vent du mai.s , des citnxiilles, et d'autres 
piantc.s. Le chef-Ueu c.st CuUacan. 
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CINALOA ou SINALOA, ville du Mexi- 
que, dans rélat de Cinaloa , à 4^ N. O. de 
Culiacnn. Lat: N. u5® 5o^ Long. O. i lo® i8\ 
Pop. 9,5 oo hab. 

CINCA, rivière d’Espagne; elle prend sa 
source dans les Pyrénées, prov. de Huesca 
(Aragon), sur l^s frontières de la France, à 
6 1. N. O. de Venasque, passe à Puertolas, 
a Ainsa , où elle reçoit l'Ara par la droite ; à 
Barbastro , où elle reçoit le Vero du même 
côle ; ùMonzon, où la Sosa se joint à sa rive 
gauche; enfin, après avoir réuni ses eaux à 
celles de l'Alcanadre , près du village de Val- 
labor , elle entre dans la province de Sara- 
gosse , baigne les murs de Fraga , et se joint 
à la Sègrc , i 1. au-dessus du confluent de 
cette dernière rivière et de l’Èbre, après un 
cours d'environ 35 1. du N. au S. 

CINCINNATI, ville des États-Unis , dtat 
d'Ohio, chef-lieu du comte d'Hamiltou, à 33 1. 
O. S. O. de Chillicothe , et à 38 1. S. O- de 
Columbus. Lat. N. 3 q® 6'. Long. O. 86° 4y^* 
Cette ville, construite sur un plan régulier, 
s'élève dans une position à la fois salubre et 
avantageuse, sur la rive droite de TOhio. Son 
accroissement a etc fort rapide, et elle est au- 
jourd'hui la plus florissante et la plus consi- 
dérable de l'étal. Scs principales rues ont 66 
pieds de largeur, et se coupent toutes à an- 
gles droits. On y comptait, en i8i8 , environ 
i,4oo maisons, la plupart assez bien bâties , 
1 maison de justice, 3 marchés en brique, 

4 imprimeries , 4 banques, i college lancas- 
téricn , lo églises pour les difierens cultes , 

chantiers de construction , des verreries , et 
des manufactures de diverses espèces , dont 
plusieurs de coton et de laine. Les exporta- 
tions consistent eb farine, blé, bœuf, porc, 
beurre, fromage, lard, eau-de-vie de grain 
et de pèche , bierre, potasse, savon , chandel- 
les , chapellerie, sellerie, corderic , carabi- 
nes, ébénisteric, bois, etc. On vient d’y 
établir une compagnie pour l'importation di- 
recte des productions de l'Europe par la Nou- 
velle-Orléans. Pop. en i8o5, ooo hab.; en 
i8ao, it, 4>7 bab. On voit dans les environs 
l'emplacement d'une grande ville , des cir- 
ques , et des retranebemens. 

CINCINNATUS , comm. des États-Unis, 
état de New-York, comté de Courtland , à 

5 I. l/a S. E. d'Homer , et a 4^ h d’Al- 
bany. 11 y a des mines de fer. 885 hab. 

CINEY , ville des Pays-Bas, prov. et à 
5 l. ijZ S. E. de Naraur , arrond. et à 3 1. i '4 
E. N. E. de Dînant; chef-lieu de cant. , sur 
une hauteur, au pied de laquelle coule l'ilal- 



joux. 11 y a des fabriques de faux et de potC' 
rie eb terre. Commerce de laine , de grains , 
de bestiaux et de bois, i,noo hab.Oncroitque 
cette ville existait du temps des Romains; elle 
fut prise et brûlée en 1149? p^i* Henri l'a- 
veugle, et, en 1Q76, par lecomtc de Luxem- 
bourg. En i3aa, lestroupesde Jean 1*'', comte 
de Namur, la surprirent pendant la nuit, 
mais les habitans se défendirent avec tant de 
courage , qu'ils les forcèrent à se retirer hon- 
teusement. 

GINGOLI ou CINGOLO, Cwcüllm, ville 
des États de l'Église, délégation et à 4 I- 
a/3 O. N. O. de Macerata, et à 8 1. S. O. 
d'Ancône, sur la rive droite du Musonc. Elle 
a I collégiale et 3 couvens. Il s'y tient un 
marché le 5 janvier, et les a5 et 3o novem- 
bre , et des foires le ag mai , le lundi après 
le dimanche de septembre, et les a et 1 1 
novembre. a,oai hab. 

CINISELLO, bourg du roy. Lombard-Vé- 
nitien, prov. et à 2I. i/4 N. de Milan, distr. 
et à I 1. l/a S. O. deMonza. 1,668 hab. 

CINISl, bourg de Sicile, prov., distr. et 
5 5 1.0. N. O. de Palcrmc , près de la mer. 
3,000 bab. On cultive sur son territoire le 
caroubier, l'arbre qui produit la manne , la 
vigne, et le figuier de l'Inde. 

CINQ-ÉGLISES, ville de Hongrie, f^ojr. 

FùarxiRCiiES. 

CINQ-MARS , bourg de France , dép. d’In- 
dre-et-Loire, aiTond. et 5 6 1. N. E. deChi- 
non , et 5 3 I. 3/4 O. S. O. de Tours , canl. 
de Langeais , près de la rive droite de la Loire. 
i,aoo hab. 11 y a sur son territoire des car- 
rières de pierre meulière. 

CINQUEFRONDI , bourg du roy. de Na- 
ples , pmv. de la Calabre Ultérieure 
distr. et 5 5 I. i/a E. N. E. de Palmi , et à 
12 1. N. E. de Reggio, cant. de Galatro. Il 
avait été entièrement détruit par le trem- 
blement de terre de 1783. Pop. : a,i36hab. 

CINQ-VILLAGES ( LES ) , Fdnf-Darfer , 
juridiclion de Suisse, cant. des Grisons, li- 
gue de la Maison de Dieu , formée de cette 
partie de la vallée du Rhin comprise entre 
Coirc et le confluent du Landquart. Elle a 
porté le nom de juridiclion des Quatre-Vil- 
lagcs jusqu'en 1798, qu'elle s'est augmentée 
de la seigneurie d'Haldcnstcin. Elle com- 

S rciid actuellement Haldenstein, Igis , Trim* 
hs , Untei'vaz, et Zizers. Ce pays abonde 
en fruits , grains, et vins. 3,38a hab. ré- 
formés. 

CINTEGABELLE , ville de France, dép. 
de la Haute-Garonne , arrond. et 5 5 1. i/3 
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S. K.doMurc'l, cl à 7 1 . i/ 4 . S. <)c TouIüu&c j 
chcf-licu tic caiil., sur la rive droile «le TA- 
riege. Elle est cominerraiitc. 3 ,ooo liab. 

CINTRA (MONTES DE), Mo^T^:s Lchk, 
chaîne tie nioiitagiics liu Portugal , dans 
rKstramadur(L4 ollcsedétachc du muni Jiinto, 
à rO. de Saiitarem, se tlirigc au S. O., cl sc 
leraiine au cap Roca , à l'O. de Cascaes. Sa 
longueur est «renviron t6 1 . Elle fournit des 
marbres qui rivalisent avec les plus beaux 
tle PEspagne. Ses flancs sont couverts d'ar- 
bres fruiliei*s. 

CINTRA, bourg du Portugal, prov. d'Es- 
tramadüre, comarca d'AIcnquer, à C 1 . N. 
O. de Lisbonne, sur la pente des montagnes 
de son nom. 11 est bien bâti, et si renommé 
pour la salubrité de l'air , que plusieurs ha- 
bilans de Lisbonne et une partie des agens 
diplomatiques étrangers y vont passer la belle 
saison. Il y a 4 églises, i école latiue, plu- 
sieurs belles maisons de campagne , et i châ- 
teau royal trarchitccture gothique. Le» pein- 
tures d'une des salles représentent tuâtes les 
armoiries des Portugais nobles. C'est dans 
ce château que fut enferme Alphonse vi. 
Le l’i août i8o8, le général Junot signa, 
dans ce bourg , un traite pour l'évacuation 
du Portu;;al par l'armée française. 3,5oo 
liabilans. 

CINTRUENICO , ville d'Espagne, prov. 
et à Q 1 . 3/4 E. S. E. deLogrono (Navarre), 
et à 'j /3 de 1 . S. de Corella , siirla rive droite 
de rAlhama. Elle est bien bâtie en pierre. 
L'église paroissiale est un édifice remar- 
quable. i, 73G bab. Elle sc nommait, du 
temps des Maures, Ccntroneco. Elle fut con- 
quise par D. Alpbonse-lc-Balaillcur , eu 1117. 
11 y a encore des restes de scs fortilicatious 
et une tour de construction romaine. 

CIOLA , village des États de l'Église, 
délégation et à 7 t. i/a S. E. de Forli, et â 
3 1 . O. de Rimini. 11 s'y tient une foire le 5 
aoiU. 

CIOTAT (LA), CmiABiSTA , villeet port de 
France , dép. des Bouches-du-Rhône , arrond. 
cl à 5 1 . 1/4 S. E. de Marseille; chef-lieu de 
cant., sur U côte occid. du golfe de Leques. 
Lat. N. 43** 10' 37". Long. E. 3 ° 16' 

Son port est sur et protégé par un fort. L'en- 
trée en est éclairée par un phare. 11 peut ré- 
cevoir des frégates et des hâtimens de 3 oo 
tonneaux. Siège d'un tribunal de commerce. 
La Ciotat est ceinte de murs eu assez bon état, 
et assez bien bâtie. 11 y a une belle prome- 
nade appelée l'Esplanade, 1 hôpital, i laza- 
ret , 1 école d'hydrographie , et des chantiers 
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de construction pour de petits navires On y 
fait un bon commerce en fruits sec», huile 
d'olives , et vins muscat» blanc et rouge 11 
s'y tient a foires par an, le 7 janvier, de 3 
jours, et le i6 août’, de 8 jours. 5,^74 hah 
C'est la patrie de Marin. 

ClPRlANO (S.), bourg du roy. de Na- 
ples , prov. de la Principauté Citerieure , 
distr. et à *j 1 . 1/4 N. E. de Salcrnc; chef- 
lieu de cant. , sur une colline. Ou y fabrique 
beaucoup de couvertures <tc laine. 1,100 hah. 

ClUAL , village de France, dcp. de l'ünic, 
arrond. et à 4 1 - i /4 O. d'Alençon, cant. 
de Camuges. i,i‘ja hab. 

CIKAUQUI , bourg d’Espagne, prov. et 
à 3 I. 3/4 S. O. de Pampeliiiie ( Navaric), 
et â 'J I. tj'À E. N. K. d'EstclIa, pré» de l.i 
rive gauche du Salado. 

CIRCARS SEPTENTRIONAUX, prov 
de rilindoustan. f oy. Sehaars sxptcmrio- 

WAl’X. 

CIRCASSIE , contrée enclavée dan» U 
Russie d'Asie, et située sur le versant »ept. 
du Caucase, entre 4 »° i> 4 *el /fb** 11' de lat 
N., cl entre 34 “ 3 'ct 44 ° 
occupe une grande partie du territoire res- 
serre entre la merCaspienne et la mer Notre , 
et est bornée au N. pur le gouvernement du 
Caucase, à l'E. par le Daghestan, au S. par 
I.V Géorgie, l'Imcréthie , cl l'.Abasie, dont 
elle est séparée par la crête du Caucase; ver» 
rO. , elle s'étend jusqu'à la mer Noire. 8a 
longueur de l'E. à l'O. est d'envirun 300 1 . , 
et sa largeur moyenne du N. au S. de 3 o 1 ; 
sa superficie est évaluée à 4 /aGG I. Les iioni- 
hrctix rameaux que le Caucase projette ver» 
le N. couvrent toute celte contrée, en s’a- 
baissant progressivement jusqu'aux rives du 
Térek et du Koubaii ; ces <leux fleuves sont 
les plus considéraldcs delà Circassic, dont 
ils forment presque entièrement la limite .vept . , 
et si l'on excepte la Kouina et le Koisou avec 
leui's afllucns, c’est au bassin de ces deux 
coiii's d'eau qu'appartiennent toutes les riviè- 
tes de ce pays. Le Terek, qui coule de l'O. 
à l'E., et va $c perdre dans la Caspienne, y 
reçoit par la droite la MalLa et la Soundja. 
Le Kouban, qui sc dirige dans le sens opposé 
pour sc rendre dans la mer Nuii é, .s'y gro.ssil 
par la gauche de l'OUroup, de la* Laba , de 
la Scbkhadgacha , et du Kara-Kouban. Une 
itultitudc de ruisseaux et de torren» augmen- 
tent aussi les eaux de ces principales rivières. 
Les montagnes renferment de petite lac», 
dont un salé, et il y a plusieurs sources mi- 
uérales principalement le long des bord» de 
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Tt*ick. Pivs dos bords du Koubai) cl du Te* 
rok, il y a de> plaines couvcrlcs on grande 
partie de pâturages, où rcril ne découvre <juc 
rarement quelques bouquets d'arbres, et que 
la cbaleur du climat rend presque inhabtU' 
blés en été, tandis que la douceur de la teni- 
perature durant les autres saisons, en fait un 
pays délicieux et propre à toutes les espèces 
de culture du midi de l’Europe. Il n'en est pas 
ainsi de la partie méridionale où, le Caucase 
présente de hautes montagnes , parmi lesquel* 
les on distingue l'Klbrouz dont le sommet est 
couvert de neiges éternelles. Le climat est 
très-varié. L'air, généralement froid, est plus 
dou.\ dans les vallées que ces montagnes ren- 
ferment; ilcst d'ailleurs tres-sain partout, et 
les habitans ne sont sujets à aucune maladie 
endémique. Quoique la Circassic, excepte 
dans les hautes montagnes, soit assez fertile , 
les mœurs des dilTcrcns peuples qui rhabitcot 
s'opposent aux progrès de l'agriculture j qucl- 
ques-uus d'entre eux ne cultivent que ce qui 
est nécessaire à la consommation de leurs 
familles Dans les vallées et les montagnes de 
moyenne hauteur , où le terrain , quoique 
pierreux, est mieux cultivé, on récolte du 
froment, un peu de maïs, de l’orge, et un 
peu d'avoine i dans les plaines , du millet, du 
riz, du maïs, et quelques autres céréales, 
des fruits, des plantes potagères, du tabac, 
du coton, et du chanvre. Dans quelques cau- 
tons on cultive la vigne. Des forets de hêtre , 
de chêne, de frêne, etc., couvrent uncparlic 
des montagnes; le pin, le genévrier, et le 
bouleau, sont dissémines sur le.s bords des 
rivières. On élève dans les immenses pâtu- 
rages qui bordent le.s rivières , et tapissent le 
flanc des montagnes , de nombreux troupeaux 
de bœufs, de bufRcs , de moutons à queue 
grasse et à laine fine, des chèvres, et surtout 
d'cxccllcns mulets, et des chevaux d'une race 
inagnifique et tres-estimée; les abeilles sont 
communes. Parmi les bêles fauves, on trouve 
dans les hautes montagnes , le bouquetin , le 
chamois, et 1a marmotte; l'ours, le loup, le 
loup-cervier, le chat sauvage, et le renard 
habitent les régions plus basses^ de même 
que le cerf, le chevreuil , la chèvre qui pro- 
duit le bezoard, le porc-épic, et plusieurs 
animaux à fourrures, tels que la martre, la 
belette, l'hermcline, etc. Il y a des oiseaux de 
proie. Les perdrix, les outardes, les fai- 
sans, etc, , sont en as$(*z grand nombre dans 
les plaines. Toulc.s les peuplades élèvent 
beaucoup de volaille. Les rivières sont très- 
poissonneuses et fournissent surtout d'excel- 



Icntc-s truites saumonées ; il parait que la 
pêche n'est active que sur les côtes de la Cas- 
pienne. 11 y a du cuivre, du zinc, du plomb, 
et du fer : ce dernier métal est le seul ex- 
ploité; on trouve aussi des mines d'alun , tic 
houille , des carrières de pierres meulières - 
de pierres à chaux, et de pierres [>roprcs aux 
bâtisses. L'industrie se réduit à 1a fabrication 
de quelques ctofTes communes qui se consom- 
ment dans le pays, de quelques ustensiles en 
fer, de fusils, de sabres, de dagues, etc., à 
l'usage des habitans. Les objets d'cxportaliou 
sont des bèstiaux, des chevaux, des fourru- 
res, des peaux, de la laine, de la cire, du 
miel , du bois de construction , et quelques 
ouvrages eu fer. Malgré la sun'ctLIance des 
Russes, on vend toujours à la Turquie un 
grand nombre de femmes. 

La Circassic est divisée en orient, et occid. 
par la roule de Mozdok à Tiflis , le long de 
laquelle se trouvent des postes militaires oc- 
cupés par les Russes , dans le but de proté- 
ger celte seule grande comuiumcation de la 
Géorgie avec le reste de l'empire. Elle est 
habitée par un grand nombre de tribus tar- 
tarcs , dont les principales sont celle des 
Tcherkesses ou Circassiens propremeiit dits, 
qui a donné son nom a celte contrée, celles 
des Abases ou Abkbascs , des Ossètes , des 
Karatiagbi , des Souancs , des Bcslcnié , des 
Nogai , des Kumuks, des Lcsghi, des Avares, 
des Tchetebenstzi , etc. , plusieurs d'entre 
elles sont peu connues , d'autres nomades , 
en sorte qu'il est difficile de fixer le nom- 
bre des individus qui les composent. On l'é- 
value cependant ù 55o,ooo, y compris les 
Russes, les Arméniens, et les juifs, dont on 
ne porte le nombre qu'à io,ooo. Les Armé- 
niens et les juifs demeurent dans les villes , 
et font presque tout le commerce de ce pays. 
Presque toutes les tribus sont indépendantes 
et gouvernées par des pnnees qui n'oiit aucun 
rapport politique entre eux, et qui se font sou- 
vent la guerre pour se venger ou pour piller. 
Depuis la paix conclue à Koutchouk-Kainardgi , 
le 2 1 juillet 1774 } entre la Russie et la Porte 
Olhonianc , ces peuples doivent être considé- 
rés comme sujets de la Porte; cependant les 
tribus les plus voisines de la Russie sont de 
fait dans la dépendance de cette dernière 
puissance , et leurs chefs en reçoivent des ti- 
tres et des pensions pour empêcher les ex- 
cursions des tribus de l'intcricur ; mais ils ne 
lui fournissent aucun coutiugent militaire. 
La Russie ne se mêle pas de l'adminislratian 
de leurs états ni de leurs guerres pai ticulières, 
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et scs forces lie sont destinées qu'à empêcher 
les incursions qu'ils aiment tant à faire sur son 
territoire 

Le gouvernement des tribus circassicnncs 
est une espece d'aristocratie féodale, dont le 
chef a le titre de prince ; apres lui est une 
ancienne noblesse , dont les membres ont le 
titre d'iizdcDS ] ce sont eux qui accompagnent 
le prince dans scs expéditions militaires, et 
lui fournissent un contingent en hoinmes et 
en chevaux. En temps de paix, ces nobles 
vivent îndependans sur leur territoire; vien- 
nent ensuite les afl'ranchis , anciens serfs 
rendus à la liberté, soit par le prince, soit 
par les uzdens , et qui sont aussi tenus à un 
service militaire. Les autres Circassiens sont 
serfs, et spécialement occupés de l'agricul- 
ture ou de fonctions regardées comme ser- 
viles parmi eux. Leurs maîtres ont le droit 
de vie et de mort sur eux , ils peuvent même 
les vendre ; mais ils usent fort rarement de 
ce droit. 

Les Circassiens sont généralement grands 
et remarquables par la beauté et l'élégance 
de leurs formes ; ils passent encore aujour- 
d'hui , ainsi que les Géorgiens , pour les peu- 
pies les plus beaux de la terre ; ils ont la 
6 gurc expressive et l’air martial , la tôle oblou- 
gue , les yeux et les cheveux bruns , et le nez 
aquilin. Ils se rasent la tête et poi*tent une 
longue barbe. La beauté des femmes est re- 
uumnice en Europe et en Asie, et l'on sait 
combien les esclaves circassieimcs sont re- 
cherchées pour les sérails, dont elles sont les 
principaux ornemens. L'habillement des hom- 
mes est plus riche que celui des Tartares; en 
général les nobles aiment beaucoup le faste 
dans letirs vêtemens et dans leurs équipages 
de guerre ; leurs principales occupations étant 
la chasse, la guerre, et le pillage, ils ont 
grand soin de leurs armes qui .sont toujours 
richement ornées ; ces armes consistent en 
flèches, carquois, fusils, pistolets , poi- 
gnards , casques, brassards en acier, et cotte 
de maille. Ils ont des chevaux beaux et vi- 
goureux, et portent une attention extrême à 
en conserver la race ; chaque grande famille 
en entretient une qu'elle désigne par une 
marque particulière, et dont elle conserve 
soigneusement la généalogie. Dans le siècle 
dernier, les Circassiens embrassèrent le maho- 
métisme, mais il n'en suivent pas tres-rigou- 
reusement les préceptes. Quoique la polyga- 
mie soit en usage parmi eux, ils n'ont que 
peu de concubines , et sont tellement fiers de 
leur noblesse, qu'ils n'épousent jamais que 
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tics feiiimcs de leur rang. Celles-ci sont trai- 
tées à lu manière asiatique, jouissant cepen- 
ilaiit d'un peu plus de liberté. Les enfans des 
nobles ne sont jamais élevés par leurs parens ; 
dès l uge de 3 ou 4 ans , ils sont confiés à un 
ami de raénic coiidilon qu'eux , qui se charge 
de leur éducation jusqu'au moment où, si 
c'e^t un jeune homme , il soit en état de com- 
mencer les e.xercices militaires, et si c'est une 
fille , elle soit dans fêge U'étre mariée. Ce 
peuple ab.servc religieusement les luis de 
l'hospitalité, cl il défend au péril de sa vie 
l'étranger qu'il a reçu cliez lui; mais il est 
naturellement enclin au brigandage. 

CIRCIOO ou CIRCELLO, Æa ik.sila. Cm- 
cEit'M pHOMONTOBicx , mont des LtaU de l'É- 
glise , délégation et à 1 1 1. S. O. de Fi*usi- 
nonu , et à 3 1. i/'u O. S. O. de Tcrracine. 
11 forme un promontoire élevé qui s'avance 
dans Ta iMédilerranée , et termine au S. la 
longue série de dunes qui &c dirige à l'O- 
des marais Ronlins. 11 tire son nom de la 
fameuse magicienne Circé. La nature du sol 
ver.s la base septentrionale de ce mont semble 
indiquer qu'il a été joint au continent par un 
atterrissement. Ou y trouve du calcaire gris. 
Les *i9 juillet, 2 et 9 août 1^98, les Fran- 
çais, commandés par le général Macdonald, 
y battirent les Napolitains. 

CIRCLE VILLE, ville des États-Unis, état 
d'Ohio, chef-lieu du comté de PîcVa-way, 
sur la rive gauche du Scioto, à 9 1. S. de 
Culumlms. Lat. N. 39*‘36". Long. O. 85** ao'. 
Elle s'élève sur deux petites éminences , dans 
un pays très-fertile. En i8i5, elle renfermait 
une centaine de maisons, i maison de justi- 
ce, I prison, et une église. Elle occupe rem- 
placement de deux anciens forts , dont un 
lui a donne son nom. 

CIRÉ, village de France, dép. de la Ciia- 
rcnte-Inférieure , arrond. et à 3 1. N. de Ro- 
chefort , et à 4 L 3/4 S- E. de La Rochelle, 
caiit. d'Aigrefeuiile. 1,000 hab. 

CIRE-AU-MONT-DOR (S^. ), village de 
France. Cyr Aü-MoBfT-D'OR ( S*. ) 

CIRKLLA , Cerilli , village du roy. de 
Naples, piov. de la Calabre Citérieurc, 
dislr. et à 9 1. N. N. O. de Paola , caiit. de 
Verbicaro, sur le bord de la Méditerranée, 
et près de la petite ilo de son nom, où 
abordent' beaucoup de bàtimcns marchands 
pour charger de la soie , du vin , de l'huile, 
et des raisins secs, qui sont très-renommés, 
et que l'on recueille sur le territoire de ce 
village. Celait, dans le vir siècle, une ville 
épiscopale. 5oo liai». 
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CIRENCESTER ou CÏCESTER , Dmôco- 
RiniVH, ville iVAnglcterre , comte et à G 1 . 
S. E. de Glocestcr, hundred de Crowthorue, 
sur le Cliurn , et sur une branche du canal 
de Tamise et Savcni. Elle est bien bùtie. On 
y remarque réglise paroissiale , une des plus 
belles du royaume. U y a aussi des temples 
pour diverses communions chrcticniies , et 
plusieurs maisons et écoles de charité*. On y 
l'abrique des tapis, et des outils pour les 
corroycurs, et il y a 3 belles manufactures 
de drap dans les environs. Commerce de 
laines. 11 se tient à Cirencester u tuarchés 
par semaine , et des foires le mardi d'apres 
Pâques, le lo juillet, et le 8 novembre. 
Cette ville envoie u membres au parlement. 
4,987 hab. 

Cirencester est très-ancien. Des mé’dailles, 
des mosaïques, et diverses autres an^tjuités 
trouvées dans les environs, prouvent qu'il 
occupait un espace beaucoup plus étendu 
qu'aujourd'hui. On voit üncuro près de cette 
ville des ruines qu'on croit être celles d'un 
théâtre romain. Cirencester a beaucoup souf- 
fert durant les guerres civiles; c'est dans 
son sein que la révolution de iGi|i prit nais- 
sance. 

CIRÈS-LES-MERLOU , village de France, 
dé*p. de l'Oise, arrond. et à 4 
de Sciilis, et à G 1 . S. E. de Beauvais , cant. 
de Creil , sur la rive droite du Thérain. 11 y 
a 1 lilalttrc de coton et des fabriques de bas 
de coton. 1,124 hab. 

11 y a dans les environs plusieurs carrières 
de pierre de taille. 

CIREY , village de France, dcp. de la 
Mcurlhe , arrond. et à 4 1- >/4 
Sarrebourg, et et à i 31 . E. de Nancy, cant. 
de Lorguin, sur la rive droite delà Vezouze. 
II y a I mine de fer , des forges , 1 verrerie 
où l'on fabrique des glaces, cl i papeterie. 
800 hab. 

C 1 REY-LE-CHATEAU, village de France, 
dép. de la Haute-Marne, arrond. et à 4 1 - 
i ;4 S. de Vassy, cl à 6 1 . i ;3 N. O- de 
Chaumont, cant. de Doulcvcnt, sur la rive 
droite de la Biaise. 11 y a des forges. G 52 
habitaiis. 

CIRGUE (S*.), village de France , dtp. du 
Cantal, arrond. et à 3 1 . 3/4 N. d'Aurillac, 
cant. de Saint-Cernin. i,o 43 hab. 

CIRI.A , bourg d'Espagne, prov. et à 9 1 . 
1/4 E. S. E. de Soria, près de la rive droite 
du Matiiiblcs. 

CIRIE, bourg des Etals Sardes, div.,prov. 
cl à 3 I. 1/2 N. N. O. de Turin j chef-lieu de 
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inaud., sur un bras de la Stura. 11 a 3 églises 
et plusieurs cuuvcns. hab. 

CIRiNUELLA, bourg d'Espagne, prov 
et à 8 1 . 1/2 O. S. O. de Logi*oûo ( Burgos ) , 
et à I 1 . E. de Domingo de la Calzada. 

CIUKWENITZA, bourg d’Illyric, gouv. de 
Trieste, cercle et à 8 1 . S. E. de Fiume, sur 
1 « canal de Morlacca , où il a un port. Çjc 
bourg est la résidence ordinaire de révéque 
de Zong. Haï chatcau et 1 église. i ,324 
hab. On cultive la vigne sur son territoire. 

CIRO , ville du roy. de Naples, prov. de 
la Calabre Ultérieure 11^, disU*. et à 7 I. 1/2 
N. N. O. de Cotronc, et à i 5 1 . N. E. 
de Catanzaro ] chef-lieu de cant. , sur le 
sommet d'une colline , à environ 1 1. de la 
mer Ionienne. Elle est environnée de murail- 
les, et défendue par un chateau-fort. 11 y a 
3 églises, i palais, résidence ordinaire des 
évêques d'Umbrialico , et 1 séminaire. Patrie 
de l'aslrouome Gigli, réformateur du ca- 
lendrier ecclésiastique sous Grégoire xni. 
4,000 hab. On recueille de la manne sur son 
territoire. 

CIHON , rivière de France, qui prend 
.sa source près du village de Luboii , dans 
le dép. des Laudes, arrond. de Mout-dé- 
Marsan , cant. de Gabarct , entre bientdt 
dans le dép. de Lot-et-Garonne, et se rend 
ensuite dans celui de la Gironde , où elle se 
joint à la Garonne par la rive gauche , près 
de Barsac , apres un cours d'environ 20 1 . du 
S. au N., dont 4 de nuttage depuis Villan- 
drau jusqu'au pont situé sur la grande roule 
de Bordeaui à Langon , et 1/2 1 . de naviga- 
tion depuis ce pont jusqu'à la Garonne. Les 
transports sur celte rivière consistent prin- 
cipalement en bois à brûler de l'espèce de 
pins très-communs dans les Landes , et des- 
tiné.s pour Bordeaux. 

CIRQ(S^ ), bourg de France, dép. du 
Lot, arrond. et à 4 1 - i /4 Cahors, caut. 
deS^ Géry, sur la rive gauche du Lot. 1,09e 
habitans. 

CIRQUE (S*. ), village de France, dcp 
de la Corrèze, arrond. et 27!. 1/2 S. E. de 
Tulle, cant. de Servières. 1,089 

CIRUELAS, bourg d'Espagne, prov. cl 
à 3 I. 1/4 N- E. de Guadalaxara. 

CIKUKLOS, bourg d'Espagne, prov. et 
à 3 1 . 1/2 E. N. E. de Tolède, cl à 3/4 de I. 
N. de Ycpes. 

CIRUENA, bourg d'Espagne, prov. et à 
8 I. 2/3 O. S. ü. de Logronu { Burgos ) , et à 
1 1 . K. de Domingo de la Calzada. 

CiUUHECilES, bourg d'Espagne, prov 
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cl à 1 5 1. i/4 N. E. de Guadalaxara, cl à n 1. 
1,4 O. (le Sigueoza , sur un aflluent de 
nicnares. 

CIRE-LE-WOBLE, village de France, dép. 
(le Sa(>ne-cl-Loirc, arrond. et à 4 1- ra N. 
Je Charolles , et à u I. N. O. de Mneon, 
canl. de Toulon-sur-Arroux, sur la rive droite 
(le la Bourbincc. iyi44 

aSALPINE( RÉPUBLIQUE). Foj-. Ita- 

LIEKKE ( KbPUBLI<,>L'S ). 

CISAKO, village du roy. Lombard-Vé- 
nitien, prov. et à 5 1. O. N. O. de Vérone, 
distr. de Bardolino , près du bord oriental 
du lac de Garda. Il $'y tient x foire le 8 
septembre. 

CISLA, bourg d'Espagne, prov. et à 9 1. 
3/4 N. N. O. d'Avila , sur la rive droite du 
Zapardicl. 

CISLAGO , bourg du roy. Lombard-Vé- 
nitien , prov. et à 6 I. N. O. de Milan, distr. 
et à a 1. 1/4 N. £. de Busto-Arsisio. i,a58 
babilans. 

CISMAR, bain, de Danemark, dans le 
duché de Ilolstcin , sur les côtes de la Bal- 
tique. Il a une superficie d'environ 3 1., et 
renferme i ville, 3 bourgs, 3 paroisses, et 
5,83o hab. 11 a au N. la baie d'Oester ou 
Gruber , dont le lac d'Oldenbourg n'est 
qu'une continuation. Mcu.stadt en est le chef- 
lieu. 

CISNA, village de Gallicic, cercle et à 81. 
S. de Sanok, aux pieds des monts Karpathes, 
sur la rive gauche de la Solinka. 11 y a x 
mine de fer. 

ClSNEROS , ville d'Espagne, prov. cl à 
^1. x/a O. de Palencia ( Toro } , et à G I. 
x/4 O. S. O. de Carriun. a,aoo hab. 

ClSOl^iG, village de France, dép. du 
Nord , arrond. et à 3 1. S. E. de Lille , cant. 
de Templeuvc-en-Pesvele. Il y a x filature, 
a, 400 hab. On remarque dans le parc de 
l'ancicnnc abbaye une pyramide élevée en 
mémoire de la bataille de Fontenoy. 

CISPLATINE ou BANDA ORIENTAL, 
f'qyes Mohte-video. 

CISSÉ, village de France, dép. de la 
Vienne , arrond. et à 3 1. 3/3 N. O. de Poi- 
tiers , cant. *dc Veuille, x ,0 1 3 hab. 

ClSTËRNA , bourg des États de l'Église , 
délégation et à 9 1. 3/4 O. de Frosinone , et 
à 3 I. x/3 S. S. E. de Vcllctri, près de la 
voie Appicnne. On remarque sur la place la 
façade du palais Bavonal. 3,000 hab. Le 
climaty est assez malsain. Des bois immenses 
s'étendent de Cisterna à la MéditciTancc. 

ClSTERNA , village des États Sardes , 
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div. d'.Ucxaqdric , prov. et à 3 I. i/a O. 
d'Asli , et à G 1. S. K. de Turin , mand. de 
S. Damiano. 1,980 hab. 

CISTERNA, village du roy. de Naples, 
prov. delà Terre de Labour, distr. età 3 ). 
l/a O. de Nola, et à 3 1. N. E. de Naples, 
cant. de Marigliaiio. Il a 3 églises. 36o hab. 
11 y a sur son territoire des carrières de pier- 
res volcaniques dont on fait des pierres meu* 
liércs. 

.CISTERNINO, bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Terre de Bari, distr. et à x5 I. 
S. E. de Bari, cant. de Locorotondo , sur 
une montagne. 11 y a x collégiale et x hôpi- 
tal. 3,58G hab. 

CISTRIÉRES, village de France, dép, de 
la Haute-Loire, arrond. et à 4 L i/3 É. de 
Brioude, cant. et à i 1. 1/4 O. de La Chaise- 
Dieu. 1,1 3 1 hab. 

CITARA, bourg du roy. de Naples, prov. 
de la Principauté Citéricure, distr. et à x I. 
x/4 S. O. de Salcrnc , canl. de Victri , sur le 
bord du golfe de Salcnic. 3,538 hab. On y 
fait la pèche. Il y a des filatures et des fabri- 
ques de tissus de coton. 

CITARA, bourg de Colombie, f^oyez Zi~ 

TARA. 

CITEAÜX, village de France, dép. de 
la Côte-d'Or, arrond. et à 5 1. N. E. de 
Beaune, et à égale distance S. de Dijon, 
cant. de Nuits, près de la rive droite de la 
Vouge. 11 y avait autrefois une célèbre et 
riche abbaye de bénédictins fondée en 1098. 
L’église renfermait les tombeaux des ducs 
de Bourgogne de la première race. L'abbc 
de Citcaux était supérieur-général de tout 
Tordre. Boileau, dans son ]>oènic du Lutrin, 
a établi à Citeaux U demeure de la Mollesse. 
Le fameux clos Vougeot, qui produit des 
vins ^ délicats, appartenait aux moines de 
Cücaux; il est à peu de distance. G70 hab. 

CITTA. Tous les noms composés qui com- 
mencent ainsi, et qui ne sc trouvent pas ici, 
doivent être cherchés au mot qui suit Citta 
ou à ClVlTA. 

CITTAIÆLLA, ville du roy. l*ombard- 
. Vénitien, prov. et à 5 i. N. E. de Viccucc, 
et à 6 1. 1/3 N. N, O. de Padouc; chef-lieu 
de distr. , dans une belle plaine , sur la rive 
gauche de la Brcntella. Lat. N. 45° 38' 39". 
Long. E. 9° 37' 1". Elle est entourée de 
murs flanqués de tours , et renferme 1 manu- 
facture de laine et i papeterie. 6,694 hab. 
Il s'y tient i foire de 3 jours le premier 
dimanche apres le 3i septembre. 

ClTTA-UELLA-l’lEVE, ville des ÉUts 
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de rÉglise , délégation et à 7 S. O. 

de Pérouse, et à 3 1 . 1/4 S. O. du lac de ce 
nom, sur une hauteur. Siège d'un cvéché. 11 
y a 1 cathédrale, 3 églises, et 6 couvens. 
U, 400 hab. 

CITTA-DI-CASTELLO,TIFEB^üli,TlBER- 
BCM , ville des Étais de l'Église , déléga- 
tion et à 9 1 . 1^4 N. N. O. de Pérouse, 
sur la rive gauche du Tibre. Siège d'un évê- 
ché. Elle a I château^ i cathédrale, 9 autres 
églises, des couvens, et des filatures de soie. 
6,000 hab. En 1798, les Français reprirent 
celte ville sur les Napolitains , (jui venaient 
de s'en emparer. 

CITTA-NOVA-DI-CHAMBRAY, ville de 
file de Gozze. CHAHenaT. 

CITTA-NUOVA , ville d’Illyrie, gouv. , 
cercle et à la l. i/a S. S. O. de Trieste, sur 
un petit promontoire qui s’avance dans la 
mer Adriatique, à 1 * 0 . de Quieto. Lai. N. 
45° 18' au''. Long. E. 11® la' 5 o". Siège 
d'un évéchc. 11 y a 1 cathédrale, et 3 autres 
églises. Le port est bon; l'air y est malsain. 
83 a hab. 

CITTA-NUOVA, bourg de la Turquie 
d'Europe, saiidjak. et à 11 1 . i/a N. N. 0 . 
d'Okhrida, sur un afliucnt du Drin. 

CITTA-VECCHI A , bourg et port de mer 
de Dalmatie , cercle et à 9 1 . S. de Spalatro , 
dans nie de Lésina, au fond d'une petite 
baie, a, 100 hab. 

CITTA-VECCHIA, ville fortiliéc, anc. 
cap. de i'tle de Malte , sur une montagne , 
presqu'au centre de file, à a 1 . i/a O. de 
La Valette. Siège d'un évêché. 11 y a une 
grande et belle cathédrale, du haut de la- 
quelle la vue s'étend sur toute file. Au-des- 
sous de ce temple est une petite grotte, où 
Ton prétend que l'apôtre S. Paul s'est tenu 
caché les trois premiers mois qui suivirent 
sou naufrage. On voit encore dans l’église U 
statue de cet apôtre, et celle du comte Rugci'~ 
Ic-Normand , qui chassa les Sarrasins de 
Malte, il y a en outre dans cette ville plu- 
sieurs autres églises cl couvens. On trouve 
(Uns les Environs beaucoup de catacombes 
taillées dans le roc ; plusieurs oflVcnt de vastes 
chambres ; rentrée de beaucoup d'autres est 
bouchée. 

CITTOU , village de France, dép. de 
l'Aude, ari'ond. et à 5 I. i 4 N. E. de Car- 
cassonne, canl. de Peyriac , sur l'Argcnt- 
doiible. S4o hab. 11 y a sur sou tcrriloirc 
une source intermittente, qui éprouve régu- 
lièrement un f1u\ cl rcflii.\ de xa heures, en 
commençant à 4 heures api;ès midi et finis- 



sant à 4 heures après minuit. Scs eaux aug- 
mentent de moitié celles de l'Argent-double, 
et le volume qu’elles lui fournissent en hiver 
est triple de celui qu'elles lui donnent eu 
été. 

CITY-POINT, village et port des États- 
Unis , état de Virginie, comté du Prince- 
Georges , sur la rive droite du Janics-river, 
au confluent de l'Appomatox, à 8 1 . S. E. de 
Richmond. Le James-river y est navigable 
pour de gros navires. 

ClUDAD DE LAS PALMAS , ville de i dc 
Catiarie. Palmas. 

ClUDAD DEL HACHA, villedcla Nouvelle- 
Grenade , prov. et à 3 o 1 . E. N. E. de S** Mar- 
ilia, et à 4 ^ Mar.acaybo, ù l'em- 

bouchure du Rio dcl Haclia , dans la mer des 
Antilles. 

ClUDADELA, ville d’Espagne, anc. cap. 
de Pile de Minorque, sur la oMe occid. de 
nie, à 8 1 . 3/4 O. N. O. de Mahoa. Elle est 
bùlte à peu de distance du rivage , cl en- 
tüui’ée d'uoc partie des anciens murs élevés 
par les Maures, auxquels on a ajouté d'au- 
tres ouvrages. Les rues sont étroites et som- 
bres ; ce qui convient à la chaleur du climat. 
On y compte 6G0 maisons , dont quelques- 
unes assez belles, 1 ancienne cailiédralc, a 
églises paroissiales, 3 couvens, et 1 hôpital. 
Le port, petit et vaseux, est formé par un 
canal bordé de rochers, et défendu par le 
fort Nicolas. Il y a à droite et à gauche 
a tours qui servent de signaux. Le com- 
merce est peu important, a, 4^^ hab. Cette 
ville était considérable du temps des Car- 
thaginois ci des Romains. On voit dans les 
environs la Cova-pcrclla , grotte remplie de 
stalactites curieuses , et une belle route qui 
conduit à Mabon. 

ClUDAD-REAL, ville de Colombie, à 67 I. 
S. S. E. de Caracas, et à 84 L S. S. O. de 
Cdiuana , dans la Guyanne colombienne , sur 
la rive droite de l'Orénoquc. Elle fut fondée 
en 1759. La population est en grande partie 
composée de vagabonds cl d’oisifs, sortis des 
prov. de Barcelone, de Venezuela, et de 
file Marguerite. 

ClUDAD- REAL, nouvelle prov. d'Es- 
pagne, formée, en 182'i, de la plus grande 
partie de fane. prov. de la Manche, de la 
partie merid. de celle de Tolède, et d'une 
faible portion de l'Estramadiire j bornée au 
N. par la prov. de Tolède ; à TE. , par celtes 
de Chinchilla et de Ctienca ; au S., par celle» 
de Cordouc et de Jacu ; et à l’O. , par ccHe« 
de Caccres ci de Badajoz. Sa longueur , de 
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l'E. -à rO. , est (le 58 l. , et sa moyenne lar- 
geur, du N. au S., est de 1. Les moûts de 
Tolède bordent au N. celte prov., et envoient 
vers son intérieur plusieurs ramibeations re- 
marquables, telles (|ue la sierra dcl Rubial, 
la sierra de Castcllon, et la sierrH de Val- 
deores. La sierra Moreri^ l'entoure au S. et 
au S. E. Cest au fond de l'immense vallée 
formée par ces deux grandes chaînes , et a4 
centre de la prov. , que coule de l'E. à 1*0. 
la Guadiana. Ce fletiTO y reçoit par la rive 
droite la Zancara, la Giguela, le Bullaque, 
l'Estcna, le Guadarranque, le Gtiadalupcjo, 
et par sa rive gauche l'Azucr et le Jabalon. 
396,5 q 5 hnb. La ville du meme nom est le 
chef-lieu de cette prov. 

CIUDAD-REAL, ville d’Espagne, an- 
cienne capitale de 1a Manclic , chef-lieu de 
la province de meme nom (Manche), au 
milieu d'une camp.agnc riche cl fertile, entre 
U Guadiana ci le Jabalon, à a3 1. S. de 
Tolède, et à 36 !. S, de Madrid. Elle est 
entourée de murs. Les rues en sont droites, 
larges et bien pavées. La grande place, for- 
mant un carré long de t.5o pas .sur ^5 , est 
bordée de q rangs de loges destinées aux 
spectacles de courses de taureaux et aux 
fêtes publiques. L'église paroissiale est assez 
belle. 11 y a 3 autres églises, plusieurs cou- 
vons, I college, 5 hôpitaux, et le magni- 
tique hospice de la Miséricorde, bâti pour 
les pauvres, aux frais du cardinal Lorenzana. 
On enseigne dans cet hospice divers mé- 
tiers aux enfans; on vient aussi d'y établir 
(les Tnaniifacturcs d'étolTes de laine et des 
ateliers de sparleric. On fabrique, à Ciudad- 
real , de la ganterie j il y a quelques tan- 
neries. Le commerce consiste en vins esti- 
més, fruits, huile, et mulets. Il s’y tient une 
grande foire de bestiaux tous les ans. 8,4oo 
habitans. 

CIUDAD-REAL ou CHIAPA DE LOS 
ESPANOLES, ville du Guatiniala , chef- 
Ik'ii de la prov. de Cbiapa et de distr. , dans 
une plaine fertile, sur le Rio de les Zcldales, 
à 90 1. N. O. de Guatimala , et à 17S I. E. 
S. E. de Mexico. Lal. N. iG®. Long. O. qS” 
35'. Siège d'un évéchc érigé en i538, et dont 
un des .premiers evéques a été le vertueux 
Bartbélcroi de Las Casas Elle a 1 cathédrale, 
3 couvons d'hommes et 1 de femmes, 1 liA- 
pilal, I college, et i séminaire. On y fait 
quelque commerce en productions du sol. 
3,83o hab. , dont environ 100 familles in- 
diennes. 

A 1/3 I. de celle ville, il y une source 
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mtcrmitciitc qui coule et s’arrête alternative- 
ment pendant 3 ans. 

Celte ville a été fondée , en 1 538 , sur rem- 
placement d'une ville indienne. Elle recul 
d'abord le nom de Villa-realc , et dans la suite 
ceux de Villa-viciosa , de S. Christoval de los- 
Llanos, de Chiapa de los Espaiiolcs, et enfin 
celui qu’elle porte actuellement. 

Le distr. de Ciudad-rcal renferme 4o)2oo 
hab. . 

CIUDAD-REAL DE GUAYRA, ville du 
Brésil, prov. et à 170 1 . 0 . de S*. Paul, 
di.str. de Curytiba. Elle avait été fondée en 
i 55 ^ ; en i 63 o , des Indiens la détruisirent. 
C'est près et au S. O. de son emplacement que 
le Parana forme le Salto grande de las Sette- 
quedas, chute de 3 oo brasses. 

CIUDAD - RODRIGO , Larcia - thahsci'- 
DAXA , ville d'Espagne, prov. et à 19 1 . i^a 
S. O. de Salamanque, dans une plaine fer- 
tile, près de la rive droite de l'Agiicda, tra- 
versée par un pont de 7 arches. Siège d'un 
évéchc sulTragant de l'archcvéché de Sant- 
iago. C’est une place forte de i'* classe, à 61 . 
des frontières du Portugal. Une bonne cita- 
delle la défend. Elle a 3 foubourgs. Les rue>^ 
en sont assez régulières , et il y a plusieurs 
beaux édihees publics. On remarque sur la 
grande place 3 colonnes romaines portant des 
inscriptions. Cette ville a t cathédrale, i col- 
légiale , 6 paroisses , 9 couvens , i séminaire , 

1 collège, 3 hôpitaux, 1 école de dessin , et 
I société économique. Il y a des manufactures 
d'étoffes de laine et de tqilcs , des tanneries , 
et I grande savonneiie. 1,100 hab. Ciudad- 
Rodrigo a été bâti dans le xnr siècle , sous 
le règne de Ferdinand ii , sur remplacement 
de Lancia-transcudana. Elle fut prise par les 
Portugais en 1706 , cl reprise par les Espa- 
gnols l'année suivante. Les Français s’eu em- 
parèrent en 1810 , et l’abandonnèrent aux 
Anglais en 1813, après avoir fait sauter une 
grande partie des fortincations. 

CIVAUX, village de France, dép. de la 
Vienne , arrond. et à 3 I. 1/3 O. de Montmo- 
rillon , et à 6 I. i /4 S. E. de Poitiers, cant. 
de Lussac-lcs-Châtcaux, sur la rive gauche de 
la Vienne. 74 <> Iiab. C’est dans les plaines 
voisines, près de la Motte de Gaunc et du 
Clain , que Clovis remporta une victoire sur 
Alaric , roi des Visigolhs. On voit encore dan» 
le cimetière un grand nombre de tombeaux 
anciens , ainsi qu'une pierre taillée grossicrc- 
mcnlcn forme de chaise , où Clovis se plaça, 
dit-on , pour haranguer ses troupes. 

CIVEZZANO , village du Tyrol , cercle et 
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à I 1. 3/4 E. N. E. (le Trente. II tient des 
foires le lo mai elle iGaoùt. 

CIVIDALE, Fobcm JrLii , ville du roy. 
Lombard-Vénitien, prov. et à 3 1. i/a E. N. 
E. d'üdinc, sur le Nattisonc, chef-lieu de 
dislr. Lat. N. 46" 4' 54". Long. E. ii” 6' 
ag". Elle est entourée de vieilles murailles et 
d’un fosse. Ilsy tient 3 foires de 3 jours : le 
aC juillet, le a8 septembre, et le lo novem- 
bre. a, 4/5 liab. 

’CIVIDATE, village du roy. Lombard-Ve- 
nitien, prov. et à 4 I- >/^ S. E. de Bergame, 
distr. et à I 1. i/4 E. S. E. de Martinengo , 
sur la rive droite dcTOgUo. Il s'y tient i foire 
de 6 jours le G décembre. 

CIVITA. Les noms commençant ainsi, qui 
ne se trouvent pas ici , sont à Citta ou au mot 
qui suit CiviTA. 

CIVITA, bourg du roy. de Naples, pro- 
vince de la Calabre Citérieure, distr. et à a 1. 
i/4 E. de Castrovillari , cant. et à t 1. i/4 N. 
deCassano. t ,44^ rite grec. 

CIVITA-BORELLA , petite ville du roy. 
de Naples, prov. de rÀbriizïc Citérieure, 
distr. cl à 8 1. S. de Lanciano , cant. de Villa 
S‘* Maria , sur une colline , près du Sangro. 

CIVITA-CAMPOMARANO, bourg du roy. 
de Naples, prov. de Sannio, distr. et à 3 1. i/a 
O. de Larino, et à 6 1. N. de Campobasso ; 
chef-lieu de cant. Il y a a églises et a monU- 
dc-piétc. f\ s'y tient a foires, le a3 juin et le 
3 octobre. a,5oo hab. 

CIVITA-CASTELLANA , ville des États de 
l'Église, délégation et à G 1. i/4 S. E. deVi- 
terbe, et h lo 1. N. de Rome. Siège d'un 
cvèchc érige en 5^8 . Elle est avantageusement 
siliice sur une hauteur escarpée et près du 
Rio-Maggiorc , qu'on traverse sur un beau pont 
de i5o pieds de hauteur, construit par Clé- 
ment XI. Elle a I citadelle, i place publique 
ornée d'une belle fontaine , i cathédrale, et 3 
couvons. 3,000 hab. 

On a prétendu à tort que celte ville occu- 
pait l’emplacement de yeics. ■ 

Le 4 décembre 1798 , les Français com- 
mandés parle général Macdonald, y défirent 
les Napolitains commandés par Mack. 

CIVITA-P'ANTINA , bourg du roy. de 
Naples, prov. de l’Abruzzc Ultérieure 11 ', 
distr. et à 3 1. 3/4 S. d'Avezzano, cant. de 
Civilclla-Rovcto, sur une haute colline de la 
vallée de Roveto. U y a i église et 1 hôpital. 
1 ,300 hab. 

ClVITA-ni-PENNE, Pinka-Ve.stiba, ville 
du roy. de Naples , prov. de l'Abruzzc Ulté- 
rieure chef-lieu do distr. et de cant., 



sur 3 collines, à 8 I. S. E. de Teramo ,• et a 
4 1. 3/4 N. O, de Chieti. Siégo d'i évéclic uni 
avec Alri , et suffragant du S*. Siège, et rési- 
dence d'i juge d'instruction. Quoique géné- 
ralement mal bâtie , elle renferme quelque^ 
beaux cdinccs , tels que la cathédrale et h 
scmiitairc dioccsait^. Il y a S églises , 9 cou- 
vens, dont 3 de femmes, 1 hôpital . 1 théâ- 
tre, i teinturerie, et i tannerie. 11 s'y tient 
4 foires, le 3 février, le dimanche de mai, 
le 4 novembre , et lo 8 décembre. 8,860 hab. 

Cette ville est très-ancienne. Lors de h 
guerre civile de Rome , elle fut détruite par 
Sylla. Les Normands, en ayant chasse les Grec« 
et les Sarrasins, y fondèrent le royaume de' 
Dcux-Sicilcs. Roger i®’’ y prit le litre de roi. 
et la déclara cité royale. Elle a appartenu a 
Charles de Bourbon , qui , en montant sur le 
trdne d'Espagne, la céda à Ferdinand iv son 
fils. 

Le dislr. est divisé en 7 cant. : Bisenli, 
Oitignano , Civita S. Angelo , Civita di-Penne , 
Lorcto, Pianella, et Torre de' Passeri. 

CIVITA-DUCALE, ville du roy. de Na- 
ples , prov. de l’Abruzze Ultérieure , chef- 
lieu de distr. et de cant. , sur la rive droite 
du Vcliiio , 5 8 1. 3 4 O. N. O. d'Aquila, et 
à 1 1. 3/4 E. de Ricli. Siège d'i cvêclic et ré- 
sidence d'un juge d'instruction. Elle a t ca- 
thédrale, I séminaire , 4 couvens , et 1 mont- 
de-piété. 1,800 hab. Elle doit son origine 
au roi Robert , alors duc de Calabre , ce qui 
lui a fait donner le nom qu'elle porte- 

Le (Ustr. de Civita-Ducalc est divise en * 
cant. : Amatrice , Antrodoco, Borgo-Colle- 
Fegato, Civita-Ûucale , Leonessa , Mcrcato « 
et La Posta. 

CIVITA ET AMPURIAS, évêché de Sar- 
daigne , dans la partie sept, du cap Sassari 
Il est suffragant de l'archev. deSassari, et son 
diocèse comprend 36,648 hab. Le siège est À 
Tempio. 

CIVITA-LAVINIA , Lavihivm , village d« 
États de l'Église, coroarca et à 6 1. 1/3 S. S 
E. de Rome, et à il. a/3 O. de Vollclri. 
^ Elle renferme un chalcau cl quelques ruin» 
d’un temple où l'on a trouve une statue dt 
Junon. 

CIVITA-LUPARELLA , bourg du roy. de 
Naples, prov. der.\bruzzc Citérieure, dislr 
et à ^ I. S. S. O. de Lanciano , cant. et à 3,4 
de 1. O. de Villa S** Maria , sur uue monta- 
gne. 1,693 hab. 

CIVITANOVA, bourg du roy. de Naples, 
prov. de Sannio, distr. et à 4 1. E. N. E. 
d’isernia , et à 5 1. O. N. O. de Campobasso , 
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canl. «le Frosolonc . surlcTrigno. i ^97/1 Inb. 

CIVITA-NUOVA, bourg dcsKlaû de l É- 
çlisc, délcgation et à 4 b K. de Maccrata, à 
3 I. 1/2 S. S. E. de Lorelte, cl à 12 I. de 
l'Adriatique. Lat. N. 43 *' 18' 19". Long. E. 
Il** 24^ i:V^. Il s'y lient une foire le iq mai. 

CIVITAQUA>A, pELTfiatM , bourg du 
lYiy. de Naples, prov. de TAbruzze Ulté- 
rieure I'’*, dislr. et à 3 I. 1/4 S. de Civila- 
di-Pcniic , et à 11 I. i |4 S. S. E. de Tera- 
roo , caiit. de Catignano , dans une vallée. 
U sy lient une foire le septembre. i,üi 5 
hab. 

CIVITA-REAEE , bourg du roy. de Na- 
ples, prov. derAbru/j-e Ultérieure 11**, dislr. 
et à 7 1 . N. E. de Civita-Ducale , et à 8 I. t/a 
N. N. O. d'Aquila, cant. de La Posta, près 
de U source du Velino. i, 44 ^ bab. 

CIVITA SANT’ ANGELO. ville du roy. 
de Naples , prov.de l’Abruzzc Ultérieure i'®, 
dislr. et à 3 1 . N. E. de Civita-di-Penne, et 
à 9 1 . S. E. de Teramo; chef-lieu de cant. , 
sur une colline, à 1 1 . de l'Adriatique. Il 
y a 1 collégiale, 4 couvens, et i hôpital. On 
y fait commerce en grains, en huile, et en 
vin. 11 8 y tient 5 foires : les janvier, 9 
mai , 19 juin ^ 1 1 novembre, et 3 i décembre. 
4,4 1 * bab. 

ayiTA-VECCHIA, dclégalion de» Étals 
dcrË^lisc, bornée au N. O., au N. et au 

N. E. par la délégation de Viterbe, au S. E. 
par la comarca de Home , et au S. 0 . par la 
Mediterranée. C'est une des plus petites pro- 
vinces des Étais Romains. Sa longueur du N. 

O . au S. E. est de 11 1 . , sa largeur, du N. 
E. au S. O. de 7 1 . , et sa superficie d'envi- 
ron 54 L Ua partie occid. est généralement 
unie , basse , et parsemée de petits lacs. La 
partie orient. , au contraire, est couverte de 
ramiBcalions du sub-Appennin Toscan. Les 
rivières les plus considérables qui l'arrosent 
sont, l'Arronc, la Maria, et la Mignonc. 
L'air y est en général malsain. Les montagnes 
du N. E. renferment de l'alun, connu sous 
le nom d'alun de Rome. 24^000 bab. , qui 
fournissent un contingent militaire de 5 
hommes. 

Ce pays comprend une portion de l’ancienne 
Élrurie. 11 faisait partie du patrimoine de 
8*. Pierre, lors de sa réunion à l’empire 
Français, où il a été incorporé dan.s le dé- 
partement de Rome. 

CIVITA-VECCHIA , CEaitiw cella;, ville 
et port de mer des États de l'Église, chef- 
lieu de délégation, sur la Médtlcrrancc, à 
■ 4 b N. O. de Rome, et à 10 1 . S. O. de 
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Viterbe. Lat. N. 4 ^" 5 ^ 34 ”- Eong. E. 9" 
24^ 3 o'^ Siège il’un tribunal de i'® instance. 
Elle est cntoui'éc de faibles remparts, assez 
bien bâtie, et percée de rues droites mais 
peu larges. L'air y est malsain , et l'eau de 
mauvaise qualité. 11 y a i église, plusieurs 
couvens, I théâtre, 1 arsenal, des chantiers 
de cousiniclion , des magasins d'approvision- 
nemens, et 1 bagne. Le port, qui contient la 
flotte du pape, est dû h rcrapcrcur Trajan. 
Il a été fortifié par Urbain viii. Il est siir et 
passe pour un des meilleurs ,dcs Étals de 
l'Eglise. Le bas'iin en est rond et regardé 
comme un cbcf-d'œtivrc. CiviU-Vccchia est 
l'entrepôt de Rome, et le dcbouclié des grains 
de l’Étal Romain, et des proiluils des arts de 
ce pays. On en exporte aussi de l'alun, des 
auis, de la laine, et du bois. On y importe 
principalement de 1a morue, du drap, de.s 
toiles, et do la pouzzolane. 7,111 bab. , non 
compris les forçats dont le no*mbre peut s'é- 
lever à G, 000. 

On trouve dans les environs les bains de 
Palazzi. 

Civita-Vecchia fut prise par Tolila cl re- 
prise parNarsèsen 553 . Depuis elle a été sou- 
venb prise et ruinée, mais toujours rebâtie 
par les vainqueurs. 

CIVITELLA, village des Étals de l'Église , 
délégation et 5 1 . 1/2 S. de Forli, sur la 
rive droite du Ronco. Il s’y lient i marché, le 
vendredi, en été, et 3 foires : le 1 3 juin, le 
29 septembre, et le i®*" novembre. 

CIVITELLA, bourg des États de l’Église, 
comarca et à 10 1 . E. de Rome, cl à 4 b 1/2 
E. S. E. de Tivoli. 

CIVITELLA, village des États de l'Église, 
délégation d'Urbin et Pesaro , à 3 1 . i /4 O. 
S. O. de Gtibbio, ctù 1 1 1 . S. S. O. d'Urbin, 
prè} de la rive droite du Sino. Il s'y tient 2 
foires, le 22 juillet et le i 3 septembre. 

CIVITELLA, bourg du roy. de Naples, 
prov. de rAbruzzc-Ullériciirc n®, dislr. cl à 
G I. 1/2 S. de Sulmona , cant. et à 3 I. i /3 
O. de Castcl-<li-Sangro , près delà rive gauche 
du Sangrn. 1,200 bab. 

CIVITELLA, bourg du grand-iliicbé de 
Toscane, prov. et à i 5 1 . $. E. de Florence, 
vicarial et à 2 I. 1/4 N. N. E. de Monte S, 
Savino. 1,000 bab. 

CIVITELLA-CASANUOVA , bourg du 
roy. de Naples, prov. de l'Abruzzc-Ultç- 
ricurc 1", dislr. cl à 2 1 . 1/2 S. <lc Civila-di- 
Penne, et à 9 I. 1/2 S. S. E. de Teramo, 
cant. de Catignano. i,8oo bab. 

CIVITELLA -D'AGLIANO, bourg dc^ 
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V^tat'% do l'É[;lisc, délégation cl à 5 1. i/4 N. 
de Vilorlic, et à i I. t/4 1^- S. E. do Üagna- 
rea , sur le Chiaro , qui se jette dans le Ti- 
bre près de ce bourg. 

CIVITELLA-DEL-TRONTO, Berecha , 
ville du roy. de N.aplcs, prov. de l'Abruzzc 
Ciléricurc, distr. et à 3 I. t/4 N.dcTcramo; 
chef-lieu de cant., près de la rive droite du 
Salinello. C’est une place forte de 3*^ classe, 
importante par sa position sur un rocher, 
dont le sommet est occbpé par un bon cha- 
teau-fort. Il y a i collégiale, 3 couvens, et 
1 hôpital. Il s'y tient a foires, le 7 septem- 
bre et le 1 3 décembre, i ,67 1 hab. 

CIVITELLA-MESSER-UAIMONDO , vil- 
lage du roy. de Naples, prov. de l’Abruzze 
Ciléricurc, distr. et à 5 1. S. O. de Lan- 
ciann, et à 6 1. i/a S. de Chicti , cant. de 
Lama, sur une montagne. 11 y a 3 églises. 

1 ,3oo hab. 

CIVITELLA-ROVETO, bourg du roy. 
de Naples, prov. derAbruzze Ultérieure ii**, 
distr. et à 3 1. t/4 S. d'Avezzano, et à toi. 
i/u S. d’Aquita ; chef-lieu de cant., près du 
Liri. i,aoo hab. 

CIVO, village du roy. Lombard-Vénitien, 
prov. de Valteline, distr. et à 1,2 I. N. N. 
0. de Traona , et à 5 I. O. de Sondrio , 
a, 01 1 hab. 

CIVRAY , village de France, dép. du 
Cher, arrond. cl à 4 b ^/4 Buur* 

ges, cant. et à I 1. i/3 S. E. de Cbarot. 
1,1 5G hab. 

CIVRAY, ville de France, dép. de la 
Vienne, chef-lieu d'arrond. et de cant.« à 
10 1. 3/4 S. de Poitiers, sur la rive droite de 
la Charente, près de la route de Paris è Bor- 
deaux. Siège d'un tribunal de 1'^^ instance. 
On y remarque l'église, dont rarchilcclurc 
parait antérieure à l'établissement du christia- 
nisme en France. 11 y a r société d'agricul- 
ture, et un collège communal. On y fait 
commerce de grains, de châtaignes renom- 
mées , et de IruRcs. i,5oo hab. 

L'origine de cette ville remonte au temps 
des empereurs romains. Dans la suite, Civray 
fut fortilié et défendu par un château-fort 
dont on voit encore les ruines. 

L'arrond. de Civray est divisé en 5 cant. : 
Availles, Charroux, Civray, Couché, et Gen- 
çais. U renferme 4^ communes, et 4*»oo8 
habitans. 

CIZURQUIL, bourg. d'Espagne, prov. et 
à 3 I. 1/2 S. S. O. de S*. Sébastien (Guipus- 
coa) , sur un afltiicnt de l'Oria. 

CLABBEEK, village des Pays-Bas. prov. 



du Brabant mérid., â 4 b i/^ de Bruxelles , 
arrond., cant. cl à 3 b de Nivelles. Il y a i 
papeterie , et des forges. 3i 1 hab. 

CLACKAMUS, rivière des États -Uni.s, 
dans la partie S. O. du territoire de Colum- 
bia. Elle descend du mont Jeflerson, tra- 
verse une contrée fertile et boisée , cl se 
joint , après un cours de 28 1. de l'E. à l’O., 
à la Multnomali, à 25 1. au-dessus de l’em- 
bouchure de cette livière dans la Columbia. 
Elle est navigable pour des canots jusqu'à 
une grande distance. Une peuplade du même 
nom, forte d'environ 1,800 individus , ha- 
bite sur scs bords. 

CLACKMANNAN, comté d’Écosse, borné 
au N., à TE. , et à l’O.par le comté de 
Perlb , au S. E. par celui de Fife, au S. par 
le Forlh , qui le sépare du comté de Stir- 
ling, dont une parois.se, Alva , s'y trouve 
enclavée. Sa plus grande longueur est de 
3 1. 3/4 1 sa moyenne largeur de 3 b, cl sa 
superficie d’environ 6 I. 11 est traversé dans 
la partie sept, par la chaîne des Ochel-hills, 
au centre de laquelle le Bcncloch s'élève 
à 4i>^ toises au-dessus du niveau de la mer. 
Ses principales rivières sont, le Norlh et le 
South-Dcvon , affluens du Forlh. Ce comte, 
le plus petit de TÉcossc , est très-fertile et 
bien cultive : les terres les plus fécondes sont 
des alluvions du Forlh qu'on est parvenu à 
dérober à ce bras de mer en lui opposant 
des digues. 11 y a quelques forets cl de très- 
bons pâturages, des mines de fer et de 
houille, des filons de cuivre , de plomb, de 
cobalt, d'antimoine , et d'argent. L'industrie 
et le commerce y sont actifs. 

Ce comté se divise en 2 presbytères , Dun- 
blanc et Stirling; Clackmannan en est le 
chcflipu. Les autres villes les plus impor- 
tantes sont : Allna , Cumbuskenneth , et 
Mcnslry. Il envoie un membre au parle- 
ment alternativement avec Rinross. i3,a63 
liabitaiis. 

CLACKMANNAN, ville d'Écosse , chef- 
lieu de comté , presbytère de Stirling , près 
du South-Dcvon , à 1/2 I. de la rive droite 
du Forth , à 1/2 I. E. d’Alloa, et à 8 I. 3/4 
O. N. 0. d’É<limbourg. Elle est sur une col- 
line élevée de 3i toises au-dessus de la ri- 
vière , et est peu remarquable par ses bâti- 
ment. Son port, formé à rcmbouchiirc du 
Soutli-Dcvon, ne peut recevoir que de petits 
^navires. On y fait commerce de houille. 4i°5^ 
hab. Il y a dans tes environs des usines à 
hauts fourneaux. On remarque , au sommet 
de la colline où celte ville est bâtie , une tour 
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carrée en raine , qu'on dit avoir été construite 
par Robert Bruce j c'est dans un château 
voisin de celle tour, que le dernier membre 
de la famille de ce roi est mort en 177a. 

CLACKTON (GREAT), village d’Angle- 
terre , comté d'Esscx , hundred de Tend- 
ring, à 3 1. 1/3 E. S. E. de Colchcster , et 
à 1/3 1. de la mer du Nord. L'évèque de 
Londres y avait autrefois un château. 1,075 
habitans. 

CLADOVA, bourg de la Turquie d'Eu- 
rope. Gladova. 

CLAIBORNE, comm. et fort des États- 
liais, état d’Alabama , chef-lieu du comté 
de Monroe, sur la rive gauche de l’Alabama , 
un peu auKlessous du confluent du Limcstonc* 
creek , à 33 1. S. S. O. de Cahâba , et à u3 1. 
N. N. E. de Mobile. Les navires tirant 6 
pieds d'eati peuvent en tout temps remonter 
le fleuve jusqu'auprès du fort. 

CLAIBORNE, comté des États-Unis, dans 
la partie occid. de l'état de Mississipi , sur la 
rive gauche du Mississipi. 5,96$ bab. Port- 
Gibson en est le chef lieu. 

CLAIBORNE , comté des États-Unis , dans 
la partie orient, de l'état de Tennessee. 5,5o8 
hab. Le chef-lieu est Tazewell. 

CLAIN , rivière de France , qui prend sa 
source dans le dép. de la Charente, à i I. 
1/3 O. N. O. de Confolcns , entre dans celui 
de la Vienne, passe à Vivonne , à Poitiers , 
et se joint à la Vienne à 1 1. S. de Châtel- 
lerault, après un cours d'environ 36 1. du S. 
au N. Ses principaux afliuens sont , à droite 
la Clouèrc et le Miauson , et à gauche , la 
Vonne et l'Auzance. 

CLAINES , village d'Angleterre , comté 
et à 1 1. N. de Worcester, hundred d'Oswald- 
slow , sur la rive gauche de la Saverne. 
3,509 Il y a de bcau.\ chÂteaux dans les 
environs. 

CLAIR (S*.), lac de l'Amérique sept., 
entre le territoire de Michigan (États-Unis), 
et le Haut-Canada, à 17 1. S. de rextremite 
mérid. du lac Huron , et k 4 1- Érié. 

11 est presque de forme circulaire, et a 3o l. 
de circonférence. Sa profondeur est unifor- 
mément de 31 pieds, excepté près des bords. 
Sa longueurest de 1 x 1. 1/3 , et sa plus grande 
largeur de 10 1. 11 reçoit k l'E. les eaux du 
Cbenal-Écarté et du Thames , communique 
au S. au lac Éric par la rivière Detroit, et 
«U N. au Uc Huron par la rivière S*. Clair. 
Ses bords sont encore incultes , et l'on n'y 
Toit qu'un petit nombre d'habitations. Il 
n^nferme plusieurs lies dont les plus considé- 
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râbles sont celles de Longhton d'Hurson, et de 
Chcnal-Écarté. 

CLAIR (S*,) , rivière de l'Amcriquc sept., 
formant une partie de la limite entre le 
territoire de Michigan (États-Unis), et le 
Haut-Canada. Elle sort du lac Huron, et 
va SC jeter dans le lac S». Clair, après un 
cours d'environ 17 1. du N. au S. Elle a 300 
toises tic large, et est navigable pour de grands 
bktimens. 

CLAIR (S*.), comté des États-Unis , dans 
la prlic sept, de l'état d'Alabama. 4,166 
hab. Clairsville en est le chef-lieu. 

CLAIR (S*.), comté des États-Unis, dans 
la partie S. O. de l’état d'Illinois, sur la rive 
gauche du Mississipi. 5,353 hab. Bellevillo 
en est lo chef-lieu. 

CLAIR (S*.), comm. des États- Unis, 
état d'Ohio, comté de Butler, au confluent 
du Miami et du S^. CUir’s-creck, a 34 1- S. O. 
deColumbus, vis-à-vis d'Hamilton. 1,307 hab. 

Le S^. Clatr’s-creek C6t peu considérable. 
On trouve vers sa source le fort S^ Clair. 

CLAIR (S*.), comm. des États-Unis, état 
de Pensylvanie , comté d'Allegliany , à 60 1. 
O. d'Harrisburg. 4)M^ 

CLAIR (S^) comm. des États-Unis, état 
de Pensylvanie, comté de Bedford, à 3a 1. 
O. d'Harrisburg. 1,74^ hab. 

CLAIR (S*.), fort des États-Unis, f^oyez 
Gratiot. 

CLAIR (S*.), bourg de France, dép. de 
la Manche , airond. et à al. 1/4 N. E. dç 
S^. Lo; chef-lieu de catit. 600 hab. 

CLAIR (S*.), bourg de France, dép. 
de Scinc-et-Oisc , arrondissement et à 5 1. 
1/3 N. de Mantes, et à ta I. 1/3 N. O. de 
Versailles , canton de Magny , sur la rive 
gauche de l'Eptc, dans une jolie vallée. On 
y voit les restes d'un château , fameux par 
le traité de paix signé en 91a, entre Charles- 
le-Simplc , roi de France, et Rollon , chef 
des Normands, traite par lequel ce dernier 
obtint la Ncuslrie. A l'entrée du bourg, dans 
la prairie , il existe un crinitage sur le lieu 
où S^. Clair a été martyrisé en 88 1. La fon- 
taine de cet ermitage a une grande célébrité 
pour les maux d'yeux, et un grand nombre 
do pèlerins s'y rendent tous les ans au mois 
de juillet. 600 hab. 11 y a de petits vignobles 
dans le voisinage. 

CLAIRAG, village de France, dép. de 
l'Hérault, arrond. et à 7 I. 3/4 N. N. O. de 
Béziers, et à i4 1- O. de Montpellier, cant. 
de Bédarrieux , sur la rive gauche du Marc. 
867 hab. 
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CLAIR AC, ville de France, dcp. de LoL 
et- 6 aronnc, arrond. et à 5 1. i/4 S. E. de 
Mannande, et à 5 I. 3/4 N. O. d'Agen, cant. 
de Toniicins, sur la rive droite du Lot. 11 y 
a plusieurs églises , dont une protestante. On 
y fabrique du papier , et on y fait commerce 
de vins blancs estimes , et d'eau*de-vie. 5 , 060 
habitans. 

Chirac fut le tliéùtre de plusieurs actions 
sanglantes pendant les guerres de religion. 
Sous Louis xiii , il fut pris et pillé deux 
fois. 

CLAIRE-FONTAINE, hameau des Pays- 
Bas , prov., arrond. et à a 1. 1/4 de Luxem- 
bourg , cant. et à i 1. d'Arlon. 

CLAIUEFONTAINE, village de France, 
dép. de l'Aisne, arrond. et à 4 L N. N. 
Ë. de Vervins , cant. de La Capelle. t,oo 8 
habitans. 

CLAIREFONTAINE, village de France, 
dép. de la Haute-Saône, arrond. et à 6 1. 
N. N. O. de Vesoul , cant. d'Amance. Il a 
I grande fabrique de faïence, et i verrerie. 
588 hab. 

CLAIREGOÜTTE, bourg de France , dép. 
de la Haute-Saône , arrond. et à a 1. 1/4 E. 
de Lurc , et à 8 1. E. N. E. de Vesoul , cant. 
de Champagney. Il syfuitbeaucoupdckirsch, 
et il y a 1 clouterie et 1 Librique d'instrumens 
aratoires. 398 hab. 

CLAIRET ou CLARÉE , rivière de France, 
dcp. des Hautes-Alpes, arrond. de Briançon j 
elle prend sa source dans le cant. du Mones- 
tier , près des limites des États Sardes, et va 
SC jeter dans la Durance à 3/4 de 1. N. E. de 
Briançon, après un cours d'environ 6 1. du 
N. O. au S. E. La vallée qu'elle arrose est 
entourée de hautes montagnes calcaires , et 
renferme des mines de houille. 

CLAIRM ARAIS , village de France, dcp. 
du Pas-de-Calais, arrond., cant. N. et à 
1 I. N. E. de S*. Orner, et à 14 I. i/a N. O. 
d'Arras. i,53i hab. Près de là est un étang 
célèbre pour ses ile.s Boitantes remplies de 
pâturages. 

CLAIRSVILLE (S*.), comm. des États- 
Unis, état d'Alabam.i, chef-lieu du comté de 
Clair, à 45 1. N. N. E. de Cahâba, sur le 
Canoe-creck , aHlueiit de la Coosa. 

CLAIRSVILLE (S*.), ville des États- 
Unis , état d'Ohio , chef-lieu du comté de 
Belmont , ù 3 I. O. de l’Ohio , et à 4^ l- E. 
de Columbus. La ville s'élève sur une émi- 
nence, et renferme i maison de justice , t 
prison, i marché, i banque, et 3 églises. 
r»4i bab 



CLAIRVAUX, bourg de France, dép. 
de l'Aube, arrond. , cant. et à u I. i/a S. S. 
£. de Bar-sur-Aube , et à la 1. i/a E. S. E. 
de Troyes , sur la rive gauche de l'Aube, 
près de la vaste forêt de son nom. U est célè- 
bre par une ancienne abbaye de bénédic- 
tins , qui était chef d'ordre d'une filiation de 
Cîteaux; saint Bernard en fut le premier 
abbé. On y voyait la fameuse cuve de saint 
Bernard qui contenait 800 barriques de vio. 
Les bâtimens ont été convertis en une maison 
centrale de détention , dans laquelle on a 
établi des fabriques de drap, de tissus méri- 
nos , de tissus en soie et paille , de couver- 
tures de laine et de coton, et de divers ouvra- 
ges en paille. Ce bourg a des forges, et fait 
aussi commerce de bois , de blé , et de vin. 
1 ,000 hab. 

CLAIRVAUX-LES-VAUX-DAIN, ville 
de France , dcp. du Jura , arrond. et à 4 L 
1/4 S. E. de Lons-le-Saunier; chef-lieu de 
cant. , près de la rive gauche de la Dronenne, 
sur le lK>rd d'un beau lac. Il y a des papete- 
ries, des scieries, et de belles forges, où l'on 
a établi depuis peu une clouterie à mécanique. 
1,300 hab. 

CLAISE , rivière de France , qui prend 
sa source dans le dép. de l'Indre , arrond. , 
cant. et à 3 I. S. O. de Châteauroux, coule 
d'abord à l'O. , en baignant les murs de 
Mezicr-en-Breiinc , jusqu'à Martizay, où elle 
se dirige au N. O. , sort du dcp. de l'Indre 
pour entrer dans celui d'Indrc-ct-Loirc, passe 
à Preuilly , et sc joint à la rive droite de la 
Creuse , à 3/4 de 1. S. de La Haye, après un 
cours de 17 1 . 

CLAIX , bourg de France , dép. de l’Iscre , 
arrond. et à a 1. S. S. O. de Grenoble, cant. 
de Vif, à quelque distance de la rive gauche 
de la Romanche. 1,^4^ 

CLALAVALDA , cap le plus occid. de l’Ilc 
de Rhodes , dans la Méditerranée. Lal. N. 
36® 7 ' 35^'. Long. E. 35 ® 31 ^ o^^ 

CLAMART-SOUS-MEUDON, village de 
France , dcp. de la Seine , arrond. et cant. 
de Sceaux, près du parc de Meudon, à 3 I. 
S. 0. de Paris. 11 y a plusieurs belles mai- 
sons de campagne, i carrière, et des fours à 
plutre. 900 hab. 

CLAMECY, ville de France, dép. de la 
Nièvre, chcf-licii d’arrond. et de cant., au 
confluent de l’Yonne cl du Beuvron , à 10 1. 
E. de Cône, et à i3 1. i/3 N. N. E. de 
Nevers. Siège d'un tribunal de x'* instance et 
d un <le commerce. Il y a 1 société d’agri- 
culture et I collège communal , des fabri- 
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ques de dr«p commun , i filature de co< 
Ion, des faïenceries, et des papeteries. On 
y fait un grand commerce de bois h brûler. 
5,3oo liab. Dans un des faubourgs de cette 
ville était le siège de Tévèché de Bethléem, 
qui faisait partie de l'ancien clergé de France. 

L'arrond. de Clamecy est divisé en 6 can- 
tons : Brinon-les-Allemands , Clamecy , Cor- 
bigny , Lormes, Tannay, et Varzy. 11 ren* 
ferme 97 comm. , et 65,375 bab. 

CLAMOCTOMICHS , tribu indienne des 
États-Unis, dans la partie occid. du terri- 
toire de Columbia , sur les bords du Grand 
Océan, au N. de la Columbia. 360 individus. 

CLANIMATAS, tribu indienne des États- 
Unis , dans la partie occid. du territoire de 
Columbia , dans le S. O. de l'ilc de Wappa- 
too. 300 individus. 

CLANNARMINNAMUNS, tribu indienne 
des États-Unis, dans la partie occid. du ter- 
ritoire de Columbia, sur le bord S. 0. de 
nie de Wappatoo. 380 indi\idus. 

CLAON, hameau de France, dép. de la 
Meuse, arrond. et à 6 I. 3/4 O. de Verdun, 
cant. et à 3 1. N. O. de Clermont-cn-Ar- 
gonnc,sur 1a Biesme. Il y a 1 verrerie et 
des tuileries. i44 

CLAPHAM , bourg d'Angleterre, comté 
de Surrey , hundred de BrUton, à i 1. s/3 
S. O. de Londres. On y voit plusieurs jolies 
maisons bâties le long d'une belle prairie. 
7,1 5o hab. 

CLAPPUS, île de l'archipel de la Sonde, 
près de la côte mérid., de la prov. de Ban- 
tam , dans l'ile de Java. Lat. S. 7° 6^ Long. 

,E. ii 3 ° 7'. 

CLARA , lie du golfe du Bengale, dans 
l'archipel Mcrghi , près des côtes de la prov. 
de Tenasserim, dans l'empire Birman, au 

N. de l'ile de Met , par 1 3o' de lal. N. et 
95® 1 0 de long. E. 

CLARA , petite lie du groupe des Cana- 
ries , au N. de l'ile Lancerotc, dont elle n'est 
séparée que par l'ile Graclosa, et à 3 I. 1/3 
S. de nie Allegranza. Lat. N. 39** 19'. Long. 

O. i 5 o 53'. 

CLARA, ville de l'ile de Cuba, dans la 
juridiction des 4 villes, à 13 1. N. O. de La 
Trinîdad. 

CLARA , cap de la Guinée supérieure, sur 
1a côte de Gabon, au N. de l'embouchure 
du Gabon, par o** 35^ de lat. N. et 7° 30' 
de long. E. 

CLARA (SAKTA), établissement espa- 
gnol du Mexique, sur la côte de la Nouvelle- 
Californie , à 7 l. S. S. E. de San-Francisco, 
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et à aS 1. N. de Monle-Rey , par 37» 35' de 
lal. N. et ia3® 5g' de long, O. Il y avait 
quelques soldats , et plusieurs moines de 
l'ordre de S'. François destinés à convertir 
et à instruire les Indiens de ce pays. La 
plaine dans laquelle il est situe , produit en 
abondance du froment , du mais , des pois 
et des fèves, dont on exporte une grande 
partie. 

CLARA ( SANTA), Ile du Grand Océan, 
sur la côte du Pérou , dans le golfe de Guya- 
quil, au S. O. de l’ile Puüa. Lat. S. 3" i5'. 
Long. O. 8a“ 38'. On l'appelle aussi Amor- 
lajo; elle a a I. de long et est inhabitée. 

CLARATÜMBA, village de Pologne, f'oy. 
Mooica. 

CLAR-DE-LOMAGNE ( S*. ) , ville de 
France, dcp. du Gers , arrond. et à 3 I. E. 
S. E. de Lcctonrc, et à 7 1. 1/4 N. N. E. 
d'Auch; chef-lieu de cant,, près delà rive 
gauche du Ralz. Il y a i hôpital. i,5oo hab. 

CL ARE, bourg d’Angleterre, comté de 
SulTolk, hundred de Risbridge , sur la rive 
gauche du Slour, à 4 L i/a S. S. O. de Bury- 
S'. Edmunds, cl à 8 1. 3/4 O. d'Ipswicli; scs 
rues sont larges et non pavées; les maisons, 
généralement bâties en terre , sont recrepics 
en mortier. L’église est assez belle. On y 
voit les ruines d'un vieux château, et d’un 
monastère, fondé en ia48 par Richard de 
Clarc, comte de Glocestcr. Il y a a foires par 
an, le mardi d'après Pâques elle aG juillet. 
1,487 hab. 

CLARE, cap et Ile de l'Irlande ynjet 
Clfah. 

CLARE , lie d'Irlande, prè.s des côtes du 
comté de Mayo , prov. de Connauglit , à 
l’entrée de la baie de Clcw ; elle a a I. de 
long sur 3/4 de I. de large. 

CLARE, rivière d'Irlande , prov. de Con- 
naugt. Elle prend sa soiii-cc sur les limites 
du comté de Mayo, coule du N. au S. , tra- 
verse le comté de Galway et plusieurs petits 
lacs, entre autres celui de Turloglimore un 
peu au-dessous duquel elle reçoit les eaux de 
la Moync â gauche. Elle coule ensuite de 
l’E. â rO. , environ 4 !■, avant de se rcmlie 
dans le lac de Corribe, â i 1. i/a N. de Gal- 
way , après un coivs d’environ i5 I. 

CLARE, comté d'Irlande , prov. de Mun- 
ster j il forme une presqu'île de figure trian- 
gulaire , et ctt borné au N. par la baie et le' 
comté de Galway de la piviv. de Connauglit, 
•à l’E. par le lac de Dcirgeart et par le Sban- 
non qui le séparent du comté de Tipperary, 
au S. E. et au S. par celte même rivière , et 
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à rO. par rOcéan atlantique. Sa longueur , 
«le l'E. à l'O., est (le a3 1., et sa plus grande 
largeur, du N. au S., d’environ i3 1. Ce 
pays est montagneux. Sa principale rivicre 
est le Shannon ; le Fergus, l'Ourgauc et le 
Forsett sont ensuite les cours d'eau les plus 
considérables. Le climat, quoique humide 
dans les environs de la côte , est générale* 
ment salubre. Le sol est très-fertile dans les 
vallées j les pôturages des montagnes sont 
cxccllcns, et on y élève beaucoup de chevaux, 
de boeufs , et de moulons, dont la laine est 
estimée. 11 y a des mines de plomb et de cui- 
vre , ainsi que des mines de houille qui pa- 
raissent inépuisables. 

Le comté de Clare sc divise en 9 baron- 
nies : Bunralty , Burrin, Clanderlagh, Cor- 
comroe , ibrickin , Inchiquin , Islands , 
Moy ferla, etTullagh. 11 envoie 3 membres 
au parlement, et renferme 3 villes , 79 pa- 
roisses et 96,000 hab. Ennis en est le chef- 
lieu. 

CLARE, village d’Irlande, prov. de Mun- 
ster, comté de son nom, baronnie d’islands, 
sur la rive droite du Fergus, à 3/4 de !.• S. 
d’Ennis. En 1378, il se livra, dans les en- 
virons , un combat sanglant entre quelques 
chefs irlandais. 

CLAREBOROUGH, village d’Angleterre , 
comté et à 10 1. N. N. E. de Notlingham , 
wapentake de Bassetlaw , k 3/4 de 1. N. E. 
de Rctford. 1,939 hab. 

CLARÉE, rivière de France, yojrez Clai- 

axT. 

CLARKMONT , comm. des États-Unis, 
état de Ncw-llampshirc, comté de Chesbire, 
sur la rive gauche du Connecticut, près et au 
N. de Charlestown, et à i4 1. 1/3 O. N. O. 
de Concorde. 3,390 hab. 

CLAREINCE on WILLINK , comm. des 
États-Unis, état de New-York, comté de 
Niagara, à 80 I. O. d’AIbany. 3,378 hab. 

CLARENCE , ilc du Nouveau-Shetland 
mérid. , au S. de l’Amérique mérid. , et k 
TE. de l’ilc Bclsham, par 6*' 10' de lat. S. 
et 56° 36' de long. O. 

CLARENCE, village de la Turquie d'Eu- 
rope. yojr. CuiABSlTTZA. 

CLARENDON, village d'Angleterre, comté 
de NVilts, hundred d’Àldcrbury, à 1 1. 3/3 
E. de Salisbury. On y voit encore les ruines 
'd'un palais magnifique qui fut la demeure 
favorite de quelques rois d'Angleterre. En 
1 1G4, Henri 11 y tint un conseil pour met- 
tre en vigueur lois qui devaient restrein- 
dre le pouvoir du clergé, cl qui sont connues 



sous le nom de constitutions de Clarendon. 

■ 83 Itab. 

CLARENDON, comm. des États-Unis , 
état de Vermont , comté de Rulland , sur 
rOller-creek, à 19 1. S. S. O. de Montpel- 
lier. Dans la partie occid. de cette comm. 
est une caverne curieuse , qui renferme des 
stalactites. 1,713 hab. 

CLARENI^N , rivière des États-Unis. 
yoj\ Cape-Fkar. 

CLARENS, hameau de Stii.s$c , cant. de 
Vaud, dislr. et k 3/4 de 1. S. E. de Vevay , 
sur le lac de Genève. On y cherche en vain 
les belles promenades et les ruines du cbÂ- 
tcau de Wolmar, décrites par J. -J. Rousseau. 

11 y a beaucoup de vignobles. 

CLARENSAC, village de France, dép. 
du Gard, arrond. et à 3 l. 1/3 O. de Nîmes, 
cant. de Mamet. 11 y a des fabriques de 
cadis et d’eau-de-vie. 1,300 hab. 

CLARENTZA, village de la Turquie d’Eu- 
rope. yoj^. Chiarebtza. 

CLARET, village considérable de France, 
dép. des Basses-Alpes , arrond. et à 4 1- i/4 

N. de Sisteron , cant. de La Motte-dii-Oiirc, 
a quelque distance de 1a rive gauche de la 
Durance. 

CLARET , village de France , dép. de 
rilérault, arrond. et à 6 1. 1/3 N. de Mont- 
pellier, chef-lieu de cant. 800 hab. 

CLARITZA, petite ville et port de mer 
de la Turquie d’Europe , sandjak de Tri- 
cala , sur le golfe de Saloniquc , à 8 I. E. de 
Larisse. 

CLARK, comté des États-Unis, dans 1a 
partie S. O. de réUl d’AIabama , sur la rive • 
gauche du Tombekbi. Le chef-lieu est Clarks- 
villc. 5,839 hab. y blancs , 36 de 

couleur, et 3,o35 esclaves. 

CLARK, comté des États-Unis, dans la 
partie orient, du territ. d’Arkansas. i,o4o 
hab. Le chef-lieu porte le même nom. 

CLARK, rivière des États-Unis, territoire 
de Columbia. Elle prend sa source sur le re- 
vers occid. des monts Rocheux , coule vers 
rO. N. O., traverse le lac KuUccspclm, et 
se joint k la Columbia, par la rive gauebe, 
sous 47** 4^' 130° 35' de long. 

O. , après un cours d’environ i5o I. Elle 
fut ainsi nommée par les capitaines Clark 
et Lewis, qui visitèrent les premiers le pays. 
On donne quelquefois le nom de Flat-bead à 
la partie inférieure de son cours , à cause de 
la tribu des Flat-hcads ou Tushepas qui ha- 
bile sur scs bords. Elle forme une cataracte 
un peu avant son confluent. 
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CLARK , comté des États-Unis , dans la 
partie sept, de l'état de Géorgie. 8,767 hab. 
Le chef-lieu est Athens. 

CLARK , comté des États-Unis , état d'il- 
(inois , sur les frontières de l'Indiana. qSi 
hab. Le chef-lieu est Sterling. 

CLARK, comté des États-Unis, dans U 
partie S. E. de l'état d'indiana, sur la rive 
droite de l'Obio. 8,709 bab. Le chef-lieu est 
Cbarlestown. 

CLARK, comté des États-Unis, vers le 
centre de l'état de Kentucky. 11 , 449 
Le chef-lieu est Winchester. 

CLARK, rivière des États-Unis, état de 
Kentucky, comté de llickman. Elle se di- 
rige d'abord du S. au M. , ensuite du S. E. 
au N. O., et sc jette dans le Tennessee , par 
la rive gauche, un peu au-dessus du confluent 
de ce dernier avec l'Oliio , après un cours 
d'environ 18 1. 

CLARK , comté des États-Unis, vers le cen- 
tre de l'état d'Ohio, forme, en 1818, d’une 
partie de ceu.\ de Champaign et de Green. 
9,533 hab. Le chcf-licu est Springflcld. 

CLARK , comm. des États-Unis, état 
d'Obio, comté de Brown, à 3 o 1 . S. S. O. de 
Columbus. 1,89a hab. 

CLARK, comm. des États-Unis, état 
d'Ohio , comté de Clinton, à ao 1 . S. O. de 
Columbus , et à 3 1 . S. de Wilmington. x,aio 
habitans. 

CLARKSBUllG, comm. des États-Unis, 
état de Virginie, chef-lieu du comté d'Har- 
rison , sur la Monongahela , à la I. S. O. de 
Morgaotowii, cl à 70 1 . N. O. de Richmond. 
Lat. N. 39° 19'. Long. O. 8a" 4 ® ■ 

CLARK'S-FORK , rivière des États-Unis, 
terril, de Missouri. Elle a sa source dans un 
chaînon des monts Rocheux, au N. E. du 
lac Eustis, par 43 " 4 ^' 1 1 1" ao' 
de long. O. Elle reçoit plusieurs rivières, 
dont la principale est l'Apsasooba , et sc 
réunit au Yellowstonc, par 4 ^*^ 35 ' de lat., 
apres un cours de 60 1 . du S. O. au N. E. 
EÎlle a 75 toises de large ù son confluent; mais 
un peu plus haut sa largeur n'est plus que de 
5 o toises. Ses eaux sont légères et troubles. 

CLARKS-TOWN , comm. des États- 
Unis, état et à 10 1 . N. de New-York, chef- 
lieu du comté de Rockland , sur le bord 
occid. de l'Hudsou. 1,808 bab. d'origine 
hollandaise. 

CLARKSVILLE, comm. des États-Unis, 
état d'Alabama , chef-lieu du comté dcClark, 
sur les Jackson'a-creek , affluent du Tom- 
bekbi , à a 4 L 8. O. deCahuba. 



CLARKSVILLE ou CLARSKBURG , vil- 
lage des États-Unis, état d'indiana, comté 
de Floyd. 11 est b^ti un peu au-dessous des 
chutes de TOhio, vis-à-vis de Sbippingport , 
à I 1 . O. de JcfTersonvilIc, cl à 7 1 . E. N. E. 
de Corydon. Il y a i bon port pour les ba- 
teaux. 4® maisons. 

CLARKSVILLE, comm, des États-Unis, 
état de Tennessee , chef-lieu du comté de 
Montgomery, au confluent du Cumberland 
et du Red-river, à 17 1 . O. N. O. de Nash- 
ville, et à 27 1 . N. O. de Murfreesborough. 
Lat. N. 36 " a 5 '. Long. O. 89" 4 ^'. 11 y a 1 
maison de justice, 1 prison, 1 imprimerie, 
et X école. 

CLARY , village de France , dép. du 
Nord, arrond. et à 3 1 . a /3 S. E. de Cam- 
bray, et à i 5 1 . i /4 8. S. E. de Lille; chef- 
lieu de cant. 1,400 hab. 

CLASSET, bourgade d'indiens , dans les 
États-Unis , territoire de Columbia , sur la 
c6te du Grand Océan boréal, à 1 1 . du cap 
Flallery. 

CLATSOP, comptoir et fort des États- 
Unis. AsToaiA. 

CLATSOPS , peuplade indienne des États 
Unis , qui habite dans la partie occid. du 
territoire de Columbia , sur la rive gauche 
delà Columbia, près de son embouchure. 
On la considère comme le reste d'une nation 
qui fut autrefois considérable , mais dont le 
nombre diminua prodigieusement en 1800, 
par suite d’une maladie qui ressemblait beau- 
coup à la petite-vérole. Cette peuplade a 
beaucoup <le rapport , quant au physique , 
aux vètemens et aux mœurs, avec les Chin- 
Doks , les KilUmucks, les Catlilamalis , et 
d'autres nations voisines qui se sont fixées 
sur les bords de l'océan Pacifique et près de 
la Columbia. 

Tous CCS Indiens sont généralement d'une 
petite stature cl mal conformés ; leur teint 
est d'un brun-cuivre , plus clair cepeiKlant 
que celui des Indiens de Missouri. Ils ont la 
bouche large , les lèvres épaisses , le nez gros 
a rextremite et plat entre les yeux; ils ont 
ces derniers assez généralement noirs, et un 
front large et plat : la tète ainsi aplatie est 
chez ces peuples une beauté. Les Clatsops 
sont curieux et bavards ; ils ne manquent 
pas de finesse , et leur mémoire est tres-heu- 
rcuse ; quoiqu'ils aiment les plaisirs, ils 
ne paraissent jamais gais. Malgré leurs re- 
lations avec les blancs, il ne connaissent pas 
l'usage des liqueurs spiritueuscs j cependant 
Us s'enivrent quelquefois avec du Ubac qu'ils 
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aiment passionnément. Le vice le plus com- 
mun à tous ces peuples est la passion du jeu 
tic hasard , auquel ils se livrent avec une es- 
pece de fureur inconcevable. 

Leurs principaux moyens de subsistance 
sont la chasse et la pécbe. Us se servent 
pour la chasse de fusils dont ils ont peu 
d'iiabitudc, et de Tare et de la flèche,* et 
pour la pèche, de filets fabriques avec des 
écorces d’arbres. 

Ces Indiens sont fort adroits dans la con- 
fection de divers ustensiles domestiques , 
Uds que bols , cuillères , brochettes , bro- 
ches à rdlir, paniers , et grands vases de bois. 

Us fabriquent des canots de 3 ou 4 di- 
mensions et de dilTércntes formes , selon les 
lieux qu’ils ont à parcourir; ceux qui sont 
le plus en usage ont ordinairement 3o à 35 
pieds de long et peuvent conduire de lo à 
la personnes. Les plus grands ne se trouvent 
qu'erf descendant U Columbia, à l’endroit 
où la marée commence à se faire sentir : ils 
ont 5o pieds de long , et peuvent porter de 
8 à 10,000 livres pesant. Ces canots sont 
d'un seul tronc d’arbre , qui est le plus ordi- 
nairement un cèdre blanc, et ajustés avec 
beaucoup d'art , quoique l'on n'emploie que 
de mauvais outils pour leur confection. Ils 
sont ornés aux extrémités de ligures grotes- 
ques représentant des hommes ou des ani- 
maux, quelquefois de 5 pieds de hauteur. Ces 
canots sont très-estimés de CCS peuples, et for- 
ment l'article le plus important de leur com- 
merce. Rien n'cgalc radi*csse avec laquelle 
ils les manœuvrent; armés de rames cour- 
tes , ils ne craignent pas de s'aventurer sur 
les mers, cl de résister aux vagues que d'au- 
tres bateaux et d'autres marins ne pour- 
raient alTrontcr impunément. On a remar- 
qué que les femmes sont aussi habiles que les 
hommes à conduire ces canots. 

Les Clatsops font entre eux un commerce 
d'échange qui consiste en racines de Wappa- 
tou , poisson pilé , chevaux, colliers , et au- 
tres articles que leur fournissent les blancs. 
Ccu.x-ci viennent ordinairement parmi eux 
vers le mois d'avril et restent jusqu'en octo- 
bre. Toutes les peuplades des environs leur 
apportent alors les pelleteries qu'elles ont 
conservées , et qui sont des peaux préparées 
ou brutes, loutres de mer, loutres commu- 
nes , castors , renards , cl chals-ligrcs cl quel- 
ques autres arliclesdn peu d'importance; clics 
reçoivent en retour des fusils (qui sont pres- 
que tous de vieux mousquets anglais ou amé- 
ric.xins), de la poudre, des balles et du plomb, 



des chaudrons de cuivre ou de fonte , des 
théières de bronze, des cafetières, des cou- 
veilurcs, du drap grossier bleu et écarlate, 
du gros fll de fer, des couteaux, du tabac, 
des hameçons, et une grande quantité de 
chapeaux de matelots , de pantalons , de che- 
mises, et d habiU; mais les articles les plus 
recherchés par ces peuples, sont des colliers 
bleus et blancs , on verres ou d'une autre com- 
position; ils J attachent une si grande valeur, 
qu'ils donnent en échange leurs effets les plus 
précieux; aussi ces bijoux forment un article 
de commerce très-important avec toutes les 
nations de la Columbia. 

Il parait que tous ces Indiens vivent en 
assez bonne intelligence entre eux , et que 
dans la guerre ils traitent leurs prisonniers 
avec beaucoup d'humanité. Le nombre des. 
Clatsops est de i,3oo individus. 

CLAUD (S*.), bourg de France, dép. 
de la Charente, arrond. et à 4 1- O. S. O. 
de CoiifolcDs, et à 8 1. i/4 d'Angou- 

lème; chef-lieu de cant. , sur la rive droite 
du Son. 11 s’y tient chaque mois une foire 
considérable de bestiaux. i,86o hab. 

CLAUDE (S*.), ville de France, dép. du 
Jura , chef-lieu d'ai rond. et do cant. , au 
cpiiflucnt de la Bicune et du Tacon, à 6 I. 
3, '4 N. 0. de Genève , et à 9I. S. E. de Lons- 
Ic-Saunicr, entre trois montagnes du Jura 
qui la dominent. C'est le siège d'un cvcché 
sulTragant de Lyon, dont le dép. du Jura 
forme le diocèse , et d’ 1 tribunal de ins- 
tance. Elle a 1 société d'agriculture, et 1 
collège communal. Avant que S^. Claude fut 
presque détruit par un incendie en i79()f il 
était assez bien percé et assez bien bâti; il 
est relevé de ses pertes. On y remarque l’é- 
glise de Saint-Pierre, et plusieurs fontaines 
publiques, il y a des fabriques renommées 
de toutes sortes d'ouvrages en corne, bois, 
buis et ivoire, de tissus de colon, de clous 
d'épingles, de fll de fer, de papier, etc., 
des filatures de coton , et des tanneries. 3,697 
habilans. 

Les environs otTrent plusieurs curiosités 
naturelles, telles que le Saut de la Pucclle , 
les Cascades, les fontaines de Noirc-Com- 
bc, etc., qui méritent d'ètrc visitées. 

(Claude n’était dans l'origine qu'un 
monastère fondé , vers l'an 4<>o , par saint 
Boniain ; il devint ville épiscopale vers le 
milieu du xviii^ siècle, les moines de S^ 
Claude, aux droits desquels le chapitre avait 
succédé, exerçaient sur leurs vassaux le ilroit 
de mainmorte. Voltaire essaya de faire af- 
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franchir ceux>ci par Tautorité royale ^ il n*y 
réussit qu'en partie. Cette servitude n'a été 
abolie que par la révolution. 

L'arroud. de Claude est divisé en 5 
cantons : Bonnevillc'les* Bouchoux , Saint* 
Claude, S*. Laurent, Morez , et Moyrans. 
Il renferme 114 comm. , et 50 , 4^4 

CLAÜDON-VERRERIE, village de France, 
clép. des Vosges, arrond. et à 7 1 . S. de Mire- 
court, cant. et à i 1 . E. de Mont-hurciix. i,o 5 C 
habitans. 

CLAUSEN, hameau des Pays-Bas, prov. , 
arrond., cant. et à 1/4 del. de Luxembourg. 

CLAUSEN ou KLAUSEN , ville du Ty- 
rol , cercle et à 5 1 . N. E. de Botzen , et k 
al. S. 0 . de Brixen , sur la rive droite de 
l*Eisach. Elle a t château et 1 couvent. 
900 hab. On cultive la vigne sur son territoire. 

CLAVEN , ville du roy. Lombard*Véni- 
tien, f^ojr. CniÀVBirvx. 

CLAVEN-HILLS , cbainc de monfagnes 
d'Écosse , dans le comté d'Ayr. Elles s'éten- 
dent environ i 1 . du S. E. au N. O. Les 
deux plus hauts points sont le Lamont et le 
Waricy. 

CLAVERACK, comra. des États-Unis, état 
de New-York, comté de Columbia, prés et à 
l'E. d’Hudson, ctà i 3 1 . S. d'Albany. Elle 
renferme le petit village de même nom, com- 
posé de 60 maisons, a, 81 3 hab. d'origine 
hollandaise. 

CLAVERLEY, village d’Angleterre, com- 
té de Salop, hundred de Brimstrcc, et à 1 1 . 
3/4 de Bridgenorth. i, 3 o 5 hab. 

CLAVEYSOLLES, village de France, dcp. 
du Rhône, arrond. et à 4 h 3/4 N. O. de 
Villefrancbc, et à i I. 1/4 S. 0 . de Beaujeu, 
cant. deS^ Nizicr-d’Azergue , sur l'Azcrguc. 
1,094 l’sh. 

CLAVIÈRE, village des Pays-Bas, prov., 
et à 7 1. S. S. O. de Liège , arrond. ctà 31. 1,3 
de ilui, cant., età 41 - de Nandrin. 62a hab. 

CLAVIÈRES , village de France, dép. 
du Cantal, arrond. et à 3 1 . i/a E. S. E. de 
S^. Flour, cant. de Ruynes. On y fabrique 
des étoffes communes. 900 hab. 

CLAVIERS, village de France, dép. du 
Var, arrond. ctà a 1 . i /3 N. E. de Dragui- 
gnan, cant. et à i /3 de 1 . N. E. de Callas. 
1,119 

CLAVIJO , bourg d'Espagne, prov. et à 
3 1 . 1/4 S. de Logrono (Soria). 

CLAVILLE, village de France, dép. de 
l'Eure, arrond., cant. elà 2 l. i /4 0 . N. O. 
d'Évreux. On y fabrique de.< couliU en fd et 
coton. 180 hab. 



CLAY ou GLEY , bourg d’Angleterre , 
comté de Norfolk, hundred de Holt, sur 
une petite rivière qui va déboucher un peu 
plus loin dans le havre de Clay et Blakcney , 
à 9 I. N. N. O. de Norwieb. 11 est tres-fre- 
quenté pour ses bains de mer , cl il y a des 
salines considérables. 11 s’y tient 1 marché 
le samedi, et 1 foire le 19 juillet. 746 liab. 

CLAY , comté des États-Unis, dans la 
partie orient, de l’état de Kentucky. 4)393 
hab. Le chef-lieu est Manchester. 

CLAYE, bourg de France, dép. de Seine* 
et-Marne, arrond. et à 3 1 . 1/4 O. de Meaux, 
et à 10 1/2 N. de Melun j chef-lieu de cant. , 
sur le canal de l'Ourcq , et sur la route de 
Paris à Strasbourg, lly a 1 fabrique de toiles 
peintes, et i blanchisserie de toiles. 1,000 
bab. Son territoire renferme plusieurs carriè- 
res en exploitation , et des fours à chaux et à 
plâtre. 

CLAYETTE (LA) ou LA CLAYTTE, 
bourg de France, dcp. de Saônc-ct-Loirc , 
arrond. et à 3 ). 2/3 S. de Charollct, et à 9 1 . 
O. de Mâcon ; chef-lieu de cant. , sur les 
bords d'un étang. 11 y a des manufactures de 
coton, et des fabriques de cuirs. Patrie de 
La Métheric. i,oi 4 bab. 

CLAYTON , paroisse d’Angleterre , west- 
riding du comté d'York, wapentake de Mor* 
Icy , à I 1 . O. S. O. de Bradford , et à 4 1 - 
O. de Leeds. 3,609 hab. 

CLAYTON , corom. des États-Unis, état 
d’Ohio, comte de Perry, à 3 1 . £. de So- 
merset, et à 16 1 . E. S. E. de Columbus. 907 
habitans. 

CLAYTON-LE-MpORS , paroisse d’An- 
gleterre , comté de Lancastre , hundred et 
à 2I. N. E. de Blackbum, et à 2.1. N. de 
Haslingdon. 1,963 hab. 

CLAYTTE ( LA), bourg de France, f'qy. 
Clayette ( La). 

CLEAR, baie formée par le golfe Arabi- 
que , sur la cdte de la Haule-Égypte , par a 5 ® 
de lat. N. et 32 '» 20' de long. E. 

CLEAR ou CLARE, Noticm promoicto- 
RiDM , cap qui forme la pointe la plus mérid. 
de l’Irlande, par Si® 19^ de lat. N. et 11® 
45' de long. O. Il constitue l’extrémité S. O. 
d'une petite île dépendante de la prov. de 
Munster et du comté de Cork, et nommée 
Capc-Clcar-island, dont la longueur est d’i 1 . 
1/4, et la largeur d' 1/2 1., et qui contient 1,200 
bab. Le sommet de ce cap est occupé par un 
château. A TE. est la crique de Trakicran, 
sur le bord de laquelle est un pilier en pierre 
surmonté d'une croix grossièrement faite , 



Digitized by Googic 




G L E Ë 



io4 

<ju*on prétend être Touvragc de «aintKierAn. 
Cette croix est visitée tous les ans, le jour 
de la fête de ce saint, par un grand nombre 
de dévots. 

CLEAR-CREEK , comm. des États-Unis , 
état d'Obio, comté de FairEcld , à 3 1. S. 
O. de Lancaster, et à lo 1. S. E. deColum> 
bus. 1,174 

CLEAR-CREEK. , comm. des États-Unis, 
état d'Ohio, comté de Warren , & a5 1. S. O. 
de Columbus. a, 444 

CLEARFIELD, comté des États-Unis, 
vers le centre de Tétât de Pensylvanie. 3,343 
hab. Le chef-lieu est Cleartield. 

CLEARFIELD, conun. des États-Unis, 
état de Pensylvanie , chef-lieu de comté , 
A 38 1. N. O. d'Harrisburg. 875 hab. 

CLEAR-LAK.E , lac de la Nouvelle-Breta- 
gne , dans le pays des Cbipeouays , à 8 1. 
O. du lac Alhabasca , par 58° 4^' 
et 114** de long. O., au milieu de la plaine 
marécageuse qui s'étend entre la rivière 
Alhabasca et celle de la Paix. 

CLECY , bourg de France , dép. du Cal- 
vados, arrond. et à 4 L i/^ O. de Falaise, 
et à 7 1. S. de Caen, cant. d'Harcourt, près 
de la rive gauche de TOriie. On y fabrique 
de la dentelle et des tissus de coton. a,i4i 
habitans. 

CLEDEN, bourg de France, dép. du Fi- 
nistère, arrond. et à 8 1. 3/4 O. N. O. de 
Quimper, cant. et à a 1. 3/4 O. de Pont- 
croix, à 1/4 de 1. de TOccan. 1,800 hab. 

CLEDEN-POHER, bourg de France , dép. 
du Finistère, arrond. et à 7 1. E. de Chè- 
teaulin, et à 9 1. x/4 N. E. de Quimper, 
cant. de Carhaix. i,o54 hab. 

CLEDER, bourg de Franco, dép. du Fi- 
nistère, arrond. et à 5 1. N. O. de Morlaix, 
et à 9 1. 3/4 N. E. de Brest, cant. de Plou- 
zévède. 3,383 hab. 

CLEEBER, bourg du duché et à G I. 1/3 
E. de Nassau , baill. et à 1 1. 1/4 N. d'Usin- 
gen. Il a X château. 44^ H y a dans 
les environs des mines de plomb et d'ar- 
gent. 

CLÉES ( LES ), village de Suisse, cant. de 
Vaud , distr. età 1 1. i/4 O. S. O. d'Orbe , et 
â 5 1. 3/4 N. N. O. de Lausanne, sur la rive 
gauche de TOrbe , dans une gorge étroite. 
C'était autrefois une petite ville, qui fut prise 
d'assaut et détruite par les confédérés dans 
la guerre dc.s Bourguignons. On y voit encore 
des ruines. 

CLEEVE OLDouCLIFF, village d’An- 
glotcrrc , comté de Somerset , bundred de 
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Freesmanners et Williton, à 3/4 <le L S- 
O. de Walebet. On l'appelle aussi Cliff à cause 
des rochers escarpés qui l'avoisinent, et se 
prolongent du côté du canal de Bristol. 1,9 Si 
habitans. 

CLEFMONT , bourg de France , dép. de 
1 a Haute-Marne, arrond. et à 6 1 . i /4 Ë- de 
Chaumont, et a 6 1 . 3/4 N. N. E. de Lan- 
gres ; chef-lieu de cant. 38 o hab. 

CLEFS, bourg de France, dép. de Maine- 
et-Loire, arrond., cant. et à 3 1 . N. de Baugé, 
et à 9 I. N. £. d'Angers. x,ioo hab. 

CLEGUER, village de France, dép. du 
Morbihan, arrond. et à 3 1 . 3/3 N. de Lo- 
rient , cant. et à 1/3 1 . N. E. de Pont-Scorf. 
3,067 

CLEGUEREC, bourg de France, dép. du 
Morbihan, arrond. et à 3 1 . x /4 N. O. de 
Pontivy , et à i 3 1 . N. N. O. de Vannes j 
cheflieu de cant. 3,695 hab. 

CLEiSOüRA, CLISSURA ou PORCIORA, 
ville de la Turtjuie d'Europe, sandjak. , et à 
x 4 1 - x/3 E. d'Avlonc, et à 5 1 . O. de Pre- 
mili, sur la x*ive droite de la Voioutza, à son 
confluent avec la Desnitza. Siège d'un évê- 
ché grec. Elle est bâtie au milieu de rochers, 
et dominée par un fort construit sur Tescar- 
pement d'une montagne. Elle contient 100 
maisons 

CLELLES , village de France , dép. de 
Tlscrc, arrond. et à 9 1 . i/a S. de Grenoble; 
chef-lieu de cant. 681 hab. 

CLEMENCY, village des Pays-Bas, prov., 
arrond. , et à 4 I- de Luxembourg, cant. 
et à I 1 . de Messancy. 734 hab. 

CLEMENT (S*. ) , paroisse d'Angleterre , 
comté de Cornouailles , bundred de Powder , 
à une petite distance S. £. de Truroe. 3,3o6 
habitans. 

CLÉMENT (S'.), bourg de France, dép. 
des Hautes-Alpes, arrond. et à 3 1 . 1/3 N. E. 
-d'Embrun , et a 9 1 . t/3 E. N. Ë. de Gap, 
cant. de Guillcstre, sur la rive droite de 1 a 
Durance. 674 bab. 

CLÉMENT (S‘. ) , village de France, dép. 
do la Corrèze, arrond. et à 3 1 - 1/3 N. N. O. 
de Tulle, cant. de Seilhac. i,G 55 hab. 

CLÉMENT (S‘.) village de France , dép. 
(le la Manche, arrond., cant. età i 1 . N. E. 
de Motiain, et à ix I. 3/4 S- S. E. deS^ Lô. 

1,190 hab. 

CLÉMENT (S*.), village de France, dép. 
de la Mayenne, arrond. et à 4 1 - >/4 
de Cbâteau-Gonlier, cant. et vis-à-vis de 
Craon, sur 1 a rive droite de TOudou. 1,871 
habitans. 
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CLÉMENT-DE-MONTAGNE (S',), vil- 
lage de Fraucc, dcp. de l'Ailier, arroud. et 
à 4 ^/4 ^ Palisse, cant. de 

Al«jrei-dc-MonUgne , sur la rive droite de 
la Pèhre. i ,335 hab. 

CLÉïdENT-DES-LEVÉES (S*.), village 
de France, dcp. de Maine-et-Loire, arrond., 
cant. O. et ù Q 1 . i/a N. O. de Saumur, 
sur U rive droite de la Loire. 1 , 4^7 hab. 

CLEMENTE (S.) , ilc du Grand-Océan 
boréal, à 5 1 . S. de celle de S'*. Catalina, et 
à i6 1 . de la cote de la Nouvelle-Californie. 
Lat. N. 33 °, Long. O. iao° 28'. 

CLEMENTE (SAN), ville d'Espagne, 
prov. et à 17 1 . 1/2 S. S. O. de Cucnca, 
sur la rive gauche du Eus. Elle a 3 églises 
paroissiales, 6 couvens et 1 hôpital. 
habitans. 

CLEMENTE (S.), village du roy. de 
Naples, prov. de la Terre de Labour, distr., 
cant. et à i/a 1 . S. E. de Caserte, dans une 
plaine, il y a 3 églises. On y admire un 
musée d'anciennes inscriptions grecques et 
latines rassemblées par Tes soins de Daniele, 
historiographe. Ce musée peut rivaliser avec 
les plus fameux d'Italie. 1,260 hab. 

CLEMENTI, bourg de la Turquie d'Eu- 
rope, pacb., sandjak et à i 3 1 . 1/2 N. E. 
de Scutari ; chef-lieu de juridiction. i, 5 oo 
habitans. 

CLÉMENTIN (S*.), village de France, 
dép. des Deux-Sèvres, arrond. et a 2 1 . 3/4 
N. de Bressuire, cant. et à 2 1 . 2/3 S. O. 
d'Argenton-le-Chàteau. 1,200 hab. 

CLEMSKEHK.E , village des Pays-Bas , 
prov. de Flandre occtd. , arrond. de Bruges, 
cant. d'Ostende. 838 hab. 

CLENT, village d'Angleterre, comté de 
StaiTord, hundred de Seisdon. Il est, ainsi 
que son territoire, enclavé dans le comté de 
Worcester, à 1 1 . S. S. E. de Stourbridge, 
et à 4 h S. O. de Birmingham. S*. Kciielm , 
roi de Mercie, qui y fut assassiné en 819 
par les ordres de Guendrida, sa soeur, a été 
enterré dans l'abbaye de Winchcomb. 885 
habitant. , 

CLENZE, bourg du roy. et à 11 I. i/a 
S. E. de Hanovre, gouv. de Lunebourg, 
baill. età 3 l. 3/4 O. de Luchow. On y fabri- 
que de la toile , et il y a des blanchisseries. 
450 liab. 

CLEOBÜRY-MORTIMER, bourg d'An- 
gleterre, comté de Salop, hundred de Stott- 
esden, sur U rive droite de la Rea, à 10 1 . 
S. S. E. de Shrewsbury. 11 tire son nom 
des Mortimer , famille ancienne qui y posté- 
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dait un chôteau. U s'y tient des foires, le 
21 avril, le lundi de U Trinité, et le 27 oc- 
tobre. 1 ,602 hab. 

CLERAC , village de France, dép. de la 
Charente-Inférieure, arrond. et à 7 1 . 1/2 S. 
S. E. de Jonzac , cant. et k 1 1 . S. O. de 
Monlguyon. 1,270 hab. 

CLEKCKEN , village des Pays-Bas, prov. 
de la Flandi'e occid. , arrond. et à 3 1 . 3/4 
E. S. £. de Fumes, et à 7 1 . 3/4 S. O. de 
Bruges, cant. de Dixmude , sur une hauteur. 
2,329 

CLÉRÉ, village de France, dép. d'Indre- 
et-Loirc , arrond. et à 7 1 . N. N. E. de Chi- 
non , cant. et à 2 1 . 2/3 N. de Langeais. x,o6o 
habitans. 

CLÈUES, bourg de France, dép. de la 
Seine-Inférieure, arrond. et 5 3 1 . 3/4 N. de 
Rouen; chef-lieu de cant., sur la Clères, 
qui se jette dans le Cailly, après un cours 
d'i 1 . 1/3, pendant lequel elle met en acti- 
vité 2 moulins à papier et 3 filatures. 11 s'y 
tient une foire le 1*' mardi d'octobre. 5 ii 
habitans. 

CLEREVAÜX, bourg de France, dép. 
de l'Aveyron, arrond. età 31 . 1/2 N. O. de 
Rbodez, cant. de Marcilbac. 5 oo hab. 

CLERIGOS , rochers de l'occan Atlanti- 
que merid., près et au S. E. de Pile de la 
Nouvelle-Géorgie , par 55 ° 5 ' de lat.^ S. 
et 39° 22' de long. O. 

CLERJUS-LES-FRAMOUSES, village 
de France, dép. des Vosges, arrond. età 
51 . 3/4 S. d'Epinal , cant. deXertigny. 1,681 
habitans. 

CLERKE, lie do la mer de Bénng. Voyez 
LAtaBKTllA (S^) 

CLERMONT, comm. des États-Unis, état 
de New-York, comté de Columbia, à i 1 . 
1/2 de la rive gauche de l'Hudson, et à 16 I. 
S. d'Albany. 1,164 hab. 

CLERMONT, comm. des États-Unis, dans 
la partie S. E. de l'état d'Obio , sur la rive 
droite de l'Ohio. 16,820 hab. Le cbef-lteu 
est Williamsburg. 

CLERMONT, ville de France, dép. de 
l'Oise, chcf-lieu d'arrond. et de cant. , sur 
la rive droite de la Brèche, et sur la roule de 
Paris à Amiens, à 5 1 . 1/3 E. de Beauvais, 
et à 5 1 . 1/4 N. O- de Senlis. Lat. N. 49 “ 
23' 48". Long. E. 8° 4 ' 5 o". Siège d'i tribu- 
nal de instance, d'i conservation des 
hypotheques, et d'i direction des contribu- 
tions. Elle a 1 collège communal. On voit sur 
la montagne qui domine la ville un vieux 
château des princes de Condé , qui sert main- 
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tenant de prison; la terrasse qui est au* 
dessous est une jolie promenade publique , 
d'oii l'on jouit d'une trè$>belle vue. Clcr* 
mont a des manufactures de toiles peintes, 
de cordonnets, et de flanelles; des filatures 
de coton, des brasseries, et des tanneries. 
Ou y fait un bon commerce de blé, de farine, 
de toiles de Hollande et de Flandre ; il s'jr 
tient des marchés considérables de grains le 
dernier samedi de chaque mois, et des foires 
(le 3 jours les 4 février, i a août, et i décembre. 
2,072 hab. 

On ne sait rien de positif sur cette ville 
avant le siècle ; la cilatello fut cons- 
truite ou rétablie sous le règne de Charles* 
le-Chauve. Clermont fut pris et brûlé en 
1359 par les Anglais; depuis il a éprouvé 
plusieurs fois le même sort. En i 6 i 5 , le 
prince de Coudé, mécontent de la cour, se 
retira à Clermont^ et garnit le chatcau de 
troupes. 

L’arrond. de Clermont est divisé en 8 can- 
tons ; Brcteuil , Clermont, Crévecceur, F roiss^, 
S*. Jusle*en*Chaussce, Liancourt, Maignelay, 
elMouy.II renferme 178 communes, et 85 , 4 19 

habitans. 

CLERMONT, village des Pays-Bas , prov. 
et à 5 1 . E. de Liège, arrond. et à i 1 . 1/2 
Pi. de Verviers, cant. d'Aubel. a,G 34 hab. 

.CLERMONT, village des Pays-Bas, prov. 
et à 4 !• S- O. de Liège, arrond. et à 3 I. 
1/4 de Hui, cant., et à 1 1 . 3/4 de Nandrin. 
400 hab. 

CLERMONT - DE - LODÈVE , ville de 
France, dép. de l'Hérault, arrond. et à 3 1 . 
1/3 S. E. de Lodève; chef-lieu de cant., 
sur le Rond, et sur la route de Montpel- 
lier il Rhodez , dans une contrée pierreuse, 
mais fertile en fruits. 11 y a un tribunal de 
commerce et des fabriques de drap londriii 
destiné pour le Levant; des chapelleries et 
des tanneries. On y commerce en vins et 
eaux-de-vie, fruits, laines, huile d'olives, 
drogueries, et verdet. 11 s'y tient un marché 
considérable pour le drap tous les mercredis. 
5,810 hab. 

CLERMONT-DESSOUS, bourg de France, 
dép. de Lot-et-Garonne, arrond. et à 3 1 . 
1/2 O. N. O. d'Agen, cant. et à i /4 de I. E. 
de Port-S*' Marie, sur la rive droite delà 
Garonne, i , 354 hab. 

CLERMONT-DESSUS , village de France , 
dép. de Lot-ct-Garonne , arrond. et à 4 1 - i /4 
S- E. d'Agen, cant. et à i I. i /3 S. S. E. de 
Puymirol. 1.184 hab. 

CLERMONT - EN - ARGONNE , ville de 
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France , dép. de la Meuse, arrond. et à 5 1 
1/3 O. S. O. do Verdun, et à 8 I. 1/4 N. de 
Bar-le-Duc ; chef-lieu de cant. , sur une col- 
line, à quelque distance de la rive gauche 
de l'Aire. Elle a des manufactures de faicocc, 
des brasseries, des papeteries, et une verrerie. 

Il s'y fait commerce de fer, de clous, etc. 
1,600 hab. 

Clermont, anciennement capitale du Cler- 
montois , était autrefois une place forte , que 
Louis XIV a fait démanteler. 

CLERMONT -FERRAND , Au(;rsTo»EsiE- 
TCM, ville de France, chef-lieu du dép. du 
Puy-dc-Dûmc, d'arr. et de cant., au pied du 
Puy-dc-Dûmc , à 210 toises au-dessus du 
niveau de la mer , entre l'Arrier , qui coule 
au S. , et le Bedat, au N. , à 26 J. O. de 
Lyon, et à 76 1 . 4/5 S. de Paris. Lal. N. 

45® 4^^ 44 ”* Long. E. O® 45^ Siège d'on 
évêché suflfragant de Bourges, et dont le dé- 
partement du Puy-dc-Ddme forme le diocèse ; 
de tribunaux de 1^' instance et de commerce. 

11 y a des directions de contributions directes 
et indirectes et des domaines, x conservation 
des hypothèques , 1 académie universitaire, 

1 chambre consultative des manufactures, et 
I société des sciences, lettres et arts. Cler- 
mont proprement dit a environ 1/2 1. de tour; 
une espèce de boulevard , en partie planté 
d'arbres , le sépare de plusieurs gi*ands fau- 
bourgs. Cette ville a un aspect sombre, 
qu'elle doit à la couleur noirâtre de la lare 
tirée des montagnes des environs , dont on 
s'est servi pour les bâtisses et pour le pavé 
des rues ; elle olTrc un mélange d'assez 
beaux édiâces et de vieilles maisons, de 
belles mes et de ruelles tortueuses. On y 
compte 4 pl<*ccs publiques : la plus vaste , le 
Jaude , sert de marché ; une ancienne platc- 
fomicéicvéc, appelée la place de la Poterne, est 
moins une place qu'une promenade, d'où l'on 
jouit d'une belle perspecUve sur les campagnes 
voisines ; on remarque, au milieu de la place 
de Champeix, une fontaine gothique chargée 
d'arabt^sques , et sur celle d'Espagne un bel 
obélisque érigé en rhonneur du général De- 
saix. La cathédrale , de style gothique , est, 
quoique non achevée, le plus bel édlfîce de 
la ville; il y a plusieurs autres églises , et 
dos hôpitaux , où l'on a établi difTcrens cours 
pour les traitemens des maladies : celui de 
l'Hùtcl Dieu a un beau cabinet de physique. 

On admire les butimens du collège commu- 
nal , qui possède 1 cabinet d'iiintoiro natu- 
relle, cl 1 bibliothèque de i 3 ,ooo vol., fon- ] 
déc par Massillon. Clermont n , de plus , i j 
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jardin botanique, a salles de spectacle, i 
caserne de cavalerie , des halles au blé et 
aux toiles, une jolie promenade appelée le 
Cours des sablons , et des sources ferrugi- 
neuses. Le 4 novembre i 8 a 5 , on y a inau- 
guré la' statue de Pascal et le buste de Dc- 
lille. On remarque dans le faubourg de 
Allyre une source dont les eaux déposent 
des sédimens calcaires et ferrugineux en si 
grande quantité, qu'ils ont forme au-dessus 
d'un petit ruisseau un pont assez, solide pour 
que des voitures puissent y passer. On fabri- 
que à Clermont dé la grosse draperie , des 
toiles , de la bonneterie en coton et en soie, 
du papier, de la coutellerie, de la faïence , 
de la cbapellerie , et des produits chimiques. 
Les confitures sèches de cette ville sont re- 
nommées. 11 y a des filatures de coton et de 
chanvre, des tanneries, et une raffinerie de 
salpêtre. 11 s'y fait un commerce considérable 
en toiles fabriquées dans le département , en 
chanvre, fil, blé, vins, fromage renommé, 
cuirs , etc. Clermont est en outre rentrepôt 
d'une partie des marchandises de la Provence 
et du Languedoc destinées pour Paris , et 
celui du commerce de Bordeaux avec Lyon. 
11 tient 4 grandes foires : le dernier ven- 
dredi du carnaval , le 9 mai , le 26 août , et 
le XI novembre. C'est la patrie de Pascal, 
de Domat , de Thomas, de Charafort, de 
Girard le grammairien , du chevalier d’Assas, 
et de plusieurs autres hommes célèbres. De- 
liLle naquit dans les environs cty fut baptise. 
3 1 , 5 oq bab. 

Selon presque tous les auteurs , Clermont 
est V Augiistonemetuni , qui doit son origine 
à Auguste, et qui dans la suite fut appelé 
Urbs /iruerna ou Jruernorum ; d'autres, au 
contraire, prétendent que cette ville n'est 
pas V Àugiulonemetum J mais n'assignent pas 
l'époque de son origine. Quoi qu’il en soit, 
elle fut 1 a capitale du comté d'Auvergne , 
et les comtes prirent souvent le titre de 
comtes de Clcrmout ; l'cvécbé est un des 
plus anciens de France , cl Massillon en a 
occupé le siège. En logS, il se tint dans 
cette ville un concile, à la suite duquel le 
pape Urbain ii prêcha la première croisade. 
Clermont fut réuni à la couronne en 121a 
par Philippc-Augusiej Charles v y convoqua 
les États-Généraux en 1 3 ^ 4 - 
était alors détaché , et formait une petite 
ville, dcfeiidue par un cliateaii-fort qui était 
la meilleure place de guerre des comtes d'Au> 
vergne. Cette ville avait quelquefois porte le 
titre de comté ; mais elle perdit beaucoup de 



son importance par la destruction de son 
château , et peu à peu tous ses établisscmens 
furent transférés à Clermont. C’est dans cet 
état de décadence qu'un édit de Louis xiii 
de i 633 ordonna la réunion de ces deux 
villes pour n'en plus former qu'une seule 
sous le nom de Clermont-Ferrand. 

L'arrond. de Clermont-Ferrand est divise 
en i 4 cantons : S^. Amand-Tallendc , Bil- 
lom , Bourg-Lastic , Clermont ( 4 j^isticcs ], 
S*. Dier , Herment, Pont-du-Clmteaii , 
Rochefort , Vertaizon, Veyre - Mouton , et 
Vice-le-Comle. Il renferme 106 comm., et 
17 1,3^7 hab. 

CLERMONT-GALLERANDE, village de 
France, dép. de la Sarthe ^ an’ond., cant. et 
«à 1 1 . 1/4 N. Ë. de La Flèche , et à 8 I. S. 
S. O. du Mans. 1,357 hab. 

CLERMONTOIS, ancien petit pays de 
France , dans la Lorraine; il faisait partie de 
l'Argonnc, et se trouve aujourd’hui compris 
dans le dcp. de la Meuse. Il tirait son nom 
de Clermont-cn-Argonne, sa capitale , et avait 
le titre de comté. Dans l'origine, ce comté dé- 
pendait du Verdunois, mais ayant été cédé 
en i 564 par Nicolas Pseaulme, évêque de 
Verdun , qui en était le seigneur , à Charles 11 
duc de Lorraine , ce prince le donna à 
Louis XIII parles traites deLiverdun, de i 632 
et de Paris, de 1641. Louis xiv en investit 
dans la suite Louis de Bourbon , prince de 
Coudé , à qui il fut assuré par le traité des 
Pyrénées, ratifié par le duc de Lorraine en 
1661 au traité deVincennes. 

CLERMONT-TONNERRE, île du Grand 
Océan équinoxial , dans l'Archipel Dange- 
reux, par i 8 ** 33 ' i 5 " de lat. S. et iSS'* 33 ' 
53 " de long. O. Elle a été découverte en 
1823 par M. Duperrey, lieutenant de vais- 
seau , qui en a pris possession nu nom du roi 
de France. Les indigènes y sont d'une dé- 
fiance extrême , et il n’a pas été possible d’é- 
tablir de relation avec eux. 

CLERVAL, ville de France, dcp. du 
Doubs , arroud. et à 2 1 . 1/2 N. E. de Bau- 
me le.s Dames , et à 8 1 . 3/4 N. E. de Besan- 
çon; chef-lieu de cant., sur le Doubs. Cette 
ville a été fondée en iigS par Othon de 
Souabc, fils de l'empereur Frédéric 1". Les 
foires et les marchés qu'il lui acconla , et le 
pont qu'il y fil construire, la mirent bientôt 
en état de partager le commerce que la ville 
de Baume faisait alors. 1,200 hab. 

CLERVAUX, bourg des Pays-Bas, prov. 
et à II 1 . 3/4 de Luxembourg, arrond. et à 
5 I. 1/3 N. N. O. deDiekirch; chef-lieu de 
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cant., sur im affluent du Wiltz. Il y a des 
tanneries. 54 1 hab. 

CLÉRY ou NOTRE-DAME-DE-CLÉRY, 
ville de France, d6p. du Loiret, arrond. et 
à 3 1. l/a S. O. d*Orléans ; chef-licu de cant., 
à i/a 1. de la rive gauche de la Loire. Il sy 
tient des foires les i6 février , i6 mai , 8 juin, 
i6 août, et 3o novembre. Louis xi y fut en* 
terre, a, 44^ 

CLESS ou KLESS, bourg et château du 
Tyrol , cercle et à 8 1. N. de Trente , et à 
6 1. i/4 S. O. de Botzen, près de la rive 
dix)itc du Nos. On y élève beaucoup de vers 
à soie, et on y a établi plusieurs filatures de 
soie. 11 s'y tient une foire le mai. 

CLEVELAND, comm. des États-Unis, 
état d'Ohio, chef-lieu du comté de Cuyahoga, 
à l'embouchure de la Cuyahoga dans le lac 
Ériéj à 5o 1. N. E. de Columbus. Lat. N. 
4i° 3i'. Long. O. 84*’> Elle a un bon port, 
où il SC fait un commerce assez étendu. 6o6 
babitans. 

CLEVELAND , cap sur la côte orient, de 
la Nouvelle-Hollande, par 19*^ 10' o'' de lat. 
S. et iSqo 39' de long. E. 

CLÈVES , régence des États Prussiens , 
prov. de Clcves-Bcrg, formée du ci-devant 
duché de Clèves avec Elten , de la partie du 
duché de Gueldrc , qui appartenait à la 
Prusse, de la majeure partie de la princip. 
de Meurs, d'une partie considérable de l'an- 
cicD archevêché de Cologne, cl de quelques 
parties du duché de Juliers. Elle est bornée 
au N. et â l'O. par le roy. des Pays«Bas ; au 
S., par la régence de Dusseldorf; au S. O. , 
par celle d'Aix-la-Chapelle, et à TE., par 
celle de Munster. Sa longueur du N. au S. 
est d'environ 18 1., sa plus grande largeur 
de l'E à rO. de x3 1., et sa superficie de 
i4o 1. Le Rhin la divise en deux parties iné- 
gales , et y reçoit par sa droite la Lippe et 
la Ruhr. Cette régence, dont Clèves est le 
chef-lieu , e.st divisée en 6 cercles : Clèves , 
Dinslacken , Gueldre , Kempen , Rées , et 
Rhcinbcrg. Elle renferme 3o villes, 10 
bourgs, villages, et au6,o46 hab., dont 
53 ,ou 9 protestans et i,833 juifs. 

CLÈVES , ville des Étals Prussiens , prov. 
de Clèvcs-Berg, chef-lieu de régence et de 
cercle , à i 1. 3/4 de la rive gauche du Rhin , 
avec lequel elle communique par le Spoy, 
canal qui passe nu pied des collines sur le 
haut et la pente desquelles clic esl située , à 
!»4 1. N. N. ü. de Cologne , et à 4 L i/4 
S. E. de Nimèguc. Lat. N. Si*’ 4?^ 4°^^* 
Long. E. 3® 4^ • 5 Résidence d'un gouver- 



neur et siège d'une justice supérieure. Celle 
ville, à laquelle on arrive par de belles ave- 
nues , est entourée de murailles. On la divise 
en haute et basse. La première est sur 3 col- 
lines , sur l'une dcsrpielles est le Schwanen- 
bourg , ancien et vaste château , remarqua- 
ble surtout par la tour du Cygne , d’où l’on 
jouit d'une vue aussi étendue que variée. Sur 
1a seconde colline est une église catholique , 
et sur la troisième une grande place plantée 
d’arbres. Une porte, dont le fronton repré- 
sente en relief Eumène , rhéteur romain , 
s'élève au milieu d'une rue entre la haute et 
la basse ville. Les rues sont étroites et tor- 
tueuses , et les maisons bâties à la manière 
hollandaise. Cléves a 1 église paroissiale, 3 
temples protestans , i synagogue , a hôpitaux, 
X collège, I théâtre, i école de médecine, 
et 1 amphithéâtre anatomique. On y fabrique 
de la flanelle , des tissus de coton , de la bon- 
neterie , de l'horlogerie, et des miroirs. 11 y 
a en outre des tanneries , des distilleries de 
genièvre , des brasseries , des faïenceries , des 
teintureries, des chapelleries, et 3 fonde- 
ries pour le fer, le cuivre et l'étain. 11 se 
tient à Clcvcs 3 foires par an ; celle du mois 
d'août dure 8 jours. G, Six hab. A 1*0. de 
Clèves s'étend un beau parc fermé d'une pa- 
lissade; il renferme des eaux minérales peu 
cncrgi([ucs , des maisons de plaisance , et 
I jardin botanique. A l'E., à une certaine 
distance, près de la route de Xanten , on 
voit le tombeau du prince Maurice de Nas- 
saii-Sicgen, gouverneur du Brésil et ensuite 
du duché de Clèves. 

Gèves est une très-ancienne ville ; on y 
a trouvé des médailles et d'autres antiquités. 
On pense que le château doit sa fondation à 
Jules-César , qui l'aurait fait bâtir l'an de 
Rome 698. Sur la fin du ix* siècle de l'èrc 
chrétienne , cette ville fut détruite par les 
Normands ; rebâtie peu de temps après , elle 
souffrit , en et i5^8 , a incendies con- 
sidérables. Les Espagnols s'en emparèrent 
en i6a4 , et elle fut pillée par les impériaux 
en 1641. Elle suivit, en 1794» sort du 
duché, et devint chef-lieu d'une sous-prélec- 
ture du département de la Roer. 

Le cercle de Clèves contient 36,4^^ 

L'ancien duché de Clèves était divisé en 
deux parties par le Rhin. Les Francs ayant 
chassé les Romains de leurs provinces du 
Rhin , Grent gouverner ce pays par de* 
comtes. Othon i**', qui le réunit à l'empire 
d’Allemagne , continua de le faire gouverner 
par des comtes comme fief de l'empire 
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Thierri viii, un de ces comtes, en acquit une 
partie. Adolphe ii , comte de LamarL, qui 
avait épouse Marie, Hile de Thierri, hérita du 
comté , et en obtint l'investiture de l'ciupe' 
reur Sigismond. Ce fut cbt Adolphe ii qui 
prit le premier le titre de duc, vers l'an i 43 g. 
Le dernier duc, Jean Guillaume iii , étant 
mort sans enfant en 1609, quoique plusieurs 
princes prétendissent à sa succession, le duché 
de Cléves échut à Jean Sigismond , électeur 
de Brandebourg, qui avait épousé Anne, fille 
aînée de Marie>Éléonorc , sœur du dernier 
duc ; la possession de ce duché fut assurée à 
cette maison en 1713 par le traité d'Utrecbt. 
En 1794 9 Français s'en emparèrent, et 
en 1795, la Prusse le céda à la France. La 
portion située à la droite du Rhin fut réu* 
nie par Napoléon au grand«duché de Berg 
en 1806. Ce duché a été rendu à la Prusse 
CD i 8 i 5 , et est maintenant compris dans la 
province de Cl^cs-Berg. 

CLÈVES-BERG ou JULIERS-CLÈVES- 
BERG , Kle^e-B^rg ou ïuUch-Kleve-Iierg , 
proT. des États Prussiens, formée des anc. 
duché de CIcves et de Berg, d'une partie con* 
sidérablc du duché de Juliers et de l'arche v. 
de Cologne, de la Gueldre prussienne, et de 
la princip. de Meurs. Elle est située entre 
5 o® 27' et 5 i® 55 ' de lat. N., et entre 3 ® 35 ' 
et 5 ** a 5 ' de long. E. , et bornée au N. par 
les Pays-Bas; au N. £. et à l'E. , par 1 a prov. 
de Westphalic; au S. , par celle du Bas- 
Rhin, et à rO. , par celte dernière prov. et 
lesPays-Bas. Sa longueur, du N. O. au S. E., 
est de 36 L ; sa moyenne largeur, du N. E. 
au S. O. , de iG L, et sa superficie de 437 I. 
Cest la plus petite des prov. prussiennes. Si 
l'on excepte U portion de la régence de Clè- 
VC8, arrosée par le Neers , afiluent de la 
Meuse, elle est entièrement comprise dans 
le bassin du Rhin, qui la parcourt dans topte 
sa longueur , et la divise en deux parties 
presque égales. La partie orient, est, en gé- 
néral, couverte de montagnes, parmi les- 
quelles on remarque le Siebengebirge , dont 
le plus haut sommet s'élève à 3 i 6 toises au- 
dessus du niveau de la mer. La Lippe, l'Em- 
sche, la Ruhr, le Wipper et le Sieg, qui la 
traversent, s y joignent au Rhin par la droite. 
La partie occid. est généralement unie et ma- 
recageiue ; vers le S. cependant , il y a quel- 
ques ramifications des monts Eifel; l'Erfl, 
^ucDt de la rive gauche du Rhin , est, arec 
le Ncers , la seule rivière un peu con.sidéra- 
ble qui l'arrose. Presque toutes les rivières 
de cette régence sont navigables. Le seul ca- 
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nal important est l'ancienne fosse Eugcnien-< 
ne, qui établit une communication entre le 
Rhin et la Meuse. Le climat est tempéré; sur 
la rive droite du Rhin, l'air est pur et salu- 
bre; sur la rive gauche, il est nébuleux, et 
moins sain à cause des marais ; dans les mon- 
tagnes , il est généralement froid. Le sol, sur 
U rive droite du Rhin , est pierreux et peu 
fertile; sur la rive gauche, il offre, principa- 
lement au N. , de belles et riches plaines 
malheureusement trop entrecoupées de ma- 
rais. 11 produit des grains qui ne suffisent pas 
à la consommation , du vin de médiocre qua- 
lité , beaucoup de lin, du colza, du tabac, 
et du houblon. Les forêts couvrent à peu près 
un tiers de cette province , et cependant le 
bois est loin de suffire à l'exploitation des 
mines et à la consommation des diverses usi- 
nes. On élève peu de bestiaux. Il y a du fer, 
du plomb , du charbon de pierre, de l'albè- 
tre , du marbre , et de l'ardoise. L'activité 
des habitans a rendu cette province , natu- 
rellement peu productive, une des plus floris- 
santes de la Prusse : l'on y compte jusqu'à 
70,000 fabricans. Le nombre des manufac- 
tures y est immense : les principales sont 
celles de drap et autres lainages , de soieries, 
de toiles, de divers tissus de coton, d'ob- 
jets en fer , en acier , en cuivre , de papier , 
de cuira , de savon, etc., qui sont l'objet 
d'un commerce considérable avec l'Allema- 
gne et les Pays-Bas ; celui de transit et de 
commission avec la Hollande, est en outre 
très-avantageux à cette province , et le serait 
davantage s'il n'était gêné par le système des 
droits de péage adopté pour la navigation du 
Rhin. 

La province de Clèves-Berg , dont Cologne 
est le chef-lieu, fait partie de la division 
militaire du Bas-Rhin. Elle est divisée en trois 
régences : Clèvcs , Cologne , et Dusseldorf, 
et subdivisée en 29 cercles. Elle renferme 
965,756 bab., la majeure partie catholiques. 
Ce pays, conquis par les Français de 1794 
à 1806 , a fait partie des dép. de la Roer et 
de Rhinct-Mosellc jusqu'en i 8 i 4 - 

CLEW (BAIE DE) ou NEWPORT, baie 
sur la céte occidentale de l'Irlande , prov. de 
Connaugbt, comté de Mayo. Lat. N. 53 ** 
4 g'. Long. O. lu". Elle a environ 4 >/4 

de l’E. à rO. , et 2 1 . iju du N. au S- Elle 
contient un grand nombre de petites lies. 

CLEWER , village d'Angleterre , comté de 
Berks , hundred de Ripplcsmere , près età l'O. 
de Windsor, et à 10 1 . O. S. O. de Londres, 
sur la rive droite de la Tamise. 2,1 15 hab. 
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CLEY, boiir» d’Angleterre, yoy. Cl4Y. 

CLICIIY-LA GARENNE, village de France, 
dép. de la Seine, arrond. et à il. i/4 S. O. 
de S*. Denis , et à i 1. a/3 N. O. de Paris , 
cant. de Netiilly , dans une plaine, sur la 
rive droite de la Seine. 11 y a de jolies mai- 
sons de campagne, et un château dans lequel 
il s'est tenu un concile l’an 636. Le roi Jean 
y institua, en i35i , l'ordre de l'Etoile.. 
Vincent de Paule , curé de celle paroisse , 
en i6ia , fit reconstruire l'église. On remar- 
que â Clichy un grand réservoir d'eau de la 
Seine, et un lavoir couvert pour i5o blan- 
chisseuses, qui sont alimentes par une pompe 
à manège. Il y a i fabrique de sel ammo- 
niac et d'autres produits chimiques, i de 
ccrusc et de blanc de plomb, etc. i,5oo 
habitans. 

CLIFFE, village d’AngletciTC , comté de 
Kent, huudred de Shamwell , à 2 1. E. de 
Gravesend , sur la rive droite de la Tamise. 
Il a été la résidence de l'archevêque de Can- 
torbery , et il s’y est tenu plusieurs synodes 
provinciaux et des conciles. L'église est vaste 
et belle. 6^3 hab. 

CLIFFORD, village d’Angleterre, comte 
d’Hcrcford , hundred de liuntingdon, à i 1. 
N. de Hay , sur l.a rive gauche de la Wyc. 
On y voit les rniiies d'un vieux chateau d'où 
les anciens comtes de ClilTord , depuis com- 
tes de Cumberland , prenaient leur titre sei- 
gneurial. 8i6 hab. 

CLIFTON , village d'Angleterre, comte 
de Gloccstcr , hundred de Barton-Regis , à 
i/a 1. O. de Bristol, sur une hauteur au pied 
de laquelle coule l'.Vvon. 11 oflrc des points 
de vue délicieux, et est bien bâti. On voit 
dans les environs les ruines d’un camp ro- 
main. 

CLIFTON , village d'Angleterre , comté 
de Westmorcland , ward de West , sur la 
route de Kcndal à Penrith , â i 1. i/4 S. de 
cette dernière ville, sur la rive droite du 
Lowthcr. a83 hab. Le i8 décembre 174 ^ « 
les insurgés , sous les ordres du duc de 
Perth, y furent défaits par le duc de Cum- 
berland. 

CLIMAX , montagne de la Turquie d’A- 
sie , en Syrie, pach. et près de Tripoli. 

CLl?iCH, rivière des États-Unis, formée 
dans la partie S. O. de l'état de Virginie, par 
la réunion du Norlh-Fork et du Maiden- 
Spring, qui descendent des monts Allcghany. 
Elle coule vers le S. O. , entre dans l'état de 
Tennessee, reçoit le PowcU's-river cl l'Eme- 
ry’s river, et s'iinil au Tennessee par la 



dix)itc , près de Kingston, où elle 275 toises 
de largeur. Son cours est d'environ 100 1. 
Elle chI navigable pendant 70 1.’ 

CLINCIIAMPS, village de France, dép. 
du Calvados , arrond. et à 1 1. aJ3 O. N. 0. 
de Vire , cant. de Sever. i,4oo hab. 

CLINCH - MOUNTAIN , montagnes d« 
États-Unis , dans la partie S. O. de l’ctaldc 
Virginie et dans la partie orient, de celui de 
Tennessee. C'est un chaînon des monts Aile- 
ghany , qui s’étend du N. E. au S. O. , de- 
puis le 37 ^ parallèle jusqu’au 36^ , sur une 
longueur d'environ 60 1 . , et forme la sépa- 
ration des eaux qui , d'un côté , se rendent 
dans le Clincb, et de l'autre dans le Holston 

CLINGE , village des Pays-Bas, prov. de 
Flandre orientale, arrond. de Termoode, 
cant. de S'. Nicolas. i,3i6 hab. 

CLINGE, village des Pays-Bas , prov., de 
Zélande, arrond., et à 3 1. 1/4 d’Axel, cant., 
et à l/a 1. de Hulst. i,i53 hab. 

CLINT , l'une des moniagnes de l’Ammer- 
muir, en Écosse, à l’extrémité N. O. du 
comté de Bcnaick, u 6 1. S. E. d'Édimboorg. 
Sa hauteur est de a 57 toises. 

CLINTON , comm. des États-Unis , état 
de Géorgie, chef-lieu du comté de Joncs, à 
7 1. 1/2 O. S. O. de Milledgcville. 11 y a i 
maison do justice et t prison. 

CLINTON, comm. des ÉlaU-Unis, état 
de Maine, comté de Kennebcck., à 10 1. N. 
d'AugusIa. Il y a des forges. 1 , 356 hab. 

CLINTON, comté des États-Unis, dans 
la partie N. E. de l'état de New-York., sur 
le bord occid. du lac Cbamplain. 12,070 
hab. Le chef-lieu est Plattsbiirg. 

CLINTON, comm. des États-Unis, éUt 
de New-York, comté dcDutchess, sur la rive 
gauche de l'iludson, à 4 h N. de Pougb- 
kcepsic, et à 23 I. S. d'Albany. Elle ren- 
ferme 3 villages florissans : ilydc-Park., Plea* 
sant-Vallcy, et Staatsberg ^ 8 églises, 2 S 
écoles , plusieurs manufactures, et 6 , 6 1 1 hab. 

CLINTON, village des États-Unis, état 
de New-York , comté d'Oneida , sur l'Oris- 
kany, à 3 I. 1/2 S. O. d'Utica, et à 3o 1. 0. 
N. O. d'Albany. Piès de ce village s'élève 
sur une hauteur le collège de Uatnillon , 
fondé en 1812 . 

CLINTON, comte des États-Unis, dans 
la partie S. O. de l'état d'Ohio. 8,o85 hab. 
Le chef-lieu est Wilmington. 

CLINTON, comm. des États-Unis, étal 
d'Ohio, comté de Knox, sur l'Owl-creck, à 
l/a I. N. O. de Mounl-Vcriiou , cl à i5l. 
N. E. de Columbiis. 834 
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CLINTON, comoi. i!cs Klals-Ünis, état 
<Ie Tennessee , chef-lieu du comté d'Ander- 
Mn , sur la nvc droite du Clinch,.î 6 1. N. 
0. de Kuoxvillc , et ù 4^ 1. E. N.E. de Mur- 
frcesborougli. 

CLINTONVILLE, comm. des États-Unis, 
I Ut d'indiana , chef-lieu du comté de Wa- 
ba^h, à aS I. O. d'Indianopoiis , sur la rive 
gauche du \Vabash. 

CLION , village de France, dép. de Tln- 
dre, arrond. et à 8 1. i/a N. 0. de Chaleau- 
roux, cant. et à i 1. 3/4 S. E. de Cliulillon- 
iur-lndre. 1,191 iiab. 

CLION, village de France, dép. de la 
Loircdnfcricurc, arrond. et à. 4 1- i/4 S. de 
Paimbeeuf, cant. et à il. E. de Pomic. Il y 
a des eaux minérales nommées eau.i de Mal- 
ray-cn-Gourmalon. a,o83hab. 

CLIPSTON , village d’Angleterre , comté 
et à 5 1. N. de Northampton, hundred et à 
a I. i'4 E. de Rolhwell. Il y avait autrefois 
un palais royal , où le roi Jean a fait sa rési- 
dence. 81 3 hab. 

GLISSA, Akdstbivii, petite forteresse de 
Dalmatic , cercle et à a 1. N. N. E. de Spa- 
Utro, et à 1 1. de PAdriatique , sur une hau- 
teur, entre le mont qui porte son nom et le 
mont Mossor. Elle a trois enceintes , qui sont 
CD assez bon état. Elle commande le chemin 
qui conduit à Spalatro ; ce qui la fit nommer 
primitivement Clutz , mot qui signiBc clef en 
iUyrien , et qui , par corf iiptiun , s'est changé 
co celui de Clissa. i,3oo liab. Cette place 
se rendit aux Vénitiens en i494 \ Turcs 
s'en emparèrent en et la même année 

les Uscoques la leur enlevèrent. Elle fut 
rendue peu après, par capitulation , aux Vé- 
nitiens. Elle suivit ensuite le sort de la Dal- 
matie. 

CLISSON , ville de France, dép. de la 
Loire-Infcrieurc , arrond. et à 6 1. S. E. de 
Nantes, et i 3 1. N. de Montaigu; chef-lieu 
de cant., sur la Sèvre-Nantaise , près de son 
confluent avec le Maine. Elle a des fabriques 
de toiles, mouchoirs, coutils et élofles de 
Uine, et des papeteries. Elle fait un com- 
merce considérable de grains. 3,270 hab. 
^Ue ville a été presque entièrement détruite 
durant les guerres de la Vendée. 

CLITHEROE, ville d’Anglelcrrc , comté 
fl a 6 L S. E. de Lancaslrc, hundred et à 
^ 1- 1/2 N. N. E. de Blackburn, sur la rive 
gauche de la Ribble. Il y a des manufactu- 
res considérables de tissus de coton. Son 
» ommercc est favorisé par un canal iiaviga- 
çahlc, qui communique avec la Mersey, la 



Dec, la Ribble, rOusc, le Trent , le Dcr- 
went , la Saverne , riliimber, l’Avon , et la 
Tamise. Il s’y tient des foires le 24 mars , le 

août, le 4*^ samedi après la S*. Michel , et 
le 7 décembre. Sous le règne d’Élisabeth, 
Clithcroc obtint le privilège de bourg, et 
depuis elle envoie deux membres au parle- 
ment. 3,21 3 hab. 

CLIVIGER, village d’Angleterre, comté 
de Lancastre, hundred de BUckburn , pa- 
roisse et à 3/4 de 1. S. K. de Biirnlcy. i,3i4 
hab. On voit dans les environs un abîme 
profond , ouvert dans le sein d’une montagne 
à la suite d’un tremblement de terre ; il en 
sort des cours d’eaux qui vont se perdre dans 
la nier 

CLIVIO, village du roy. Lombard-Véni- 
tien, prov. et à 3 1. O. N. 0. de Curoc, 
distr. et à I 1. 1/4 E. d'Arcisate, au pied de 
la Roncaglia. 54o hab. 

CLOCHE (LA), petite ilc du Haut-Ca- 
nada, dans la partie sept, du lac Huron, fai- 
sant partie du groupe appelé Manatoulin. Lat. 
N. 450 43'. Long O. 84° !□'. 

CLOCHNABAN ou CLÜACHNABANE, 
montagne d'Écosse , de la chaîne des Gram- 
pians, sur la limite occid. du comté de 
Kincardinc. Sa hauteur est de 3g5 toises. Sa 
cime est couronnée d’un roc perpendiculaire 
de 90 pieds de haut, qui ressemble à des 
ruines de fortifications , et sert de signal aux 
vaisseaux. 

CLOCKSTAH, tribu indienne des États- 
Unis, dans 1a partie occid. du territ. de Co- 
lumbia, sur les bords d’une petite rivière, 
près de la côte S. E. de l'ilc de Wappatou. 

1 ,300 individus. 

CLOGHER, bourg d'Irlande, prov. d’Ul- 
ster , comté de Tyronc , chef-lieu de baron- 
nie , à 5 1. N. 0. de Monaghan , et à 5 1. S. 
S. E. d’Omagh. C’est le siège d'un évêché 
suflragant d'Armagh , qu'on dit avoir été 
fondé par saint Patrick. Ce bourg avait an- 
ciennement le titre de ville, et était com- 
merçant. Il envoie 2 membres au parlement. 

CLOGHER'HEAD , cap sur la cùte orient. 
d'Irlande, prov. de Leinster , comté de 
Loulh, a 1 1. 3/4 N. N. E. de l’embouchure 
de la Boync , par 53” 4®^ de lat. N. et 8® 
26' de long. O. 

CLOHARS-CARNOET, bourg de France, 
dép. du Finistère , arrond., cant. et à 2 l.S. 
S. 0. de Quimperlé, à 10 1. $. E. de Qiiim- 
per, et à 3/3 de I. de l’Océan. 2,4^9 hab. 

CLONAKILTY , ville d'Irlande, prov. de 
Munster, comté et à 9 I. S. 0. de Cork, 
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btronnicdcCnrbcry , h rcxtrcmitc d'une pe- 
tite baie de son nom, d’une navigation très- 
dangereuse. 11 y a i fabrique de drap com- 
mun, et X marché pour les laines Hlécs. 

Cette ville , qui florissait avant la révolte 
de i 64 x y fut alors entièrement détruite, et 
n'a pas recouvré depuis son ancienne splen- 
deur. 

CLONARD, cap du roj. et à l'entrée du 
détroit de Corée , sur la côte E . de la prov. de 
Kinchan. Lat. N. 35<> 3o'. Il porte le nom 
d'un des olTicicrs de La Pérouse. 

CLONARD, village d'Irlande, prov. de 
Lcinster , comté de Mcath , baronnie de 
Moy-Fcnrath, à 4 1- S. S. O. de Trim. 
C'était autrefois un endroit important. 11 fut 
réduit en cendres en io45. En 179 S un dé- 
tachement de rebelles y fut défait. 

CLONES , ville d'Irlande, prov. d'Ulster, 
comté et à 4 1- O. S. O. de Monaglian, ba- 
ronnie de Dartrcc. Il y avait autrefois une 
abbaye et un cvéché. En 1207 la ville et 
l'abbaye furent détruites j 5 ans apres, la ville 
fut rebâtie par les Anglais , et en i5o4 l'évé- 
ebe fut rétabli. 

CLONFERT, village d'Irlande, prov. de 
Connaught , comté et à i5 1. i/a E. de Gal- 
way , baronnie de Longford , à 8 1. E. de 
Longhre. 11 avait autrefois le titre de cité. 
C'est encore aujourd'hui le siège d'un évêché 
catholique. 

CLONMEL ou CLONMELL, ville d’Ir- 
lande, prov. de Munster, chef-lieu du comté 
de Tipperary , baronnie d'iflfa et OlTa , à 9 1. 
O. N. O. de Waterford , et à 33 1. S. O. 
de Dublin, sur la rive gauche du Suir, qui y 
est navigable et qu'on y traverse sur un pont 
de 30 arches. Elle est bien bâtie et les rues 
en sont droites. On y remarque réditicc de 
la halle. Elle a des fabriques de drap Com- 
mun dont on fait un grand commerce. Il y 
a des eaux thermales. C'est la patrie de 
Sterne. Elle envoie un membre au pai-lc- 
ment. 8,000 hab., dont un grand nombre de 
quakers. 

Cette ville était anciennement fortifiée ; 
elle a résisté long-temps h Cromwell, qui en 
fit détruire les remparts. 

CLONMESS, petite ilc du golfe de Slieep, 
sur la côte N. 0. de l'Ii landc, prov. d’Ulster, 
comté de Doncgal, à 9 1. N. O. de London- 
derry. 

CLONiMlNElS , ville d'Irlande, prov. de 
Lcinster, comté et à 6 1. S. 0. de Wexford , 
baronnie de Shelbtime, au fond d'une pe- 
tite baie. Lat. N. 53 ® i4^ Long. O. 9 ® ii'. 



CLONTARF , village d'Irlande , prov. de 
Lcinster, comté et à 1 L N. E. de Dublin, 
baronnie de Coolock, sur la baie de Dublin. 
Il y a un beau château. Ce village est bien 
peuple et tres-fréquenté dans Ia belle saison 
pour les bains de roer. 

En 101 5 il se livra près de là une fameosc 
bataille entre les Irlandais et les Danois, où 
CCS derniers furent défaits. 

CLOSEBURN, paroisse d'Écossc , comté 
et à 4 1- 1/3 N. N. O. de Dumfrics , presby- 
tère de Pcnponl, sur le Nilh. On y voit le 
vieux château de Closcburn. On exploite 
dans cette paroisse des carrières de pierre à 
chaux, des tourbières et des marnières. On 
y remarque une cascade de 90 pieds de haut, 
formée par le Criebup, qui y prepd sa source. 
1 ,683 hab. 

CLOTHIER, port sur la côte N. de Ro- 
berl's-island , l'une des Shetland mérid., 
dans l'océan Atlantique austral , par 63 ® 3 a' 
de lat. S. et Ci® ^5' de long. O., sur le dé- 
troit de même nom. Le fond en est bon. Lci 
lies Heywood et des récifs y mettent à l'abri 
de presque tous les vents régnans j mais l’ac- 
cès en est difficile. 

CLOUD ( ), bourg et château royal de 

France, dép. de Seinc-et-Oise , arrond. et 
à 1 1. 1/4 N. E. de Versailles, et à 3 1.0. 
de Paris, cant. de Sèvres, sur le penchant 
d'une colline qui domine la rive gauche de 
la Seine, que l'on' passe sur un pont de 
pierre. Le château est dans une position éle- 
vée, et composé d'un grand corps de bâti- 
ment et de deux ailes en retour avec chacune 
un pavillon, ce qui forme une très-belle fa* 
<^ade d'où la vue est très-agréable; les jar- 
dins qui l'environnent ont été distribués avec 
beaucoup d'art par Lenôtre. Les terrasses, 
les boulingrins, les pièces d'eau, et surtout 
les belles cascades, attirent les curieux. Le 
parc est très-vaste et fort bien percé, et ren- 
ferme un haras royal. Le château a une belir 
bibliothèque , et les principaux appartement 
sont ornés de morceaux de sculpture et de 
peinture d'un très-grand prix. Le bourg con- 
tient plusieurs belles maisons de campagne 
et un hôpital. 11 s'y tient tous les ans 1 foire 
depuis le 7 jusqu'au 33 septembre, où sc 
rend en foule une grande partie de la popu- 
lation de Paris , pariiculicrcment les diman- 
ches, à cause des eaux que l'on fait jouer 
S*, r.loud est trcs-fréqucnté pendant l’été. 
La cour y fixe quelque temps sa rcsidencc- 
Ce bourg tire son nom de Cloud ou CK> 
doald, petit-fils de Clovis, qui s'y était relire. 
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et qui , dans la suite , fut canonke. Henri ni 
y fat assassiné en 1 589 par Jacques Clément. 
C'est dans le château de S*. Cloud que Bona- 
parte se fit nommer consul. 

CLOUZEÂUX ( LES ), village de France, 
dép. de la Vendée, arrond. , cant. et à a 1 . 
S. O. de Bourbon-Vendée. 1,000 hab. 

CLOVELLY, ville d’Angleterre, comté 
de Devon , hundred et à 1 1 . i/a E. de Hart- 
laod , sur la baie de Barnstable , à i 5 1 . i/a 
O. N. O. d'Eacter. Il est assez mal buti sur 
le penchant d'un rocher escarpé , et a un 
petit pont. La pèche du hareng y est très- 
active. 94 1 hab. On voit près de là les ves- 
tiges d’un camp romain. 

CLOWEY , rivière de la Nouvelle-Dreia- 
gne, dans le pays des Chipeouays. Elle prend 
sa source dans le petit lac de même nom, 
par 6a^ 20' de lat. N. et io6<> 35 ' de long. 
O. , coule vers l'O. S. O. , et se jette dans le 
lac de l’Esclave , à iSl.N. E. de l'cmbon- 
churc de la rivière de ce nom, après un cours 
d’environ 80 1. 

CLOYE , ville de France , dép. d'Eure- 
et-Loir, arrond. et à 2 1 . i /3 $. O. de Châ- 
teaudun , et à 12 1 . i /4 S. S. O. de Chartres; 
chef-lieu de cant. , sur la rive gauche du 
Loir. 11 y a des tanneries. i,5i2 hab. 

CLOYNE, ville d’Irlande, prov. de Mun- 
ster, comté et à fil. E. de Cork, baronnie 
d'Imokilly, et à 2 1 . S. E. de Middlcton. 
Siège d'un évêché sulTragant de Casbell. On 
y remarque le palais épiscopal et la cathé- 
drale de style gothique. 

CLUDEN ou CLAIRN , rivière d'Écosse , 
formée par la jonction du Castlefaini , du 
Craigdarroch, et du Dalnhat, qui prennent 
leur source dans les montagnes à l'O. du 
comté de Dumfries. Elle coule du O. au 
S. E. , et SC joint au Nith près de l'ancien 
collège de Lincludin, à 1 1 . au-dessus de 
Dumfries, après un cours d'environ 1 1 1 . 
Cette rivière abonde en truites et en sau- 
mons. 

CLUGNAC, village de France, dép. de 
la Creuse, arrond. et à 2 1 . S. O. de Bous- 
sac , et à 5 1 . 2/3 N. E. de Guéret , cant. de 
Châtellux , sur la rive gauche du Veraux. 
1,989 hab. 

CLUIS- DESSOUS, village de France, 
dép. de rindre, arrond. et à 41- i^4 
La Châtre, cant. de Neuvy-S^ Sépulcre, 
tout près et au N. de Cluis dessus. H y a 1 
forge. 14^ hab. 

CLÜIS-DESSÜS, ville de France, dép. 
de riodre , arrond. et à 4 1- i/4 

Dict. Gioca. 4 
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Châtre, et à 7 I. S. do Chàteauroiix, cant. 
de Neuvy-S^ Sépulcre. 11 y a i forge. 
babitans. 

CLUN ou CLÜNN, bourg d'Angleterre, 
comté de Salop, hundred de Purslow, à 2 1 . 
S. de Bishop's-casUe , et à 8 1 . 1/2 S. S. O. 
de Shrewsbury, sur le Clun. 11 y a des ruines 
d’i ancien château et d’x hôpital. 1,781 
babitans. 

CLUNIE, village d'Écosse, comté et à 
4 l. 1/2 N. de Pcrlh, presbytère et à 2 1 . E. 
de Dunkeld. Il y a près de là un lac de 
même nom d'i I. de circonférence, au milieu 
duquel est une lie où est situé le vieux châ- 
teau de Clunie, et où l'on voit encore les 
restes d’un château-fort. On trouve dans les 
environs du fer, et quelques restes de camps 
romains. 1,060 hab; 

CLUNY, paroisse d'Écosse, comté et à 
6 I. tji O. N. O. d’Aberdeen, presbytèrede 
Kincardine-O* Wcil. On y voit 3 temples des 
anciens druides, 3 anciennes colonnes sans 
inscription, et 2 vieux châteaux autrefois 
fortifiés. 867 hab. 

CLUNY, ville de France, dép. de Saùnc- 
et-Loire, arrond. et à 4 1 - x/a N. O. de Mâ- 
con ; chef-lieu de cant. ,*sur la rive gauche 
de la Grdnc, qu’on y passe sur 2 ponts en 
pierre. Elle est entourée de murs qui tom- 
bent en ruine, et autour desquels régnent 
d'agréables promenades. 11 y a x collège 
communal, i hôpital, et 1 haras. Cette ville 
était célèbre par son abbaye fondée en 910 
par Guilburoe duc d'Aquitaine. On y 
remarquait surtoutl'églisc, de style gothique, 
qui était une des plus grandes de la France : 
celte église a été détruite pendant la révolu- 
tion , et l'on a établi le collège dans les bâti- 
mens de l’abbaye. Cluny a des fabriques de 
toiles et de gants , ainsi que des tanneries. 
3,400 hab. 

CLU 5 AZ (LA) ou LA CLUSE, village des 
États Sardes, div. de Savoie, prov. de 
Génevois , mand. de Thônes, à 4 1 - x/2 E. 
d’Annecy. 1,049 

CLUSE (LA) village de France, dép. du 
Doubs, arrond. , cant. et à 3 / 4 de 1 . S. S. E. 
de Pontarlier, sur la rive droite du Doubs. 
892 hab. Ou tire d’une carrière des environs, 
une pierre veinée de jaune et de rouge , sus- 
ceptible d'un beau poli. 

CLUSES , ville des États Sardes , div. de 
Savoie, prov. de Faucigny, chef-lieu de mand ., 
à 3 1 . 1/4 S. E. de Bonneville, et à 18 1 . 1/2 
N. E. deCbambéry,dansuncposition agréable, 
à l'entrée de la vallée du Môle , sur la rive 
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ilroiU de rArve , qu'on y traverse sur un 
pont d'une seule arche. 11 y a i hôpital et 
I collège. Les habitans fabriquent beaucoup 
d'horlogerie. 11 s'y tient 7 foires par an. 
a,iG 8 hab. 

CLUSETTE (LA), défîlé de Suisse, cant. 
et à 3 1. l/a S. O. de Neuchâtel, entre les 
villages de Brot et de Noiraiguc. Il est tra- 
versé par la Reuse, et ferme la vallée de 
Travers et la route de Neuchâtel à Pontar- 
lier. Les montagnes qui le forment présen- 
tent des pyrites aurifères , des spatlis , et des 
Comaline.s. 

CLUSONE ou CHISONE, Cluso, rivière 
des États Sardes, div. de Turin, prov. de 
Pigncrol; elle prend sa source dans un con- 
tre-fort des Alpes-Cottiennes , à 3 1. £. du 
mont Genèvre , traverse les vallées de Pra- 
gelato et de Perosa , passe à Fenestrelle , 
puis à rO. de Pignerol, reçoit à droite le Pc- 
lice , et se jette dans le Pô par la gauche , 
entre Villafranca et Pancalieri , après un cours 
d'environ 17 !. du N. O. au S. E. 

CLUSONE, ville du roy. Lombard-Véni- 
tien, prov. et à 6 1. N. E. de Bergamc; chef- 
lieu de distr. , dans la vallée du ^rio, à peu 
de distance de la rive gauche de cette rivière. 
Elle a a liôpitaua , et sert de dépôt pour les 
grains et le fer des environs. 11 s'y tient 
X marche de grains considérable le lundi , et 
1 foire le a 4 11 y a près de 

Clusoiic , des fonderies de cuivre , et des fa- 
briques de vitriol. 

CLUSSERATHERBACH. Foy. Salm. 

CLUYSËN, village des Pays-Bas, prov. 
de la Flandre orient. , arrond. et à a 1. a/3 
E. S. E. d'Eecloo, et à égale distance N. de 
Gand, cant. d'Assenede. 1,367 habitans. 

CLWYD, rivière de la princip. de Galles; 
elle prend sa .source sur la limite des comtés 
de Merionoth et de Dcnbigh , traverse le cen- 
tre de ce dernier, la partie occid. de celui 
de Flint, et se jette dans la mer d'Irlande, 
à I I. N. E. d'Abergelcy , après avoir baigne 
les murs de HuUiiti et de Asaph, et apres 
un cours d'environ 11 1. du S. au N. La val- 
lée qu'elle arrose a la 1. de long sur i à 3 de 
large. C'est la plus fertile et la plus belle du 
pays de Galles; elle offre une foule de sites 
intéressans. 

CLYDE , G 1 . 0 TA, rivière d'Ëcosse, formée 
près d'Elvanfoot , dans la partie $. E. du 
comté de Lanark , par les eaux réunies de 
plusieurs ruisseaux qui descendent des monts 
Quccniberry et Lother; clic traverse ce 
comte dans toute sa longueur , du S. E. au 



N. O. , en passant par Lanark, Hamilton , 
Bothweli , Glasgow; entre ensuite dans le 
comté de Renfrew, où elle baigne les murs de la 
ville de ce nom ; ensuite forme 1a limite entre 
ce même comté et celui de Dumbarton, et se 
jette enfin, par une très-large embouchure, 
un peu au-dessous de Grccnock, dans le golfe 
auquel elle donne son nom*, apres un cours 
d'environ 'i*] 1. du S. E. au N. O. Ses princi- 
paux aOluens de droite sont la Mouse et le 
Calder, et ceux de gauche, le Duneton , le 
Douglas , le Nethan , l'Avon , et le Cart. Elle 
forme plusieurs belles chutes , entre autres 
une près de Stonebyre , dont la hauteur ver- 
ticale est de 34 pieds. Le pays qu'elle arrose 
est un des plus peuplés , des plus fertiles, et 
des mieux cultivés de l'Écosse. On y trouve 
les usines de Clyde, à 3 1. i/3 de Glasgow , 
dans le territoire de Carnwoath ; ces usines 
livrent annuellement une grande quantité de 
canons , de bombes , et d'autres objets en 
fer. 

CLYDE (FRITH OF), golfe sur la côte 
S. O. de l'Écosse , à l'crobouchure de la 
Clyde , entre les comtés de Bute et d'Ar- 
gylc , a 1*0. , et ceux de Renfrew et d'Ayr , 
à l’E. , entre 55° 3o' et 56° de lat. N. , et 
entre 7 ° 5' et 7 ° aa*" de long. O. Son étendue, 
du N. au S. , est de la i. ; à son entrée vers 
le S. il a 4 1- de large ; mais vers le N. , 
il $e rétrécit considérablement, et n'a dans 
certains endroits que 3/4 de 1. de large. 11 
renferme quelques îles, parmi lesquelles 
on remarque la Grande et la Petite Cum- 
bray. 

CLYDE , fleuve de la Nouvclle-Hollando , 
dans la Nouvelle-Galles mérid. ; il se jette 
dans la baie Batcman , à 5o l. S. de Botany- 
bay. Il a été découvert en décembre i 8 aa par 
le lieutenant Stonc, qui l’a remonté l'espace 
de i 4 1 - i/a^ pendant lequel il lui a paru 
navigable pour de petits navires. 

CLYDESDALE, comté d'Écossc. ^ojrez 
Lavark. 

CLYNE, village d'Écossc, comté de 
Sutherland , presbytère et à 5 1. N. de Dor- 
noeb, sur le golfe de Murray. Il y a dans les 
environs un lac, dont les eaux se déchargent 
dans la mer . et y forment un port assez com- 
mode. Ou y voit quelques restes d'antiquités. 

1,874 hab. 

CLYNNOG, villfigt- de la princip. de 
Galles , comté et à 3 1. 1/4 S. O. de Caernar- 
von, hundred d'Uweh-Gorfai , sur la baie 
de Caernarvon. 'L'église est assez jolie; il 
y a près de là une chapelle , au milieu de 
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laquelle est le tombeau de S^. Bucno, qui 
était autrefois visité par uue foule de per* 
sonnes , parce qu'on lui attribuait la roiracu* 
Icusc vertu de guérir toutes les inBrmites. 
1 fCgS hab. 

CLYTIINESS , cap d'Écossc , sur la côte 
orient, du comté de Caithness. Lat. N. 58° 
□ o'. Long. O. 5° 38'. 

CKIELOW , ville de Pologne, woiwodic 
de Saudomtr , obwodic et à 3 1. 1/3 N. O. 
d'Opatow , sur la rive droite de la Kamicnna. 
180 maisons. 

CO, Ile de l’Archipel, f^oyez Stasciiio. 

COÂ , CeoA, rivière du Portugal, qui a 
sa source dans la prov. de Beira , comarca 
de Castcllo'Branco ^ près de Sabugal, dont 
clic baigne les murs , passe à Castellobom , 
après avoir reçu le Pinhcl et le Laraegal 
par la gauche, arrose Almcida, et sc joint 
au Bouro par la rive gauche , à 3 1. S. de 
Torre de Moncorvo , après un cours d'envi- 
ron 34 1. du S. au N. Scs rives sont mon- 
tueuses et escarpées. On ne peut la tra- 
verser que sur un petit nombre de ponts; à 
Sabugal on en trouve un très-beau eu pierre, 
où viennent aboutir les grandes routes qui , 
de Guarda et de Castello-Dranco, conduisent 
en Espagne. 

COA, petite Ile du Grand Océan équinoxial , 
près de la côte mérid. de l'ile de Flores. 
Lat. S. 9° 3'. Long. £. 1 19° 3o'. 

COAGUILA, prov. du Mexique, yoyei 

COHAHUILA. 

COANGO, fleuve de Ia Guinée inferieure. 
Voyez Zaïre. 

COANZA , fleuve de la Guinée inférieure. 
On ne sait pas encore avec précision l'en- 
droit où il prend naissance; néanmoins, on 
pense qu'il sort, comme le Zaïre, d'un grand 
lac situé sur la limite du pays des Cassanges 
et de la Guinée inférieure. 11 sc dirige d'a- 
bord au N. O. , puis à l'O. , en séparant le 
royaume d’Angola de celui do Benguela, et 
se jette dans l'océan Atlantique, entre la 
pointe Palmcrinha et le cap Lcdo, à 10 1. S. 
de Paul de Loanda, par 9° 10' de lat. S. 
et 13° de long. E. , après un cours de plus 
de 300 1. , pendant lequel il reçoit à droite, 
le Cobijc , la Lombe , et la Lucala grossie 
du Luiiio ; et à gauche, la Cunhinga et le 
Gulato. Ce fleuve profond et rapide est 
très-large entre 16° et 18° 3o' de long. E. , 
et rempli d'ilcs, dont la plus considérable, 
celle de Quiiulônga , appartenait aux Portu- 
gais. Près et au-dessus du fort Canibamca , 
4 Oo 1. de son embouchure, il forme une 
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fameuse cataracte dont le bruit s'entend, 
dit-on , à une grande distance. Scs eaux 
recèlent des crocodiles et des hippopotames; 
dans la saison pluvieuse, elles débordent 
et inondent au loin le pays. La Coanza est 
navigable jusqu'à environ 4^ 1. de son em- 
bouchure. 

COARAZE, village de France, dép. des 
Basses-Pyrénées , arrond. et à 4 h S. E. de 
Pau , et à 1 1. 1^3 E. S. E. de Nay , cant. de 
Clarac, sur la rive droite du Gave-de-Pau. 
On y fabrique des ctoiTes communes* et des 
couvertures en laine. 1,740 hab. 

On voit près de là le château où Henri iv 
fut élevé. 

COARY ou CARORI, rivière du Brésil, 
prov. de Solimoens. Elle prend sa source 
par 7° i5' de lat. S. , coule du S. O. au N. 
E., en formant la limite entre la comarca de 
Coary à TE. , et celle de Teflc à l’O. , et en 
parcourant des pays encore très-peu con- 
nus , et habités par des peuplades indigènes , 
traverse ensuite, par 4® 35' de lat. S., 
un lac assez considérable , passe près d’Al- 
vellos , et sc divise , un peu au-dessous de 
celte ville, en plusieurs bras qui, mêlant 
leurs eaux à celles de l'Uruouparana et du 
Guaiiu , sc rendent dans l'Amazone. Le cours 
de celle rivière est d’environ 1 15 1. 

COARY, comarca du Brésil, prov. de So- 
limoens , entre la rivière de son nom à l’O. , 
et le Puru à l'E. Sa longueur du N. £. au S. 
O., est d’environ i3o 1., et sa largeur de 
34 1. La Cochivara , la C.oyuanna , et rAni- 
panna, qui sortent du Puru, arrosent l'inté- 
rieur de ce pays. Il produit du cacao , de la 
salsepareille, et du baume de copahu. AIvcllos 
en est le chef-lieu. 

COAT, rivière des États-Unis, état de 
Virginie; elle prend sa source dans le comté 
de Gilcs, coule du S. S. E. N. O. , à 

travers le comté de Kenhawa où elle reçoit 
le Northwest-river, et sc réunit à la Ken- 
hawa par la rive gauche, à 2 1. 1/3 au-dessous 
de Cbarlcstown, après un cours d'environ 
18I. 

COATCHÉ , roy. de la Guinée supé- 
rieure, à la côte d'ivoire, au N. du cap 
Lahou. 11 est peu connu. T)n dit que le roi 
est très-puissant, cl qu'il étend sa domination 
sur plusieurs des états voisins. On y récolte 
en abondance toutes les productions de cette 
partie de l'Afrique , et il y a une grandequan- 
lilé d’ivoire et d’or. 

COAVO, rivière de la côte de Zanguebar, 
dans le roy. de Qiiiloa. Elle prend sa source 
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aux monU Lupata , et ac jette ilaus l'océan 
Indien , vis-à-vis de l'Ilc de Quiloa , après 
un cours d’environ 55 1. de l’O. à l’E. 

COÂZZE , bourg des États Sardes, div. 
de Turin, prov. et à 4 1- 3/4 E. S. E. de 
Suse , mand. et à i l. O. de Giaveno , sur 
une colline , près du confluent du Sangone 
et du Sangonetto. On y fabrique des toiles 
communes. a,8o3 hab. 

COBAL , rivière de la Guinée inférieure , 
dans la partie S. O. du roy. de Benguela. 
Elle prend sa souree dans des montagnes 
élevées, sous le 17' parallèle, et après un 
cours de y5 1. au N. O., se joint au Rio- 
dos-Morles, à ta 1. de l'embouchure de ce 
fleuve dans l'Atlantique. L'eau du Cobal est 
saumâtre. On trouve parmi ses sables des 
croûtes de nitre cristallisé. 

Le territoire du Cobal s'étend sur sa rive 
gauche, et est limité au N. par le Rio-dos- 
Mortes, à l'O. par l’Atlantique, au S. O. 
par le Bambarouguc , et au S. E. par le ter- 
ritoire des Mucuambundos et d’Hyla. C’est 
un pays boisé, habité par des tribus sau- 
vages. 

COBAN, ville du Guatimala. Ko_yes Va- 
aapiz. 

COBBÉ, ville de Nigritie, capitale du 
Darfour, à i3o 1. O. N. O. de Sennaar, et à 
environ 3oo I. E. N. E. de Bournou. Lat. N. 
14“ II'. Long. E. a5“ 48'- KHc a près de 
i/a I. de long du N. au S., mais elle est 
très-étroite ; les maisons sont comprises cha- 
cune dans une vaste enceinte de palissades , 
et séparées les unes des autres par de grandes 
étendues de terrains en friche. Il y a a mos- 
quées et 5 mactebs ou écoles publiques. La 
ville est remplie d’arbres de plusieurs espè- 
ces , de palmiers , d’hégligs , et de nebkas , 
qui , à peu de distance , présentent un beau 
coup d’oeil. 6,000 hab., presque tous mar- 
chands ou étrangers. Ceux qui viennent du 
Dongolah , du Sennaar, et du Kordofan, 
sont en général très-laborieux et très-actifs. 
Il se tient dans une grande place au S. E. 
de la ville , un marché pour les productions 
du pays et les articles exportés d'Égypte. A 
l’E. , est une montagne qui sert de repaire 
aux hyènes et aux chacals. 

COBDAR, bourg d’Espagne, prov. et à 
4 I. i/a N. E. d'Almeria (Grenade), et à 
4 I. i/a S. E. de Purchena. 

COBELSKILL ou COBUSKILL, comm. 
des États-Unis, état de New-York, comté 
et à 4 1. O. de Schoharic. Elle est arrosée 
par la petite rivière de Cobclskill, qui se 



réunit à la Schoharic-crcck , à i5 I. O. d'Al- 
bany. 3,44<> ^ plupart d’origine alle- 

mande. 

COBERN , ville des États Prussiens, prov. 
du Bas-Rhin , régence , cercle et à 3 1. S. O. 
de Coblcntz , sur la rive gauche de la Moselle. 
I! y a 1 manufacture de faïence blanche, i ,067 
habitans. 

COBKTÂ , bourg d'Espagne, prov. et k 
18 1. i/a E. N. E. de Guadalaxara (Soria), 
sur une hauteur. 

COBHAM , village d'Angleterre , comté 
de Surrey, hundred d'Elmbridge , à 3 1. 1/3 
N. E. de Guildford, ctà 7 1. S. O. de Londres, 
sur la rive droite de la Mole , qu ou traverse 
sur deux ponts en briques. 11 y a des usines 
où l'on travaille le fer et le cuivre , et deux 
sources minérales autrefois très*renommées. 
On y tient tous les ans i foire de bestiaux. 
1,340 hab. 

COBHAM, comm. des États-Unis, état 
de Virginie ; chcf'lieu du comté de Surry , 
sur la rive droite du James>river , à 17 1. S. 
£. de Richmond. • 

COBl ou CHAMO. Nom par lequel on 
distingue quelquefois l'ensemble des dé- 
serts et des steppes du plateau central de 
l'Asie , dans l’empire Chinois ^ mais il n'ap- 
partient proprement qu'à la partie orient, 
de cette vaste plaine , c’est-à-dire à la con- 
trée qui , s'étendant depuis les monts Altaï 
et Kbanggaï jusqu'aux monts Siolki , est 
comprise entre 3 qo et 48° de lat. N., et en- 
tre et 1 de long. £. 

La partie occid. porte plus particulière- 
ment le nom de Cbachin. Cette immense et 
haute plaine sablonneuse n’ofire que très- 
rarement quelque trace de végétation , et 
des sources à des distances très-éloignées 
les unes des autres. La chaleur y est de peu 
de durée, l'hiver y est très-long et le froid 
très-vif^ cependant la partie orient., dont le 
terrain est ondulé , renferme quelques oasis 
fertiles , arrosées par quelques cours d'eau , 
dont les bords couverts de pâturages, nour- 
rissent des troupeaux de petits chevaux 
mongols. Ailleurs on ne trouve aucune trace 
d’habitation, et les noms que l'on a désigné.s 
sur les caries , comme des stations de la route 
qui traverse ce désert pour conduire dans la 
Dsoungarie, n'indiquent que des puits, de 
petits lacs , ou de petits édifices occupés quel- 
quefois par un poste chinois. ^ 

COBIJA, village et port de mer du Haut- 
Pérou, dép. et à 89 1. S. O. de Potosi, et 
à 16 1. S. S. O. d'Atacama, sur le Grand 
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Oc^an, à l'cinbonchtire Ju Rio*Salado. 11 csl 
composé de ù 5 o maisons d'indiens. Le 
port, formé par une petite baie qui s'avance 
dans les terres l'espace d' i /3 de I., offre aux 
hâtimens un abri contre les vents du S. et 
du S. O. 

CO BUE, rivière de la Guinée inférieure , 
dans le roy. d'Angola. Elle prend sa source 
vers 8* 3 o' de lat. S. et 19° de long. E. , 
coule à rO. S. O., et se jette par la droite 
dans la Coauza, à 16 1 . E. du fort Pedras , 
après un cours de 80 1. 

COBLENTZ , KoblenZf régence des États 
Prussiens, prov. du Bas>Bbin, située entre 
49 " 47^ lat. N . , et entre 4® 

et 5 ^ 4 °' long. E., et bornée au N. par la 
prov. de Clèvcs-Berg, au N. E. par celle de 
Wcstpbalic, à l'E. par le duché de Nassau, 
dont le Rhin la sépare en grande partie , au 
S. par le cercle bavarois du Rhin , la sei> 
gneurie d<! Meisseuheim, cl la principauté 
de Birkenfeld , et à l'O. par les régences 
d'Aixda«Chapellc et de Trêves. Sa longueur, 
du N. N. E. au S. S. O., est de 39 1 . 1/3 , sa 
plus grande largeur de l'E. à l'O., de 14 b 
1/3, et sa superficie de 358 1 . Elle comprend 
presque tout l'ancien dép. français de Rhin- 
ct-Moselle , et une partie de l'ancien duché 
de Berg. 

Celte régence est en général montagneuse: 
au S. s'élève le Hundsrücb, et au N. s'é> 
tendent les monts Eifcl. Le Rhin et scs af> 
fluens de gauche , la Moselle et la Nahe, sont 
les cours d'eau les plus important qui l'ar> 
rosent. Elle renferme 33 villes , 37 bourgs , 
3,876 villages ou hameaux, et 873,343 bab., 
et est divisée en 1 3 cercles : Adenau, Ahr- 
weiler, Altenkircbcn , Coblcntz, Coebem , 
S*. Goar, Kreuziiach , Linz, Maycn , Neu- 
wied, Simmem, WetzIar«Braunfcls , et ZcU. 
Le cbcf'lieu porte le même nom. 

COBLENTZ , KobUnzj CovFLCznTcs , ville 
des États Prussiena, anciennement capitale 
de l'électorat de Trêves, aujourd'hui chef* 
lieu de la prov. du Bas-Rhin, de la régence 
et du cercle de son nom , dans un territoire 
fertile, au conQuent du Rhin et de la Mo- 
selle , à 17 I. 1/3 S. E. de Cologne , et à 36 1 . 
E. S. E. d'Aix-la-Chapelle. Lat. N. 5 o 31' 
55 ". Long. E. 5 ° 10' 54 ''. Siège du gouverne* 
ment de la province et d’une cour supérieure 
de justice. Elle est entourée de fortifica- 
tions qui ont été considérablement agran- 
dies depuis la paix de 181 4> Ees rues en sont 
régulières, les maisons bien bâties en pierre, 
et les édiBces publics très-beaux. On y l'C- 
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marque principalement le palais conslruit 
en 1770 , surlc bord du Rhin, par l'électeur 
de Trêves. Cette ville renferme i 4 églises 
catholiques, 1 église commune aux luthé- 
riens et aux réformés, 1 synagogue, 3 hôpi- 
taux , 1 collège, I séminaire, i théîitrc , 

I mont-de-piété , et i prison. Il y a 1 beau 
pont de pierre sur la Moselle , et 1 pont vo- 
lant sur le Rhin. Les quais de ces 3 rivières 
offrent de belles promenades, et le nouveau 
cimetière entouré d'arbres , mérite d'étre 
visité. Il y a des manufactures de tabac , de 
tôle vernie , de siamoises, et de toiles de co- 
ton, ainsi que des tanneries. Ou y fait un 
commerce assez actif avec la France par la 
Moselle , et avec 1 a Suisse, l'Allemagne, et 
la Hollande, par le Rhinj il consiste princi- 
palement en grains, bois de construction et 
h brûler , fer , houille , charbon , potasse , 
verrerie, etc. On y trouve des dépôts con- 
sidérables de vins de France et de Moselle. 

II s'y tient par an 3 foires de t 5 jours cha- 
cune. i 3 , 3 i 4 bab., parmi lesquels 338 juifs. 
11 y a dans les environs les eaux minérales 
de Teinslein et les bui» d'Ems. On voit près 
de là , sur la route d'Andernach , le fort 
Marceau, ainsique les tombeaux du guer- 
rier de ce nom mort en 1796, et du général 
Hoche mort en 1797. 

Cette ville existait du temps des Romains , 
sous le nom de Cor^umtes. Il s'y tint un 
grand concile en 860. Elle fut ville libre de 
l'Empire, avant d'appartenir aux électeurs 
de Trêves, dont clic devint la résidence. 
Elle souffrit beaucoup pendant la guerre 
de 3 o ans. En 1793, elle devint le quartier- 
général des Pni.ssicDS avant leur irruption 
en France, et le rendez-vous des émigrés 
français destinés à former l'armée du prince 
de Condc. En 1794 9 tomba au pouvoir 
de la France , et jusqu'en 181 4 9 a été le 
chef-lieu du dép. de Rhin-et-MoselIc. Sur la 
rive opposée du Rhin, est la forteresse d'Eh- 
rcnbreiUtcin. 

Le cercle de Coblcntz contient 40,1 34 
habilans. 

CODLENZ, CoHrctJEHTiA , village de Suis- 
se, cant. d’Argovie, distr. et à 1 1 . Q. de 
Zurzach ,clà 61 . N.N.E. d'Aarau , au con- 
fluent de l'Aar et du Rhin. On y découvre 
fréquemment des monnaies romaines , et 
on y voit un ancien mur romain. En 1795 , 
ce village fut victime d'un violent incendie. 
5 a 5 hab. 

COBOS DE RIOFRANCO, bourg d'Es- 
pagne, prov. cl à 11 1 . S. S. O. de Burgos 
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(ValladoUil), et à a 1 . i /4 E). 5 . £. de Palcn- 
zttela. 

COBOÜRG, Cohurgj prov. du duché de 
Sa\c-Cobourg-Saalfeld , ayant le titre de 
principauté, et consistant en a parties, dont 
l'une renferme les bailliages de Cobourg , 
Neustadt , et de Nodach , et est bornée au 
N. et au N. E. par le duché de Saxe-Meinin> 
gen , à l'E. par la Bavière , au S. par ce 
même royaume et le duché de Saxe-Hild* 
burghauscD, et à l'O. par ce même duché. 
L'autre partie , qui ne comprend que le 
bailliage de Themar, a au N. et è l'E. l’en- 
clave prussienne de Schleusingen , au S. 
E. le duché de Saxe- Hildburghauscn , au 
S. celui de Saxe-Gotha , et à l'O. celui de 
Saxe-Mcintngcn. Cette principauté contient* 
4 villes, 1 bourgs, i68 villages et hameaux, 
et 35,3^7 hab. 

COBOURG, Coburgj ville capitale du 
duché de Saxc-Cobourg-Saalfeld , chef-lieu 
de principauté et de bailliage , sur la rive 
gauche de l'Itz, dans une riante vallée, à 
19 1 . S. S. O. de Weimar, et à io 5 1 . O. 
N. O. de Vienne, par 5 o° ï 5 ' i8"de lat. N. 
et 8 “ 37' de long. E. Elle renferme 
I palais ducal et 1 belle église, 1 biblio- 
tiièque de u 5 ,ooo volumes, i salle de spec- 
tacle , I arsenal , 1 hôtel-de-villc , i gym- 
nase , i cabinet de physique et d'histoire 
naturelle, 1 observatoire, a hôpitaux, des 
brasseries, t fonderie de canons, et 1 four à 
plâtre. Le commerce consiste en vins , ta- 
bacs , épiceries, et laine. Il s'y tient 6 foires 
par an. 8,164 1 a ville, on 

exploite de vastes carrières de marbre, et 
l'on voit sur une montagne la vieille cita- 
delle de Cobourg, qui renferme 1 arsenal, 
I caserne, 1 prison , ci iio hab. 

Le bailliage de Cobourg renferme 17,74a 
hab. 

COBRANA, bourg d'Espagne, prov. et 
à 5 I. i/a E. de VilUfranca (Léon), età 1 1 . 
3/4 N. E. de Ponferrada, entre la Boeza et 
le Sil , au S. d'une chaîne de montagnes à 
laq uellc il donne son nom. 

COBRAS (ILHA DAS), lie du Brésil, 
prov., comarca et a 1/4 de 1 . N. de Rio-dc- 
Janeiro , dans la baie de ce nom. Il y a un 
fort qui est un des principaux remparts de 
Rio-dc-Janeifo, et qui sert de prison d'état. 

COBRE (SIERRA DE), chaîne de mon- 
tagnes dans la partie orient, dcnie de Cuba, 
au N. O. de Santiago de Cuba. Elle sc di- 
rige du N. E. au S. O., et sc rattache à l'E. 
aux montagnes de Las Cuchillas, et «à l’O. à 



la sierra de Tarquino. Sa longueur est d'en- 
viron 19 1 . Elle tire son nom des mines de 
cuivre qu'elle renferme. 

COBRE, rivière du Gualimala, prov. de 
Veragua, qui prend sa source dans les mon- 
tagnes du centre de cette prov., coule du N. 
au S., ci sc jette dans le (rrand Océan équi- 
noxial , vis-à-vis de l’ile de Coyba , par 8® 3 ' 
de lat. N., après un cours d'environ i 5 1 . 

COBREVILLE , hameau des Pays-Bas 
prov., et à i 3 l. i/a de Luxembourg, ar- 
rond., et à 1/2 1 . de Neufehateau, cant. et 
à 1 1 . I /2 de Sibret. 

COBRU, hameau des Pays-Bas prov. 
et à 16 I. de Luxembourg, arrond., et à 
9I. de Ncufchàteau , cant. , et à i I. de Bas- 
togne. 

COBURG , ville et princip. du duché de 
Saxe-Cobourg-Saalfeld. Cobocrc. 

COCA, bourg d'Espagne, prov. et à 8 1 . 
2/3 N. O. dcScgovic, au confluent de l’E- 
resma et de la Boltoya. 11 y a 1 ancien châ- 
teau bâti par les Maures, 1 église, et i cou- 
vent. 5 oo hab. 

COCA, rivière de Colombie, dans la prov. 
de Quito, formée par plusieurs ruisseaux qui 
ont leurs sources au pied des montagnes de 
Piuibamarca , de Sinchulana , et d'Antisana. 
Elle coule de l'O. à l’E., puis du N. O. au 
S. E. , et sc réunit au Napn par la rive droite, 
à l'O. <1(1 lac Capucin, par 5 o' de lat. S., 
après un cours d’environ 65 1. , presque tou- 
jours entre des montagnes. 

COCAES , village du Brésil, prov. de Mi- 
nas-Gcraes , comarca de Sahara, à 18 1 . 
N. E. de Villa-real do Sabara, et à 18 I. 
N. N. E. de Villarica. Il y a des mines d'or 
sur son territoire. 

COCAGNÉ, village de Sénegambie , roy. 
de Fouta-Diallon , à quelque distance delà 
rive gauebe de la Gambie, cl à 47 
Timbo. C'est une espèce d'entrepôt où les 
marchands du Bondou viennent chercher 
les produits du Fouta-Diallon. On cultive sur 
son territoire du tabac, du riz, du maïs, cl 
un peu de coton. 

COCCAGLIO , village du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. et à 4 1 - */4 Brescia , 

distr. et à i 1 . N. E. de Chiori. 11 y n un an- 
cien château maintenant en ruine , où l'on 
a trouvé des médailles d'empereurs romains. 
Pendant les guerres civiles, les Guelfes et 
les Gibelins y signèrent un traité 1,600 
hab. 

COCCONATO, bourg des États Sardes, 
div. d’Alexandrie, prov. et à 61 . 3’4 N. N 
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O. , et à 6 I. E. N. E. de Turin j 
chef'licu de mand., sur une colline. Il y a 
des fours à pIMre. Il s*y tient une foire par 
an. q,5oo hab. Les environs produisent de 
bons marrons. 

COCHABAMRA t dcp. du Haut- Pérou 
situé entre i 5 ® ^ 5 * et 19® 10' de lat. S., et 
entre 64® 4^^ 7®** H a au 

N. le pays des Moxos; à TE., il s'étend jus- 
qu'aux rives du S. Mif^uel et du Parapiti , qui 
le séparent du pays des Chiquitos; a<i S., il 
est borné par le ilép. deCharcas, et à 1 * 0 ., 
par celui de La Paz. Sa longueur, de VE. à 
PO., est d'environ ia 5 1 ., et sa largeur, du 
N. au S., n'excède pas 85 1 . La chaîne des 
sierras Altissimas court de VE. à VO. dans 
la partie occid. , et donne naissance à de nom- 
breuses rivières qui presque toutes vont join- 
dre le Gciapcy. Ce dernier cours d'eau, le 
plus important du Cochabamba , en forme la 
limite mérid. dans un espace de 85 1 ., puis 
parcourt la partie orient, et la limite sept. 
Le Mamoré arrose la partie N. 0 . Le climat 
est généralement doux; mais peu salubre. 
Ce pays est si fertile en grains qn on le re- 
garde comme le grenier du Pérou , et produit 
aussi beaucoup de sucre et de coton. Les 
forêts sont remplies de beaux bois de cons- 
truction, et renferment des plantes tincto- 
riales. 11 y avait autrefois plusieurs riches 
mines d'or. Depuis 1747 1 n'cxploitc plus 
que celle de Chaquccamata. Le sel et d'autres 
minéraux abondent dans plusieurs endroits. 

Les habitant, au nombre de 70,000, sont 
sobres , actifs et industrieux. On compte 
plusieurs fabriques de sucre, de verreries 
et des manufactures de tissus de coton. 

COCHABAMBA , ville du Haut-Pérou , 
chef-lieu du dép. de son nom . sur un aflluent 
du Guapey , à 33 I. N. N. O. de Chuqiiisaca , 
et à 486 I. N. N. O. de Buenos-Ayres. Lat. 
S. 180 20'. Long. O. 690 35 ^. 

COCHANPIU ou PAYS DES CHANWAS 
ou MRELAPCHAN , contrée de Vempirc 
Birmap, qui comprend la majeure partie des 
prov. de Yun-chan et de LAachan, et s'étend 
à peu près de 17** à 24® 4^' 
longueur est de 175 1. ; sa largeur ne parait 
être que de 20 à 20 I. , et sa supcrBcic peut 
être évaluée à 2,960 1 . La moitié environ est 
occupée par des forêts, le reste est cultivé. 
Ce territoire est arrosé par plusieurs cours 
d'eau, dont le plus considérable est Vlraouad- 
dy. Dans les montagnes que baigne ce fleuve, 
et prés de Zabbhahnago , Von trouve des 
mines de rubis; dans les montagnes du N., 
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il y a les mines de boduœn qui ont été enle- 
vées aux Chinois ; clics sont riches en or , 
argent et rubis. 

Les habitans que Von appelle Chanwas sc 
nomment eux-méroes Tay ; ce sont les grands 
Siamois de La Loubère, probablement les 
Calaminham de Mendez-Pinto. Ils sont pares- 
seux cl pauvres; les femmes ont la tête rasée, 
et travaillent aux champs, tandis que les 
hommes fument ou dorment. Les chefs ou 
cliabouas habitent de grandes villes, d'où ils 
prennent leurs titres; leur pouvoir est héré- 
ditaire, et ils ne peuvent le perdre que lors- 
que les plaintes des sujets déterminent Vem- 
pereur des Birmans à les en priver. Dans ce 
cas , le plus proche héritier leur succède. Ces 
<;licf8 paient un tribut (ixe, et n'ont d'auto- 
rité que dans leur territoire; néanmoins ils 
sont très-considérés à la cour de Vempereur. 

Outre les Chanwas, on trouve dans la par- 
tie méridionale du Cochatipri les Chans, qui 
cultivent le thé. Des tribus sauvages habi- 
tent les parties montagneuses de cette con- 
trée. 

Le Cochanpri , qui était divisé autrefois en 
9 seigneuries, vicntdc Vélreen 18, gouvernées 
par autant de Chabouas; ce sont Gnaunzuc , 
Junzalocn , Kiainghan, Kiainkoun , Lachkia, 
Main-Doun, Main-Gain, Main-Picin, Mobrœh , 
^aun-mun , Puefla, Rapzauk , Scinni, Siho, 
Sigiit, Sounzhoeb, Taunbain , et Zaga. Ce 
nombre a été, dit-on, porté depuis à 22. 

COCHE, une des îles Antilles sous-lc- 
Vent , entre Vile Marguerite et la presqu'île 
qui entoure au N. le golfe de Cariaco. Lat. 
N. 10® 47 ^ 3 °”* Long. 0 . 66 ® 11' 53 ^'. Elle a 
2 I. 3/4 de long et 1 I. 1/4 de large; clic est 
basse et aride. Il y avait autrefois une pêcherie 
de perles. On n’y pêche plus maintenant que 
des tortues et une immense quantité de pois- 
sons qu'on sale, et dont on approvisionne le 
continent et les lies voisines. 

COCHEM ou KOCHHEIM , villes des États 
Prussiens, prov. du Bas-Rhin, régence et à 
9 1 . 2/3 S. O. de Coblcntz , et à 12 1 . 1/2 N. 
E. de Trêves; chef-lieu de cercle, dans un 
pays de vignobles, sur la rive gauche de la Mo- 
selle. Elle a un château, 1 église catholique , 
des fabriques de drap , i moulin a foulon, et 
des tanneries. 2,110 hab. 

Le cercle de Cochem renferme 22,621 
habitans. 

COCHILHA-GRÂNDE, chaîne de monta- 
gnc.s du Brésil , dans la partie sept, de la prov. 
de Rio-Grande do Sul. Elle sc détache de la 
serra de S'* Calharina , sous 28® 35 ' de lat. 
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S. et $2^ de long. O. , et court à TO. paral- 
lèlement à la rive méridionale de l'Uruguay, 
soii*< 55 *^ 4^' lo^g* divise en deux 

branches , dont l'une, se dirigeant vers le N., 
va se terminer aux bords de l'Uruguay, et l’au- 
tre, tournant au S. , se rattache à la serra de 
S. Martinho. La longueur de cette chaîne, 
depuis la serra de S*' Catharina juseju'à sa 
bifurcation , est d'environ 8o 1 . Les eaux qui 
descendent du versant mérid . se rendent dans 
le Tacoary J celles du Versant sept, sont tri- 
butaires de rUruguay. 

COCHIM, rivière du Brésil; elle prend sa 
source dans une chaîne de montagnes, qui 
forme vers le N. E. la limite de la comarca 
de Camapuania , prov. de Mato*Grosso, coule 
d'abord au S. O. jusqu'à Fazenda de Camapuan^ 
où elle reçoit le Camapuan , tourne ensuite au 

N. E. , reçoit à gauche la Figucra , le Paredio , 
et le Taquirimirim , et à droite , la Sellada , 
le Barreiro , le Jauni , et se joint au Taquari , 
afiluent du Paraguay, par i8^ 3 o' de lat. S. 
et 57” 20' de long. O. , apres un cours d'en- 
viron 5 o 1. , pendant lequel elle forme 22 
chutes. 

COCHIN , anc. prov. de l'Hindouslan, 
entre 9® et ïo° 3 i^ de lat. N. , et entre 74° 
5 a' et 75® de long. E. , bornée au N. par les 
prov. de Malabar et de Caïmbetour , au S. £. 
et au S. parccllcdeTravancorc,età l'O. par 
l'océan Indien. Sa longueur du N. E. au S. 

O. est de 3 o I. , sa largeur moyenne de i 5 à 
16 1 ., et sa surface de 273 1 . La partie orient, 
est montagneuse et boisée. La partie occid. 
consiste au contraire en une vaste plaine 
fertilisée par les eaux de plusieurs rivières 
qui se rendent dans les golfes et les canaux 
nombreux que forme sur cette côte l'océan 
Indien. Scs principales productions sont le 
riz, le poivre, et les cocos. Scs habitans sont 
Uindous et mahométans. 11 y a aussi plusieurs 
familles de chrétiens cl de juifs. Les Anglais 
ne j^ossedent dans cette province que Cochin 
et le territoire environnant, le tout compris 
dans la présidence de Madras ; le reste est 
soumis au radjah de Travancorc , qui en 1791, 
s'est mis de son plein gré sous la protection 
des Anglais , auxquels il paie un tribut annuel 
de 276,037 roupies. 

Le territoire de cette province est le pre- 
mier où il fut permis aux Européens de for- 
mer des établisscmcns dans l'Hindoustan. Les 
Portugais bâtirent dans l'origine un petit fort 
à Cochin. Il parait que ce pays ne fut soumis 
aux mahométans qu'en 17G6, époque à la- 
quelle HaydcpAli força le radjah à lui payer 



un tribut qui fut augmenté par Tippoa. 

COCHIN , ville de l'Hindoustan anglais , 
présidence et à 126 1 . S. O. de Madras; cbef- 
lieu de prov., à 47 L S. E. de Mahc, à 35 1 . 
S. de Calicut, et à 43 o 1 . S. O. de Calcutta. 
Lat. N, 9® 56 ' 3 o". Long. E. 73® 56 ' o". Si- 
tuée à l'extrémité septentrionale d'une île , 
séparée du continent par un canal d*ij4 
de large au N. et au S. , mais qui s'élargit 
beaucoup à l'E. , et est parsemé de plusieurs 
petites îles. Cette ville est le siège d’t cour 
de justice et d'i recette générale d'impôts. 
Elle a 1/2 1 . de tour, est de forme semi-cir- 
culaire et bien fortifiée. Les rues sont laides 
et les maisons bièn bâties : les principaux 
édifices sont rbôtel du gouverneur, la mai- 
8 on-de-vi 11 e, et les casernes. Il y a 1 église 
catholique et 2 réformées, i synagogue, plu- 
sieurs temples hindous, et 1 hôpital. C'était 
autrefois le siège d'un evéque , qui réside 
maintenant à Colan , et dont U juridictioD 
embrasse 100 églises de catholiques indigè- 
nes. Le port est à l'E. 11 y a un chantier de 
construction. Cochin fait un commerce con- 
sidérable avec Surate , Bombay, toute la côte 
de Malabar, l'Arabie, la Chine, et les îles 
Orientales, en poivre, bois de sandal et de 
constiaiction , noix de cocos , toiles à voi- 
les, etc. 3 o,ooohab., Hindous, musulmans, 
chrétiens , et juifs. 

On croit que celte ville fut fondée on i 5 o 3 
par les Portugais sous les ordres d'AIbuqucr- 
qiie. Elle était déjà florissante lorsque les 
Hollandais s'en emparèrent en i 663 ; ces der- 
niers y tolérèrent tous les cultes, ce qui éleva 
son commerce à un degré étonnant de pros- 
périté. En 1795, les Anglais la leur enlevè- 
rent, et l’ont conservée. 

COCHINCHINE ou AN-NAM MÉRIDIO- 
NAL, conti'cc de l'empire d' An-nam, ainsi 
nommée par les Portugais , qui lui trouvèrent 
quelque ressemblance avec le pays de Cochin 
situé sur la cùtc de Malabar. Les An-nami- 
tains la nomment Dangtrong (royaume du de- 
dans). Elle est située entre 1 1® 20' et 17® 25 ' 
de lat. N., et entre 10 3 ® 20' et 107® de long. 
E., cl bornée au N. par le Tonkin, dont clic 
est séparée par des montagnes qui ne laissent 
entre clics et la mer, qu'un espace d'environ 
I 1 . 1/2 fermé par une muraille, au S. et à 
l'F 2 . par la mer de Chine, et à 1 * 0 . par le 
Lao, le Camboge, et le golfe de Siam. Sa 
longueur, du N. au S. est de i 56 I., et sa 
plus grande largeur de l'E. à l'O. de 60 1 . 
Templeman évalue la superficie à 7,880 I. 
Toute la paiiic occidentale de ce pays est 
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couverte par l*énorme chaîne de montaf^ncs 
qui le sépare du Camboge et du Lao. Une 
grande partie de la côte est sablonneuse , et 
sujette aux inondations à l'époque des hautes 
marées. On y remarque les caps Padaran , 
Avarella, et Tiiron, ainsi que la belle baie 
tleTuron ou Hamsan, un des meilleurs ports 
de l'Asie. Les rivières qui débouchent sur 
cette cdte sont peu considérables. La plus im- 
portante est le Hué, dont la navigation est 
très-bornée ; cependant ù son embouchure 
elle forme un beau poi*t qui peut recevoir des 
navires de aoo tonneaux durant la mousson 
du S. O., mais il devient inaccessible durant 
celle du N. E. Le climat de la Cochinchinc 
est celui de la zone torride. Ce pays est assez 
fertile, et toutes les productions des tropiques 
Y croissent en abondance, principalcmcut le 
sucre et le riz ; la cannelle, moins One que celle 
deCeylan, est très-rcchcrchéc des Chinois. 
11 produit aussi beaucoup de thé d'une qua- 
lité inferieure ii celui de la Chine. Les forêts 
sont fort belles, et renferment des plantes et 
des bois aromatiques , mais elles recèlent le 
tigre royal , très-rcdoulé dans ce pays , et Té- 
Icphant. On élève une grande quantité de 
vers à soie, et leur produit est tellement com- 
mun , qu'on l'emploie à tous les usages pour 
lesquels on sc sert de chanvre en Europe. La 
volaille n'est pas rare. La odte est remplie de 
substances animales visqueuses. Quatre lies 
voisines donnent une espece particulière de 
nids d'oiseaux très-estimée en Chine. Les 
montagnes fournissent de l'or et de l'argent ; 
on tire aussi de l'or du sable des rivières. Le 
commerce de cette contrée se fait particuliè- 
rement avec la Chine : il consiste , pour les 
exportations , en poivre , soie , sucreries , bois 
de calarobac et d'ébène, or en poudre ou 
fondu, nids d'oiseaux, etc. Quant aux impor- 
t-itions , l'antimoine femelle est l'article le 
plus demandé; viennent ensuite les dollars, 
la coutellerie à bon marché. On peut aussi 
y porter des fusils , du salpêtre , du soufre , 
tic l'étain , du fer , du cuivre , des toiles fines , 
des étofies de laine , des perles , de l'ambre, 
du corail , et de l'opium ; mais jusqu'ici il ne 
s'est pas fait de grandes demandes de mar- 
chandises européennes. Toute importation en 
Cochinchinc paie un droit de lo pour o/o , 
non compris les présens qu'on a l'usage de 
faire au souverain. Les Français sont les Eu- 
ropéens les plus favorisés dans ce pays. Bis- 
sachcre évalue la pop. à 1,900,000 bab. 

Les Cochinchinois paraissent descendre des 
Chinois , dont ils ont conservé la plus mau- 



vaise partie du caractère, et une grande par- 
tie des usages. Ils sont de petite stature et de 
couleur olivâtre. L'habitude de mâcher du 
bétel donne à leur bouche une apparence dé- 
goûtante. Ils ne se lavent jamais , et les grands 
ont , comme les Chinois , la coutume de laisser 
croître leurs ongles jusqu'à une longueur dé- 
mesurée, singulier ornement auquel ils atta- 
chent beaucoup d'importance. Leur habille- 
ment consiste en une longue robe de soie 
qu'ils conservent même pour dormir, et qu'ils 
ne changent que momentanément , à l'occasion 
de quelque cérémonie. Ils sont vifs, coura- 
geux, actifs , et très-intelligensj mais on leur 
reproche la ruse, la fourberie, et le vol. 
Leur langue est l'an-naroitique. Les personnes 
(le marque sc plaisent à parler chinois. La 
religion du plus grand nombre est le boud- 
dhisme. On compte dans ce pays 70,000 
chrétiens qui ont i évêque, 1 séminaire, et 
environ 3 o prêtres indigènes. Le mariage est 
un contrat verbal fait en présence d'amis , et 
ratifié par l'cchangc de quelques présent. La 
polygamie et le concubinage sont en usage ; 
néanmoins un homme a rarement plus de 3 
femmes : ce spnt elles qui sont cliargécs des 
travaux de l'agriculture et des opérations 
mercantiles. En cas d'adultère , les complices 
sont liés ensemble et noyés ; mais on dit 
que les maris prostituent leurs femmes pour 
de l'argent. Avant d'être mariées , les femmes 
sont peu scrupuleuses , et sc donnent volon- 
tiers aux étrangers. 

La Cochinchine réunie auTonkin, a formé 
depuis les Han un royaume gouverné tantût 
par des vice-rois chinois, et tantût par des 
princes du pays, qui se rendirent indépendans . 
Depuis i 368 , la dynastie des Le-loa y ré- 
gnait. Des troubles survenus dans ce royaume 
en causèrent le démembrement , et la Co- 
chinc^ne eut scs propres souverains en i 533 . 
A partir de cette époque, l'bisloire de cette 
contrée est intimement lice avec celle de 
l'empire d'An-nam. 

La Cochinchine était beaucoup moins éten- 
due au commencement du siècle dernier 
qu'elle ne l'est aujourd’hui , car depuis celle 
époque , on y a annexé le Ciampa et une par- 
tie des côtes du Camboge ; maintenant clic 
est divisée en i 5 provinces, savoir : dans la 
partie supérieure , Cham , Dinh-Catb, Dong- 
ngoi , Hué, et Qiiang-binh ; au centre j 
Ciampa , Nha-ra , Nba trang , Pbuyen , Quang- 
nghia , et Qui-nhon ou Qui-ninh; et dans la 
partie inférieure, Dongnai, l^ong'hô , Mi-tlio, 
et Saigon. 
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COCIIINOS , groupe Je petites îles de la 
baie de Honduras , sur la côte de la province 
de ce nom, dans le Guatimala , à i 5 1 . N. 
O. de Truxillo. Lat. N. i6°. Long. O. Sg» 5 o'. 

COCHONS (ÎLE DES), en hollandais Kar- 
k€ns-tiland , en anglais Hogs’s-islandf dans 
Tocéan Indien, prés de la côte occid. de Su- 
matra. Lat. N. 2® 3 o'. Long. E. gS® 25 '. 
Elle a environ i 4 !• de long et 2 de large. 

COCHRANE, pointe de la Russie améri- 
caine, sur la côte N. E. de la presqu'île des 
Tchougatchis , à l'O. de la rade du Prince- 
AVilliam. Lat. N. 60® Long. O. i 5 o® 4^. 
Elle est entourée de glaces. 

COCIVINA, volcan du Guatimala, prov. 
de Nicaragua, près et à TE. de la baie de 
Concliagua, et à i 3 1 . O. de Rcalejo. 

COCK , comté des États-Unis, dans la 
partie orient, de Tctat de Tennessee. 4 )^ 9 ^ 
hab. Le chef-lieu est Newporl. 

COCKBÜRN , terre de l’Amérique sept. , 
dans la partie orient, de la mer Polaire , par 
70® de lat. N. et 82® de long. O. , au N. de 
la presqu’île Melville , dont elle est séparée 
par le détroit de la Fury et de rilccla. Le 
capitaine Parry en a exploré la côte mérkl. , 
et suppose que c'est une tic. 

COCKBURNS-PATH, village <I’Écosse, 
comté de BerwicL, presbytère et à 31 . S. E. 
de Dunbar, et à 5 1 . 1/2 N. dcGreenlaw,. 
près de la mer du Nord. On y voit des ruines 
d’anciens camps romains. gGG hab. 

COCKERMOUTH , ville d’Angleterre , 
comté de Cumberland, ward d'Allerdalebc- 
low-Dcrwent, à 3 1 . de la mer d'Irlande, à 
3 I. 1/2 O. N. O. de Kesvick, et à 8 1 . i /4 S. 
O. de Carlisle, dans une position très-agréa- 
ble, au confluent du Cocker et du Derwent. 
Elle est divisée en 2 parties pai' le Cocker , 
sur lequel on a construit un pont d’une seule 
arche. Les rues sont larges et irrégulières , 
plusieurs maisons sont assez bien bâties. On 
voit encore , sur une butte artificielle, élevée 
au bord du Derwent, les ruines d’un chatcau 
qui parait afoir été très-fortiflé. Pendant les 
guerres civiles il y avait une garnison qui te- 
nait pour le roi , et qui fut obligée de se ren- 
dre en 1648. Cette ville a plusieurs fabriques 
de chapeaux, de drap commun , de serge, de 
grosse toile, et de cuirs. Depuis le mai 
jusqu'à 1a fin d'octobre, il y a tous les 1 5 jours 
I marché pour les bestiaux. Les foires ont lieu 
le lundi de la Pentecôte, le jour de S*. Mar- 
tin, et pour les chevaux le jourdc Michel. 
Celte ville envoie a membres au parlement. 
3,7 qo hab. 



COCKFIELD , village d’Angleleire , comté 
de SufTulk, hundred de Rabergli, à 3 1 . 1/2 
N. de Sudbury. 897 hab. 

COCKPEN , village d Écosse , comte cl à 
a 1 . 1/2 S. E. d'Édimbourg, presbytère de 
Dalkeith , sur le Soulb-Esk. H y a 1 ancien 
château. 1,925 hab. 

COCLE , rivière de Colombie dans la partie 
occid. de la prov. de Panama, formée de U 
réunion du Panonome et de la Rata. Elle 
coule du S. E. au N. O. , et $e jette clans la 
mer des Antilles , après un cours d’envirou 
a 5 1 . Elle est navigable. Les Espagnols avaient 
construit un fort à son embouchure pour em- 
pêcher le commerce de contrebande qu’on y 
faisait. 

COCOANUT, cap formant rextremi te me- 
rid. de nie de Gilolo, l'une des Moluques. 
Lat. S. O® 44 ^- Long. E. 126® 7'. 

COCOANUT-CAYE ou COCONÜT-CAYE, 
petite île de la merdes Antilles, à 19 1 . N. 
K. du cap False , sur la côte du Guatimala. 
Lat. N. i 5 ® 52'. Long. O. 84® 3 o'. 

COCOLETO , village des États Sardes , div. 
de Gènes , prov. ctà 3 I. 1/2 E. N. E. de Sa- 
vone, mand. de Varazze, prés du golfe de 
Gènes. On prétend que Christophe Colomb y 
naquit en i 44 ^* i, 5 oo hab. 

COCOMARICOPAS , tribu indienne du 
Mexique, qui habite les bords du Gila, au N. 
de l'état de Sonora, par 33 ® de lat. N. 

COCOMERACHl, établissement de mis- 
sionnaires du Mexique, état de Durango, à 
75 1 . O. de Chihuahua. 

CÜCO-NOR, lac de l’empire Chinois, f^oj. 
Kiiouxnou-soon. 

COCONREPINÀ, ville du roy. de Siam , 
dans le Haut-Siam, chef-lieu de prov. Sa si- 
tuation précise est encore indéterminée. 

(iÜCONUCOS, peuplade indienne de la 
Colombie, qui habite dans les Andes, au S. 
E. de Popayan. 

COCXIROCUMA , petite île de la mer des 
Antilles, à i I. 3/4 S. S. E. de celle de Co- 
coaiiut-cayc , et à 17 1 . i/a N. Ë. du cap 
False , sur la côte du Guatimala. Lat. N. i 5 ® 
45'. Long. O. 84 '* 26'. 

cocos (ÎLE AUX), nommée BOSC.V- 
^V£N par le capitaine Wallis, une des îles 
des Amis, dans le Grand Océan équinoxial, 
par i 5 ® 40' de lat. S. cl 176® i 5 ' de long. O. 
Elle fui découverte le 1 1 mai 161G par Le 
Maire et Schouten. Elle a la forme d'un |>ain 
de sucre, et environ i 1. de diamètre. 

COCOS (Iles des) , 2 petites îics les piu» 
sept, de Varcbipcl desAndaman. Lat. N. i 4 " 
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Long. E. Elles tirent leur nom du grand 
nombre de cocotiers qui y croissent j elles 
manquent d*eau , et sont inhabitées. 

COCOS (ÎLE DES), dans le Grand Océan 
équinoxial, au N. N. E. des îles Galapagos, 
et à aSo I. des côtes occid. de l'Amérique 
mérid. Lat. N. 5 “ 35 ' lo". Long. O. 86" 5 g' 
3 o''. Elle a environ i/ü de long et i 1 . 
1/2 de large. 11 y a pris des côtes des rochers 
isolés et de petits ilols qui s'étendent jiisqu^h 
I 1. de distance, mais ils sont assez élevés 
pour n'élrc pas dangereux pour les naviga- 
teurs. Cette ile est entrecoupée de collines 
rocheuses et de vallées arrosées par un grand 
nombre de ruisseaux qui viennent déboucher 
dans des baies où les navires peuvent s'abri- 
ter. Près de ces embouchures , le sol parait 
léger et sablonneux ; dans les vallées il est 
gras et noir, et la végétation y est vigoureuse 
et belle. Les forêts de l'intérieur et des par- 
ties élevées île l'ilc sont d'une grande hau- 
teur. Les cocotiers, seuls arbres fruitiers 
qu'on y ait vus, croissent sur le bord de la 
mer et sur la pente des collines. On a remar- 
qué près des rochers qui bordent 1a côte, une 
espèce d'arbre, dont quelques-uns atteignent 
3 o pieds de hauteur, et qui est semblable à 
cette plante des lies de la mer du Sud, dont 
nn fait des tissus. Cette ile renferme tous les 
oiseaux communs sous les tropiques. Scs cô- 
tes fourmillent de poissons , parmi lesquels 
on a remarqué de très-gros requins. Elle est 
déserte. En 1793, elle a été visitée par un 
bâtiment baleinier de Londres, qui y fit de 
l'eau , et y prit du bois et des rafraichisse- 
meus. Nous devons ce que nous venons d'en 
dire, au capitaine Vancouver, qui la visita 
à son retour de son voyage de découverte sur 
la côte occid. de l'Amérique sept. 

cocos (ÎLES DES), groupes de petites 
îles dans le Grand Océan équinoxial, au N. 
de l'archipel Salomon. Lat. S. 4 *^ 3 o'. Long. 
E. i 54 ^ 10'. Elles furent découvciics CD 1794* 

COCOS (ÎLES DES), groupe de 3 lies de 
l'océan Indien équinoxial, au S. O. des îles 
de la Sonde. Lat. 5 . la" 11' o". Long. E. 
<j 4 ° 3 ' o". Elles sont habitées , et doivent leur 
nom h la grande quantité de noix de cocos 
qu'elles produisent. 

COCOS, a petites ilcsdc l'Océan indien équi- 
noxial , près de la côte occid. de Sumatra. 
L.it. N. a® 58 '. Long. E. 93° 10'. 

COCOS (SERRA DOS), chaîne de mon- 
tagnes du Brésil, prov. de Ccara , entre 4 ^* 
et 5 " de lat. N. Elle se détache de la serra 
d'ibiapaba , se dirige à l'E. , et va se rattacher 
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à la serra de Ccara. Elle donne naissance à 
la Macambira. 

COCUMONT, bourg de France, dép. de 
Lot-el-Ciaronne, ari*ond. et à a I. 3^4 6. O. 
de Marmandc , canton de Meilhan. 1,600 hab. 

COCÜZZO,mont du roy. de Naples, dans 
la Calabre Citcrieurc , sur la limite des distr. 
de Cosenza et de Paola, ii a 1 . a /3 S. O. de 
Cosenza, sur la ligne de faite de l'Apennin 
mérid. Lat. N. 39" la' 4 °^- Long. E. i 3 " 

! t tf 
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COCYTE, rivière de la Turquie d’Europe, 
sandjak de Delvino, dans l'anc. Thesprotie. 
Elle prend sa source au mont Pancrati , à 1 
I. i/a N. O. de Paramythia, au pied de ro- 
chers de gypse et de schiste , coule entre des 
rochers, se précipite en cascades, arrose en- 
suite une petite vallée bien boisée , et se réu- 
nit au Mavro-Potamos {Achéron) , apres un 
cours de 5 1 . du N. au S. Grossi par les pluies 
et par les avalanches , le Cocyte est impé- 
tueux en hiver, et inonde les campagnes. Dan» 
les chaleurs , il n'ofTrc qu'un maigre filet 
d'eau presque entièrement absorbe par les ir- 
rigations. Scs bords n'ont aucun des caractè- 
res terribles que leur attribuent les poètes 
de l'antiquité. L’eau de celte rivière est blan- 
châtre et chargée de matières calcaires qui, 
se déposant sur les rochers qui la bordent, 
forment un tuf de la nature de l'albâtre , et 
semblable â celui qui se trouve sur les bords 
du Teverone en Italie. 

COD , cap des États-Unis, état de Massa- 
ebusets , â l'extrémité sept, de la presqu'île 
de Cape-Cod , et à 16 I. i/a S. E. de Boston 
Lat. N. 4^® 4 • Long. O. 7a" 27'. Le sol de 
ce cap est généralement aride. 11 fui décou- 
veK et ainsi nommé en i6oa, par Barthélemy 
Gosnold. 

CODALDGY, Codalgce ^ fort de riUndoii- 
stan anglais, présidence de Madras, anc. prov. 
de Bataghat, distr. et à 8 I. i/a E. N. E. 
d'Harponelly. 

CODDABA , Cwldahaj ville de THindou- 
stan , dans les étals <fu radjah de Maïssour , 
anc. prov. de ce nom , sur la rive droite de la 
Chincha, à 3 1 . N. de Scringapatam. 

CODDAM-RESOÜL, Cuddam-Rmil ou 
Cuddum^Rusoul f ville de l'Hindoustan an- 
glais , présidence et ancienne prov. du Ben- 
gale, près de la mer, à 3 1 . N. O. de Tchit- 
tagong. Elle renferme un beau monument où 
l'on conserve une pierre sur laquelle on voit 
rempreintc d'un pied d'homme , qu'on pré- 
tend être celle d'un pied de Mahomet. Une 
foule de pèlerins musulmans viennent visiter 



Digilized by Google 




C 0 D I 



C 0 D J 



1 



124 

ce monument une fois par an , et apportent 
avec eux des marchandises de toute espèce : 
celte fêle devient en même temps une foire. 
11 y a dans l'Hindoustan plusieurs sanctuaires 
du meme genre ; un des plus beaux existe 
encore parmi les ruines de Gour. 

CODDAPAH ou KORPAH, Cuddapah 
ou Kurpa , une des plus grandes divisions de 
l'an. prov. dcBalaghat, dans PHindoustan 
anglais \ elle forme la partie orient, de 1a 
prov., et comprend 5 districts : Commom , 
Dopâd, Gandicotta, Goromconda, et Sidout. 

CODDAPAH ou KORPAH , Cuddapah ou 
KurpOf ville de THindoustan anglais, prési- 
dcnce et à 5 o 1 . N. O. de Madras, et à 4 S 1 . 
S. E. d'Adoni , anc. prov. de Balaghat ; 
chcfdieu de div. , sur la rive droite d'un af- 
fluent du Pennar. Lat. N. i 4 ° 3 a'. Long. E. 
76® 28'. Siège d'une cour de justice , et rési- 
dence d'un receveur. Cette ville est entourée 
de murailles , et défendue par un fort; on y 
remarque le palais de l'ancien radjah, où le 
Uibunal tient ses séances. 11 y a peu d'in- 
dustrie cl de commerce. 

Depuis 1687 , Coddapah était la résidence 
d'un radjah, sous la dépendance des rois de 
Golconde; lorsqu'Aureng-Zeyb s'empara du 
pays , ce chef fut conHrmé dans .son gouver- 
nement. Depuis 1750, son autorité fut très- 
limitée; enfin, cette ville et son territoire 
furent cédés aux Anglais en 1800. 

CODDEPANATOM , Cuddepanatum , fort 
de l'Hindoustan anglais, présidence et a 36 1 . 
O. de Madras, et à 4 i 1 - N. N. E. de Salem, 
anc. prov. de Salem et Barahmahl. Il donne 
son nom à un passage des Chattes orient., 
au pied desquelles il est situé. 

CODDOUR, Cuddoorj ville de l'Hindou- 
stan , dans les états du radjah de Maissour, 
anc. prov. de ce nom, sur la rive droite du 
Vadavitty , à 3 a 1 . N. N. O. de Seringa- 
patam. 

CODERA, cap du gouv. et à ao 1 . E. de 
Caracas, sur la mer des Antilles, par 10® 
35 ' 44 ^^ N. et 68® ] 9' 3 o" de long. O. 

CODESAL , bourg d'Espagne , prov. et à 
18 1 . N. O. de Zamora ( Valladolid), et à 
4 1 . 1/2 E. S. £. de La Puebla de Sanabria , 
à quelque distance de la rive droite de la 
Tcra. 

CODEVILLA, village des Étals Sardes, 
div. d'Alexandrie, prov. et a i 1 . 1/4 S. E. 
de Voghcra,mand. deCasteggio. 1,087 liab. 

CODICEIRA , bourg du Portugal , pro». 
de Beira, comarca et à 3 1 . i/aS. S. O. de 
Guarda. 



CODIGORO, NxnoNiA, bourg des États 
de l'Église , légation et à 8 1. E. de Ferrare, 
et à 3 1. de l'Adriatique, sur la rive gauche 
du Pô de Volano. a, 000 hab. 

CODJ.ACA, mont de la Turquie d'Europe, 
sandjaL et à 9 1. E. de lanina. Il se rattache 
aux monts Polyatios et Zigos. 

CODJAH-BALKAN , monts de la Turquie 
d'Europe , sur la limite des sandjaks de So- 
phia, d'Aladja-Hissar et de Gbiustendil. Cest 
une des ramifications sept, de la chaîne do 
Balkan , qu'elle quitte au mont GhiiistondU. 

CODJAH-EÏLl, sandjak de la Turquie 
d'Asie , dans PAnatolic , formé de la partie 
N. O. de l'tnc. Bithynic, et borné au N. pv 
la mer Noire, à l'E. par le sandjak. de BoU, 
dont le Sakaria le sépare, au S. par ceux de 
SulUn-Eugni et de Khodavendkiar, et à l'O. 
par la mer de Marmara et le canal de Cons- 
tantinople. Sa plus grande longueur , de l'E. 
à l'O., est de 35 1., et sa moyenne largeur 
du N. au S. de 20 1. 11 est en grande partie 
couvert de montagnes , dont les plus remar- 
quables sont : l'Alem-Daglii , le Mal-Tepéh , 
le mont des Deux-Frères, le Tchairli-dagh, le 
Samanli , et le Catcrli. Scs rivières princi- 
pales sont : le Sakaria, l'Acsou, U Riva 
(nkehas ), qui se jettent dans la mer Noire , 
et l'Hyla , qui se rend dans la mer de Mar- 
mara. Le lac d'Isnik et celui de Sabandjab, 
sont les plus considérables. Les eûtes sur U 
mer Noire sont assez unies , et n'oflTrent qu'un 
cap remarquable, celui de Kirpé. Du côté 
de la mer de Marmara, elles présentent, an 
contraire , un grand nombre d'enfoncenaent 
et de promontoires. On y distingue les golfes 
d’ismid et de Moudania , et les caps Touxla 
et Bouz-Bouroun. On trouve aussi sur U côte 
du Codjah-Eili , les lies des Princes. Le sol 
de ce sandjak, compose d'un terreau noir, 
d'une argile rougeâtre et d'un sable blanc, 
est volcanique dans la partie N. O. Les prin- 
cipales productions sont le seigle, le raisin, 
les fruits , U soie , et le coton. Les monta- 
gnes sont, pour la plupart, couvertes de 
chênes , de hêtres , et Je buis. On y élève du 
bétail. Ce sandjak renferme les ruines de 
Nicée, de Nicomédic, et de Chalcédoine. 
Ismid en est le chef-lieu. 

CODJAH-HISSAR, petite ville de 1a Tur- 
quie d'Asie, dans l'Anatolie, sandjak et à 
9 1. N. O. de Kiankary, dans une situation 
agréable , sur le Duris. 

CODJAH-HISSAR , ville de la Turquie 
d’Asie, pach. et à 22 I. S. S. E. de Diarbc- 
kir, sur U route d'Orfa à Nissibin. C'est la 



C 0 E U 

résidence d*un gouverneur. l\ y a plusieurs 
mosquées. Cette ville, florissante sous les ca- 
lifes, est aujourd’hui liien déchue et peu 
habitée. 

CODJAlI'lllSSAR , bourg de la Turquie 
d’Asie, pacb., sandjak et à lo 1 . Ë. de Sivas. 

CODJE, Coje, ville de l’Hindoustan an- 
glais, présidence et à 19 1 . N. N. £. de Bom- 
bay, anc. prov. d’Aureng-abad , distr. et à 
3 1 . 1/4 S. O- de Djowàr. 

COWERY , Cujeree, petite ville de l'Hin- 
(ioustan anglais, présidence et anc. prov. du 
Bengale , sur la rive droite et près de l'em- 
bouebure de l’Hougly , à ao 1 . S. S. O. de 
Calcutta. Les vaisseaux qui naviguent sur 
rilougl^ s’arrêtent dans le port de cette 
ville. 

CODJNYR , Cujneerf ville de l’Hindou- 
slan, dans les états de Sindhyah, anc. prov* 
de Malvab, sur la rive gauche du Nimodj , à 
aa 1 . N. E. d'Oudjein. 

CODOGNO, ville du roy. Lombard-Véni- 
tien, prov. de Lodi et Crema , chef-lieu de 
distr., à 5 I. S. E. de Lodi. Elle possède 
1 collège , I théâtre , et des manufactures 
de soie. U s'y tient 1 foire de B jours le aB 
novembre. 7,986 bab. Les Espagnols en 
1746 1 et les Français en 1796, y déflrent 
les Autrichiens. 

CODOLAN , cap sur la côte orientale de 
Formentera, une des iles Baléares. Lat. N.. 
38 ” 4 l^ Long. O. O" 4^^ 

CODORUS, comra. des États-Unis, état 
de Pensylvanie, comté d'York, à 3 a 1 . O. 
de Pliiladelphic , sur la petite rivière de son 
nom, qui se jette dans la Susquehannah , 
après un cours de la 1 . a,iB 3 bab. 

CODROIPO , bourg du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. et â 5 I. S. O. d'Udine; 
chef-lieu de distr. Il s’y tient des foires, le 
a 5 mai , le dimanche des Rameaux, les i 5 
août, 8 septembre, et a7 octobre j cetteder- 
nière dure 3 jours, a, 846 bab. 

CODRONGIAMUS , village de Sardaigne, 
div. du cap Sassari , à 3 1 . S. E. de Sassari , 
sur la route de celte ville à Cagliari. 11 y a 
des sources d'eaux minérales et thermales. 

COD’S-HEAD, cap sur 1 a côte S. O. d’Ir- 
Unde, prov. de Munster, comté de Cork, 
entre Garinisb-point et la baie de Ballydo- 
nagan , parSi^ 36 ' de lat. N. et 1 a” 19' de 
long. O. 

CCÆUVRES, bourg de France, dcp. de 
l'Aisne, arrond. et à 3 1 . O. S. O. de Sois- 
sons , et à 9 1 . 3 /^ S.. O. de Laon , caut. de 
Vic-sur-Aisne. 5 oo hab. 
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COEVERDEN, ville des Pays-Bas. f'oj-. 

KozVBaOEB. 

COEYMANS, comm. des États-Unis, étatdc 
New-York, comte et à 4 L i/a S. d'Albany, 
sur la rive droite de l'iliidson. 3,873 hab. 

COFANES , peuplade indienne de la Nou- 
velle-Grenade , qui habile à l’E. des Andes, 
sur les rives du Cofanes et de l’Azuela , à 
35 1 . E. N. E. de Quito. En 1600, elle 
comptait encore plus de i 5 ,ooo individus : 
plusieurs ont etc convertis à la religion chré- 
tienne. 

COFANO , montagne de Sicile , prov. , 
distr. et à 3 1 . i/a N. E. de Trapani. Il y 
a une source sulfureuse. Au pied de cette 
montagne, sur le bord de la mer Méditerra- 
née , est la tour de même nom. 

COFFIN OU SAVON , île du canal de 
Mozambique, près de la côte occid. de l'ilo 
de Madagascar, vis-à-vis de l’embouchure 
delà VulU. Lat. S. 18® 3 o'. Long. E. 4 a° 35 ', 

COFISAL, bourg d’Espagne, prov. et à 
la 1 . N. N. E. de Léon, sur la rive gauche 
de la Porma. 

COFINISSA, petite lie de l’Archipel, 
gouv. du Capitan pacha, sandjak et à i 1 . S. 
E. de File de Naxie. Lat. N. 36 ® 67'. Long. 
E. a 3 ® ao'. 

COFRENTES , bourg d'Espagne , prov. 
et à i 5 I. i/a O. N, O. de San-Felipe (Va- 
lence) , au confluent du Jucar et du Gabriel. 
1 ,aoo hab. 

COGDEAN , bundred d'Angleterre, dans 
la part, orient, du comté de Dorset. 5,73$ 
habitans. 

COGECES DEL MONTE , bourg d'Espa- 
gne , prov. et à 9 1 . Ë. S. Ë. de Valladolid 
(Ségovte), sur une hauteur. 

COGENAS, peuplade indienne, du Bré- 
sil , dans la partie occid. de la Guyane, à 
TE. du Padauiry , entre o® 3 o'el 1® de lat. N. 

COGGESHALL (GREAT), ville d’An- 
gleterre , comté d’Essex , bundred de Lex- 
den, sur la rive gauche du Blackwater , à 
3 I. 1/40. de Colchcstcr , et à 4 I- N. E. 
de Chclmsfurd. Elle a des rues étroites et 
mal pavées. Ses manufactures de flanelle 
sont déchues. 11 s’y tient des foires, les mardi 
et mercredi après la Pentecôte. 3,896 hab. 
On a découvert dans les cnvii’üus quelques 
antiquités romaines. 

COGHINAS ou COGUINAS , rivière de 
Sardaigne , dans la div. du cap Sassari. Elle 
a sa source au Monte Acuto, 5 41 - >/^ $• S. 
E. d'Ozicri, porte d’abord le nom de cette 
ville jusqu’à son confluent avec la Salcma, 
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prend alors celui de Rio-Grande, et ne re* 
çoit celui de Coghinas que lorsqu'elle est 
• parvenue sur le territoire de ce nom. Elle 
SC jette dans la Méditerranée, entre Castel* 
Sardo et l'Isola-Rossa , après un cours d'en- 
viron 18 1 . , d'abord du S. au N., puis du S. 
E. au N. O. , dans lequel elle se grossit de 
quelques ruisseaux, notamment par la gauche. 

COGHNAWAGA ou COCIIENAOUAGA , 
village du Bas-Canada, comté d'Huntingdon, 
distr. et à environ 3 1 . S. de Montreal , sur 
la rive droite du Laurent. 11 consiste en 
I église et en i4<> maisons bdtics en pierre, 
formant des rues peu régulières et peu pro- 
pres. On y compte environ 900 Indiens à 
demi-civilisés. 

COGLES , village de France, dép. d'Ille- 
et-Vilaine, arrond. et à 4 !• N. 0 . de Fou- 
gères, cant. de S*. Brice, et a 10 I. 

N. E. de Rennes, sur le Tronson. Il y a des 
tanneries. 1,669 

COGLIANO, CosiLiKUM, bourg du roy. 
de Naples, prov. de la Principauté Citc- 
ricurc, distr. cl à 4 Campagna, 

et à 10 I. 1/4 E. de Saleriic, cant. de Lavia- 
no, au pied d'une montagne. 11 y a a églises 
et 1 hôpital. a, 55 Ô hab. 

COGNAC, CoKDATE, ville de France , dép. 
de la Charente, chef-lieu d’arrond. cl de 
cant. , sur la rive gauche de la Charente, un 
peu au-dessus du point où elle reçoit l'An- 
lcinc,à6 1 . i/a N. N. O. de Barhezieux, et 
à 8 1 . l/a O. d'Angoulémc. Siège de tribunaux 
de 1'® instance et de commerce. Il y a i con- 
servation des hypotbèquc.s , 1 direction des 
contributions indirectes , 1 société d'agricul- 
ture, 1 collège communal , et 1 école de des- 
sin linéaire. Elle a des rues sinueuses et 
étroites , et est mal bâtie. On ny remarque 
que le vieux château, où naquit François i***’, 
qui sert de magasin d'cau-dc-vic , et dans le 
parc duquel on voit encore la statue en 
bronze de ce prince. Cognac a des tanneries, 
1 faïencerie , et 1 papeterie j il est l’entrepôt 
de.s excellentes eaux-de-vie qui se fabriquent 
dans les communes voisines, et dont il sc 
fait un commerce considérable sous le nom 
, d'eaux-de-vie de Cognac. Il sc tient dans 
cette ville des foires de 3 jours le 8 mai, le 
3 novembre , et tous les seconds samedis de 
cbaqiie mois : celle du 8 novembre est la 
plus importante pour les caux-dc-vie. 3 , 000 
îiabiUns. 

Cognac, qui faisait anciennement partir 
de la Saiiitonge , a eu <lcs seigneurs particu- 
liers jusqu’au xii^ siècle j il fut alors réuni 



à l'Angoumois. Trois conciles y ont été tenus. 
En i65i il fut asssiégé par le princede Condé, 
qui lie put s'en emparer. 

L'arrond. de Cognac est divisé en 4 
tons : Châteauneuf-sur-Cliarente , Cognac, 
Jarnac, et Segonzac. il contient 70 commu- 
nes et 47^645 bab 

COGNAC, village de France , dép. de 1a 
Hautc-Vicnnc , arrond. et à 3 1. i/3 E. de 
Rochcchouart, et à 4 1- i /4 O. de Limoges, 
cant. de SC Laiirent-de-Gorre. i,4o8 hab. 

COGNE, bourg des États Sardes, div. , 
prov.,mand. et à 3 1. 1/4 S- d'Aoste, dans 
la vallée et sur le torrent de son nom. Il y a 
des forges. i,3i3 hab. 

La vallée de Cogne renferme des mines de 
fer, de cuivre, et de manganèse. 

COlîNELÉE, hameau des Pays-Bas, prov., 
arrond. , cant. , et à 2 1. 1/3 de Namur. 

COGNITZ, bourg de la Turquie d'Europe, 
dans la Bosnie, sandjak d'Herzégovine, à 
10 1. l/a N. de Mostar, entre la chaîne des 
raonUgnes de son nom, et sur 1 a Narcnta, 
traversée en cet endroit par un pont de pierre. 
On n'y compte qne too maisons. 

COGNY , village de France, dép. du 
Rhône, arrond. , cant. et à 1 1. a]3 O. de 
Villefranchc , et à 6 1. 3/4 N. O. de Lyon. 
1,012 hnb. 

COGOLLOR , bourg d’Espagne, prov. et 
à 11 1. E.N.E. de Guadalaxara, et à 5 1. i‘4 
S. de Siguenza. 

COGOLLOS, bourg d'Espagne, prov. et 
à 3 1/2 1. S. de Durgos, à la source delà rivière 
de son nom. 

COGOLLOS DE GUADIX, bourg d'Espa- 
gne, prov. et à 14 1. E. de Grenade, et à 
2 1. S. de Guadix, au pied de la sierra Ne- 
vada, entre 2 petites rivières. 

COGOLLUDO, petite ville d’Espagne, 
prov. et à 9 1. N. de Guadalaxara, sur un 
ainiient de l'Henares. Elle a un château. 

COGÜÉ, bourgade de Séncgambic. f'qy. 
Coyeé. 

COGÜINAS, rivière de Sardaigne, 
COCBIUAS. 

COllAHLARlSHKlT , rivière des États- 
Unis, dans la partie orient, du terril, de 
Columbia. Elle prend sa source sur le ver- 
sant occid. des monts Rocheux, et se joint 
au Clark , par 46 ® 35' de lat. N. et 1 15® 5o' 

- de long. O. , après un cours de 5o I. de TE- 

â ro. 

CülIAHUlLA ou COAGUILA , État du 
Mexique, borné au N. E^ par le Texas; à 
l'E. , par l'état du Noureau-Santander| au S 
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K. , par celui du Nouveau-Léon; au S. , par 
celui de /acatecas; et à l‘ 0 . et au N. O. , 
par celui de Durango. Il a i 5 o 1 . de long du 
N. au S., 56 de large de l'E. à rO.,el 8 , 4 oo 
de super6cie. Ce pays très>élevc est couvert 
de collines et de montagnes de hauteur 
moyenne, remplies d’épaisses forets. 11 est 
bien arrosé par plusieurs cours d'eau, dont 
les plus considérables sont le Rio del Nortc., 
qui le traverse au centre, du N. au S. , et le 
Rio de las Nucccs, qui arrose la partie sept. 
11 Y a plusieurs lacs : celui d'Aquaverde est 
le plus remarquable. Le climat est tempéré, 
et l'air est partout salubre. Les terres sont 
tellement fertiles qu'elles donnent assez de 
grains pour en approvisionner la province de 
Santander. On y fait aussi d’excellent vin. 
D immenses et gras pâturages nourrissent un 
nombre considérable de chevaux et de bétes 
à cornes devenus à peu près sauvages. Les 
cerfs, les daims, les sangliers, les bisons, 
et le gibier , sont communs. Le poisson est 
abondant dans les rivières et dans les lacs. 
H y a aussi beaucoup d'abeilles dans les fo- 
rêts. On a commencé à exploiter des mines 
d'argent près de Montelovcz et de Santa- 
Kosa. Une partie de ce vaste pftys est déserte; 
le reste est habite par des colons, qui y ont 
formé çà et là des établissemens, et par quel* 
ques peuplades d'indiens indépendans. En 
179$, M. de Humboldt a évalué sa pop. à 
i 3 ,ooo hab. , et en 1806, M. Pike l’a por- 
tée à 70,000, dont 10,000 blancs. Montclo- 
vez en est le chef-lieu. 

COHAHUILA, ville du Mexique. P'ojez 
Mowtelovbz. 

COHANZIE ou CÆSAREA, rivière des 
États-Unis, état de New*Jcrscy, qui prend 
aa source dans le comté de Salem , arrose le 
comte de Cumberland , et sc rend dans la 
baie de la Delaware, à i 3 1 . N. O. du cap 
May, après un cours d'environ 12 I. du N. 
au S. Elle est navigable pour des bâtimens 
de 100 tonneaux jusqu'à Bridgetown ,37!. 
1/3 de son embouchure. 

COHASSCTT , comm. et port des États- 
Unis, état de Massaebusets, comté de Nor- 
folk, à 10 1 . S. E. de Boston. 1,099 
Les rochers de Cobassett, qui ont été funes- 
tes à tant de navires , se trouvent à 1 I. en- 
viron à la hauteur de la cétc de cette com- 
mune. 

COUAT, Cohautj petite ville de l’Afgha- 
nistan propre , prov. et à 9 1 . S. de Peycha- 
wer, et à 62 1 . £. de Caboul , dans la partie 
orient, de la vallée de Boungoches. Elle est 
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défendue par un fort , et est la résidence 
d’un kban. Elle est habitée par deux tribus 
dcDamanicns. 

COHONGüRONTO, fleuve des Étals Unis. 
yojez PoTOMAC. 

CülLANDE, ville maritime de l'Hindou- 
stan anglais, présidence de Madras, anc. prov. 
de Malabar, à 5 1 . N. N. O. de Calicut. 

COILCONDA, ville de THindoustan, dans 
les états du Nizam , anc. prov. et à ai 1. 
S. O. d’Haydcr-abad ; chef-lieu de dislr. 
Lat. N. 16" 5 i'. long. E. 75® a 4 ^ 

Le district est montagneux , et séparé , au 
S., de la prov. de Bcydja pour, par la Kislnah. 

COILLE, ville de l'ilindoustan anglais, 
présidence du Bengale, anc, prov. de Bahar, 
h 9 1 . N. O. de Dourbengah , et à 22 1 . N. 
N. E. de Patna. 

CülLOREPETTA , ville et fort de l’Hind- 
oustan anglais, présidence de Madras, anc. 
prov. de Karnatic , dislr. et à i 5 l. N. de 
Tiiievclly , dans une ile formée par le Veyp- 
Arou. 

COÏLPATAM , petit port de niindoustan 
anglais, présidence de Madias, anc. prov. 
de Karnatic, à 11 I. 1/2 E. de Tinevelly, sur 
le golfe de Manaar. 

COIMBRA (NOVA ), forteresse du Brésil, 
prov. de Mato-Grosso , à i 32 1 , S. S. E. de 
Villa-BelU, sur la rive droite du Paraguay. 
Lat. S. 19'' 55 ' o". Long. O. 59" 58 ' i 5 ". 

COIMBRË, Coimbra f ConiMBaicA, ville 
du Portugal, chef-lieu de la prov. de Bcira 
et dccomarca , sur la rive droite du Mondego, 
qu'on traverse sur un beau pont, au con- 
fluent de ce fleuve et de la Ceira, à i 3 I. de 
l'Atlantique, à 24 1 . S. d’Oporto, et à 4 i 1 . 
N. N. E. de Lisbonne. Lat. N. 4 <>“ 12' 3 o". 
Long. O. 10® 44 ^ Siège d’un évéchcjsuf- 
fragant de Braga. Elle est bâtie en amphi- 
théâtre sur une colline qui domine une belle 
plaine, et est environnée d'autres collines au 
sommet desquelles sont situés des couvens et 
d'autres édiflees. Celte ville , autrefois bien 
fortiflée , n'a plus que de vieilles murailles 
flanquées de quelques tours. L'intérieur en 
est triste; les rues sont étroites , mal pavées , 
et quelques-unes très-rapides ; les maisons 
sont anciennes. Un bel aqueduc lui apporte 
de l'eau, llya 1 cathédrale , 8 églises parois- 
siales, dont plusieurs sont remarquables , x 
séminaire, 1 grand hôpital, 1 hospice, 7 cou- 
vens , parmi lesquels on distingue celui de 
S'**. Croix des Augusiins, richement doté, cl 
qui renferme le mausolée d'Alpbonse Henri , 
son fondateur. L'université , la seule du 
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royaume , est rétablissement le plus interes* 
sant de Coimbre ; elle fut fondée originaire- 
ment à Lisbonne, en 1290 , par le roi Denis, 
et transférée dé6nitivcrocnt à Coimbre en 
i 5 a^. Le bâtiment qu'elle occupe est un 
très-bel édifice j il y a 1 observatoire , 1 mu- 
séum d'histoire naturelle, 1 cabinet de phy- 
sique, 1 laboratoire de chimie, et 1 amphi- 
théâtre d'anatomie. On fabrique dans cette 
ville des toiles , de la faïence , et divers ou- 
vrages en corne ; on y fait un commerce in- 
térieur assez considérable. i5,3io hab., non 
compris les étudians , qui y sont nombreux. 
- Les oranges des environs sont excellentes. 

Coimbre fut une place de guerre tres-im- 
portante sous les Romains. Des Goths elle 
passa au pouvoir des Maures; dans la suite, 
elle fut la résidence des rois de Portugal. Elle 
renferme les tombeaux de plusieurs de ces 
souverains. C'est dans cette ville que fut as- 
sassinée Inès de Castro. En i; 55 , Coimbre 
souffrit beaucoup du tremblement qui ren* 
versa Lisbonne. En 1810, un détachement 
de l'armée française y fut en partie fait pri- 
sonnier par une division de l'armée anglaise. 

COIN , ville d'Espagne , prov. et à 8 1 . i/a 
O. S. O. de Malaga (Grenade), au confluent 
du Rioseco et du Bcringuel. Elle a 1 église 
et a couvens. a, 000 bab. 

COINA ou COUNA, bourg du Portugal, 
prov. d'Estramadure, comarca ctà 3 1 . i/a N. 
N. O. de Setuval. Il y a i mine de mercure. 

COINCY-L'ABBAYE, bourg de France, 
dép. de TAisnc, arrond. et à 3 1 . N. de Châ- 
teau-Thierry, et à 10 1 . l/a S. S. O. de Laon, 
canl. de Fère-cO'Tardcnois. 960 hab. 

COIRE, eu roman Coiva , en allemand 
C/mr, CuRU Rhsstorüm, ville de Suisse, 
chef-lieu du cant. des Grisons , de la ligue 
de la Maison de Dieu , et de la juridiction de 
son nom , à ail. i/a S. £. de Zurich, et à 
35 1 . t/a E. S. E. de Berne , dans une vallée 
fertile, sur le Plcssur, qui vient de l'E., s'y 
divise en trois bras , qui font mouvoir nom- 
bre de moulins à farine et de scieries, et va 
SC jeter à i/a 1 . de là dans le Riitn , apres un 
cours de 5 I. i/a. Lat. N. 4 ^° Long. E. 

i 5 '. Siège d'un cvéché, et résidence des 
principales autorités du canton. Elle est en* 
vironnee de murs et de fossés , est triste et 
gothique, et a des rues étroites et tortueu 
scs. Le palais épiscopal occupe la partie su- 
périeure de la ville ; ce quartier est fermé 
par deux portes, et contient la cathédrale, 
bâtie dans le vni'^ siècle , et qui renferme 
un grand nombre de tombeaux. Entre au- 



tres édiâces , on distingue Martin , la 
principale église réformée , remarquable 
par ses hautes tours j la grande salle du pa- 
lais épiscopal, où il y a une infinité de por- 
traits de personnages célèbres; la roaison- 
dc-villc , où se trouve la bibliothèque pu- 
blique. Cette ville a i cabinet d'histoire na- 
turelle , I jardin de botanique , a écoles 
cantonales , l'anc pour les catholiques et 
l'autre pour les réformés, 1 hospice, et plo- 
sieurs établissemens de bienfaisance. C'est 
une ville d'cntrepùt. 3 , 35 o liab. Les en- 
virons sont très-pittoresques , et offrent de 
charmantes promenades. 11 y a une source 
minérale, dont les eaux imprégnées d'aluu 
et de vitriol ont le goût de celles de Seitz, 
et sont employées contre les engorgemen* 
de l'estomac, et surtout contre le goitre. 

Coire a été fondée, vers le milieu du tt' 
siècle , par les Romains , qui l'agrandirent 
considérablement lorsque l’empereur Cons- 
tance y prit scs quartiers d'hiver. En 4 ^^) 
elle était déjà le siège d'un évêché. Feu à 
peu elle trouva moyen de se soustraire k la 
domination ^dc scs évêques et de l'Empire 
Germanique, et elle entra, en i 4 i 0 f dans 
la ligue de la Maison de Dieu. En 1460 , elle 
conclut un traité de combourgeoisie avec 
Zurich, et reçut des lettres de franchise de 
l'empereur d'Allemagne. Coirc fut succes- 
sivement au pouvoir des Autrichiens , des 
Français et des Russes , depuis novembre 
1^98 jusqne vers la fin de 1800, que les 
Français en chassèrent définitivement les 
Autrichiens. Elle a éprouve un terrible in- 
cendie le II mai 1811. 

C 01 SE-S‘ JEAN -PIED-GAUTIER, vil- 
lagc des États Sardes , div. de Savoie, prov. 
de Savoie propre, mand. de Chamoux, à 
4 1 . 1/3 S. E. de Chambéry, dans une val- 
lée agréable et fertile. 11 y a une source 
minérale froide renommée contre le goitre. 
1,340 hab. 

COITY, village de la princip. de Galles, 
comté de Glamorgan , hiindrcd de New- 
castle . à ,i/a l. N. N. E. de Bridgond, et à 
6 I. 3/4 O. N. O. de Cardiff. On y voit les 
ruines d'un vaste château , qui fut bâti, en 
1091, par Robert Fitzhannnan , et parait 
avoir été bien fortifié. i»4*7 hab. 

COJA, VILLA COJA ou VILLACOVA, 

bourg du Portugal, prov. de Bcira, comarca 
d’.Arganil, à 10 1 . i/a S. de Vizeu, et à la 
1 . E. de Coimbre. U y a aGS maisons. 

COJANI on C.-VRAÏANl, petite ville de 
la Turquie d’Europe, en Homélie, saiidj.ak 
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et À a 3 I. S. E. de Monastir, et à 5 I. N. de 
Sei*ria , sur iin affluent de rindjé>Cai’a>sou. 

COJEDE, rivière du gotiv. de Caracas, 
qui prend sa source dans les montagnes qui 
s’élèvent au S. O. du lac de Valencia , coule 
du N. au S., en passant par Cojede cl Buoia, 
et va se joindre à la Portugiiesa, après un 
cours de 4 <> L Son principal affluent est la 
Tanaca . 

COJEDE, bourgade du gouv. et à 56 I. 
S. O. de Caracas, sur la rive droite de la 
rivière de son nom. 

COKELAEIRE, bourg des Pajs-Bas prov. de 
Flandre occidentale , arrond. et à 4 !• 3 4 de 
Bruges, cant. et à a 1 . deThouroiit. 3 , 3 o 8 iiab. 

COL, Cowl ou Coelf ville de l'Hindou- 
stan anglais, présidence du Bengale, anc. 
prov. et à i8 1 . N. d'Agrob, et à i 1 . S. S. 
£. d’AIighor. Cette ville, autrefois impor- 
tante, est dans un état de décadence. 

COLABBA , ville de l'ilindoustan anglais, 
présidence et 7 1 . S. de Bombay, anc. prov. 
d’Aureng-abad , sur la mer d'Oman , à l'em- 
bouchure d’une petite rivière , et vis-à-vis 
d'une île à laquelle elle donne son nom. Les 
habitans font la pêche, qui est tres-avantà- 
geuse sur cette côte. 

COLACA , bourgade du gouv. de Buenos- 
Ayres, intendance de Cochabamba , à 5 1 . 
N. de l’anc. ville de S‘* Cnu de la Sierra. 

COLACAL, Coiacattlj ville de l’Hindou- 
stan anglais, présidence de Madras, anc. 
prov. cl à 3 i 1 . N. de Caimbctoiir , à 1 a I. S. 
E. de Seringapalam . et à quelque distance 
de la rive droite du Càvery. Lal. N. la® i 3 '. 
Long. £. 9 4 ° 4 ^'* renferme a temples 

bimJous, et 600 maisons. Il s'y tient des mar- 
chés où se ras.serohlent les commerçans du 
Maissour et du Karnatic. 

COLAIR ou COLAR , lac de Vliiudou- 
stan,prov. des Serkars septentrionaux, à i I. 
3/4 d'Ellore , et à y 1 . de Masulipatani. 
Sa longueur est de S I., sa largeur varie de 
a 1. i/a à 4 L i/4 « périmètre est de 

plus de ai 1 . Plusieurs rivières s'y déchar- 
gent. Ce lac contient i 5 ites renfermant 44 
hameaux ; ces iles sont fertilisées par des 
inondations périodiques eide courte durée; 
elles abondent, .ainsi que les bords du lac, 
CD riz et en racines dont le peuple se nour- 
rit. Ce lac est très-important pour 1 a culture 
des terres environnantes. 

COLAKIA , bourg de U Turquie d’Eu- 
rope , sandjak et à 4 1 . O. de Salontqiie , près 
de la rive gauche du Vardar, et à 10 1 . de 
la côte de l'Archipel. 

Dict. céoca. 4- 
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COLALICO , comm. des États-Unis , état 
de Pcnsylvanie, comté de Lancaster, à ao ). 
O. de Philadelphie. 4i^9<> l^^b. 

COLAN, viBe de THindoustan , dans les 
États du radjah de Travancore, anc. prov. 
et à i 5 1 . E. N. E. de Cochin. C'est la rési- 
dence d'un evéque dont le siège était autre- 
fois à Cochin, et dont la juridiction s'étend 
sur 100 églises de catholiques indigènes. Il 
y a dans cette ville beaucoup de nestoriens 
et de juifs ; ces derniers passent pour les plus 
habiles artisans du Malabar. 

COI.ANCELLE, canal de France. Aoy- 
NivaasAis (Cassl do). 

COLANCELLE , ruisseau de France, dép. 
de la Nièvre, qni prend sa source à l'ctniig 
GouffSer, et sc joint à l'Yonne, parla gauche, 
au-de.ssou$ du moulin de la Chaise , après un 
cours d'environ 9 1. i/a, dont a de flottage 
à bûches perdues, depuis le pré du Batar- 
deau, près du village de La Colancelle. 

COLANGODOU, Co/un^^/u, vjlle de l'Hin- 
doustan anglais, prov. de Malabar, au pied 
des Ghattc.s occid , à 9I. O de Caimhétour, 
et à 34 Calicut. Elle a i ,000 mai- 

sons , habitées en partie par des tisserands. 

COL.VR , ville de rilindoiistan , dans les 
Etats du radjah de Maissour, anc. prov. de 
ce nom, à i 4 L E. N. E. de Bangalore, et à 
40 1 . N. E. de Seringapatara. Lat. N. i 3 ® S' 
•jo". Long. E. 76“ ag' a6". Elle est entourée 
d'un mur en terre, et défendue par un fort 
en pierre. 11 y a 700 maisons, 1 mosquée, 
ri 1 collège musulman , auquel est attaché 
une espèce de consei'vatoirc de musique. 
On voit dans celte ville le tombeau de Feth- 
Mohammed, que ec prince commença vers 
17^9, et qui fut ffni par son ffls , llayder- 
Ali. On fabrique à Colar beaucoup de toiles 
de coton. U y a dans les environs un grand 
nombre de jardins bien cultivés. Cct^e ville 
fut prise parles Anglais en 1768, et bientôt 
après reprise par HaydcrAli , qui y attachait 
un grand prix. 

COLALTOOR, disir. et ville de l'ilindou- 
stan. KolÂpol'r. 

COLBERG, ville forte des Etals Prus>iens, 
prov. de Poméranie, régence et à 9 1 . i /4 
O. de Coslin , et à 34 L N. £. de Sietlin , 
sur la Porsante , à 1/3 1 . de remboucliurc de 
cette rivière dans la Baltique. Elle a 1 bon 
port, et 1 citadelle. La maison-de-villc , la 
cathédrale, et Taquediic, dont on remarque 
ringcnicu.se construction, en sont le.s prin- 
cipaux édifices. 11 y a 4 églises , 5 hôpitaux, 
i collège , I maison de correction avec des 
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ati^liers <lc travail, et des manufactures de 
lainage. La pcchc et le commerce y sont 
assez actifs. Les navires de Colberg sont 
exempts des droits du passage du Sund. 5 , 680 
liai). On a établi dans les environs une saline 
considérable. 

Colberg soutint plusieurs sièges contre les 
Russes pendant 1 a guerre de 7 ans , et ne 
capitula, en 1760, que faute de vivres. 

COLBEBGA , Culhurga , distr. de THind- 
oustan , dans les états du Nizam, aiic. prov. 
de Beyder , dont il occupe la partie S. O. 11 
est arrosé par plusieurs rivières , parmi les> 
quelles on remarque la Bimab, qui la sépare 
de la prov. de Beydjapour j ce distr. , dont le 
chef'licu porte le meme nom , est assez bien 
peuple. 

COLBEBGA , Cttlburga^ ville et forteresse 
de rilindoiislan , dans les états du Nizam, 
anc. prov. et à qo I. S. O. de Beyder; chef* 
lieu de distr. , dans une vallée. Elle a été 
capitale d'un puissant étal raahométan; elle 
est aujourd'hui peu importante. 

COLCIIAGUA, distr. du Chili, borné au 
N., par celui de Rancagua; à l'E., par les 
Andes; au S., par le distr. de Maule; et à 
rO., par la mer. Il a 5 i 1 . de long de l'E. à 
rO., et 10 à II 1. de large. 11 est fertile en 
blé, et on y élève beaucoup de chevaux et 
de mulets. 11 y a plusieurs mines d'or et de 
cuivre exploitées , et des bains d’eaux ther- 
males renommées. i 5 ,ooo hab. San*Fernando 
en est le chef-lieu. 

COLCIIESTER , Camaloduiiuu-coloma , 
ville d'Angleterre, comté d'Essex, hun- 
dred de Lexden, à 6 1 . S. S. O. d'Ipswicb , 
et à 18 1 . N. E. de Londres, sur la pente 
d'une colline, à la droite de la Coliic, qu'on 
y traverse sur 3 ponts, à 3 I. de la mer du 
Nord. Lat. N. 5 i° 34 ^ Long. O. 1° 3 o'. Elle 
forme à elle seule un canton composé de plu- 
sieurs paroisses. Elle a été entourée de mu- 
railles, dont iiiio partie subsiste encore. 11 y 
a 13 églises paroissiales, parmi lesquelles on 
remarque celles de S*. Jacques et de S*' 
Mario, 7 temples pour divers cultes, i petit 
lidpital, t collège fondé en 1639, plusieurs 
école.s gratuites et maisons de charité, 1 
grande place de marché, i théâtre, i pri- 
son , I douane , 1 parc d’artillerie , des ca- 
sernes , et des chantiers de construction. 
Elle est pourvue d'eau au moyen d'une ma- 
chine à vapeur. On y fabrique du drap et 
de la flanelle. Le port reçoit des navires de 
100 tonneaux; la navigation, et surtout la 
pèche d'huitres, y sont trcs-activcs. 11 s'y 



tient 4 foires par an. Elle envoie deux mem- 
bres au parlement. i4fOi6 bah. 

On croit généralement que Colcliester était 
colonie romaine, et qu'Hélène, mère de 
ConsUintin, y reçut le jour. On y a souvent 
découvert des antiquités , telles que pavés en 
mosaïque, urnes sépulcrales, médailles, etc. 
En 1648, elle soutint un siège mémorable 
contre les forces du parlement, et ne se ren- 
dit qu'après avoir éprouvé les horreurs de la 
famine. 

COLCIIESTER , comm. des États-Unis, 
état de Connecticut , comte et à 7 1 . N. O. 
de New-London, et à 8 1 . S. £. de Hartford. 
Elle possède I lycée, établi en 1800, cl qui 
est aujourd'hui un des plus florissans des Etats- 
Unis. 

COLCHESTER, comm. des États-Unis, 
état de New-York, comté de Delaware, à 1 o 1 . 
S. de Delhi, et à 33 1 . S. O. d' Albany. 1 ,064 
habitans. 

COLCHESTER , comm. des États-Unis , 
état de Vermont, comté de Chittenden , sur 
la rire orient, du lac Champlain , à l'embou- 
churc de l'Onion , à 3 1 . N. E. de Burlington, 
et à i 3 1 . N. E. de Montpellier. 

COLDINGHAM, ville d’Écosse, comté et 
à 3 I. l/a N. N. O. de Berwick., et à 5 I. 1/3 
N. E. de Greciilaw, presbytère deChirnside, 
sur un petit ruisseau «jui se jette dans la 
mer, près du cap SC Abbs ; elle est très- 
ancienne. On y voit les ruines d'un couvent 
fondé par le roi Edgard, ainsi que les restes 
d'un château royal. 3,67$ hab. 

COLDITZ , ville du roy. de Saxe, chef- 
lieu de bailliage, à 9 1 . S. E. de Lcipsick, et à 
i 4 1 - Dresde, sur la rive droite du 

Zwickauer-mulde. Elle a i château, 1 mai- 
son de force ; 1 manufacture de toiles (icinLes, 
et I fabrique de faïence cl de poterie. 1,570 
habitans. 

Le bailliage est couvert de montagnes , 
et renferme 3 villes, 61 villages, et i 3 ,ooo 
habitans. 

COLSDTREAM , ville d'Écossc , comté et 
à 4 S. O. de Berwick, et à 3 1 . 

E. de Greenlaw, presbytère de Chiruside, 
sur la rive gauche du Tweed , qu'on y passe 
sur un pont de 5 arches. 3,800 hab. 

Il y a beaucoup de pierre de taille et de 
marne sur son territoire. 

COLD-WATER , rivière des États-Unis, 
étal de Mississipi, dans le pays des Chactas 
C'est un bras du Mi.ssÎHsipi, qui dérive do ce 
fleuve par 34 ® 4^^ et le rejoint 

vers le 34* parallèle, après un cours de 3 3 I- 
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Ce bras communique au Talahatchec par une 
birmeation. 

COLE AH, Rapida Castha, ville de Bar- 
barie , roy . , prov. et à 7 I. i/a S. O. d'Al- 
ger , au fond d'une petite baie formée par 
la Méditerranée, dans une contrée agréable 
et fertile. Elle est petite, mais très-peuplée. 

COLEBROOK , comm. des États-Unis, état 
de Connecticut, comté et è 7 1 . N. E. 
de LichtReld, et à 10 1 . N. O. de Hartford. 
Il y a des forges. 1,274 bab. 

COLEBROOK -DALE, village d'Angle- 
terre, comté de Salop, buiidred de Wen- 
lock , dans la vallée de son nom, sur la rive 
gauche de la Saverue, à a I. N. E. de Much- 
wenlock, et a 4 I- 3/4 Ë. S. K. de Shrews- 
bury. Les environs sont renommés pour leurs 
beau.v points de vue. Ce village doit princi- 
palement sa célébrité à ses mines de fer et à 
ses usines , qui sont les plus considérables 
de l'Angleterre; c'est là que fut fabriqué le 
pont de fer établi sur la Saveme en 1799; 
les ponts de cette espèce, devenus très-com- 
muns, sont sortis pour la plupart de ces 
usines. En creusant le canal du comté, on 
a découvert une source d'une espèce de gou- 
dron fossile d'abord très-abondante, et qui 
depuis a beaucoup diminué ; on y a découvert 
également une source salée. 

COLEËROOK-DALE, comm. des États- 
Unis , état de Pensylvanic, comté de Berks, 
à 18 1 . N. O. de Philadelphie. 1,046 hab. 

COLEGNO, village des États Sardes, 
div. , prov. et à 2 1 . O. de Turin, mand. 
de Pianezza , sur la rive droite de la Doire- 
Ripaire. 11 y a une belle chartreuse. i, 63 o 
habitans. 

COLERAIN, comm. des États-Unis , état 
d'Ohio, comté d’Hamiltoii, sur le Grand 
Miami , à 6 1 . de son confluent avec l'Ohio , 
à 5 1 . i/u N. O. de Cincinnati, et à 36 1 . 
$. O. de Columbus. 1,906 hab. 

COLERAIN, comm. des États-Unis, état 
d'Ohio, comté de Ross, à 6 1 . N. E. de Chil* 
licüthc , et à 1 5 1 . S. S. E. do Columbus. 866 
habitans. 

COLERAIN , comm. des États-Unis, état 
de Pensylvanic, comté de Bedford, à 3 o 1 . 
O. d'Harrisburg. 986 hab. 

COLERAIN, comm. des États-Unis, état 
de Pensylvanic, comté de Lancaster, à 20 1 . 
O. de Philadelphie. 1,088 hab. 

COLERAINE, ville d'Irlande, province 
d'Ulster, comté et à 1 1 1 . E. N. £. de L011- 
donderry , et à i 1. 1/2 de la mer; chef-lieu 
de baronnie, sur le Bann. Elle est assez 



grande et bien bâtie, et a un château cons- 
truit CD 12 1 3 . Son commerce est peu im- 
portant, parce que la navigation du fleuve 
est difficile. Elle envoie un membre au par- 
lement. 3,800 hab. Il s’y tient des foires 
les 12 mai et 5 juillet, et le i*' mardi de 
novembre. 

On voit dans les environs un ttimulaire 
qu'on croit être de construction danoise. 

COLERIDGE , bundred d'Angleterre, dans 
la partie mérid. du comté de Devon. 11 con- 
tient 19,018 hab. Dartmouth et Totness en 
sont les lieux principaux. 

CGLEROUN, fleuve de l'IIindoustan. Foy . 
Cavebt. 

COLES, cap sur la cote du Pérou, prov. 
d'Arequipa , dislr. et à 16 1 . S. S. O. de 
Mo<juehca. 

COLESGUOVE, comm. des États-Unis, 
état d'Illinois, chef-lieu du comté de Pike , 
à 4 <> h O. de Vandalia. 

COLESHILL , bourg d’Angleterre, comté 
et à 5 1 . 3/4 N. N. O. de Warwick , et à 3 1 . 
E. de Birmingham, hundred d'Hcmlingford , 
.sur une colline baignée par la Colc , petit 
aflluent de la BlyÜie. Il est joli et bien bâti. 
L'église est un bel édifice gothique. 11 s’y 
tient de.H foires le lundi-gras , le 6 mai , et 
le mercredi d'après laS^ Michel. 1,760 hab. 

COLEZ , rivière de Sénégambie , roy. de 
Bambouk. Elle descend des montagnes de 
Tabaoura, coule vers le N. O., en passant 
par Ferbanna , et se jette dans le Falémé par 
la droite', après un cours d'environ 3 o 1 . Elle 
roule une quantité considérable de sables 
aurifères, ce qui lui a fait donner aussi le 
nom de rivière de l'Or. 

COLFORD ou CÜLEFORD , bourg d’An- 
gleterre, comté et à 6 l. Ü. S. ü. de Glo- 
cester, et à t 1 . 3/4 E. $. E. de Monmoutli , 
hundred de UriaveU's. 11 s'y tient une 
foire le 20 juin pour les laines, et une le 5 
décembre pour le fromage. t, 8 o 4 hab. H y 
a dans les environs des forges importantes. 

COLGüNG, Cuigong f ville de rilindou- 
stan anglais, présidence du Bengale, anc. 
prov. de Bahar , sur la rive droite de \.\ 
Goga , et à quelque distance de la rive droite 
du Gange 4 à 6 1 . K. de Boglipour, et à 46 1 . 
E. $. E. de Patna. Elle a environ 4 <>o mui* 
sous. Oo jouit du haut des montagnes voisi- 
nes d'une des plus belles perspectives qu'il v 
ait dans l'ilindoustao. 

COLGONG, Culf^ngj ville de l'ilindou- 
stan anglais, présidence de Madras, anc. 
prov. et à 37 I. Q. S. O. de Beydjapour , et 
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à 1 1 I. S. (le KoUponr , au pied des Chattes 
occidentales. 

COUGNY , bourg de France , dép. de 
l'Ain , anrond. et à 5 I. N. N. E. de Bourg ; 
chef-lieu de canl. Il est bâti en amphithéâtre 
sur le penchant d'une montagne, dans une 
situation agréable et salubre. Il commerce en 
blé, vin, chanvre, chevaux, et bestiaux. 11 
s'y lient 6 foires par an. i ,6Go hab. On voit 
un château sur une hauteur voisine. 

Après la mort de Charlemagne , ce bourg 
eut ses seigneurs particuliers ; il reste encore 
des vestiges du château où ils faisaient leur 
demeure. 11 a donné son nom a Tillusthe fa- 
mille de Chutillon , dont l’amiral Coligny est 
issu. 

COLIMA , ville du Mexique, état de Xa- 
lisco , à 55 1 . S. de Guadalaxara , et à loo t. 
O. de Mexico, près de la frontière de Tétât 
de Mochnacan , dans une des vallées les plus 
agréables et les plus fertiles de tout le M^i- 
quc. Les édifices en sont bien construits et 
réguliers , particulièrement TeglUc parois- 
siale. Il y a a coiivens et i hôpital. Il s'y 
fait avec les provinces de l'intérieur un grand 
commerce de sel, que Ton tire des salines éta- 
blies sur lacAte du Grand Océan. La^>op. se 
compose de 3 Go familles, espagnoles, mé- 
tisses , mulâtres , et indiennes. Il y a , selon 
Dampierre, près et au S. de celle ville, un 
volcan dont le sommet sc termine par deux 
pics, d'où sortent continucllemeut delà fu- 
mée et des âammc.s ; il n'est pas aussi élevé 
que plusieurs autres du Mexique, et est rare- 
ment couvert de neige. 

La vallée de Colima a 8 I. 3 /^ de large, 
et s'étend jusqu'à TOcéan ; elle produit des 
noix de cocos , du cacao , de la casse , et d’au- 
tres denrées communes à ces pays. On y 
trouve aussi quelquefois de Tor. 

t^OLINDA, ville de THindoustan anglais, 
présidence et anc. prov. du Bengale , à i 3 1 . 
S. de Comillah , et à 66 I. E. de Calcutta, 
près du Roumatcally. On y fabrique plu- 
sieurs sortes de toiles de coton, particuliére- 
ment des baftas. 

COLlTCHEou COLESIIY, ville de THin- 
doustan, dans les États du radjah et à 5 1 . 
S. de Travancorc , anc. prov. de môme 
nom, sur la côte de l'océan Indien. Le port 
est petit, mais sur. Les Danois y ont eu un 
comptoir. 

COLITON ou COLYTON , bourg d'Angle- 
terre , comté de Devon , hundred de son 
nom, près du confluent du Culy et de TAx, 
à 1 1 . de la Manche, et à a I. O. de Lymc- 
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contient 0,971 hab. 

COLL, une des îles Hébrides, près de la 
cote occid. de TÉcosse , dépendante du 
comté d'Argylc, au N. O. de Tile de MiiU ^ 
dont elle est séparée par un canal de 3 I. , 
et au N. K. de ccUc de Ttree, dont eHe 
n'est séparée que par un passa^ de 3/4 de 1 . 
Sa longueur est d'envion 5 1 ., et sa largeur 
varie d'i 1 . 1/3 à i/S** de 1 . Les eûtes O. et 
N. O. iTolTrcnt que des sables arides; celles 
de TE. et du S. E. sont hérissées de rochers 
nus et escarpés. Un tiers du sol se compose 
de terres labourables et de pâturages; les 
dcMix autres tiers de rochers, de sable, de 
lac>, cl de marais. y récolte de Tavoine, 
de Torge , des pommes de terre et du lin, et 
on y élève beaucoup de bestiaux. Il y a du 
gibier et un grand nombre d'oiseaux aquati- 
qties. 1,364 hab. 

COLLAOO DE CONTRERAS , bourg d’Es- 
pagne, prov. et à 7 1 . 1/3 N. N. O. d'AviU, 
et à 1 1 . 1/4 S. E. de Fontiveros. 

COLLADO-MEDIANO , bourg d'Elspagne, 
prov. et à 9 1 . N. N. O. de Madrid (Guada- 
iaxara ), à quelque distance d« la rive droite 
du Manzanarcs. 

COLLADO-VILLALBA, bourg d'Espagne, 
prov. et à 8 1 . N. N. O. de Madrid (Guada- 
iaxara ), et à 3 I. 1/3 O. de Colmcnar-Vicjo. 

COLLAHUAS, dislr. du Pérou, prov. de 
Cuzco . borné au N. par les distr. de Chum- 
bivilcas et de Canes y Sanchez; à TE., par le 
gouv. de Buenos- Ayrcs , et au S. et à TO., 
par la prov. d'Areqiiipa. Il a 5 a 1 . de long 
du S. E. au N. O. et 16 de large. Sa situa- 
tion au milieu des Andes rend la température 
froide ; le climat de la pailie orientale est 
plus doux. Il est coupé de ravins profonds, 
et arrosé par une rivière considérable qui y 
prend sa source. Les productions des vallées 
consistent en grains et fruits, particulière- 
ment en figues, dont le peuple fait en grande 
partie sa nourriture. On y récolte aussi du 
vin , dont on distille une partie. Le reste de 
ce distr. aride renferme des mines d'argent 
autrefois très-riches , et aujourd’hui d'un mé- 
diocre rapport. 11 y existe aussi des mines 
d'or, d'etain . de plomb, de cuivre et de 
soufre, non exploitées. i3,9o5 hab. CaiU 
loma en est le chef-lieu. 

COLL.ALTO, bourg du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. et à 3 1 . 1/3 N. d'Udine, 
distr. et à 1 1 . N. de Tricesimo. 

COLLAMDOUR, ville forte de THindoii- 
stan anglais , présidence et à 4< L S- S- 
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de Madras, et à ta 1. S. O. de Pondichéry , 
anc. prov. de Karnatic. 

COLLAMINE-EN-VODABLE, vilUfic de 
France, dép. du Puy>de'Odne , arrond. et 
à a 1. l/a S. O. d’issoire, cant. et à a 1. i/a 
N. d'Ardes. 11 y a i verrerie. On exploite de 
la bouille dans les environs. 

COLLANES , montâ^'ncs de Colombie, 
anc. prov. de Quito, à TE. dcRiobamba, et 
au S. de La Pasta;ca. Elles sont très-élevées , 
et s'étendent de l'O. à TE., en forme de 
demi-cercle , sur une longueur de ai I. 
VAltar , le sommet le plus haut, est sous 
43' de lat. S. ; il a 3,^30 toises au-dessus du 
niveaa de la mer, et est couvert de neigea 
perpétuelles. Ces montagnes sont couvertes 
de forets , et habitées par les Indiens dont 
elles prennent le nom. 

COLLARASS, ville dePUindoustan. ^oj-. 
KoLiaors. 

COLLARES, bourg du Brésil, prov., co- 
marca, et à i5 1. IN. N. E. de Para, dans 
la part, mérid. d'une tic de 5 i. de long, 
située à Pembouchuro du Tocantins. Le ter- 
ritoire est fertile. 

COLLARES, bourg du Portugal, prov. 
d'Estramadure , comarca de Torres-Vedras , 
au N. du cap Rocca , sur le Rio das Macas , 
près de l'Océan, à 7 1. O. N. O. de Lis- 
bonne. La vallée qui rentirunne est renom- 
mée pour l'abondance et la qualité de ses 
fruits , ci pour ses bons vins qui ressembleut 
à ceux de Bourgogne. 1 ,9a 3 hab. 

COLL'ARMENO, bourg du roy. de Na- 
ples, prov. de l'Abruzzo Ultérieure ii«, 
distr. et à 3 I. i/3 E. d'Avezxano, cant. et à 
I 1. N. O. de Pescina, au pied d'une colline, 
il s’y tient une foire le a4 septembre. 900 
hobitans . 

COLLATOÜR, Cuiiatoor, ville de l'Hiu- 
doustan anglais , présidence de Madras, anc. 
prov. de Karnatic, près de la rive gauche du 
Veyp-Arou , à a 1. de la mer. cl à 16 1. N. 
E. de Tinevclly. 

COLLE, bourg du roy. de Naples, piviv. 
de Sannio, distr. et à 5 1. 3/4 S- E. de 
Campobasso ; chef-lieu de cant. 11 y a plu- 
sieurs églises. Il s'y tient une foire le 1" ven- 
dredi de septembre. 4i°^^ 

COLLE , ville du grand-duché tic Toscane, 
prov. et à 9 I. S. S. 0. de Florence, et ù 
3 I. N. 0. de Sienne; chef-lieu de vicariat, 
»or une colline, près de la rive gauche de 
lElza. Siège «l'un évéché sulfraganl de Fio- 
<%occ. Elle a a faubourgs , 1 château cl 1 ca- 
dàcdrole. 11 y a quelques papetciies. i,Soa 
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hab. Les bains de S. Maiziale sont dans les 
environs. 

COLLE -C0RV1^0, bourg du roy. de 
Naples , prov. de l'Ahruzzc Ultérieure i*”* , 
distr. et à I 1. 3/4 E. de Civita-di-Penne , 
cant. et à 3/4 de 1. N. E. de Loreto. 11 y a 

I collégiale et i couvent. Il s'y tient a foi- 
res : le dernier dimanche d'août et le 3 1 dé- 
cembre. 1,800 hab. 

COLLË-D’ANCHISE , bourg du roy. de 
Naples , prov. de Sannio , di^tr. et à a I. 3/4 
S. O. de Campobasso, cant. et à 3/4 de I. 
S. 0. de Baranello, sur une colline agréable. 

II y a plusieurs églises, 1 hûpital, et a ab- 
bayes. i,5oo hab. Son territoire produit des 
plantes dont on fait une sorte d'indigo. 

COLLE-ÜEL-MONTE, bourg du roy. de 
Naples, prov. de r.Abruzze Ultérieure xi*, 
distr. et à ^ 1. E. d'Aquila , cant. de Bari- 
sciano, 

COLLëGIO, bourg du duché de Modêne, 
distr. , cant. et à 3 1. i/a N. E. de Modêne , 
et à 3 1. S. de Mirandola, sur la rive gaucho 
du Panaro. 

COLLEMIERS-LE-UAUT, village Je 
France, Colmiers-le-Haut. 

COLLES, bourg du Portugal, prov. d'A- 
leotejo, comarca et à 7 1. S. O. d'Ourique , 
au pied d'un monticule. 

COLLESANO, ville de Sicile, prov. cl 
â 14 L £■ S. E. de Palcrmc, distr. cl à 3 I. 
l/a S. O. de Cefalù; chef-lieu de cant., près 
de la source de la Roccclla. On trouve sur 
son territoire du jaspe et des agates. 

COLLESSIE, village d'Écosse, comté de 
Fife, presbytère et à a 1. O.deCupar, i,o3u 
hab. Ou voit près de là les restes d'anciennes 
fortifications. 

COLLETON, comté des États-Unis, dans 
la partie mérid. de l'étAt de la Caroline du 
Sud, sur l'océan Atlantique; ti'aversé, du 
N. au S., parle South-Edisto. aG,4o4 hab., 
dont blancs, 393 de couleur, et 

31,770 esclaves. Walterborough en est le 
chef-lieu. 

COLLE-TORTO , bourg du roy. de Na- 
ples, prov. de Sannio, distr. et a 3 1. i/a 
S. S. E. de Larino, et û 6 1. i/a N. E. de 
Campobasso , caul. de Bonefro , sur une col- 
line. 3,o5o hab. 

COLLl , village du ruy. de Naples , prov. 
de la Terre de Labour , dislr. et a 7 I. i/a 
N. O. de Piedimonlc, cant. de Castellonc, sur 
une colline baignée par le Volturno. 1,037 
habitans. 

COLLl ( L1 ) ÿ montagne de Sicile , prov 
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el 5 1 1. N. N. O. de Palcrmc. G*cst rancicn 
mont Ercta , célèbre dans les guerres puni- 
ques , les Carthaginois s'étaient si forte- 
ment retranchés. 

COLLIN ou KOLLIN , ville de Bohême, 
cercle et à 3 1. 3/4 N. E. de Kaurzim, et à 
7 1. S. O. de Bidschow, sur l'Elbe. Elle a un 
château, des forges, et i manufacture de 
toiles peintes. On y polit des grenats, des 
topazes et des cornalines, qu'on trouve dans 
les environs. 4^3^^ C'est près de cette 
ville que Frédéric ii fut défait, en 1767, par 
les Autrichiens commandés par le maréchal 
Daun. 

COLLIN, montagne d'Irlande, au centre 
du comté d'Antrim \ elle se dirige de l'E. à 
l’O. entre le Six-Milewater et le Glenwhirry. 

COLLINÉE , bourg de France, dép. des 
Cêles-du-Nord , arrond. et à 5 I. N. E. de 
Loudeae , et à 6 1. i/a E. de Saint-Brieuc ; 
chef lieu de canl., sur la montagne du Menez. 
636 bab. 

COLLINGTON, village d'Écosse, comté, 
presbytère et à 1 1. 1/3 S. O. d’Édimbourg, 
sur le Lcith. 3,019 
restes d'un ancien camp romain. 

COLLIO , village du roy. Lombard-Véni- 
tien, et à 7 I. 1/4 N. E. de Brescia, distr. 
et à 1 1. N. E. de Bovegno, dans la vallée 
de Trompia, sur la rive droite de la Mclla. 
Il y a quelques forges. 1,669 
ritoire renferme des mines de fer, et i car* 
j'ière de marbre vert, fond rouge vineux. 

COLLIOORË , ville forte de France, dép. 
des Pyrénées-Orientales, arrond. et à 6 1. 
1/4 E. de Céret, et à 5 1. x/s S. E. de Per- 
pignan , cant. d’Argclès , sur 1a Méditerra- 
née. Lal. N. 4^° 3x''. Long. E. o° 45^ • 

Place de guerre de 4* classe , et résidence 
d'un oHicier supérieur d'artillerie de la direc- 
tion de Perpignan. La ville n'est ceinte que 
d'une vieille muraille, mai» elle est défendue 
par 3 forts situés sur les hauteurs voisines , 
<‘t par un cbutcau. Les rues sont étroites. 
L'église est .sur le bord de la mer. 11 y a i 
école de navigation et 3 corderies. On y fait 
commerce de vins rouges estimés, de laine 
avec l'Espagne, et de sardines. 3, 037 hab. 

CoJlioure était déjà, vers la fin du x*‘ siè- 
cle, une forteresse importante, dont Vam- 
ba , roi des Visigoths, était maître. 

COLLISCEPOLI, bourg des États de l É 
glise , délégation el à .5 1. 14 S. O. de 
Spolèle, cl a 3/4 de 1. S O. de Terni. 

COLLO , ville de Barbarie, roy. d'Al- 
ger, prov. de Constantinc, sur la baie de 



son nom formée par la Méditerranée, à a5 I. 
O. de Bona. Elle commerce avec les CabxuU. 
Les environs, montagneux et boisés, sont 
fréquentés par une quantité innombrable de 
singes. Les montagnes renferment du cristal 
de roche et du cuivre. 

COLLOBRIÈRES , village de France , dcp. 
du Var, arrond. et à 7 1. 1/3 E. N. E. de 
Toulon, età 8 1. x/4 S. S. O. de Draguignan; 
chef-lieu de cant. , sur une montagne, il y a 
I mine de houille, 1 mine de plomb , et 1 
filon de mine de fer. i,335 bab. 

COLLODI , bourg du duché de Lucques, 
distr. et à 3 1. i/4 de la ville de ce 

nom , sur la rive gauche de la Pescia de Col- 
lodi. 

COLLOM, Cullum, ville et forteresse de 
THindoustan, dans les états du Nizam , anc. 
prov. et à 35 1. S. S. E. d'Aureng-abad , sur 
la rive droite de la Mandjera. 

COLLOMANDOUS, groupe d’ilcs de l'Ar- 
chipei des Maldives, dans l'océan lodieo, 
au S. des atollons Nillandous et Moluque , 
et au N. du groupe d'Adoumatis , dont il est 
séparé par le canal de Collomandous , large 
de 4 I. 

COLLON , ville d'Irlande, prov. de Lein- 
ster, comté de Loutb, barounie de Ferrard, 
ksi. S. S. E. d'Ardee, et à 5 i. 1/3 $. S. 

0. de Dundulk. Elle est petite et bien bâ- 
tie. 11 y a une belle église, cl une manufac- 
ture de bas. il s'y tient des foires les i o mai , 
39 juin , 30 octobre , et 34 novembre. 

COLLONG, petite ile du détroit de Ma- 
lacca , près de la côte de la presqu'ile de ce 
nom, par 3*’ de lat. N. et 99° de long. E. 
Elle fait partie du roy. de Salangorc. Sa 
circonférence est de 5 1. i/s. Elle est sépa- 
rée de nie de Lumhagan par un détroit au- 
quel elle donne son nom. 

COLLOREC, village de France, dép. du 
Finistère, arrond. età 5 l. 3/4 E. N. E. de 
Châteaulin, cant. et ù 2 1. 1/3 N. N. E. de 
Cbutcauneuf-du-Faon. 1,048 bab. 

COLLÜUR, Culloor f ville el forteresse 
de rilindmistan , dans les états du Nizam, 
anc. prov. et à 36 l. E. S. E. de Beydjapour , 
et à 6 1. N. de Raitchore , sur la rive droite 
de la Krichiia , vis-à-vis du confiuent de U 
Bimali. 

COLLUMPTON ou CULLUMPTON , ville 
«l'Angleterre , comté de Devon , bundred 
d'ilayridge, sur la rive droite du (hilm , k 4 

1. E. N. E. «l'Exetcr. Elle est composée 
principalement d’une longue rue que traverse 
la grande route de Balb a Bristol. L'arcbi- 
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lecture de réglisecst gothique; rinléricur du 
dôme est ciselé et dore. On fabrique dans 
cette ville une grande quantité de serge et 
de gros drap. Il s'y tient a fuires par an , 
le mercredi des mois de mai et de no- 
vembre. 3 , 4 ^^ 

COLLYGüMDGE, Colljrgungrf ville de 
rilindoustan anglais , présidence et anc. 
prov. du Bengale, sur la rive droite de la 
Mahanada , à ^ 1 . i/a S. E. de Pournih , 
et à 3 o 1 . N. de Mourched^abad. Elle ren^ 
ferme 700 maisons. 

COLMAR , hameau des Pays«Bas , prov. , 
arrond. et ù 5 I. de Luxembourg, caot. 
et à 1 1 . 1/4 de Mersch. 

COLMAR, CoLiMSABiA, ville de France, 
chef-lieu du dép. du Haut-Rhin , d'arrond. 
et de cant., dans une des plaines les plus 
fertiles de l'AlsHce., sur le Lauch et sur un 
bras du Fecht , dont les eau.x se réunissent 
à x/4 de 1. de la ville, et vont se jeter dans 
rill, à 1/2 1 . plus loin; à i 3 1 . 3/4 N. N. O. 
de Baie, à i 4 1 - i/s S. S. O. de Strasbourg, 
et à 96 1 . 1/5 E. de Paris. Lat. N. 4 ^° 4 ' 44 ' ■ 
Long. E. a' 1 1'* . Siège d*i cour royale , et 
de Uibunaux de instance et de commer- 
ce , de directions des domaines et des con- 
tributions, et d‘une conservation des hypo- 
thèques; chef- lieu du 7* arrondissement 
forestier , et résidence d*un inspecteur-gé- 
néral des douanes. Colmar, entouré d'une 
simple muraille, est assez bien bâti, et n 3 
Jolies promenades. On y remarque l'iiôtel 
de la préfecture, le palais de justice, la roai- 
son-de-ville , et l'église de l'ancien couvent 
des doodnicains. il a des églises catholiques 
et protestantes, i hOpital , 1 arsenal, 1 salle 
de spectacle. 1 pépinière départementale, 
des prisons vastes et saiues , 1 bibliothèque 
<!e 60,000 vol., 1 collège communal avec ca- 
binet de physique et de chimie et collection 
d'histoire naturelle, des sociétés d'émula- 
tion , d'industrie et d'antiquaires de France, 
ainsi qu'une société biblique protestante. Il y 
a des fabriques de drap, de siamoises, de 
toiles peintes, de toiles de coton, de mou- 
choirs, de rubans de ûl; des bonneteries, 
chapelleries , papeteries , savonneries , tan- 
iieiies, et une raOineric de poudre. Colmar 
fait un grand commerce de fer, vins, grains, 
garance, etc. Il s'y tient 7 foires par an. 
Patrie de Pfcifel. i 5 , 3 oo hab. 

On croit que cette ville fut bâtie par les 
Romains , des ruines de l'ancienne ArgentO’ 
varia, qu'ils en firent une forteresse, à la- 
quelle ils donnèrent le nom de Columbaria , 



et qu'Attila détruisit. Elle a été plusieurs fuis 
détruite et rebâtie, et sous Frédéric 11, en 
laao, elle était déjà une ville importante ; 
ce prince la Ht agrandir, et entourer de mu- 
railles. Elle eut beaucoup ù soufl'rir durant 
les guerres civiles , surtout sous les empe- 
reurs Rodolphe de Hapsbourg et Adolphe de 
Nassau ; elle conserva neanmoins sa liberté. 
Louis XIV s'en empara en 1673, en Ht raser 
les fortifications, et la réunit à la France. 11 
ne la Ht entourer d'une muraille qu’après la 
paix de Riswyk , en 1681. 

L'arrondissement de Colmar est divise en 
i 3 cantons : Andolsheim , Neuf - Brisach , 
Colmar, Ensisbeim , Guebwciler, Kaysers- 
berg , Sainte-Maric-aux-Mincs , Munster , La 
Poutroye, Ribeauvillc, Rouffach, Soultz , et 
A\'intzenhcim ; il contient 14^ communes , et 
168,7 12 hab. 

COLMARS, CoLLis Mabtis , ville de 
France, dép. des Basses-Alpes, arrond. et 
à 9 1 . N. de Castellanc , et à 7 1 . N. K. de 
Digne ; chef-lieu de cant., sur la rive gauche 
du Verdon , au pied des Alpes, à i I. 1/2 
des frontières des États Sardes. Place de 
guerre de 2** classe , et résidence d'un otBcicr 
d'artillerie de la direction de Mont-Dauphin ; 
elle est défendue par une enceinte crénelée 
et par 2 forts, situés sur une hauteur, et 
avec lesquels elle communique. Il y a 2 fours 
à chaux et une tannerie. 11 s'y tient 2 foires 
par an. q 58 hab. 

On remarque dans les environs une source 
minérale intermittente. 

COLMBERG, bourg de Bavière, cercle 
de la Rezat , présidial et à 1 I. 1/2 N. de Leu- 
lershausen, et à 3 1 . 1/2 N. O. d'Anspach. 
11 y a un château. 

COLME , canal de France, dcp. du Nord, 
arrond. de Dunkerque. 11 fait partie de la 
communication de Saint-Omer à Ostemie , 
Bruges, etc. Sa prise d'eau est à W'aten , sur 
l'Aa, et il SC termine à l'écluse neuve de 
Bcrgucs , où il s'abouche au canal de Hond- 
scoote, après un développement de G 1 . ; sa 
pente a été rachetée au moyen de 3 écluses. 

Ce canal est très-fréquenté pour le trans- 
port des morues , des toiles des environs de 
Saint-Omer et de Bcrgucs , et d’une infi- 
nité de marchandises de la France et de la 
Belgique. 

COLME (CANAL DELA HAUTE), en 
France, yojr. Bencucs ( Canal de). 

COLMENAR, petite ville d'Espagne, 
prov. et à 5 1 . N. de Malaga (Grenade), 
entre le Gordo et le Guadalmedina. 
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COLMENAR DEL ARROYO . bourg d'Es- 
pagne , prov. et à i3 1. S. E. d'Avila (Ségo- 
vie}, et à 4 3/4 l'Escurial, sur 

un aiïlueut du Peralcs. 

COLMENAR DE LA SIERRA, bourg 
d'Espagne, prov. et à i3 1. 3/4 de Gua- 
dniaxara, sur la rive gauche duJarama. 

COLMENAR DE OREJA , bourg d'Espa- 
gne, prov. et à 8 1. S. S. E. de Madrid 
( Tolède] , et à 3/4 de 1. S. E. de Chincbon , 
dans une pUioc. i,o5o hab. 

COLMENAREJO, bourg d'Espagne, prov. 
et à 7 1. l/a N. O. de Madiid (Guadalaxara), 
prc.s de la rive gauche de TAuIencia. 

COLMENAR-Vll-IJO, ville d’Espagne, 
prov. et à 7 1. N. de Madrid (Guadalaxara), 
entre le Manzanares et la Tejada. On y fa- 
brique beaucoup de drap commun, 4 i^^^ 
hab. 11 y a dans les environs des c:iux miné- 
rales et des cariiéres de pierre à bâtir. 

COLMIEUS-LE-HAUT ou COLLEMI^RS- 
LE-llAUT, village de France, dép. de la 
UauteMarne, arrond. et à G 1. i/a S. O. de 
Langrcs, et à 9 1. S. 5. O. de Chaumont, 
cuit. d'Auberivc. il a des usines à hauts four- 
neaux. 37 *i hab. .« 

COLMONELL , village paroissial d’Écossc, 
comté d'Ayr, presbytère de Stranraer, sur la 
rive droite dii SUneber, ù 3 1. 1/2 S. de 
Girvan. 1,980 bab. 11 y a dans les environs 
des ruines de plusieurs châteaux. 

COLN , rivière d'Angleterre , formée de 
plusieurs ruisseaux qui se réunissent près de 
Nortb-^Iiais, dans la partie mérid. du comté 
deUertford, au S. de ilatHcld. Elle coule 
d’abord vers l’O. jusqu’à son confluent avec 
la Veriam ou Musc, passe par Walford et 
Uickraanswoilh , sc dirige ensuite vers le S., 
forme la limite entre les comtés de Middlcsex 
et de Buckingham, en baignant les murs 
d’Uxbridgc et de Colnbrook, et se jette dans 
la Tamise, par la rive gauche, un (icu au- 
dessus de Staines , ifprcs un cours d'environ 
12 1. Elle se divise en un grand nombre de 
branches, dont les unes rejoignent le cours 
d'eau principal, et les autres, telles que 
rOld-river et le New-river , se rendent sépa- 
rémeut dans la Tamise. Le Coin communi- 
que au canal Grcat-Junction , qui longe ses 
rives sur une étendue de plusieurs lieues. 

COLN.\, Cnlna, ville de l’Hindoustan an- 
glais, présidence et anc. prov. du Deugalc, 
agréablement située sur la rive droite de 
rilougly, à 12 1. E. de Berdouan , et à iG 1. 
N. de CaleiiUa. 

COLNA , Culna, ville de l'iiiudouslau an- 



glais, présidence et anc. prov. du Bengale, 
à G 1- S. de Mahmoudpour, et à 34 L N. E. 
de Calcutta , dans une île formée par le Moa« 
dainotty et la Naouganga , qui sont naviga- 
bles. Les bateaux qui vont dans les Sonderr- 
bonds y prennent un pilote. 

COLNAGO, village du roy. Lombard-Vé- 
nitien , prov. et à 6 l. i/a N. E. de Milan, 
dislr. et à 2 1. 3/4 N. N. E. de Gorgonzola. 
11 y a quelques filatures de soie. 960 hab. 

COLNBROOK, ville d'Angleterre , comté 
de Buckingham, sur quatre bras du Coin 
traversés chacun par un petit pont, à i 1. 1/2 
N. N. O. de Staines , et à 5 1. S. E. de Higb- 
Wycombe. C'est un lieu de passage très- 
frequenté sur la route de Batli. On croit que 
c'est sur les petites îles formées dans les 
environs par les bras du Coin , que les Danois 
se garantirent des attaques d'Alfred. 

Cette ville est divisée en 4 paroisses, dont 
3 font partie du bundred de Stoke, et la 4 * 
est dans le hundred de Speltborne, au S. do 
comté de Middlcsex. 

COLNE, rivière d'.Angleterre , qui prend 
sa source près de Sleeple-Bumpstead , aa N. 
du comté d’Esscx , coule du N. O. au S. E., 
passe à Yeldham , à Colchester, et àWiven* 
hoc, où elle commence à s'élargir, et à for> 
mer le bras de mer appelé Golne-water , après 
avoir reçu à droite le Roman. Elle se jette 
dans la mer du Nord , après un cours d'envi- 
ron 12 1 . Elle est navigable pour les gros bè- 
timens jusqu'à 1 1 . au-dessous de Colchester. 

COLNE, rivière d'Angleterre, qui sort des 
montagnes Coteswold , dans le comté de 
Gloccsicr. C'est une des 4 qui réunissent 
pour former U Tamise. Son cours, du N. O. 
au S. E., est dV*nvii*on 10 I. Elle se joint à 
risis , un peu au-dessus de Lechlade. 

COLNE, ville d'Angleterre, comté et à 
10 i. S. E. de Lancaslrc , et à i 1. 3/4 
Burniey, hundred de Blackhiirn , près du 
canal de Lceds et Liverpool. Scs manufac- 
tures de laine ont été remplacées par d'autres 
de tissus de coton , principalement de calicots 
et de basins. U s'y tient des foires le i4 iBii 
et le 10 oclobre. 7,274 hab. 

COLNEIS , huudred d'Angleterre, dans la 
paiiic S. E. du comté de SulTolk. 4^‘^ h»h. 

COLNETT, cap du Mexique, sur la cote 
de la Nouvelle - Californie, près du mont 
Saint-Thomas. Lat. N. 3o® 57 '. Vancouver 
lui a donné le nom d'un capitaine de navire 
auglais. Ce cap ferme au N. la baie de las 
Virgenes. Les rochers qui le composent sont 
divisés honzontalemeat en deux parties près- 
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que égales ; la partie basse parait consister 
en argile d'uoe surface unie et de couleur 
claire j la partie supérieure est d'une subs* 
lance de roebe très*inégale et de couleur 
sombre. 

COLOBRÂRO , bourg du rojr. de Kaples , 
prov. de fiasilicate, distr. et à la 1 . E. de 
Lagonegro , et à i6 1 . i/a S. Ë. de Potensa, 
caiit. de Rotoodclla. Il j a a églises , i cou- 
vent , et a monts-de-piété. On y cultive du 
cotou , dont 00 fait un bon commerce, il ty 
tient une foire le 37 juillet. 1*770 liab. 

CÜLOCSA ou COI-OCZA, ville de Hon- 
grie. ^ oy . Kalocsa. 

COLOGNA, bourg du roy. Lombard-Vé- 
nitien, prov. et à 7 1 . l/a S. E. de Vérone; 
cbef-lieu de disir., sur le canal Frassene. 11 
est entouré de fossés et de murs en assez 
mauvais étal. 11 y h plusieurs belles églises et 
couvens. On y élève des vers à soie. 3 , 654 bab. 

COLOGNE , Kotrif régence des États Prus- 
siens, prov. de Clèves-fierg, formée d'une 
partie de l'ancien archevêché de Cologne, 
des duchés de Berg et de Juliers, ainsi que 
des baronnies de Homberg et de Gimbom. 
Elle s'étend entre 27' elSi^ 11' de iat. 
N., et entre 4 “ 6" cl 5 ° a 5 ' de long- E., cl 
Cil bornée au N. par la régence de Clèves j à 
l'E., par la prov. de Westphalie ; au S. et à 
rO. par celle du Bas-Rhin. Sa longueur , du 
N. E. au S. 0 ., est de ao 1 . i/a ; sa moyenne 
largeur , du N. O. au S. £., de 17 I. ; et sa 
supcrücie de 170 1 . Le Rhin parcourt du S. 
au N. l'intérieur de cette régence, et y reçoit 
le Sieg par sa rive droite. La partie située à 
l'E. de ce fleuve est montagneuse : on y re- 
marque surtout le Siebengehirge , qui s'élève 
au S. E. de Bonn. La partie occid., en géné- 
ral composée de plaines , renferme cependant 
quelques hauteurs qui sont des ramifications 
des monts Eifel. 351,107 hab., 1a majeure 
partie catholiques. 

Celle régence est divisée en 1 1 cercles : 
Bergheim, Bonn, Cologne (territoire), Colo- 
gne ( ville ) , Gimhorn-Uoroburg , Lecbcnicli , 
Mùhleim, Rhcinbach, Sicgburg-Uckeratb, 
Waldbrocl, et Wipperfurt. Cologne en est le 
chef-lieu. 

La portion de celte régence située à la 
gauche du Rhin , conquise par les Français 
en 1794* Bipartie des departemens de la 
Kocr et de Rbin-cUMosclIe ; en 1806 le pays 
de la rive droite du fleuve fut réuni au grand- 
duché de Berg. Le tout passa à 1 a Prusse en 

1814. 

COLOGNE, K'àln f Coloria Ageippiva , 
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ville des États Prussiens , cfaef- 4 ieu de la 
prov. de Clcves-Berg , de régence , d'i justice 
supérieure et de a cercles; à 17 1 . i/a N. O. 
de Coblcolz , à a 4 1 - S. S. £. de Clèves, 
et à 107 1 . O. S. O. de Berlin. Lat. N. 5 o* 
55 ' ai". Long. E. 4 “ 35 ' o". EUe est Uüe 
en forme de croissant sur U rive gauche du 
Rhin , qu'on traverse sur un pont volant, en 
face de Duytz. Elle a environ a 1 . de circuit, 
et est entourée d'une aociciioe muraille 
flanquée de 83 tours. Vue du cOté du fleuve, 
les nombreux clochers et les omemens de 
la partie postérieure des églises lui donnent 
une apparence superbe. Un tiers de son en- 
ceinte est occupé par des jardins, des pro- 
menades et de grandes places. Les rues sont 
en général étroites et sombres. Elle a 3 prin- 
cipales places publiques ; la plus belle , plan- 
tée d'arbres , est celle du nouveau marché , 
qui sert aussi de place d’armes. Les maisons, 
bâties dans le style gothique , sont en partie 
en pierre et en partie en bois et en brique. 
Parmi les édifices, 00 remarque l'hôtel de 
ville , ouvrage du xvi* siècle ; on y lit des 
inscriptions relatives à l'origine romaine de 
Cologne. La cathédrale , beau monument 
gothique érigé dans le xiii* siècle , n'est pas 
achevée ; l'intérieur en est majestueux , et 
choeur surtout est admirable ; une de ses 
chiipellct contient le sarcophage des trois 
mages, qui était primitivement à Milan, la 
crosse de saint Pierre , et des reliques des 
13 apôtres. Outre la cathédrale, il y a 19 
églises catholiques, dont 4 paroissiales : celle 
de Sainte-Ursule, suivant une ancienne tra- 
dition , contient les ossemens de cette sainte 
et ceux des 11,000 vierges ses compagnes; 
celle de Saint-Géréon est remarquable par 
•a coupole. Il y a aussi a églises protestan- 
tes, I synagogue, 19 hôpitaux, i hospice 
d'orphelins, et 1 de maternité, plusieurs 
fondations pieuses , i moot-de-picté , 1 col- 
lège, avec bibliothèque de 60,000 vol., x 
autre bibliothèque près de la cathédrale, 1 
cabinet de physique et 1 de minéralogie , 1 
jardin botanique, 1 amphithéâtre d'anatomie, 
et t salle de spectacle. Les manufactures de 
drap et de flanelle , de velours , de rubans 
de soie et de filosellc, de limes j soile de 
tissu de coton , d’Iiorlogeric , de miroirs , de 
papier, de chapeaux, de cire, de tabac, de 
savon , de porcelaine , de faïence , de pi- 
pes , etc. , sont très-actives. 11 y a des filatu- 
res, des teintureries â grand teint, beaucoup 
de distilleries d’eau-de-vie j enfin on y pré- 
pare la fameuse eau spiritueusc qui en tire 
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son nom. La position de Cologne sur le Kbin 
rend celte ville l'entrepôt d'un commerce 
très-considérable entre l'Allemagne et les ports 
des Pays-Bas. C'est la patrie de Rubens, qui 
a orné de ses chefs-d'œuvre plusieurs églises, 
entre autres celle de ST Pierre , où il avait 
été baptisé; de Corneille Agrippa, du poète 
Vondcl, etc. 56 , 4 ao hab. L'enceinte de Co- 
logne et quelques collines voisines ont des 
vignobles qui sont les plus septentrionaux des 
rives du Rhin , et dont le vin est de qualité 
lrcs<-médiocre. 

Les Uhii J peuples germaniques de la rive 
droite du Rhin , fatigues des continuelles 
incursions des Suèves , passèrent ce fleuve , 
et s'établirent sous la protection d'Agrippa , 
gendre de l'empereur Auguste. Leur ville, 
nommée d’abord Oppidum Ubiornm , fut 
ensuite appelée Colonia At^rippina , parce 
qu'Agrippine , ûllc de Germaiiicus et femme 
de Claude, y était née. Cologne devint ville 
municipale et capitale de la seconde Ger- 
manie. Kn 47^1 ^cs Francs en chassèrent 
les Germains; leurs rois s'y Axèrent jusqu'à 
Charlemagne, qui lui préféra Aix-la-Cha- 
pelle. En 967 , Olhon-le-Grand déclara Co- 
logne ville impériale , et la mit sous la pro- 
tection de son frère Bruno , qui en était 
archevêque, ce qui causa de grandes discus- 
sions au sujet de la supériorité territoriale 
entre les prélats et cette ville. L'archevêque 
ne pouvait y séjourner plu.s de huit jours sans 
la permission du magistrat; elle lui prêtait 
serment de fldëlité pour aussi long-temps 
qu'il la maintiendrait dans ses droits et im- 
munités. Cologne était du cercle de West- 
phalic , et tenait le premier rang à la diète 
de l'empire parmi les villes impériales. Les 
ecclésiastiques , et surtout les moines , y 
étaient très-nombreux. La police y était fort 
mal faite. Les mendians y pullulaient, et y 
formaient comme une corporation incom- 
mode et dangereuse. Les protestans n'avaient 
pu y obtenir la liberté de conscience; ils 
allaient à l'oÜicc à Mulbeim, sur la rive 
droite du Rhin. En 1187, rarchevéque Phi- 
lippe de Heinsberg l'agrandit et la 6t entou- 
rer de murs. Dans le xiii^ siècle , clic tint un 
rang con.sidérablc d«ins la ligue anséatique 
par SOS richesses et son commerce. Les Fran- 
çais s'en emparèrent en 1 79$ , et son ancien 
gouvernement fut aboli. Elle devint en iSoi 
chcf-licu d’un arrond. du dcp. de la Rf>er 
jusqu'en 181 4; alors elle passa sous la domi- 
nation prussienne. 

L'cvéché de Cologne , qui existait dè.s l'an 



3 1 4 ) devint un archevêché d.ins le vni' 
siècle. Les archevêques furent élevés dans 
le xiv° à la dignité d'électeurs de l'Empire; 
Us prenaient le titre d'archichancelicrs pour 
ritalie , et tenaient le 3 * rang. Le dernier 
électeur fut Maximilien, décédé eu 1801. 

L'électorat de Cologne comprenait plu- 
sieurs territoires séparés les uns des autres. 
La partie la plus considérable était située 
le long du Rhin , et faisait partie du cercle 
du Bas-Rhin. L'électeur possédait dans le 
cercle de Westpbalic le duché de West- 
phalic , dont Arensberg était 1 a capitale , et 
le comté de Recklingbausen. Il résidait à 
Bonn. 

Cologne cstic chef-lieu de a cercles, celui de 
la ville eteeluidu territoire. La pop. dece der- 
nier est de 3 a, 36 o hab. 

COLOGNE, ville de France, dép. du Gers, 
arrond. et à 6 1 . i /3 N. de Lombes, et à 7 I. 
l/a E. N. E. d'Auch; chef-lieu de cant. , sur 
le Sarrampion. Il s'y tient 10 foires par an. 
890 bab. 

COLOGNE, village du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 5 1 . O. de Brescia, 
district et à il. 1/4 N. de Chiari. i,i 33 luh. 

COLOGNO, bourg du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. et à 3 1 . S. S. H. de Bergamc, 
distr. et à 1 I. i/a E. S. E. de Verdello, à 
peu de distance de la rive droite du Scrio. 
1,800 hab. 

COLOMA, bourg d'Espagne, prov. 

et à 4 1 - 8. O. de Logroûo (Burgos) et à a I. 
E. de Najcra. 

COLOMA (S**.), bourg d’Espagne, prov. 
et à 10 1 . O. S. O. de Viloria (Burgos), et à 
I 1 . 1/3 N. de Prias. 

COLOMA DE FARNES ( S‘». ), petite 
ville d'Espagne, prov. et à 5 1 . S. S. O. de 
Gironc (Catalogne), sur une hauteur. 

COLOMA DE QÜERALT (S».), pelile 
ville d’Kspagnc , prov. et à i 5 1 . O. N. O. 
de Barcelone (Catalogne), et à 3 I. 3/4 S. E. 
de Cervera. 

COLOMBA DE LAS MONJAS (S»), 
bourg d'Espagne, prov. et à la 1 . 1/4 S. de 
Léon ( Vailadolid ) , et à i 1 . i/a N. N. E. 
de Benavcnlc, à quelque dislance de la rive 
droite de l'EsI.a. 

COLOMBAN-DES-VILLARS, (S> ), ril- 
lagc des États Sardes, div. de Savoie, prov. 
de Maurienne, mand. de La Chambre, a 
t I. l 'a O. N. O. de S*. Jean-dc-Mauricnne, 
sur le Glandon et le Nant-chenu. i,8Go h.«b. 

COLOMBANO , bourg du roy. Lonibard- 
Venitien, prov. de Lodi et Oema, distr. et 
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à I I. S. de Borghetto, et à 3 I. t/3. S. de 
Loili, près de U rive droite du Lambro, au 
pied d'une montagne. 4<<4^* 

COLOMBARA DI TRAPIM , petite lie 
près de la côte occid. de la Sicile, prov. , 
distr. et à I l. i/a S. O. de Trapani. Lit. N. 
38^. Long. Ë. lo'^. Elle a i 1. de long du N. 
O. au S. E. , et i/4 de 1. de large. Elle a un 
port fortifie. 

COLOMBE (S***.), village de France, dép. 
de TAude, arrond. et à 5 1. i/4 S- O. de 
Linaoux, cant. et à il. S. S. O. dcChalabre, 
sur la rive droite du Lers , dans une belle 
vallée. Les rues en sont larges , et les mai- 
sons belles ainsi <|ue les promenades. Il a 
des fabriques de jayet et de peignes de buis, 
des forges , et une scierie. i,3ao hab. 

COLOMBE (S*”.), village de France, dép. 
de la Côte-d'Or, arrond. , cant. et a 1/3 1. 

0. N. O. de Chôtil]on-sur«Seine. 11 y a 1 four- 
neau et a forges. 384 hab. 

COLOMBE village de France, dép. 

de la Loire, arrond. cl à 5 1. 1/4 S. O. de 
Roanne, et à 7 1. 3/4 N. E. de Montbrison, 
cant. de Néronde, sur la rive gauche du Gand. 

1 , 1 40 hab. 

COLOî>rBE ( S*'’.) , ville de France, dép. 
du Rhône, arrond. et à 6 1. S. de Lyonj 
chef-lieu de cant. , sur la rive droite du 
Rhône, vis-à-vis de Vienne. 11 s'y tient 4 
foires par an. 3,000 hab. 

COLOMBEfS*". ), village de France , dép. 
de la Sarihc, arrond., cant. et presque vis-à- 
vis de La Flèche , et à 9 1. S. O. du Mans , 
sur la rive gauche du Loir. 11 y a des sources 
ferrugineuses. 

CüLOMBE-DES-BOIS (St^), village de 
France, dcp. de la Nièvre , atrond. et à 4 L 
1/4 S. E. de Cône, cl à 8 I. 1/3 N. de Nc- 
vers , cant. de Donzy. Il y a dans les envi- 
rons , sur la Noline , 1 fourneau et 1 forge 
pour le fer et l'acier. 

COLOMBES, village de France , dép. de 
la Seine, arrond. et à 1 1. 3/4 O. de Saint- 
Denis, et à 3 1. 1/3 N. O. de Paris , cant. de 
Nanterre. Ily a 3 jolies places plantées d'ar- 
brc.s, et de l^llcs maisons de campagne. On 
y voyait autrefois deux châteaux royaux : le 
plus grand a été démoli ; le second est aujour- 
d’hui une maison particulière. Colombes a 3 
fabriques de colle-forte. i,3oo hab. Hen- 
riette , reine d’Angleterre , fille de Henri iv , 
est morte dans ce village en iGGq. 

COLOMBE-SUR-GUETTE (S»“.), village 
de France, dép. de l’Aude, arrond. et à 
7 I. 3/3 S. de Limoux , cant. de Roquefort, 
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au milieu des forêts. Il a i forge. sSo hab. 

CÜLOMBEY - AUX -BELLES- FEMMES , 
bourg de France, dép. de la Meurthe, ar- 
rond. et à 3 1. 3/4 S. de Toul, età 61. 1/4 S. 
O. de Nancy \ chef-lieu de eant. 800 hab. 
On cultive sur son territoire beaucoup de pa- 
vots, dont on tire de l'huile. A quelque dis- 
tance de ce bourg , on voit les vestiges d'uuc 
chaussée construite par les Romains. 

COLOMBIE, république de l'Amérique 
mérid., formée de 1a Nouvelle-Grenade et du 
Caracas, et comprise entre i 3 « 35 ' de lat. 
N. et 6 ® i5^ de lat. S , et entre Go® i5' et 
85® i5' de long. O. Elle a pour limites, sui- 
vant M. de Humboldt, les côtes de la mer 
des Antilles, depuis la Punta-CareU (lat. 9 ® 
36' ; long. 84 ® 4^ ) j“*^^**®*** *'*^*^*'^* 
et Pomaroun, à l'E. du cap Nassau. De ce 
point de la côte (lal. 7® 35' ; long. 61 ® 5') 
la frontière de Colombie sc dirige à travers 
des savanes, dans lesquelles sortent quelques 
petits rochers granitiques, d'abord au S. O., 
et puis au S. E. , vers le confluent du Cuyuni 
avec le Masuruni. En traversant le Masurini , 
la limite longe les rives occidentales de l'Es- 
sequebo et du Rupunuri, jusqu'au point où 
la cordiliérc de Pacarairoo (par 4** 

N. ) donne passage au Rupunuri, qui est un 
affluent de l'Esscquebo. Puis , en suivant la 
pente australe «le la c<?rdilièrc de PacaraimO, 
qui sépare les eaux du Caroni de celles du 
Rio-Branco, elle se porte successivement, 
vers rO. , par Santa-Rosa (vers 3®4^ 

et 65" 30 ' «ic long. ), aux source.^ de l’Oréno- 
que (lal. 3® 4° î ^^ng. 66® 10 '); vers le S. 

O. , aux sources du Mavaca et de l'idapa (lat. 
3®; long. 68 ®), et, en traversant le Rio- 
Negro, à l'ile San-Jose (lal. i® 38'; long. 
69 ° 58'), prè.s de S. Carlos dcl Rio-Negro; 
vers rO. S. O., par des plaines entièrement 
inconnues, au Gran Salto dcl Yapura, situé 
près de l’embouchure du Rio de los Engaiios 
(lat. S. O® 35') J enfin, par un rebroussement 
extraordinaire, vers le S. E.. au confluent 
du Vaguas avec ic Putumayo on Iça (lat. S. 
3® 5'), point où se touchent les missions es- 
pagnoles cl portugaises du Bas-Putumayo. 
De ce point 1a frontière de Colombie se «li- 
rige, au S., en traversant l'Amazone , près 
de l'enibouchure du Javary , entre Lorclo et 
Tabatinga, et en longeant la rive orientale 
du Javary, jusqu'à 3" de distance «le son 
confluent avec l'Amazone ; à l'O. , en traver- 
sant rUcayalc cl le Giiallaga , le dernier 
entre les villages de Ynrimaguas et de La- 
mas j à rO. N. O., en traversant l'Ulcu- 
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bambii, près de Ba^ua-Chîca , vis-à-vis de 
Tumependa. De Bagua la frontière se pro- 
longe, au S. S. O. , vers un point de TAma- 
zone (lat. 3'), un peu au-dessous de l'em- 
bouchure du Yaucan ; puis elle tourne à l'O., 
en traversant le Rio de Chota , vers la cor- 
dillère des Andes , près de Querocotillo , et 
au N. N. O., en longeant et traversant la 
cordilière , entre Landaguate et Pucara , 
Guancabamba et Tabaconas , Ayavaca et 
Gonzanama (lat. 4^ i3'), pour atteindre 
Tembouchure du Tumbez (lat. 3^ a3'j long. 
8a* 47 ')' ^ Tocéaii Pacitique limite 

le territoire de Colombie, sur 11 degrés de 
lat., jusqu'au cap Burica(lat. N. 8^ 5'; long. 
i3* iS'). De ce cap , la frontière se dirige 
vers le N. , et rejoint la Punta-Careta. 

En calculant , d’après les limites que nous 
venons de rapporter , la surface de la répu- 
blique de Colombie, M. deHumboldt a trouvé 
91 , 95 a I. de ao au degré. 

En x8a4 , un decret déclara partie inté- 
grante de la Colombie 1a côte des MosquHos, 
depuis le cap Gracias a Dios jusqu'à la rivière 
de Cbagres. 

Les cotes du territoire colombien sont très- 
irrégulières, et offrent des enfoncemens con- 
sidérables , notamment les golfes de Daricn, 
de Morosquil , de Zienega , de Venezuela , de 
Triste, de Cumana et de Paria , sur la mer 
des Antilles ; les bouches de l'Orénoque , sur 
l'Atlantique; le golfe de Guayaqnil , sur le 
Grand Océan, ainsi que la baie de Chooo et 
le grand golfe de Panama, au fond duquel la 
mer a creusé quelques baies spacieuses. Les 
lacs de Maracaybo et de Chiriqui peuvent 
aussi SC classer parmi les enfoncemens les 
plus remarquables de la côte septentrionale. 
Près de cette même cote sc trauvent les îles 
Testigos, La Marguerite, Turtuga , Bian- 
quilia, Orchilla, Roques et Aves ,qui dépen- 
dent de la république. L'ile Puna et celle del 
Rcy méritent seules d'ètrc citées sur la côte 
du Grand Océan. Le développement des 
côtes , sur la mer des Antilles , du cap Paria 
à la Punta-Careta, est de 5oo I. ; du cap 6u- 
rica à l’embouchure du Tumbez, sur le 
Grand Océan , il y en a 3io. 

Les Andes de Quito et de U Nouvelle-Gre- 
nade, le gixiupe de S**. Martha , la cordi- 
lière côtière de Venezuela, le groupe de la 
Parime et les monts Pacaraimo , tels sont les 
systèmes de montagnes que comprennent les 
limites de la Colombie. Nous avons parlé des 
Andes a leur article et en décrivant le Cara- 
cas; ce qui nous reste à extraire de la sa- 



vante l'elation de M. de llumboldt sc trouvera 
aux articles Quito et NouVelIe-Grenade. Ce 
serait faire un double emploi que de rappor- 
ter ici les descriptions des autres montagnes; 
il suffira de dire que les Andes couvi'cnt la 
partie occidentale de la république ; que le 
groupe de S'*. Martha et la cordillère de 
Venezuela bordent la côte septentrionale; 
que le groupe de la Parime occupe toute la 
paiüe orientale , généralement connue aoiu 
le nom de Guyane espagnole ; et que les 
monts Pacaraimo se prolongent sur une partie 
de la limite méridionale. 

L'Orénoque, le plus grand fleuve de la 
Colombie , contourne la Parime , qui loi 
donne naissance et lui envoie plusieurs af- 
fluens ; reçoit par la droite, et dans la der- 
nière partie de son cours, le Caroni, qui 
vient des monts Pacaraimo , et se jette dam 
l’Atiautique. Le Guarico , le seul cours d'eau 
considérable que fournisse la cordilière de 
Venezuela, se rend dans l'Orénoque. Les 
Andes de la Nouvelle-Grenade envoient aussi 
à ce fleuve sesaflluens les plus remarquables, 
entre autres l'Apure, le Meta, grossi du Ca- 
sanare , et le Guaviarc. La Magdalcna ei son 
affluent le Gauca sillonnent deux belles val- 
lées entre les trois chaînes de la NouveUo* 
Grenade. Le cours de l'Atrato a moins d'é 
tendue ; mais ce fleuve mérite d'etre cité , a 
cause des communications importantes qu^ 
établira peut-être un jour. Les Andes de 
Quito foi*mcnt nue partie de U limite du bas- 
sin de TAmazone; le Rîo-Negro, le Yapura, 
riça, le Napo, le Tigre, le Paslaça, le Mo- 
rona, le Santiago, sont autant d'afflaem 
considérables qu'elles envoient à ce fleuve , 
qui coule en partie dans la Colombie, où U 
reçoit par U rive droite le Gualaga et l'U- 
cayale. Nous avons dit , en parlant du (Cara- 
cas , quelles communications hydrauliques 
présente cette partie de 1a Colombie; on verra 
à l'article Nouvelle-Grenade celles de celte 
contrée , et nous entrerons dans quelques 
détails au sujet de la communication des 
deu.x mers qu'un canal pourrait établir sar 
l'isthme de Panama ou dans le voisinage, cl 
qui aurait tant d'influence , non-sculemcot 
sur les destinées de la Colombie , mais encore 
sur celles du monde entier. 

On éprouve quatre saisons daus la cordi- 
lière, deux sèches et deux pluvieuses. Les 
premières commencent avec les solstices , cl 
les secondes avec les équinoxes , de sorte 
qu'on peut compter six mois de pluie et six 
mois de sécheresse , comme dans les régiout 
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c(|uinoxialct ^ maU la distribulion en est dif- 
férente. Il pleut de mars à juin ; le ciel est 
pur de juillet à septembre ; les pluies recom- 
mencent d'octobre à décembre , et les beaux 
jnurs reparaissent de janvier à mars. Les 
pUinos que le Meta et rOrcuoqiic arrosent, 
et plus loin, vers le N., les riches campa- 
gnes de Venezuela , sont rigoureusement sou- 
mises au climat des tropiques , et les saisons 
sont partagées en &ï\ mois de pluie et six 
mois consecutifs do sécheresse. Le vcntd'E. 
régne dursmt les uns , et le vent du N. du- 
rant les autres. En général, la température 
éprouve peu de changemens , et deux degrés 
sudisent pour établir une différence sensible 
entre le froid de Thivernage et celui de la 
saison des sécheresses. 

La lievre jaune fait chaque année des vic- 
times dans les provinces maritimes , particu- 
liérement sur les bords de rAtlantique ; dans 
l'intérieur, elle règne très-peu. L'cléphan- 
tiasis ou mal de S^ Lazare règne dans plu- 
sieurs provinces de la Colombie, particuliè- 
rement dans celles de Cartliagènc et de 
Socorro. Le goitre est très-répandu , et alTectc 
surtout les habitans des vallées tempérée'^. 
Cependant ni les habitans des cimes glacées 
des cordilières , ni ceux des plaines de la 
iVfagdalena , du Meta et de l'Apure n'en sont 
exempts. 

Lorsqu'on embrasse d'un coup d'oeil, dit 
M. de liumboldt, le sol du Venezueb et de 
la Nouvelle-Grenade , on reconnaît qu'aucun 
autre pays de l'Amérique espagnole ne four- 
nit au commerce une telle variété et une telle 
richesse de productions du règne végétal. En 
ajoutant les récoltes de la province de Cara- 
cas à celles de Guayaquil , on trouve que la 
république de Colombie offre à elle seule 
presque tout le cacao dont l'Europe a besoin 
aonucllcmcnt. C'est cette même union du 
Venezuela et de la Nouvelle-Grenade qui a 
placé entre les mains d'un seul peuple la ma- 
jeure partie du quinquina qu'exporte le nou- 
veau-continent. Les montagnes tempérées de 
Merida , de Sabla-Fe , de Popayan , de Quito 
et de Laxa produisent les plus belles qualités 
de l'écorce fébrifuge que l'on connaisse jus- 
qu'à ce jour. Je pourrais agrandir la liste de 
ces productions précieuses par le café et l'in- 
digo de Caracas , qui sont depuis long-temps 
célèbres dans le. commerce j pan le sucre, le 
coton , les farines de Bogota ; ripécacuanlia 
des rives de la Magdalcna , le tabac de Vari- 
nas, le cusparc ou cortex angostorK du Ca- 
roni, faussement appelé quinquina de l'Oré- 
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noque, le baume des plaines de Tolu, les 
cuirs et les viandes sèches des Llanos , les 
perles de Panama , du Rio dcl Hacha et de 
La Marguerite ; enfin par l'or de Popayan , 
et par le platine , qui ne se trouve en abon- 
dance nulle autre part qu'au Clioco et à Bar- 

bacoas La vallée de Sanla-Rosa , dans la 

province d'Antioquia, les Andes de Quindiii 
et de Guazum , près de Cucuca , offrent du 
mercure sulfuré ; le plateau de Bogota ( près 
de Zipoqiiira et Hc Canoas) du sel gemme et 
de la houille. On ne saurait révoquer en 
doute l’existence de filons métallifères sur 
plusieurs points de la chaîne «lu littoral. Des 
mines d’or et d'argent ont été travaillées à 
Buria , à Baruta et au Real de S'*. Barbara. 
Des grains d'or se trouvent dans tout le ter- 
rain montagneux entre le Yaracuy , la Vilb 
de S. Felipe et Nirgua, comme entre Guigne 
et les Moros de S. Juan. 11 nous suffit de 
donner ici cette esquisse rapide des produits 
de la Colombie; nous avons donné à l'article 
Caracas, et nous donnerons à celui de la 
Nouvelle-Grenade , de plus amples détails , 
tant sur les productions et sur le commerce 
intérieur , que sur les premières épncpics de 
l'histoire de cette contrée. M. de Humboldt 
a évalué Les exportations delà Nouvelle-Gre- 
nade et du Caracas réunis à g, 000,000 de 
pbstres , et les importations à ii,aoo,ooo. 
M. Mollien ne porte les exportations qu'à 
8,000,000, et suppose que les importations 
s'élèvent ù plus de 10,000,000. H est diffi- 
cile de dire maintenant quelque chose de 
certain à ce sujet. Les ports de La Guayra , 
du Rio del Hacha , de Martha , de Car- 
thagène , de Chagres , de Pucrto-Cal>ello , 
de Panama et «le Guayaquil sont les plus fré- 
quentés par les étrangers. Les Anglais de la 
Jamaïque y font presque toutes les importa- 
tions , dont une grande partie leur est payée 
•en métaux précieux. Cependant quelques b&- 
timeos français font aussi du commerce , et 
leurs importations sont en vins , èaux-dc-vie, 
toiles de fil de Bretagne, fils de Bretagne et 
de Lille , toiles à voiles , toiles de coton blan- 
ches et peintes en très-grande quentiie ( les 
toiles de France y étaient préférées aux toiles 
anglaises pour la vivacité et la solidité des 
couleurs , et pour le bon goût des dessins) , 
draperios , tissus de mérinos, soieries, ve- 
lours de coton d'Amiens, rubans de S^. Étienne 
eide Paris, porcelaines, papiers peints, pa- 
piers blancs, librairie, modes, broderies, 
fleurs artificielles, bijouterie , quincaillerie , 
et une énorme quantité de petits objets qui 
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ticnncnl à la pusscraenlcne et u la tablette^ 
rie. Un bon nombre de bâtimens de TAmé^ 
rique septentrionale apportent aussi divers 
objets , et s*en retournent chargés d*or et 
d'argent. Il se fait peu de cabotage sur les 
côtes de la mer des Antilles { sur le Grand 
Océan il se fait avec activité par des bâtimens 
|)éruvicns. 

L'existence de la république de Colombie 
ne date que de quelques années , et les causes 
de cette existence ne remontent pas au-delà 
des dernières années du xvni'' siècle. En 1781 , 
le Socorro se souleva au sujet du droit d'al- 
cavala. Ce mouvement fut bientôt comprimé ; 
mais il ne laissa pas d'agiter les esprits. En 
1794 1 ï clat de la France fut connu, la fer- 
mentation fut générale, et les Droits de 
l'homme s'imprimerent à S'*. Fe de Bogota; 
mais cet élan vers la liberté fut arrêté. En 
1808 , à la nouvelle de l'emprisonnement du 
roi d’Espagne , toutes les provinces s'armè- 
rent , .sous prétexte de sc soustraire au joug 
de la France , et de maintenir les droits de 
Ferdinand. La province de Caracas déclara 
la première qu’elle ne reconnaîtrait jamais 
de roi , et qu'elle n'adopterait d'autre forme 
de gouvernement que celle que ses représen- 
tans établiraient. S'^. Fc suivit bientôt cct 
exemple , cl peu de temps suÜit pour que 
chaque province sc donnai des rcpréscntaiis 
et un gouvernement , et que des congrès 
s'établissent à S^*. Fe et à Caracas , en 
1811. Des evénemens différens ont amené 
la dissolution de ces congrès ; mais c'est le 
meme homme , Bolivar, qui parvint à les ré- 
tablir le 17 décembre 1S19, et à les réunir 
pour ne former du Caracas et de la ?iouvellc- 
Grenade qu'un seul et même état, sous le 
nom <le république de Colombie. Le congrès- 
général de cette république s'assembla le 6 
mai i8ai à Rosario de Cucuta, et ses pre- 
miers soins furent donnés à la formation 
d'une constitution , qui fut décrétée le 3 o 
août suivant. 11 ne nous appartient pas de 
détailler quels évenemens amenèrent l'année 
suivante ranéantissement du parti royaliste 
dans cette contrée ; nous dirons seulement 
quels actes le nouveau gouvernement a jugés 
propres à assurer son existence. 

La constitution de la république de Co- 
lombie est composée de 191 articles; elle 
conlic le pouvoir exécutif à un président as- 
sisté d’un vice-président , et à quatre minis- 
tres , savoir ; des relations cxtéricurex , de 
l'intérieur , des finances , de la marine et de 



la guerre ; et le pouvoir législatif à un con- 
grès. Le congrès se compose d'un sénat et 
d'une cliambrc de représentans ; les mem- 
bres de chacun de ces corps sont, ainsi que 
le président et le vice-président de la répu- 
blique , nommés par de.s électeurs de cantou 
réunis en assemblée provinciale , et ces élec- 
teurs sont eux-memes nommés par des habi- 
tans des paroisses qui doivent s'assembler 
tous les quatre ans au mois de juillet. Il suf- 
fit pour voter dans les assemblées de parois- 
ses d'avoir vingt-un ans , et 1 a qualité de Co- 
lombien , de savoir lire et écrire , et de 
posséder 100 piastres. Pour être électeur de 
canton, il faut avoir vingt-cinq ans et Soo 
piastres de biens-fonds ou 3 oo de reveou 
On ne peut être sénateur avant trente ans, 
et si l'on n'est pas iié dans le pays; il faut 
en outre posséder piastres en biens- 

fonds ou 5 oo de revenu. Un député doit être 
Âgé de vingt-cinq ans, et posséder a, 000 
piastres en biens-fonds ou 5 oo de revenu, 
ou être professeur. Le sénat se renouvelle 
par moitié tous les quatre ans; chaque dé- 
partement élit quatre sénateurs; quant aux 
députés , ils sont nommés à raison d'iin par 
3 o,ooo habitans. Le président convoque le 
congrès, nomme aux premières charges, et 
commande les armées. 11 n'a pas le droit de 
sortir du territoire colombien sans fasseoti- 
nient du congrès. 

S'*. Fc de Bogota est le siège du gouver- 
nement et d’une haute cour de justice. Cette 
cour, composée de quarante membres pro- 
posés par lu président et nommés par le con- 
grès , connaît des afl’aires contentieuses en- 
tre les Colombiens et les agens diplomatiques, 
prononce sur les difHcultcs qui s'élèvent à 
l’occasion des transactions politiques , et juge 
les conflits entre les tribunaux Supérieurs - 
les juges sont amovibles. 11 y a des cours de 
justice supérieures dans les cbcfs-licux de 
département , des tribunaux inférieurs dont 
le nombre est limité suivant le besoin , et des 
assesseurs juges dans chaque canton. 

D'après un nouveau traité,'* il y aura dé- 
sormais unité et réciprocité dans les grandes 
mesures d'attaque et de défense entre les ré- 
publiques du continent américain. 

Le territoire de la république a été divisé 
d'abord en sept, puis en dix, et enfin en 
douze départemens : ces départemens sont 
inégalement subdivisés en provinces , les pro- 
vinces en cantons, et les cantons en parois- 
ses ; en voici le tableau ; 
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Dépaptbmbhs. 


Chefs-li<>tix. 


Pop. 
des dép. 












195.000 
4 4 4 1OOO 

193.000 










CrirniüAMABCA. . . 


S'*. Fe de Bo- 




BO‘a 


37 1 ,000 




378.000 
90,000 

339.000 


Gvataqcil 

Macdalzna 


Guayaquil 

Carthagène 






1 74,000 


Pauama ou de 








163.000 

35 0.000 


Vekezubla 


Caracas 



En résumant cc tableau officiel, nous trou- 
vons dans la république de Colombie 1 3 dépar- 
temens , et 3,766,000 habitans. D’après un re- 
censement fait en 1820, quelques auteurs 
évaluent 1a population actuelle à 3 , 000, 000 
d'habitans, et d'autres à 3 , 5 oo,ooo. En 1833 , 
la gazette de Colombie fit mention d’un recen- 
sement qui la portait à 3,643,000 habitans. 
M. de Humbüldt la porte à 3,785,000. Les 
départemens de l'Orénoque , de Venezuela, 
de l'Apurc et de Sulia ont été formés de 
la capitainerie de Caracas , les autres l'ont 
clé de la Nouvelle-Grenade. Chaque dépar- 
tement est administré par un intendant, les 
provinces le sont par des gouverneurs, les 
cantons par des juges politiques, et les cabiL 
dos ou paroisses par des alcades. Les cotes 
septentrionales de la Colombie sont divisées 
en 4 départemens maritimes, chacun des- 
quels est gouverné par un commandant- 
général et un auditeur de marine. Le premier 
comprend la Gu^^anc, Cumana, Barcelona et 
nie de La Marguerite ; le second , les cétes 
de Caracas , Coro et Maracaybo ; le troi- 
sième, Rio del Hacha , S**. Martha , et Car- 
thagène ; et le quatrième , les côtes de l’Atrato 
jusqu'à celles de Veragua. Les côtes de U 
mer du Sud ne sont pas encore soumises à 
une semblable division. 

La Colombie a 3 archevêchés, ceux de 
S'*. Fe de Bogota et de Caracas, et 8 
évêchés : Quito , Cuenca , Maiiias , Po- 
payao, Carthagène , S^. Martha , Guayana , 
et Antioquia. Plusieurs de ces évéchés sont 
vacans. Les ordres religieux sont divisés en 
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trois provinces, celles de Venezuela, S'*. Fc 
de Bogota, et Quito, indépendantes l'une de 
l'autre. 

D’après les recherches de M. de llum- 
boldt, le revenu brut de toutes les provinces 
qui forment aujourd'hui 1 a république de Co- 
lombie s'est élevé , au moment de la révolu- 
tion , à un maximum de 6,ôoo,ooo piastres, 
dont le gouvernement de la métropole n’a 
jamais tiré plus d’un douzième. Ce revenu se 
compose maintenant des droits de douane, 
du monopole sur le tabac et sur les eaux-dc- 
vie, des droits de poste, du timbre, d'une 
contribution directe, etc. Quant aux dépen- , 
scs, il est impossible de les évaluer, vu les^ 
diverses circonstances dans lesquelles la ré- 
publique s’csl trouvée. L'armée est recrutée 
par la conscription , ci une loi détermine les 
levées. Tout Colombien âgé de seize ans est 
tenu au service militaire, dont 1a durée n’est 
pas encore limitée. *En 1833, l'armée colom- 
bienne était de 33,566 hommes , dont 35,75n 
hommes d'infanterie, 4^^9^ hommes de ca- 
valerie et 3 , $30 d'artillerie. 19 bùlimens de 
guerre , dont 6 corvettes , 7 bricks et 6 goélet- 
tes , formaient à la meme époque la force 
maritime de la république. Pour cc qui re- 
garde les établissemcns d'utilité publique , 
nous pouvons dire que le nouveau gouverne- 
ment a décrété la restauration de plusieurs 
hôpitaux détruits par suite de la guerre, 
qu'il en a fait établir de nouveaux ^ que l'é- 
tablissement d'écoles primaires dans toutes 
les paroisses a été ordonné; qu'une école 
normale d'enseignement mutuel a été fondée 
dans la capitale, ci que des collèges sont déjà 
établis dans une grande partie des cbcfs licux 
de provinces. Quatre jeunes Indiens seront 
admis dans chacun des coUégcs sémiuaircs de 
S^*. Fc de Bogota, Caracas et Quito, et deux 
dans chacun des autres collèges , aûn qu'ils 
puissent s'élever au-dessus de leur classe 
et donner de l'émulation à leurs compa- 
triotes. Ces dispositions sont une consé- 
quence de la loi qui donne la liberté aux fils 
d'esclaves nés dans la Colombie, abolit le 
trafic des nègres , et établit des juntes de 
manumission. 

La distinction en Indiens civilisés et en 
Indiens sauvages existe toujours. On com- 
prend parmi les premiers , les Indiens des 
montagnes , excepté ceux des hauteurs de 
S'*. Martlia, de quelques parties de la chaîne 
de Quindiu , et un petit nombre de ceux 
des plaines ; le reste est considéré comme 
sauvage. Soumis et patiens , les Indiens 
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civiliiés craignent les blancs et délestent les 
nègres; ils s'occupent particulièrement de 
l'agriculture et de Icducation des bestiaux, 
et se font remarquer par leur caractère mé- 
lancolique. Les Indiens sauvages (bravos y 
irracionales , salvages ) placent ordinaire- 
ment leurs cabanes au bord des lacs ou des 
marais ; ils attaquent rarement ouvertement; 
ils clierclient toujours à surprendre leur en- 
nemi. Depuis long-temps ils ne troublent 
plus leurs voisins civilisés, et peu ù peu les 
colons s'avançant, les poussent en des lieux 
peu accessibles. Les nègres et les mulâtres 
^ actifs et industrieux exercent dans les pro- 
vinces maritimes toutes sortes de métiers ; 
dans les provinces d'Antioquia, de Magda- 
lena, de Cauca, de Gua^aqnil et de Cboco , 
ils sont beaucoup plus nombreux que les 
blancs ; c'est le contraire dans la branche 
orientale de U cordillère, où il n'y a que des 
blancs et des Indiens. L^xercice du cheval , 
U chasse, les combats , sont les goûts domi- 
nans des nègres des plaines; ces hommes, 
encore peu civilisés, ne redoutent aucune 
fatigue, aucun péril. Une figure triste et sans 
expression , d'accord avec des mouvemens 
lenU , caractérise le Colombien , habitant 
des montagnes; il est plus blanc que l'ba- 
bilant des plaines; il est aussi plus grand et 
plus fort, quoique faible dans l'enfonce; 
ma» dans l'âge mûr, il est sujet à mille in- 
firmités et souvent défiguré, soit par le goi- 
tre, soit par la sjphilis, qui parait endémi- 
que dans ces contrées. Plus de vivacité et 
plus d'énergie distingue Tbabitant des plai- 
nes ; mais il est petit de taille, maigre et 
rarement bien fait; sonieint tire sur le jaune. 
Des jeux vifs, de beaux cliereux, une jolie 
main et un petit pied, tels sont les agré- 
mens des femmes dans les plaines; l'em- 
bonpoint , U fraîcheur du teint et de belles 
formes, qu'elles conservent jusque dans un 
âge très-avancé , caractérisent les femmes 
di's contrées froides. Sur les côtes, les fem- 
mes ont à peu près renonce au costume de 
l'Andalousie ; les autres l'ont conservé en j 
ajoutant une mantille de drap bleu et un 
chapeau ù larges bords qui les garantissent 
du froid. 

COLOMBIENS, monts de l'Amérique sept. 

Rochedx (Monts). 

COLOMBIER, montagne de France, dép. 
de l'Ain, arrond. et à 3 1 . i/a N. de Bcllej, 
et à al. S. O. de Sejssrl , canl. de Cham- 
pagne. Lat. N. 5 a' Long. E, 3 ” a 5 ' 
9''. Cette montagne est une des sommités de 
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la chaîne du Jura. Sa cime , élevée de ^ 3 ; 
toises au-dessus du niveau de la mer, est 
visible de Genève. 

COLOMBIER, village de France, dcp. 
de l'Ailier, arrond. et à 3 1 . 3/4 de Mont- 
luçon, cant. de Montmarault. 61a hab. Il j 
a aux environs une mine de houille. 

COLOMBIER, village de France, dcp. de 
risère, arrond. et à 6 1 . 1/4 N. E. de Vienne, 
et à 17 I. N. O. de Grenoble, canl. .de La 
Verpillière. 1,700 hab. 

COLOMBIER , village de Suisse, canl. et 
à I 1 . 1/3 S. O. de Neuchâtel, près du lac de 
ce nom ; chef lieu de distr. Il j a 1 vieux châ- 
teau et I manufacture de toiles peintes. 970 
habitan». 

COLOMBIEIR, village de Suisse , cant. de 
Vaud , di.str. et a i 1 . i/a N. N. O. de Mor- 
ges, et à 3 1 . O. N. O. de Lausanne; chef- 
lieu de cercle. 

COLOMBIERS , village considérable de 
France, dép. de l'Avejron, arrond. et à 4 b 
1/4 O. de Rbodez, eant. et à 3 I. 1/4 N. de 
Sauveterre. 

COLOMBIERS, villapîe de France, dcp. 
<lc U Majenne , arrond. et à 4 L N. O. de 
Majeonc, et à 8 I. N. de Laval, cant. de 
Goron. 1,398 hab. 

COLOMBO, ville capitale de File de 
Ceylan, sur la côte occid. , un peu ao S. de 
l'cmbouchurc du Kalcoy-Ganga, à 18 1 . O. 
du pic d'A<lam , et à 23 I. S. O. de Candy. 
Lat. N. 6" 55 ^. Long. E. 77“ 4 ®*^* 
gotiv. de File et d'une haute cour de justice. 
Elle est <mtouréc de murailles et défendue 
par une forteresse , dont un grand lac rend 
l'accès très-difficile du côté de la terre ; 
du côté de la mer la force des brisans eo^ 
pèche d'en approcher. Les rues principales 
de Colombo sont bien alignées; les maisons 
ne sont en général que d'un otage, ci ont des 
fenêtres vitrées, cliosc rare dans ce pays; 
elles ont des balcons soutenus par des piliers 
en bois qui offrent une contimiilc de passa- 
ges couverts. Le palais du gouverneur est 
le principal édifice II y a une petite place 
d'armes, formée de la maison-dc-ville, de 
bureaia, et de magasins pour U cannelle. 
Cette ville a des églises catholiques cl réfor- 
mées, des temples cbingulais , 1 n»osquée, 
1 hôpital militaire, 1 hospice d'orphelins, 
1 collège , et plasieur.s écoles secondaires. 
C'est dans le Pettah ou la Ville Noire, quar- 
tier le plus rapproché du fort , que se fait 
tout le commerce , et que l'on trouve pb»- 
sicurs bazars bien approvisionnes. 11 y a ;m&si 
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des fabriques de toiles de coton , d'arak, etc. 
Colombo n*a qu'une rade , oii le mouillage 
n'est sûr que de décembre en avril ; de celte 
époque jusqu'en octobre, le» bùtimcns s'éloi- 
gnent de cette c«Uc, parce que le séjour en 
est tres-maUain. Cette ville est le principal 
entrepôt de commerce de Ceylan : on en ex- 
porte partout de la cannelle, du poivre, des 
noix de bétel, de l'ivoire, et ile.s perles. 
5 o,ooo hab., Cliin^ul.'iis , Malais, Hindous, 
Chinois, Arabes, Portugais, Hollandais, et 
Anglais. On y parle un dialecte portugais. 

Les environs sont couverts de plantations 
de cannelle , de rizières , et de cocotiers , et 
embellis par des maisons de campagne. 

En i 5 o 5 , cette ville était la résidence 
d’un puissant chef cliingulais. Les Portugais 
s'en emparèrent en i 5 t^. J^es Hollandais 
l'enlevèrent aux Portugais en tGu 3 , et la 
conservèrent jusqu'en 179G, époque à la- 
quelle elle fut conquise par les Anglais. 

COLOMER A, bourg d'E.spagne , prov. et 
à 4 1 . N. de Grenade, sur la rive droite delà 
rivière de son nom. 

COLOMIERS, village de France, dép. de 
la Haute-Garonne, arrond., cant. et à a 1 . 
O. de Toulouse. 1,080 bab. 

COLON, petite lie de 1 a Méditerranée, 
une des Baléares, près de U côte orient, de 
nie de Minorque, à rcnlrcc du port de la 
Bufera. 

COLONCHE , bourgade de la Nouvelle- 
Grenade, anc. roy. de Quito, prov. et à 17 1 . 
O. N. O. de Guayaqtiil , et à G 1 . N. Ë. du 
Grand Océan , sur la Valdivia. 

COLONK, bourg de la Turquie d'F'uropc, 
sandjak. de Négrepont, sur une colline , à 
I. N. d’Athènes. Sophocle y a placé la 
scène de l'OKdipe, qui porte le même nom. 
On y voit les traces du temple <lc Ncptunc- 
Hippius, qui a été remplacé par une cha- 
pelle délaissée. On est réduit à conjecturer 
l'emplacement de l'autel des Furies, qu'on dit 
en avoir été voisin. De ce bourg on voit le 
mont Hymètc, le Pcnléliquc, le Parnetès , 
le mont Icare, l'ilc de Salaminc, et Athènes. 

COLONGE, village de France, dép. de 
la Corrèze, arrond. et à 3 I. 1/4 S. E. de Pri- 
ves, cant. clà i /3 de 1 . N. O. de Meissac. 1 ,i 83 
babilans. 

COLONIE, village des États-Unis, état de 
New-York, comté et à i /3 de I. N. d’Albany, 
sur la rive droite de PHuds&n. Il est com- 
posé de a 5 o maisons, forme un des faubourgs 
d'Albany , et possède plusicur.s manufactures 
et un arsenal de l'état. 

Dict. Géoen. 4 
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COLONNE , cap sur la côte ménd. de l'ile 
de Susam-Adasi ( Ô'rimos) dans l’Archipel. 11 
s'avance au S. O. des ruines de l'ancicnnc 
Samos, vis'à-vis de la pelile ilc de Samo- 
Poulo. Lal. N. 37° 3 n' la". Long. E. ai® 

4.' .9". 

COLON.NELLA, bourg du roy. de Naples, 
prov. (le l'Abruzze Ultérieure i'’% distr. et à 
6 I. 1/4 N. N. E. de Teramo , cant. de Ne- 
rcto, près de la rive droite du Tronlo, à i 1 . 
de l'Adriatique. H y a 5 églises, i couvent, 
et 1 école. H s’y lient de» foires les a*"* di- 
manches de mai et de juillet cl le aG septem- 
bre. 1,335 hab. 

COLONNES ( LES), B.ss.sue, dans l’Arca- 
die, en Morée, à 5 1 . O. S. O. «le Sinano. 
Ce lieu était célèbre par le temple d'Apollon 
Épicuidien , dont les restes forment une des 
antiquités les plus curieuses de la Grèce. Ce 
temple a laS pieds de long et près de 48 de 
face, i 5 colonnes sur les côtés et 6 .sur le 
devant. Ces colonnes supportaient une fri.se 
qui est maintenant dans le musée anglais, et 
qui représente le combat des Centaures et 
des Lapithes , et celui des Grecs et des Ama- 
zones. 

COLONNI, Suiriru pROMONToairM , cap 
de la Turquie d'Europe, sur la côte mérid. 
du sandjak deNégrepont, à 8 I. S. S. E. d'A- 
thènes. Lat. N. 37® la". Long. E. ai® 
4 i' 19^'. Son nom lui vient de plusieurs co- 
lonnes de marbre blanc, restes d’un temple 
de Minerve Suniade, qui s’élèvent sur les 
rochers de son sommet , et que l'on aperçoit de 
très-loin en mer. Le cap Suniuni était la pointe 
la plus méridionale de l’Attique. 

COLONSAY , une des lies Hébrides, près 
de la côte occid. de l'Écossc, dépendante du 
comté d'Argyle. Elle est à 1 1 . 1/2 N. N. O. 
de l'extrémité sept, de l’ilc d’islay , cl n'est 
séparée de celle d'Oronsay <|ue par un pas- 
sage très-étroit qui est à sec à marée basse, en 
sorte que ces deux îles n'en forment pour 
ainsi dire qu'une. Sa longueur est de 2 1 ., et 
sa moyenne largeur île 3/4 de 1 . La surface 
en est irrégulièrement hérissée de montagnes 
entrecoupées de vallées fertiles; les pâtura- 
ges y sont excellons. Le corail abonde sur les 
côtes. On y a établi une saline. 900 bab. , y 
compris ceux d'Oronsay. 

COLORADO , DESAGUADERO ou MEN- 
DOZA, fleuve du gouv, de Buenos-Ayres, qui 
prend naissance dans U prov.de Cordova, des- 
cend du versant orient, des Andc.s, au N. E. 
du volcan de Limari, sur les limites du Chili, 
à 53 1 . N. N. O. de Mendoza, coule d'abord 

t O 
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<Uiis la province de Cuyo , en traversant les 
lacs Grande et Lagunilla, arrose ensuite les 
Pampas, habiles seulement par quelques peu- 
plades indigènes, entre dans rintcndance de 
Bucnos-Ayrcs, dont il baigne la partie S. O., 
et va se jeter dans l’Océan Atlantique mérid., 
sous 3 g® 43 ^dc lat. S. et 64 ® 4 *^^ 'ong- 
après un cours d'environ 3 oo 1 . du N. O. au $. 
K. Parmi ses afîluens dè droite , on reinarquo 
la Tamiya, TAceguia, le Tnngayan, et le Pi- 
cim-Leuvu. J 1 reçoit peu de rivières à gauche. 

Dans la première partie de son cours , ou 
il porte pins particulièrement le nom de 
Mendoza , sa pente est si peu sensible , que 
ses eaux, presque stagnantes, forment des 
marécages et des lacs nombreux. Dans la 
partie inférieure, au contraire, ü est rapide 
et profond. 

COLORADO ou CAHORRA, montagne vol- 
canique des Canaries, dans l'ilc de Tené- 
rilTc, près et au S. O. du pic de ce nom. 
Elle était en activité en 1798. 

COLORADO, fleuve du Mexique, qui 
prend sa source dans le versant occidental 
de la sierra de Las Crullas , prolongement 
inéiid. de» monts Rocheux, par 4 °® d® 

N. cl 1x1® de long. O. Il porte d’abord le 
nom de San-Hafael, et ensuite celui de Xa> 
guananas , immédiatement après ton con- 
fluent avec le Rio de Nostra S'*, de losDolo- 
res, et ne reçoit celui de Colorado, qu'apres 
sa réunion avec Ia Nabajoa, c'est-à-dire , à 
environ 100 1 . de sa source. Ce fleuve coule 
du N. E. au S. O. , à travers un pays à peu 
près inconnu , et débouche au fond du golfe 
de Californie, par 3 a® 3 o' de lat. N., après 
un cours tortueux de a6o 1 . Scs principaux 
afllucns de gauche sont : la Jaqiicsila , la 
S**. Maria, et la Gila; ceux de droite sont 
peu considérables. Ce fleuve coule sur un sol 
rougeâtre qui communique aux eaux sa 
couleur, d’oii lui c»t venu le nom de Colo- 
rado (coloré). On dit qu'il est navigable pen- 
dant plus de lao 1. au-dessus du golfe, pour 
des bàtimcns à voiles latines. Scs bords sont 
dépourvus de bois de construction , et habi- 
tés par de nombreuses peuplades d'indiens 
belliqueux. Au moyen de ce fleuve et de 
l'Arkansas, afllucnl du Mi.ssi^sipi, on peut éta- 
blir une communication entre le Grand Océan 
et l'Atlantique, la distance entre les sources 
de ces deux cours d’eau n’excédant pas i 5 I. 

COLORADO DE TEXAS (RIO), fleuve 
du Mcxicpic , formé dans «les contrées en- 
core peu connue», par 33 ° de lat. N. et 101° 
de long. O. , de la réunion de plusieurs 



rivières qui descendent des montagnes de Sa- 
ba. 11 entre dans l’état de San-Luis-Potosi, 
traverse du N. au S. la province de Texas, 
et se rend par la baie de San-Bemardo, dans 
le golfe du Mexique sous 39° i 5 'delat. N., 
après un cours d'environ 160 1. dans une di- 
rection générale du N. au S. 

COLORADOS (LOS) , flots et rochers près 
de la cdte N. O. de Cuba. Lat. N. aa° i 5 '. 
Long. O. 87° 3 '. 

COLORADOS, peuplade indienne de la 
Nouvelle-Grenade, anc. roy. de Quito. Elle 
habite dans les montagnes au N. de la prov. 
de Guayaquil , et est divisée en deux tribus, 
les Colorados de Angamarca, et les Colora- 
dos de Santo-Domingo. Les Colorados com- 
mercent avec Guayaquil , où ils portent des 
cannes à sucre et du piment. 

COLORNO , bourg du duché de Paiane, 
distr. et à 3 I. 1/4 N . de Parme ; chef-lieu de 
cant. , sur la rive droite de la Psrma. Il a un 
beau château de plaisance ducal , avec des 
jardins délicieux ornés de statues antiques. 
1 ,600 hab. 

COLOSO , bourgade de la Nouvelle-Gre- 
nade, prov. et à 2a 1 . S. S. E. de Cartiia- 
gène , sur la rive droite du Pechelin. 

COLOSSI, village de l’ile de Chypre, san- 
djak et à 16 1 . 1/4 S. E. de Baffa , au milieu 
d'un canton couvert d'orangers, de mûriers, 
et de citronnier». On y voit un château-fort 
ou tour carrée , construit par les chevaliers 
de SL Jean de Jcrusalcm, et un grand aque^ 
duc qui amène encore de l'eau dans le village. 

COLOUR, %ille fortifiée de l'Hindoustan 
anglais, présidence et à 4 ^ 1 - N. N. O. de 
Madras, et à 14 L O. de Ncllorc, anc. prov. 
de Karnstic, sur la rive droite du Pennar. 

COLOURI on KOULÜURI , Salamiwb, île 
de l'Archipel, dans le golfe d'Athènes , gouv. 
du Capitan-pacha , sandjak de Négrepont, 
séparée de la cote par le canal de Picama , 
d’ 1/4 de I. de long. Lat. N. 37° 55 '. Long. 
E. ai° 10'. Elle a 3 I. de long sur i 1 . de 
large. Sa surface u'offre que des collioes 
arides couvertes d'oliviers , et surtout de 
pins qui produisent la résine que l'on mêle 
aux vins de l'Attique. Ou y récolte un peu 
de froment, de coton et d'amandes. On y 
compte plusieurs villages, dont le principal 
porte le même nom , et quelques couveus- 
5 oo hab.. Grecs et .Arnautes. Les Colouriotes 
vont en élé .sur les côtes de l'Asie, près de 
Boudroun , pour y faire du goudron qu'ils 
s'entendent parfaitement à extraire des pins. 

Celle île, nommée jadis Salamine , est 
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célèbre p«r la victoire navale que les Athé- 
niens remportèrent sur la flotte des Perses, 
le 19 octobre de l'an 4^^ avant dans 

le détroit qui la sépare du continent. SaU- 
naine était 1 a patrie de Solon et d'Euripide. 

Le nom moderne de Colouri lui vient d'un 
nnot grec moderne qui signifie fer-à-cheval, 
etquesa forme très'découpée luia faitdonner. 

Le village principal est situé au pied d'une 
montagne, au fond d'un grand port, dont 
l’entrée est vers Corinthe. Les ruines de 1 a 
ville de Salamine sont dans la partie E. de 
l'ile : sont port fait face à Athènes. On y voit 
beaucoup de débris et de restes de monumens 
anciens. Le sang y est très>bcau. 

COLPACH , village des Pays-Bas prov., et 
à 7 1 . 3/4 de Luxembourg. Arrond. et à 6 1 . 
]/a de Biekirch , cant. et à a 1. de Osperen. 

COLPES , bourgade du gotiv. de Buenos- 
Ayrcs, à 7 I. i/a N. de San-Femando , et à 
5 o I. O. de San-Miguel de Tucuman. 

COLPY , Culpee, ville de rHiiidouslan 
anglais, présidence du Bengale, anc. prov. 
de ce nom , à 1 3 1 . S. de Calcutta, sur la rive 
gauche de l'Hougly. Elle est malsaine , a 
cause des marais et des forêts qui l'entou- 
rent ; cependant les gros vaisseaux qui vont 
à Calcutûi s'y arrêtent , parce qu'on y trouve 
nu ancrage siir. 

COLOCEMARCA, bourgade du Pérou, 
prov. et à ail. S. S. O. deCuzco, entre deux 
afliluens de l'Apurimac. 

COLRAINE, comm. des États-Unis, état 
de Riassachusots , comté de Franklin, à a 1 . 
N. O. de GrccnHeld, et à 3 o 1 . O. N. O. de 
Boston. i,9<>t hab. 

COLUBRA ou SERPENT, lie de l'archi- 
pel des Antilles , à a 1 . Ë. de Porto-Rico , 
dont elle dépend. Elle ail. 3/4 de long, et 
x/a I. de large. 

COLUMBIA ou OREGAN , fleuve des 
États-Unis, dans le territoire de son nom. 
11 prend sa source dans un petit lac situé an 
pied et à l'O. des monts Rocheux, au N. E. 
du lac Flal-Bow , par 5 o® de Ut. N. et 1 18" 
5 o' de long. O., coule d’abord au N. O. jus- 
que vers le parallèle , tourne alors brus- 
quement au $., et traverse le lac do Cutsa- 
nim. Parvenu sous le 4 ^* parallèle, il te 
porte vers l'O., sc fraie un passage à travers 
la chaîne de monlagncs dont les monts Ba- 
ker, Rcgnicrc, ilclcns, Hood et JefTer- 
son , sont les principaux sommets, et sc jette 
dans le Grand Océan, entre le cap Disap- 
pointmenl et le cap Adams , par 4 ^*^ 
o" de lat. N. et ia6° i 4 ^ long. O., 
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après un cours d'environ 4<>o !• U reçoit un 
grand nombre d'afliiiens dont tes plus re- 
marquables sont : à droite, l'Olcheiiankanc, 
qui lui apporte les eaux du lac de même 
nom, le Tapotête, le Cowcliskee , et à gau- 
che, le Mac-Gillivray's-rivcr , qui sert d’é- 
coulement au lac Flat-Bow, le Clark, le Le* 
wis , le Towarnahcooks, et U Multnomab. 

L'entrée de la Columbia est resserrée en- 
tre des écueils , et traversée par une barre 
qui la rend diflicilc et dangereuse , surtout 
depuis octobre jusqu’en avril. Le vent d'O. 
s'y fait presque continucUcmcnt sentir, et 
pousse les flots avec violence contre la bari*e. 
Ce fleuve ne peut recevoir que des bétimens 
de 3 oo tonneaux, qui le remontent jusqu'au 
confluent de la Multnomah, à 38 1 . de la 
mer. De grandes barques peuvent le remon- 
ter 3 q 1. plus haut, où la marée sc fait sentir 
encore. A a 1 . i/a au-dessus de ce point, 
des rapides interrompent la navigation ; au- 
delà de ces rapides, la Columbia redevient 
navigable pendant a 3 1 ., ensuite son lit sc 
resserre jusqu'aux grandes chutes a a 1. de là. 
Après ces chutes, le cours du fleuve est libre 
de nouveau jusqu'au confluent du Lewis, sur 
une longueur de 54 1- j au-dessus de ée con- 
fluent, il y a encore des chutes où l'inclinai- 
son , dans un espace de 600 toises , est de 
37 pieds 8 pouces , et des rapides qui ont de 
I i. à I 1 . 1/3 d'étendue. Dans cette descente, 
tout la masse des eaux passe , durant 1/6 de 
lieue, par un canal d'environ aa toises de 
largeur, foi*mé d'un roche noire. IjCs porta- 
ges ({ue nécessitent ces obstacles , ont une 
étendue totale de a 1 . La Columbia, au con- 
fluent du Lewis, a 480 toises de largeur; elle 
est plus considérable ensuite, et renferme un 
grand nombre d'iles. Au-dessus du point où 
la marée sc fait sentir, les eaux sont de la 
pieds plus hautes au printemps qu'en au- 
tomne. Quelquefois elles débordent et chan- 
gent de lit. 

Le pays arrosé par ce fleuve est couvert, 
à 60 1. des bords, de bois de haute futaie, 
principalement de pins. Diverses tribus in- 
diennes l'habitent et subsistent de 1a pêche 
du saumon, poisson très-abondant dans ce 
fleuve , et qu'on aperçoit à une profondeur 
de i 5 pieds, tant les eaux sont transparentes. 

Les Espagnols réclament 1 a découverte de 
la Columbia , qii'üs nommèrent Estrada de 
Cita, du nom du capitaine do l'cxpéditioa. 
Ce fleuve a été remonte pour la première 
fois, en 1791 « par le capitaine Robert Gray, 
commandant le navire la Columbia, de Bos- 
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ton , c4«lepiiis il a été connu sous le nom de 
Columbia, qui a remplacé ceux d'Orrgan et 
de rivière de TOuest qu'il portail auparavant. 
Mackensic, dans ses voyages à travers le con* 
tient d'Aracrique, explora une partie de son 
cours. Dails les aniices i 8 oG et 1807 , une 
expédition conimaiidce par Ic.s capitaines 
aiqéricains Lewis et Clark, reconnut tout le 
cours de ce fleuve. 

COLUMBIA ou OREGAN , lcrrit. des 
États-Unis, le plus occid. <le tous les pays 
de l'Union, et ainsi nommé du fleuve prin-> 
cipal qui l'arrose. Entre et 53" délai. N., 
et entre 1 la" 00 ' et iu 6 ° 4 ^* O* Scs 

bornes septentrionales ne sont pas encore 
exactement établies ; cependant , de ce cdté , 
les monts Rocheux et le Caledonian-nver 
paraissent le séparer en grande partie de la 
Nouvelle-Bretagne, et le cours de la Colum- 
bia , malgré le grand détour qu'il fait vers 
le N., est entièrement renfermé entre ses 
limites; h TE., les monts Rocheux le sépa- 
rent du territ. de Missouri; le 4^** parallèle 
détermine sa limite vers le S. , et le sépare 
du Mexique; à l'O. , il est baigné par le 
Grand Océan. Sa longueur, du N. au S., 
est de aOo I. ; sa moyenne largeur , de TE. à 
rO. ,*^dcs sources du Clark à renibouclmrc 
de la Columbia, est de ’il{o 1., et sa super- 
ficie de 44 ' ^ 

Ce territoire forme une immense vallée 
dont loules les eaux, à rcxceplion de quel- 
ques petits coiiraiis tributaires immédiats 
du Grand Océan , font partie du bassin de 
la Columl>ia. Parmi les nombreux cours d'eau 
afllucn.s de ce fleuve , on doit nommer le 
Clark, le Lewis et la Multnomah , rivières 
très-importantes , grossies d'une quantité 
innombrable d'autres cours d'eau , qui des- 
cendent presque tous des monts RoebeuX. 
Ceux-ci SC dirigent du N. au S.; quelques-uns 
de leurs sommets les plus élevés sc trouvent 
sur la limite du teiritoirc de Columbia : ce 
sont le pic de James et celui du Roi. Ces 
monts envoient à l'O. , vers le centre du ter- 
ritoire , un grand nombre de rameaux. Dans 
la partie occidentale s’étend une antre chaîne 
très-considérable, qui court parallèlement à 
la cote du Grand Océan, et ne s'en éloigne 
ijuc de 65 I. Elle est traversée par la Colum- 
bia , et présente plusieurs pics d'une liautcur 
remarquable, lois que les monts Baker, Rc- 
gnicrc, S’, llclcns , Hooil cl Jefferson, cou- 
verts de neiges perpétuelles. Plu.s à 1*0. , on 
trouve une Uoisicme chaîne beaucoup moins 
élevée, qui longe le rivage de l'Océan. La 



partie septentrionale du territoire renferme 
plusieurs lacs; les plus considérables sont : 
Flat-Bow, Cutsaiiim , Otchenankane , Kul- 
Icespcliu , Pointc-d'Hearts , Flat-Hcad , et 
le lac Shalctt au $. E. 11 y a aussi plusieurs 
sources minérales. 

Les cdlcs offrent quelques caps remar- 
quables , tels que ceux de Flattery , clc Dis- 
appointinent , d’Adams , de Lookout ctd'Or- 
ford ; au N. O. , renti*éc de rAinirautê forme 
dans les terres une profonde échancrure , et 
communique au détroit de Jean de Fuca , qui 
sépare ce territoire de file de Quadraet Van- 
couver. Le meilleur port de toute la rdlc est 
à rcmboiicburc de la Columbia. Le sol, le 
huig de la cOte, est un mélange de sable et 
de cailloux recouvert, par intervalle, d'un 
terreau de deux pieds de profondeur. Les 
vallées , sur les pentes occidentales des rooiits 
Roclietix, sont en grand nombre, et assez 
vastes pour contenir des tribus indiennes qui 
s'y nourrissent clc U chasse, de fruits sauva- 
ges, et de quelques racines. Enfin les forêti 
de la chaîne occidentale de ce pays, peuplée<> 
d'arbres de haute-futaie, et celles qui cou- 
vrciitù une grande distance les bords de la Co- 
lumbia, font présumer que le sol n'est pas, 
en général, aussi ingrat (pie plusieurs vova- 
geurs font représenté. La température est 
plu.s douce dans la vallée de Columbia que 
dans les pays de la céte opposée , situés snus 
le.s mêmes parallèles. Quelquefois la gelée 
ti'a lieu qu’au i5 novembre, et il arrive sou- 
vent que, vers l'cmbouchurc de U Columbia, 
la pluie dure jusqu'à la mi-dcccmbrc. Il en 
est autrement dans les monts Rocheux, où il 
gèle fréquemment au mois d'août ; la neige v 
tombe ordinairement vers le i5 septembre, 
et le ai le froid y est déjà très-intense , tan- 
dis (pic dans certaines vallées la température 
est encore liès donce. Ce territoire ii'esl pa-* 
encore cultivé; le petit nombre d'Américains 
établis près d’Astoria ne récoltent qu'un peu 
de mais et de pommes de terre pour leur subsis- 
tance. Les hêtres, les cèdres, les chênes les pins 
et les bouleaux sont les arbres les plus com- 
muns des forêts. Le long des rivières, slan» 
les terres basses, il y a des peupliers et dei 
pâturages , beaucoup d’arbres et de buissons 
qui portent des baies, dont sc nourrissent lc> 
Indiens , et une espèce de racine dont ils 
font une sorte de pain. Le lin croit partout 
san.s culture, et ii'esl pas utilise. Les Indieos 
n'élèvent (pic des clu'vaux et un grand nom- 
bri; de cliicns. Il y a beaucoup d'ours cl de 
loups , plusieurs espèces de renards , des an- 
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tilopcs, des martres, etc. Les busards, les 
vautours , faisans , les tourterelles , les 
cygnes , les oies et les canards sauvages y 
existent en grande quantité. Les haleines, 
(|uclqucs phoques , un grand nombre de dau- 
phins et des loutres fréquentent les côtes, 
qui fourmillent de poissons de diverses es- 
pèces, et surtout de saumons, de harengs et 
Je sardines. Les rivières et les lacs sont aussi 
très-poissonneux; il y a beaucoup de castors. 
Le règne minéral est encore inconnu. 

Les Indiens du terriloire de Columbia 
peuvent être divisés en 3 tribus principales, 
celle des Tétes-PJates , et celle des Shushoncs 
ou Indiens Serpens. La première, qui habite 
au N. du Clark , est très-paeilique , et sub- 
siste principalement de la cba.ssc. Son habi- 
tude d'aplatir la tête des eiifans lui a fait 
donner par les Européens le nom de Tétes- 
PUtes : un en évalue le nombre à Go,ouo 
individus. Les Sliosbones forment avec les 
autres tribus qui habitent les côtes ou les cn- 
yiruns une pop. de 60,000 individus \ ils ha- 
bitent des villages dont les cabanes sont en 
bois et portatives : ils sont plus guerriers que 
les Tétcs-Platcs , mais plus traîtres et plus 
|>errides. Il y a dans les montagnes plusieurs 
autres petites tribus dont on ne coiinait pas 
le nombre. Morse porte le total de la popu- 
lation de ce pays à 171,300. Une partie ap- 
porte dans les établissemens américains des 
fourrures et des peaux, particulièrement de 
loutres de mer, auxquelles les Chinois met- 
tent im si grand prit , que les Américains 
ont désiré posséder ce pays, en grande partie 
pour jouir des avantages de ce commerce. 
On n'a pas encore établi de roules dans ce 
territoire, en sorte que les Américains ne 
penveiit communiquer avec leurs élablissc- 
mens de la Columbia qu'en doublant le cup 
Horn. 

Vancouver ayant explore le côte du N. 0 . 
de l’Amérique septentrionale, depuis le 4 'J® 
jusqu'au 60® degré de lal. N. , les Anglais 
s'approprièrent ce pays , qu'ils nommèrent 
ÎVouvellc-Albion et ^iouvelle-Gcorgic. Quel- 
que temps après, le gouvernement des Etats- 
Unis prétendit que tout le territoire situé 
entre le 4 ^® fit le 53° degré de iat. N. faisait 
partie de ses possessions ; par le traité de 
Oand , en i 8 i 5 , T Angleterre le lui céda 
JéGnitivement , ainsi que les établissemens 
qu'elle avait fondés sur la Columbia. Depuis 
1833 , ce territoire a été admis dans rUnioii 
*uus le nom de Columbia ou Oregan. U nu 
renferme encore que queh|ucs forU et éla- 
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blisscmcns de peu d'irtiportancc : .\»toria en 
est le principal. 

COLUMBIA, distr. des États-Unis. 11 s'é- 
tend sur les deux rives du Poloroac , a envi- 
ron 43 1 - de l'enilK)iichurc de ce fleuve, en- 
tre les états de Virginie et de Maryland , et 
forme un carré parfait, dont la superficie est 
d'environ i 3 1 . Il offre une grande variété de 
sites et d'aspects remarquables. Le sol est 
si diversifie, qu'il serait difltcile d'en donner 
une idée exacte. Dans le printemps et l'au- 
tomne , le temps est sujet à des cbaiigemeiis 
aussi brusques (juc fréquens; dans le mois de 
juillet, la chaleur y est souvent iiisup|K>rta- 
blc : mais, en général, l'air est sain , et il 
ii'y règne, «lans aucune saison, des maladies 
épidémiques. Les principales productions sonl 
le blé et le tabac, üii a évalué , en i 8 iu, le 
produit des inaïuifactiires à 5 , 5 ou,ooo francs; 
en 1833, le montant des exportations des 
pro<Iuits indigènes s'est ôlevéà 3,8^7, Siofr., 
celui des importations à 1.375,41 5 , et le 
tonnage des butimens américains à 13,586 
tonneaux. Le commerce intérieur se fait prin- 
cipalement à Georgetown. Ce <listrict , peuple 
d'Américains de diverses parties des Etats- 
Unis et d'Européens , renferme 33 ,o 3 <) liab. 
En 1790, il fut céilé parles étals de Virginie 
et de Maryland au gouvernement de l'Union, 
dont il renferme le siège depuis 1800. 11 est 
divisé en 3 comtés, AlcxaiKlriael Washington. 
Quoique sous la direction immédiate du con- 
grès, la partie de ce district située sur la 
rive droite du Potoroac est régie par les lois 
de la Virginie , et celle sur la rive gauche par 
les lois du Maryland. Lo cbof-lieu est Was- 
hington. 

COLUMBIA, ville des États-Unis , siège 
du gouvernement de U (Caroline du Sud , cl 
clicf-lieu du comté de Ricliland, à 37 1 . N. 
N. O. de Gharlrslon , et a 137 l. S. S. O. 
de Washington. Lal. N. 33 ® 58 '. Long. O. 
83 ° 30'. Elle est située un peu au centre de 
l'état, dans une plaine élevée, au confluent 
du Broad-rtver et de la Saluda , qui forment 
la Congarcc. Les rues en sont réguliéi'cs , et 
se coupent toutes a angles droits. Elle a 1 
maison d'état, 1 palais de justice, 4 églises, 
] collège fondé en 1801 , et r prison. Cette 
ville, formée en 1787, paraît devoir élit: un 
jour une des plus importantes de rt'uion , à 
cause de sa position sur une rivière navigable . 
au moyen de laquelle elle communique avec 
Cbarlcston , et des avantages qu'elle lire du 
séjour des autorités de l'état. 3 , 000 hab. 

COLUMBIA, cooira. des États-Unis, état 
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lie Connecticut, comté de W'indliam, à 7 J. 
E. S. E. de Hartford. 94* 

COLUMBIA , comté des États-Unis , dans 
la partie N. E. de l'état de Géorgie. 12,695 
bab., dont 7,4^0 esclaves. Le chef-lieu est 
AppUngton. 

COLUMBIA, comm. des États-Unis, état 
de Kentucky, ck^-licu du comté d'Adair, 
.sur le Russells-crcck , à 10 1 . N. de Burkes- 
ville , et à 26 1 . S. S. O. de Frankfort. U y 
a une banque. 

COLUMBIA, coram. des États-Unis , état 
de Kentucky, chef-lieu du comté de Hick- 
roan , sur le Mississipi , à 5 1 . i/a au-dessous 
du confluent de l'Obio et de ce fleuve , et à 
100 I. O. S. O. de Frankfort. 

COLUMBIA , ville des États-Unis , ebef- 
licu de l'état de Mississipi et du comté de 
Marion , sur la rive gauche du Pcarl-rivcr , à 
27 1 . N. de La Nouvelle-Orléans, et à 325 I. 
S. O. de Washington. Quoique très-peu con- 
sidérable , elle fut néanmoins choisie , en 
1821 , pour être le siège du gouv de l'état, 
qui était auparavant à MonticcUo. 

COLUMBIA , comté des États-Unis, dans 
la partie orient, de l’état de New-York, sur 
la rive gauche do THudson. H est riclie*et 
fertile en grains. 38 , 33 ohab. Hudson en est 
le chef-lieu. 

COLUMBIA, comm. des États-Unis, état 
de New-York, comté de Herkimor, à 3 o I. 
O. N. O. d'Albany, 2,o5i hab. 

COLUMBIA, comm. des États-Unis, état 
dt)hio , comté d'Hamilton , au confluent de 
lX>hio et du Petit Miami, à 2 1 . E. de Cin- 
cinnati, et à 35 I. S. O. de Columbus. 2,814 
liabitans. 

COLUMBIA , comté des États-Unis , vers 
le centre de l'état de Pensylvame. Banville 
en est le chef-lieu. 17,621 bab. 

COLUMBIA, bourg des États-Unis, état 
de Pensylvanic, comte de Lancaster, sur la 
rive gaiidie de la Susquehannab, qu'on passe 
sur un pont d'environ i /3 de 1 . de long, à 
410. de Lancaster et à 9 1 . S. E. d'Harris- 
burg. Ce bourg renferme une centaine do 
maisons , dont la plupart sont élégamment 
bâties, et trois églises en brique. 1,890 bab. 

COLUMBIA , comm. des États-Unis, dans 
la partie occid. de l'état de Tennessee, chef- 
lieu du comté de Maury, sur la rive gauche 
du Duck , ù i 4 L S. S. O. de Nasbvillc. 

COLUMBIA , comm. des États-Unis , état 
de Virginie, chef-lieu ducomté deFluvanna, 
au confluent du Jaroes-river et de la Rivanna, 
ù i 5 1 . O. N. O. ileRichmout, et à 39 I. S. S. 



O. de Washington. EUe fait un cooiiuercc 
considérable en tabac. 

COLUMBIANA, comté des ÉlaU-Unis, 
dans la partie orientale de l'état d'Ohso. 
22,o33 hab. Le chef-lieu est New-Lssbon. 

COLUMB-MAJOR (SL), ville d'Angle- 
terre , comté de Cornouailles , hundred de 
Pydar , sur le sommet d'une colline , au pied 
de laquelle coule une petite rivière, à 3 1 . 2/3 
O. de Bodmin , et à 1 1 . 3/4 E. de l'Océan 
atlantique. 3,493 hab. 

COLUMBUS, comté des États-Unis, 
dans la partie mérid. de l'état de la Caro- 
line du Nord. 3,912 hab. Le chef-lieu est 
Whilcsvillc. 

COLUMBUS, comm. des États-Unis, étal 
de New-York, comté de Cbenango, à S 1 . 

N. £. de Norwicb, et à 32 1 . O. d'AlLsmy. 
i, 8 o 5 hab. 

COLUMBUS, ville des États-Unis , chef- 
lieu de l'état d'Obio, comté de Franklin, à 
37 1 . N. E. de Cincinnati , et à 1 10 1 . O. N- 

O. de Washington. Lat. N. 39® 5y'. Long. 
O. 85 ” 20'. Elle est agréablement située, 
dans une prairie élevée , sur la rive gauche 
du Sciolo , et régulièrement bâtie. Les rues 
se coupent toutes à angles droits. L'accroUse 
ment de Columbus a été des plus rapides j 
car, eu 1812, son emplacement était encore 
couvert de bois, cl en 1819 il y avait plus de 
200 maisons, 1 bel bétel du gouvernement, 
I autre où sc tiennent les bureaux de l'état, 
et 1 marché. i, 5 oobab. 

COLUMPÉ, ville de l'empire d'An-uam, 
prov. de Lao, à 85 L N. de Camboge , sur 
la rive droite du May-kaog qui ,5 1 . |dus 
bas , forme une grande cataracte. 

COLVEND, paroisse d'Écosse, comté et 
à 4 1 E* N. E. de Kirkcudbright , presbytère 
de Dumfries. Elle est réunie à celle de South- 
wick, et près du bord sept, du golfe de Sol- 
way, à l'embouchure de l'Urr. On y voit le» 
restes de 2 diâtcaux-forU. 1,322 hab. 

COLVILLE , cap sur la céte N. E. de la 
Nouvelle-Zélande, à l'erilrce de la Tbames. 
Lal. S. 36 ” 36 '. Long. E. lyS® 25 '. 

COLYNSPLAAT, village des Pays-Bas, 
prov. de Zélande , sur 1 a cote sept, de Pile 
Nord-Bevcland , à 4L i/a N. E. de Middcl- 
buurg, armnd. et â 2 1 . 1/3 de Goes, cant. 
et â 1 L 1/4 de Kruiiiingcn. 1,619 Lab. 

COM, ville de Perse, Cocm. 

COMA , lac du gouv. et â 56 I. S. de Ca- 
racas, ù LE. du Guarico et au N. O. ou lar 
de Cayeara , auquel il communique par une 
petite rivière à laquelle il donne naissance- 
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('OMACCHIO, ville des États de l'Église, 
Icgatioo et à lo 1. K. S. E. de Ferrare, ii i 1. 
de l'Adriatique, et au milieu des laguues de 
son nom. Lat. N. 44® 4*^ 36''. Long. E. 9° 
5i' q 3". Siège d I évcclié. Celle ville est 
remarquable par la grande quantité de pois- 
sons et notamment d'anguilles que nourrissent 
ses lagunes, et qui forment l'unique objet de 
son commerce. 4i3oo hab. 

COMANl, ro^. de la Guinée supérieure. 
yojr. CoMkfBSDO. 

COMANITZOVO, bourg de la Turquie 
d'Europe, samljak. et à 11 I. S. S. E. de 
Monaslir, et à 3 1. 3/4 E. de Casloria. 

COMAO , ville de l'empire d'An-nam , 
pruv. et à 67 1. S. de Camboge, et à 5 1. de 
lu mer. 

COMAHDAURl, rivière de l'Hindouslaii 
anglais, anc. ptx>v. de Kanara. Elle prend sa 
source dans les G balles occid., coule d'abord 
au N. O., ensuite à rO., et sc jette dansToccan 
Indien , sous les murs de Mangalorc, après 
un cours d'environ aa 1. 

COMARES , bourg d'Espagne , prov. et 
à 4 1/4 de Malaga (Grenade). 

COMAYAGüA ou VALLADOLID, ville 
du Gualimalai chcGlieu de la prov. de ilon> 
duras et de distr. , sur la rive gauebe de 
i'Ulua, à 75 1, E. de Guatimala. Siège 
d'uD cvèché. Elle a 1 belle église, 1 col- 
lege, plusieurs couvens , et i hôpital riche- 
ment doté. Cette ville portait autrefois le 
nom de N***. Seiiora de la Conception. ia,ooo 
hnbitans. 

Le distr. de Comayagua forme la partie 
sept, de la prov. de Honduras; il renferme 
56,375 hab. 

COMBA, ville de Sénégambie, roy. de 
Kaarta, à 4^ L S. £. de Benowm et à 4^ 1. 
£. de Kemmou. 

COMBADAO (S.), bourg du Portugal, 
prov. de Beira, comarca d'Arganil, à 6 1. 
l/a S. O. de Viieu , ctà 1 1 1. M. E. deCoim- 
bre. 1 76 maisons. 

COMBADE, rivière de France, qui prend 
sa source dans la commune de i'Église-aux- 
Bois, dans le N. du dèp. de la Corrèze, entre 
bientôt dans le dép. de la Haute-Vienne, et 
se jette dans 1a Vienne, par la rive gauche, 
à S*. Denii-les-Murs , après un cours d'envi' 
ron 8 1., dont 5 de flottage à bûches perdues 
depuis Sussac. 

COMBAUEE, rivière des États-Unis, dans 
la Caroline du Sud. Elle est formée, sur la 
limite des comtés de Collcton et de Beau- 
fort , par la réunion du Big-Slake-hachie et 



du Liltlc-SlaLc-hachio , coule au S. K., et 
va SC jeter dans l'Atlantique, en mêlant ses 
eaux à celles du Coosavr , après un cours 
d'environ i3 I. 

COMBALÜM ou COLLOMBAM, Cumha- 
lum ou CuUumbaum f forteresse de l'Hin- 
doustan anglais, présidence de Madras, anc. 
prov. etù i4 1- S. S. E. de Catmbclour, et à 
7 I. S. O. de Darapurora , sur la rive gauche 
de l'Anibraddy. 

COMBANSOU, ville de la Guinée infé- 
rieure, dans le Congo, à 67 1. N. E. de 
S. Salvador. 

COMBAPATA, bourgade du Pérou, prov. 
età 18I. l/a S. deCuzco, sur 1a petite rivière 
de son uom, et près de la rive droite de la 
Vilcabamba. 

COMBARROS , bourg d'Espagne, prov. 
et à 9 1. 1/4 O. S. O. de Léon, et à i 1. i/a 
N. O. d'Astorga , sur un aflluent du Tuerto. 

COMBE DE-NERV AUX, hameau de Suisse, 
cant. de Vaud, distr. cl ù a I. 3^4 Gran- 
son , et à 7 1. 1/4 N. de Lausanne. 11 y a des 
usines à hauts fourneaux. Quelques auteurs 
pensent que c'est Vjiriorica do ritincrairc 
d'Anionin. 

* COMBIERS, village de France, dép. de 
la Charente, arrond. et à 6 1. i/4 S- E- 
d'Angoulôuic, cant. et à a 1. i/a E. de Laval* 
lette , sur la rive droite du Lizonne. Il y a 
des forges, et i fonderie de canons. 700 
hab. Son territoire renferme une rklic mine 
de fer. 

COMBIN , un des points les plus élevés 
des Alpes Pennincs, à a 1. 3/4 N. K. du 
Grand-S^-Bcrnard , è C 1. S. Ë. de Marti- 
gny, et à 7 l. 3/4 O. S. O. du Cervin. Il 
s'élève à a,aio toises au-dessus de la mer, 
et est couvert de glaciers, parmi lesquels 
011 distingue celui de Chermotane, qui s'étend 
beaucoup dans la vallée de Bagnes , oiî il 
donne naissance à la Dranse-Valaisane. 

COMBLAIN-AÜ-PONT, village des Pays 
Bas, prov. et à 4 1* >/4 Liège, 

arrond. et è 6 1. 1/4 de Huy, cant. et à 3 1. 
de Mandrin, sur la rive gauche do l'Ourthe. 
1,091 hab. 

COMBLES , village de France, dép. de la 
Somme, arrond. et à a 1. i/a N. M. O. de 
Peronne, et à 9 I. a/3 E. N. E. d'Amiens; 
chef-lieu de cant. 1,600 hab. 

COMB-MARTIN, village d’Angleterre, 
comté de De von , hundred de Braunton , 
dons un vallon agréable , près du canal de 
Bristol, à 3 1. M. de Barnstablc. Les mai- 
sons s'étendent le long du vallon jusqu'à près 
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( 1*011 tiers (le lieue du bord de la mer. i,o3a 
liai), 11 y a dans les environs des mines d'ar> 
gcnl qui ont été trcs-productives. 

COMDO, roy. de Sénégambie, qui s’étend 
sur la rive gauche de la Gambie , et est bai- 
gné à rO. par rAllanli(juc. On y trouve la 
ville de même nom, sur un afllucnt de la 
Gambie. 

COMBOUCONUM, ville de l'Hindou- 
slan anglais, présidence de Madras, anc. 
prov. de Kaniatic, à 8 1. IV. N. E. de Tan- 
jaourc, et ù aj 1. i/aS. S. 0. de Pondichéry. 
Elle était la résidence de princes hindous, 
elle renferme un grand nombre de pagodes, 
et est principalement habitée par des brah- 
mines. 

COMBOUIlG, bourg de France, dép. 
d'llIc-et*Vilainc, arrond. et à 7 1. S. S. E. de 
S*. Malo , et à 7 1. i/a N. de Kennes; chef- 
lieu de canton , près d'un grand étang, dans 
un pays fertile. Il a un vieu.\ chliteau assez 
bien consprvé. On y fabrique de la toile. 
3,969 liab. 

COMBRAILLES , anc. petit pî*ys 
France, dans la Bassc-Auvergne ; Évau.\ en 
était la capitale. Il est compris aujourd'hui 
dans le département de la Creuse. * 

COMBKET, bourg de France, dép. de 
PAv(îyron , arrond. et à 4 1- 3/4 S- 
S‘. Alfriquc, et à lu I. 3/4 S. de Rhodez, 
eant. dé S'. Scmiii, sur la rive droite de la 
llancc. 1,355 hab. 

C031BR0NDE, bourg de France, dcp. du 
Puy dc'Ddmc, arrond. et à 3 1. i/3 N. de 
Riom, et à 5 1. i/4^- de Clermont-Ferrand j 
cbcf-lieu de eant. 11 s’y tient 5 foires pai- an. 
J ,800 hab. 

CÙîVIE (LAC DE), laffo di ComOf Lacus 
LABtus; il s'étend , du au S. , au pied des 
Alpes Lépouticnnes et Rhétiques, dans le 
roy. Lombard-Vénitien et la partie orient, 
de la prov. de son nom, et se divise, vers l.a 
moitié, en dcu.\ bras, dont les eaux sont 
partagées par la pointe de Bcllaggio^ le bras 
qui se dirige au S. O. jusqu'à Côme cou- 
H*rvc ce nom, et celui qui s'étend au S. E. 
jusqu'à Lccco, prend celui de lac de Lecen. 
La longueur de la partie supérieure du lac 
jusqu'à la pointe de Bcllaggio , est de 5 1. ; 
celle du bras S. O. est de G 1., et celle du 
bras S. E. de 4 1-t 1^ plus grande largeur de 
ces diverses parties est de i 1. Le lac de 
Céme reçoit plus de 60 cours d'eau qui for- 
ment pour la plupart de belles cascades ; 
mais if n’y en a qu'un, l'Adda , qui soit 
digne (le remarque; cette rivière entre par 



la rive septentrionale , sort par le fond da 
lac de Lccco , et forme le seul débouché des 
eaux du lac. L'élévation du lac de Cdmc au- 
dessus de la mer est de 109 toises . et de 3o 
au-deâsus du Milanais.* Souvent après U fonte 
des neiges le lac s'élève de 1 5 pieds au-dessus 
de son niveau ordinaire ; mais la crue n'y est 
nulle part aussi forte que dans lo bras S. O., 
qui n'a point d'écoulement, et où les eaux 
sont souvent refoulées par le tîvano ou vent 
du N., qui, pour l'ordinaire, souffle depuis 
le soir jusqu'au lever du soleil; à ce vent 
succède un calme qui , à midi, est remplacé 
par le breva , ou vent du S. 0- On remar- 
que aussi une alternative de vents qui ren- 
dent la navigation incertaine, diflicile, et 
quelquefois périlleuse ; une nuée, une grêle 
partielle, occasionnent souvent cette irrégu- 
larité et provoquent une tempête. Le lac de 
Côme est le plus agréable de tous ceux qu'on 
rencontre au pied des Alpes; il est envi- 
ronné de montagnes qui, de la hauteur de 
1,400 à i,5oo toises qu'elles atteignent vers 
le N., descendent en gradins jusque sur le 
rivage où , du cote de Côme et de Lecco , 
elles viennent se résoudre en collines de 300 
à 3oo toises. Leurs pentes, surtout dans les 
environs do Cùme cl de Lecco, sont cou- 
vertes de superbes maisons de plaisance, sé- 
jour ordinaire des IMilanais pendant la belle 
saison , et de jardins délicieux où l'on cul- 
tive des Ûcurs de toute espèce et des fruits 
cicellcns. On y trouve beaucoup de gibier et 
de bétes fauves, et des marmottes dans les 
marais, à l'cmbouchiire de l'Adda. Ce lac 
nourrit beaucoup de truites saumonées , bro- 
chets , perches , anguilles, etc., et la sur- 
face en est souvent couverte de pélicans , de 
cygnes, et d'autres oiseaux aquati(|ues. On y 
voit «juciquefüis , et par milliers, une sorte 
de mouette, dont le nom latin laras est, 
dibon, l'étymologie du nom ancien du lac. 
Depuis l'extrémité sept, jusque vers la pointe 
de Beilaggio , les montagnes qui entourent 
le lac sont primitives; de là, elles sont géné- 
ralement calcaires. Les montagnes des con- 
trées supérieures sont composées de couches 
alternatives de granit, de? gneiss, de schistes 
micacés, cl de pierre calcaire primitive, dans 
lesquelles ou trouve parfois des grenats. Les 
lieux voisins de la partie supérieure du lac 
de COmc sont riches en minéraux ; les rives 
orientale et occidentale ont du fer et du cui- 
vre , et cette dernière, jusqu'à Lccco, a du 
plomb. 

COME, Cowo . prov. du roy. Lombard- 
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Vûnilien , bomcc , au N. par la Suisse; au 
N. E., par la prov. de Vallclinc; à TE., 
par celle de Bergame; ati‘S., par celle de 
Milan , et à l’O. , par les États Sardes , dont 
Je lac Majeur la sépare. Sa forme est très> 
irrégulière; sa longueur, de 1 *K. à l'O. , est 
«!c i6 J. ; sa largeur , du N. au S. , varie de 
3 1. i;'cK à 1 4 1* f et sa supcrHcic est de 1 2c. I. 
Les Alpes Lcpouticnnes couvrent U partie 
sept. , y forment plusieurs belles vallées , 
telles que le Val-Sassina, le VabAssina, etc., 
et y donnent uaissaocc à de nombreux cours 
tl’cau , dont l'Olona , le Seveso , le Lambro 
cl rAdda sont les plus iroportans ; ce der- 
nier, qui est le plus considérable, forme la 
limite orientale sur un espace de plusieurs 
lieues. Ce pays a des lacs étendus, tels que 
le lac de Côme , dans rintéricur; le lac Ma- 
jeur, à rO, J celui de Varèse , au S. O. ; et 
celui de Lugano , dont il comprend Textre- 
mité N. E. Le sol produit en abondance du 
blé, des fruits, du vin excellent, et de la 
soie. Il y a quelques forêts, et beaucoup de 
pâturages où Ton éléve une grande quan- 
tité de bestiaux. Les lacs et les rivières four- 
nissent d'excellens poissons. Le fer et d'au- 
tres métaux s'y trouvent , mais ne sont pas 
exploités. L'albAtrc, les ardoises et la pierre 
de taille donnent un grand profit. 11 y a 
quelques filatures de soie, de lin et de chan- 
vre ; des fabriques de drap et de toile , 
ainsi que d'instrumens de mathématiques , 
de physique et de chirurgie. Le commerce 
csl assez actif; celui de transit c>t très-avan- 
tageux. L'air pur et salubre dont on jouit 
clans cette province attire beaucoup d'étran- 
gers pendant la belle saison , surtout sur les 
J>orcls du lac de Corne , et y répand l'abon- 
dance. 

Celle province , dont Côme est le chef- 
lieu , fait partie du gouv. de Milan , et est 
divisée en aG districts : Angera, Appiano , 
Arcisate, Bellaggio, Bellano , Brivio,Canzo, 
Corne, qui en lorroe 2, Cuvio, Dongo, Erba, 
S. Fcdele-in-Laino , Gaviratc , Gravedoua , 
Lccco, Luino, Maccagno , Mariano , Menag- 
gio, Missaglia , Oggiotio, Porlczza, Taceno , 
Tradatc, et Varèse. Ces dislr. se subdivi- 
sent en 53 o comm., ci renferment 3 i 5,634 
liabitans. 

Ce pays faisait autrefois partie du duché 
de Milan; passé sous la république Cisalpine 
et le roy. d’Italie, il a formé le dcp. du 
Lario , jusqu'en i 8 i 4 > 

COME, ComOf CoMCM, ville du roy. Lom- 
bard-Vénitien, chef-lieu de prov. et de 2 
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districts, à 9 1 . N. N. O. de Milan, dans une 
vallée délicieuse , à l'extrémité de la bran- 
che S. O. du lac de son nom. Lat. N. 43 ** 4 ^" 
20". Long. E. 6° 44 *^ ^1”' évècbé 

suffragant de l'archcvéché de Milan. Elle est 
entourée de murs flanqués de tours. Les mai- 
sons sont bien bâties; les rues sont larges et 
régulières. Parmi les 12 églises, qui possè- 
dent presque toutes de bons tableaux , on 
remarc[tic U cathédrale , revêtue de marbre. 
Au milieu de la façade gothique de cette 
église , on a découvert une statue de Pline- 
le-Jcunc, avec des bas-reliefs dont les sujets 
sont relatifs aux écrits de cet auteur, et sur 
chaque côté de la grande porte on lit des 
inscriptions en son honneur. Céme a un beau 
théâtre , bîti à la place de l'ancien château, 
avec un cirque assez grand. Le faubourg de 
Vico contient de superbes butimens , tels 
que le palais de Gallin , autrefois la rési- 
dence du célèbre Paul Jove , et celui d'Odes- 
calchi. Cette ville a des fabriques de soieries , 
de velours, de gants, de bas, etc, ; des fon- 
deries de métaux cl des ateliers de scnlpturc. 
Elle renferme 1 belle bibliothèque , i cabinet 
d'histoire naturelle , et x cabinet de physi- 
que. 7,5.00 liab., dont un grand nombre col- 
portent en Allemagne et en Suisse divers pe- 
tits ouvrages , tels que miroirs, verres d'opti- 
que, petits tableaux et gravures encadrées, etc. 
Ce goût pour émigrer sc manifestait déjà du 
tcmp.s des empereurs romains : les habitans de 
Cùme parcouraient alors toute l'Italie en qua- 
lité de maçons ; sous les rois lombards , les 
maçons étaient appelés magislri comacensa . 
Cùmc est la patrie du poète Coclius , de 
Pline-le-Jcunc, et, suivant quelques auteurs, 
de Plinc-l’Ancien ; de Paul Jove, qui en fut 
évéque, et des papes Clément xiii et Inno- 
cent XI. 

Les environs et les rives du lac sont cou- 
verts de toutes sortes d'arbres fruitiers , au 
milieu desquels s'élèvent de nombreuses mai- 
sons de campagne appartenant à des Mila- 
nais. Parmi ces maisons, presque toutes fort 
belles, on remarque la Villa Pliniana, sur 
la rive orientale, à 1 1 . 1/2 N. N. E. de 
Corne, célèbre par sa fontaine intermittente, 
dont Pline nous a laissé la description. 

Cette ville, où César fonda une colonie 
grecque , a été considérable sous les empe- 
reurs romains , les rois lombards, et les em- 
pereurs d'Allemagne. Sa plus grande splen- 
deur a été dans les xi'" et xii® siècles; elle 
dominait alors sur les pays voisins , et , à la 
tétc dif parti des Gibelins , elle était 1a rivale 
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tic Milan, Tappui des Guelfes. Eu 11*27 , à 
la suite d'un siège par les troupes de la ligue 
de Milan , elle fut prise et réduite en cen- 
dres ; mais elle $0 releva de ses ruines , et 
i-ecouvra le pouvoir qu'elle avait perdu. Ce 
fut elle qui ouvrit aux empereurs d'Allema- 
gue le chemin de l'Ilalic. Elle fut presque 
continuellement engagée dans des guerres 
terribles, de 1 a4 1 jusqu'en i335. Depuis ce 
temps , elle a fait partie de l'état de Milan, 
avec lequel elle est passée à la république 
Cisalpine, puis du roy. d'Italie, dans lequel 
elle a été, jusqu'en i8i4, cbef-lieu du 
dép. du Lario. 

COMERCOLLY, ville de l'Hindoustan an- 
glais, présidence et anc. prov. du Bengale , 
sur 1a rive gauche du Gorroi, ii 1- E. S. E. 
de Mourched-abad. On y prépare les plumes 
de marabou. Le Gorroi , qui établit la com- 
munication entre le Gange et les Sonder- 
boods, attire dans cette ville tout le commerce 
qui se fait entre les provinces du N. O. et 
Calcutta , depuis le mois d'octobre jusqu'en 
juin. La compagnie anglaise des Indes-Orien* 
talcs a dans celle ville un comptoir pour 
l'achat des étolTcs de soie et des toiles de 
coton. 

COMERY , forteresse de THindoustan an- 
glais , présidence et à loa 1. S. $. O. de 
Madras , et à ai I. N. E. de Tinevelly , sur 
la rive droite du Cand-arou. 

COMFIDA , ville et port de mer d’Ara- 
bie, dans le Hedjaz, sur la côte du golfe 
Arabique, à 6a 1. S. de La Mecque. Le visir 
duchériffait sa résidence dans une petite Ile, 
en avant du port, qui est défendue par un 
fort. L'entrée du port est parsemée de ro- 
chers de madrépores. Tons les vaisseaux qui 
se rendent ù Moka doivent aborder en cette 
ville , et y p.nyer un droit. 

COMFORT-POINT, cap des États-Unis, 
état de Virginie, formant l'extrémité. S. E. 
du comté d'Elisabeth-city , a l'cmbouchurc 
du James-river , à 61. i/4 O. du cap Henri, 
et vis-à-vis de la pointe Willoughby. Lat. 
K. Sn". Long. O. 78“ 33'. 

COMIAC , village de France, dép. du Lot , 
arrond. et à 8 1. ?/3 N. de Figcac, canl. de 
Bretenoux. liab. 

COMIDILLA , bourg d'Espagne , prov. et 
à 8 I. 3j'4 N. E. de Burgos, et h 3 1. 1/4 N. 
de Briviesea , à quelque distance de la rive 
droite de l'Omino. 

COMILLAU, ville derilindouslan anglais, 
piT'sidencc et anc. prov. du Bengale, sur la 
rive gauclic du Gomout , à 18 1. E. S. E. 



de Dacca, et à 65 1. £. N. E. de CalcuUi 
Lat. N. a3®a8'. Long. K. 88*^36'. Siège d'une 
cour de justice. Cette ville, nouvellemcnl 
bâtie, renferme plusieurs fabriques de toiles 
de coton. 

COMILLAS, bourg d'Espagne. Cr- 

MILLAS. 

COMINES, ville sur 1a frontière de France 

COMMIIVES. 

COMINO, petite lie delà Méditerranée, 
entre l'ile de Malte et celle de Gozze , à en- 
viron a/3 de 1. de l’une et de l'autre. Elle a 
un fort dans la partie S. O. , et près de là se 
trouve le rocher Comiootto. 

COMINO , cap de l’ile de Sardaigne , dont 
il est le point le plus oriental. Lat. N. 4^° 
33'. Long. E. 7“ 35'. 

COMfSO , bourg de Sicile , prov. et à 1 4 1 
O. S. O. de Syracuse , distr. et à 3 1. 

N. O. de Modica ^ chef-lieu de cant. 6 , 99 s 
habitans. 

COMITE, rivière des États-Unis, qui 
prend sa source dans l'état de Mississipi , 
entre dans celui de Louisiane , et, après uo 
cours de 19 L. du N. au S., sc réunit à TA- 
mile, à 5 L E. de Bâton-Rouge. 

COMITI , bourg de Sicile, prov. de Tra- 
pani , distr. et à 3 I. i/a N. N. E. de Mai- 
xara, et à 3 1 . 1/4 S. O. de Salcmi. 3,5oo 
habitans. 

CO.MITLAN ou S. DOMINGO-COMIT- 
LAN , ville du Gualimala, prov. de Chiapa, 
distr. et à 19 1. S. E. de Ciudad-real , sur 
la petite rivière de son nom , affluent du Ti* 
basco. U y a un couvent. On y fait un assez 
bon commerce en productions du pays. Il 
s'y tient un marché très-fréquenté. 

COMLEY , Cumlf f ville de l'ilindoustan 
anglais , présidence de Madras , anc. prov 
de Kanara , à 8 1. S. S. E. deMangalore, sur 
l'océan Indien. Elle a i5o maisons habitées 
par des Hindous et des mahométans. C'est U 
résidence d’un radjah qui possédait autrefois 
le petit territoire de même nom. 

COMMANOES, une des îles Vierges, dan* 
les Petites Antilles , par 18^ a5' de lai. N 
et 66® 4*^" long. O . Elle est située au N . E 
de Tortola , dont elle n'est séparée que par 
un canal étroit. 

COMMEN AILLE, village de France ,dcp 
du Jura, arrond. et à 7 I. i/4 S. de Ddlf, 
et à 3 1. 3/4 N. N. O. de Lons-le-Saunier, 
cant. de Cliaumergy. 1,100 hab. 

COMMENDO , COMMENDA ou COMANI . 
roy. de la Guinée supérieure, sur 1a cAU' 
d'Or , borné, au N. , par le roy. d’Ouarsà; 
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à VE. , par le pajs (TAffettu; au S., par 
le golfe de Cuiiiée ; et à l'O., par le roy. 
J'Abanta , dont la Chaîna le sépare. 11 était 
autrefois assea considérable , et comprenait 
tout le pays d'Alfelu. Quoiqu'il soit beaucoup 
moins étendu aujourd'hui , on dit que le roi 
peut encore mettre sur pied une armée de 
20,000 bomnies. Le sol est agréablement 
coupé Je collines bien boisées et de plaines 
fertiles; On prétend qu'il caisle des mines d'or 
dans l'intérieur. Les habitant sont, en géné- 
ral , turbulens , trompeurs et voleurs. Grande* 
Commendo en est la capitale. 

COMMEISDO (GRANDE), ville de la 
Guinée supérieure, ù la côte d'Or , cap. du 
roy. de Commendo et résidence du roi, a 
3 1. du golfe de Guinée, à 5 1. O. S. O. de 
Cap-Corse, et à i8 1. E. N. E. du cap des 
Trois-Pointes. maisons. Les environs 

sont fertiles, et couverts de collines boisées. 

COMMENDO (PETITE), appelée par 
• les nègres AKALAYKI, ville de la Guinée 
supérieure^ sur la côte d'Or, roy. de Com- 
mendo, à 3 I. S. O. de S*. Georges de la 
Mine, et à i8 1. E. N. £. du cap des Trois- 
Pointes. Elle est divisée en a parties : l'une 
est la ville des péclicurs, et l'autre 1a ville 
commerçante. L'or et l'ivoire sont les prin- 
cipaux articles de commerce. Les bûtimens 
portugais qui sc dirigent vers Bénin touchent 
ordinairement à Petite-Commendo pour s'y 
procurer des canots. Environ a,5oo hab. Les 
Anglais ont près de cette ville un fort qui 
était autrefois un de leur principaux établis- 
aemens sur la cdtc d'Or, mais qui est main- 
tenant en ruine. Les Hollandais y possèdent 
aussi celui de Vredenbourg. 

COMMENTRY (CANAL DE), en Francc- 
f'ojr. Bsaai (Cak 4 L du duc de). 

COMMENTRY, village de France, dép. 
lie VAllicr, arrond. et à 3 I. S. E. de Mont- 
luçon, cant. de Montmarault. 6oo hab. On 
exploite dans les environs des mines de 
houille de très-bonne qualité. 

COMMEQUIERS, village de France dép. 
de la Vendée, arrond. et à 7 1. N. des Sa- 
bles-d'OIonnc , et à 7 I. 1/4 O. N. Ü. de 
Bourbon-Vendée, cant. de S*. GiMcs-sur- 
Vie. 1,117 hab. 

GOMMER, village de France, dép. de 1a 
Mayenne, arrond. , cant et à i I. a/3 S. <le 
Mayenne, et à 5 I. N. N. E. de Laval. i,33o 
babilans. 

COM MERCY , ville de France, dép. de 
la Meuse; cbef-licu d'arrond. et de cant. , 
sur la rive gauche de la Meuse , à 7 1- i/4 B* 



de Bar-lc-Duc , cl à lu 1. i/a S. S. E. de 
Verdun. Le tribunal de i’’* instance et la 
conservation des hypothèques sont à Sainl- 
Mihiel. On remarque à Commercy l'hètcl de 
ville, la belle caserne de cavalerie avec ma- 
nège couvert, la halle, et la salle de spec- 
tacle. il ay I collège communal , i fabrique 
de toiles de coton, 1 forge, des tanneries et 
1 moulin à tan. On y fait commerce de grains, 
bois , huiles, cuirs , petite quincaillerie et bes- 
tiaux. Il t’y tient 4 ibires par an. 3,4<>o bab. 

Cette ville avait le titre de principauté 
dans les états de Lorraine , et était fortifiée; 
elle fut assiégée, en i544 y Charles- 
Qiiiut. Le caixlinal de ReU, qui en devint 
propriétaire par succession , y résida long- 
temps. 11 la vendit à Charles iv, duc de Lor- 
raine , qui l'acquit pour son 61s naturel , le 
prince de Vaudemont; celui-ci en vendit la 
propriété au duc Léopold. Elle a suivi le sort 
de la l.#orraine. 

L'arroud. de Commercy est divisé en 7 
cant. : Commercy, Gondrecourt, Saint-Mi- 
bicl, Pierrefitte, Vaucouleurs, VignciiUcs- 
les-Hattonchatel , et Void. 11 renferme i8t 
communes et 7^4577 bab. 

COMMESSAGGIO , bourg du roy. Lom- 
bard-Vénitien , prov. et è 5 I. S. O. de Man* 
toue, distr. et à 1 1. i/3 N. E. de Sabbio- 
netta. 1,389 

COMMINES , ville sur les frontières de la 
France et des Pays-Bas , et sur la Lys qui 
la divise en 3 parties; celle de la rive droite 
appartient è la France depuis 1667, et est 
comprise dans le dép. du Nord , arrond. et 
à 3 1. N. de Lille, cant. de Quesnoy-sur- 
Deulc. La partie de U rive gauche est au 
roy. des Pays-Bas, pruv. de la Flandre oc- 
cid., arrond. et à 3 1. i/4 S* d'Ypres, 
cant. de Werwicke. Cx*tte ville avait des for- 
tifications cl 1 château où naquit Philippe de 
Cximmines ; les Français les détruisirent 
en 1672. Elle est renommée pour ses rubans 
de fil , ses toiles à matelas , ses mouchoirs et 
ses fabriques de nankin , de siamoise et de 
tabac. Il y a aiissi des distilleries de genièvre 
et des tanneries ; on y fait commerce de grai- 
nes oléagineuses , de chapellerie , de passe- 
menterie, etc. 11 s'y tient 1 foire par an 
4,670 hab. , dont a, 600 pour la partie dépen- 
dante des Pays-Bas. 

CÜMMINGES, ancien pays de France, 
dans la Haute-Gascogne ; Saint-Bertrand en 
était la capitale, il a été reparti entre les 
departemens de la Haute-Garonne, de l'A- 
riége , cl du Gers. Ce pays lirait son nom des 
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Coni'enœ, peuplade formée d'un ramas de 
brigands espagnols, et qui était une des neuf 
qui tirent appeler TAquitainc Noi’emfropH- 
lana. Le chef-lieu des Conuenœ j Luÿdunum 
Convenarum, détruit au vi^ siècle, fut rebâti 
par saint Bertrand , évéque du pays , dont il 
prit le nom. Les comtes de Commitigcs , qui 
avaient prétendu être iiidépendans des ducs 
d'Aquitaine, s'éteignirent en i543. Leur do- 
maine fut réuni à la couronne. 

COMMOM , Cummtim f Commirn , dislr. 
de rilindoustan anglais, présidence de Ma- 
dras, anc. prov. de Balaghat, dans la di- 
vision de Cod<lapah ; borné au N. par le 
dislr. de Dopud j à TE. , par la prov. de 
Karnatic, au S. par les districts de Sidout 
et de Ganüicotta j et à l'O. par celui de Gha- 
%ipour. 11 est très-munlagncua , ayant à l'O. 
tes monts Nolla-molla, et au S. ceux d'Kl- 
gonda; le Gaiitacommom est la plus impor- 
tante des rivières qui l^rroscnt. Ce dislr. fut 
cédé aux Anglais en looo. 

COMMOM, Cummum y ville de l'ilindou- 
btan anglais , présidence de Madras , anc. 
prov. de Balagbat ; chcf-lieii de distr.,sur 
la rive gauche du Djompoulair, à l'E. d'un 
petit lac, à 47 1- d'Adoni. Lat. N. i5° 
37 '. Long. E. 76 *^ 44 • est défendue par 
un fort qui fut pris par les Anglais en 1783 , 
et bientôt après repris par le sultan Tippou. 

COMMüMAIT , Cummumnit , distr. de 
rilindüusUm, dans les états du Nizam, anc. 
prov. d'Hayder-abad j borné au N. E. parla 
prov. de Gandouanah ^ au S., par ‘les Scr- 
kars sept, j u l'O. et au N. O. par Je distr. 
de Ouarrongoll. U est arrosé par le Goda- 
véry , qui forme sa limite à l'E. , par la Kas- 
sera et quelques autres atUucns de la Krich- 
na. 11 est fertile, mais mal cultivé. 

COMMOMAIT, Cummumaitf ville et for- 
teresse de rilindoustan , dans les étals du 
Nizam, aiic. prov. et à 36 1. E. d’ilaydcr- 
abad; chef-lieu de distr., sur U rive gauche 
de la Kasscra. Lat. N. 17 ® 16 '. Long. E. 77 ® 
45 ''. U y a des fabriques de toiles de colon. 

COMO , lac , prov. et ville du roy. Lom- 
bard-Vénilien , C 6 mb. 

COMOL, cap de Nubie y sur la côte du 
golfe Arabique ,au S. K. du golfe Immonde. 
Lat. N. ua® 5u'. Long. E. 33® 53'. Près de 
ce promontoire est un port petit, mais sûr. 

COMOUE (GRANDE), ile de l'Océan in- 
dien. ^oy. Akgazija. 

COMORES (ILES), groupe de 4 des, dans 
la partie sept, du canal de Mozambique, en- 
tre 1 1 ® uo' et 1 3® 5' de lat. S. , et entre 4°® 



5o' et 43 ® 10 ' de long. E. La plus orient, te 
trouve à 76 I. de la côte N. O. de Madagas- 
car, et la plus occid. a 53 1. de la côte 
d'Afrique. Ces iles sont : Angazija ou Grande 
Comore, Anjouan, Mayotte, et Mocly ou 
Moubilly; la surface en est montagneuse et 
bien arrosée. Situé sous un beau climat, le 
sol en est généralement fertile et couvert de 
cocotiers, d’orangers, de citronniers, de 
gouyaviers, et de tamariniers : en un root il 
donne toutes les productions des tropiques. 
Ces tics nourrissent aussi beaucoup de bes- 
tiaux et de volaille. Les babitans sont doux 
et pacifiques j leur idiome est un mélange de 
l’arabe et de la langue de Zanguebar ; cha- 
cune (les Comores a un gouverneur nommé 
par le sultan d'Anjonan. La population est 
évaluée à 30,000 individus, Nègres et Ara- 
bes. Ces lies sont tous les ans horriblement 
ravagées par un grand nombre de pirates ve- 
nant de Madagascar. 

COMORIN , cap qui forme Pextrémité me- 
rid. de rHlndouslan , sous 7 ® 56' o'' de lat. 
N. et 75 ® 13 ' o" de long. E. Il est entouré 
de rochers , et est très-dangereux pour les 
navigateurs. Ce cap est le Parnasse des Hin- 
dous, qui y placent la résidence de Kickena 
et des neuf Gopis , qui sont leur Apollon et 
leurs neuf Muscs. 

COMÜWINE, rivière de la Guyane hol- 
landaise , qui prend sa source dans les mon- 
tagnes de rintériciir, coule d'abord du S. E- 
au N. O. ju.squ*à sa jonction avec la Cottica, 
tourne ensuite à l'O. , et se jette dans le Su- 
rinam , au fort d'Amsterdam , après un coun 
d'environ 33 1. Quoiqu'elle ait 1/3 1., et quel- 
qiu^fois 1 1. de large vers In fin de son cours , 
elle est si peu profonde et tellement remplie 
de rochers et d'ilots que la navigation en est 
très-diflicilc. 

COMPAINS, village de France, dép. du 
Puy-de-Dôme, arrond. et à 6 I. O. S. 0- 
d'Issoire, et à 9 1. S. de Clermont-Ferrand, 
cant. de Cesse , sur la Grouse. 856 hab. U y 
a 1 mine de fer dans les environs. 

COMPANIA , ile du Grand Océan boréal, 
près de la côte du Nouvcl-Hanovrc , dans U 
Nouvelle-Bretagne, au S. de l’archipel de 
Pilt, par 53° 3 ' de lat. N. et i3i* 34^ de 
long. O. Elle a 7 1. de long et 3 de large. 

COMPAS (LE), cime la plus élevée d« 
montagnes de Neige ou Snceuivberg , dans 
la colonie du Cap-dc-Bonnc-Espérance et le 
distr. de Graaf-Rcynct ; elle donne naissance 
au Zondags, qui sc rend à l'Océan, et auZee- 
Koejen , aflluent de gauche de la partie supc- 
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ricurc «le l'Orange. Elle a, suivant Gordon , 

1 ,000 toises au-dessus de la mer. Celte mon- 
tagne renferme de la galène et du cuivre 
carbonate. 

COMPAS ( LES), nation de la Guinée su- 
périeure, à la cOtc d'Or, sur les bords de 
TAssinie, <lans un territoire montagneux 
r]u'cllc cultive assez bien. Elle se gouverne 
en république. 

COMPASS- HILL , montagne d'Écosse, 
dans l'ile de Caniiay, une des Hébrides. 
Elle est remarquable par rcfTct qu'elle pro- 
duit sur Paiguilie aimantée. 

COMPETA, bourg d'K.spagne, prov. et n 
8 I. £. N. E. de Malaga (Grenade), et à 3 1 . 
N. E. de Vclez-RIalaga. 

COMPEYRE, ville de France, dép. de 
l’Aveyron, arrond., cant. et à i l. 3/4 N. 
de Milbaii, et à 10 1 . 1/3 S. K. de Rhodez, 
sur la rive droite du Tarn. 1 , 1 00 liab. 

COMPIAINO, bourg du duché de Parme, 
dUtr. et à lu 1 . i/a S. S. O. de Borgo-san- 
Donino; chef-lieu de cant. , sur la rive gau- 
che du Taro. 11 a des usines ;i fer à hauts 
fourneaux. 1.400 liab. 

COMPÏÈGNE, ville de France, dép. de 
rOisc; chef-lieu d'arrond. et de cant., à lal. 
E. S. E. de Beauvais , et n 1 5 I. 3/4 
de Paris, sur la rive gauche de l'Oise, à 1/3 
1 . au-<icssous du confluent de l'Aisne, partie 
sur le sommet et partie sur la pente d'une 
colline. Siège d’i tribunal de instance et 
d’i de commerce. Les rues sont tortueuses et 
les maisons mal bâties pl y a quelques belles 
maisons dans les environs du château. Cette 
ville a I college communal, a bibliothèques, 
1 salle de spectacle, et i château royal cons- 
truit sous les rois de la i'*’ race, et dont la 
façade a été entièrement rebMie par Louis xiv. 
Ce château est vaste , et entouré de beaux 
jardins et d'un parc. On y remarque un beau 
berceau en fer qui a i /3 de 1 . de longueur. 

Compïègne, qui ne vivait autrefois que des 
séjours de la cour, a aujourd'hui des fabri- 
ques de mousselines , de toiles, de cordages , 
des bonneteries , etc. Son commerce consiste 
eix blé, bois, et cendres végétales. 11 s'y 
tient 3 foires de 3 jours, le 3 o avril et le 
s 3 novembre. Patrie d'Hersan , maître de 
RoIHq , qui y a fonde une école pour les pau- 
vre.^, et de Jacques Billi, astronome. G, 360 hab. 

La forêt de Compiegne, qui s'étend à l'E. 
et au S. de la ville, est un rendez-vous de 
chasse royale qui était souvent visite sous 
Louis XIV et Louis xv ‘ elle a environ 
hectares de superficie. 
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Compiegne, anc. ville gauloise, reçut le 
titre de ville royale sous Clovis. Charles-le- 
Chauve la fit rebâtir en 876 et la nomma 
Carlopolis . En 7S7 , Pépin y convoqua une 
cour plénière appelée champ-dc-mai. 11 s'y 
est tenu plusieurs conciles^ c'est dans celui 
de 833 que rcmpcrcur Louis-lc-Dcbonnaiie 
fut déposé. Charles vi s'empara de cette ville 
sur le due de Bourgogne en i 4 i 5 . Jeanne- 
d'Arc y fut pri.se par les Anglais en i 43 o. 

L’arrond. de Compiegne est ilivisé en 8 
cant. : Alieby , Compiegne , Estrée-S^ De- 
nis, Guiscard , Lassigny, Noyon , Ressous, 
et Ribeenurt; et renferme i 55 communes cl 
88 ,o4o hab. 

COMPOGNE, village des Pays-Bas , prov. 
et à 16 1 . 3/4 de Luxembourg, arrond. et à 
9 l. de Neufobàtcau, cant. et à 3 1 . 1/4 de 
Ba.stognc. 

COMPOSTELA , ville du Mexique , à 37 I. 
O. de Guadalaxara, et à i 5 1 . du Grand 
Océan. Lat. N. 3X® 10'. Long. O. 107*'. 
Elle fut fondée en i 53 t. Elle était chef-lieu 
de prov. . et siège d'un évéché qui a été trans- 
féré à Guadalaxara; elle fait maintenant 
partie de l'état de Xalisco. Ses iiabilans sont 
peu nombreux et très-pauvres. 

L'air est chaud et malsain , et le territoire 
peu fertile j il y a des mines d'argent dans 
les environs. 

COMPREIGNAC , village de France, dép. 
(le la Haute-Vienne, arrond. et à 4 !• 3/4 S- 
E. de Bcllac , et à 4 1 - </4 Limoges , 

cant. de Nanliat, dans les montagnes, prés 
de la source du Vincou. Il s'y tient des foires 
le 8 de chaque mois. i, 83 o liab. 

COMPS, bourg de France, dép. de l'A- 
veyron, arrond. et h 3 I. S. de Rhodez, cant. 
et à 1 1 . 3/3 N. de Cassagncs-Bcgoulies , à 
quelque distance de la rive gauche du Viaiir. 

CüRlPS, village de France, dép. du Puy- 
de-DOme , aiTond. et à 5 1 . 3/4 O. de Riom, 
et à 6 I. 3/3 N. O. de Clermont-Ferrand , 
cant. de Manzat , près de la rive droite de 
la Sioulc. Il y a I mine de plomb pyritcuse 
tenant argent, qu'on a cesse d'exploiter. 

COMPS , village de France, dcp. du Var, 
arrond. et à 4 b i /4 de Draguignan ; chcl- 
lieu de cant., sur 1 a rive droite de l'Artube. 
800 hab. 

COMPTON, liuudred d'Angleterre, dans 
la partie occid. du comte de Berks. 3,307 
liab. Eust Hsley en est le lieu principal. 

(iOMPTON , comm. de* États-Unis, étal 
de New-Jersey, comté de Bergen, à u 3 1 - 
N. E. de Treutou. 3,818 hab. 
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COMPTON (LITTLE), comm. de ÉUU- 
Unis , éUt de Rhodc'lsland , comté et à 3 1. 
E. de Newport, sur l'Océan Atlantique, à 
l'E. du passage orient, de la baie de Narra- 
gansett. i,58o hab. Elle est nommée i^econ- 
net par les Indiens. 

COMKAH , village de rUindoustan an- 
glais, présidence et anc. prov. de Bengale, 
à 9 1. N. N. O. de Mourched-abad , et à i 1. 
3/4 de la rive droite du Gange. Il s'est livré 
dans les environs une bataille sanglante entre 
le nabab Serferaz-khan et l'usurpateur Ali- 
Verdy-khan. 

COMRIE, village d'Écosse, comté de Pertb, 
presbytère et à 41- 1/2 O. N. O. d'Auebter- 
arder , sur l'Earn. 11 y a des restes de a 
camps romains. a,6i4 bab. 11 y a sur sou 
territoire des carrières de pierre à cbaux et 
des ardoisières. 

COMTAU , ville forte de l'ilindoustan , 
dans les possessions du radjah de Nagpour, 
anc. prov. de Gandouana, à 33 1. N. Ë. de 
Nagpour. 

COMTAT-D’AVIGNÜN , ancien petit état 
qui, avec le Comtat- Venaissin, appartenait 
au pape. 11 ne comprenait qu' Avignon, qui en 
était la capitale, et quelques villages. U fait 
aujourd'hui partie du dép. de Vaucluse. 
C’est un des cantons les plus fertiles de la 
France. 

COMTAT- VENAISSIN, anc. prov. de 
France, qui était bornée au N. par le Dau- 
phine , à l'K. et au S. par la Provence , et à 
l'O. par le Languedoc cl la principauté d'O- 
range. Cnrpeotras en était la capitale. Elle 
est aujourd'hui comprise dans le dép. de 
Vaucluse. Elle tirait son nom de la ville de 
Venasque. Le Comtat-Venaissin , ou Venais- 
cin, ou de Venisse, possédé depuis le xi* 
siècle par les comtes de Toulouse , fut con- 
fisqué dans le xiii” siècle durant la guerre 
des Albigeois. Les papes prétendaient à 1a 
souveraineté du comtat , quoiqu'elle eut ap- 
partenu aux rois d'Arles et ensuite aux em- 
pereurs. Frédéric 11 la conféra eu ia34 à 
Raimond- le- Jeune. Sa fille Jeanne et son 
gendre Alphonse en hérilcrent. Après la 
mort de ce dernier en 1270, Pbilippe-le- 
llardi, roi de France, son neveu, remit en 
1 273 lcik)mtat au pape. Les souverains pon- 
tifes l'ont gardé jusqu'en 1791. 

COMTfi , hameau des Pays-Bas, prov., 
et à ao 1. 1/4 de Luxembourg arrond. et à 
i5 1. 3/4 de Neufehateau , canl. de Viclsalm. 

CONA, village du roy. Lombard-Véni- 
tien , prov. et à 8 1. 1/2 S. O. de Venise, 



distr. et à 4 L 1/^ O. S. O. de Chioggia. Il 
s'y tient un marché le jeudi. 

CONAC, bourg de France, dép. de U 
Charcntc-lnfcricurc , arrond. et à S l.|0. S. 
O. de Jonzac, et à ao 1. i/a S. S. E. de La 
Rochelle, cant. de Mirambeau , à i/a I. de 
la rive droite de U Gironde. 1,393 hab. 

CON AN , rivière d'Écosse , comté de Rou , 
formée parl'Orrin, la Garve, le Meag , et 
le Lichart. Elle se jette dans la baie de Cro- 
marly, après un cours de 6 1. de l'O. à PB. 
Cette rivière est très-poissonneuse , et abonde 
surtout en saumons. On a péché des perles 
à son embouchure. 

CONARAH, ville de l'ilindoustan anglais, 
présidence de Madras, anc. prov. des Serkarv 
sept., agi. S. O. de Cicacole, sur le golfe 
<lu Bengale. Vis-.'i-vis de celte ville sc trou- 
vent lc.s rochers de Conar ou Santapilly. 

CONAWAY CRUNAS , peuplade indienne 
qui habite dans le Bas-Canada , distr. de 
Montréal, sur les bords du Saint- Laurent, 
près des rapides de Saint-Louis. Elle se 
compose d'environ 1,600 individus, dont 
200 guerriers. 

CONCA , CavsTOMics, rivière des États de 
l'Église , qui a sa source sur le versant sept, 
du mont Carpegna , dans la délégation d'Ür- 
bin cl Pesaro, à 3 1. S. O. dcS^. Marin, tra- 
verse la partie S. E. de lu délégation de Forii , 
et SC rend dans l'Adriatique, à 3 I. S. E. de 
Himini , après un cours d'environ 81. du S. 
O. au N. E. 

CONCA , village du rqy. de Naples, prov. 
de la Principauté Citérieurc , distr. et à 3 1. 
O. S. O. de Salcrne, cant. et à 3/4 de I. S. 
O. d'Amalfi, sur une montagne, près du 
golfe de Salenie. On y fait la pêche et quel- 
que commerce. i,3oo hab. 

CONCAli, pays de l'ilc de Madagascar, 
dans le territoire des Buques, vers les sour^ 
ces du Laiigo. 

CONCAN , distr. de THindoustan anglais, 
présidence de Bombay, anc. prov. de Bev- 
dj.ipour J borné au N. par l'anc. prov. d'Au- 
reng-abad . à l'E. par les Ghattes occid. , au 
S. par la prov. de Kanara , et à 1*0. par l’o- 
céan Indien. Sa longueur du N. au S. est 
d'environ Go 1. , et sa largeur moyenne de 
14 à i5 1. Ce pays est arrosé par plusieurs 
rivières qui descendent des Ghattes occid. , 
et vont se jeter dans la mer des Indes aprè.s 
un cours de peu d'étendue. Il est fertile en 
riz. La côte est dangereuse à cause des baies 
nombreuses qui la coupent , et des vents 
variables. Des pirates s'y étaient établis 
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dans le xviii'' siècle. Le Grand-Mogol tenta 
vnioement de les détruire; mais en 1756, 
les Anglais réunis aux Mahratlcs parvinrent 
à les anéantir : alors tout IcConcan, excepte 
le fort Victoria, fut réuni au territoire du 
Pe/choua « dont les petits radjahs furent tri^ 
butaircs. Depuis 181S, ce pays à rcxccplion 
de Goa, a été cédé aux Anglais. Il est di- 
visé en 3 canl. : le Concan proprement dit 
qui comprend la partie sept. , et le Bbosla, 
qui comprend la partie mérid. 

CONCARNEAU, ville et port de France, 
sur l'océan Atlantique, dép. du Finistère, 
arrond. et à 4 1 * S- Quimper ; chef- 

licii de cant. , sur un ilol presqu'au fond d'un 
havre, dans la partie orient, de la baie de 
La Forêt. Un bac entretient la communica- 
tion avec le continent. Cette ville est forti- 
fiée. La pèche et le commerce de sardines y 
sont considérables. 3,000 liab. Elle fut prise 
en 1873 par Dtiguesclin, et en 1576 par des 
ligueurs protestans. 

CONCEIÇAO (N. S. DA), village du Bré- 
sil , prov. de Minai-Gcraes , comarca de 
Cerro-do-Frio , à 4 « L N. N.E. de Villarica. 
Il y a I église et 1 fabrique de toile com- 
mune. Environ 3,000 hab. Il est bien déchu 
depuis que les lavages d’or qui existaient sur 
son territoire ont etc abandonnés. 

CONCEIÇAO , ville du Brésil, prov. de 
Pemambouc , à la pointe S. de l'ilc d'Ita- 
maraca, à 6 I. N. d’Olinda, et sur le sommet 
d’une colline. Elle a une place assez vaste, 
sur laquelle est l'église paroissiale. Cette 
ville, autrefois assez importante , est presque 
déserte aujourd'hui, et ne contient que quel- 
ques petites maisons basses. Le milieu est 
couvert lie ballicrs. Le port est bon : l'en- 
trée en est commandée par un vieux fort en 
mauvais état. 

CONCEIÇÀO-GUARAPARIM, bourg du 
Brésil, prov. et à 17 1 . d'Espiritu-Santo , 
sur rAtlaiitiquc. Lit. S. 3 t° 3'. Long. O. 

4'i® 36'. 

CONCELHO DE JALES , bourg du Por- 
tugal, prov. de Tras-os-Montes , comarca 
ci à 5 1 . N. E. de VilU-Rcal , et à 4 L O. S. 
O. de Mirandela. 

CONCENTAYNA , ville d’Espagne, prov. 
et à 9 1 . N. d'Alicante (Valence), entre 3 pe- 
tites rivières. 5 , 000 hab. On y file de la lahc. 

CONCEPTION (LA), mission du gouv. de 
Biienos-Ayres , au pays des Moxos , sur la 
rivière de son nom qui se jette dans le Rio- 
Branco, à go 1 . N.’deS'*. Cruz de la Sierra, 
par iS® 5 o' de lat. S. et 66° 5 ' de long. O. 
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U y a aussi une mission «le ce nom dans le * 
pays «les Chiquitos, à S. E. «le c«:lle'«û. 

CON'CEPTION (LA ) , baie sur la cote du 
Cliili, un peu au N. de l'embouchure du 
Biobio. Lat. S. 36 " 4 ^** Long. O. , 5 " 3 o'. 

CONCEPTION (LA), dislr. du Chili, 
borné au N. par celui de Puchacay , à l’E. 
par celui «l'isla de la Laxa , au S. par le pays 
des Araucaniens , dont il est séparé par le 
Biobio , et il l'O. par le Grand Océan austral. 

Il a, de l'E. à l’O., environ 3 o I. de long et 
13 de large. Le Biobio en est la seule rivière 
considérable. Le climat est doux ; In blé y 
rend 6o pour i , et la vigne y produit dans 
la mémo proportion. L'un y élève de nom- 
breux troupeaux. La Nouvelle-Conception en 
est le cher-lieu. 

CONCEPTION ( LA NOUVELLE) ou La 
MOCHA, ville du Chili , chef-lieu du dislr. 

«le La Conception , au fond de la baie de Ce 
nom, et près de l'embouchure du Biobio, 
à jS 1 . N. do Valdivin, et à go 1 . S. S. O. de 
Santiago. Lat. S. 36 " 4 o^ lo". Long. O. ^ 5 " 
a 5 ' o". Elle est traversée dans la partie N. 
par un ruisieau , et dans celle du S. par l’An- 
dalicn. Elle a i cathédrale, plu.sieurs eoii- 
vens, I hdpilal, et i collège qui est le béti- 
ment le plus considérable. Le clirnaV y est 
tempéré. io,ooo hab. Les ciiviruns produi- 
sent dos fruits exquis. 

Cette ville fut fbndéc, en i 55 o, par Pierre 
Valdivia. Ayant été détruite en ij 5 i par un 
tremblement de terre , elle fut rébilic bien- 
tôt après à quelque «lislaucc de remplace- 
ment qu'elle «iccupait , et reçut le nom de 
La Nouvelle-Conception ou La Mocha. Les 
Indiens, profitant des dissensions des habi- 
tans de cette ville, en ont dévasté plusieurs 
«piartiers en janvier i 8 a 3 . 

CONCEPTION (LA), fort d’Espagne, 
prov. et à 33 1 . S. O. de Salamanque , et à 
5 I. 3/4 N. O. de Ciudad-Kodrigo, près des 
frontières du Portugal , sur la rive droite du 
Turonei. 

CONCEPTION (LA), petite Ile de l’ar- 
chipel des Lucayes , à 5 I, S. E. de celle de 
S. Salvador. Lat. N. 33° 53 '. Long O. jç" 
4 o'. Les Anglais la nomment Little-Key. 

CONCEPTION , cap du Mexique , sur la 
côte de la Nouvelle-Californie, au N. O. du 
canal de S'*. Barbara, par 34 ° 3 i' de Ut. 

N. et 133 ° 36' de long. O. 

CONCEPTION (LA), ville de Colombie , 
prov. d'AntioquU. Lat. N. 6° 39'. 786 liab. 

CONCEPTION (LA), bourgade de Colom- 
bie, prov. «le San-Juan de los LIanos, sur 
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la rive ^lucbc du Mcla , près de «on con> 
flucDt avec le Cravo, à 54 1- E. de S‘^. Fc de 
Bogota. 

COiNCEPTION (LA), ville et port de Co- 
lombie, prov. de Veragua, à i3 l. N. E. de 
Santiago, sur la mer des Antilles. Lat. N. 
9®. Long. O. 83® aG'. Le port est formé par 
l’emboucbure du Rio de la Conception de 
Veragua. 

CONCEPTION (BAIE DE LA), grande 
baie dans la partie orient, de Tile de Terre- 
Neuve, sur la cùlc sept, de la presqu’île d'A- 
valon, à l'E. de la baie de la Trinité, dont 
elle n'est séparée que par une langue de terre. 
Son entrée se trouve entre le cap S‘. Fran- 
çois au S. , et le Flamborough'bcad au N. , 
par 47° 3o* de lat. N. et 55® de long. O. Celle 
baie a, du N. au S., une étendue d’environ 
1 8 1., et sa moyenne largeur, de l’E. à l’O., 
est de 5 1. Les dcuxctablissemcns de la Char- 
bonnière et du Havrc-dc-Grùce , ont clé for- 
més sur ses bords en iG4o, par environ 
colons, auxquels le roi Jacques accorda des 
lettres-patentes à cet clTet. 

CONCEPTION DE LA VEGA- REAL 
(L.A), ville de l'ile d'Haïti, Veca ( La). 

CONCEPTION DEL PAO (LA) , ville de 
Colombie, à Ga 1. S. E. de Caracas, et à 
38 1. S. de Barcelona, dans une plaine, prés 
du Macuros, à 1 5 1. N. de rOrénoqtic. Lat. 
N. 8® 4^ ' Long. O. G7® 3o'. Elle doit son 
origine à un grand nombre d'habitans de l'ile 
de la Trinité , de l'ile de La Marguerite , et 
de Caracas, qui ctaint proprietaires d'une 
grande partie du territoire environnant , s'y 
fixèrent en 1744’ Ees chaleurs y sont exces- 
sives, et les inondations dans la saison plu- 
vieusCj sont de longue durée. L'air y est sain 
et le sol fertile. On y élevé des bestiaux que 
l'on opédie à la Trinité, par l'Oréncquc. 
a,3oo hab. 

CONCESIO, village du roy. Lombard- 
Venitien, prov., dislr. et à 1 1. i/a N. de 
Brescia, sur la rive gauche de la Mclla. Il 
s'y tient 1 foire le 3o novembre. i,o5o liab. 

CONCHAS (LAS), bourg du gmiv. de 
Buenos'Ayrcs, intendance et à 8 I. N. O. do 
la ville de ce nom , sur la rive droite du Rio 
de la Plata , à rcmbouehurc de la Conchas. 
Lat. S. 34® a5'. Long. O. Go" 55', 

CONCHÉE (L.A), petite île de la Manche, 
près de la cote du dép. d'Ille-et-Vilaine , 
à I 1. N. de Maio. Elle est défendue par 
un fort, il y a au S. O. de cette lie, un ilôt 
appelé la Petite-Conchéo. Lat. N. 48” 4*^ 
Long. O. 4° '-13' 3o". 



CONCHES , ville de France , dép. de 
l’Eure, arrond. cl à 3 I. a/3 S. O. d’Évi-cui; 
cbcf-licu de cant. , sur la rive droite de 
riton cl sur la croupe d'une montagne, au 
N. Ë. de 1a foret de son nom. Elle a des 
tanneries, des niégisserie.s , des clouteries, 
et des fabriques de petite quincaillerie et 
d'instrumens de labourage. 2,700 bab. Il y a 
près de la ville une grande forge et une fon- 
derie, d'oLi sont sorties les fontes employées 
à la construction des ponts de.s .Arts et du 
Jardin du Roi a Paris. Les malades fréquen- 
tent une source minérale froide qui est à 
Vieux-Conclics , village à i ’uJ. O. de la source 
de ritoii. 

CÜNCUEZ, bourg de France, dép. des 
Basses-Pyrénées , arrond. et à 7 I. N. N. E. 
de Pau, cant. de Garlin , près de la rire 
droite du Lees. 307 hab. 

CONCIIOS (RIO DÉ), rivière du Mexi- 
que , étal de Durango. Elle prend sa source 
près de S’*. Cruz , sur le versant orient, de 
la sierra Madré, par de lat. N. , coule 
d'abord du N. au S., puis de l'O. S. O. à l'E. 
N. E. , et enfin du S. au N. , et va se jeter 
dans le Rio dcl Nortc , dont elle est le plus 
grand aiTlucnt de droite , par 3o" 3o' de ht. 
N., après un cours d'environ 1 a5 l. Scs 
principaux afilucns sont, à droite, la Florida, 
cl à gauche, le Rio de San-Piiebla. 

CüNCIlUCOS, distr. du Pérou, prov. de 
Tarma, borné au N. parla prov. de Truxillo. 
à l'E. par le distr. db Guamalies, dont la 
Tiinguragua la sépare, au S. par celui de 
Caxatambo, et à 1*0. par celui de Huaillas, 
dont il est sépare par le Rio-Sanlo. La sur- 
face en est très-inégale. Le climat, très-varié, 
est froid dans les parties voisines des Andes, 
et doux et quelquefois très-chaud dans d'au- 
tres. Ce distr. produit des grains et toute* 
sortes de fruits. On élève dans les montagnes 
beaucoup de bestiaux, et particulièrement 
des moutons, dont la laine sert à fabriquer du 
drap. Il y a des mines d'argent qui étaient 
autrefois très-ricbcs. et dans quelques endroits 
on obtient de l'or très-pur au moyen du lavage. 
On trouve dans 1a paroisse de LIamelin , du 
soufre et une source dont les eaux déposent 
un séiliment pierreux et blanc, nommé CatC' 
chij qu'on emploie avec succès dans quc1(|ue5 
maladies. u5,3o8 hab.. dont 9,899 Indiens ci 
13.983 métis. Le chef lieu est Iluari dcl Rcy. 

CONC.ISE, village de Suisse, cant. de 
Vaud , «lislr. et à 1 I. 1/2 N. N. K. de Grau 
son, cl 5 8 l. i;4 N. de L.iusanncj chef-lieu 
de cercle, sur la rive occid. du lac de Neu- 



Din:;: • ’ 



C O N C 

chMcl. Les environs sont beaux et couvcris 
(le vignes. ],5oobab. 

CONCLUSION , port à l'cxtréinité S. de 
l'arcbipcl du Roi Georges ni , dans la Rus- 
sie sméricaine , par 56® i5' o" de lat. N. et 
i36° 43^ 43” de long. O. I! a environ a/3 de I. 
d'étendue, ^5 brasses de fond au milieu 
et de 8 à 10 de moins vers le rivage. Il y a 
quelques rochers à rentrée, mais ils sont 
assez apparens pour qu'on puisse les éviter. 
Yaocouver lui a donne le nom de Conclu- 
sion, parce que son vaisseau y mouillait au 
moment où il venait d'achever sa laborieuse 
inspection de la côte occid. de l'Amérique sept. 

CONCOBELLA , ville de la Guinée infé- 
rieure, dans le roy. d'Anziko, sur la rive 
droite du Zaïre, à 60 1. S. S. O. de Monsol, 
et À p5 1. N. N. E. de S. Salvador. Elle a 
une I. de circonférence. On la croit très- 
peuplée. Les habitans sont barbares et an- 
thropophages. 

CONCON , port du Chili , sur la limite des 
distr. de Quillota ci de Melipilla, à Tembou- 
churc de PAconcagua, h 4 P N. E. de Val- 
paraiso. Le 19 novembre i8az , le tremble- 
• ment de terre qui détruisit une partie de 
Valparaiso s y 6t sentir. 

CONCORD, comm. des États-Unis, étal 
de la Caroline du Nord, chcf-licu du comté 
de Cabarras, sur le Rocky, à 3g I. O. S. O. 
de Raleigh. 

CONCORD, rivière des États-Unis, état 
de Massachusets , comté de Middlesez. Elle 
est formée de a branches qui se réunissent 
à Concord, coule vers le N. E., et se perd 
dans le Mcrrimack à Tcwksbury , après un 
cours extrêmement tranquille d'environ 5 1. 
1/). Lorsque la mer est basse, elle a de 100 
à 300 pieds de largeur , et de 3 à ta de pro- 
fondeur. Cette rivière alimente en partie le 
canal de Middiesex. 

CONCORD, nommée MUSQUETEQÜID 
par les Indiens, comm. et ville des États- 
Unis, état de Massachusets , comté de Midd* 
lesex , sur la rivière de son nom , dans une 
belle position, au centre du comté, à 7 I. 
N. O. de Boston. 1,788 hab. Il y a 1 église, 
1 grande prison , et une maison pour les as- 
sises du comté, qui se tiennent alternativc- 
ment dans cette ville et à Cambridge. On a 
construit 3 ponts sur la rivière , dont Pun a 
3o8 pieds de long et 18 de large. Cette ville 
a été fondée en i635. Le congrès provincial 
Py est assemblé en 17749 elle a été le 
théâtre des premières opérations militaires 
de la guerre de Pimlépcndance. 

Dict. Géocr. 4 
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CONCORD, comm. dos États-Unis, étal 
de New-Hampshirc , comté de Grafton , à 
6 I. i/a N. E. de llaverhill. i,ia6 1iab. 

CONCORD, comm. des États-Unis, ebef- 
licu de Pétat de New-Hampshire, comté de 
Rockingliam, sur le Mcrrimack, è i3 I. O. 
N. O. de PorLsmoulh, à 33 I. N. N. O. de 
Boston, et à i5ol. N. E. de Washington. 
Lat. N. 43® 13'. Long. O. 73® 5o'. Le prin- 
cipal village de cette commune s'élève sur le 
bord occidental de la rivière, et consiste en 
une seule rue d’environ 3/3 de I. de long. Il 
y a I bel hôtel du gouv. , et 1 prison d'état, 
tous deux en pierre ; i église , et environ 300 
maisons. Il existe entre ce village et Boston 
une communication an moyen du Merrimack 
et du canal de Middiesex. 3,838 hab. 

COi^COBD, comm. des États-Unis, état 
de New-York, comté de Niag.ara, à igo 1. O. 
d'Alhany. 3,786 hab. 

CONCORD, comm. des États-Unis, état 
d'Ohio, comté de Highiand , à 30 1. S. S. O. 
de Columbus. i,o35 hab. 

CONCORD, comm. des États-Unis, état 
d'Ohio, comté de Ross , à 16 I. 8. de Coliini- 
biis. 2,334 hab. 

CONCORD, comm. des États-Unis, état 
de Pensylvanie , comté de Delawarc , sur un 
afllucnt du Chcster-crcek , k 8 1. 1/3 S. O. 
de Philadelphie. i,o33 hab. 

CONCORD, comm. des États-Unis, état 
de Vermont , comté d'Esscx , sur le Connec- 
ticut , vis-à-vis de la chute de Fifteen-Mile , 
et à i5 I. N. Ë. de Montpellier. 806 hab. 

CONCORDIA, paroisse des États-Unis, 
dans la partie sept, de Pétat de Louisiane, 
sur la rive droite du Mississipi. 3,636 hab. 

CONCORDIA ou VIDALIA, village des 
États-Unis , état de Louisiane, chef-lieu de 
la paroisse de Concordia , sur la rive droite 
du Mississipi, vis-à-vis de NatclK'z , à 5a I. 
N. O. de La Nouvelle-Orléans. 

CONCORDIA, Coiscoamx ,* ville du roy. 
Lombard-Vénitien , prov. cl à 13 1. N. E. de 
Venise, distr. et à 1/3 1. S. de Poriogruaro, 
sur la rive droite du Linacne. Siège d'un 
cvéché sulTragant du patriarcat de Venise; 
Pevêque réside à Poriogruaro. Celle ville , 
Ircs-ancicnne , était célèbre du temps des 
Romains ; elle est aujourd'hui entièrement 
déchue. i,33o hab. 

CONCORDIA , liourg du diiclié de Mo- 
déne, distr. et à 6 1. 1/3 N. de Modène, 
cant. et à I 1. 3/4 O. N. O. de Mirandola , 
.sur la rive droite de la Secchia. 11 s'y lient 
des foires de 3 jours le 3t septembre, de 

1 1 
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U jours le orlobrc , de 3 jours le 1" no- 
vembre, et d’i jour le 3 o novembre. 2,5oo 
liabitans. 

CONCOREZZO, village du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. et à 4 I- Milan, 

«listr. et à 3/4 de I. S. O. de Vimercale. i ,aoo 
hab. Il a beaucoup souHcrl durant les guerres 
civiles de la Lumburdie. 

CONCOTS, bourg do France, dép. du 
Lot, arrnnd. et à 3 I. 3/4 1 ^- S- î''- de Cabors, 
cant. de Idmoiigne. q 3 o hab. 

CONCOURES , bourg de Franco, dép. de 
l'Aveyron, arrond. et à u 1 . 3/4 N. N. Ê. de 
Rliodez, cant. de Bosouls. Patrie de Chirac, 
savant médecin. 37 5 hab. 

CONC-POU-I, rivière du Tibet, prov. de 
Dzang ; elle prend sa source dans le pays de 
Lhassa , à^l'E. de la ville de ce nom, coule 
d'abord vers l'E. , ensuite au S. E., et se joint 
au Brahmapoutre, par la rive gauche, sous 
ay® 35 ' de la t. N. et 9a® 4 ^^ E., après 

un cours d'environ 80 1 . Elle donne son 
nom à une grande partie du pays qu'elle 
arrose. 

CONC-POU-I-CHO-KK , ville du Tibet , 
prov. de Dzang , sur la rive gauche du Conc- 
pou-i, à 57 1 . K. S. E. de Lhassa. 

CONC-POU-I-DSAP-LARKENG, ville du 
Tibet, prov. de Dzang , près de la rive droite 
du Conc-pou-i, à 4 1 . N. du Brahmapoutre , 
et à 7.5 1 . S. E. de Lhassa. 

CONC-POU-I-TCIIAM-TA, ville du Ti- 
bet, prov. de Dzang, sur la rive gauche du 
Conc-pou-i, à 4 u 1 . E. de Lhassa. 

CONC-POÜ-I-TCaOÜ-MOU, ville du Ti- 
bet, prov. de Dzang, près de la rive droite 
du Conc-pou-i, à 20 l. N. N. O. de Conc- 
pou-i-dsap-lark.eng , et à 60 I. S. £. de 
Lhassa. 

CONCREMIERS, village de France, dép. 
de rindre, arroiul., cant. et à 1 1 . S. O. du 
Blanc, et à 12 I. 2/3 O. S. O. dcChàteau- 
roux , sur t'Anglin. i,i 53 hab. 

CONDAMEL, ville de Sênégambie , roy. 
de Cayor , sur l'Atlantique , à l'embouchure 
d'une rivière , à 20 1 . S. de S*. Louis. 

CONDAPllfUY^f ville de rilindoustan. 
Kondapillt. 

CONDAT, village de France, dép. de U 
Corrèze, arrond. et à 6 I. N. N. O. de Tulle, 
cant. d'Uzerche. x,4'^3 hah. 

COND.-VT, village de France, dép. du 
P^iy-de-Dômc, arrond. et à 9 I. 3/4 O. S. O. 
de Riom, et à 9 1 . 1/4 O. de Clermont-Fer- 
rand , cant. de Ponl-au-Mur. i, 3 G 6 hab. 

CONDATCilY, village de l'ilo de Ccylan, 



distr. de Manaltam , au N. de Mangul , sur 
la baie de son nom, dans laquelle il y a une 
pêcherie de perles considérable , dont les 
bancs s'étendent l’espace de i4 1 le <1^ 

la côte. Le gouvernement anglais, possesseur 
de cette péclieric , rafTcrrac 1,000,000 de fr 
par an; les perles en sont plus blanches que 
celles de la côte d'Arabie, mais moins esti- 
mées par les Indiens, qui préfèrent celles de 
couleur jaunâtre, il y a à Condatchy de Inins 
ouvriers pour polir et percer les perles. 

CONDAT-EN-FÉNIÈRES, bourg de Fran 
ce, <lép. du Cantal , arrond. et à 6 I. N. N 
O. de Murat, et à ii I. 1/2 N. N. E. d'Au- 
rillac , cant. de Marcenal, sur la rive droite 
de la Rue. Il s'y tient 5 foires par an. 1,200 
habitans. 

COND.WIR, ville de niindouslan anglais, 
présidence de Madras, anc. prov. des Ser- 
kars sept. , sur une montagne, à 5 1 . 1/2 O. 
S. O. de Goiintour, et à 23 1 . O. de Masuli- 
patam. Scs fabriques de toiles de coton ont 
de la réputation. 

CONDÉ , bourg de France, dép. de 
l'Aisne, arrond. et à 3 1 . E. S. E. de Cha- 
teau-Thierry, et à 14I.S. de Laon; chef-lieu 
de cant., près du confluent du Surmelin et 
de la Dhuis. 11 s'y tient 4 foires par an. Gi 3 
liabitans. 

CONDÉ, village de France, dép. de la 
Meuse, arrond. et à 2 I. i /3 N. de Bar-le- 
Duc, cant. de Vavincourt. 1,307 hab. 

CONDÉ , ville forte de France , dép. du 
Nord, arrond. et à 2 1 . 1/2 N. N. E. de Va- 
lenciennes , et à 9 1 . I /a S. E. de Lille ; chef- 
lieu de cant., au confluent de U Haine et de 
l'Escaut. Place de guerre de 1*'*' classe, et 
résidence d'un oflicicr supérieur d'arlillerie. 
Elle est assez bien bâtie. Elle a des tanneries 
et des corderies. Son port est très-fréquente. 
11 s'y tient 1 foire de 8 jours le octobre, 
et des marchés de grains les mardis et same- 
dis. G, 080 hab. 

Condé a été pris en 1478 par Louis xi ; le 
prince d'Oraoge le surprit eu i 58 o; il tomba 
au pouvoir des Français en 1649. Les Autri- 
chiens s'en emparèrent en 1793 , et tes Fran- 
çais le reprirent dans la meme année. Cette 
ville a poidc le nom du Nord-Libre pendant 
la révolution. 

CONDÉ (VIEUX), village de France, dép. 
du Nord, arrond. et à 2 1 . 3/4 N. de Valeo- 
ciennc.s, cant. et à 1/2 I. N. O. de Condé, 
sur la rive droite de l'Escaut. 3 , 400 hab. H 
y a dans les environs des mines de houirie 
considérables. 



Digitized by Googlc 



GOND 

CONDEAlî , bourp; de France , dép. de 
rOrne, arrond. et à C 1. S. E. de MorUj^nc, 
et à la 1. i/a E. d’AIcueon, cant. de Uegma- 
iard, sur la rive droite de l'Huine. il a des 
fabriques de toiles. 85a hab. 

CO.NDEIXA-VELHA, village du Portugal, 
prov. de fieira, coraarca et à a 1. S. de Coim* 
bre. Ses oranges sont excellentes. Il y a dans 
les environs de belles carrières de pierre à 
bâtir. 

CONDÉON, village de France, dép. de 
la Charente, arrond. et à i 1. a/3 S. de Dar- 
bezieux, et à 8 1. S. O. d'Augoulème, cant. 
de Baignes. i,i38 hab. 

CONDÉ-SUU-HUIINE , village de France , 
dép. de rOrne , arrond. et à G 1. i/4 8 . E. 
Je MorUgne, et ù \ I. 3/4 E. de Bellcsmc, 
cant. de Kegmalard. Patrie de J. Bertaut, 
poète, mort évêque de Sécz en i 6 i i. Pop. : 

1 ,a53 hab. 

COXDÉ-SÜB-ITON , Cokdate, village de 
France, dép. de rEtirc, arrond. et à 5 1. a/3 
S. S. O. d’Évreux, cant. et à a/3 de I. E. 
de Breteuil, sur la rive gauche de l'Iton. Il a 
des forges à hauts-fourneaux, i tréfilerie , et 
I fonderie. i«i 4 ^ B y a x mine de fer 
dans les environs. 

COXDÉ-SUR-LAIZON, village de France, 
dép. du Calvados, arrond. de Falaise , cant. 
de Bretteville, à 5 1. i/4 8 . E. de Caen, il y 
a des sources thermales enicaccs pour les 
maux d'yeux. 4^9 hab. 

CONDE-SÜR-NOIREAU, ville de France, 
dép. du Calvados, arrond. et à 5 1. i/j E. 
de Vire, et à 8 I. 3/4 S. S. O. de Caen; 
chef-lieu de cant. , au conQiient du Noireau 
et de la Drouancc. Elle a i tribunal de com- 
merce, des fabriques de drap, do caiieoU , 
de toiles, de mouchoirs, de cotonnades, de 
siamoises , de nankin , et de reps ; des fila- 
tures de coton, des coutelleries, et des tan- 
neries. Elle commerce en bestiaux, chevaux, 
et miel. Il sy tient 7 foires par an, dont une, 
de 8 jours, le i*’*' septembre. 5,aoo hab. 

CONDÉ-SLIR-VIRE, ville de France, dép. 
de la Planche , arrond. et à i 1. 3/4< 8. S. E. 
de S*. Lo, cant. de Thorigny, sur la rive 
droite de la Vire. 3,094 l»ab. 

CONDESCYÜS DE AKEQUIPA, dislr. 
du Pérou, prov. d'Arequipa , borné au N. , 
par la prov. de Guamanga ; à l'E. , par celle 
de Cuzco ; au S., par le distr. d’.-\requipa ; 
et , à rO. , par celui de Camana. Sa posiliou 
au milieu des Andes en rend la température 
généralement froide. Sa surface est inégale 
et coupée de raxins. On récolte des grains , 
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du vin , et de la cochenille dans les vallée.s. 
Il y a des mines d’or, dont les produits ont 
beaucoup diminué. On exploite loujoiirs avec 
avantage celles d'Airahua, Qui(piiiuljo, Araurc 
cl Aznacolca. La plus grande partie des liabi* 
tans s'occupe du transport des denrées de la 
vallée des Mages dans le disft. de Camana ; 
ils vont aussi débiter des vins et des eaux dé- 
vie dans les montagnes. 17,000 hab. dont 
13 , 01 1 Indiens, et 4^)89 métis. < 3 tiquibamba 
en est le chef-lieu. 

CONDICOÜR, petite ville forte de l’Hind- 
nustan anglais, présidence cl à 5 o I. N. de 
Madras, cl à 5 I. S. d'Ongolc, anc. prov. de 
Karnatic. 

COXDINO, grand village du Tyml, cer- 
cle et à 7 1 . 1/3 O. de Roveredo , «laiis une 
vallée fertile , sur le Chie.se. 

CONÜJEMYR, Conjerneery ville de rilind- 
oustan anglais , présidence de Madras , anc. 
prov. de Karnatic, à 4 1 - N. de Pondichéry, 
sur le golfe du Bengale. Le comptoir de la 
compagnie anglaise a été transféré au fort 
S*. David. Depuis celle époque, Condje- 
myr est en décadence , et son fort est en 
ruine. 

CONDJEVERAM, Conjeveranty ville de 
rUindoiistan anglais, présidence et a 17 I. 
1/3 S. 0 . de Madras, anc. prov. de Karnatic. 
Lat. N. 13 ® 49 ^- Long. E. 77® 35^. Les rues, 
bien alignées, sont bordées de cocotiers. Lc.h 
maisons , bâties en terre, n'ont généralement 
qu'un étage. Cette ville a un célèbre temple 
cons.icré au dieu Chiwa, qui y attire beau- 
coup de pèlerins. On y fabrique de la toile de 
coton, des turbans, etc. Condjeveram a été 
pris par les Anglais en 17J8. 

CONDOJANNE, village du roy. de Ka- 
plcs , prov. de la Calabre intérieure i*"*, 
distr., cant. et à 3 I. S. deOcracc, cl à 1 1 1 . 
E. N. E. de Reggio, sur une haute colline. 
800 hab. 

CONDOM, ville de France, dép. du Gers, 
cheflieu d'arrond. et de cant., sur 1 a Bayse, 
à 4 1 - O. de Lectoure , et à 9 1 . N. N. 
O. d'Aucli, dans une vallée agréable. Lat. 
N. 4 ^” 87' 49 ^- Long. O. I® 57' 53 ". Siège 
d'un tribunal de i" instance et d'une con- 
servation des liypotlicqucs Elle n plusieurs 
églises , I college communal , 3 hôpitaux , et 
I société d'agriculture. On y fabrique des 
tissus de coton, et de fil et coton ; il y a des 
teintureries , des filatures de coton , des tan- 
neries, et des blanchisseries de cire; on y 
fait un grand commerce avec Bordeaux en fa- 
rine, blé, vin et caux-dc-vic. H s'y tient des 
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foires le i 5 janvier, le jour avant la fin 
(lu carnaval, le 8^ jour apres Pâques, le 8 
septembre, et le 27 novembre. Patrie de 
Monluc, maréchal de France ; dcScipion Du' 
pleix, historiographe; et de Sabatliier , au> 
feur d'un dictionnaire classique. 7,o5i ha- 
bitaus. 

Celte ville doit son origine à un ancien 
monastère qui fut sécularise en 1 549 * Elle 
fut pnse et ravagée en 1 5 Gq par Montgo* 
mery , chef des protestans ; elle avait autre- 
fois un évôché , dont Bossuet occupa le siège 
avant celui de Meaux. 

L'arrond. de Condom est divisé en 6 can- 
tons : Cazaubon, Condom, Eaiize , Mont- 
réal, Nogaro, et Valence. 11 renferme 128 
commune.s et 67,100 hab. 

CONDOMOIS, anc. pays de France, dans 
la Bassc-Guienne. Il tirait son nom de Con- 
dom, sa capitale, et a été réparti entre les 
dép. du Gers et de Lot-et-Garonne. 

CONDOR , ile de la mer de Chine , à q 5 1 . 
de la côte du Camboge , dans l'empire d'An- 
nam, vis-à-vis de l'enibouchurc du May kang. 
Lat. N. 8® 4^0”. Long. E. io 4 ° 

Elle a environ 4 L de long sur 3;4 de 1 . de 
large. Il y a sur la cote orient, un bon mouiU 
lagc ou havre , formé par un canal qui la sé- 
pare d'une petite ile. Elle est couverte de 
hautes montagnes d'un accès dilHcile, et 
manque de sources. Le sol en est aride; on 
n'y récolte qu'un peu de patates douces , de 
fèves et de gourdes. Comme elle est remplie 
d'insectes venimeux, c'est un séjour des plus 
désagréables, et elle n'est habitée que par 
des réfugiés du Camboge et de la Cochin- 
chine, qui sont pauvres et indolens; malgré 
tous CCS désavantages , les Anglais voulurent , 
en 1702, y former un établissement pour 
favoriser récoulcmcnt de leurs marchandises 
CD Chine ; mais ils ne purent y parvenir à 
cause du mauvais naturel des habitans 

CONDORCET, village de France, dép. 
de la Dréme , arrond. , canl. et à 2 1 . N. E. 
de Nions , et à i 4 1 . S. R. de Valence , sur 
une hauteur escarpée , dont le sommet e.st 
occupé par les ruines d'un château. 11 s'y 
tient 3 foires par an. Ga6 hab. Il y a des car- 
rières de plâtre et 1 mine de plomb sur son 
territoire. 

CONDOROM A , bourgade du Pérou , prov. 
et à 34 1 - S. de Cuzco , au pied des monta- 
gnes qui séparent le Pérou du gouvernement 
de Buenos-Ayres. 

CONDOUAH, Otrtf/wahf ville de l'ilind- 
oiistan , dans les états d'iluikar, anc. pruv. 
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de Khandeycb, sur la rive droite de l'Annair, 
à i 4 L N. de Bonrânpour. 

CONDOVE, village des États Sardes , div. 
de Turin , prov.- et à 4 1 - 3,4 Stise; 
chef-lieu de mand. , sur une colline , prêt de 
U rive gauche de U Doire-Ripaire. 838 hab. 

GONDOVES , hundred d'Angleterre , dans 
le centre du comté de Salop. 2,721 hab. 

CONDO-VOUNI, montagne de la Tur- 
quie d'Europe, sandjak et à 10 1 . O. de 
lanina. 

CONDRIEU, ville de France, dép. da 
RhOne, arrond. et à 7 1 . 3;4 8. de Lyon, et 
à 2 l. 1^4 S- Vienne, canl. de S*'. Co- 

lombe, sur la rive droite du Rhône. Elles 
des fabriques d'étofles de soie, des teinture- 
ries en soie et en laine , 1 rafEncrie de sel , 
et des tanneries. On y fait commerce de 
grains et de vins blancs renommés. Il s'y tient 
le vendredi un marché considérable de bea- 
tiaux et G foires par an. Patrie de Pierre 
de Villars , père de Louis Hector de VilUrs , 
maréchal de France. 4 i 88 S hab. 

CONDUFORl , village du roy. de Naples, 
prov. de la Calabre Ultérieure distr. et 
à 5 1 . S. £. de Reggio , cant. et à i 1 . 1/2 O. 
N. O. de Bova , au pied d'une montagne. 
1,200 hab. 

CONDYKAÏRA, Curufj'kair^ , ville de 
PHindoustan, dans les états du radjah de 
Maissour, anc. prov. de ce nom , à 27 1 * N. 
de Seringapatam. 

CÔNE ou COSNE , Coudatb , ville de 
France, dép. de la Nièvre, chef-lieu J'ar- 
rond. et de cant., sur la rive droite de U 
Loire, au confluent du Nouain, et sur U 
route do Paris à Lyon par Moulin^, à 6 1 . 
N. de La Charité , et à 1 1 1 . 1/4 N. N. O. de 
Nevers. Siège d'un tribunal de instance, 
d'une conservation des hypothèques , ci ré- 
sidence d'un inspecteur forestier. Elle est 
mal bâtie. 11 y a une assez jolie salle de 
spectacle. Cône a une société d'agriculture, 
des manufactures et arts , et un collège com- 
munal ; elle est renommée pour ses fabrique» 
de quincaillerie, de coutellerie et de cloute- 
rie, ainsi que pour scs forges où l'on fabrique 
les plus grosses ancres et d'autres objets pour 
la marine. Elle est l'entrepôt des fci*s pro- 
venant des forges des environs. 11 s'y tient 
G foires par an. 6,000 hab. Son territoire 
renferme des carrières de marbre. 

L'arrond. de Cône est divisé en G can- 
tons : S^. Amund , La Charité, Cône , Doiui , 
Pouilly , et Prémeryj il contient 66 com- 
munes et Gi ,820 hab. 
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CONECOCHEAGÜE , rivière des ÉtaU- 
Uoi«, qui prend sa source aux monts Tusca- 
|H>ra , dans la Pensylvanic, comté de Fran- 
kJio, entre bientôt dans le Maryland , et se 
réunit au Potomac à Williamsport^ après un 
cours d'environ 17 1. du N. au S. Elle estna* 
vigable l'espace de 9 l. 

CONECUU ou CONNEOiH, rivière des 
États-Unis, qui prend sa source dans la par- 
tie orient, de l'état d'Alabama , par 3i° de 
Ut. N. , coule d'abord au S. O. en traver- 
sant les comtés de Pike, de Covio^çton et de 
Coneeuh, tourne au S. sous le3i<^ parallèle, 
0011*6 dans la Floride occid., et se jette dans 
la baie de Pcnsacola, à 4 !• >/3 N. de la 
ville de ce nom, après un cours d'environ 
Go 1. Ses principaux atiluens sont le Pigeon- 
creek. , le Âlurder et l'Escarobia. Elle est na- 
vigable sur une étendue de aa 1. 

CONËCUH, comté des Etats-Unis , dans 
U partie mérid. de l'état d’Alabama. 5,71 3 
faab. Sparta en est le chef-lieu. 

CONEDOGWINIT -CREEE, rivière des 
États-Unis, état de Pensylvanie; elle prend 
sa source dans le comté dcFranklin, parcourt 
dans toute sa longueur celui de Cumberland, 
cl se réunit à 1a Susquebannah , un peu au- 
dessus d'Harrisburg , après un cours fort si- 
nueux d'environ 3o 1. de l'O. S. O. à l'K. 
N. E. 

CONEGLIANO, ville du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 5 1. i/a N. deTrévisc, 
et à 1 1 1. N. de Venise; chef-lieu de distr., 
dans une situation riante, sur une colline, 
entre la Piave et le Montegnano , alDuentde 
la Livensa. Lat. N. 45" 5a' 5o". Long. E. 9" 
58' 1 1 ". Elle est ceinte d une ancienne mu- 
raille, dominée par un vieux rhaleau cons- 
truit sur un mamelon,’ elle est assez bien 
bâtie , a plusieurs églises , des manufactures 
de drap, cl des soieries. 11 s'y tient des 
foires le i'' janvier, le dimanche des Ra- 
meaux , et le 3 août : cette dernière dure 3 
jours. 4iOoo hab. C'est de cette ville que le 
maréchal Monceyareçu de Napoléon le titre 
de duc de Conegliano. 

CONËiERA , petite ilc déserte de la Mé- 
diterranée, l'uue des Baléares, au N. de 
celle de Cabrera, à a 1. i/a S. S. O. de la 
pointe la plus merid. de l'ile Majorque. C'est 
une de celles que les anciens appelaient P<- 
tkjnaas : elle ne renfermait aucun animal ve- 
nimeux, mais une protÜgieuse quantité de 
lapins , d'où lui est venu son nom actuel. 

CONEMAUGH, rivière des États-Unis, 
état de Pensylvanie ; elle prend sa source 
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aux monts Allegbany, dans le comté de So- 
merset, sépare le comté d'Indiaiia de celui 
de Westmorcland , reçoit le Loyalhannon un 
peu au-dessous de Saltzburg, et va, sous le 
nom dcKiskemanitas, se joindre à l'Allegbany, 
par la rive gauche, à Freeport, après un 
cours d'environ 3o 1. du S. K. au N. O. Les 
salines de Concmaugli sont situées sur les 
bords de cette rivière, à 1. au-dessus de 
son confluent avec le Loyalhannon , et s'éten- 
dent dans les comtés de Westmorcland et 
d'Indiana. 

CONEMAUGH, comm. des États-Unis, 
état de Pensylvanie, comté de Cambria, à 
3 1. S. S. O. d'Ebeusburg, et à 4^ k O. 
d'Harrisburg. 807 hab. 

CONEMAUGH, comm. des États-Unis, 
état de Pensylvanie, comté d'Indiana ,a 45 I. 
O. d'Harrisburg. i,555 hab. 

CONESTOGA, rivière des États-Unis, 
état de Pensylvanie , comté de Lancaster. 
Elle prend sa source sur les limites N. E. de 
cc comté , SC dirige vers le S. O., passe à Lan- 
caster , et se joint à la Susquehannah par la 
rive gauche , à 4 1- au-dessous de Columbia , 
après un cours d'environ i5 1. 

CONESTOfiA, comm. des États-Unis, 
état de Pensylvanie, comté de Lancaster, h 
1 3 I. $. E. d'Harrisburg, et à ai I. O. de Phi- 
ladelphie. i,8o5 hab. 

CONEWAfiO, comm. des États-Unis, 
état de Pensylvanie , comté d'Adams , à 4o 1 . 
O. de Philadelphie. 839 hab. 

('.ONEWANGO, rivière des États-Unis, 
qui prend sa source dans la partie occid. 
de l’état de New-York , comté de Cattaraii- 
gus , coule du N. au S., entre dans la Pen- 
sylvanic, et sc jette à Warren dans l'Allc- 
gliany , après un cours d’environ 17 1. Elle 
reçoit les eaux du lac Chatauque. 

CONEWANGO, comm. des États-Unis, 
étal de Pensylvanie, Comté de Warren, a 
G5 I. N. O. d'Harrisburg. 89a hab. • 

CONEY, rivière de France, qui prend sa 
source dans la comm. d'Uriménil , dép. des 
Vosges, arrond. cl à 1 1- i/a S. d'Épinal, 
canl. de Xerügny; passe à Fonlenois-Ic Chà- 
tcau , entre ensuite dans le dép. de la Haute- 
Saône, et un peu au-dessous du village de 
Corre, se joint à la Saône, par U rive gau- 
che , après un cours d'environ la 1. du N. E. 
au $. O., dont 8 de flottage depuis Usemain 
jusqu'au port de Selles, et 3 1. de naviga- 
tion depuis Selles jusqu'à la Saône. La flot- 
taison a lieu à bûche perdue et en radeaux. 
On construit également au port de Selles ci 
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à celui <lc Corre <lc« bateaux de bois de 
chêne , destinés pour la navigation de la 
SaOne. Les radeaux se composent ordinai> 
rcinent de bois de charpente et de cons- 
truction . de roerrain, de planches, etc., 
sur lesquels on charge du fer, des bouteil- 
les . des meules pour la coutellerie, des col- 
liers pour les harnais, etc. Il existe 7 pertuis 
destinés au flottage de cette rivière. 

Le courant principal qui se réunit au Co- 
ncy est la petite rivière de Cône, qui tire scs 
eaux de Tetang du Void-de*Conc. 

CONFÉDÉRATION GERMANIQUE.ro,;-. 

Allemagne. 

CONFIENZA, village des ICtaU Sardes , 
div. de Novarc, prov. de Lomellina, mand. 
et à I 1 . l/a N. O. de Robbiu , et à 3 1 . i/a 

N. O. de Mortara. 1,539 

r.ONFLANS , village des États Sardes, 
division de Savoie; chef-lieu de la province 
de la Savoie supérieure et de mandement , 
à 8 1 . E. N. K. de Chambéry, et à 37 I. N. 

O. de Turin, au confluent de l’Arly et de 
riscre, sur un monticule dont la vue s'étend 
sur les vallées de la Tarcnlaise et de la 
Combe de Savoie. Siège d*unc préfecture de 
justice de instance de la jui'idiction du 
sénat de Savoir. Il y a 1 église et 3 couvens. 
On a établi, dau.s l'ancien batiment des sa- 
lines, situé au bord de riscic, 1 fonderie et 
des forges. i ,335 1 iab. Quelques géographes 
ont cru que cette ville occupait l'emplace- 
ment de Tanc. Oblimum des Romains; mais 
il parait plus certain que ce dernier nom con- 
vient à Albinc : elle appartenait autrefois à 
rarchevéque de Mouliers , avec le titre de 
principauté. 

CONFLANS, village de France, dcp. de 
1 a Moselle , arroml. et à 3 I. i/a S. de Briey , 
et à 5 I. 1/3 O. de Met/, j cbcf-lieu de cant., 
au confluent de rOrne et de l'Iron. 11 s’y 
tient 3 foires par an. 3G9 hab. 

CüNFXiANS, ville de France , dcp. de la 
llaiite-Sadiie , arroml. et à 5 1 . 3 4 N. O. 
de Lurc, et à 5 I. N. de Vesoul, cant. de 
S». Loup, sur la rive gaucho de U Semouse. 
74^ A 1/4 ‘Je 1 . de cette ville il y a des 
mines de fer. 

CONFLANS, village de France, dép. de 
la Sartho, arrond., cant. cl h 3/4 de 1 . N. 
de S*. Calais , et h 9 1 . 1/4 L. du Mans , sur 
r.\iiille. Il y a I fabrique de serge et de 
tricots. 

CONFLANS, hameau de France, dép. 
de la Seine, arrond. de Sceaux, cant., conim. 
et au N O de Charenton-le-Pitnt , dont il 



n'est séparé que par le village des Carrières , 
et à 1 1 . 1/4 S. E. de Paris. 11 estagréablemeot 
situé sur la rive droite de la Seine , à son con- 
fluent avec la Marne. Il renferme Téglise 
paroissiale de Cbarenlon-le-Pont. 

CONFLANS-S‘^ HONORINE , village de 
France , dcp. de Seinc-et Oise , arrond. et 
a 5 I. N. de Versailles, cant. de Poissy , sur 
la rive droite de la Seine , près de son con- 
fluent avec rOise. 11 y a un très-beau chMeau 
avec parc. 3,000 hab. Sur une montagne 
voisine sont les restes de deux anciennes for- 
teresses. Il y a dans les environs des carriè- 
res , et des grottes curieuses pour les staUc- 
tite.s qu'elles contiennent. 

CONFLENS, village de France, dcp. de 
l’Ariège , arrond. et à 5 I. i/ 4 - S. de S‘. Gi- 
rons , et à 9 1 . S. O. de Foix, cant. d'Ousl, 
sur le Salat. i,o 55 hab. On trouve, au N. de 
ce village, dc.s bancs de schiste mêlé de rna- 
ticres calcaires , et à peu de distance des 
bancs verticaux de schiste ferrugineux. 

GONFLENT , ancien petit pays de France , 
dans le Roussillon ; il forme aujourd'hui une 
grande partie de l'arrond. de Prades dans le 
dép. dos Pyrcnccs-Oricnlalcs. Les Pyrénées 
rciilourcnt, le Tet le traverse. Villefranchc 
en etiit la capitale. Après avoir appartenu 
au.\ comtes de Cerdagiie, il fut réuni au 
Roussillon, puis cédé à la France en iGdq. 

CONFLENTl, bourg du roy. de Naples,^ 
prov. de la Calabre Ullcricure 11*', distr. et 
à 3 I. 3/4 N. de Nicastro , cant. et à 1/3 1 . E. 
de Martoraiio. 3,000 hab. On y récolte prin- 
cipalciuirnl du lin et de la soie. 

CONFOLENS, ville de France , dép. de 
la Charente, chef-lieu d'arrond. et de cant., 
sur la rivedroile de la Vienne , et sur la roule 
de Limoges à Nantes, à 8 1 . t /4 E. de Ruf- 
fec, clà i 3 1 . N. E. d’Angouléme. Siéged'un 
tribunal de 1^* instance et d’une conserra- 
lion des hypothèques. Elle est mal bâtie. U 
ne rc:»tc plus de son ancien cb.àleau-fort 
qu’une tour carrée. On remarque le pont qui 
est très-ancien. Confolens a une société d'a- 
griculture , 1 collège communal , i biblio- 
thèque de 12,000 vol. , et drs tanneries. Il 
s’y fait un grand commerce de bois merrain 
et de coastriiclion , ilc btrufs gras destinés 
pour Paris, et d'autres bestiaux; c'est IVn- 
trepdt des grains des déparlcmens du S. O 
qui sont destinés pour ceux de l'E. Il ty 
tient des foires le 33 août et le 1 2 de cha- 
que mois. 2,3oo hab. On a découvert dam 
les environs des mines donnant un sulfure 
de /inc et de plomb argentifère; ou a aussi 
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signale dans ce minerai le Cadmium, métal 
noiivelicracnt découvert en Hongrie. 

L'arrond. de Confolens est divisé en 6 
cant. ; Chnbanais , Champagne • IVIouton , 
S*. Ctaud , Confolens (nord etsud), clMont* 
arobœiif. 11 comprend 70 communes cl 
64,aGa hab. 

CONFRANÇONj village de France, dép. 
tic FAin, arrond. et à 3 1. 1/4 O. de 
Bourg, cant. de Mont-Ilevel. 1,1 5o hab. 

CONG, village d'Irlande, prov. de Con- 
naught, comté de Mayo, prés du bord sept, 
du lac Corrib, à 9 1. S. de Casllcbar. C’é- 
tait la résidence de rois des Connaught, et 
un lieu rcmar(|UHble. 

CONGAREK, rivière des États-Unis, dans 
la Caroline du Sud. Elle est formée prés de 
Columbia par la réunion de la Saliida et du 
Broad-river, se dirige au S. E. en séparant 
le comté de RichUnd de ceux de Lexing- 
ton et d’Orangeburgh , et, après un cours 
très-sinueux d’environ i4 E, s’unit au Wa- 
terce , à 3 1. S. S. O. de Manchester, pour 
former avec lui la Santec. 

CONGAYEMPOLLOM, ville de THindou 
stan anglais , présidence de Madras , anc. 
prov. et à i4 1* E- de Caiinbétour, distr. et 
à 10 1. O. de Karour. 

CONGE-CA-TIIA-OUHA-CHAGA, lac de 
la Nouvelle-Bretagne, dans le pays dc.s In- 
diens Cuivre , par 06® i5' de lal. N . et 1 1 
de long. O. Sa longueur est de 0 1. , et sa 
moyenne largeur d’i 1. Une rivière , qü'il re- 
çoit par son extrémité S. O., lui apporte les 
eaux du lac Contwoy-to. Les siennes s’écou- 
lent au N. E. par la rivière An-a-lessy on 
Créé, qui se jette, dit-on , dans le Bathiirst's- 
inlet, formé par le golfe du Couromiement 
de Georges iv. 

CONGENIÈS, village de France, dép. 
du Gard , arrond. et à 3 I. 3/4 S. O. de Nî- 
mes, cant. et à 1 1. i/4 E. de Sommièros. Il 
y a plusieurs fabriques de lainages. 700 bab. 

CONGLETON., ville d'Angleterre, comté 
et à loi. i/a E. de Chester , et à 3 I. 3'4 N. 
de NcwcaslIe-unUer-Lync, luindrcd dcNorth- 
vneb, sur la rive gauche de la Danc, clans 
une position salubre. Les maisons en sont 
bien bâties. On y fabrique principalement 
des étoffes de soie cl des rubans. Il y a quel- 
ques fabriques de coton et des tanneries. 11. 
s y tient des foires le jeudi-gras , le 12 mai, 
le i3 juillet et le 22 novembre. 6,4o5 hab. 

CONGO , fleuve d'Afrique, ^ojr. Zair*. 

CONGO, roy. de la Guinée inférieure, si- 
tué entre 2® 4*** Eat . S. , et cuire 




10® 3 o' et 17® 3 o' de long. E.; borné au N. 
par le royaume d’AnziLu ^ auN. O., par ceux 
fie Luango , de Cacongo et d’En-Guyo ; à 
l’O., par r Atlantique J au S., par leroy. d’An- 
gola J (ft TE., par un pays Irés-poil connu , 
habile par des tribus sauvages. Sa plus grande 
longueur du N. E. au S. O. est d'cnviroji 
200 l., et sa largeur moyenne du N. O. au 
S. E. de 80 I. Le Zaïre forme sur quelques 
parties scs limites N. et N. O., et va dé- 
boucher dans l'Atlantique. Un grand nom- 
bre de rivières, dont plusieurs aflluciil au 
Zaïre et les autres à l’Océan, descendent 
des montagnes qui bornent le Congo à l'E. 
Les principalc.s sont : le Lelurulo , l'Ambriz , 
la Lnze ou Loge , et la Dandc : cette der- 
nière constitue sur une assez grande éteiiduf* 
la limite mérid. du Congo. Les noms de sci- 
ras de Sal, de Salnitre, de Cristal, dé.si 
gnent cette chaîne orient, où ecs rivîère.s ont 
leurs sources, et où se trouve , par 7® 3 o'ile 
lat. S., le lac Achclunda. On doit remarquer , 
dit M. Riltcr, qu'il exi.stc dans ce pays trois 
gradations tic terrains , et que les serras tic 
Sal, de Salnitre, etc. , se prolongent à tra- 
vers la haute terrasse, non de l'E. à l’O., pa- 
rallèlement au cours des rivières , comme 
l'indiquent nos cartes modernes , mais bien 
du S. nu N. Tout ce qu’on a dit jusqu'à pré- 
sent des eaux qui traversent le Congo , des 
marais, des serpens et des bétes fauves, de 
la chaleur extraordinaire et de l'insalubrité 
du climat, ne peut s’appliquer qu’au terri- 
toire de 1a cèle, qui est découpée, plate, et 
bien boisée , ce qui la rcntl fraîche et hu- 
mide. Le rivage est rempli de bas-fonds. 
L'intérieur , an contraire , est sous un climat 
tempéré , bien peuple , bien cultivé , et con- 
sidéré par le» babitans du Congo comme le 
paradis terrestre. On y distingue deux sai- 
sons, celle de la sécheresse et celle des pluies. 
Depuis l'équinoxe du printemps jusqu'à la 
fin d'octobre, il ne tombe ordinairement 
pas d'eau, et la chaleur y est tellement 
intense , que si les rosées des nuits n'étaient 
pas très-abondantes, le sol serait frappé 
d’une stérilité absolue. Les pluies commen- 
cent ensuite , accompagnées tie tonnerre et 
d'orages, cl ne cessent qu’en avril. C’est 
alors que les champs se couvrent d'une ver- 
dure soudaine. Les relations sur le Congo 
sont Ullcmcnt contradictoires, qu’il est dif- 
ffcilc de donner sur ce p^y^ idées bien 
justes. En effet, si l’on consulte les rapports 
faits par les missionnaires portugais, tout y 
est si exagéré qu'on croirait qu’il est quc^• 
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lion d'un pays dont la splendeur et la civi- 
lisation n'ont presque rien ù envier à celles 
de l'Europe. Si l’on en croit d'autres voya- 
$;curs , et particulièrement le capitaine Tue- 
key , qui, en 1816, reconnut le cours du 
Zaïre jusqu'aux chutes que forme ce fleuve , 
on n'aura encore qu'une idée imparfaite de 
ce pays, dont les rivages ont paru à ce na- 
vigateur être loin d'un état si prospère. En 
comparant cependant tous les récits faits 
jusqu'à ce jour, on voit que tous les voya- 
geurs conviennent que le sol est couvert 
d'une riche végétation dans plusieurs des 
parties visitées; que les prairies , situées sur 
le bord des fleuves ou entre les montagnes , 
sont émaillées de mille fleurs odoriférantes ; 
et que beaucoup de champs assez bien culti- 
vés produisent une grande variété de grains, 
dont plusieurs inconnus à l'Europe, tels que 
l’espèce appelée luno ou luco , qui fournit 
un pain très-blanc, et aussi agréable au goût 
que le froment. On a remarqué que le maïs 
y donne trois récoltes, et le sarrasin deux; 
(ju'un grand nombre de plantes potagères 
apportées par les Portugais y réussissent 
très-bien ; que tous les fruits particuliers aux 
tropiques s'y trouvent en abondance | cl que 
le tabac et la canne à sucre y croissent pres- 
que sans culture. On y a distingué plusieurs 
espèces de palmiers , et particulièrement celle 
qui parait cire Velate sjrluestvU de Linnée, 
et dont la sève fournit un vin doux très- 
agréable , et le fruit de l'huile bonne à brû- 
ler. Les forêts sontpeupléos d'arbres précieux, 
et les rives du Zairc^ bordées de tamariniers 
<‘L de cèdres d'une grande élévation. Parmi 
les autres arbres , on en a remarqué un d'une 
grosseur surprenante , le baobab , que vingt 
hommes, dit*on , ne pourraient embrasser. 
Scs fruits oflrcnt un aliment aux nègres; on 
extrait du savon de scs cendres , et .son écorce 
^e^l à faire des cordes , de la grosse toile, 
lies ctofles communes et des mèches de ca- 
non. La botanique pourrait s'enrichir dans 
l'c pays d'une grande quantité de plantes 
exotiques. On y trouve du fer et du cuivre. 
11 y a dos montagnes entières de granit 
oriental, d'autres de porphyre, de jaspe, et 
de marbres divers. Le set se prépare de plu- 
sieurs manières .sur les eûtes. Le Congo, de 
même que toute la Guinée inférieure , ren- 
ferme beaucoup d'animaux sauvages. Les 
principaux sont: l'éléphant, le léopard, le 
lion, le sanglier, le chacal, le zèbre, diver- 
ses espèces d'aiiUlopcs, lo porc-épic, cl une 
glande variété de singes. Les fleuves recè- 



lent des hippopotames, des crocodiles « ei 
des tortues. Les eûtes fourmillent de pois- 
sons, dont plusieurs variétés sont inconnoes 
aux Européens. Les reptiles sont nombreux 9 
et , en général , malfaisana ; de ce nombre 
sont le monstrueux serpent boa et le camé- 
léon. Il y a aus.si des lézards volons ou raU 
palmistes, qui sont un objet d'adoration pour 
le peuple. Les autruches, les paons, diver- 
ses espèces de perroquets, et plusieurs oi- 
seaux communs à l'Europe , peuplent les 
déserts et les forêts. On voit en grande quan» 
titedes insectes nuisibles, tels que les mous- 
tiques , le banzo , de la grosseur d'un taon , 
et dont la piqûre passe pour mortelle ; d'é- 
normes et redoutables fourmis; l'insondi , 
qui se glisse dans la trompe de l'éléphant, 
et le fait mourir dans des accès de fureur; 
des saisies , qui réduisent en poussière les 
bardes, les marchandises, les meubles, et 
jusqu'aux charpentes des maisons. De nom- 
breux essaims d’abeilles errent dans les forêts, 
et fournissent un miel délicieux. Presque tous 
les animaux domestiques de l'Europe ont été 
apportés par les Portugais, et sc sont, en 
général , assez bien acclimatés. Quoique cette 
contrée fournisse toutes les productions des 
tropiques, il parait qu'on n'y fait pas d'au- 
tre commerce que celui des esclaves. On porte 
a a5o,ooo le nombre de ceux qui passent ao 
Brésil. 

Il n'y a pas de données certaines sur U 
population de ce pays; car on ne peut croira 
sur ce point ni les missionnaires, qui U 
disent égale à celle des principaux étals de 
l'Europe, ni les voyageurs, qui n'ont pu visiter 
qu'une petite partie du pays. 

Les indigènes du Congo ont la taille 
moyenne , la couleur et les traits du visage 
moins caractérisés que le reste des nègres : 
on les dit humains , hospitaliers , timides et 
francs. C’est à tort qu'on leur a reproché 
rauthropophagie ; mais le crime de l'ompoi- 
sooDcmenl a été assez fréquent parmi eus. 
Ils ont aussi la barbare coutume d'égorgcr 
un certain nombre d'esclaves a la mort de 
leur souverain, pour le sci*vir, disent-ils, 
ilaiis l'autre monde , cl rendre témoignage 
de sa conduite dans celui-ci. Le considérant 
comme un dieu pendant sa vie, ils se ré- 
jouissent à sa mort par huit jours d’orgies, 
<l.ins la persuasion qu'il va directement .au 
ciel. L'intolligcnce des Congiics .semble plus 
bornée que celle des autres Africains , ce 
qui, joint à leur indolence naturelle, nid 
un grand obsladc à leur civilisation La 
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polygamie est en usage parmi eux , et quoi* 
que radultère soit rigoureusement puni entre 
indigènes , ils font tellement peu de cas de 
leurs femmes , qu'ils les livrent aux Euro- 
péens pour quelques verroteries, ou même 
pour un verre d'eau-dc-vie. Leur religion 
est un mélange de superstitions ridicules ; 
ils croient à des divinités qu'ils appellent 
zambi , et dont ils conservent des images dans 
des temples. Cependant les objets de leur 
culte habituel sont les fétiches, auxquels 
ils attribuent une vertu divine ; ils en ont 
dans leurs cabanes , et en portent sur eux. 
Ces fétiches , qui ne sont autre chose qu’un 
os de poisson, une plume, ou un animal 
quelquefois le plus vil , leur sont donnés 
]>ar leurs prêtres , qu'ils nomment gangas , 
et qui jouissent parmi eux du plus grand 
respect, parce qu’ils ont l'art de leur per- 
suader qu'ils peuvent commander aux clé- 
mens , conserver les récoltes , et même res- 
susciter les morts. Les rangs de la société 
se suivent ainsi dans le Congo : le tchenou 
ou chef et sa famille, les princcs-nés et les 
maris des princesses, les seigneurs suzerains, 
les courtiers, les marchands d'esclaves , et le 
peuple. Le trône est héréditaire. Le souve- 
rain exerce un pouvoir despotique et absolu 
sur ses sujets : il est juge suprême ; mais les 
seigneurs étant les premiers juges des préve* 
nus, rarement une plainte arrive jusqu’au 
trône. La tradition et l'usage remplacent les 
lois écrites. Le vol, l'adultère et l'homicide 
sont rigoureusement punis : le dernier crime 
l'est toujours de mort j presque tous les autres 
le sont de l'esclavage. Ainsi, dans ce pays , 
la justice sert en grande partie à alimenter le 
commerce. 

Les forces militaires de ce royaume parais- 
sent peu considérables ; car un gouverneur 
de province qui parvient à réunir aoo hommes 
et à en armer la moitié de fusils, est regardé 
comme très-redoutable. Les armes des indi- 
gènes sont des arcs , des sabres faits d'un 
bois dur, et des bâches arrondies en forme 
de faux. Ces peuples connaissent l'art d'em- 
poisonner les flèches. Quelques-uns portent 
des boucliers, d’autres des peaux d'animaux; 
d'autres, pour se donner un aspect terrible, 
.«e chargent le corps de peintures de serpens 
ou d'autres animaux dangereux ; mais , en gé- 
néral , ils sont peu courageux, et la détona- 
tion d'une arme à feu leur inspire la plus 
grande frayeur : il y en a peu qui sachent 
s'en sei'vir. 

Le royaume de Congo est divisé en plu- 



C O N G | 6 (| 

sieurs provinces j il parait qu'on en compte 
f) principales : Bamba*, fiatta , Pango, S 
Salvador, Sandi , et Sonho. Elles sont gou- 
vernées par des chefs auxquels les Portugais 
ont fait adopter les titres de ducs , de comtes 
et de marquis. Chacune de ces provinces a 
un chef-lieu ou banza où réside le gouver- 
neur. Banza-Congo , que les Portugais ont 
nomme S. Salvador, est la capitale de tout 
le royaume. 

Le Congo a été découvert en i4^7 
escadre portugaise commandée par Diego 
Cam , qui remonta une partie du Zaïre. 
Quelque temps apres son retour en Portugal, 
le gouvernement portugais envoya des forces 
dans ce pays , flt bâtir des forts sur les côtes, 
et transporter dans la suite des missionnaires 
pour convertir les habitans au cbrislianisme. 
Soit par force , soit par ruse ou par persua- 
sion , il est parvenu è soumettre ce royaume 
à sa suzeraineté , et comme les gouverneurs 
sont souvent divisés entre eux , les Portugais, 
qui sont appelés comme arbitres dans leurs 
différends, profltent de ces divisions pour af- 
fermir leur autorité ; mais les missions chré- 
tiennes qui, dans le principe, avaient eu 
beaucoup de succès , ont maintenant peu d'in- 
fluence sur l'esprit des indigènes qui retour- 
nent à l'idolâtrie et au culte des fétiches , 
plus conformes à leurs mœurs , ù leurs habi- 
tudes et à leur intelligence bornée. 

CONGO-BATTA, ville de la Guinée iufé- 
rieurc, dans le Congo , à 3o I. N . Ë. de S. 
Salvador. Il s'y tient i marché considérable 
d'esclaves. 

CONGOSTO, bourg d’Espagne, prov. ctà 
i 6 1, N. de Palencia ( Toro) , et à 9 1. N. de 
Carrion de lus Condes, sur U rive droite du 
Rio de Valdavîa. 

CONGOSTO, bourg d'Espagne, prov. et 
à 4 I- 3;4 Ë' de Villafranca (Leon), et à 1 1. 
1/4 N. N. E. de Ponferrada, sur la rive gau- 
che du Sil, au pied d'une haute montagne. 

CONGOÜN , ville de Perse, yojez Rb»- 

COCK. 

CONGKEHOl, petite ilc de la mer des An- 
tilles, dans la baie de Honduras, à 6 1. £. 
de la côte d'Yucatau. Lut. N. iS° 18 '. Long. 
O. 90 " i5'. 

CONGRESBÜRY, village d'Angleterre , 
comté do Somerset, liundrcd de ^Vintcrstokc• 
ù 3 I. N. d'Axbridge , au pied des montagnes 
de Mciidipp , sur la rive gauche de l'Yeo. On 
fait dériver son nom de saint Conger , fils 
d’un empereur d'Orienl , qui s'y relira pour 
éviter les persécutions de son père , et y 
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fonda une collegiale où il a été enterré. i,aoa 
habitans. 

CO-NGRIER-EN-rOUANCÉ, village de 
Franco, dép. de la Mayenne, arrond. et à 
7 1. O. de (^halcau-Gonticr , et à 8 1. 3/4 S. 
O. de Laval, canl. de S*. Aignan-siir-Koé. 
i,o35 hab. 

CO?iGRIERO, rivière du Gualimala, prov. 
de Honduras. Elle prend sa source dans les 
montagnes qui couvrent le centre de cette 
prov., à a5 1. N. E. de Comayagua , coule 
du S. S. O. au N. N. E. , et se jette dans la 
baie de Honduras, par i5® /|5' de lat. N. et 
89 ® 5' de long. O. , après un cours d'environ 
3o 1. 

CONGüES, liamcaii des Pays-Bas, prov., 
et à i5 1. 3/4 de Luxembourg, arrond., et à 
4 1. i/ti de Ncufcbàteau , cant. et à 1 1. i/4 
de Florcnvillc. 

CONHOCTON, rivière dc.s États-Unis, état 
de New-York, comté de Slcubcn. Elle prend 
sa source dans la partie N. O. du comté , 
coule au S. E. , passe à Batli , et se réunit 
près de Painted-post, à la Tioga , après un 
cours d’environ 18 I. 

CONHOCTON , comm. des États-Unis, 
état de New-York , comté de Sleuben , à l'O. 
de Batli, et à 70 1. O. d’Albany. i,56o hab. 

CONl, CuneOf division des États Sardes , 
bornée au N. par la div. de Turin, à TE. par 
celles d'Alexandrie et de Gènes, au S. par 
celle de Nice , et à l’O. par la France. Les 
Alpes-Maritimes, qui forment la limite O. et 
S. , ainsi que les Apennins, qui complètent 
celte dernière limite , s'y étendent considéra- 
blemcnl, et y donnent naissance à un grand 
nombre de cours d'eau , parmi lesquels on 
cite le Pô qui s'y gro.ssit de la Vraita et de la 
Maira, laSlura, le Tanaro, le Bclbo , et la 
Bormida. 

Elle se divise en 4 prov. : Alba au N. E. , 
Coni au S. O., Mondovi au S. E., et Saluées 
au N. O. Sa longueur de l’O. à l’E. est de ü 5 I. 
Sa plus grande largeur du N. au S. de ai 1., 
cl sa supcrlicic d’environ 3ao I. 52i,G3i 
bab. Coni en le chef-lieu. 

CONI, Cuneo f prov. des États Sardes, 
bornée au N. par celle de Saluées, à l’E. par 
celle de Mondovi, au S. parla div. de Nice, 
et à rO. parla France. Sa longueur, de l’E. 
à rO. est de i 4 1 » sa moyenne largeur, du 
N. au S. , de 9 . 1 . , et sa superficie d’environ 
laS 1. Les .\lpes-Marilimes qui IVuitourent 
au S. et à !‘0. , la couvrent en grande partie 
de leurs rameaux. La Stura cl la Maira en 
sont les principales rivières. Il y a en outre 



un grand nombre de canaux d'irrigation . Celte 
province produit du blé, du mais, des fruits, 
du vin, de la soie, et du chanvre. On y élève 
beaucoup de bétail. 11 y a du fer, du plomb, 
du marbre , des ardoises , et des sources ther- 
males. 

Celte province, qui a pris le nom de son 
chef-lieu , et qui fait partie de la division de 
son nom, est administrée par un inteiiilaiit* 
général de classe. 

Elle est divisée en 19 mandemens : Bor- 
go-S. Dalmazzo , Boves, Busca , Caraglio , 
Centallo , Chiusa, Coni, San-Damiano de 
Coni , Démonte , Droncro , Fossano , Limo- 
nc , Pcveragno , Prazzo , Roccavionc , Val- 
dicri , Valgrana, Villafallctto , et Vinadio, 
qui comprennent 61 communes, et i43,*3o 
habitaiis. 

CONI, CuneOf ville des États Sardes, chef- 
lieu de div. , de prov. et de raand. , sur une 
colline élevée, au confluent de la Stura et du 
Gezzo , à 4 b 3/ij S. S. E. de Saluces, et 
à 17 I. S. de Turin. Siège d'un évéebe suf- 
fragant de l’arclicvéché de Turin, et d’une 
préfecture de justice de i'* instance, de la 
juridiction du sénat de Turin. Cette ville est 
entourée d’une simple muraille {>ercée de 
a portes. Sa principale rue est belle, large, 
ornée de portiques dans toute sa longueur, 
et arrosée par un ruisseau d'eau courante : 
elle est très-vivante et garnie de boutiques. 
Les autres rues ne sont guère que des ruel- 
les. Coni renferme 3 églises, 7 couvens, dont 
3 de femmes, 1 hôpital, i hospice pour les 
orphelins, i college royal , et des bains pu- 
blics. On y remarque le bùtiracnt de riiôlel- 
dc-ville. 11 y a des filatures de soie, et quel- 
ques fabriques d'étofTes de soie et de laine. 
Sa position favorise beaucoup son commerce, 
qui consiste en grains, chanvre, et soie, et 
en fait l'entrepôt de toutes les marchandi- 
ses de Nice, en destination pour la Lombardie, 
U Suisse et rAIlcmagnc. 11 s'y lient a foires 
par an. i6,5oo hab. 

C'était autrefois une place trcs-forle , qui 
a soutenu plusieurs sièges. Elle tomba au 
pouvoir des Français en 1796 , fut prise par 
les Autrichiens en 1799 , et reprise après la 
bataille de Marengo , par les Français, qui en 
detnisirent les furliücalions , cl les converti- 
rent en belles promenades. Sous la domi- 
nation française, elle fui chef-lieu du dép. de 
la Stura. 

(.OMA ( MONTE ), montagne de Pile de 
Corse, arrond. et à 1 I. i/4 N. O. de Cortc. 
Lat. N. 4'**® Long. E. Ü® 4^^ 
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Hauteur au-dessus do la mer, 1,017 toises. 

CO^FACOMBRY , ville et port do l'ilind- 
otiiitan anglais, présidence el à i 3 G I. S. S. 
O. de IMadras, anc. prov. <le Kannlic, .sur 
Vuccaii Indien, à 4 I- K. N. R. du cap Como- 
lin, et à 17 I S. de TineveUy. 

COMÉIl, pachalic de la Turquie d'Asie. 
yojr. (^ARAsiÀtue. 

COMÊll , sandjak de la Turquie fl’Asie , 
dans la Cnramanie. Il comprend Pane. V.y- 
caooic et une partie de l'anc. Isaurie, et est 
borné au N. E. par les sandjaks d'Aksérai et 
de ^îigdéli, à l'K. par celui de Kaisariéh, au 
S. par le pachalic d'itchil , au S. O. par le 
sandjakcle Beg-cheher , à PO. par celui d'Ak> 
cheber, et au N. O. par l’Anatolie. Sa lon- 
gueur du N. O. au S. E. , e.st de 64 1 . y et sa 
largeur moyenne de aS 1 . La chaîne princi- 
pale dn Tauriis s'élève sur sa limite mérid. 
Le SuUani-dagh le borde au S. O. , et le 
Foudhal-Baba-dagh le couvre au N. Ë. On y 
trouve plusieurs lacs, dont les principaux 
sont ceux de Coniéh et d'Aksérai j la plupart 
sont salans. Une partie de ce sandjakest fer- 
tile et bien cultivée ; une autre partie, trop 
chargée de salpêtre, est inculte. Le chef-iieu 
porte le même nom. 

COMIÉH, icoifiüM, ville de la Tu rqiiie 
d'Asie, chef-lieu du pachalic de Caramanie 
et de sandjak , dans une grande plaine bien 
arrosée, à iio l. E. de Smyrne, et à la même 
distance S. E. de Constantinople. Lat. N. 37^ 
54 ^ Long. E. 3 o‘'' 20^. Résidence d'un évê- 
que grec et d’uu pacha dépendant de celui 
de KuUihich. Coniéh a des faubourgs consi- 
dérables , et est entourée de hautes murailles 
flanquées de tours ci bordées d’un large fos- 
sé. Ces remparts , dont la circonférence est 
d'environ 1 1 ., sont Pouvrage des sultans Scl- 
djoukides , et ont été construits des ruines 
iV/conium. Les maisons sont basses , et pres- 
que toutes en briques séchées au soleil. Le 
palais du pacha est en bois ; il a peu d'appa- 
rence , mais il renferme quelques restes «le 
l'élégante architecture arabe du palais des an- 
ciens sultans dont il occupe l'emplaccnicnt. 
I/édiHcc le plus remarquable est le tombeau 
«l'un saint personnage en grande vénération 
dans toute la Turquie. Parmi les nombreuses 
mosquées de cette ville, on distingue celle 
du sultan Seliui , bâtie sur le modèle de celle 
de Sophie à Constantinople. H y a aussi 
plusieurs grandes et belles medressés, 2 égli- 
ses grecques , 4 bnins publies, «les ba/ars , 
des caravansérails, etc. Coniéh est une ville 
sainte , et par conséquent un lieu de pélcri- 
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nage Irès-fréquenté. Les derviches y sont 
très-Uüinbreux. On y fabrique des lapis, et 
surtout des maroquins bleus et jaunes. On 
expédie à Smyrne du coton, de la laine, et 
des peaux. 3 o,ooo hab. , la plupart musul- 
mans. 

Les environs sont remplis de vergers. On 
y voit aussi beaucoup de fumbcau.x. 

Coniéh, P/co/i/«/« des anciens , était une 
ville peu importante sous les Grecs et sous 
les Romains. Elle devint la métropole des 
sultans Schljoukides. .\près ranéantissement 
de ces princes par Tchinghiz- khan , elle 
demeura qiiel«|uc temps au pouvoir d'iloula- 
kou , petit'ûls de ce conquérant. Sous Baja- 
zet, elle fut annexée à l'empire Othoman , et 
perdit son litre de méU'opole : de cette épo- 
que date sa décadence. 

COMGLIÈRKS ou JOVEUIES, pcliten îles 
de la Méditerranée, à 4 1 . de la côte du roy. 
de Tunis, et au $. du golfe d'Hammamct. La 
plus orient, est par 35 ® 47 ^ ' ^•'*L 

8 “ 43' i 5 " de long. E. 

CONIL, bourg d'Espagne, prov. et à 7 1 . 
1/4 S. S. E. de Cadix ( Séville ), sur l'océan 
Atlantique , à l'embouchure d'une petite ri- 
vière. 11 est entouré de murailles. On fait 
sur la câte une abondante pêche de thons et 
d'anchois. 3 , 000 hab. Il y a dans les envi- 
rons des mines de soufre qui offrent des cris- 
tallisations singulières. 

Cü?i t?iGSÜY , village d'Angleterre , comté 
et à G 1 . 1/2 E. S. Ë. de Lincoln, btiiidred 
et à 2 1 . 1,2 S. de Horncastlc, et près de 
Taltersall. i, 63 i hab. 

CONINGTON , village d^Angletcrrc, comté , 
et à 3 1 . 1/2 N. N. O. d'iluntingdon , hun- 
dred de Norman Cro^. L'église est jolie et 
ornée de vitraux peints. On a trouvé dans ce 
village, à G pieds de profondeur , le squelette 
d'un poisson long de 20 pieds. 2i5 hab. 

(^ONIOUAF, Coniwàagfi , ville de l'cmp. 
Birman , prov. de Pégoii , sur la rive gauche 
de riraouaddy , par 1 7® 55 ' de lat. N. cl y 3 ® 
35 ^ de long. E. Comme «Uns toutes les autres 
parties basses de celle contrée, les maisons 
de celle ville sont bâties sur pilotis, et éle- 
vées de G ou 7 pieds au-dessus du sol. 

CüNISUROUGH, village d'Angleterre, 
west-ridiiig du comté d'York, liundretl «le 
Slrafibrth cl Tickliill, à 3 I. W. de Rollier- 
ham , et à I 1 . 1/2 S. O. de Ooncaster, dans 
une charmante position , au sommet d'une 
colline , sur la rive droite du Don. On y voit 
les ruines d'un château qu'on croit avoir été 
nomme Caer Coiian , cl où , selon Mathieu 
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de Westminster , AurcHus Ambrosius , yrince 
breton , nprès avoir vaincu Hengist , le fit 
décapiter par représailles de ce que celui-ci 
avait fait massacrer plusieurs nobles bretons 
près du Stonehenge. i)i 4 ^ 

CONISPOLI, petite ville de la Turquie 
d'£uropc, sandjak et à ty 1 . O. delanina,à 
quelque distance de la mer Ionienne , et à 
/| J. E. N. E. de Corfou, 

COMSTON-WATER, lac d’Angleterre, 
dans le norlh-riding du comté de Lancastre, 
bundred de Loyncsdale. Il a environ a 1 . 
de long sur 1/4 de 1 . de large. Les bords de 
ce lac oflVcnt une perspective charmante. A 
son extrémité N. O., on voit le village de 
Coniston , derrière lequel s'élèvent les mon- 
tagnes de Coniston-Fells. 

COMITZ , en polonais Chojrnicaf ville des 
États Prussiens, prov. de la Prusse occid.. 
régence et à 19 1 . O. de Marienwerder ; 
chef-lieu de cercle, dans un pays stérile, à 
l'extrémité d'un lac. Elle a a faubourgs, a 
églises luthériennes et i catholique , 1 cou- 
vent , 1 collège pour les catholiques , 1 hô- 
pital, des manufactures de drap et de toi- 
les , des fabriques d’eau-de-vic de grains , 
des teintureries à grand teint , et des bras- 
series. Le commerce y est assez actif. 
habitans. 

Le cercle de Conitz renferme 3 villes et 
34,339 hab., la plupart Polonais. 

CONITZA , ville de la Turquie d'Europe , 
sandjak et à 9 I. N. de lanina, prés de la 
nvc droite de la Voioutza, sur le versant oc- 
cid. d'une montagne. Résidence d'un évêque 
grec. Elle a plusieurs mosquées, et 3 églises. 
La population se compose de Grecs et d'Al- 
baiiais. Le pays produit des grains, du lin, 
du vin , cl des piaules oléagineuses. L'oli- 
vier n'y croit pat. 

CONJOUX, hameau des Pays-Bas, prov. 
et à C J. 1/3 de Namur, arroud. et ù 3 1 . 1/4 
de Dinant, cant.ct à i 1 . 3;4 de Cincy. 

CX>NK , ville de Nigritie, pays de Mak- 
i-aoui , à 1 3 1 . S. O. de Nak, et à 85 1 . S. E. 
de Timboucloii. 

CONKAIK, ville de rilimloustan , dans 
les états du radjah et à G7 I. E. S. K. de 
Nagpour, anc. prov. de Gandouaiia , sur la 
rive droite de la Maha , au pied d'une mon- 
tagne sur laquelle il y «a un fort. Le pays 
voisin est montagneux, couvert de buis, et 
habité par une race d'Hindous à demi-sau- 
vages. 

CONKl, rivière de PHindoustau. Elle 
prend sa source sur le versant mérid des 



monts Mergou, forme d'abord la limite en- 
tre le territoire de Sikim et le Neypal , passe 
dans ce dernier, entie dans le Bengale , et se 
divise en 3 bras , qui sc joignent à la Maha- 
nada, à 6 1. E. de Pornib , après un cours 
d’environ 5o 1. du N. au S. 

CONLIE, bourg de France, dép. de la 
Sarlhc, arrond. et à 4 1- 1/2 N. O. du Mans; 
chef-lieu de cant. U s'y tient 5 foires par an. 
i,4o5 hah. 

CONLIÈGE, bourg de France, dép. da 
Jura, arrond. et à r 1. S. E. de Lons-le-S«u* 
nier; cbef-licu de cant. 11 s’y tient 3 foires 
par an. 1 , 3oo baU. H y a une mine de cuivre 
près de ce bourg. 

CONISA^NICüT,ile des États-Unis , êut 
de Rhode-lsland , comte de Ncwport , dans 
la baie de Narragansctl. ù 1*0. de Tile de 
Rhode-lsland, dont elle n’est séparée que 
par un détroit d’i/4 del.de large. Elle a 3 1. 
de longueur et i/3 de 1. dans sa moyenne 
largeur. Le sol en est fertile , et les pâtura- 
ges très-bons. On a établi un fanal ù son ex- 
trémité mérid. Cette lie renferme 1a commune 
de Jamestown. 

CONNAUGHT, la plus petite des 4 pro- 
vinces de l'Irlande, entre 53 ® 55’ et 54® 37 ' 
de lat. N-, et entre 9 ® 53 ' et i 3 ® 35' de long. 
O. J bornée au N. et à l'O. par l'Océan At- 
lantique, au N. E. par la prov. d’Ulster, à 
l'£. parcelle de Lcinstei*, dont le Shanoon 
et le lac Ree la séparent, et au S. par la 
prov. de Munster , dont le même fleuve et 
le lac Dcrg la séparent en partie. Sa longueur 
du N. au S. est de 38 I., sa moyenne lar- 
geur de l’E. à PO. de 3o P, et sa superficie 
peut être évaluée a 737 l. Les côte* du 
Coniiaught sont extrêmement cchancrées ; 
peu de rivages sont découpés par un plus 
grand nombre de baies, de ports, de gou- 
lets, et de détroits, ou bordés par plus de 
rochers, d'îles et d'ilols ; il en est peu qui 
projettent autant de caps et de péninsules. 
Au S. O. on remarque la baie de Gaiway , à 
PO. celles de Clcw et de Blacksod , au N 
celle de Sligo et de Donegal ; au N. O. s'a- 
vancent la presqu’île de Mullct et le cap 
Binwy, et au S. O. on trouve le Slinc-head, 
le point le plus occid. de la province. Los 
îles <i*Achill , de Clare , d’Inish-Bofin , <le 
I..cttennorc , et de Garomna , spnt les plus 
considérables. L'intérieur est entrecoupé de 
montagnes, de lacs, et <lc marécages Le 
N. et PO. sont montagneux et oITrciit qucl- 
<|ue 5 hauteurs remarquables, telles que le 
Nephin-bog , le Croagh-Patrick , et lo Mam- 
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turk ; c'c&t au pied de cc$ monUgnes que 
s'étendent lea grands lacs deConn, de Mask, 
de Corrib, et que coulent la Moj, la Mun« 
rec, et rOweu^Erive, tributaires immédiats 
de rOcéan. Le S. £. présente des plaines 
marécageuses arrosées par la Moyne, qui se 
perd dans le lac Corrib, et par le Suck y qui 
s*unit au Sliannon. L'agriculture est peu flo- 
rissante. Il y a beaucoup de bois , et le gibier 
n'est pas rare. On y clerc une grande quan- 
tité de bestiaux et de moutons. 

Cette province se divise en 5 comtés : 
Galway« Lcitrim , Mayo, Roscommon , et 
Sligo. Elle renferme 1,026,091 hab. Galway 
en est la capitale. 

Le CoDoaugbt a forme un royaume indé- 
pendant, qui a subsisté jusqu'au règne 
d'Henri iv. 

CONNECTICUT, fleuve de. ÉlaU-üni. , 
qui a sa source dans le petit lac de son nom , 
▼ers 45® de lal. N. et 73° 3o' de long. O., 
k l'extrémité sept, de l'état de New-Hampshire, 
sépare cet état de celui de Vermont, tra- 
verse la partie occid. du Massachusets , par- 
court le centre de l'état de Connecticut, et 
SC jette dans le golfe de Long-Island , après 
un cours d'environ i47 1- du N. au S. Sa 
laideur dans le Massachusets et le Connecti- 
cut, est de 75 à 175 toises, et dans toute 
retendue où il sépare l'état de Vermont du 
New-Hampshire de a5 à 65 toises. 

Les principaux afliucns de ce fleuve par la 
rive droite , sont : le Pasuropsick , le White- 
river, le Walerqueechy , le West-river, le 
DeerRcld, l'Agawam, et le Farmington ^ et 
par la rive gauche, leMillers, IcChickapcc, 
le Scantic, et le Salmon. 

Ce fleuve a des chutes fréquentes et des 
rapides , près desquels la navigation se con- 
tinue an moyen de canaux. Les principales 
chutes sont celles d'Enficld, de Soiitli-Had- 
ley , de Monlaguc, de Walpole, de Plain- 
field , et de Lebanon. 

La navi;:ation pour les chaloupes s'étend 
jusqu'aux chutes d'KuHeld; clic est déjà dif- 
ticile au-dessus d'Hartford. Les bateaux por- 
tant a5 tonneaux vont jusqu’à Windsor. 

Les eaux de ce fleuve sont pures , saines , 
et estimées des marins, dans les voyages de 
long cours. Elles sont très-poissonneuses. 

Le Connecticut coule à travers une belle 
et fertile contrée. Scs bords sont bien peu- 
ples , et on y trouve plusieurs villes floris- 
santes, telles que Windsor, Nortbampton, 
Spriog6eld« Hai'tford, et Middlctown. 

CONNECTICUT, un des États-Unis de 
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l’Amérique sept., situé enirc 40" 58' et 
2' de lal. N. , et entre 74" 10' et 76° 5' de 
long. O., et borné, au N., par l’ctat de 
Massachusets; à l'E. , par l'état de Rhodc'Is- 
land ; au S. , par le golfe de Long-Island; et 
à rO. , par l'état de New-York. Sa longueur , 
de TE. à l’O., est de 3a I. ; sa moyenne lar- 
geur , du N. au S., de 21 1., et sa superficie 
d'environ 600 I. U lire son nom de sa prin- 
cipale rivière. Le sol près dos côtes et des plus 
grandes rivières est, en général, uni; néan- 
moins quelques chaînons qui viennent du Mas- 
sachusct.s, en se dirigeant vers le S. , traver- 
sent cct état dans toute sa largeur, et vont se 
terminer au golfe de Long-Island. Les plus re- 
marquables au centre sont : le Lymc-Range, le 
Mount-Tom , et le Green-Mountain ; cl , 
dans la partie occid. , les monts Taconic ou 
Tagheonue : leur hauteur ne va pas au-delà 
de 35o toises. Cct état a une inclinaison 
générale vers le S. , et tous les cours d'eau 
qui l'arrosent sc rendent dans le golfe de 
Long-Island, formé par l'océan Atlanti- 
que ; les plus considérables sont : le Con- 
necticut, qui coule, au centre, du N. au 
S. ; la Thames, dans 1a partie orient. ; et le 
Housatonick, dans la partie occid. Il y a un 
grand nombre de petits lacs , où plusieurs 
petites rivières prennent leur source. Le 
long de la côte et près de l'embouchure des 
rivières, il y a beaucoup de petites fies. Le 
climat de -ce pays est tempéré; Tbiver com- 
mence en novembre , et flnit en mars ; le 
plus grand froid est à 10 degrés au-dessous 
de zéro. Les chaleurs sc font sentir en juillet 
et août ; le Üiermqmètrc de Fahrenheit y 
monte rarement, à cette époque, au-dessus 
de 91 degrés; le terme moyen est de 85 à 
86 degrés. Le temps est, en général, varia- 
ble, à cause des diiïércns vents. L'air est 
salubre , et il règne peu de maladies : ce- 
pendant la fièvre jaune s'est fait sentir , en 
>79^) 5 New-London; elle a été attribuée 
à des causes locales. Excepté dans la partie 
méridionale , où il. est sablonneux et aride, 
le sol est généralement fertile; il est bien 
cultivé, et produit principalement du mais, 
du seigle, de l'orge, du sarrasin, du fro- 
ment dans quelques endroits, du lin, et du 
chanvre. 11 y croit plusieurs sortes d'arbres, 
tels que le chêne, le pin, l'crablc , le noyer, 
l'orme, et le hêtre. On élève dans les pâ- 
turages un grand nombre de chcYtiux, de 
bœufs et de moutons. Les animaux sauvages 
les plus communs sont : renards , les 

écureuils , les martres , les putois , et les 
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blaireaux; les loups, les ours, les daims el 
les cerfs ont presque entièrement disparu. 
Il y a un nombre prodigieux de pigeons. 
Les rivières abondent en poissons de toute 
espece. Des mines de fer, de enivre et de 
plomb se trouvent dans plusieurs endroits. 
(1 y a du cuivre blanc à Fairlield, du cobalt 
blanc à Cbatham, du marbre vert près de 
New'Haven, du marbre gris et bleu, du 
jaspe, du béryl, des grenats et de la pierre 
de taille dans divers lieux. Un banc de 
houille traverse le (Connecticut , et s'étend 
à quelques lieues de chaque côte de ce 
fleuve, il y a plusieurs sources minérales; 
celles de SUiiïbrd cl de Suflicld sont les plus 
renommées. L'industrie est florissante : ou 
compte lin grand nombre de manufactures 
de drap , <le toiles , de tissus de coton , etc. ; 
des tilaturcs de colon, beaucoup de forges, 
des fabriques de poterie d'étain et de (il 
d’archal, une raamii'acLure d'armes consi- 
dérable, des verreries, etc. En 1823, la va- 
leur des exportations des produits indigènes 
s'élevait à 2,4o4,7o5 francs; celle des im- 
portations , qui consistent en vins , épice- 
ries, et objets des manufactures d'Europe , 
à 2,282,265. Le tonnage des butimens amé- 
ricains, à U même époque, était de 16, ^23 
tonneaux, et celui des etrangers de i7,i4y> 
Les principaux ports de mer sont New-Lon- 
dou et New-Haven. Les beaux chemins fer- 
rés de cet état sont les premiers^ qu'on ait 
établis dans les États-Unis. En 1670,1a pop. 
s'élevait à environ i 5 ,ooo hab.; eu 17^6, 
c'est-à-dire moins d'un siècle après , à 
i 3 i, 8 o 5 ; et, en 1820 , à 275,24s , dont 97 
esclaves, et 7,870 noirs libres. 

Le Connecticut était habite, dans l'ori- 
gine, par des peuplades indiennes, dont les 
plus considérables étaient celles des Pequods 
et des Mohegans'. En i 633 , on y fonda les 
premiers établisscmcus européens. En 1687, 
les peuplades ayant clé dispersées , et un 
grand nombre d’émigrans anglais étant ar- 
rivés, les diverses colonies prirent eu peu 
de temps un gi'and accroissement, et, le 19 
mai 1643, celles de New-Haven, de Con- 
necticut, de Plymoulh et de IMassacbuscts , 
formèrent une confédération sous le nom de 
colonies-unies de la Nouvelle* Angleterre. Le 
14 avril 1662, Charles ii leur donna une 
charte, et le 11 mai i 665 toutes les colo- 
nie.s du Connecticut n'en formèrent plus 
qu'une sous ce dernier nom. Le Connecticut 
prit une part Irès-aclive à la guerre de l'in- 
dépcndancc , et la constitution fédérale des 
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États-Unis y fut approuvée en janvier 1 778 ; 
cependant rancienne charte resta en vigueur 
jusqu'en 1816, époque à laquelle cet état 
adopta une nouvelle constitution à peu près 
semblable à celle des autres. Tout citoyen 
âge de vingt-un ans accomplis , payant taxe, 
est habile à voter et à être élu. Tous les 
cultes sont libres. L'instruction est l'objet 
d'une grande sollicitude de la part du gou- 
vernement; des établisscmcns ont été fondes 
dans chaque ville pour la faire prospérer; il 
y a en outre plusieurs académies , i société 
médicale, i institution de sourds et muets, 
des bibliothèques publiques, etc. I. a milice 
rie cet état était, en 181 5 , de 1 3,309 hom- 
mes , et les revenus se montaient à 395,950 
francs. 

Le Connecticut envoie 7 membres aux 
étals de l'Union. Il est divise en huit com- 
tés : Faîrûcld , Hartford , Lichtfield , Mid- 
dlcscx , Ncwdlaven , New-Loudon , Tolland, 
et Windham. Hartford el New-Haven sont 
les chef-lieux de l'état , et les sessions de U 
législature s'y tiennent alternativement. 

CONNECTICUT- RESERVE ou NOU- 
VEAU-CONNECTICUT, nom donné à h 
partie N. E. de l'ctat d'Ohio, dans les États* 
Unis. Cette contrée a environ 5 o 1 . de long 
sur 21 de large, et occupe une superficie de 
6 o 5 l. Elle renferme les 7 comtés d'Ashla- 
bula, Cuyaboga , Geauga , Huron, Aledina, 
Portage, cl Trurabuli, cl est habitée prin- 
cipalement par des émigrés du Massachusets 
cU du ('onnecticut. 

CONNECUH, rivière et comté des États- 
Unis. A'oy. CoNEcrn. 

CONNELSVILLE , bourg des États-Uais, 
état dePensylvanic, comté de Lafayclle . sur 
la rive droite de l'Youhiogany, au pied des 
monts Chesilut, à 4 E. d'Union , et à 

54 !■ O. d'Harrisburg. La situation en est 
agréable et saine. 600 hab. On a établi dans 
les environs beaucoup d'usines et de forges. 

CONNERÉ, bourg de France, dëp. de 
la Sartbe, arrond. età 5 l. E. N. E. du Mans, 
cant. de Montfort , sur la rive gauche île 
l'iluiue , qu'on traverse sur un joli pont en 
pierre. 11 a des fabriques de toiles commu* 
nés, cl des tanneries. 600 hab. 

CONNERN, ville des Etats Prussiens, 
prov. de Saxe, régence de Mersebourg, 
cercle de Saale, à 11 I 1/2 S. «le Magde- 
l>ourg, et à 5 I. 1/2 N. O. de Halle. Elle est 
entourée de imiraillc.s , et reulcrrac 1 église 
et 1 hôpital. 2,012 hab. H y a «les carrières 
de pierre meulière dans les enviruus. 
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CONNERSVILLE , comm. des États-Unis, 
état d'InJiana, chef-Heu du comté de La- 
fa yct te , à i8 1 . S. K. d'Indiauopolis , sur fc 
While-watcr. 

CONNESAUGHAH, rivière des États- 
Unis, état de Géorgie. Elle prend sa source 
près des limites de cet état et de celui de 
Tennessee, coule au S. O, et se joint à 
rOosIcnahlali , atiluent de la Coosa , après 
un cours d'enviran. 1 . Elle a 8 toises de 
large, el porte bateau sur une èlcndtie con- 
sidérable. 

COKNEUX, village des Pays-Bas prov., et 
à 6 1 . i/a de Namur, arrond., et à a I. i /4 de 
Dînant, cant. cl à t 1 . 3 / 4 dcCiney. aailiab. 

CÜNNOIRE , baie sur la côte nicrid. de 
nie de Terre-Xcuve , à ao 1 . E. du cap Ra^. 
Lat. N. 4 "® 4 **^- Eong. O. Go'* ii'. 

CO^iNÜR, village d'Irlande, prov. d’Ul- 
ster, comté, baronnie et à a 1 . i/a N. d'An- 
trim. Il a été ville, et siège d'un évéebé 
réuni en i 4^4 ^ celui de Down. II s'y tient 
des foires les i" février, i" mai, a août et 
a8 octobre. 

CONOM AMAS, chaîne de montagnes du 
Pérou, entre 7® et lo® de lat. S. Elle court 
du N. O. au S. E., parnllclcment a la rive 
droite du Paro , auquel elle fournît un grand 
nombre d'alBuens , tous peu considérables. 

CONON ou A, rivière de France, dcp. 
de Loir-ct - Cher , arrond. de Rnmorantin. 
Elle a sa source dans le canton de Sclles- 
sur-Cber , et se joint au Beuvron , à peu de 
distance au-dessous de Ccllettcs , après un 
cours de 4 b du S. E. au N. O. Quelques 
auteurs désignent celte rivière sous le nom 
de la lettre A , que les anciens employaient 
pour désigner l'eau. Elle est alimentée par 
les eaux d'une inlinité d'étangs qui sont très- 
poissonneux. 

CONQUES, bourg d'Espagne, prov. et à 
>3 1 . 3/4 N. N. E. de Lerida (Catalogne), 
et à I I. 1/2 S. E. de Taiarn. 

CONQUES , ville de France , dcp. de 
lAudc, arrond. et à il. N. N. E. de Car- 
cassonne ; chef-lieu de cant., sur 1a rive gau- 
che de rOrbiel. II s'y tient des foires le i 4 
janvier, le 17 avril, et le 11 août. 1,600 
habitans. 

CONQUES, ville de France, dép. de 
lAveyron, arrond. et à 7 l. 1/4 N. N, O. de 
Rhodez; chef-lieu de cant. , près de la rive 
droite du Dourdou , à son confluent avec un 
ruisseau. Elle c.st renommée pour le vin de 
son territoire. U s’y tient 3 foires par an. 
hab. 
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CONQÜET (LE), ville et port de France, 
sur l'Atlautique , dcp. du Finistère , ar- 
rond. et à 4 b i/a 0 . de Brest, cl à 14 b 
1/4 N. 0 . de Quimper ; cant. de S*. Renan. 
Le port peut contenir une soixantaine de 
navires de 100 tonneaux. Une pointe de 
terre, à droite, le sépare de la plage de.s 
Blancs-Siihlons. Le Conquet n’est ordinai- 
rement fréquenté que par de petites em- 
barcations. En temps de guerre , les convois 
qui se remlent à Brest y relûchent. 

CüNQUISTA (LA), bourg d'Espagne, 
prov. cl il aa 1 . i/a E. N. E. de Badajoz 
(E.stramadurc) , et à 7 I. 3/4 N. de Villa- 
nueva de la Serena , sur la rive droite de 
l'Alcollarin. 

CONQUISTA, bourg d'Espagne , pruv. et 
à i 4 b i/a N. N. E. de Cordoue, au milieu 
de la sierra Morena. 

CONR.ADSBOURG , fort hollandais de la 
Guinée supérieure, sur la côte d’Or et dans 
le roy. de Fanti , sur un rocher, dans une 
presqu'île, à l'embouchure de la petite ri- 
vière de Beiija, près du fort de SC Gcoiges- 
de-la-Mine , dont il est en quelque sorte un 
ouvrage avancé. Il est déforme çarrée, cta des 
doubles bastions et des courtines. En 1781 , 
il a été attaqué sans succès par les Anglais. 

CONRÜUAIE, Conr-wje^ ville de l'ilind- 
oustan anglais, présidence de Madras, anc. 
prov. de Malabar, à a6 1 . S. E. de Calicut. 

CONSDORFF , village des Pays-Bas , prov- 
et à 6 1 . de Luxembourg, arrond. et à 5 I. 
l/a de Dickirch, cant. et à a 1 . d'Echter- 
nach. 1 *4^9 bab. 

^ CONSECA ou COÜXEA , ville de la Gui- 
née supérieure, à la côte de Sicrra-Leonc ; 
chef-lieu du roy. de Quoja, sur la rivière de 
ce nom, à aa 1. de rAtlaotique. Elle est 
ceinte de murs, grande et bien peuplée. On 
tire de l'or des environs. 

CONSËLICE, bourg des États de l'Église, 
légation et à 9 1 . S. S. E. de Ferrare, et à 
6 I. 3/40. N. 0 . de Ravenne. a, 000 hab. 

CONSELVE, bourg du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 4 b 1/4 S. de Padouc; 
chef-lieu de dislr. Lat. N. 45 ® i 3 ' 37''. Long. 
E. 9® 3 a' 5 i". Il contient 5 églises , et 1 raf- 
Gnerie de salpêtre. U s'y tient 1 foire de 3 
jours le aS août. 3,888 hab. 

CONSEMAHGONDGE , 

ville de l'Hindouslan anglais, présidence et 
anc. prov. du Bengale , sur la rive gauche de 
la Tystah , à 7 I. i/a N. de Dinadgepour. 

CüNSERANS, anc. pays de France, . 

CoC.SEaAR.S. 
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CONSET, cap sur la côte N. E. de la Bar* 
hade (Antilles). Lat. N. i3" la'. Long. O. 
6i“ 56' 37". An S. de la baie de Consct, à 
3 I. N. E. de Bridgctown. 

CONSTABLE, comm. des États-Unis, 
étal de New-York, comté de Franklin, sur 
les frontières du Canada, à 5 1. i/a N. O. de 
Malonc , cl à‘a5 1. N. N. O. d'Albany. 63j 
habilans. 

CONSTANCE ( LAC DE ) , Boden-see ^ 
nommé autrefois mer de Souabe , BaiGAanars 
ou Bodamiccs Lacus. Ce lac s'étend du S. E. 
au N. O. entre 47® 27' et 47® 47^ N** 

et entre 6° 35' et 7® a6' de long. E. Il bai- 
gne au N. le grand-duclic de Bade ç]u'il sé- 
pare de la Suisse; au N. E. il touche au 
Wurtcrol>crg et à la Bavière , au S. ù la mo- 
narchie Autrichienne, et dans celte dernière 
direction et au S. O. à la Suisse. Vis-à-vis de 
la ville de Constance, il se divise en q bras , 
rUnter-scc ( lac inférieur) , qui renferme l’ile 
de Reichenau , cl rUberlingen-sce ( lac d'U- 
berlingcn), où Ton voit celle de Mcinau. 
L‘Unter-see ne communique à la partie prin- 
cipale que par un étroit canal traversé par le 
Rhin. Le lac de Constance a 10 1. de Textre- 
mité S. E. au point de partage des a bras, 
3 1. dans sa plus grande laigeur, et 1 I. j/a 
dans sa plus petite ; cliacun de ses bras a 4 h 
1/3 de long, et 1/3 1. dans sa plus grande 
largeur. Le périmètre du lac, y compris scs 
a bras, est de 5 1 1. ; sa profondeur, très-iné- 
gale , s'accroît par degré en partant du rivage , 
et devient au milieu extrêmement grande r 
entre Lindau et Bregenz, elle est de 368 toi- 
ses , c'est 164 toises plus bas que le niveau 
de la mer du Nord. Apres le Rhin, qui entre 
dans ce lac au S. K. et en sort au N. O. , on 
ne peut citer que de petits cours d'eau qui y 
débouchent, tels que la Stockach, la Petite 
et la grande Aach , le Schussen, l'Argen, le 
Leiblach, etc. Lors de la fonte des neiges des 
Alpes, scs eaux ordinairement limpides et 
verdâtres, s'élèvent en très-peu de jours à 
environ lo pieds au-dessus du point de zéro 
de l'hydromctrc de Lindau , cependant il est 
des années où elles ont outrepassé de beau- 
coup celte hauteur , comme en 1785, 1817, 
1831 , et 1833. 

Ce lac éprouve quelquefois une hausse su- 
bite sans aucune cause apparente , suivie d'une 
baisse non moins rapide; ce phénomène est 
appelé dans le pays Ruhss , root qui parait 
identique avec le mot anglais rush (s'élancer). 
Le niliss le plus considérable eut lieu le 35 
février 1549. 



Le lac de Constance est très-poissonneux 
la pèche , ainsi que la navigation , y sont très 
actives, et les coups de vents y sont peu a 
craindre. Ses bords généralement peu élevés 
et parsemés de villes , de villages , de châ- 
teaux , de prairies , et de bois , offrent U 
perspective la plus agréable et les points de 
vue les plus varies. On y remarque surtout. 
Constance, Lindau , Mcrsboiirg , Rorschacb, 
et Uberlingen. il y a des bateaux à vapeor 
qui établissent des communications faciles en- 
tre ces diflTcrcns lieux. 

CONSTANCE, Konstnnz , Cohstastia . 
ville du grand-duché de Bade , chef-lieu do 
cercle de Lac-et-Danubc, et de bailliage, sur 
le bord mérid. du lac de son nom , au point 
où le Rhin en sort pour aller dans le lac Infe- 
rieur, à 35 1. 1/3 S. S. E. deCarlsruhc, à 
38 1. S. de Stuttgard , et à 33 I. S. E. de 
Strasbourg. Lat. N. 4?® ^9^ 4^^ • Long. E. 
6° 5o' 10". Constance , en y comprenant le 
faubourg de Petershausen situé sur la rive 
droite du Rhin , et avec lequel elle commu- 
nique par un pont en bois, et scs 3 autres 
faubourgs Kreuzlingen et le Paradis , occupe 
un espace considérable. Elle est forti6ce et 
bien bâtie. On y remarque ic château dncal, 
le palais épiscopal , qui renferme de beaux ta- 
bleaux, et la cathédrale, tous édihccs gothi- 
ques. Du haut du clocher de la catliédrale, 
on a une vue magnifique de la ville, des deux 
lacs , et des montagnes du Vorarlberg et de 
l'Appcnzcl. Une plaque placée à l'entrée de 
cette église, désigne le lieu où Jean Huss en- 
tendit son arrêt de mort et subit la dégrada- 
tion ; plus loin l'on voit sa statue colossale 
qui soutient une chaire en faisant de hideuses 
contorsions. 11 y a en outre dans cette ville 
4 églises paroissiales , i lycée , 1 école nor- 
male , et 1 liôpital. Le couvent des domini- 
cains , où SC tint le concile , a été transformé 
Cil manufacture de toiles • on y voit encore 
le cachot de Jean Huss , les crampons de fer 
auxquels cet homme lut attaché, et U pieiTc 
qui lui servit de siège, avant d'élre conduit 
sur la place publique où il fut brûlé vif avec 
Jérôme de Pr.igue son disciple. Constance 
n'csl pas peuplée en raison de son étendue. 
L'bcrbc y croit dans les rues. Le commerce 
et l'industrie y languissent. 4i5oo hab. 

Cette ville est ancienne. Il s'y tint dans le 
XV* siècle le fameux concile de son nom, qui 
condamna les dogmes de Wickliffe , cl livra 
aux flammes Jean Huss et Jérôme de Prague 
Ce concile mil fin au schisme qui divisait l'é- 
gtisc depuis 4o ans. Le pape Jean xxni y fut 
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dégradé et dépose , ainsi que Grégoire xn et 
Benoit xiii , pour scs crimes et scs mauvaises 
moeurs. Frédéric d'Autriche y fut excommu- 
nié pour avoir favorisé l'évasion du pape Jean , 
et à rinstigation du concile , les Suisses dé- 
clarèrent 1 a guerre à ce prince , et l'Argovie 
devint le prix du dévouement forcé de ces ré- 
publicains. 

Constance fut ville impériale du cercle de 
Souabe , jusqu'en i 548 . A cette époque, 
Charlcs-Quint la mit au ban de l'empire, 
parce qu'elle avait favorisé 1 a réforme. Ferdi- 
nand 1^' s'en empara l'année suivante : elle 
resta depuis sous la domination de TAutri- 
che , qui la céda au grand-duc de llade, par 
le traité de Presbourg en i 8 o 5 . 

Constance avait un siège épiscopal qui , 
en 570 , y fut transféré de Wiudisch , ville 
de Suisse. Au xvi° siècle, l'évéquc prince sou- 
verain , oblige d'abandonner Constance, fixa 
sa résidence à Mersbourg, sur 1a rive droite 
du lac. Son diocèse , le plus considérable de 
l'Allemagne, comprenait une grande partie 
de la Suisse, où il possédait des terres. Il était 
du cercle de Souabe. 1 /évéclié sécularisé en 
x8oa, fut donné comme principauté à la 
maison de Bade. Il forme la plus forte por- 
tion du cercle de Lac-ct-Damibe. Le dernier 
pnncc'cvéquc a été Charles de Dalbcrg , mort 
en 1817. 

Le baill. de Constance renferme 10,610 
faabitans. 

CONSTANCE, village de la colonie du 
Cap-dc-Bonne-Espérance , distr. et à 5 1 . S. 
£. du cap. Il est très-renonimc pour scs bons 
vins, provenant de ceps de la Perse et du 
Rhin , et dont on recueille annuellement aoo 
tonneaux. 

CONSTANT (S'.) , bourg de France, dép. 
du Cantal, arrond. et à 7 I. i/u S. S. O. 
d'Aurillac, cant. et à 3/4 de I. S. E. de Maurs, 
sur la rive gauche de la Selle. 

CONSTANTI , bourg d'Espagne , prov. et 
k I 1 . 1/4 N. O. de Tarragooc (Catalogne), 
entre le Francoli et la Rioda. 

CONSTANTIA, comra. des États-Unis, 
état de New-York., comté d’Oswego , sur le 
lac Oneida, a 45 1 . O- N. O. d'Albany. Elle 
renferme le fort Brewerton et le village de 
Rotterdam. Il y a des mines de fer. 7G7 
habitans. 

CONSTANTINA (SIERRA DE), chainc 
de montagnes d'Espagne, qui s'étciul du N. 
E. au S. O. , sur les limites des prov. de 
Séville, de Badajoz ( Estramadure ) , et de 
Huclva (Séville). Elle se joint au N. £. u U 
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sierra Morena, et au S. O. ù la sierra de 
Arochc , et fait partie de la longue arête qui 
sépare le ba.s$in de la Guadiana de celui du 
Guadalquivir. Elle donne naissance a l'Ar- 
dila , tributaire du premier de ces fleuves , 
et a la Huelva et au Biarcs, affluens du second. 
Son étendue est d’environ i 3 1 . 

CONSTANTINA, ville d'Espagne, prov. 
et à II 1 . 1/2 N. E. de Séville , et à 7 1 . 1/2 
N. de Carmona, près des montagnes de son 
nom. Elle est défendue par un vieux château- 
fort qui a été réparé par les Français. 6,800 
hab. Il y a dans la montagne de la Fnente de 
la Mina, située à 2 1 . <lc cette ville, une 
mine d'argent mêle de fer et de plomb, qui a 
été anciennement exploitée. 

CONSTANTINE, prov. du roy. d'Alger, 
dans la Barbarie , bornée au N. par la Médi- 
tciTanée, k l'E. par le roy. de Tunis, au S. 
par le pays de /ab , et k l O. par les prov. 
de Titeri et d'Alger. Elle a iio 1 . dans sa 
plus grande longueur, et de 80 à 90 1. dans 
sa moyenne largeur. Ce pays appartenait k 
Tunis, mais il lui fut pris dans le dernier 
siècle par les Algériens. C'est aujourd'hui 
la province la plus fertile cl la mieux culti- 
vée de toutes celles du territoire algérien. 

Sa cOlc est la plus fréquentée de la Barba- 
rie par les Européens. La compagnie franco- 
africaine, y forma k La Calle un établisse- 
ment, sous la condition de payer un tribut 
annuel de 100,000 fr. Elle pouvait en expor- 
ter le blé, le cuir, et d'autres productions du 
pays. En 1806, l’Angleterre acquit par un 
traité, qui stipulait l'obligation de fournir 
275,000 fr., le droit de jouir de La Calle, de 
Bona , et autres lieux de la côte , d'y élever 
des fortifications et d'y faire le commerce ; 
mais diverses circonstances ne lui ont pas 
permis de tirer un grand avantage de celle 
convention. 

La province de Constantioc est gouvernée 
par un bey qui , bien que dépendant du dey 
d'Alger , y exerce cependant une autorité sans 
bornes. Tous les 2 ou 3 ans, ce chef, accom- 
pagne de troupes, parcourt les différentes 
tribus d'Arabes qui habitent la province, 
notamment la partie mérid., et lève lui-même 
ses impùts. Les tribus les plus puissantes que 
l'on trouve en celte province, sont celles des 
Beny-Abbez , des Coucos , et des Hennei- 
cbas , qui sont des tribus de Cabnils : elles 
ne reconnaissent que faiblcmcnl l'autorité du * 
dey d’Alger. 

CONSTANTINE , Cirta , Sittianorum 
CoLOMA , ville de Barbarie, roy. et k 63 1 - 

1 2 
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E. (l'Alger, et à environ i 5 1 . de U Médi* 
tcrrance ; chcf>licu de prov. Lat. N. 

Long. E. 3 ** 4 ^'* résidence 

d'un bey gouverneur de la province. Elle 
est située sur le sommet d'une montagne, 
baignée presque de tous côtés par le Koumel 
ou Ouad>cl-Kebir ( VJmpsaga des anciens ) , 
sur une grande partie de l'emplacement de 
l'anc. Cirta. Constantine est défendue par 
des murailles en mauvais état, et par une 
nombreuse garnison. Elle a 4 portes cons- 
truites en pierre rougeâtre , presqu'aussi fine 
que le marbre, et revêtues de sculptures, 
(lont la beauté annonce qu'elles sont l’ouvrage 
des Romains. L'intérieur n'a rien de remar- 
quable. Les rues sont étroites et malpro- 
près, et les maisons basses et ^ans fenêtres. 
Le palais du bey ne sc distingue des maisons 
des autres liabitans que par son étendue. 
Parmi les anciens édiHccs , on remarque un 
pont répare ^lepuis quelques années par des 
Européens, dont les arches, les galeries, elles 
colonnes, sont ornées de guirlandes, de têtes 
de boeufs, et de caducées ; entre deux arches 
est un bas-relief représentant une femme, 
dont les pieds posent sur 3 éléphans , et qui 
fient sur sa tétc une grande coquille. D'autres 
ruines , telles que celles d'un très-bel arc de 
triomphe, de citernes, d'aqueducs, etc., qui 
s'étendent au loin dans la plaine au S. O. , 
attestent encore que Cirta était beaucoup 
plus grande que la nouvelle ville. Dans la 
partie la plus élevée, est une grande cascade 
formée par le Koumel , qui sort d'un canal 
souterrain. Ce point, élevé de 600 pieds au- 
dessus de la plaine , est encore , comme autre- 
fois , le lieu d'où l'on précipite les criminels : 
on en précipite aussi les femmes infidèles. Du 
côté du N. , on a une vue magnifique. Les 
environs sont très-fertiles et assez bien culti- 
vés. 60,000 hab., Maures : il y a aussi quel- 
ques juifs. 

Cirta est célèbre par l'antiquité de son ori- 
gine , par les rois qu'elle a eus , par scs lon- 
gues guerres avec Rome et Carthage, et parce 
qu'elle a vu naître Jugurtha et Massinissa. 

CONSTAKTINE, paroisse d’AngIclerrc , 
comté de Comoi\aillcs , hundred de Kcrriar, 
sur le sommet d'une colline, à 1 1 . 3/4 E. 
d'Helstonc. 1 ,67 1 hab. Il y a des mines d'ctaiii. 

CONSTANTINO (S.), bourg du roy. de 
Naples, prov. de Dasilicate, distr. et à 10 1. 
t 1/3 E. S. E. de Lagouegro, canl. et à 1 1. 
3/4 S. s. O. de Noja. 1,100 hab.. Albanais 
du rit grec. 

CONSTANTINOPLE (CANAL DE), en 



turc BoghaZf Bosphobus TniAcirs, détroit 
qui sépare l'Europe de l'Asie, et unit la 
mer de Marmara à la mer Noire; sa lon- 
gueur des Ilots Cyanées au cap Kadi-keai 
{Ouilcèdoine) ^ est d'environ 7 1.; sa lar- 
geur varie de 5 oo à 1,900 toises. A l'entrée 
sept, de ce détroit est situé sur un promoo- 
foirc {Panium)^ le fanal d'Europe défends 
par le château de Fanaraki, au pied duquel 
sont les i*ocbes Cyanées; vis.ù vis, sur la côte 
d'Asie , est placé sur un autre promontoire 
( Àncjrreum ) , le fanal d'Asie , aussi défendu 
par un fort. Ces 3 forts |>eavent contenir 
chacun 1 5 pièces de canon , mais sont trop 
éloignés l'un de l'autre pour défendre l'entrée 
du canal ; d'autres forts et batteries répandus 
sur les (leux rives jusqu'à Constantinople, 
forment une meilleure ligne de défense: les 
plus impoHans sont, sur 1 a côte d’Eui^pe, 
Caritchc , Roumcli-cawak ( château d'Eo- 
rope), et Rouméli-hissar (châtcau*neuf d'Eo- 
ropc); et sur la côte d’Asie, Poiras-liman, 
Anadoli-cawak (château d'Asie), et Anadoli- 
hissar (chateau-ncuf d'Asie). Le canal de 
CoQstauUnopic à partir de la mer Noire, se 
dirige du N. E. au S. O. jusqu'au golfe de 
Buiuk-dcré ; de là il court pendant quelques 
lieues au S. £. Reprenant ensuite la direction 
S. O., il arrive a Constantinople, d'où en 
suivant celle du N. au S. , il se rend dans la 
mer de Marmara. Son cours naturel est con- 
trarié par sept courans qui, rejetés d'un pro- 
montoire à l'autre , acquièrent une rapidité 
assez forte pour repousser les eaux qu'ils 
trouvent sur leur passage , et pour les re- 
fouler momentanément vers 1 a mer Noire ; 
le 1*' de ces courans se dirige de la mer 
Noire vers la côte d'Europe , au lieu appelé 
Kirtché-bouroun ; le 3" sc porte vers l’Asie 
au cap Kandlije-bouroun ; le au cap 
Kislar-bouroun , le 4* è celui de Vanié-keui, 
le 5 *^ à EfTcndi-bouroun , le 6* à Scutari , et 
le 7<’ sur la pointe du sérail ; quelquefois les 
flots de ce (Icmicr, rejetés jusqu'à EfTcndi- 
bouroun , conscr>’cnt encore assez de force 
pour arrêter l'impctuositc du courant qui lui 
succède ; la violence de ces courans est telle, 
que les navires, quoique aidés d'un vent 
favorable , ont souvent beaucoup de peine à 
remonter jusqu'à U mer Noire ; on a remar- 
qué que dans les endroits où le canal est le 
plus resserré , le courant suivant une ligne 
droite, était moins rapide. Les bords dè c« 
canal sont couverts de deux chaînes de colli- 
nes de moyenne hauteur : c'est dans celles 
de la côte d'Europe que viennent sc terminer 
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les monts SUntches ou Kutchuk.*balk.an ; 
dans les montagnes de la côte opposée , vient 
finir visii-vis du golfe de Buiuk dérc , rAtem- 
dagh., (|ui forme l'extrémité occid. de la 
grande arête S. O. du continent asiatique , 
et se termine par la montagne du Géant, 
qui domine les rives du canal de Constantin 
nople. Les côtes de ce canal otTrent quelf|ucs 
cnfoiiccroens imporlans ; tels sont ceux de 
Buïuk-dcré , de Therapia , de Stenia , et de 
Balladiman sur celles d'Europe, cl celui de 
Kelcbeli-liman sur celles d’Asie , où les iiavb 
gateurs trouvent dans plusieurs^ petits ports 
une retraite assurée. Co détroit, d'un aspect 
vraiment admirable , reçoit un grand nombre 
de cours d'eau, parmi lesquels i'Aïak-sou 
est le plus considérable. Il abonde en pois> 
•ons de toute espèce : les dauphins surtout 
s'y laissent voir en troupes, ci plusieurs 
pêcheries y sont établies. 

CONSTANTINOPLE, Stamboul ou h- 
tamboulf Btzaxcs, ville capitale de l'Em- 
pire Otboman , située par o' ii** de lat. 
N. et 38' 4?'' long. E., sur le détroit 
de son nom , qui la sépare de l'Asie , et à 
5o5 I. E. S. E. de Paris. Constantinople pro- 
prement dit, c'est-à-dire tans les faubourgs, 
occupe , sur un promontoire composé de sept 
coBincs qui s'élèvent en amphithéâtre, une 
surface triangulaire dont le périmètre est 
d'environ 5 1. i/a. La base de ce triangle est 
à rO. , et déterminée par une double muraille 
flanquée de tours, et garnie d'un fosse de 
pieds de largeur , qui sépare Constantino- 
ple du reste du continent. Les deux autres 
côtés sont tracés au S. par le rivage de la 
mer de Marmara , et au N. E. par un bras du 
canal de Constantinople, qui pénètre fort 
avant dans les terres en séparant Constanti- 
nople de scs principaux faubourgs, et au fond 
duquel 56 jettent le Cydaris et le Darbyssa. 
Les murailles qui défendent la ville à l'O. 
sont, en général, assez hautes, et construites 
en briques plates et en pierres d'uue épais- 
seur double de celle des briques : on les doit 
à Tbéodose, et ellc.s sont assez bien conser- 
vées. On y comptait plus de sept portes ; ic 
surplus a clé bouché. La plus remarquable, 
quoique la plus dégradée , est Top-capousi ou 
porta Sancti Romani; le dernier empereur 
grec, Constantin Paléologue , y fut tue, et 
elle a vu les Turcs faire leur entrée dans la 
capitale de l'Orient. Une double muraille , 
aussi flanquée <lc tours , se lie à la précédente , 
et entoure Constantinople du côté de 1a Pro- 
pontidc et du canal ; elle porte l'empreinte 
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des réparations faites par les Turcs , et pré- 
sente çà et là des débris d'édîficcs grecs et 
romains. Elle offre sept entrées du côté delà 
mer et dix du côte du canal. Ce canal forme 
un des ports les plus beaux et les plus sûrs 
de rEun»pc. L'entrée en est éclairée par deux 
phares et défendue par des forts et des bat- 
teries placés d'un côte à la pointe du sérail, 
extrémité du promontoire sur lequel CousIaiS' 
tinoplo s'élève, et de l'autre à l'arsenal de 
Top-liana , sur In cote orientale du faubourg 
de Gaiaia. Sa longueur est de plus de 3,ooo 
toises, et sa moindre largeur de 3oo. Ce 
vaste bassin couvert d'une multitude de na- 
vires de toutes les nations, continuellement 
sillonne par des caïques ou bateaux turcs 
élégamment décores, offre un tableau très- 
animé , encadré, pour ainsi dire, par des 
édifices de formes agréables et variées. 

Galata, Pera , et Cassim pacha , sont les 
faubourgs que le port sé|>are de la ville. Celui 
d’Eioub touche au N. aux murailles de Cons- 
tantinople : on remarque dans ce dernier le 
mausolée d'Eioub, porte-étendard du pro- 
phète , érigé par Mahomet ii , ainsi qu'une 
belle mosquée où sont déposées fépéc dont 
on arme les sultans à leur avènement au 
trône, et toutes les reliques du pi*ophète, 
excepté l'étendard ou sandjak-chérif , qui est 
conservé dans le sérail. Il y a aussi dans ce 
faubourg plusieurs palais des princesses de la 
famille impériale. Dans une riche vallée voi- 
sine te trouve le Kiaat-kbanéh , beau palais 
construit par Ahmed ni sur an plan fourni 
par un ambassadeur de France. Le faul>ourg 
de Cassim - pacha contient la Tersanéh oo 
grand arsenal de la marine, de vastes chantiers 
de construction , le palais du capilan-pacha , 
des casernes , des logemcns pour les esclaves 
et ouvriers, et une mosquée. A l'E. de Cassim- 
pacha est Galata divisé en a quartiers , Galata 
et Pera j le a environ il. i/a de circuit, est 
entoure de mors percés de la portes, et a 
une citadelle très - élevée appelée tour du 
Christ, et bâtie par Aiiastase. Il renferme 
plusieurs mosquées, une fontaine richement 
ornée, et un grand nombre de boutiqoes te- 
nues par des marchands de toutes les nations. 
Dans la partie inférieure, à l'entrée du port, 
est le grand arsenal de Top-bana : on y re- 
marque des magasins d’artillerie, des caser- 
nes de canonniers, et une belle fonderie de 
canons. Le quartier de Pera s'étend sur une 
hauteur voisine et a près d’i 1- de long. U est 
mal pavé et assez irrégulièrement bÂti. Les 
ambassadeurs européens y résident avec leurs 
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intcrprctos dans des hôtels assez beaux et 
construits en pierio. Il y a 4 églises catholi- 
ques, I grecque, i monastère de derviches 
de Tonlro des Mevievis, cl un collège de 
jeunes gens destinés à être admis dans le sé- 
rail; presque tout ce quartier est européen. 

Vu du cuté de la mer , Constantinople pro 
prement dit, situé sur 7 collines qui s’élèvent 
insensiblement et régulièrement en forme 
d'ampliitliciilrc , et dont les sommets sont 
couronnes par des dômes de mos«|iiées cl de 
bains, cnlremélés d’arbres et de quelques 
monumens anciens, présente une des plus 
belles perspectives du monde ; il est fâcheux 
que rintéricnr ne réponde pas à cette magot- 
licence extérieure; car presque toutes les rues 
sont étroites, irrégulières cl lrcs‘malproprcs , 
et la plus grande partie des maisons ne sont 
que des baraques en bois, dont les nppartc- 
mens supérieurs forment saillie et offusquent 
la vue. Én beaucoup d'endroits , on rencontre 
soit de vastes espaces vides couverts çà et là 
de décombres noircis par les flammes , soit 
des maisons que la peste a forcé d'abandon- 
ner ; cependant, à côté de ces habitations de 
mauvais goût, on voit s'élever quelques pa- 
lais et un assez grand nombre d'édiflccs qui 
méritent d'étre cités. Le principal est le sé- 
rail ou palais du Grand-Seigneur, qui occupe 
remplacement de rancienne Byzance, au S. 
E. du poi*t et au N. E. de la mer de IMar- 
mara ; quoique dans rcnceinle de la ville, 
ce palais est entouré de hautes murailles per- 
cées de 8 portes, dont la plus renommée est 
Babi-humaioun (la Sublime-Porte), qui est 
d’une construction lourde et a la forme d’un 
bastion ; c'est ù droite et à gauche de celte 
porte qu’on expose les têtes des criminels , et 
celles de quelques-uns des ennemis tués à la 
guerre ; elle conduit dans une première cour 
où sont riiùtcl de la Monnaie, le palais du 
grand-visir, et l'auc. église de S‘®. Irène, 
fondée par Constantin, dont on a fait un ar- 
senal d'armes antiques. On arrive ensuite par 
la porte Orla-capousi dans la seconde cour, 
où se trouvent la salle du divan , les écuries 
du Sultan, etc.; au fond est la porte de Fé- 
licilé ( Babi'Saadet ) , près de laquelle s'élève 
la colonne assez bien conservée de Théodosc- 
Ic-Grand ; celte dernière porte conduit à la 
salle du trône, à la bibliothèque du sérail, 
aux appartemens du Sultan, au harem, au 
trésor, et à plusieurs autres éditiccs, dans 
lesquels règne une magnificence bizarre et 
désordonnée. Le reste du sérail, qui va jus- 
qu'à la pointe du promontoire, se compose 



de jardins décorés de kiosques trcs-clcgans, 
et d'où l'on jouit d'une très-belle vue sur h 
mer et sur les côtes d’Asie. Depuis quelque 
temps , le Sultan habite assez ordinaircmeot 
un beau palais situe à la pointe du sérail en 
face de Sculari. Le sérail a été construit par 
Mahomet 11, et embelli par scs successeurs; 
il forme à lui seul une petite ville qu’il est 
ini)>ossiblc à un etranger de visiter entière- 
inciit, et qui peut contenir C,ooo liab. Dam 
la même direction est l'Atmeidan ( l’anden 
liippodrôme) , place de a.'io pas de long sur 
i5o de large, dont la belle mosquée d'Ah- 
med 111 occupe un des côtés. De tous les mo- 
niimcns qui décoraient anciennement celle 
place, on n'y voil plus que l'obélisque égyp- 
tien de Go pieds de haut , la colonne serpen- 
tine, depuis long-temps mutilée, et une co- 
lonne de 94 pieds de hauteur, revêtue de 
lironzc par Constantin Purphyrogenète ; c'est 
sur cette place que les Turcs se livrent à 
l'excrcicc militaire du djerid , et c'est vers elle 
que se dirige la marche du Sultan dans les 
grandes cérémonies ou réjouissances publi- 
qties. Au centre de la partie la plus populeuse 
de Constantinople , est le vieux palais (Eski- 
sérai) entouré d'une haute muraille d'environ 
i;'3 de I. de circonférence; il est occupé par 
les femmes du sultan décédé. L'Ainalu-ca- 
wak-sérai ou palais des glaces construit par 
Ahmed 111, assez pi'ès de la mer de Marmara, 
un peu à l'O. de l'Eski-sérai, pour y placer les 
belles glaces dont Iqs Vénitiens lui firent pré- 
sent, est remarquable par 1a ratification delà 
cession de la Crimée à la Russie ; c’est près de 
là que sont d'assez belles casernes pour les 
janissaires. A l'angle S. O. delà ville, près 
de la mer de Marmara est le château des 
Sept-Tours, ancienne forteresse bâtie pai- 
les empereurs grecs et restaurée par Maho- 
met Il ; elle est de peu de dcfen.se et sert ac- 
tuellement de prison d'état : 3 de ces tours 
ont été renversées par le tremblement de 
terre de 17G8 et n’ont pas clé relevées ; c’est 
dans ce château qu'un a découvert un arc de 
triomphe érige en riionncur de Théodose, et 
qu’on nommait la porte Dorée. On voit sur 
la 7* montagne, c’est-à-dire à l’angle N. de 
Constantinople, le Tekir-scraï, aussi nommé 
palais de Constantin; il n’ofTrc plus que des 
restes de construction cl quelques colonnes 
en marbre. On voit encore dans d'autres 
parties de la ville quelques monumens an- 
tiques , mais ils sont en général li-ès-dégra- 
désj un des mieux conservés de la colonnr 
de porphyre de 90 pieds de hauteur , autro- 
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fuis surmontée d'une statue d'Apollon , msis 
qui a été tellement dégradée par le feu , qu'on 
lui a donné le nom de colonne brûlée. On 
remarque nus.si U ménagerie, qui est une an- 
cienne église grecque dédiée à S*. Phocas. 

ConsUiitinople possède i4 mosquées im- 
périales, près de 300 mosquées ordinaires, 
et plus de 3 oo chapelles turques ou mesdijd. 
Les premières s'élèvent presque toutes isolé- 
ment au milieu d'une vaste eiicciiile , et sont 
remarquables par leurs dômes , et par a ou 4 
minarets j elles renferment des cbapcllcs sé- 
pulcrales où sont déposées les cendres de leurs 
fondateurs , et sont ciiviroonècs de divers bâ- 
timens consacrés à des institutions d'utilité 
publique, telles qu'hôpitaux , klians, collèges , 
écoles et bibliothèques. Les mosquées urdi- 
naii'cs ont été érigées ou par des visirs , ou 
par des pachas , ou par des sultancs-validé , 
et sont moins belles que les premières. En 
général, les mosquées ressemblent plus ou 
moins à celle de Sophie, la plus magni- 

6que de toutes. Sophie est un ancien 
temple grec, construit sous Justinien, par 
Anthemius deTralles, assisté d'Isidore de 
Milet f sa forme est celle d'une croix grec- 
que; sa longueur, de l'O. à TE , est de 
pieds; et sa largeur, du IS. au S., 
de 340. Deux vestibules la prccèdent, et 
on y entre par 9 portes de bronze ; un 
y admire le principal dôme, de forme tres- 
aplatie, et la galerie qui l'environne , com- 
posée de 67 colonnes , dont 8 de porpliyre , 
provenant du temple du Soleil ù Rome, et G 
de jaspe vert tirées du temple de Diane à 
Éplicse. Le pavé en raosat(|uc de porphyre et 
de vert antique est entièrement couvert de 
riches tapis. Les 4 °>hiarcts qui accompagnent 
cette mosquée ensout détaches et remarqua- 
bles par leur légèreté. Après S*** Sophie, ou 
cite la mosquée d'Ahmed 111 , la seule de l'em- 
pire qui soit ornée de six minarets; la Sulima- 
nie, celle du sultan Selim, etc. Plusieurs de 
ces mosquées sont d'anciconcséglises grecques, 
ou sont décorées des dépouilles de monumens 
antiques. On compte , en outre , dans celte 
ville , 33 églises grecques peu remarquables, 
et dont plusieurs sont en ruine ; 9 catholiques, 
3 arméniennes, 6 couvens catholiques, et 
beaucoup de synagogues. IJ y a presque au- 
tant de fontaines que de rues , et toutes, d'une 
construction simple, se font remarquer par 
l'élégance des omemens , et sont alimentées 
par de beaux aqueducs , parmi lesquels on 
distingue celui construit par Yalens, qutest 
nu beau monument d’antiquilé*. De toutes les 



anciennes citernes, on ne doit citer que celles 
de Constantin cl de Philoxcnus, dont les voûtes 
sont soutenues par de belles colonnes ; la der- 
nière , occupée maintenant par une filature 
de soie, a 313 colonnes eu beau marbre et 
d'une belle proportion. Les bains publics , au 
nombre de i 3 o, sont d'une architecture uni- 
forme et suraiontés de petits dômes. 11 y a 
plusieurs khans, bazars cl bezesteins , cons- 
truits eu pierre et en briques. Le grand bazar, 
bâti par Mahomet 11 en 1 4^3 , est le plus im- 
portant. On appelle Avret-bazar le raarebé où 
se vendent les femmcsesclavcs ; les Eurojiécns 
y entrent diflicilcmcot. 11 y a un grand nom- 
bre de cafés arrangés dans le goût chinois , et 
beaucoup de boutiques assez bien pourvues 
d'objeU de consommation. On remarque que 
chaque genre d'industrie occupe une rue ou 
un quartier particulier. Indépendamment des 
hôpitaux attachés aux inostjuccs impériales, 
et qui sont, pour la plupart, destinés à re- 
cevoir des fous, il y en a plusieurs autres où 
l'on reçoit indifTéremment les malades de 
toutes les nations. Tous ces hôpitaux sont assez 
mal administrés, et les malades mal soignés. 11 
y a un grand nombre de collèges et d’écoles 
publiques; mais c’est dans les collèges des 
mosquées impériales qu'on élevé graluileroent 
tes jeunes gens destinés à entrer dans le corps 
de rUIéma. Des i 3 bibliothèques que ren- 
ferme celle ville, la plus importante est celle 
du sérail; les autres ne contiennent chacune 
qu'environ 3,000 manuscrits , dont la plus 
grande partie ne sont que des commentaires 
du corail. L’industrie est |>cu importante, et. 
ne consiste qu'en quelques Glaturcs cl quel- 
ques fabriques d'élolfos de soie et de tissus 
de coton ; d’armes , de maroquins de di- 
verses couleurs, et de quelques autres ob- 
jets de cousummatiuii journalière. 11 n'y 
a pas de manufactures en grand, et aucun 
atelier pour les beaux arts. Les côtes fuur- 
iniilenl d’excelleiis poissons , tels que la pé- 
lamide , la dorade, le turbot, etc., et de 
bons coquillages : la pèche est trcs-aclive 
Celte ville , favorisée par son heureuse situa- 
tion, est une cs}>ècc «reDlrej>ôt de marchan- 
dises d'Europe et d’Asie , et fait encore un 
commerce assez considérable. Les Européens 
en exportent principaicmeut des laines, un 
peu de coton , du café , de la cire , des cuirs 
de buflle, des peaux de lièvre, du buis, du 
cuivre, quelques diugucs, un peu d'orpi- 
ment, etc. Ils y importent de belles pellete- 
ries et des fourrures , des blés, de l'étain , et 
divers objets manufacturés, tels que drap le- 
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gcr, toiles, tissus de coton imprimés, etc. 

On ne peut que r/ipporter ici les cviilua* 
tioiu de U population de celle ville faites par 
diflerens voyageurs. Jacques DalUway la porte 
a plus de 4 ûo,ooo hab. , Olivier à 5uo,ooo j 
eten i8i5, M. le général Andrcosiià593,6oo. 
Elle secomposc de Turcs, d'Arabes, de Grecs, 
d'Arméniens, d'Européens et de juifs. Les 
premiers sont les plus nombreux, et dispersés 
dans la ville et les faubourgs, ils occupent les 
emplois du gouvernement, ou font le com- 
merce. Les Grecs, qu'ils n'habitaient ancien- 
nement que le quartier du Fanal, sur le port, 
se sont aussi répandus dans tous les autres j 
cependant le Fanal est toujours U résidence 
du patriarche grec , des i a évêques appelés 
synodaux , et des plus nobles familles de cette 
nation. Avant la révolution , les Grecs for- 
maient le sixième de la population. Une par- 
tie se livrait au commerce, quelques-uns étu- 
diaient la médecine ou les langues étrangères 
pour exercer l’emploi de drogmans; un grand 
nombre servaient dans la marine. Les Armé-' 
niens, au nombre de 3o,ooo, sont tous com- 
merçansj les juifs, à peu près aussi nombreux, 
ont un quartier particulier, et s'occupent de 
tout genre de commerce , et même des mé- 
tiers les plus vils. 11 règne dans cette ville un 
silence, qui n'est troublé ni par Icscarrosscs , 
dont on ne fait pas usage, ni par les babitnns, 
qui sont en général très-peu communicatifs. 
Quoique tous portent à peu près le même cos- 
tume, les Turcs se distinguent par la couleur 
du turban et des pantoufles; par des vélemens 
en général plus riches que ceux des autres , 
et par une démarche grave et un air fîcr , qui 
contrastent avec la timidité et la défiance du 
reste des habitans. Les femmes ne sortent ja- 
mais que voilées , et habillées de manière à 
ne pas fixer l'attention : il est d’usago de ne 
pas les aborder dans les rues. Les Européens, 
presque concentrés è Galata et à Fera , sont 
moins exposés aujourd'hui aux insultes du 
peuple qu'ils ne l’étaient autrefois. 

Le climat de Constantinople est tempéré ; 
l'air de cette ville est généralement sain , et 
les maladies y sont rares. La longévité y est 
commune; mais la peste , apportée des autres 
parties de l’empire , y cause souvent de 
grands ravages. On y a aussi ressenti plusieurs 
fois de terribles trcmblcmcns de terre. Les 
incendies y sont fréquens et détruisent sou- 
vent des quartiers entiers. La police est char- 
gée de rapprovisionnement de la ville en 
grains, cl rarement la disette se fait senlir; 
mais elle paiail s'occuper peu de ce c|ui cou- 



Uibue à la salubrité publique : car c'est à un 
nombre considérable de chiens errans et 
d'oiseaux de proie qu'elle laisse le soin de de- 
barrasser les rues d’une partie des immondi- 
ces qu'on y jette, en attendant que Ift pluie 
précipite le reste dans le port , qui , dans 
quelques endroits, en est encombre. 

Les environs de Constantinople , remar- 
quables par la beauté et U variété de leurs 
sites , le sont aussi par le grand nombre de 
cimetières qui s'y trouvent, et qui , vu la quan- 
tité d’arbres qu’ils renferment , ressemblent 
à des parcs. Ceux des Turcs sont les plus 
beaux, tant par leur étendue que par le luxe 
des tombeaux. Les deux champs des Morts, 
ou cimetières situés auprès de Fera, sont des 
lieux de promenade, d'où l'on jouit d'une 
très-belle vue. En général, les terrains qui en- 
tourent cette capitale paraissent peu fertiles , 
et ce n'est guère que sur les bords du canal 
qu'ils sont cultivés avec soin. 

Byzance fut fondée par le chef d'une colo- 
nie de Megariens , appelé Byzas, qui loi 
donna son nom. Pausanias de SpaKe, après 
la défaite de Xcreès, l'augmenta et la forliâa. 
Après avoir beaucoup souflert de la deuxième 
irruption des Perses , elle fut prise par les 
Athéniens. Sous la domination romaine, Ves- 
pasicn lui éta ses franchises , et l'attacha è 
une province. Dans les guerres civiles, elle 
suivit le parti de Niger; et Sévère la détruisit 
entièrement , et en dispersa les habitans. 
Constantin, de qui elle tient son nom actuel, 
détermine sans doute par sa belle situation, 
la fit rebùtir avec une magnificence e.xtrême, 
et y fixa le siège de l'empire romain. Elle 
devint dans la suite celui de l'cmpii'e des 
Grecs jusqu'en i453 , époque à laquelle elle 
tomba au pouvoir des Turcs commandés par 
Mahomet ii. 

CONSTANTINOW , ville de Pologne, woi- 
wodie de Siedlec, obwodie et à 4 1- */4 ^ 
de Biala. Elle est fortifiée. 900 hab. 

CONSTÜM, village des Pays-Bas, prov. et 
ù 1 1 1. de Luxembourg , aiT., et à 3 I i/4 de 
Diokirch, cant. et à a l.deVianden.4i6bab. 

CONSUEGHA, CoîTSABrar», ville d’Espa- 
gne, prov. et à lu l. x/4 S. E. de Tolètic, 
sur la rive droite de fArmai'guilla , à l'etn- 
branchement de plusieurs grandes routes. 
Elle est bâtie sur une hauteur dominée par 
une colline où l'on voit les vestiges d'un an- 
cien château. On y fabrique du drap commun 
5,43a hab. Il y A des carrièi*cs dans le) en- 
virons. 

CONTAI, %illc de rHindoustan anglais, 
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présidence etanc. prov. du Bengale, à 1 . 
S. S. O. de Calcutta et à a 1 . de la mer, sur 
une colline d'où l'on jouit d'une vue magiii* 
fique. Les Anglais y ont établi une saline. 
Cette ville est regardée comme malsaine pen- 
daut la saison des pluies \ les Européens l'a* 
bandonneot à cette époque. 

CONTANAGOR, ville de rilindouslan an- 
glais , présidence et anc. prov. du Bengale, 
à 4 1 * de Dinadgepour, dans une iic fur' 
mée par le Tyestah. 11 y a un tres^beau tem- 
ple bindou. 

COPiTARI^iA (LA), village du roy. Lom- 
bard-Vénitien, prov. et i ii 1 . S. de Venise, 
distr. et à I 1 . i/a S. E. de Lorco, sur la 
rive gauche du Pù. Il s'y tient un marché le 
jeudi. 3 , 85 o hab. 

COPiTAS ou JÜSSIAPPÉ, rivière du Bré- 
sil , prov. de Babia . Elle prend sa source dans 
la cumarca de Jacobina , au N. O. de Villa 
das Contas, reçoit le Gaviaô et le Grugungy, 
et SC jette dans l'Atlantique , sous les murs 
de Rio das Contas , à 4 ^ 1 . S. O. de S. Sal- 
vador, par i 4 ® de lat. S. et o'' 

de long. O. , après un cours d'environ ^5 1 . 
de rO. a TE. De grandes barques nommées 
sumacas , la remontent jusqu’à 4 L au-dessus 
de son embouchure. Les Indiens Patachos ha- 
bitent une partie de ses bords. 

COPiTCHON, Conchon f petite ville de 
l'Hindoustan anglais , présidence et anc. 
prov. du Bengale, distr. et à i 5 I. S. de Din- 
adgepour, et à 1 . N. Pi. £. de Mourched- 
abad. 

CONTE ou PORTO-CONTE, baie de U 
cote occid. de Pile de Sardaigne, div. du Cap- 
Sassari , à 3 1 . O. d'Alghero. C'est une des 
plus grandes et des plus sûres de Pile. 

CONTERN , village des Pays-Bas, prov. , 
arrond., cant. et à i 1 . i /4 de Luxembourg. 
Carrièresde pUtredansIcsciivirons. 7 q 3 hab. 

CONTËRS, village de Suisse, cant. des 
Grisons, ligue de la Maison de Dieu, juridic- 
tion d'Oberhalbstcin , à 4 L 3/4 S. de Coirc, 
près d'un torrent impétueux , sur la route de 
Coire à Chiavenna et dans la vallée de Plnn, 
par le Septimer et le Julicr. On y a trouvé 
en 1786 des antiquités romaines fort curieu- 
ses. 160 hab. 

CONTES , village des États Sardes , div., 
prov. et à 3 1 . N. de Niccj chef-lieu de 
mand. , sur le Contes. Commerce en huile, 
soie , vin , et châtaignes. 11 y a des forges. 
1,106 hab. 

CONTESSA, ville de Sicile, prov. et à 
1 1 1. S. S. O. de Païenne, distr. et à 3 1 1/3 
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S. 0 . de Corlconc, au pied du mont Ge- 
nuardo. 3 , 000 hab. , Araautes. 

CONTESSA ( GOLFE DE ), dans PArebi- 
pel. Orphako (Golfe d'). » 

CONTESSA , village de la Turquie d'Eu- 
rope, sandjak et à 17 I. 1/3 E. N. E. de Sa- 
louique , au fond du golfe et à i 1. 1/4 O 
d'Orphano, à Perobouchure du Cara-sou. 

CüNTEST, village de France, dcp. de la 
Mayenne, arrond. , cant. 0 . et à 3 I. 1/4 S. 
S. O. de Mayenne, et à 5 1 . 1/4 N. N. E. de 
Laval, sur la rive droite de la Mayenne. 
i, 43 G hab. 

CONTEVILLE , bourg de France , dép. de 
PEurc, arrond. et à 3 1 . 1/3 N. O. de Pont- 
Audcincr, et à 16 1 . N. O. d'Évreux , cant. 
de Beuzevillc, sur la rive gauche de la Seine. 
<)oo hab. 

CONTHEY, bourg de Suisse. F. GorrHEv. 

CONTI ou CONTY, bourg de France, 
dép. de la Somme, arrond. et à 4 L W 3 S. 
S. O. iPAmicns ; chef-lieu de cant. , près du 
confluent de la Seille et du ruisseau de Poix. 
11 y a I fabrique de bonneterie et 1 papete- 
rie. On y fait le commerce de blé. 700 hab. 
C'était autrefois une principauté qui faisait 
le litre distinctif d'une des branches de la 
maison de Bourbon. 

CONTICQ ou CONTICH, bourg des Pays- 
Bas , prov. , arrond. et à 3 1 . 1/4 S. S. E. 
d'Anvers; chef-lieu de cant. On y fabrique 
des chapeaux, et de Phuile de navette et de 
colza, il s’y tient i marché considérable de 
chevaux. 3 , 4 ^ i 

CONTIGLIANÜ, bourg des ÉtaU de PÉ- 
glise , délégation et à 1 1 . 1 /a O. de Ricti. 

CONTIGNÉ , villige de France, dép. de 
Mainc-ct-Loire, arrond. et à G 1 . £. de Se- 
gré , cant. et à 1 1 . i /3 N. de Cbaleauneuf- 
sur-Sartbe. 1,357 

CONTIGNV , village de France, dép. de 
PAllicr, arrond. et à 5 1 . 1/3 S. de Moulins, 
cant. du Mootct-aux-Moincs. 1,089 hab. 

CONTIN, village d'Écusse, comté de Ross, 
presbytère et à 3 1 . 1/3 O. S. O. de Dingwal, 
sur le Conau et le Garve. Il y a dans les en- 
virons plusieurs lacs qui abondent en truites 
et en saumons. 1,980 hab. 

CONTOOCOOK, rivière des ÉtaU-Unis, 
état de New-Hampsbirc. Elle prend sa source 
dans la partie S. E. du comté de ChcshiiT, 
parcourt celui d'ilillsborough , entre ensuite 
dans celui de Rockingham , où elle se réunit 
au Merrimack par la droite, à 3 1 . i/s au- 
dessus de Concord , après un cours d’envi- 
ron i 8 1 . du S. O. au N E 
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CONTOY, île du golfe du Mexique, à a I. 
du cap Catochc, qui forme rextrémité N. E. 
du Yucatan. Lal. N. ai** 3 o'. Lung. O. 89° 

a5'. 

CONTRA, village du roy. Lombard-Vé- 
nitieu, prov. et à 5 1 . i /4 S- E. de Corne, 
distr. et à i/a I. S. de Mibsaglia. Il y a 1 mar- 
che le samedi. 35 o hab. 

CONTRARIÉTÉS (LES), une des îles 
Salomon , dans le Grand Océan équinoxial. 
Lat. S. 10®. long. E. i 5 g** 35 ^. 

CONTRASTA, bourg d'Espagne, prov. 
et à 7 1 . E. S. E. de Vitoria ( Alava ). 

CONTRER I, bourg et petit port de mer 
d'Arabie, dans l'Oman, sur la cOtc de la 
mer d'Oman, au N. de Hic Maceira , et h 
6n 1 . S. de IMascat. On y fait la pôchc. 

CONTRERAS, groupe de trois petites lies 
du Grand Océan équinoxial, près de la côte 
de la prov. de Veragua, dans la Nouvelle- 
Grenade , par 7® 5 o' de lat. N. et 84® ao'de 
long. O. 

CONTRES, bourg de France, dép. de 
Loir-et-Cher, airond. et à 4L 
Blois ; chef-lieu de cant. 11 s'y tient 9 foires 
par an. 1 ,4<)n hab. 

CONTREXEVILLE , village de France, 
dép. des Vosges, arrond. et à 5 1 . i /4 S. O. 
de Mirecourt, et à 9 1 . 1/4 O. d'Épinal, cant. 
de Vittel, sur la Vairo. 555 hab. A l’O. de ce 
village il y a une fontaine minérale dont le 
bassin a 8 pieds de diamètre; les eaux en 
sont recommandées pour les personnes atta- 
quées de la pierre. 

CONTROGUERRA, bourg du roy. de Na- 
ples, prov. de l'Abruzze Ullcrieure i", distr. 
et à 5 I. i/a N. N. E. de Teramo, cant. de 
Ncreto. 1,275 hab. 

CONTRÔLEUR (BAIE DU ) , formée par 
le Grand Océan boréal, sur la côte mérid. 
de la Russie américaine , par 60® 10' de lat. 
N. et 146® i 4 ^ b>ng. O. 

CONTRONE, bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Principauté Cilérienrc, distr. et 
à 3 I. 3/4 S. S. E. de Campagiia, et à 10 I. 
S. E. de Salerne , cant. de Posliglione, sur 
le penchant du mont Albumo. 11 y a 1 châ- 
teau royal de plaisance, avec de beaux jar- 
dins , et I abbaye royale. 1,181 hab. 

CONTURSl , bourg du roy. de Naples , 
prov. de la Principauté Cilcrieurc , distr. et 
à 2 1 . 1/2 E. de Cainpagna , et à 9 1 . i/a E. 
de Salerne; chef-lieu de cant., près de la 
rive gauche du Scie. Il y a des eaux miné- 
rales froides et thermales. 11 s’y lient t foire 
le juillet. 2,620 hab. 
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CONTWIG, village de Bavière, cercle 
du Rhin , distr. cl à i 1 . E. de Deux-Ponts, 
sur la rive droite du Blies, affluent de gau- 
che de la Bliesc. 11 y a 1 forge où l'on fabri- 
que de l'acier. 780 hab. ^ 

CONTWOY-TO ou RUM , lac de la Noa- 
vcllc-Bretagne, dans le pays des Indiens 
Copper, par 65 ® 5 o'de lat. N. et 1 1 4 ® de long. 
O. On n'en connaît encore que la partie occid. 
explorée par le capitaine Franklin. 11 verse 
ses eaux dans le lac Congcca-tba-ouha-chaga. 

CONTY , bourg de France, ^ojr. Com. 

CONVERSANO, ville du roy. de Naples, 
prov. de la Terre de Bari , distr. cl à 6 1 . 
3/4 S. K. de Bari J cbcf-lieu de cant., sur 
une colline agréable. Siège d'un évéché suf- 
fragaiit de l'arcbevéché de Bari. Elle possède 
X ciiâteau, 1 belle calbcdralc, plusieurs cou- 
vens, 1 séminaire diocésain, et 1 hôpital. 
Le territoire fournit au commerce des vins , 
de l'huile , des amandes , du lin et du coton. 
U s'y tient 1 foire le 6 juillet. 7,4®® Lab. 
Cette ville est très-ancienne : on atti'ibuc sa 
fondation aux Étrusques. Les Normands en 
firent le chef-lieu de leur gouvernement. 

CONVERSION, cap du Mexique, sur la 
côle de la Nouvelle-Californie. Lat. N. 34 ® 
9^ Long. O. 121® i 3 '. 

CON W AY, comm . du Nouveau-Brunswick , 
comté de Sunbury, sur la rive droite du 
SL John , qui y forme le port de Musquash- 
cove , à 18 1 . S. E. de Fredericktown. 

CONWAY, comm. des États-Unis, étal 
de Massachusets , comté de Franklin, à 3 I. 
1/2 S. O. de Grccnfield, cl à 3 o I. O. de 
Boston. 1,705 hab. 

CONWAY, comm. des États-Unis, étal 
de Ncw-llampshire, comté de Strailbrd, sur 
le Saco, à 22 1 . N. N. E. de Concord. i ,365 
habitans. 

CONWAY, rivière de la princip. de Gal- 
les. Elle prend naissance dans un petit lac, 
sur les limites des comtés de Merioncth et de 
Caernarvon , coule du S. au N. , forme la li- 
mite entre le comté de Caornanon et celui 
de Denbigh en passant par Llanrwst, et se 
jette dans la mer d'Irlande, à Aber-Conway, 
après un cours de 12 1 . du S. au N. La val- 
lée de même nom , qu'elle arrose, est très- 
belle et Ircs-fertilc. 

CONWAY, petite ville de la princip. de 
Galles, f^oy. AnER-Coawxr. 

CONWAYROROUGU, comm. des ÉtaU- 
Unis, dans la Caroline du Sud; chef-lieu du 
comté de Horry, à 34 L N. E. de Oiarlcs- 
ton, et à 37 1 . K. de Columbia. 
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CONWIL-GAYO , bourg de la princip. 
(le Galles, Cato. 

CONZA , CoMPSA , ville du roy. de Na- 
ples, prov. de la Principatitc ÙUéricurc , 
ilistr. crt 31 . E.S.E . de S. AngcIo-dc'Lom- 
l».irdi, et a lo 1 . i /4 E. d'AvcIlino, cant. de 
Teora , sur une colline. Siège d’un archevê- 
ché. 1 ,900 hab. 

Celle ville est Irès-ancicniie j à la bataille 
de Cannes, elle secourut les Romains. 7,000 
Colhs s’v étant jetés, l’an 554 » Conza fut 
assiégée et prise par Narsès. Dans le moyen 
âge, elle cuit tellement redoutable, que 
(Charlemagne imposa à Grimoald l’obligation 
il en détruire les murailles. Les Lombards 
ayant été chassés du pays par les Normands , 
(Conza continua de jouir d'une grande pros- 
pcrilé ; mais elle fut presqu entièrement dé- 
truite par le tremblement «le terre de 1694* 
Elle ne renferme plus qu’i belle cathédrale 
ornée de sculptures et de mausolées antiques, 
et quelques naaisons particulières. 

COOK, Ile du Grand Océan équinoxial, 
dans l'archipel des Mulgraves. Lal. N. a'. 
Long. E. 170° 3 '. 

COOK (DÉTROIT DE), dans le Grand 
Océan austral. 11 divise la Nouvelle-Zélande 
en deux grandes Iles, et a Go 1 . de long sur 
8 environ de large dans rciidroit le plus 
étroit. Il porte le nom du grand navigateur 
qui le découvrit en 1770. 

COOKHAM , bourg d’Angleterre , comté 
de Borks , hundred de meme nom , .sur la 
rive droite de la Tamise , à 3 4 de 1 . N. de 
Maidenhead , et à 5 I. N. E. de Rcading. 
2,737 bab. 

Le hundred de CCookham , situé dans la 
partie orient, du comté, renferme 4)9^^ 
liabitans. 

COOKKOO-OOSE, tribu indienne des 
États-Unis, dans la partie occid. du territ. 
de Columbia; elle habite le long de la cdte 
du Grand Océan, au S. de la Columbia. 
i, 5 oo individus. 

COOK’S-INLET , golfe formé par le Grand 
Océan boréal; sur la côte mérid. de la Rus- 
sie américaine, à l'O. de la grande pres- 
quilc des Tchougatchis , et au N. de l’ilc 
Kodiak, entre 59® et 61® 18' de lal. N., et 
entre 1 5 i® ao' et i 55 ® 5 o' de long. O. Il a , 
du N. E. au S. O., environ 70 I.; a son 
entrée resserrée entre les caps Éli.sabcth et 
Douglas, il a aa 1 . de largeur. Ce golfe, dé- 
couvert par Cook, qui le prit pour une ri- 
vière , a été depuis entièrement exploré par 
Vaucoüvcr. 11 est appelé par les Russes Kc- 



naïskaïa-Gouba , à cause des Kenaïtzi, qui en 
habitent les bords. 

COOK’S- SETTLEMENT, établissement 
des États-Unis, état de Missouri, comté et 
à la 1 . de S**’. Geneviève. Il s’étend le long 
delà grande route qui conduit de S*. Louis à 
l’Arkansas, et est un des plus florissans de 
celle contrée. 

COOLGRENY , village d'Irlande, prov. 
de Lcinster, comté et à 10 1 . 1 a N. N. E. 
de Wexford , baronnie cl à a 1 . N.dcGorey. 
Il s’y tient des foires les i'** mars, 11 juin, 
et 3 août. En 1798, les troupes royales y 
défirent les rebelles. 

COOLKERKE, village des Pays-Bas, 
prov. de la Flandre occ., arrond., cant. et à 
l/a 1 . de Bruges. 87a hab. 

COOLSCAMP, village des Pays-Bas ,prov. 
de la Flandre occid., arrond. et à 4 b 3 / 4 S. 
de Bruges, cant. d'Ardoye. a, 3 aa hab. 

COOLY-POINT , cap d’Irlande , prov. de 
Lcinster, comté de Louth, baronnie de 
Dundalk, à Icntrée sept, de la baie de ce 
nom, et à 3/4 de 1 . S. du bap Dallagban. 
Lal. N. 53 ® 57'. Long. O. 8 ” 37'. 

COOMBS-DITCH , hundred d’Angleterre, 
dans la partie centrale du comté de Dnrset. 
11 contient 3,898 l\ab. Blandford-Forum en 
est la ville principale. 

COOPER, rivière des États-Unis dans la 
Caroline du Sud, distr. de Charicston. Elle 
suit un cours tortueux du N. au S., jusqu'h 
son embouchure dans l'Océan , où elle a (^5 
toises de largeur, et forme la rade de Char- 
icston, apres avoir reçu l’Ashcy et IcWando; 
son cours est d’environ i 5 1 . Les goélettes 
la remontent jusqu'à une distance considéra- 
ble. Le canal qu’on a ouvert entre le Cooper 
et la Santcc établit une communication entre 
Charleston et l’intérieur du pays. 

COOPER, comté des États-Unis, dans 
la partie occid. de l'état de Missouri, entre 
le Missouri et l'Osagc. On trouve dans le 
nord de ce comté plusieurs sources salées 
dont rcxploitation est très-productive. Le 
siège de la justice est à Boonville. 6,959 bab. 

COOPER'S-ISLAND, imq des îles Vier- 
ges, dans les Petites .Antilles, entre les îles 
Ginger cl Sait, dont elle n’est séparée que 
par d’étroits passages. Lat. N. 18® 5 '. Long. 
O. 6C® 4 ^^* ^De a environ 1 l. 3/4 ‘le long 
sur 1/3 de 1 . de large. Elle appartient aux 
Anglais. 

COOPERSTOAVN , village des Étals Unis, 
état de New-York; chef-lieu du comté d’Ot- 
sego, à rcxlrémitc mérid. du lac. d'Otsego, 
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iUds rcndroit où la Susquchannali prend ta 
source, à a 8 1 . O. d'Aibany. 11 y a itomai* 
sons bien bâties, 2 églises, i maison de jus- 
tice, et I prison. 11 s'y fait un commerce con- 
sidérable. Coo hab. 

CÜOPSPELLAR , tribu indienne des États- 
Unis, dans la partie sept, du territ. de 
Columbia ] elle habite les bords d'une rivière 
qui se réunit à la Columbia, un peu au N. 
du Clark. t,Goo individus. 

COOS , comté des États-Unis , dans la 
partie sept, de l'état de Ncw>Haropshire. 
5,549 bab. Le chef*licu est Lancaster. 

COOSA, rivière des États-Unis, état d'Ala- 
bama , formée dans le pays des Crecks par la 
réunion de l'Elowlah et de rOostcnahlah , qui 
prennent leurs sources aux monts Lookout, 
dans la partie N. O. de l’état de Géorgie j 
elle coule d'abord au S. O., ensuite au S. ; 
et , apres avoir reçu un grand nombre d’af- 
llucn.s, se joint è la Tallapoosa près du fort 
Jackson, pour former l'AIabama. Le cours 
de 1 a Coosa est d'environ Go 1 . A 3 1 . de son 
confluent, elle forme des chutes ; de ce point, 
il y a des rapides sur une longueur de 20 1. 
jusqu'au fort Williams, au-dessus duquel elle 
porte bateau. 

CüOSAW ou COOSAWHATCIIIE, rivière 
des États-Unis, état de la Caroline du Sudj 
elle prend sa source dans la partie mérid. du 
comte de Barnwcll, traverse du N. O. au S. 
E. le comté de Dcaufort , et va, après un 
cours d'environ 24 1 -, se jeter dans l'Allan- 
tique par 2 larges embouchures , dont l'une 
conserve le nom deCoosaw, et l'autre prend 
celui de Broad-river ] ces deux estuaires sont 
unis par un grand nombre de canaux naturels 
qui forment de nombreuses ücs^ ils peuvent 
l’un et l'autre contenir plusieurs navires. 

COOS,\WHATCHlE , ville des États-Unis , 
état de la Caroline du Sud, chef-lieu du 
comté de Beaufort, à 21 1 . 1/2 O. S. O. de 
Cbarleston, et à 38 1. S. de Columbia ; sur 
la rive droite du Coosaw , qui est traversé 
par un pont construit depuis peu. La ville 
se compose d'environ 4^ maisons j on y tient 
les assises du cpmté. 

CüOTEHILL, petite ville d'Irlande, prov. 
d’UIster , comte et à 4 E. dcCavaii, 

baronnie de Tullagbgarvy , sur la rivière de 
son nom. On y fabrique beaucoup de toile, 
et elle e.st rentrcpùt principal des toiles du 
comté. Il s'y tient des foires les 12 mars, 
9 juin , 12 septembre et G décembre. 

COOTSTÜWN , comm. des États-Unis, 
étal de Pcasylvaiiic, comté de Berks, à G I. 



N. N. E. de Reading, et à 26 I. N. O de 
Philadelphie. Elle renferme cuvirou liai- 
sons et I église pour les luüicricns et les cal- 
vinistes. 

COOÜEL , ville de Sénégambie^ roy. de 
Saloiim , près de la Gambie , à environ 70 I 
S. S. E. deS^ Louis. 

COOUIE (EL), source dans le désert de 
Nubie , à 10 1 . S. de Terfove. 

COPAL , Copaul f fort de l'Hindoustan, 
dans les États du Nizam , anc. prov. et à 
40 1 . S. de Beydjapour , et à 7 1 . O. d'Ana- 
goundey, sur une montagne. Lat. N. i 5 ^ 
19'. Long. E. 74«. 

COPARIPUCUS, peuplade indienne da 
Brésil, qui habite dans la partie orient, de 
la Guyane portugaise , entre 56 ^ et 58 ^ de 
long. O., sur les rives du Cunipaluba , du 
Sunibiu, de la Curuamanema et du Rio das 
Trombetas. 

COPAY, petite île d'Écosse , une des Hé- 
brides , à 3/4 de I. O. de Harris. 

COPENAME, rivière de la Guyane hol- 
landaise, qui prend sa source dans les mon- 
tagnes du pays des Guacanayas , coule du S. 
au N. , et se divise en deux bras : l'un, sous 
le nom de Nickkleric, coule de l'E. S. E. à 
rO. N. O., et se rend dans l'Atlantique, un 
peu à l'E. de remboiicburc du Courantin, 
après avoir reçu plusieurs affluens, et après 
un cours d'environ 3 o l.j l'autre, qui con- 
tinue de couler au N., se jette dans l'ocrai! 
près de l'cmboucbure de la Saramanaca, 
apres un cours d'environ 4^ L 

COPENHAGUE , Kiôbenftaimf ville capi- 
tale du Danemark, située por 55 ^ 4 >' 4 ^ 
de lat. N. et to^ 14' de long. £., partie 
sur le bord orient, de Pile Sceland , et par- 
tie entre cette île et celle d'Amager , qui for- 
ment le rivage occid. du Sund , à 233 I. N 
E. de Paris, 220 1 . E. N. E. de Londres, 
uGj 1 . O. S. O, de S*. Pélersbourg , et I a 5 1 
S. O. de Stockholm. Des murailles fortes 
et régulières l'entourent et sont flanquée» 
de 24 bastions, et garnies de fossés pleins 
d'eau ÿ au N. est la citadelle. Copimhague se 
compose de trois parties ; la vieille ville au 
S. O. , la nouvelle ville an N. , et Cbristiaiu- 
havii au S. Cette dernière partie a été fon- 
dée eu 1G18 sur nie d'Amager, et formait 
une ville distincte; maintenant elle ne com- 
munique avec le l'este d'Amager que par 
deux ponl.s; au N. elle est séparée du reste 
de la ville par le détroit qui forme le port 
marchand et le port militaire, et qui, res- 
serre ilaus la partie merid., a )HTmis de cou» 
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Irutrc deux ponts qui joignent Christians* 
havn à la vieille ville. Celte partie de Co> 
penhaguc est coupée de canaux sur lesquels 
sont jetés quelques ponts. Les rues en sont 
régulières , assez larges , et bien bâties^ on 
y remorque de belles places. Son nom déiive 
de celui de son fondateur Christian iv. La 
vieille ville est séparée de la nouvelle par le 
nouveau canal et la rue Gothique. Les incen- 
dies de 1738 et de 1794 ont forcé de la recons* 
truire j et c'est maintenant la partie la plus 
neuve de Copenhague , c'est aussi la plus 
grande et la plus populeuse : c'est la cité pro- 
prement dite. Les maisons en sont bien bà- 
lies , partie en briques , partie en bois ^ mais 
on voit encore çà et là des rues étroites et tor- 
tueuses. Un peut y citer le nouveau marché 
du Roi, place vaste mais irrégulière, dont un 
côté est occupé par le palais de Charlotteo- 
hurg où siège l'académie des beaux>arts. 11 
y a aussi le théâtre , le dépôt d'artillerie , et 
3 U centre la statue équestre de Charles v. 
Du côte du port plusieurs canaux pénètrent 
dans la vieille ville ; près de là se trouvent 
la bourse et la banque. Cette même vieille 
ville renferme encore le palais du priucc 
Frédéric; l'arsenal, où est 1 a biblioûiéquc 
royale qui compte a 5 o,ooo volumes et des 
manuscrits arabes de Miebubr) l'université, 
créée en i 4>0 ot où se trouvent i bibliotliè- 
que de 70,000 volumes, i muséum d'his> 
toire naturelle , 1 amphithéâtre anatomU 
que, 1 jardin botanique, i laboratoire de 
chimie, et i observatoire. La nouvelle ville 
ou ville de Frédéric , touche à l'E. au port 
et au E. à la citadelle qui défend l'entrée 
du port. On y voit des rues droites et larges, 
des places régulières , et les maisons les plus 
belles de Copenhague. On y remarque à 
l'extrémité $. O. le petit palais gothique de 
Rosenburg, dont 1 a salle de cérémonies est 
remarquable : le roi y ouvre les séances des 
hautes cours de ju.stice. On y a placé 1 a 
monnaie royale et le cabinet des médailles ; 
les jardins servent de promenade publique. 
La portion nommée Amalieiiburg a été 
entièrement reconstruite de 174^ à 1765, 
par Frédéric v ; elle se compose principale- 
ment d'une place octogone, dite de Frédé- 
ric, qui a quatre issues par autant de rues 
larges , et sur laquelle on remarque quatre 
édifices principaux : le palais du Roi, celui 
de son nis , celui de son frère, et l'école de 
marine; au centre est une statue équestre 
de Frédéric V , en bronze. Une des quatre 
rues couduil au M. O. à l'église de Frédé- 
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rio-, édiûcc élégant; celle qui lui fait face 

conduit au port. Le port de Copenhague 
peut recevoir 5 oo bàlimens marchands , et 
bien que rentrée en «oit si étroite qu'il ne 
peut y passer plus (Viin navire à la fuis, la 
profondeur suflit aux plus grands bàlimens : 
ils approchent des magasins au moyen des 
canaux , et y sont chargés et déchargés. Les 
vaisseaux de la marine royale sont séparés 
des autres par une espèce de galerie. Après 
avoir détaillé ce que chaque partie de Co- 
penhague offre do plus remarquable , nous 
dirons sommairement que celte ville est 
au nombre des plus belles capitales de 
l'Europe, et que l'on y compte 5 places 
à marché , 10 autres places publiques , 3 
palais royaux, 9 églises paroissiales, 1 mai- 
son de prières pour les catholiques , i mai- 
son de réunion pour les bernutes , 5 sy- 
nagogucs , 3 couvens , i 3 hôpitaux, 3 o 
maisons pour les pauvres , et 1 hospice d'en- 
fans trouvés. Outre Funiversilé et l'acadé- 
mie des beaux-arts , il y a x école normale, 

I école de clnrurgie, 1 école militaire, ins- 
titution de sourds-muets , 1 école vétéri- 
naire , 1 de marine, cl 1 d'artillerie. Les so- 
ciétés savantes y sont très-nombreuses. 

Toute rinduslric du Danemark est pour 
ainsi dire concentrée dans Copenhague. 

Les manufactures y sont nombreuses ; les 
plus importantes sont celles de drap , de 
toile à voiles, d'étofTcs de laine, de tissus 
de coton , de toiles cirées , de tabac , de 
chapeaux, de savon, de lames de sabre, et 
d'instnimens de musique , de chirui^ie , 
d'optique , et de physique. On y fabrique 
aussi des cordages, des ancres, du salpê- 
tre, etc. Il y a de grandes distilleries d’eau- 
de-vie, des tanneries , beaucoup de brasse- 
ries , I belle manufacture de porcelaine 
dirigée pour le compte du gouvernement, et 
I fonderie. Le commerce y est considérable : 
il s'étend dans presque toutes les parties 
connues de la terre. La banque nationale y 
fut créée en 1736, par Christian vi. 11 y a 
1 compagnie des Indes ou asiatique, diver- 
ses compagnies d'assurances pour le com- 
merce et l'industrie, et plus de 80 gran- 
des maisons de commerce qui possèdent 
environ 300 navires marchands. Le nombre 
des bàlimens qui arrivent dans le port s'é- 
lève par an à plus de 5 , 000. Copenhague 
tire de la Norwège des boulets, des ancres, 
et de 1 a quincaillerie; de la Russie, du 
clianvrc , du lin , des mats , des toiles à voi- 
les , et des cordages ; de la Suède , du brai et 
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ilu goudron; et de rAlIemagnc , du bois de 
chêne. On évalue la pop. à io 5 ,ooo hab. 

La police de Copenhague est sous la siir> 
vciilancc d'iiii ministre et d'une direction 
particulière. La garde nation.*ilc veille de 
concert avec la garnison à la sûreté publi* 
que. Il y a un corps de pompiers distribues 
dans difTérens quartiers , et iiuc commission 
de médecins et de chirurgiens, chargée de 
la police sanitaire de la ville; l'air y est 
malsain et la mortalité y est plus grande que 
dans les autres villes du royaume. Les vi- 
vres et le chauffage y sont chers, et l'eau y 
est mauvaise. 

Copenhague n'était dans l'origine qu'un 
hameau habité par des pêcheurs. Kn ii 68 , 
l'évêque Axel ou Absalon , ayant obtenu 
du roi de Danermark la concession du terri- 
toire de ce hameau , fortiha le port et ût 
bâtir sur une petite ile le ebâteau fort d'Axel- 
huus, pour protéger la côte contre les pira- 
tes qui infestaient la Baltique; cette protec- 
tion offerte au commerce , ne larda pas à 
procurer à cet endroit une nombreuse po- 
pulation ; il fut alors entouré de remparts 
et de fossés, et reçut les privilèges de ville 
en 1384. Dans le xiv*" siècle, Christophe de 
Bavière y transporta le siège de la cour , et 
en fit la capitale du royaume. Cette ville a 
été souvent prise par les Suédois, et a été 
plusieurs fois victime de violons incendies : 
celui de 1738 consuma les deux tiers de la 
ville , et celui de 1 794 détruisit près de 1 ,000 
maisons; elle en éprouva aussi un terrible 
en 1795. Mais rien ne lui fut plus funeste 
que le bombardement qu'elle a essuyé de la 
part des Anglais en 1807 ; surprise en pleine 
paix, elle ne put opposer qu'une faible ré- 
sistance, et non-seulement elle vit un grand 
nombre de scs édifices réduits en cendres, 
entre autres la cathédrale et une partie de 
l'université, mais encore sa flotte et des 
munitions de tous genres lui furent enle- 
vées et conduites dans les porU de l'Angle- 
terre. Le iS novembre 1834 « un ouragan 
terrible fit remonter les eaux de la mer dans 
la ville, et causa de grands dégâts. 

COPEMCK , ville des États Prussiens , 
prov. de Brandebourg , régence de Potsdam , 
cercle de Tcltowstorkow , sur une ile de la 
Sprec, qui communique au rivage par deux 
ponts, à 3 1 . S. E. de Berlin. Il y a 1 château 
avec jardins , i église luthérienne et 1 réfor- 
mée. Des réfugiés français y ont clabli des 
manufactures d’étoffes de soie, de toiles, de 
tuiles à tamis, et i blanchisserie. 1,877 



COPERTINO, ville du roy. de Naples, 
prov. de la Terre d'Otrantc, distr. et à 3 l. 
1/3 S. O. de Lcccc ; chef-lieu de cant. , sor 
une colline. Elle est entourée de murailles, 
et défendue par une forte citadelle. 11 y a 
plusieurs églises et couvens, et i hôpital. 
3 , 3 oo hab. 

COPET, bourg de Suisse, f'or- Copptr. 

COPIAPO , volcan de la chaîne des An- 
des , sur la limite du Chili et du gour. de 
Bucnos-Ayrcs, au S. E. du distr. de son nom , 
par 37^ 33' de lat. S. Il a souvent ravagé le 
pays d'alentour par de violentes éruptions. 

COPIAPO, rivière du Chili, dans le distr. 
de son nom. Elle descend du versant occid. 
des Andes, coule de l’O. S. O. à PE. N. E. , 
reçoit à droite le Castano , baigne les mars 
de San-Francisco-de-la-Sclva, et se jette 
dans rOcéan, un peu au-dessous de Copiapo, 
apres un cours d'onviron 4^ !• 

COPIAPO, distr. le plus sept, du Chili, 
borné , au N. et à l'E. , par le gouv. de Bae- 
nos-Ayres; au $. , par le distr. de Huasco, 
et à rO. , par le Grand Océan. 11 a environ 
80 1 . de long du N. au S. et 4 o 1 . de large, 
et est arrosé par le SaUdo , le Chinerai et le 
Copiapo. Le climat y est très-doux , et il y 
pleut rarement ; le territoire n'en est pas 
moins fertile. Le bétail y est rare. Ce dis- 
trict est riche en mines d'or, d'argent, de 
mercure, de fer, de cuivre, de soufre , cl de 
lapis-lazuli. On trouve dans U plupart de 
ces mines du muriatc de cuivre ; U y a aussi 
de l'arsenic. Quelques roches brillent de 
cristallisations diaphanes d'un sel blanc, 
rouge , jaune ou bleu turqiiin : le sel cristal- 
lise également sur les bords du Salado. Il 
fournit aussi du nitre en aboudance. La po- 
pulation ne s'élève qu'à environ 5 , 000 bah., 
non compris les villes. Le chef-lieu est San- 
Francisco-dcda-Sclva. 

COPIAPO, ville du Chili, distr. de son 
nom , sur la rive droite du Copiapo, à a 1 
de la côte du Grand Océan , et à 1 3 1 . O. de 
S. Fraiicisco-dc la-Selva. Lat. S. 37® 10* o". 
Long. O. 73® u 5 ' 3 o''. Commerce en nitre, 
soufre, et cuivre. Il y a dans les environs 
une mine d’argent. 

Le port de Copiapo est par 37^ 19' de lat. 
S. et 73** 10' de long. O. L'isla-Grandc 00 
dcl Morro se présente au N. ; au S. O. règne 
une longue chaine de rochers contre lesquels 
la mer se brise avec violence dans les mauvais 
temps, et qui rendent rentrée de ce port dif- 
ficile de ce côté. 

Copia|>o facilite rexportatioii du cuivre 
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il'une mine très-abondante qui sc trouve à 
i8 i. dans l'intérieur ; maison ne peut 
procurer ni bois, ni eau, ni provisions. 

Cette ville a été délruiCc en grande partie 
par le tremblement de terre tic 1819. Elle 
commençait à sc relever de ses ruines , lors- 
qu'en novembre i8*aa elle en éprouva un au- 
(rc, qui la détruisit entièrement. 

COHNSIIA ou COPINSHA Y, petite ileau 
N. de l'Ecosse, une des Orcadc.s, ayant 3/4 
de I. de long. Elle est à 1/3 1 . S. E. de Po- 
nona , et jointe à l'ile de Corn-liolm par un 
récif qui sc trouve à sec à demi-marée. Il y a 
des ruines de monumens religieux , et quel- 
ques habitans. 

COPLA^iD, groupe de petites îles , près de 
la cote N. K. de l'Irlande, presqu'en face de 
Donagliadee, prov. d'UIster, comté de Down, 
à l'entrée raérid. du havre de Belfast. Lat. N. 
34® 4 '** • Long. O. 4^ • Elles sont habitées 
par des pécheurs. Sur l'une d'elles , on a élevé 
un phare. 

CÜPONS , bourg d'Espagne , prov. et à 
i 3 1 . 1/3 N. O. de Barcelone (Catalogne), et 
à 4 1 * 3/4 E. de Cervera , entre deux petites 
rivières. 

COPORORO, fleuve de la Guinée inferieure, 
f qy. Caporobo. • 

COPPA-DROUG, Cop^a-Droogf ville de 
rilindoustan anglais , dans les étals du radjah 
de Maissüur , anc. prov. de ce nom , sur une 
montagne au pied de laquelle coule la Tounga, 
à 4 ^ 1 - N. O. de Scringapatam. 

COPPARO, bourg des États de l'Église, 
légation et à 3 1 . 1/3 E. N. E. de Ferrare. 11 
s'y tient i foire en juin. 3 , 33 o liab. 

COPPEKBRCGGE , bourg du roy. de Ha- 
novre, gouv. et à 6 I. 3/4 S. S. O. de Hano- 
vre, princip. de Kalcnbcrg , chef-lieu du 
comté de Spiegelberg. 11 a un château. On y 
fabrique de la toile. g44 Eab. 

COPPER-INDI ANS ou INDIENS CUIVRE, 
Indiens de la Nouvelle-Bretagne , habitant 
principalement entre 63° et de lat. N. , 
et entre iio® et 119° de long. O., sur les 
bords du Yellow-knifc-river, du Copper^mine- 
river, du Mackenzie, et du lac de l'Esclave. 

COPPER-ISLAND , lie de la partie orient, 
du lac Supérieur, dépendante du Haut-Ca- 
nada , à 4 E du bord du lac. Lat. N . 47® si'. 
Long. O. 87** 4 ° • 

COPPER-MINE, rivière du Haut-Canada, 
qui sc jette dans le lac Supérieur, par 4 ^° 
5 o' de lat. N. et 8^” 10' de long. O. La par- 
tie supérieure de son cours n'est pas encore 
connue. 
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COPPER-MINE, rivière des États-Unis, 
territ. du Nord-Ouest. Elle prend sa source 
vers 45° 30' de lat. N. et 94° de long. 
O. , coule au S. , et sc réunit au Chipcouay , 
à i 5 I. du confluent de ce dernier et du Mis- 
sissipi. Son cours est d'environ 38 I. 

COPPER - MINE - MOUNTAINS , groupe 
de montagnes de la Nouvelle-Bretagne , dans 
le pays des Eskimaux, entre 67“ et 67® 3 o' 
de lat. N. et entre 1x8® et 119® de long. 
O., sur les bords du Copper- mine- river. 
Elles se composent en grand partie de gritn- 
stein. 

COPPER-MINE-RI VER , fleuve de la Non 
velle-Bretagnc, dans le territ. des Indiens 
Copper et des Eskimaux. L'expédition du ca- 
pitaine Franklin a fait connaître qu'il sort du 
lac Providence par 64 ” 36 ' de lat. N. et 1 14 ® 
5 o' de long. O. il sc dirige d'abord vers le 
N. O. , ensuite vers le N. , et sc jette dans la 
mer Polaire , sous 67® de lat. et 117® 67' 
de long. Son cotirs est d’environ 100 1. 11 
forme une infliiité de rapides et de cataractes 
qui entravent ta navigation, et traverse uii 
grand nombre de lacs , dont les plus consi- 
dérables sont les lacs Point et Rcd-Rock. Les 
bords du Copper-roinc-river sont , sur une 
grande étendue , héris.sés de collines et de 
montagnes dont la hauteur moyenne est d'en- 
viron 333 toises; vers la partie supérieure 
du cours , ils sont pres((ue entièrement for- 
mes de roches primitives contenant du gneiss, 
du fcld-spalh, du quartz, et du mica; vers 
la partie inférieure, ils offrent, en général, 
un sol sablonneux , argileux , et des terrains 
d’alluvion. C’est vers l'embouchure du fleuve 
que sc trouve U mine de cuivre de laquelle 
il tire son nom. Une grande quantité de sau- 
mons remontent ce fleuve. A son embouchure, 
la mer est remplie de cétacés et de phoques. 
Des ours , des loups, des bisons, des rennes, 
des renards, des hermines et des écui'euils 
fréquentent scs rive.s. 

COPPET , bourg de Suisse, canton de 
Vaud, dislr. et à i I. 3/4 S. S. O. de Nyon , 
et a 3 1 . N. N. E. de Genève; chef-lieu de 
cercle, sur le bord du lac Léman. Il a un 
château magniriqiic et orné de promenades 
charmantes ; il a appartenu h Necker, qui s’y 
retira. Les cendres de ce ministre, réunies 
à celles de son épouse et de sa fille, M“® de 
Staél-Holstein , reposent dans les jardins de 
ce château. Le territoire produit d’excellens 
vins. En 1019, il sc donna près de Coppet 
line bataille où les troupes de l'cnipercur 
Henri 11 battirent celles du duc de Bourgo- 
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gDC. Les Bernois assiégerent et dclruisircnt 
le cliMeaii en i536- 

COPPITO , bourg tin roy. de Naples , prov. 
de PAbruzze UUcrieurc distr. cant. et à 
I I. N. O. d'Aquila , sur la rive droite de 
l'Atcrno. 6^5 hab. 

COPRYCK, bourg des Pays-Bas. f^oy. Ca- 

PRYCSE. 

COPTHORNE , liundred d’Anglelerre , 
dans le centre du comte de Surrey. 9,4^^* 
babitans. 

COPTOS , CopuTis , bourg de la Haute- 
Égypte , prov. de Thèbes , à 7 1. N. des rui- 
nes de l'ancienne ville de ce nom , et à 4 L 
3/4 Qenéh, entre la rive droite du Nil 
et une chaîne de montagnes. Résidence d'un 
évéque cophte; la majeure partie des liabitans 
sont des chrétiens de celle secte. Il s'y fait 
un commerce assez actif avec Cosscir, au 
moyen des caravanes qui y portent les pro- 
ductions du pays et en rapportent du café , 
de la gomme arabique , de l'encens, du poi« 
vrc , des châles , de 1a mousseline, et divers 
articles de manufactures anglaises. 

Les environs sont fertiles en froment , 
dourra, orge, et cannes h sucre. Une partie 
du territoire pourrit des troupeaux de mou- 
tons , de beeufs et de chameaux. Le 8 mars 
1 799 , il s'est livre près de ce bourg un com- 
bat entre les Français et les Mamelouks. 

Coptes occupe une partie de remplacement 
de Cophtis f dont les ruines, qui embrassent 
un espace de a/3 de I. de circonférence , 
prouvent son ancienne importance. Ces rui- 
nes, qui ne consistent plus qu'en débris de 
murs de circonvallation et de deux temples 
semblables à ceux d'Esnch , rappellent 4 épo- 
ques florissantes <les arts , celles des Egyp- 
tiens , des Grecs, des Romains , et des Sar- 
rasins. 

COQÜÉ ou COGUÉ , bourgade de Séné- 
gambie , roy. de Cayor, à i3 1. S. E. de 
S*. Louis, près de la frontière du roy. des 
Yolofs , et sur le passage des caravanes mau- 
res qui vont acheter de la gomme dans le pays 
habité par ces |>cuplc&. Lat. N. 1 5° 35'. Long. 
O. 18 ^. Pop. : 3,000 hab. , parmi lesquels il 
y a un grand nombre de Maures. 

COQUET , rivière d'Anglelerrc, qui prend 
sa source dans le versant mérid. des monts 
Cheviot, sur les frontières de l'Ecosse, par- 
court rintéricur du ward de Coquctdalc , 
dans le comté de Nortlmmbcrland , arrose 
Allcnton, Rothbury cl Warkworth ; reçoit 
un gnand nombre de ruisseaux, et se jette 
dans la mer du Nord, à i/a I. au-dessous de 
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Warkworth, vis-à-vis de 1a petite lie de Co- 
qhet , après un cours d'environ i4 L de lY). 

à l'E. 

COQUET , petite île de la mer du Nord, 
à I 1. de la côte d'Angleterre , comté de P9or- 
thumbcrland , ward et à 4 L 1/3 N. N. £. 
de Morpeth. Elle a environ i/3 de 1. de long, 
et est très-étroite. 11 y avait autrefois un châ- 
teau , et un couvent de l'ordre de Benoit. 

COQUETDALE, ward d'Angleterre , dans 
U partie sept, du comté de Norlhumberland. 
30,000 hab. Alnwick en est le lieu principal. 

COQUILLE ou AIGNEY, rivière de France, 
dép. de la Côte-d'Or , qui prend sa source 
entre Mortot et Cliandarçon, et se joint as 
Revinson , par la rive droite , près du village 
de Taperon , après un cours d’environ 3 I. 
l/a, dont 3 de flottage à bûche perdue depuis 
Etalentc. 

COQUIMBO, volcan de la chaîne des An- 
des , sur la limite du Chili et du gouv. de 
Buenos-Ayres, à 35 1 E. S. E. de Coqiiioabo. 
Lat. S. 3o® i5'. Long. 0. 71 ®. 

COQUIMBO, rivière du Chili, dans le 
distr. de son nom. Elle a sa source sur le 
versant occid. des Amies, coule <le l'E. à 
rO. , reçoit à droite le Rio de las Piintas , et 
va se jeter dans le Grand Océan , un peu ao- 
dcssotis de Coquitnbo, après un cours d'en- 
viron 40 1. 

COQUIMBO, distr. du Chili, borné, à 
l'E., par les Andes, qui le séparent du goav. 
de Buenos-Ayres j cl à PO. , par le Grand 
Océan. Il a 35 I. de long de TE. à l'O. , et 
3s de large. Le Coquimbo en est la seule 
rivière considérable. Le climat est très*<)oux. 
C'est un pay.s fertile en grains , vin , cl huile 
excellente. Il y a plusieurs raines d'or peu 
importantes , et de riches mines de cuivre, 
de mercure, et de fer. On y trouve aussi une 
riche mine d'argent j le inAal y est non-seu- 
lement sous forme métallique, mais cncorr 
comme mine vitreuse. i5,ooo hab. Le chef- 
lieu porte le même nom. 

(COQUIMBO, ville do Chili , clicf-lieu de 
distr., à 1/4 de 1. du Grand Océan, qui for- 
me, à l'embouchure du Coquimbo , un port 
assez grand ; h 35 1. S. de Iluasco, et à 87 I. 

N. de Santiago. Lat. S. 39 ® 54^ 4°**- Long. 

O. 73 ® 39 ' 3o". Elle est sur une hauteur 
d'où l'on jouit d'une perspective agréable. 
Elle est bien bàlie; les maisons sont sépa- 
rées les unes des autres par des jardins. Il y a 
1 belle église paroissiale , plusieurs couvens, 
cl 1 collège. Le port est commode et Irès- 
fréqucnlé. Le commerce consiste principale- 
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ment en cuivre, eberaux , huile excellente, 
et viande salée. La côte fournit abondara* 
ment de bon poisson. Cette ville a été prcs> 
que entièrement détruite, en iSao, par un 
tremblement de terre , et a souffert coiisidé- 
rablcmcnt de celui de i8aa. Pop. ; Soo fa- 
milles. 

COHA , ville de l'ilc de Susam-adasi ( Stt~ 
/nos), dépendante de la Turquie d'Asie, dans 
l’Anatolie, saudjak deSoglah, près de la cote 
merid. de l'ile, dont elle est la capitale. Lat. 
IS. 3^® 4^ • Long. E. a4” 4? • Résidence du 
gouverneur, et siège d'un archevéebé grec. 
Elle est mal bâtie et a un cbateau-fort en 
ruine. i,ooo hab. Au S. E. se trouve le port 
de Tigani , avec une bonne rade. On voit en- 
core à peu de distance les ruines de temple 
de Junoii. 

CORAAN, péninsule sur la côte occid. 
d'Irlande, prov. de Connaughl, comté de 
Mayo, baronnie de Burisboolc, au N. de la 
baie de Clew. Elle est séparée, à l'E., de 
l’ile Achill par un étroit canal. Lat.^N. 38® 
5o'. Long.E. i8® 56'. Elle a environ a I. 3/4 
de long de l'E. à l'O. , et i 1. i/a dans sa 
moyenne largeur. 

CORAIR, distr. de l'Hindoustan. 
Tcrohaks. 

CORALOUR , ville de l'Hindoustan, dans 
les états du Nizam, anc. prov. et à 36 1. O. 
S. O. d'Hayder-abad. 

CORAMBAH, ville de THindoustan an- 
glais, présidence du.Bengalc, anc. prov. de 
Rahar, dans un pays sauvage et inculte, à 
quelque distance de la rive gauche du Coyle, 
à G 1. N. O. de Doesah, et à 6a I. de Patna. 

CORAKOU , ville de la Guinée supé- 
rieure, à la côte d'Or, roy. et à lo 1. N. E. 
de Soko. 

COHANZA, roy. de la Guinée supérieure, 
à la côte d'Or, ^rné, au S. O., par celui 
d'Achanti , dont il est tributaire ; au N. O. , 
par ccu.x de Takima, de Soko, et de Banda; 
au N. £. , par celui d'inta, dont il est sé- 
paré par l'Adirri J au S. E. , par celui de 
Bouroum. Sa longueur est d'environ 4^1* du 
N. E. au S. O. , et sa largeur moyenne de 
ao 1. Coranza en est la capitale. Les babi- 
tans ont la même origine que les Achantins , 
mais sont plus civilisés qu'eux , et ont aussi 
plus d'intelligence. 

CORANZA , ville de la Guinée supérieure, 
.1 la côte d'Or, cap. du roy. de son nom, h 
3i 1. N. N. E. de Coumassic. 

CORATCHi, ville de THindouslan. 
Kohatchi. 
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CORATO , bourg du roy. de Naples, 
prov. do la Terre do Bari, dUtr. et à 4 I- i/a 
S. S. E. de Barlctta, et à 9 1. O. de Barij 
chef-lieu de cant. 11 y a i belle collégiale, 
5 couvens, et 1 hospice d'orphelines. 3,5oo 
habitant. 

CORAY, bourg de France, dcp. du Fi- 
nistère, arrond. et à 5 1. 1/3 S. E. de Cbîl- 
teaulin, et à 5 1. E. N. E. dcQuinipcr, cant. 
de Cbâtcauneuf-du-Faon. On y trouve beau- 
coup de staurotides ou pierres de croix très- 
grosses. 1 , 37 a bab. 

CORAZEMA, ville du roy. cl à 60 I. N. 
E. de Siam , dans le Haut-Siam , près des 
frontières de l'empire d'An-nam. Elle fait un 
commerce considérable. 

COR AZON ( S. ), mission du gouv. de Bue- 
nos-Ayres, au pays des Cliiquitos, à 5a 1. S. 
O. de Villa-Maria.. Lat. S. 17 ® 5o'. Lone- 
O. 6 o«. 

CORAZON , montagne de la chaîne des 
Andes, dans la Nouvelle-Grenade , à 10 I. 
S. de Quito, par o® 34^ 18 " de lat. S. Son 
sommet atteint la limite des neiges , et a la 
forme d'un cœur, ce qui a fait donner è cette 
montagne le nom espagnol qu'elle porte. 

CORBACII , ville capitale de la princip. 
de Waldcck, sur une petite rivière qui la di- 
vise en ville ancienne et nouvelle, à 10 1. O. 
de (!^ssel , à 3i 1. N. »lc Francfort-.sur-lc- 
Mein , et à lao I. N. E. de Paris. Elle est 
ceinte de murs , et a 1 château , 1 église lu- 
thérienne et I réformée, i gymnase, i mai- 
son d'orphelins, et des fabriques de drap. 
1 ,600 hab. 

COURAIS, village des Pays-Bas, prov. du 
Bi*abant raérid., à 6 1. 3/4 de Bruxelles, ar- 
rond. et à 5 1. 1/4 de Nivelles, cant. et à 3 1. 
1/3 de Perwez. 4l>6 hab. 

CORBARA, village de l'ilc de Corse, ar- 
rond. et à 3 1. 3/4 E. N. E. de Calvi; chef- 
lieu du cant. de S. Angclo. 1,000 hab. 

CORBEAU (RIVIÈRE DU), <Un 9 les Étals- 
Unis, territoire de Missouri. Elle prend sa 
source vers 47 ® de lat. N. et 97 ® 55' de long. 
O., coule au S. , et se joint au Mississipi sous 
45 ® 4o' y clic a environ 30 toises 

de largeur. Elle est déjà navigable pour des 
canots à quelques lieues de sa source. Son 
cours est d'environ 3o 1. 

CORBEEK-DYLE , village des Pays-Bas , 
prov. du Brabant mérid., à 4 >/3 de Bruxelles, 
arrond., cant. et à i/a 1. de Louvain. 44^ 
habita ns. 

CORBEEK-LOO , village des Pays-Bas , 
prov. du Brabant méridional, à 4 
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Bruxelles , arrond. , cant. et à i/a i. de 
Louvain. 4 ?^ 

CORBEIL, ville de France , dcp. deSeine- 
et-Oisc, clicf’lieu d'arrond. et de cant., à 
J 1 . i/a S. E. de Versailles, ;’t 3 I. i/ 4 ^- O. 
de Melun, et à 6 1 . iji S. S. K. de Paris, 
sur la Seine et au confluent de l'Essonne , 
que l'un y traverse sur des ponts en pierre. 
Celui de la Seine , qui avait clé emporte par 
les grosses eaux de 1 803 , joint le vieux Cor* 
bcil, sur la rive droite, au nouveau Corbcil, 
qui est la partie la plus considérable de la 
ville. Celui de l'Essonne est près du confluent 
de cette rivière, un peu au-dessous du pont 
sur la Seine. Corbeil est le siège d'i tribunal 
de i'* instance et d'i conservation des hypo- 
thèques. 11 y a I bibliothèque, i société d'a- 
griculture, plusieurs églises, 1 salle de spec- 
tacle, I hdpilal, I magasin an.x farines , i 
halle au blé , i fllaturc de coton, i fabrique 
de toiles peintes et de colle forte , 1 raflioc- 
rie de sucre , des tanneries , i fabrique de 
tuyaux sans couture, en lin et en chanvre, 
et sur l'Essonne plus de 4 <> moulins à farine. 
Le commerce consiste surtout en grains et 
farines, poui rapprovisionnement de Paris.lt 
s'y tient 3 marchés par semaine, le mardi pour 
les grains et les farines , et le vendredi pour 
les grains et les denrées, i foire de 8 jours leS'^ 
dimanche apres Pâques, et d'i jour le 8 sep- 
tembre. 3 , 4 oohab. Près du vieux Corbeil, est 
\cCfMrnptioieni,oi\ se livra une sanglante ba- 
taille entre Labienus, lieutenant de J César, et 
Camulogcnc, clicf dasParisii etdc leurs allies. 

Corbeil était anciennement une ville forte. 
Elle appartint jusqu'à Louis-le-Gros à des 
comtes , qui plus d'une fuis luttèrent contre 
l'autorilc royale. Le duc de Bourgogne l'as- 
siégea en vain en i4ifl-Lcs calvinisles furent 
aussi contraints d'en lever le siège en 1663 ^ 
mais en iS^o, le duc de Parme, envoyé par 
l'Espagne , la prit après un mois de siège, et 
la mit a feu et à sang. 

L'arrondissement de Corbeil se divise en 
4 cantons : Arpajon, Boissy-S*. Léger, Cor- 
beil, et Longjumeau, et en ^3 communes. 
53,760 hab. 

CÜRBEIL-LE-CEUF, village de France , 
dcp. de rOise, arr. clà 3 1 . 3/4 S. de Beauvais , 
cant. de Méru^ dans une situation riante. On 
y fabrique beaucoup d'éventails en bois et en 
os et de la dentelle de soie. 3 oo hab. 

CORBEILLES, village de France, dép. du 
Loiret , arrond. cl à 3 I. u /3 N. O. de Mon- 
targis , et à ii 1 . 1/3 E. N. E. d'Orléans, 
cant. de Ferrières. 1,034 hab. 



CORDELIN ou CORBELLIN, village de 
France, dép. de l'Isère, arrond. et à a 1 . N. 
E. de La Tour-du-Pin , cl a 1 1 I. 1/4 N. N. 
O. de Grenoble, cant. du Pont-dc-BeauToi- 
sin. 1,496 bab. 

CORBELIN , ruisseau de France, dép. de 
la ?iicvrc, qui prend sa source ù l'étang de 
Corbelin, et se joint a la Sozay par la rive 
gauche, au-dessus de La Chapelle-S^ André, 
après un cours d'environ t 1 . 1/3, dont 1/3 1 . 
de flottage a bûche perdue, depuis les usines 
de Corbelin. 

CORBELIN, village de France, dép. de 
1 a Nièvre, arrond. et à 3 1 . a /3 S. O. de Oa- 
inecy, et à 10 1 . 1/3 N. N. E. de Nerers, 
cant. de Varzy. Il y a des usines à fer à hauts 
fourneaux. 81 liab. 

OORBENV , bourg de France, dép. de 
l'Aisne, arrond. et à 4 1 - i /4 de Laon, 
cant. et à 3/4 de 1 . N. E. de Craonc, sur U 
route de Laon a Reims. 63 1 hab. Ce bourg 
était une maison royale, où Cbarlcmagnc, 
après Iq mort de son frère Carloman, fut re- 
connu seul roi, a l'cxclusiou de ses neveux, 
par les grands de France et d'Austrasie. 681 
habitans. 

CORBERA, bourg d'Espagne , prov. et à 
5 I. i|3 N. E. de San-Fclipe (Valence), et 
à X l. i/a E. d’Alcira. 

CORBERA, bourg d'Espagne, prov. cl k 
13 1 . O. de Tarragouc (Catalogne), et à 6 1 . 
1/4 N. de Torlose. 

CORBÈRE , village de France, dcp. des 
Pyrénées-Orientales, arrond. cl à 4 !• 3/3 
O. S. O. de Perpignan, cant. et à il. i /3 
S. S. O. do Millas. 843 hab. Il y a dans les 
environs une grotte remplie de stalactites cu- 
rieuses. 

CORBERS, bourg de Suisse. P'oj • Cor- 

BlèftES. 

CORBETE, une des lies Bissagos, prés de 
la côte de Séncgambic. Lat. N. 1 1® la*. Long. 
O. i8“ 10'. 

CORBET'S - INLET , petit bras de mer 
forme sur la eûtede la Nouvelle-Galles sept-, 
dans la Nouvelle-Bretagne, au N. O. de la mer 
d'Hudson. Lal. N. 6 a® 3 o'. Long. O. 95® ao'. 

CORBETTA, bourg, du roy. Lombard- 
Vénilien, prov. et à 8 1 . N. O. de Pavie, 
distr. cl a 1 1. 3/4 d’Abbiategrasso. Il est 
bien bâti , dans un territoire fertile dont le» 
récoltes abondantes nlimcnlent les marchés 
voisins. 3,365 liab. Ou l'appelait Curia Picta 
et Cuvbitum. 11 avait un chiilcati-fort où se ré- 
fugia Galeazzo Viscunti, lorsque , assiégé et 
trahi, il s'enfuit île Novarc. 
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CORBIE , ville de France , dép. de U Som- 
me, arrond. cl à 3 I. i/a E. d'Amiens j chef- 
lieu dccant. , sur la rive droite do la Somme. 
Elle a de» fabriques de tricots do laine sans 
envers , des moulins k tan , et i Blaturc de 
laine. 11 s*y tient a foires par an. a, 3 go liab. 
11 y avait une célèbre abbaye de bénédictins. 
On eaploite dans les environs une mine de 
tourbe et il y a des eaux minérales. 

CORBIÈRES, montagnes de France, dans 
la partie mérid. du dép. de TAude, à la droite 
de la rivière de ce nom j elles se divisent en 
un grand nombre de rameaux , dont les plus 
considérables sont , les montagnes d'AUric , 
qui courent de l'E. k l'O. , au S. E. de 
Carcassonne , et les hauteurs qui séparent le 
bassin de la Bcrrede celui de l'Orbieu. Elles 
donnent naissances quelques alDuens de l'Au* 
de, dont le plus considérable est TOrbieu. 

COHBIÈRKS, Corbers, bourg de Suisse, 
cant. et à 3 1. S. de Fribourg; chef- lieu de 
baill. , près de la rive droite de la Sarinc. 11 
a 1 petit château. L'abbaye de la Valsainte, 
qui dépend de ce bourg, en est à i I. S. E. 
i 6 i bab. 

Le baill. comprend i, 7 Sa hab. répartis en 
5 paroisses. 

CORBlGfiY, ville de France, dép. de la 
Nièvre, arrond. et à 5 1. 3/4 R- de Cia- 
mecy, et à it 1. i/4 N. E. de Nevers; chef- 
lieu de cant. , sur la rive gauche de l’Angtii' 
son. 11 y a un haras et des tanneries. On y 
fait commerce de bois à brûler. Il s'y tient 
la foires par an. a,aoo hab. 

CORBION , village des Pays*Bas, prov. 
et à a3 1. l/a de Luxembourg , arrond. et à 
5 L i/a de Neufebâteau , cant. et à i 1. de 
Bouillon. 991 bab. 

CORBIO^, hameau des Pays - Bas , prov. 
et à 61. i/a de Namur, arrond. et à 3 1. i/a 
de Dînant, cant. et à il. de Ciney. 

CORBONES, rivière d'Espagne, prov. de 
Séville. Elle prend sa source dans la sierra et 
à 4 R R- de Ronda, coule à l'E. de 

Marchena et deCarmona , et se joint au Gua- 
dalquivir par la gauche , après un cours d'en- 
viron X 5 1. du S. S. Ë. au N. N. O. 

CORBONNAIS, anc. petit pays de France, 
dans le Perche. 11 tirait son nom du village de 
Corbon , situe à 3 1. i/4 S. K. de Mortagne. 
Il fait partie du dép. de l'Omc. 

COKBONOD, village de France, dcp. de 
l'Ain , arrond. de Belley , cant. ctà 1/4 de 1. 
N. O. de Seyssel. 1,139 11 y a des in- 

dices de bouille dans les environs. 

CORBRIDGE, Cuma Ottodikorcm , ville 

Dict. Gbocr. 4' 
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d'Angleterre , comté de Norlbumberland , 
vrard de Tindalc , sur la rive gauche de la 
Tync , i 5 1. 3/4 O. de Newcastle, cl à i J. 
1/4 E. d'Hcxham. Elle a beaucoup soulTert 
des incursions des Écossais ; ses ruines l'at- 
testent. Au commencement du siècle dernier , 
on y a découvert un autel dédié k Hercule et 
une quantité d'ossemens des animaux sacriBés 
k ce dieu. i,a54 hab. 

CORBY , hundred d'Angleterre , dans U 
partie sept, ducomté de Northampton. 10,177 
babitans. 

CORCHÜELAS ( LAS) , Rusticuha , bourg 
d'Espagne, prov. et a 10 I. 3/4 N. E. de Ca- 
ceres (Estramadurc ), près de la rive gauche 
du Tage. 

CORCIEUX, bourg de France, dép. des 
Vosges, arrond. et à 3 1. S. de S*. Die, et k 
7 I. t /3 E. d'Épinal ; chef-lieu de cant. 1,300 
habitans. 

CORCOLES, bourg d'Espagne, prov. et à 
13 I. E. S. £. de Guadalaxara (Cucnca), et 
à 3 I. E. S. E. de Sacedon , à quelque dis- 
tance de la rive droite de la Guadicla. 

CORCONDAH, canton de l'Ilindoustan 
anglais, anc. prov. des Serkars sept. , distr. 
do Raduhmendry, à TE. du Godavery : il a 
6 1. deTong sur 4 de large. Le sol en est fer- 
tile, et la culture l'a beaucoup améliore. 11 y 
a des routes larges, bordées de haies. Les 
productions sont , des grains, du tabac, du 
sucre , du coton, et de l'indigo. Au milieu de 
ce district est un temple hindou sur une haute 
montagne que l'on gravit au moyen de 444 
marches taillées dans le roc. 

CORCOR A , ville d'Abyssinie , dans le pays 
des Gallas iiidépcndaos , à 33 1. S. de Cheli- 
cut, et k 70 I. È. de Gondar. 

CORCOVADO, haute montagne du Brésil, 
prov., comarca ctun peu à l'O. de Rio de Ja- 
neiro. Elle est formée de granit et de gneiss , 
et entièrement couverte d'une belle végéta- 
tion. L'on y jouit d'une perspective agréable. 

CORCUBION , petiteviUcd'Espagnc, prov. 
et à 19 l. 1/4 O. $. O. de LaCorogne (Galice) , 
et à i4 1- 3/4 O. N. O. de Santiago, sur la 
côte occid. d'une baie dont clic porte le nom, 
à l'E. du cap Finislcrc. Elle a un petit port 
très-Mir. 

CORDELLE, village de France, dép. de 
la Loire, arrond. et à 3 I. i/3 S. de Roanne, 
ctkS 1. 3>4 N. de Montbrison, cant. de S*. 
Sympborien-cn-Lay. 1,000 bab. 

CÜRDEMAIS, bourg de France, dcp. de 
la Loire-Inferieurc , arrond. ctà 3 I. 5. S. K. 
de Savenay , et à 5 1. 3/4 O. N. O. de Nan- 
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les,c»nt. Je Étienne, près de la rive 
droite de la Loire. q ,346 hab. 

CORDES , village des Pays-Bas , prov. du 
Hainaut, à lo 1. deMons, arrond. ctè 3 1. 
tj^àc Tournai, cant. et à 1 1. 3/4 deFrasnes. 
419 hab. 

CORDES, ville de France, dép. du Tarn, 
arrond. et à 4 b >/4 Gaillac , et à 4 b 

3/4 N. O. d'Alby j chef-lieu de cant. Elle est 
bâtie sur une hauteur , près de la rive gauche 
du Cltou. On y voit les restes d*un château- 
fort. Elle a I belle place, plusieurs fabriques 
de toiles , et des tanneries. Il s'y tient 6 
foires par an , et 1 marché considérable de 
grains et de pruneaux , tous les samedis. 
a,3oo hab. 

CORDES (BAIE DE), dans le détroit *de 
Magellan, sur la côte mérid. de la Patagonie, 
à i5 1. N. O. du cap Froward. Lât. S. 53" 
4o'. Long. O. 70". L'entrée en est obstruée 
par un banc de sable , et dans quelques en- 
droits par des rochers. Cette baie a été dé- 
couverte en 1699, par Simon de Cordes, na- 
vigateur hollandais. 

COKDEVOLE , rivière qui prend sa source 
dans le Tyrol, à 6 1. i/a S. E. de Brixen , 
entre bientôt dans le roy. Lombard-Vénitien, 
traverse du N. au S. la partie centrale de la 
prov. de Bcllune , en passant par Agordo, et , 
après un cours d'environ 16 1. , se joint à la 
Piave , vis-à-vis de Mcl , à 3 b S. O. de Bel- 
lune. Son cours a été en partie changé en 
1771 , par réboulement d'une montagne qui 
ensevelit 7 villages et leurs habitans. 

CORDILLERA DE LOS ANDES, cbainc 
de montagnes de l'Amérique mérid. f^ojrez 
Aicdes. 

CORDOBILLA , bourg d'Espagne, prov. et 
à 5 1. E. de Salamanque. 

CORDOBIN, bourg d'Espagne , prov. et â 
8 I. 1/4 S. O. de Logroôo (Burgos), et à 3 1. 
i/a S. E. de S*". Domingo de la Calxada,en- 
tj^ le Glera et le Cardenas. 

CORDOUAN(TOÜRDE), pharedcFrance, 
élevé sur un rocher , à l'embouchure de la 
Gironde, à i 1. i/a de la côte, et à ai 1. 
1/3 N. O. de Bordeaux. Lai. N. 45® 35' i5". 
Long. O. 3" 3o' 38", Il a 175 pieds de 
haut,suri3i de diamètre ù sa base. Il signale 
aux navigateurs les bancs de l'entrée de la Gi- 
ronde. Ce beau phare , commencé sous 
Henri 11, par Louis de Foix, célèbre aicbi- 
tecle, ne fut achevé que sous Henri iv. Il fut 
réparé sous Louis xiv , en i665. 

CORDOÜE , Covdova, prov. d'Espagne, 
qui a le titre de royaume, et comprend la 



partie centrale de rAndalousic ; elle est située 
entre 37" 9' et 38" 87' de lat. N. , et enlreS* 
33' et 8" de long. O., et bornée au N. E. 
par la Manche, à TE. par le roy. de Jaen, 
au S. E. par celui de Grenade, aa S. et à 
rO. par celui de Séville, et au N. O. parl'E^ 
tramadure. Sa longueur du N. O. au S. E. 
est de 1. , et sa plus grande largeur du 
N. E.auS.O. de 351. : on évalue sa superficie 
à 540 I. Le Guadalquivir, qui coule de l'E. à 
rO. à travers cette province, la divise en deux 
parties presque semblables pour l'étendue, 
mais Irès-dilTérentes pour l'aspect physique: 
la partie sept. , couverte par U sierra Moreoa 
et les ramifications de celte chaîne, est vul- 
gairement nommée la Sierra ; le Puerlo-Cala- 
travciio est un de ses sommets les plus escar- 
pés, mais dont la hauteur n’excède pas en- 
viron 4<>o toises au-dessus du niveau de la 
mer. La partie mérid. , appelée communé- 
ment la Campifia, est une vaste plaine parse- 
mée de quelques ondulations, et bordée au S. 
par le sierra de Algarinejo. C’est au bassin 
de ce fleuve qu'appartiennent presque toutes 
les rivières du royaume de Cordoue : l'Are» 
noso, le Guadarocllato , la Cuzna, le Giu- 
diato, le Bembezar, sont des aflluens de sa 
rive droite; le Guadajoz, leGenil, le sont de 
sa rive gauche : l'extrémité sept, de U prov., 
arrosée par la Zuja et le Guadalmez , fait 
partie du bassin de la Guadiana. La Cam- 
pina renferme quelques lacs, et il y a des 
sources minérales dans plusieurs endroits. 
L'air est pur et le climat tempéré dans lt 
Sierra , et la neige y séjourne rarement. Dans 
la Campifia la chaleur est excessive en été , 
principalement lorsque le vent du sud appelé 
solano y souQIe. L'hiver, le temps est doux, 
mais un peu pluvieux. Le sol« en général 
très-fertile dans la Campifia, manque d’eau, 
et l'arrosement des terres étant très-négligé, 
on n'y recolle pas les céréales nécessaires à la 
consommation ; mais en revanche , cette par- 
tie produit en abondance des vins , de l'huile, 
et des fruits exquis , ainsi que du lin , du 
chanvre , et du safran. Dans la Sierra , on ré- 
colte aussi peu de grains , mais il y a d'abon- 
dans pâturages, et beaucoup de Irais , parmi 
lesquels sont , le lentisqué, qui fournit le mas- 
tic, et d'autres qui donnent le kermès et la 
noix de galle; le sumac s'y ti*ouve aussi en 
grande quantité. Les chevaux qu'on élève dans 
les haras de cette province sont de la belle 
race andalouc. On y élève peu de bétes à 
cornes ; en hiver il s'y rend un nombre con- 
sidérable de moutons transbumans. U y a 
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auui beaucoup de gibier et d'abeilles. La 
Sierra renfenne des mines d'argent , de 
plomb, de fer, et de cuivre non exploitées; 
on en lire du marbre, de la pierre de taille, 
et de la terre à poterie. Plusieurs sources 
fournissent abondamment du sel. L'industrie 
manufacturière, autrefois si florissante dans 
cette province , est réduite maintenant à quel- 
ques fabriques de soierie, d'étoffes commu* 
nés en laine, de chapeaux, de savon, d'or* 
févrerie , et è quelques corroierlcs. Le vin et 
l'buile qu'on envoie dans la Castille, sont les 
objets les plus importuns de commerce. Au- 
trefois on expédiait pour l’Amérique roérid. 
des chapeaux , des gants , de U soierie, etc. 
Dans le xv* siècle on comptait un million 
d'babitans dans cette prov. ; en 1797 , il n'j* 
en avait guère que le tiers. 

Le Toj. de Cordouc est une des quatre prov. 
qui composent PAndalousie; il est compris 
dans la capitainerie-générale du Port-S**^. Ma- 
rie , ressortit de l'audience de Séville , et forme 
le diocèse de Cordoue. 

Le cfaef-iieu porte le même nom. Lors de 
la nouvelle division de l’Espagne établie par 
les Cortès en i8ai, il a formé la plus grande 
partie de la nouvelle province de son nom , et 
de petites portions de celles de Grenade et de 
Ciudad-Real. 

CORDOUE, Corfioua, nouvelle province 
d'Espagne , formée en 1822 de l'anc. roy. de 
même nom , et de quelques parties de l'Estra- 
madure et du roy. de Séville; bornée au N. 
par les prov. de Badajoz et de Ciudad-Rcal, 
à l'E. par celles de Jaenet de Grenade, auS. 
par celle de Malaga« et à 1*0. par celle de 
Séville. Sa longueur du N. O. au S. E. est 
de 38 I. , et sa moyenne largeur de a3 l. Le 
Guadalquivir la traverse de l'E. à l'O. , et la 
divise en a parties à peu près égales; la sept. , 
qui renferme la sierra Morena , est très-mon- 
tagneuse; 1a racrid. est composée de vastes 
plaines et en partie couverte par la sierra de 
Algarioejo. LcGcnil et le Guadajoz, aflluens 
de la rive gauche du Guadalquivir , l'Arenoso , 
le Guadamellato , la Cuzna , le Guadialn , le 
Bembezar, tributaires de la rive droite du 
même fleuve, la Zuja et le Guadalmez, qui 
appartiennent au bassin de laGuadiana, sont 
les principales rivières de cette prov. 337, iG5 
hab. Cordoue en est le chef-lieu. 

CORDOUE, Corrfopn, CoancBA, ville d'Es- 
pagne , cbef-licu de prov. et capitale du 
royaume de même nom, agréablement située 
au pied d'une des branches de la sierra Mo- 
rena, à l'entrée d'une vaste plaine et sur la 
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rive droite du Guadalquivir, traversé par un 
beau pont en pierre de 16 arches, ouvrage 
des Maurc.s; à a4 Séville, et à 

67 I. S. S. O. de Madrid. Siège d’un évêché 
suffragant de l'archevêché de Tolède , et des 
principales autorités de la province. Elle forme 
un carré long , et est bâtie en amphithéâtre. 
Ses murailles sont flanquées de grosses tours : 
une partie a été construite par les Romains , 
et l'autre par les Maures. Son enceinte est 
immense , mais des jardins en occupent une 
grande partie. Elle a de vastes faubourgs. Cette 
ville est mal percée; la plupart des rues en 
sont étroites , tortueuses, et malpropres. 11 
y a plusieurs belles fontaines. Parmi les pla- 
ces publiques, on ne distingue que 1a grande 
place ornée de maisons régulières avec porti- 
ques. Les autres maisons sont bâties sans goût , 
et les édifices sont sans élégance. On remarque 
cependant le palais épiscopal, les restes d'ua 
palais des rois maures, l'église des Martyrs, 
celle de S*. François , et le collège de Paul. 
La cathédrale , ancienne mosquée fondée par 
Abdérame , vers l'an 693 , est un des plus vas- 
tes et des plus beaux monumens de ce genre; 
elle a 6ao pieds de long sur 44^ large : 
4oo colonnes de diffémes marbres et jaspes 
CD soutiennent les 38 nefs. 

Cordouc a 1 collégiale, 1 5 églises parois- 
siales, 4 O couvens des deux sexes, 1 sémi- 
naire , a collèges , i école de dessin ,16 hôpi- 
taux , et a hospices pour tes orphelins. Ce fut 
une place très-commerçante sous les Romains , 
sous les Maures, et même pendant a siècles 
sous les Espagnols ; il n'y a plus que quelques 
manufactures de rubans, de galons de soie, 
et de chapeaux. On y travaille encore les peaux 
à la manière des Maures. L'orfévreric ne pro- 
duit que des ouvrages massifs et sans délica- 
tesse. 11 y a I haras royal, qui est le mieux 
entretenu de toute l'Andalousie. Cordoue est 
1a patrie des a Sénèque, de Lucain, d'Aver- 
rocs ; de Gonzalvc Fernandes , plus connu 
sous le nom de Gonzalve de Cordouc ; de Paul 
Cespedes , peintre , architecte , et sculp- 
teur, etc. 35,000 hab. La pop., anciennement 
considérable, était réduite vers le xvii** siècle ù 
Go, 000 âmes. Les environs sont remplis de 
jardins, de vignes, de forêts d’oliviers, d'o- 
rangers, et de citronniers. 

Silius Italicus rapporte la fondation de Cor- 
doue aux Romains , avant la a* guerre puni- 
que. Cette ville doit son agrandissement au 
consul Marcellus. Les Golhs s’en emparèrent 
en 57a. Elle fil en 69a une résistance opiniâ- 
tre, et fut obligée de céder aux forces des 
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Maures commandés par Abdéramc; dans la 
suite, celui-ci sVtant soulevé contre le calife 
de Damas, se fit roi du pays, et choisit cette 
ville pour capitale de ses états. 

CORDOVA, cUt du gouv. de Buenos-Ay- 
res , borné au N. par l'état de Salta , à TE. 
et au S. par la prov. de Buenos-Ayres , au 
S. O. par la Patagonie , et à l'O. par les An- 
des, qui le séparent du Chili. Sa longueur, du 
N. au S. , est do a 4 <> et sa largeur del'E. 
à rO., de 180; il est compris entre 3 o' 
et 39° 10' de lat. S. , et entre 6a® 4 ®* et 7a® 
ao' de long. O. Les Andes y projettent une 
infinité de sommets volcaniques , et toute la 
partie N. O. est couverte de ramiûcations de 
cette cordilière. La partie S. E. ,au contraire , 
n'offre qu'une plaine immense appelée Pam- 
pas , où l'on ne rencontre presque aucun 
courant d'eau, tandis que l'O. et le N. O. 
sont arrosés par un grand nombre de rivières 
qui descendent des montagnes. Si l'on excepte 
le Manlu-leuvu ou Sanquel, et le Longen, 
qui coulent sur les frontières de la Patagonie , 
toutes les rivières de la partie occid. sont tri- 
butaires du Desaguadero ou Colorado , le fleuve 
le plus considérable de Cordova. Le N. E. 
est arrosé par le Salado, qui , après avoir reçu 
le Dulce , sc perd dans le lac Saladas de los 
Porangos , et par le Tcrcero , affluent du Pa- 
raguay , et le Saladillo, qui se jette dans l'o- 
céan Atlantique. 

Cet état compte un grand nombre de lacs , 
presque tous formés par des rivières dont l'é- 
coulement n'est pas favorisé par une pente 
assez rapide; au S. E. , dans les Pampas , on 
en trouve quelques-uns qui fournissent du sel. 

Le climat est généralement doux et salu- 
bre. On recueille en abondance, dans les par- 
ties occid. et sept. , des fruits délicieux. Les 
versans des montagnes sont couverts de bois , 
et les vallées offrent d'excellens pâturages. Le 
S. E. renferme aussi de riches prairies ha- 
bitées par des peuplades indigènes et sau- 
vages . 

Cet état so divise en 4 prov. : Cordova, 
San-Juan de la Frontera, San-Luis de la 
Punta , et Mendoza. Le chef-lieu est Cordova. 

CORDOVA, prov. du gouv. de Buenos- 
Ayres, dans l'état de son nom ; borné au N. 
par l'état de Salta , à l'E. par celui de Buenos- 
Ayrcs, au S. par les Pampas, et à l’O. par 
l'état de Cuyo. Sa surface offre plus de plai- 
nes que de montagnes. Elle est généralement 
fertile. On y élève beaucoup de bestiaux et 
de mulets. Cordova en est le chef-Ucu. 

CORDOVA, ville du gouv. et à i 3 o 1 . N. 
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O. de Bucnos Ayrcs ; cbcf-licu d'état cl de 
prov. Lat. S. 3 i® ao'. Long. 0 . 64®. Elle est 
sur un terrain marécageux mais fertile , près 
de la Pucara , qui va se perdre dans un lac salé 
à 32 1 . E. N. E. C'est le siège d'un évêché. 
Les rues en sont propres et pavées , avantage 
rare dans ce pays , et les maisons bien bâties. 
La place du marché est vaste et bordée de 
grands et beaux bâlimens. La cathédrale est 
un édi 6 ce remarquable. Il y a 3 couvens d'hoa- 
mes et 3 de femmes, 1 hôpital, et 3 collèges 
dépendant d'une université renommée. Oo£i- 
brique dans cette ville du drap et des toiles 
de coton , et on y fait un commerce considé- 
rable de blé , de fruits , de mulets , et de bes- 
tiaux, avec l'intérieur du Pérou. i, 5 oo Es|» 
gnols et 4)000 nègres. 

Cordova fut fondée en , par Jérôme 
Cabrera , qui la nomma ainsi k cause de U 
ressemblance de son site avec celui de 1a 
ville de Cordoue en Espagne. Philippe v en 
fit la capitale du Tucuman; dans la suite eOe 
fut le chef-lieu des établissemens des jésuites 
dans cette partie du Nouveau-Monde. 

CORDOVA, ville d'Espagne, yoj-, Coa- 
nouE. 

CORDOVA, ville du Mexique, éUt et à 
31 1 . O. S. O. de Veracruz, et à 55 I. E. S. 
E. de Mexico. Lat. N. i8® 5 o'. Long. 0 . 
99® 16'. Les rues en sont larges, bien pa- 
vées, et tirées au cordeau. Les maisons y sont 
pour la plupart bâties en pierre. Il y a an 
centre de la ville une grande place carrée 
ornée d'arcades gothiques de trois côtés ; le 
quatrième côté est occupe par l'église princi- 
pale; une fontaine coule au milieu. On re- 
marque à Cordova un grand nombre de dû- 
mes, de tours, cl de clochers; et parmi les 
édifices destinés au culte, on distingue l'é- 
glise paroissiale , dont l'architecture est très- 
belle , et l'intérieur des mieux décorés. 

On fabiique dans cette ville des tissus de 
coton et des étoffes en laine, cl l'on y pré- 
pare le cuir. On y compte 33 moulins k su- 
cre , et il s'y fait un grand commerce de cette 
denrée, ainsi que de tabac, de grains, de 
mulets , de bestiaux, et de chaux d'une qua- 
lité supérieure. La pop. se compose de 800 
familles espagnoles , métisses, mulâtres, oa 
indiennes. Cordova a clé fondée en 1618, 
par don Diego Fernandez Cordova. Le cli- 
mat y est chaud et en même temps humide , 
par la proximité des montagnes couvertes de 
bois qui entourent cette ville en partie- 11 y 
a des raines d'or et d'argent dans les envi- 
rons ; le territoire est en outre très-fertile , 
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protluisant ioiii les fruits des deux hémisphè- 
i-cs, et une grande partie du tabac qui se 
consomme dans l'état de Veracruz. 

CORDOVA , port de la Russie américaine, 
formé dans la partie orient, de la baie Tcbou> 
gatzkaïa, entre l’ile d'Uawkins et le conti* 
ncnl. Lat. N. 6 o° 38 '. Long. O. 147® 5 o'. 

CORDOVAOO , bourg du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. cl à 8 1 . S. O. d'Udine, 
dislr. et à I 1 . i/a S. de S. Vito. Il y a i 
fort, 1 palais épiscopal, et i couvent. 2,395 
habitans. 

CORDOVILLA, bourg d'Espagne, prov. 
et à II 1 . 1/4 S. O. de Burgos , et à 6 1 . S. 
S. O. de Castro-Xeriz , au confluent de laPi- 
suerga et de l'Arlanzon. 

CORFXKPOüR, CurrucA/joor, ville de 
rilindoustan anglais , présidence du Bengale, 
anc. prov. de Dahar, dans un pays monta- 
gneux , près de la rive gauche du Mon , petit 
affluent du Gange, à 10 1 . O. S. O. de Bo- 
glipour , et à 37 I. £. S. £. de Patna. 

Le distr. de même nom est compris dans 
le grand distr. de Boglipour, cl couvert de 
montagnes dont quelques-unes renferment 
des sources thermales. 

COREO, bourg d’Égypte, Karaïh. 

CORÉE, roy. de l'Asie orientale, tribu- 
taire de la Chine, nommé Kaoli par les Chi- 
nois , et SoOio par les Tartares mandchous ; 
il forme une longue presqu'île comprise en- 
tre 34® 16' et 43® de lat. N. , et entre 122® 
12' et 128® de long. £., et bornée au N. O. 
et au N. par les prov. chinoises de Ching- 
king et de Uing-king , k l'£. par 1 a mer du 
Japon, au S. par le détroit de Corée, etk 
rO. par la mer Jaune ; sa longueur du N. au 
S. est d'environ 200 1 ., sa largeur moyenne 
de l'E. à rO. de Co 1., et sa superfleie est 
évaluée a io, 5 oo 1 . Une haute chaîne de 
montagnes qui se rattache aux monts Yin , 
parcourt cette presqiTîle dans toute sa lon- 
gueur , et donne naissance à de nombreuses 
rivières dont les principales sont : le Ya-lou, 
qui arrose la partie N. O. du roy., et se jette 
dans la mer Jaune; le Vou-men, qui coule 
dans le N. £., et sa rend dans la mer du Ja- 
pon ; et le Han, qui baigne la partie mérid., 
et se perd dans le détroit de Corée. Les cdtes 
orient, sont hautes et escarpées : les cdtes 
du S. O. sont environnées d'un grand nom- 
bre de petites Iles connues sous le nom d'ar- 
chipel de Corée. Le climat dans le N. de la 
Corée est très-froid à cause des montagnes 
qui s'y trouvent et sur lesquelles il tombe 
une grande quantité de neige ; mais au S. 
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il est très-chaud. Les montagnes du N. ne 
produisent que de l'orge et la précieuse ra- 
cine du ginseng. Le reste du sol, en général, 
très-fertile et bien cultivé, produit du riz , 
du millet, du paniz (espèce de grain dont on 
lire une sorte de vin ), des citrons , des oran- 
ges , de la soie , du lin , du tabac , etc. Sur 
les montagnes des côtes on aperçoit des 
pins , et U y a dans l'intérieur du pays des 
forêts où croit un arbre semblable au pal- 
mier , qui fournit un vernis jaune dontTéciat 
imite la dorui'e. On élève dans la Corée pres- 
que tous les animaux domestiques d'Europe, 
et , selon les missionnaires , on y trouve des 
ours , des sangliers , des zibelines , des mar- 
tres, des castors , et des cerfs. Les rivières 
abondent en poissons , et il parait qu'il y a 
des caïmans , dont quelques-uns atteignent 
une longueur de 3 o à 4 <> pieds. Les Coréens 
n'ont pas d'autres fabriques que celles de pa- 
pier de coton très-blanc et très-fort; et de 
toiles de lin très-ânes ; ils échangent ces ob- 
jets avec les Chinois , contre du thé et de la 
soierie. Ils font aussi quelque commerce par 
les ports du Kin-chan avec les Japonais, qui 
leur apportent du poivre , des bois odorifé- 
rans , de l'alun , et des cornes de buffle , et 
auxquels ils donnent en échange du plomb , 
du coton , de la soie brute , et du ginseng. 
Les paiemens se font en petits lingots d'ar- 
gent ; il n'y a de monnaie qu'en cuivre. 

On a une connaissance si bornée de ce 
pays , qu'il est impossible d'en fixer exacte- 
ment 1 a population. D'après les relations des 
voyageurs qui en ont visité les côtes , et selon 
Uamel, qui dit avoir séjourné 9 ans dans l'in- 
térieur , elle serait , comparativement à l'é- 
tendue du pays, aussi forte que celle de 1a 
Chine , et se composerait de 1 5 millions 
d'babitans. 

Les Coréens sont de moyenne taille et d'une 
physionomie agréable ; ils sont efféminés , 
menteurs, lâches, et rusés voleurs ; ils aiment 
la danse , la musique , et ont beaucoup de 
disposition pour les sciences. Les habitans 
de la partie sept, sont plus robustes et bra- 
ves. Le costume des Coréens est une longue 
robe à manches larges , attachée par une 
ceinture; ils portent un chapeau à larges 
bords et de forme conique, et des bottes 
en soie, en coton, ou en cuir; leurs maisons, 
qui ressemblent à celles des Chinois , sont 
généralement mal bâties; elles sont en bri- 
ques dans les villes , et en terre dans les 
campagnes , toutes sont couvertes de chaume ; 
celles des seigneurs, plus élégantes, sont 
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oroées de jardins. Les murailles des villes 
sont dans le genre de celles de U Chine, 
garnies de créneaux et flanquées de tours; 
les portes en sont voûtées. Les coutumes de 
ce peuple sont à peu près les mêmes que 
celles des Chinois. On y marie les cnfans dans 
Tadolescence, mais l'épouse reste dans U 
maison du beau-père jusqu'à l'àge de pu- 
berté. La polygamie est admise ; cependant 
le mari ne reçoit dans la maison que sa pre- 
mière femme. Les appartemens des femmes 
sont secrets, et la vue en est interdite aux 
étrangers. Les Chinois ont porté en Corée 
leurs arts, leurs sciences, et leur langue; 
les lettres y forment un ordre à part dans 
lequel on n'est reçu qu'après avoir subi de 
sévères examens, mais tout leur savoir se 
borne à la morale de Confucius : ils se ser- 
vent de la langue et des caractères chinois. 
La langue vulgaire est un mélange de man- 
dchou, de chinois, et d'un autre idiome qu'on 
n'a pu découvrir. Quant à la religion , les 
grands et les lettrés suivent la philosopliie de 
Confucius; le peuple suit ou la religion de 
Fo ou celle de Bouddha; les prêtres vivent 
dans un état d'abjection. 11 y a aussi des as- 
sociations religieuses dont plusieurs des mem* 
bres suivent une règle , ont la tête rasée , 
s'abstiennent de viande, fuient les femmes, 
et observent une foule d'autres pratiques su- 
perstitieuses ; mais en général ils sont mé- 
prisés. 

La Corée était dans l'origine divisée en 
plusieurs petits états. Les Tartares man- 
dchous la subjuguèrent primitivement. 11 pa- 
rait cependant que les Japonais occupèrent 
aussi pendant quelque temps plusieurs des 
provinces. Les Chinois U soumirent entiè- 
rement CD l'an I lao avant l'cre chrétienne ; 
depuis cette époque , les rapports des deux 
pays ont été subordonnés à la politique du 
vainqueur, mais les empereurs de Chine ont 
tente vainement de réduire la Corée en 
simple province. Elle est gouvernée par des 
rots héréditaires , dont Tinvestituro est ac- 
cordée par la cour de Pe-king; lorsqu'il 
monte sur le trône, le nouveau roi paie à 
son suzerain un léger tribut, qui consiste en 
8oo onces d'argent, et tous les trois ans il 
envoie à Pe-king des ambassadeurs pour lui 
rendre hommage et porter un tribut en gin- 
seng , zibelines, papier de coton, et quel- 
ques autres productions du pays. Du reste, 
il est entièrement indépendant et exerce 
une autorité absolue sur scs sujets; sa cour 
et son sérail sont nombreux. Tous les Co- 



réens sont obligés de travailler pour le soare- 
rain durant 3 mois; et outre les revenus con- 
sidérables de ses domaines , il perçoit une 
dîme en nature sur toutes les productions de 
son royaume; après lui est une espèce de 
noblesse féodale qui exerce sur les babitans 
de scs terres un pouvoir très-oppressif; il y 
a aussi des esclaves ; le reste de la nation vit 
daus un état semblable à celui des Chinois. 
Le gouvernement de la Corée est très-ombra- 
geux : il ne permet pas l'entrée du pays aux 
étrangers , et les malheureux navigateon 
qu'une tempête jette sur la côte y sont ré- 
duits CD esclavage. Sa force militaire, quoi- 
que très-nombreuse, serait peu redoutable 
pour des Européens; les soldats sont armés 
d'un mauvais mousquet, d'un arc, et d'un 
fouet. 11 a une grande quantité de bàtimens 
de guerre dont la construction est imitée des 
galères portugaises , et qui sont munis de 
canons et de pots à feu. Le long des côtes 
l’on voit des forteresses défendues par des 
moines belliqueux. 

La Corée est divisée en 8 provinces, sa- 
voir : Hicn-king, Hoang-hai , Kiang-yuen, 
Kin-chan, King-ki, Ping'an, Tchu-sin, et 
Tsuen-lo ; clics renferment districts, 33 
villes du premier ordre, 58 du deuxième, 
et 70 du troisième. King-ki-tao, dans 1a pro- 
vince de King-ki, est la capitale du royaume 
et la résidence du souverain. 

CORÉE (ARCHIPEL DE), groupe de 
petites îles de la mer Jaune, au S. O. du 
roy. de Corée, entre 34® et 36® 3o' de lat. 
N. , et entre 10^ et ia4^ 4^' loog. E. 
11 y en a un très-grand nombre; les princi- 
pales sont les lies Amhcrst. La plupart ne 
sont que des rochers de granit d'une forme 
singulière; beaucoup sont couvertes de bois, 
et habitées. 

COREEN , montagne d'Écosse , comté d'A- 
berdeen, à 4 h O.'d'Alford. Sa hauteur 
est de 355 toises au-dessus du niveau de U 
mer. 

COREGLIA, bourg du duché de Lucques, 
dislr. et à U 1. 3/4 ^ - de Borgo-a-Mozzano. 

CORELLA, ville d'Espagne, prov. ci à 
9 1. i/3 E. S. K. de Logroâo (Navarre), et 
à U 1. 1/3 S. E. dcCalahorra, dans une plaine 
fertile, sur U rive gauche de TAlhama. Elle 
a plusieurs églises, 1 hôpital, des distilleries 
d'eau-de-vic, des moulins à huile, et 1 fa- 
brique considérable de jus de réglisse. 4«ooo 
hab. Les environs sont bien cultivés et bien 
ari'oscs. On y trouve des carrières de pierre 
à bâtir. 
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COREN, bourg du roy. de Saxe. f'oy . 

Khosbit. 

CORENNE, village des Pays-Bas, prov. 
et à 3 r. 1/3 de Namur, arrond. ctà 31 . 3 4 
de Dînant, caut. et à t I. de Florenncs. a 46 
habitant. 

CORE-SOUND, baie des États-Unis, état 
de la Caroline du Nord, comté de Carterct, 
entre le continent et l'ile sablonneuse que 
termine au S. le cap LooLout. Lat. N. 34 ° 
38 '. Long. O. 79® 5 '. Elle a environ 8 1 . de 
luDg sur 1 1 . i/adc large. 

CORFE-CASTLE , bourg d'Angleterre, 
comté de Dorset , hundred de son nom , dans 
la péninsule improprement nommée iie de 
Purbec , à i 1 . N. de la Manche, et à 1 1 . 
3/4 S* Wareham. 11 y a une grande 

église gothiejuc. Ce bourg envoie 3 membres 
au parlement. t ,465 hab. 

Corfe^castle tire son nom d'un anc. ché- 
teau-fort situé sur une montagne voisine , et 
dont on aperçoit encore les ruines. C'est 
dans ce château que fut assassiné Édouard- 
le- 51 artyr, par ordre de sa bclle-mérc El- 
fride, et que Jean-8ans*Terrc fit mourir de 
iaim aa prisonniers de la pi*emièrc noblesse 
du Poitou. Lors des troubles civils, ce châ- 
teau fut assiégé et pris par l'armée du parle- 
ment , et détruit peu après. 

CORFOU , lie de la mer Ionienne , la 
première et la plus importante des lies qui 
composent la république ionienne; située en- 
tre 39<* ai' et 39<> 5 o' de lat. N. , et entre 
17" 18' et 170 47^ de long. E. , près de la 
côte occtd. de la Turquie d'Europe, dont 
elle est séparée par un canal qui a 5 1. dans 
sa plus grande largeur, et 1 1. dans sa plus 
petite. La longueur de cette lie, du N. O. au 
S. E. , depuis la pointe Apocripti jusqu'au 
cap Blanc , est de 1 4 I . , et sa largeur moyenne 
de 4 à 5 1 . Elle est couverte de collines en- 
trecoupées d'un petit nombre de plaines. La 
seule montagne qu'elle renferme est la Ma- 
vrona , située dans la partie sept. Les cours 
d'eau qui l'arrosent sont, en général, peu 
considérables. Le climat y est doux; mais on 
y éprouve souvent des transitions subites du 
chaud au froid. Elle est sujette aux tremble* 
mens de terre et aux maladies pestilentielles. 
Outre les céréales, Corfou produit beaucoup 
dliuite , d'oranges , de citrons et d'autres 
fniits, ainsi que du miel et de la cire. 11 y a 
des salines. On en exporte principalement de 
l'huile et du sel. 60,000 hab., la majeure par- 
lie du rit grec. 

Cette ile est en quelque sorte la clef de 
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l'AdriaUque; elle a toujours été d'une grande 
importance politique. Son premier nom fut 
Dr^panée { elle a porté ensuite celui de Sche- 
vùxf et enfîn celui de Corcjrra. Sur la fin du 
xiv'^ siècle, elle tomba au pouvoir des Véni- 
tiens, qui la conservèrent jusqu'à la paix de 
Campo-Furmio , en 1797, époque à laquelle 
elle fut cédée aux Français , qui ravalent 
prise pendant la guerre. En 1799 , les flottes 
combinées des Russes cl des Turcs la sou- 
mirent, et la réunirentaux autres ilcs Ionien- 
nes , qui formèrent alors une république. De- 
puis clic est rentrée sous la domination des 
Français, qui l'ont conservée jusqu'en 18 r 4 . 
L'ile de Corfou est divisée eu 8 cantons : 
Allefcchimo, Argirii inférieur, Argiru supé- 
rieur, Crasalo , Mezzo du centre, Mezzo 
méridional, Mezzo septentrional, et Gros. 
Corfou en est le chef-lieu , et le siège du gou- 
vernement de la république. 

CORFOU, ville elief-lieu de l'ile de même 
nom , construite en aropliitbéâtre sur un pro- 
montoire de la côte orient, au pied duquel 
est le port. Lat. N. 39° 38 ' ao". Long. E. 
17° 35 ' 5 o". Siège d'un archevêché et du 
gouvernement de la république des Iles Io- 
niennes. On y a établi depuis i 8 a 3 une uni- 
versité pour la république. Corfou n’est ni 
beau ni bien bâti j mais c'est une place de 
guerre très-forte, défendue par deux cita- 
delles, dont une, séparée de la ville par une 
esplanade, est la résidence du gouverneur. 
1^ faubourg de Kastrados occupe une par- 
tie de l'emplacement de l'ancienne Cot'cjra. 
Le port est petit , et ne peut recevoir que 
des vaisseaux marchands. Ayant été déclaré 
port franc, l'ouverture s'en est faite le 
septembre i 8 a 5 . La rade est vaste et sûre. 
L'ile de Vido, anciennement Ptjrcha , en 
face et a 1/4 de 1 . de Corfou, est occupée 
par le lazaret , et est bien défendue par un 
triple rang de batLcries ; elle forme, pour 
ainsi dire, les fortifications extérieures du 
port. Le commerce de cette ville est consi- 
dérable , et la pèche sur la côte est très- 
active. Environ i 5 ,ooo bab. On a découvert 
il y a peu de temps près de celle ville les 
ruines d'un temple antique d'ordre dorique 
qu'on croit avoir etc consacré a Neptune ou 
k Bacchus. 

En 1716, Corfou sc défendit contre les 
Turcs, et les força à la retraite. En 1718, 
un magasin a poudre qui prit feu pendant 
un orage détruisit le vieux château , l’arse- 
nal, et plusieurs maisons particulières. Du- 
rant la dernière guerre , cotte ville résista 



DIgiîized by Coogle 




200 



C 0 R I 



G O R I 



au\ forces des Anglais , et ne se rendit qu'en 

1814. 

CORGENO, village du rojr. Lombard- 
Vénitien , prov. de Milan, distr. et à 1 1 . 3/4 
N. de Somma, agréablement situé près du 
lac de Comabbio. Haï filature de soie. 34 ^ 
liabitans. 

CORGNAC, village de France, dép. de 
la Dordogne, arrond. et à 6 1 . 1/3 S. E. do 
Nontron, et à 6 1 . i /3 N. E. de Périgueux, 
cant. de Thiviers, sur la rive droite de l'isle. 
1,170 bab. 

CORGNALE, village d’Ill^rie, gouv. , cer- 
cle et à 5 1 . E. de Trieste. 1,671 bab. Il / a 
dans une montagne des environs une cavemo 
remarquable. 

CORGO, rivière du Portugal, prov. de 
Tras-os-Montes. Elle prend sa source près 
de la serra de Marao, coule du N. au S. , ar- 
rose Villa-Rcal, et se perd dans le Douro 
apres un cours d'environ 8 1. 

CORl, CoEA, bourg des États de l'Église, 
délégation et à 8 1 . O. de Frosinonc, et à 
10 1 . S. E. de Rome, sur une colline qui 
porte encore les ruines de deux temples , 
l'un d'Herculc, et l'autre de Castor et Pol- 
lux. 3,000 bab. 

CORl, cap de la Tui*quie d'Europe, 

llTADA. 

CORl A, ville d'Espagne, prov. et à i 3 1 . 
1/3 N. N. O. de Cacercs (Eslramadure) , et 
à 9 1 . 1/3 S. O. de Plasencia , sur la rive 
droite de l'Alagon. Siège d'un èvéché suf- 
fragant de l'archevéché de Santiago. C'est le 
Caurium des Romains. Ses anciennes mu- 
railles subsistent encore ; elle est aussi dé- 
fendue par un petit fort bail dans le xiv*^ 
siècle, et place sur une hauteur. Elle a 1 ca- 
thédrale gothique, i église paroissiale, 3 
couvons, et 3 hôpitaux. Il y a un beau pont 
de 7 arches sur l'ancien Ut de l'Alagon. i, 5 oo 
habitans. 

CORIA, bourg d'Espagne, prov. et à 3 1 . 
i /3 S. S. O. de Séville, sur la rive droite du 
Guadalquivir. 

CORIAGONDJE, CoHagungef ville de 
rilindoustan anglais, présidence du Bengale, 
anc. prov. et à 30 I. N. N. E. d'Agrah, et à 
5 1 . E. S. E. d'AUghor, sur la rive droite 
du Cally-^icddy. 

COHIANO, village des États <le l'Église, 
légation et à 1 1 I. 1/3 S. E. de Forli, et à 
3 1 . 1/4 S. £. de Rimini. 11 s'y tient une foire 
le deuxième lundi de chaque mois. 

CORIGHANO , ville du roy. de Naples , 
prov. de la Calabre CiLcricurc , distr. et à 



3 1 . O. N. O. de Rossano, et à 9 1 . i/s N. E. 
de Cosenza \ chef-lieu de cant. , sur une col- 
line , près de la petite rivière de son non , 
à 1 1 . 1/4 du golfe de Tarentc. Elle a un 
beau château , de tristes habitations, et des 
rues étroites , sales et tortueuses : un aque- 
duc lui fournit de l'eau. Il y a 5 églises, 6 
couvens et un hospice. 6,000 bab. Les envi- 
rons sont couverts d'orangers , d'oliviers , 
et de citronniers , et donnent de bon vin. 
C'est près de cette ville qu'était l'ancienne 
Sjbaris f dont il ne reste aucun vestige. 

CORIGLIANO, bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Terre d'Otrante , distr. et à 5 1 . 
S. S. E. de Lecce , cant. de Cutrofiono. 
3,400 bab. 

CORINALDO , bourg des États de l’É- 
glise , délégation et à 7 1 . 3/4 O. d'Ancooe , 
entre la Misa et le Cesano. Il s*y tient des 
foires le jeudi après U Pentecôte , tous les 
lundis de juin , et le 16 août. 

CORINGA , bourg du ooy. de Naples , 
prov. de la Calabre Ultérieure 11* , distr. et 
à 3 1 . 1/4 S. de Nicastro, et à 5 1 . 1/3 O. 
S. O. de Catancaro, cant. de Maida. U u 
beaucoup soufTert par le tremblement de 
terre de 178$. Pop. : 3 , 000 bab. Son terri- 
toire renferme une mine d'alun et d'ocre 
rouge. 

CORINGO , ville et port de rHindousUo 
anglais, présidence de Madras, anc. prov. 
des Serkars sept., sur Le golfe du Bengale, 
à l'embouchure d'un des bras du Godavery, 
à 13 1 . S. E. de Radjah-mendry , et à 65 I. 
S. O. de Cicacolc. Lat. N. x6° 4 ^'* Long. 
E. 80^ 18'. Coringo est à l’abri des vents de 
$. E. Le port est le meilleur de la côte, et 
pendant la mousson du S. O. , il est trè»-sùr 
pour les navires de moyenne grandeur. 11 fait 
un grand commcroc avec le Bengale et le 
Pégou , en bois , sel, etc. Les Français fu- 
rent les premiers Européens qui s'y établi- 
rent. Les Anglais s'eu emparèrent en 17^, 
ainsi que de tout le territoire. En 17B7 , nn 
ouragan et un débordement des eaux do la 
mer détruisirent une partie de la ville , et 
firent périr un grand nombre des habitans. 

CORINTII, comm. des États-Unis , état 
de Vermont , comté d'Orange , à 7 1 . S. fi. 
de Montpellier. 1,876 bab. 

CORINTHE ( ISTHME DE ) , langue de 
terre qui sépare le golfe de Lepante de celui 
d’Athènes, et qui joint la presqu'île de Moréc 
à la Grèce. 11 n'a que 1 1 . i/u de large dans 
sa partie 1 a plus étroite. On a fait beaucoup 
d'cllurts inutiles pour ouvrir à travers cet 
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iftüime une communication entre U mer lo* 
nienoe et l'Archipel; un canal de 3o à 4^ 
pieds de profondeur sur environ 6o de lar- 
geur, rappelle CCS travaux. Après que Xer- 
xès eut forcé le passage des Thcrmopylcs , les 
faabitans du Péloponnèse clevcrcnt , pour 
protéger leur péninsule , une muraille qui 
traversait l'isthme. Elle commençait derrière 
un marais près de Schoenus , sur le golfe Sa- 
ronique , et se terminait aussi près d'un ma- 
rais entre Toutrochori et Corinthe; sa lon- 
gueur la fit appeler Hexamitia, nom que 
conserve encore un hameau de cet isthme ; 
cette muraille fut réparée pendant la guerre 
du Péloponnèse; dans des temps plus moder* 
ucs , Constantin , gouverneur de Sparte , y fit 
aussi travailler. Mahomet ii la démolit. En 
i463, les Vénitiens entreprirent de la rebâ- 
tir , mais ils furent obligés de suspendre leurs 
travaux. Sur cet isthme existent les ruines 
d'un temple de Neptune , ainsi que celles 
d'un théâtre et d'autres monumens anciens. 

CORINTHE, CoBiBTucs, ville de la Tur- 
quie d'Europe , en Morée , sandjak et à i3 1. 
l/a N. N. E. de Tripolitza , près de l'isthme 
auquel elle donne son nom , à 3/4 de 1. du 
golfe de Lépante, et à i 1. i/a de celui d'A- 
thènes. Lat. N. 3j° 53' Sj". lw>ng. E. ao° 
3' 5o". Quoique elle ait peu de maisons , elle 
occupe cependant une grande étendue de ter- 
rain sur la pente d'une colline , parce que 
les maisons sont disséminées au milieu de 
jardins et de champs cultivés, et sur le che- 
min qui conduit à la citadelle. Celles de la 
place du marché ou bazar , plus réunies , 
sont vastes et assez bien bâties. On remarque 
plusieurs mosquées entourées de cyprès, et 
quelques églises grecques. 11 y a peu de res- 
tes de monumens antiques ; le plus impor- 
tant est la citadelle , nommée Acro'-Corinthof 
placée sur une montagne qui domine beau- 
coup la ville, et d'oiî l'on jouit d'une très- 
belle vue; elle a , avec scs fortifications , en- 
viron n/3 de 1. de circonférence. Le chemin 
qui y conduit est escarpé et étroit ; clic n'a 
qu'une seule entrée , et renferme plusieurs 
sources, entre autres la fameuse fontaine Py- 
rène, et un grand nombre de citernes, quel- 
ques mosquées et églises grecques , et beau- 
coup de maisons en ruine. On voit, à l'extré- 
mité S. O. de la ville, ii colonnes d’ordre 
dorique qui appartiennent ù l'antiquité la 
plus reculée , et au N. du bazar un amas 
énorme d'ouvrages en brique qu'on croit être 
les restes d'un bain ou d'un gymnase. Des deux 
porta de Tancienne Corinthe, le Lcchocum, 



dans le golfe de Lépante, où l'on voit les 
débris d'un vieux môle, est encore celui de 
la nouvelle ville; l'autre, nommé ancienne- 
ment Cenchreæ f aujourd'hui Kekhrios , dans 
le golfe d'AÜiènes , est très-peu fréquenté. 
Le commerce de celte ville est assez considé- 
rable ; les exportations consistent en blé , 
huile , raisins secs , kermès , résine , goudron, 
bestiaux , miel , cire , etc. Le climat est mal- 
sain, et la majeure partie des habitans aban- 
donnent la ville durant l’automne. Environ 
4,000 bab. 

Corinthe , considérée comme la clef du 
Péloponnèse , était anciennement une des 
villes les plus belles et les plus florissantes 
de la Grèce. Son origine sc perd dans la nuit 
des temps , et il parait qu'elle a porté plu- 
sieurs noms , avant celui de Corinthus j que 
lui donna son second fondateur. Elle a eu 
des rois de plusieurs races , et ne sc gou- 
verna en république qu'après la mort d’Au- 
tomènes , le dernier de ses souverains. Ses 
beaux édifices publics, dont le style a fait 
donner le nom de cette ville à un nouvel 
ordre d'architecture , ont tous été détruits 
par le consul Mummius, qui la prit l’an i4G 
avant J.-C. , la ravagea entièrement , cl en- 
voya à Rome ses plus beaux chefs-d'œuvre 
des arts. Jules César en fit relever les mu- 
railles quatre-vingts ans api*ès , et y envoya 
une colonie romaine. S*. Paul y demeura 
un an et demi , et y prêcha l'évangile. Lors- 
qu'elle était encore métropole de la Grèce , 
elle passa de la domination des empereurs 
d’Orient sous celle des Vénitiens. Mahomet it 
l'enleva à ces derniers en i438 : les Véni- 
tiens la reprirent en 1687; mais les Turcs 
la leur enlevèrent de nouveau en 1715, et 
l'ont toujours conservée depuis. 

CORIPOM , Curipum , ville et forteresse 
de rilindouslan anglais, présidence de Ma- 
dras , anc. prov. des Serkart sept. , è i5 1. N. 
0. de Cicacole. 

CORIO , bourg des Étals Sardes , div. , 
prov. et à 7 1. N. N. 0. de Turin ; chef-lieu 
de mand. , sur une colline. 6,398 liab. 

COHIRI, ville de Nigritic, dans le pays de 
Makraoui, à i5 1. S. 0. do Nak, et à 85 1. 
S. E. de Timbouctou. 

CORISCO, a lies très-basses du golfe de 
Guinée , sur la côte de Gabon , à l'embou- 
chure de la rivière du Danger. Lat. N. t**. 
Long. E. 6® 10 '. 

COKITA , mont de la Turquie d'Europe , 
paclialic , sandjak et à n !• N. de Sculari , 
à l'O. du mont Sciix>cari. 
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CORK , comté d'Irlande , prov. de Mun* 
tter, situé entre Si*’ 19' et 62^ 22' de lat. 
N. , et entre 10" 1 o' et 1 2® 25 ' de long. 0 . ; 
et borné au N. par le comté de Limcrick, 
à TE. par ceux de Tipperary et de Water- 
ford , au S. et au S. E. par l'Atlantique, et 
à rO. par le comté de Kcrry. Sa plus grande 
longueur du N. E. au S. O. est de 38 1 . , sa 
plus grande largeur du O. au S. E. est de 
20 1 . , et sa superfîcie de 3 23 1 . Les cdtes 
sont très'découpécs. On remarque au S. O. 
les baies de Dantry et de Dunmanus , et les 
caps Crow et Mizen ; au S. E. les havres de 
Cork et de Ktosale. Parmi les nombreuses 
îles qui les avoisinent, on distingue celles de 
Bear, de Whiddy, et Slierkin, ctCape-Clcar 
qui se termine au S. O. par Ic'fameux cap de 
son nom. L'intérieur de ce comté est traversé 
par plusieurs chaînes de montagnes qui ne 
s’élèvent nulle part au-delà de 166 toUes. 
Les principales sont : les mots Sheliy qui cou* 
rent du N. E. au S. 0 . dans la partie occid. , 
et les monts Nagles et Bogra, qui se dirigent 
de TE. a l'O. dans le centre. Toutes les ri- 
vières coulent de l'O. à TE. ou du N. 0 . au 
S. E. , pour aller se jeter dans l'Atlantique. 
Les principales sont , la Lee , le Bandon , et 
le Blackwatcr ; leur rapidité les rend peu 
navigables , excepte depuis le point où la ma- 
rée se fait sentir. Les terres calcaires et lâ- 
ches sont au N. Il y a aussi quelques vallées 
fertiles dans la partie orient. , et quelques 
bonnes terres labourables dans le S. O.; dans 
presque toutes les autres parties , le sol n'est 
recouvert que de peu de terre végétale. Ce 
pays est peu boisé, et la houille manque abso- 
lument. Il est en général assez bien cultivé 
et produit beaucoup de grains et de plantes 
potagères ; on y élève beaucoup de bestiaux 
et des porcs dont les jambons sont renommes. 
Les cotes fourmillent de poissons. L'expor- 
tation est considérable en farine, beurre, 
viande saîée, et autres productions. 

Le comté de Cork est divisé en 20 baron- 
nies : Barrets , Barrymore , Barryroe , Bear 
et Bantry, Carbery, Condons et Clangibbon , 
Cork, Courceys , Duhallow, Fermoy, ibawne, 
Imokilly , Kilnatalloon , Kinalca et Kerricur- 
rihy , Kinalmcaky, Kinsalc, Mallow , Mus- 
kerry , Orrery et Kilmore, et Youghal. 11 
contient 702,000 hab. , et envoie 2 membres 
au parlement. Cork en est le chef-lieu. 

CORK, ville d'Irlande, chef-lieu de 1 a 
prov. de Munster et du comté de son nom , à 
23 I. 1/2 S. de Limerick, cl à 5 o 1 . S. O. de 
Dublin , sur les deux rives et dans une Ue 



de la Lee, un peu au-dessus de rcmbouchure 
de cette rivière dans le havre de Cork. Lat. 

N. 5 i° 53 ' 54"- Long. O. 10® 49 ^ Cinq 
ponts y traversent la Lee ; celui de Patrick 
est d'une construction élégante. Cork est 
grand , et a plusieurs rues larges et bien bâ- 
ties. Les édi&ces publics sont d'une architec- 
ture simple, mais vastes et commodes. On 
distingue une cathédrale, achevée en 1733, 
plusieurs autres églises, la douane , la halle, 
de beaux hôpitaux, 2 théâtres, la place du 
marché , la place d'armes , ornée de la sUtoc 
équestre de Georges 11 , et les casernes , si- 
tuées dans la partie N. E. , sur une hauteur 
qui commande la ville. Le port ou havre de 
Cork a 3 1 . 1/2 de longueur du N. au S., et 
2 1 . 1/2 de largeur de l'E. à l'O. ; il est re- 
nommé pour sa sûreté ; les forts de Carlisle 
et de Camden en défendent l'entrée , qui est 
longue et étroite. On a aussi demiercment 
fortitié les deux îles de Spike et de Haulbov- 
line qui l'avoistnent. Cork a 1 arsenal , des 
chantiers de construction , 1 bourse , 1 société 
savante , et plusieurs établissemens de cha- 
rité ; des fabriques de drap commun , de toile 
â voiles, de papier, etc. ; des tanneries, des 
distilleries d'eau-de-vie de grains, des bras- 
series considérables, i verrerie, des usines 
pour divers ouvrages en fer, et des poudriè- 
res. Cette ville fournit de nande salée pres- 
que toutes les flottes marchandes et de guerre 
de la Grande-Bretagne. On en exporte aussi 
du sel, du beurre, de la chandelle, du sa- 
von , des cuirs verts ou préparés , du linge de 
table, diverses autres toiles, etc. Plusieurs 
banques trés-nches facilitent les opérations 
commerciales. Cette ville envoie 2 membres 
au parlement. 100, 535 hab. Il s'y tient des 
foires le i4 juin et le octobre. 

Cork a été fondé dans le vi® siècle , proba- 
blement par les Danois. 11 reconnut la sou- 
veraineté de Henri 11 dans le xii* siècle. 
Jacques 11 l'occupa en 1688. Le comte de 
Marlborough le prit en 1690. 

CORKAGUINNY , baronnie d'Irlande , 
prov. de Munster, comté de Kcrry, entre 
les baies de Dingle et de Tralee. Sa longueur 
est de 10 1., et sa largeur moyenne de 3 1. 
Elle comprend une presqu'île très-fertile. 

CORKER-CAYE , petite lie de la mer des 
Antilles , dans la baie de Honduras , près de 
la côte du Mexique. Lat. N. 18® 10'. Long. 

O. go® 19' 37". 

CORLAY, ville de France, dép. des Cô- 
tes-du-Nord, arrond. et à 6 1 . t /4 N. O. de 
Loudéac, et à 7 1 . S. O. de S^. Brieuc, cbef* 
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lieu de canton. Il tient ia foires par an. 
i,5oo hab. 

CORLAY ( HAUT ) , village de France , 
dcp. des Côtes-du-Nord , arrond. et à 6 1. 
i/3 N. O. de LoudéaC; cant. et un peu au N. 
de Corla^. i,o44 

CORLË , village des Pays-Bas., prov. de 
Gueldre , à i4 I. d'Arnhem, arrond. et à 

J. l/a de Zutpben , cant. et à i/a I. de 
Winterswyl. 

CORLEONE, ville de Sicile, prov. et à 
8 I. l/a S. S. O. de Palcrme; chef-lieu de 
(listr. et de cant. , près de la source du Belici. 
Elle est grande et assez bien bâtie ^ elle ren- 
ferme plusieurs églises et couvens , quelques 
autres édifices publics, et i collège royal. 
ia,5a7 hab., qui s'occupent en grande partie 
de l'agriculture. 11 y a dans les environs une 
source minérale. 

Le distr. est divisé en 4 cant. : Bisacquino, 
Cbiusa , Corleone , et Prizzi. 

CORLETO-PERTICARA , bourg du roy. 
de Naples, prov. de Basilicatc, distr. et à 8 1. 
i/4 S. S. E. de Potenza , cant. de Laureo- 
zana, sur la pente d'une colline, près du 
Sauro. 3,900 hab. On y recueille des fruits 
exquis et de bon vin. 

CüRLIN, ville des États Prussiens, prov. 
de Poméranie, régence et â 6 1. 1/4 S. O. 
de Collin , cercle de Fürstenthum , au con- 
fluent de la Persante et de la Radue. Elle a 
1 église , et i manufacture de drap et de raz. 
On y fait une abondante pèche de saumons. 
1 ,u4t hab. 

CORMACHITI, CaoHiiToit paoMOMToaiuM , 
cap sur la côte sept, de Tilc de Chypre , 
dans la Méditerranée, vis^à-vis du cap Ané- 
mour. Lat. N. 35® a3^ 5o'^. Long. E. 3o° 
36' 5o". 

CORMANTINE ou AMSTERDAM , fort 
de la Guinée supérieure , sur la côte d’Or , 
dans le roy. de Fanti et le pays d'Affettu , 
il 6 1. E. N. E. de Cap-Corse, à 3o I. E. N. 
E. du cap des Trois-Poiiites , et à 38 I. $. 
de Coumassie , sur une haute montagne ro- 
cailleuse, près du Grand Cormantin. Il a été 
bâti par les Anglais , et est resté en leur pou- 
voir jusqu'en i663, que l'amiral hollandais 
Ruyter s'en empara. Les Achantins le pil- 
lèrent en 1807 ; peu après les habitans d'An- 
namaboé , profitant de l'état de faiblesse où 
il se trouvait, le prirent et le démolirent en 
partie. 

CORMAYEUR, ville des États Sardes. 

CouaiiATXua. 

CORME, bourg d'Espagne , prov. et â 9 K 



2o3 

i/o O. de La Corogne (Galice), sur 1a côte 
orient, d'un petit golfe de l'Atlantique, nommé 
ria de Laje y Corme. 

CORMEIL-EN PARISIS, village de France, 
dép. de Seine-ct-Oise , arrond. et ii 4 L 3/4 
N. de Versailles , et â 4 L O. de Paris, 
canti d'Argenteuil. i,3oo hab. Il y a dans 
les environs des carrières de plâtre et x tui- 
lerie. 

CORMEILLES , bourg de France , dép. de 
l'Eure , arrond. et â 3 1. l/n S. O. de Pont- 
Audemer , et à 1 3 1. a/3 O. N. O. d'Évreux ; 
chef-lieu de cant. Il y a des tanneries , des 
corroieries , des mégisseries , des parchemine- 
ries et des papeteries , et dans les environs 
plusieurs moulins à huile. On y fait commerce 
de grains, cuirs et toiles. i,a3o hab. 

CORMEILLES , Ccnifit.ucA , bourg de 
France, dép. de l'Oise, ari'ond. et à 7 1. a/3 
N. N. O. de Clermont, et à 5 I. 3/4 N. de 
Beauvais , cant. de C'rèvccœur. Il y a des fa- 
briques de drap et d'autres étoffes de laine. 
Commerce de grains. i,aoo hab. 

CORMENZANA , bourg d'Espagne , prov. 
et à 9 I. O. S. O. de Vitoria ( Burgos ) , et â 
I 1. a/3 N. E. de Frias. 

CORMERAY, petit bourg de France, dép. 
de Loir-et-Cher, arrond. et à 31. S. de Blois, 
cant. de Contres , sur la rive droite de la 
Bièvre. 

CORME-ROYALE , bourg de France , dép. 
de la Cbarente-lol'éricurc , arrond. et â 3 1. 
1/40. de Saintes, et à la 1. S. S. E. de La 
Rochelle , cant. de Saujon. i,i3ahab. 

CORMERY , ville de France, dép. d'In- 
dre-ct- Loire , arrond. et à 4 1- S- de Tours, 
cant. de Montbazon , sur la rive gauche de 
riodre. Elle a une jolie promenade. Com- 
merce de grains. 937 hab. 

CORMICY , bourg de France , dép. de la 
Marne , arrond. et à 3 I. i/a N . O. de Reims , 
cant. de Bourgogne, afio maisons. 

CORMOLAIN , village de France, dép. du 
Calvados, arrond. et à 4 1- >/^ O. de 

Bayeux, cant. de Caumont. 1,010 hab. 

CORMONS , ville d'Illyrie, gouv. cli lol. 
N. O. de Trieste , cercle et è a 1. i/a O. de 
Goritz, au pied des montagnes. Elle est ceinte 
d'une vieille muraille, et défendue par un 
château-fort. Elle a des filatures de soie. 
3,600 hab. 

CORMORAN DIÈRE, petite île dans le dé- 
troit de Magellan , près de la côte de la Terre- 
du-Feu , qui y forme une baie , à 8 1. S. du 
cap Froward. 

CORMOZ , village de France, dép. de l’Ain, 
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arruiul. cl à 6 I. 1,4 N. de Bourg, cant. de 
SHiiit-Trivicr-de-Courloux, sur la rive gauche 
du Sevron. i,o35 hab. 

CORNA , Apamea, Digba, ville de la Tur- 
quie d'Asie , pach. et à i3 1. N. O. de Bas- 
sora; chef-lieu de sandjak., au confluent du 
Tigre et de l'Euphrate. Elle est entourée d'une 
double muraille , et défendue par une bonne 
citadelle. Elle est assez bien büUie. On y re^ 
marque les bâtimens de la douane. 5, 000 
hab. Sur la rive gauche du Tigre , vis-à-vis 
de Coma, on voit un ancien monument qu'on 
dit être le tombeau du prophète Esra. 

CORNAC, village de France, dép. du Lot, 
axTond. et à 8 1. 1/4 N. N. O. de Figeac^ 
cant. et à 3/4 de 1. E. de Brétenoux. 1,086 
habitans. 

CORNAGO, petite ville d'Espagne, prov. 
et à 13 1. S. E. do Lugrofio (Soria), et à 8 l. 
1/4 S. de Calahorra, sur la rive droite du 
(^rnago. 

CORNAREDO, bourg du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. et à 3 1. O. N . O. de Milan , 
distr. et à 3 1. i/4 S. de Saronno. i,3oo hab. 
Eu 1167, l'empereur Frédéric-Barberousse 
le saccagea. 

CORNE, île du golfe du Mexique, sur la 
Cote merid. des États-Unis, état de Misais- 
sipi, vis-à-vis de l'embouchure de la Pasca- 
goula , à rO. de nie du Dauphin. Elle a en- 
viron 7 1. de long. Lat. N. 3o<* la'. Long. 0. 
90° 35'. 

CORNÉ , village de France , dcp. de Maine- 
et-Loire, arrond. et à 4 1- </3 O. S. O. do 
Bauge, et à 3 1. 1/3 E. d'Angers, cant. de 
Beaufort. i,goo hab. 11 y a près de là des 
carrières de belle ardoise. 

CORNEAS, bourg d'Espagne, prov. et à 
8 1. 1/3 S. E. de Lugo (Galice), et à quelque 
distance de la rive gauche du Sarria. 

CORNEDO, village du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 3 1. 3/4 N. O. de Vi- 
ccnce, distr. et à il. S. K. de Valdagno. 
1,870 hab. 

COKNËGLIANO, bourg des États Sardes, 
div., prov. cl à t 1. O. de Gènes , mand. de 
Sestri-a-Pouente, sur la cdtc du golfe de Gènes. 
On y fabrique de la céruse et du savon. 3,o35 
hab., en partie pécheurs. 

CORNEGLIANO D'ALBA , bourg des 
Étals Sardes, div. de Coni , prov. et à i I. 
3/4 N. O. d'Alba , et à 8 1. S. E. de Turin ; 
chef-lieu de mand. 1,816 hab. On y recueille 
beaucoup de soie. 

CORNEÏLLA-EN CONFLENT, village de 
France, dép. des Pyrénées-Orientales, arr. , 



cant. et à il. 1/3 S. O. de Prades, et à 1/3 1. 
S. S. R. de Villcfranchc. 11 y a des sources 
ferrugineuses. 367 hab. 

CORNELLANA, bourg d'Espagne, prov. 
et à 5 l. 3/3 O. N. O. d'Oviedo (Asturies), 
sur la rive gauche de la Narcea. 

CORNËLLE, village des Pays-Bas, prov. 
et à 5 1. 1/3 de Namur, arrond. et à 4 h 
i/a de Diuaiit, cant., età 1 1. de Florennes.- 

CORNELY-MÜNSTER (S‘.), ‘bourg des 
États Prussiens, prov. du Bas-Rbin, régen- 
ce, cercle et à 3 1. S. E. d'Aix-la-Chapelle, 
sur rindc. Les personnes qui prennent les 
eaux à Aix-la-Chapelle viennent s'y prome- 
ner. Son nom signifle couvent de saint Cor- 
neille. L'église était celle d'une abbaye fon- 
dée en 8i5 par Louis-le-Débonnaire , dam 
laquelle ce prince fit déposer des reliqoet 
qu'on expose tous les ans au mois de sep- 
tembre. L'abbé était prince d'empire. 11 y a 
3 manufactures de drap , 1 forge et 1 fonde- 
rie de mitrailles. 1,800 hab. On trouve ane 
carrière de marbre gris dans les environs, et 
une source d'eau thermale dans 1a vallée 
rinde. 

CORNESSE, village des Pays-Bas, prov., 
arrond. et à 4 b Liège, cant. et à 

I 1. de Theux. i,oi5 hab. 

CORNETO, CoanurruH , ville des États 
de l’Église, délégation età 41- N. de Civita- 
Vccchia, à x 1. de la Méditerranée , et à 7 I. 
3/4 S. 0. de Viterbe, près de la rive gauche 
de la Marta. Lat. N. >5' a3". Long. E. 
9'^ 33'. Elle a 1 ancienne cathédrale et 6 
couvens. On y fait commerce d'huile et de 
blé. 3,000 hab. On remarque près de cette 
ville quelques restes d'antiquités étrusques. 
La mine d'alun de la Tolfa, la plus riche de 
ritalie, est à I 1. de là. 

On trouve dans les monts Rossi, qui sont à 
quelques lieues plus loin , des chambres sou- 
terraines taillées dans le tuf volcanique , et 
plusieurs tombeaux avec des inscriptions et 
des vases étrusques. 

COKNIGLIO ou CORNEGLIANO, bourg 
du duché de Parme, distr. et à 8 1. i/a S. 
S. O. de Parme; chef-lieu de cant. , sur la 
Parma. 

CORNIH, Corneah J village de TUindou- 
stan, dans le Neypal, distr. de Morang , à 
39 1. E. S. E. de Vidjayapour. U s'y lient un 
marché. 

CORNIL , village de France, dcp. de la 
Corrèze , arrond., cant. S. et à 3 I. S. O. de 
Tulle, sur la rive gauche de la Correze- 1 ,066 
habitans 
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CORNILLON- LÈS -MEAUX, canal k\c 
France, dép. de Scînenît-Maroe , arrond. et 
cant. de Meaux. C'est une coupure faite sur 
la rive gauche de la Marne , en dehors de 
Meaux. Le but de ce canal a été d'éviter le 
coude que fait en dedans de la ville la rivière , 
dont les bords sont occupés par des usines 
qui obstruent 1 a navigation. Sa longueur est 
de 74^ mètres. 

CÜRNIMONT, bourg de France, dép. 
des Vosges, arrond. et à 4 */4 E. de Re- 

miremont, et à S 1 . i/a S. E. d'Épinal , cant. 
de Saussure. 11 a x Slaturc de coton. On y 
fait beaucoup de fromages renommés. 1,700 
ba bilans. 

CORNISH, comm. des États-Unis, état 
de Maine, comté et à 19 1 . N. d'York., sur 
le Saco. t,o88 hab. 

CORNISH, comm. des États-Unis, état 
de New-Hampsbire, comté de Cheshire, sur 
la rive gauche du Connecticut , vis-à-vis de 
Windsor, à i 5 1 . N. 0 .> de Concord. 1,701 
habitans. 

CORN-ISLÂNDS, Iles du golfe du Mexique. 
f'^oyez Mavclb. 

CORNO, rivière du roy. Lombard-Véni- 
tien , prov. d'Udine. Elle prend sa source à 
X 1 . 3/4 S. O. de Palmanova, passe à S. 
Giorgio , où elle commence à être navigable , 
et se jette dans l'Ausa , au milieu des marais 
de S. Giuliano , après un cours d'environ 
3 1 . l/a du N. au S. Les barques qui la pnr- 
courent ne peuvent porter que ia,ooo kilo- 
grammes. 

CORNO, montagne du roy. de Naples. 
f^oy. GaAH-SASso d'Italia. 

CORNO-GIOVINE , village du roy. Lom- 
bard-Vénitien, prov. de Lodi et Crema , 
dislr. et à I 1 . S. £. de Codogno, et à 6 I. 
1/4 S- 1 ^- de Lodi. 1,873 hab. 

CORNOL, village de Suisse, cant. et à 
1 al. x /4 N. de Berne, baill. et à a 1 . E. S. E. 
de Poreotrui , au pied du mont Terrible. 
On y fait beaucoup de belle poterie. 678 hab. 

CORNOM , Üc du golfe de Siam , dépen- 
dante du roy. de ce nom, à 18 1. de la côte 
orient, de l'isthme de Krà, qui unit au con- 
tinent la presqu'île de 3 Ialacca. Lat. N. 
67'. Long. E. 970 5 o\ Elle a environ 11 1 . 
de circonférence. 

CORNON-TERRAL , village de France, 
dép. de l'Hérault, arrond., cant. et à 3 l. 
t /4 S. O. de Montpellier. 1,107 

CORNOUAILLES (NOUVEAU) Vew- 
CornwaU f pays sur la côte occid. de l'Amé- 
rique sept. U s'étend de 54 ° à 58 ” de lat. 



N. La partie sept. , depuis la haie de Bur- 
rougli , sous le . 5 G*’ parallèle , appartient aux 
Busses ; la partie mérid. dépend de la com- 
pagnie anglaise du Nord-Ouest , et est com- 
prise dans la Nouvelle-Calédonie. Cette con- 
trée est traversée dans toute ta longueur 
par une grande chaîne de monLignes , rami- 
fication des monts Rocheux. Sur ses cotes 
sont répandues une infinité d'ilcs , parmi 
lesquelles on distingue celles du Prince de 
Galles , du Duc d'York , de Revilia-Gigedo ; 
on y remarque aussi les détroits du Duc de 
CUrcncc, de Behm et de Chatham. Ce pays 
parait renfermer beaucoup de sources ; la 
température en est très-froide. Vancouver, 
en explorant la côte, vit, près du passage 
de rObscrvaloire, des montagnes où la neige 
et la glace lui parurent être permanentes. 

Le sol produit en abondance des groseilles 
et des ceri.ses sauvages ; des pins entourent 
les rochers , dont la cime est dépourvue de 
végétation. On y trouve do l'ardoise. Les 
Indiens qui habitent ce pays sont en petit 
nombre. 

La découverte du Nouvcau-Comouaillcs 
parait des’oir être attribuée aux Espagnols 
Juan d'Ayola, Jqan de la Bodega et Quadra, 
qui découvrirent, en 1775, la côte N. O. 
de l'Amérique sept. ^ 3 ans après, la côte fut 
visitée plus en détail p«ir C<Mk , ensuite par 
Vancouver. Elles avaient déjà été aperçues 
en 1741 Bering cL Tchirikof, navigateurs 
russes; même on prétend qu'avant 1775 des 
ocgocians russes , faisant le commerce des 
fourrures sur ces côtes, les avaient reconnues 
jusqu'au 5 o^ degré de lat. 

CORNOUAILLES , Cornwalif cap d’An- 
gleterre , sur la cutc S. O. du comté de Cor- 
nouailles , hundred de Penwith , à 1 1 . i/a 
N. du cap Land's-end. C'est, apres ce der- 
nier cap, le point le plus occidental de l'An- 
gleterre. Lat. N. 5 o® 8^ Long. O. 7® 58 '. 

CORNOUAILLES, Cor/iwo//^ Corkcbia , 
comté d'Angleterre, situé à l'extrémité S. O. 
de 1 a Grande-Bretagne , entre 49 ^ 

5 o° 58 ' de lat. N. , et entre 6” ao' et 8® a' 
de long. O. 11 forme une presqu'île baignée, 
au N. O. par le canal de Bristol, au S. et 
au S. O., par la Manche, et qui, sembla- 
ble à ritalic, a presque la figure d'une botte 
dont 1 a semelle est tournée au S. O. ; à l'E. 
il est borné par le comté de Devon , dont le 
Tamcr et le Torridge le séparent en grande 
partie. Sa plus grande longueur, du N. E. 
au S. O. , est de 3 o 1 . ; sa plus grande lar- 
geur est de 17 1. , et sa moyenne largetir de 
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8 1.; sa supci'Bcie est d'cnTÎron 180 1. Les 
monts dits de Cornouailles le parcourent dans 
toute son étendue , depuis la source du Tamcr 
jusqu'au cap LandVcnd, et y forment le par- 
tage des eaux qui se rendent dans la Manche 
et dans le canal de Bristol. Les côtes de ce 
comté sont hérissées de masses énormes de 
granit, et très-échancrées. Parmi les nom* 
breux promontoires qu'elles projettent , on 
remarque le cap Land's-cnd , le cap Cornouail- 
les , le cap Lézard , le Rame-head ; les baies 
les plus considérables sont celles de S*. Yves 
et de Mount. Le climat, l'aspect et le sol de 
ce comté en font le moins agréable de tous 
ceux de l'Angleterre. La plus grande partie 
de l'année, les vents de S. O. causent des 
tempêtes sur les côtes, ou portent dans l'in- 
térieur des nuages immenses , qui , déchirés 
par les montagnes , se fondent en torrens 
de pluie. L'été est rarement très-chaud; 
l'bivcr n'est pas rigoureux. Les particules 
salines dont l'atmosphère est chargée et la 
violence des vents empêchent les arbres 
même les plus forts de croitre sur les côtes. 
En général, le climat est sain. La perspec- 
tive de ce pays est des plus tristes ; quel- 
quefois elle est égayée par de fertiles vallées 
arrosées par des rivières dont les principales 
sont le Taroer, le Lynher , le Fowey, le 
Falv le Heyl, et le Camcl. Le sol est très- 
varié ; cependant trois espèces de terre y 
dominent : une terre noire et graveleuse , 
mêlée de parcelles de granit, repose sur un 
lit de quartz dans les parties élevées ; une 
terre schisteuse et argileuse et une terre 
d'argile pure sont les deux plus communes 
des bords des rivières et des terrains bas. 
En général , le Cornouailles est peu fertile , 
excepte dans les parties méridionale et occi- 
dentale , où la température est tellement 
douce, que les myrtes , les arbres fruitiers et 
les mûriers réussissent assez bien. L'agricul- 
ture a fait encore peu de progrès dans ce 
comté , et le hlé qu'on y récolte est loin de. 
sulEre à la consommation; l'orge , l'avoine et 
les pommes de terre en sont les autres produc- 
tions ; on n'y élève que très-peu de bestiaux. 
Les côtes fourmillent de poissons de diverses 
espèces ; la pèche de U sardine y est très- 
lucrative. La principale richesse du Cor- 
nouailles consiste dans les mines , surtout 
dans celles de cuivre et d'étain ; on en compte 
45 des premières, et u8 des secondes. 11 y 
a en outre des mines de presque tous les 
métaux connus ; les plus intéressantes sont 
celles de plomb, de plomb tenant argent, 



de cuivre et argent, d'argent, de fer, de 
cuivre et cobalt, d'étain et cobalt, et de man- 
ganèse. On y a trouvé aussi de l'or, mats 
l'exploitation en a paru peu productive ; les 
mines de fer sont également peu exploitées. 
Les mines d'étain étaient autrefois d'un rap- 
port plus considérable ; elles ne produisent 
maintenant que 6,760,000 fr. par an. On 
estime le rapport annuel de celles de cuivre 
à i3,o5o,ooo fr. L'exploitation des mines du 
Cornouailles fait vivre plus de 60,000 per- 
sonnes. L'entretien des machines à vapeur 
qu'on y emploie coûte des sommes considéra- 
bles; on y voit entre autres une des plu 
grandes qui existent : elle lève un poids de 
80,000 livres anglaises par minuteà 100 pieds 
de haut , et consomme environ 3o livres de 
charbon par minute : sa force équivaut à 
celle de 260 chevaux. 

11 existe dans ce comté, au N. de la baie 
de Kinance , une roche nommée Soap-rodr, 
qui a à peu près les mêmes qualités que le 
savon ; on l'emploie avec avantage dans les 
fabriques de porcelaine. Il y a aussi en 
grande quantité une autre espèce de pierre 
appelée China-stone, ou pierre de Chine , 
qui entre dans la composition de la poterie 
du comté de Stafford. Les usines et les fa- 
briques que nécessite la préparation des 
métaux sont à peu près les seules de ce 
comté; cependant il y a quelques fabriques 
de drap commun , de tapis , de toile à voiles, 
de papier, et de creusets, l^es métaux et le 
poisson sont les objets de commerce les plu» 
importans. 

Ce comté est divisé en 9 hundreds : East, 
Kcrrier , Lesnewth , Pcnwitli , Powdcr , Py- 
der, Stratton , Trigg, et West. Il contient 

206 paroisses et 267,44? envoie 44 

membres au parlement, et est du diocèse 
d'Exeter. Launceston en est le chef-lieu. 

Le pays de Cornouailles était ancienne- 
ment habité par les Dumnonii f et appelé 
par les Romains Cornubia : les Bretons y 
soutinrent plusieurs guerres contre les Saxons. 
11 renferme beaucoup d'anciens monument 
attribués aux druides, et il y a près de 3 siè- 
cles qu'on y parlait encore la langue celtique, 
ou du moins un dialecte gallois. 

CORNOUAILLES, anc. pays de France, 
dans la Basse-Bretagne. Quimper-Corentio 
en était la ville principale. 11 a été réparti 
entre les dcp. du Finistère, des Côtes-du- 
Nord , et du Morbihan. 

CORNOUAILLES, Cornwall^ comte de 
la Terre de Dicmen. H s'étend, au N. du 
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comté de BucLiogbam , depuis le 4^'' 
de Ut. S. jusqu'à la côte sept, de l'ile, ce 
qui fait, du N. au S., une étendue d'en- 
viron o5 1. Le Tamai', les deux Esk et le 
Macquarie , arrosent ses vastes plaines ; le 
terrain s'élève en approchant des monts 
BUisans, du Bcn-lomon et du pic Tasman. 
Le climat est sain. Les récoltes en grains 
sont abondantes , quoique le terrain ne soit 
pas très-fcrlilc. La totalité des terres culti- 
vées en froment, s'élevait en i8ao à u,Q8a 
acres ( environ i,i55 hectares). 

CORNPLANTERS , tribu d'indiens des 
ÉtaU-Unis , de la nation des Scnecas, ainsi 
appelée du nom de son chef. Elle réside dans 
l'état de Pensylvanie, prés de la source de 
l'Alleghany. Elle a pris dernièrement la ré- 
solution de s'interdire l'usage des liqueurs 
spiritueuses , et quiconque enfreint la dé- 
fense perd le titre , les droits et les privilè- 
ges de membre de la tribu. 

CORNUDILLA, bourg d'Espagne, prov. 
et à 8 I. l/a N. E. de Burgos , et à 3 1. i/4 
N. de Briviesca , à quelque distance de la 
rive droite de l'Oca. 

CORNUS, bourg de France, dép. de l’A- 
vejron , arrond. et à 5 1. i/o E. S. E. de 

AlTrique , et à 1 5 1. 3/4 S. E. de Rhodez ; 
chef-lieu de cant. , sur le Boras. 11 y a des 
fabriques de feutre pour les papeteries , de 
drap commun, et d'étolTes de fil et coton. Il 
s'y tient 3 foires par an. i,ooo hab. 

CORN WALL , ville du Haut-Canada, chef- 
lieu de rEastem-district , sur la rive gauche 
du S*. Laurent, à 3o l. S. O. de Montréal, 
et à $7 1. E. N. E. d'York. Elle n’a encore 
que 70 maisons en bois, et i église; on y a 
établi une cour de justice. Pop. de la comm. : 
3,5 oo hab. 

CORN WALL, comm. des ÉtaU-Unis, état 
de Connecticut, comté et à 3 1. N. O. de 
LicbtRcld, et à la 1. O. de Hartford, sur la 
rive gauche du Housatonick. On y a fondé, 
en 1817, une école, dite des 31issions*Étran- 
gères , pour de jeunes Indiens des diverses 
parties de rAmérique. Cet etablissement a 
déjà formé plusieurs sujets des lies Sand- 
wich, qui ont rendu d'importans services de- 
puis leur retour dans leur patrie. On a dé- 
couvert dernièrement dans cette commune 
une couche de kaolin. t,66a hab. 

CORN W ALL , comm. des États-Unis, état 
et à 18 1. N. de New-York, et à 35 1. S. 
d'Albany, comté d'Orange. 3,oao hab. 

Cette comm. renferme les deux villages 
de Canterbury et de West-Point. 



107 

CORNWALL , comm. des États-Unis , 
état de Vermont, comté d'Addison, surl Ot- 
ter-creck , à 1 3 1 . S . de Burlington , et à 1 4 1 . 
S. O. de Montpellier. i,iaohab. 

CORNWALL. . CORHOÜAILLES. 

CORNWALLIS , comté du Bas-Canada, 
dans la partie S. E. du distr. de Québec, au 
S. du S^ Laurent, entre le comté de Devon 
et le distr. de Gaspé. 

CORNWALLIS , ville de la Nouvelle- 
Écosse , comté de King , sur la baie des 
Mines, à 17 1 . N. O. d'Halifax. Lat. N. 4 ^*^ 
10'. Long. O. 66® 35 '. 

CORNWALLIS, ile du Nouveau-Shetland 
mérid., au S. de l'Amérique merid., au N. 
£. de l'ile Belsham, et au N. O. de celle de 
Clarencc. Lat. S. 61® o'. Long. O. 56® 4®^* 

CORO, une des sept prov. de la capitai- 
nerie-générale de Caracas , dont la pop. est, 
selon M. de Humboldt, de 3a,ooo hab. 

C'est aussi le nom d'une prov. de la ré- 
publique de Colombie , dans le dép. de Su- 
iia, dont la pop. est , selon le même auteur , 
de 3o,ooo hab. 

CORO, ville et port du gouv. ci à 70 1. 
O. N. O. de Caracas, et à 4o 1. E. N. E. de 
Maracaybo , sur la partie du golfe de Mara- 
caybo nommée El Golfetc , dans une plaine 
sablonneuse et aride, à environ 1 I. de la 
merdes Antilles. Lat. N. 11® a4'. Long. O. 
7a®. Le climat y est chaud, sec et extrême- 
ment sain. Les maisons sont dans un état de 
décadence. L'eau potable manque à cette 
ville ; on la tire d'assez loin. On y a ordonné 
en i8ao l'établissement d’un hôpital pour le 
traitement d'une espèce de lèpre qui règne 
dans plusieurs provinces de ce gouvernement. 
On y fait un commerce considérable^ en mu- 
lets , chèvres , cuirs , peaux de moutons , 
fromages, etc. Cette ville, autrefois très-riche 
et siège du gouvernement, a beaucoup perdu 
de sa splendeur depuis i636, époque à la- 
quelle le siège du gouvernement fut transféré 
à Caracas. Environ 10,000 hab. 

COROGNE (LA ) , Coruna , nouvelle prov. 
d'Espagne, formée de la partie N. O. de la 
Galice, et bornée au N. et à l'O. par l'At- 
lanlique, au S. par U province de Vigo, et 
à l'E. par celle do Ltigu. Sa longueur de TE. 
à l'O. est de 37 1., et sa moyenne largeur 
du N. au S. de 16 I. Ce pays est parsemé de 
montagnes qui forment des vallées assez pro- 
fondes et fertiles ,ou qui olfrcnt des plateaux 
le plus souvent couverts de bruyères. 

On y remarque le mont de la Tceyra et 
le mont de Quadramon , qui s'élèvent dans 
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la pàrtic orientale. Les cotes sont dccoupccs 
par de nombreuses baies dont les plus coa* 
sidcrables sont celles de S'* . Marta , du Fer- 
roi , de La Corogne , et de Noya; elles pré- 
sentent plusieurs bons ports , et projettent 
aussi quelques caps remarquables , tels que 
ceux de Finisterre et d'Ortcgal. 355 , hab. 
La ville du même nom en est le chef-lieu. 

COROGNE (LA), Coruha y Machüs Poh- 
Tus , ville et port d'Espagne , sur l'océan At- 
lantique , chef- lieu de la prov. de son nom 
(Galice), partie dans la petite presqu'ile de la 
Tour-d'Ilcrculc , et partie sur l'isthme qui 
joint cette presqu'île au continent , entre 
l'anse d'Orzan, à l'O. , et un enfoncement de 
la baie de Bclanzos qui y forme un vaste port, 
à l'E. ; à i4 1- l/a N. de Santiago , et à 1 13 
1. N. O. de Madrid. La Corogne est une place 
de guerre , et le siège d'un tribunal et d'un 
consulat de commerce. Elle est divisée en 
ville haute ou Cité et en ville basse ou Pes- 
caderia , et a a faubourgs qui s'étendent le 
long de la côte. Des remparts entourés de 
fossés défendent l'entrée de l'isthme, et sé- 
parent la ville basse des faubourgs, et de 
semblables fortiûcations la séparent de la ville 
haute. Cette demicre est entourée d'une mu- 
raille bastionnee , et a des rues étroites et mal 
pavées , i places publiques , i palais , i mai* 
son-dc'Ville , i collegiale, i église, 3 cou- 
vens, 2 hôpitaux, i arsenal de marine, des 
casernes, et i prison. La ville basse, dont lea 
rues sont plus larges et mieux tenues , est 
fermée par une muraille k TE. , et ouverte à 
rO. sur l'anse d'Orzan ; elle a i place de mar- 
ché et 3 fontaines , i grande place appelée 
le Champ-de-Mars, 3 églises, a couvens , i 
hôpital Civil , i douane, des casernes , cl di- 
vers magasins militaii*es. La Corogne a i so- 
ciété économique , des écoles d'artillerie et de 
pilotage , et 1 beau chantier de construction. 

port est très-sûr et bordé d'un beau quai 
très-commode. L'entrée en est étroite. La rade 
est foméc à l'E. par le fort S. Diego, et à 
l'O. par celui de Antoine; les forts de 
S**. Cruz, de S. Martin et dcS’^. Amaro pro- 
tègent U côte. La presqu'île de laTour d'Ùcr- 
culc, qui s'étend à l'O. de la ville, est dé- 
fendue par des batteries placées sur la côte. 
A rextremité septentrionale est la tour, scr>'ant 
de pbarc , qu'on attribue h tort à Hercule , 
puisqu'il est prouve qu'on la doit à CaiusSer- 
vius Lupus , qui la dédia ù Mars. Il y a aussi 
sur une très haute montagne, à i 1. du port, 
un autre phare qu'on aperçoit de 20 1. en 
mer. La Corogne a des fabriques de toile et 



de linge de table renommées, de rabans, 
de passementerie , de toile à voiles , de cha- 
peaux , et de cordages. Elle commerce es 
gros bétail et sardines. Ses relations commer- 
ciales avec les colonies espagnoles étaieat 
autrefois très -actives. Ses communicatioits 
avec l'Angleterre sont très-suivies et très- 
régulières; il en arrive un paquebot tontes les 
semaines. On évalue la population à 2S,ooo 
habitaiis. 

En 1S09, cette ville, défendue par use 
armée anglaise , fut prise par le maréchal 
Soult après une assez longue résistance. Eb 
1823 , les constitutionnels espagnols U rendi- 
rent aux Français après un siège de quelqnes 
semaines. 

COROMANDEL (COTE DE). On nomme 
ainsi 1a côte S. E. de l'Hindoustan , depuis 
l'cmboucburc de ta Krichna jusqu'au capCa- 
lymèrc , ce qui fait à peu près 1 5o 1. de long. 
H y a sur cette côte un grand nombre de vil- 
les florissantes ; mais Coringo est la seule qni 
aitunport. Depuis te commencement d'ocU^re 
jusqu'au mois d'avril, les vents de nord y ré- 
gnent constamment ; pendant les trois premiers 
mois , ils soufflent avec une telle violence que 
le rivage est inabordable. La mousson du md 
dure d'avril en octobre; on peut alors aborder 
la côte sans danger. Les chaleurs sont si fortes 
que la végétation est comme anéantie; beu* 
reusement les brises de mer qui sc font sentir 
sur la fin du jour rafraiebisicnt un pea l'air. 

CORON , bourg de France , dép. de Maine- 
et-Loire , arrond. et à 10 I. O. S. O. deSan* 
mur, cant. et à 2 I. O. deVihiers. 2,060 hab- 

CORON (GOLFE DE) , Mcsseklaccs snrrs. 
11 est formé par la mer Méditerranée sur L 
côte mérid. de la Morée, et séparé à l'E. du 
golfe de Kulokina par le cap Matapan. 

CORON , CoRONE , ville forte de la Tur- 
quie d'Europe, en Morée , sandjak et ii 17 I. 
1/2 S. O. de Tripolitza, et à 4 1- E* de 
Modon , sur la pente d'une montagne , et sor 
la côte occid. du golfe de Coron. Lat. N. 36* 
47^ 26". Long. Ë. 19" 38' 37". Siéigc d'un 
évêché grec , et résidence de plusieurs coo* 
suis. 11 y a 2 chûteaux , l'ancien et le noo- 
vcau, plusieurs mosquées et des églises grec- 
ques. Les maisons sont assez bien bâties. Le 
port, situé au N. des deux cbôteaux, est petit 
et peu profond , ce qui oblige les gros naviro 
de mouiller dans la rade. Le commerce con* 
sistccii mais , orge , pois, huile , beurre , miel, 
cire , et bœufs. 5, 000 hab. , Turcs , Grecs et 
juifs. 

CORONA (MADONA DELLA), hermiUge 
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(lu roy. Lombard-Vénitien, prov. et à 5 1. 
l/a N. O. de Vérone, dislr. elà i I. i/a N. 
E. de Caprino, et à a I. N. N. E. de Rivoli , 
duns tin râvin extrêmement profond du con- 
trefort du Montcbaldo , qui se dirige entre 
t'Adige et le Ri , son aflluent. Il est bAti au 
uiilieii du précipice, sur un plateau que sur- 
plombe In crête, et auijucl on arrive par 
deux escaliers, Tun de 530, et l'autre de 
a34 marches taillées dans le roc. L'église est 
petite et renferme une statue de la Vierge 
en très-grande vcncrallon dans le Véronais 
et le Brescian. On y vient de très-loin. Une ins- 
cription en marbre noiç annonce les fréquens 
péterinagei de l'infant duc dé Parme , qui s'y 
rendait ii pied de sa capitale. 

Ce lieu a été le théâtre de pliisicurs com- 
bats entre les Français et les Autrichiens , 
entre autres de celui du i5 janvier 1797, 
entre la division Joubert et les troupes d'AI- 
vinzi , qoi avaient été battues U veille ù Ri- 
voli. 

CORON ADA (LA) , bourg d’Espagne , prov. 
et .1 21 I. ija E. de Radajoz ( Estramadurc) , 
et à 2 l. 1/4 0 . de Villanueva de la Serena , 
à queh{ne distanc(! de la rive gauche de la 
Zuja. 

CORONADOS (LOS), groupe d’ilols du 
Grand Océan boréal , sur là cote de la Nou- 
velle-Californie, dans le Mexique, à environ 
10 1. S. O. du port de S. Diego. Lal. N. 3a“ 
a3'. Long. O. 119° 20'. 

CORONADOS ou IPAPUISAS, peuplade 
indienne de Colombie, dans l’anc. roy. de 
Quito. Elle habite sur les rives du Tigre, du 
Pas.taza, et du Pinches , entre 2" et 3° de 
lat. S. , et entre 77° 5o'ct 79® 20' de long. O. 

CORONA-RE.AL, ville deColombie, à 86 1. 
S. E. de Caracas, et à 2o I. O. S. O. de S. 
Tome , dan^ la Guyane colombienne , sur la 
rive gauche de l’Arouy , à 6 I. dii-dcssus du 
confluent de cette rivière avec l'Oréhoquc. 
Elle e.>i aujourd'hui presque déserte à cause 
des incursions fréquentes des Caraïbes. 

CORONATA, lie de la mer Adrinliquc. 
f'qy. I^COnOWATA. 

CORONATiON-iSLAND , terre découverte 
par le capitaine Powel en décémLrc 1821 , 
située par environ 60® 3a' de lal. S. et 4o® 
12' de long. O., dans l'océan Atlantique aus- 
tral. LesetUes, couvertes de neige, y paraissent 
dépourvues de toute végétation. Un y trouve 
un grand nombre de pingouins , de poules de 
mer et de pigeons. Il y a an amas d'ilcs for- 
mant une baie avec les terres le plus h l’E. 
La pointe O. de celle baie située par 60® 36' 
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de lat. S. et 48® 27' de long. O. , a été hom- 
mee cap Nicolas. De ce cap h üne distancé de 
3 à 4 1- dans toutes les directions où les ter- 
res ne bornent pas la vue , ou n'aperçoit que 
d'immenses montagnes de glace , dont onc'' 
parait avoir 3oo pieds au-dessus du niveau 
de la mer, et forme 2 arches sous lesquelles 
un bâtiment pourrait passer. A l’O. S. O. de 
celte terre est la pointe de la Conception^ si- 
tuée par 60® 3o' de lat. cl 47® 48^ de long. 
Les montagnes de glace n'y laissent entre la 
côte qu'un passage de 200 toises de large. La 
terre est toujours couverte de neige, et n’of- 
fre pas le moindre signe de végétation. A l'en- 
tréo d'iin détroit nommé LcwthwaiteVsirait, 
qui suit U direction S. S. E., est, en suivant 
plus avant, le port de Spcnce's-harbour, situé 
par 60® 43" <lc lat. et 4?® 3*^ de long. O. H 
est sûr et commode, et présente un fond de 
3o h 14 brasses et de la place pouf au gratid 
nombre de navires. On y est à l'abri de tous 
les vents, attendu que la majeure partie du 
port est formée par des montagnes de glace. 
Les marées n'y sont pas régulières j la mer 
descend quelquefois durant 24 heures, et 
monte ensuite pendant le même temps. Il n'y 
a aucune trace de végétation sur la côte, si 
ce n'ett quelques tnufl'es de mousse, et encore 
y sont-elles fort rares ; mais on y trouve des 
léopards de mer. La pointe S. E. du détroit 
a été nommée cap Disappoinlment ; elle est 
située par 60® 46^ de lat. S. et 47* 20' de 
long. O. L^ pointe S. O. a été nommée Soutb- 
cap, et est par 60® 5i' de lal. S. et 4?® 3o' 
de long. O. 

CORONATION-ISLANDS, groupe dilcs 
du Grand Océan boréal , sur la côte de la 
Russie américaine, à l'O. de l'arebipel du 
Prince de Galles, par 55° 55' de lal. N. él 
i36® 17' dô long. O. La plus grande a 7 I. 
de circuit. Vancouver, qui longea ce groupe 
le jour de l'anniversaire du couronnement 
de Georges tn , lui a donné le nom qu'il pbfte. 

(^ORONBAS, Curunhas ^ ville de l'Hlnd- 
ouslaii anglais, présidence du Bengale, ahc. 
prov. et à 26 I. E. S. E. de Dchly , et i 3 I. 
8. S. E. d'Anoupcheher, sur la rive droite du 
Gange qui, è certain temps de l'année, est 
guéable en cét endroit , ce qui oblige les An- 
glais à établir un camp dans les environs de 
cette ville, pour empéebéf les incursions des 
peuples situés de l'autre côté du fleuve. 

CORONDA, bourgade du gouv. de Bue- 
nbs-Ayres , intendance cl à 7 1 I. N. N. O. de 
U ville de ce nom , et à 7 I. S. S. O de S”. 
Fe, pi'ès delà rive droite du Pârana. 

>4 
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CORONEL, port d« Chili, sur la côte du 
distr. et à ao 1. N. N. 0. de Quülota , entre 
I^ngotoroa et U Quilimari. 

CORONIL, bourg d'Espagne, prov. cl à 
8 I. S. S. E. de Séville. 

COROR , rivicre d'Abyssinie. V. Ocarbb. 

COROTÉ , petite ville de l'Hindoustan an- 
glais , présidence de Madras, anc. prov. de 
Malabar, au pied des Ghattes occid., à 4 I- 
l/a O. de Wyenaad , et à i3 1. N. de Ca- 
licut. 

COROTE - ANGARRY , petite ville de 
THindoustan anglais , présidence de Madras, 
anc. prov. de Malabar, à la 1. i/a E. S. E. 
de Cananorc • au pied des Ghattes occiden- 
tales. 

COROüAS, Curwas , ville de THindou- 
stan , dans les états de Sindhyah , anc. prov. 
et à a5 1. S. S. E. d'Agrah, et à 4 1. S. S. 
E. de Gohod. 

COROUMILLA, cap du Chili , sur la côte 
du Grand Océan , à 4 h S. O. de Valparaiso. 
Lat. S 33« 8'. 

CORPA, bourg d'Espagne, prov. et à 7 I. 
E. de Madrid (Tolède), et à a 1. S. E. d’Al- 
cala de Henarcs. 

CORPS, bourg de France, dcp. de l'I- 
sère , arrond. et à 10 1. 1/4 S. S. E. de Gre- 
noble; chef-lieu de cant. , sur la rive droite 
du Drac. t,o38 hab. 

On voit sur les bords du Drac de grandes 
couches d'un calcaire compacte gris-bleu, et 
souvent d'un noir veiné de blanc. 

CORPS-NUDS-LES-TROIS-MAISONS, 
bourg de France, dép. d'illc-et- Vilaine , ar- 
rond. et à 3 I. 3/4 S. E. de Rennes, cant. 
de Janzé. a,o58 hab. 

CORPUS-CHRISTI , mission du gouv. de 
Buenos- Ayres , à 11 1. N. E. de Candclaria, 
sur la rive droite du Parana. Lat. S. 370 5\ 
Long. O. 56“ 47^- 

CORPUS-CHRISTI, village du Gualimala, 
prov. de Honduras, à 1 5 1. N. de Léon, et 
à 4^ 1 Cumayagua. Lat. N. ta<> 

5a'. Il y a I mine d'or très-riche. 

CORRABARRY , Currabarry’ ^ distr. de 
rHindoustan anglais, présidence etaoc. prov. 
du Bengale , entre le Brahmapoutre à l'O. , 
et le pays des Sarrd à l'E. Il est montagneux, 
couvert de bois , mal cultivé , et peu peuplé. 

CORRAL DE ALMAGUER, ville d'Espa- 
gne, prov. et à i5 I. 1/4 E. de Tolède 
( Manche ), et à 7 1. S. E. d'Ocafia, près de 
la rive droite du Rianzarcs , à l'entrée d'une 
grande et belle plaine. Elle est ancienne , en 
partie ruinée et fort laide. 11 y a 1 église pa- 



roissiale , a couvens, et t fabrique de poterie 
en terre. 4«ooo liah. 

CORRAL DE CAL.ATRAVA , bourg d'Es- 
pagne , prov. et à 3 1. 3/4 S. S. O. de Qu- 
dad-Real ( Manche ) , à quelque distance de 
la Guadiana. C'est le chef-lieu de l'ordre de 
Calatrava. 

CORRALES, grand villaged'Espagne, prov. 
et à 3 1. S. de Zamora , sur la rive gauche de 
rOjuclo. 

CORRANS , village de France, dép. du 
Var, arrond. et à 3 I. 1/4 N. de Brignolle, 
et à 7 1. 1/4 O. S. O. de Draguignan , caat. 
de Cotignac, sur l'Argcns. 1,039 

CORREGGIO, ville du duché de Modène, 
distr. et à 3 1. N. E. de Reggio , et à 5 1. 
N. O. de Modene; chef-üeu de cant. , sur on 
canal qui communique au Pd au moyen du 
canal Novo et de la Secchia. Elle est mal 
bâtie et défendue par un château-fort. Pa- 
trie d'Antoine Allegri , peintre célèbre connu 
sous le nom de Corrège. H s'y tient 1 mar- 
ché tous les mercredis , et i foire , en octo- 
bre , le dimanche après la Luc. 5, 000 
habitans. 

CORRÉGIDOR, petite île du groupe des 
Philippines, à l'entrée de la baie de Manille, 
sur la côte S. O. de l'ile Luçon. Lat. N. i4* 
3i'. Long. E. 118“ 16'. 

CÜRHENA, bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Terre de Labour, distr. cl à 51. 
N. E. de Gaètc , cant. et à 3 1. x/4 E. S. E. 
de Rocca-Guglielma , sur une montagne. On 
y engraisse beaucoup de bestiau.\. 1 ,670 hab. 

CORRENTES, rivière du Brésil, qui prend 
sa source sur le versant orient, de 1a serra 
de S. Domingo, sur la limite orient, de la 
prov. de Goyaz, coule du S. O. au N. E., et 
se joint au S. Francisco par la rive gauc^, 
sous 1 3“ 3' de lat. S. , après un cours de 4o 1. 
en grande partie navigable. 

CORRECTES, rivière du Brésil , prov. de 
Mato-Grosso , comarca de Camapuania. Elle 
prend sa source sur le versant occid. de la 
cordillère d'Atnambahy, coule d'abord au 
S. O. , puis à l'O. , et se joint au Paraguay, 
sous 33“ 9' de lat. S. et 60“ de long. O., après 
un cours d'environ 55 I. 

CORRENTES, cap de la capitainerie de 
Mozambique, Cousants (Cap nas). 

CORRES, bourg d'Espagne, proy. et à 5 1. 
1/3 E. S. E. de Vitoria ( Alava ) , près de la 
rive droite de l'Ega. 

CORRESE , Cures , village des États de 
l'Église, délégation et à 6 1. 1/3 S. S. O. de 
Rieti, près de la rivière de son nom. Il rem- 
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place Tancienne Cui'cSf patrie de Numa Pom- 
pilius. 

CORRÈZE, rivière de France, qui a donné 
son nom au dép. qu'elle arrose. Elle prend 
sa source aux montagnes de Monédicrcs, près 
de celle des Mille-Vaches, dans l'arrond. 
d'Ussel, cant. de Bugeai, passe à Corrèze, a 
Tulle , à Brives, et se joint à la Vézére par 
la rive gauche, à Granges-de-S^. Pantaléon , 
après un cours d'environ i8 1. du N. E. au 
S. O. , dont 3 1. i/a de dotlagc à bûche per* 
due, depuis Corrèze jusqu'à Tulle seulement. 
Les bois flottés sont destinés à la consomma- 
tion de cette ville. 

CORRÈZE, dép. de France, formé du 
Bas-Limousin, et compris entre 44^ 

45 * 44^ y entre 0 ° la' de long. 

E. et I® 7 ' de long. O. Sa figure est très-ir- 
régulière. Sa plus grande longueur, du N. 
E. au S. O. est de a5 1. 3/4; sa plus grande 
largeur, de TE. ù l'O. , de ao 1. i/q, et sa 
superficie de agC 1. Le dép. de la Creuse, au 
N. ; ceux de la Haute-Vienne, au N. O.; de 
la Dordogne à l'O. et au S. O. ; du Lot , au 
S. ; du Cantal , au S. Ë. ; et du Puy-de-Dôme, 
à l'E., sont limitrophes de dép. de la Cor- 
rèze. Les deux premiers en sont séparés par 
la chaîne que nous décrirons sous le nom de 
montagnes du Limousin , et qui a , dans le 
dép. de la Corrèze, une partie de ses ra- 
meaux courant du N. E. au S. O., et les 
deux derniers voient couler sur leurs limites 
le ChavanoD , qui se rend dans U Dordogne, 
et la Dordogne elle-mèmc. Cette rivière, des- 
cendue des montagnes de l’Auvergne, traverse 
ensuite la partie S. E. du département , où 
elle reçoit , à droite , la Diêge , la Luzége , 
et la Doustre, et en sort ù i 1. S. de Beau- 
lieu pour aller recevoir, encore par la droite, 
la Vézère, qui lui amène les eaux de la ri- 
vière qui a donné son nom au dcp»de la Cor- 
rèze ’y et qui , ainsi que les autres adlucns que 
nous venons de citer , prend naissance au 
plateau des Mille^Vaches, dans la chaîne du 
Limousin . La Vienne , qui n'a pour ainsi dire 
que sa source dans le département, le Cer, 
qui baigne 3 1. ija de sa limite méridionale, 
ne compteront pas parmi les cours d'eau qui 
lui appartiennent. Dans la partie N. E. , les 
moDtagnes.de la Corrèze oflrent le même cli- 
mat que celles de l'Auvergae, et pendant huit 
mois de l'année la neige les couronne. C'est 
vers cc point que se trouve le plateau des 
Millc-Vacbcs , domine par le mont Odouze, 
qui rivalise de hauteur avec le Puy-de-Dôme. 
D'ailleurs presque toutes les aspérités de ce 



département offrent à l'observateur des sin- 
gularités ou des beautés de la nature, et à 
chaque pas se présentent des cavernes et 
des excavations profondes dans le roc le plus 
dur. 

La route de Limoges à Montpellier, qui 
traverse le département du N. N. O. au S. S. 
E., peut servir à indiquer sa division en deux 
parties bien distinctes , /a montagne et U 
pays éo 4 . La première, qui comprend environ 
les deux tiers du département, contient peu 
de terre végétale ; on estime que prés de la 
moitié en est couverte de bruyères stériles : 
le reste est en partie cultivé en grains , dont 
la récolte excède les besoins, en chanvre et 
en lin, ou couvert de pâturages pour les hô- 
tes à laine. Le pays bas, beaucoup plus fer- 
tile que le précédent, ne produit pas assez de 
grains pour sa nombreuse population ; les vi- 
gnobles y sont nombreux, et le châtaignier 
nourrit pendant près de six mois de l'année 
la majeure partie des habitans de la campa- 
gne. On cultive aussi des noyers en grand 
nombre, et l'huile qu'on tire de leur fruit sa- 
tisfait aux besoins de la classe peu aisée. Les 
champignons sont très-abondans , et on tire 
quelques truffes de l'extrémité S. O. du dé- 
partement. Les forêts occupent à peine la 
quarantième partie du territoire. Les chevaux 
(le la Corrèze sont de la belle race limousine, 
qui a toujours été distingnéc pour sa finesse, 
son courage et sa vigueur ; le superbe haras 
de Pompadour en est bien fourni. Les bceufs 
ssnt très-communs, et employés à tous les 
travaux de 1a culture. Les porcs sont élevés 
en assez grande quantité , ainsi que les mou- 
tons , qui sont de belle qualité dans les mon- 
tagnes N. E. Les campagnes sont couvertes 
de chèvres. Les abeilles sont communes, mois 
on en prend peu de soin. 

On a trouvé daus le dép. de la Corrèze 
une mine d'argent dont le produit serait loin 
de couvrir les frais d'exploitation. On exploite 
des mines de plomb , une de cuivre, et une 
d'antimoine. Les mines de fer sont très- 
abondantc.s ; une seule , située près de Meil- 
lard , suffit à tous les besoins du départe- 
ment. Les houillères produisent annuelle- 
ment 10,000 quintaux. 11 y a aussi en divers 
endroits des carrières de très-beau granit, de 
marbre , d'albàtrc , de porphyre , de pierre 
de taille , et de très-belle ardoise. 

La manufacture d'armes de Souillac, près 
de Tulle, absorbe quelques-unes des produc- 
tions du département , sa houille, par exem- 
ple , son fer, et le bois de scs noyers. Cet 
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ctablissemeDt est le plus important du pays. 
Il y a en outre une verrerie, des tuileries, 
des briqueteries , une manufacture de faïence , 
des fabriques d'iiuilo de noix , des blanchis- 
series de cire, des filatures et teintureries de 
coton et de laine. On fabrique encore un peu 
de dentelles, connues sous le nom de point 
de Tulle. 

Couvert de montagnes, et sans nvicres na- 
vigables, le dép. de la Corrèze fait peu de 
commerce. Des milliers de bœufs , qu'il en- 
graisse en hiver , sont envoyés au printemps 
à Paris. Montpellier, Bayonne et Bordeaux 
en tirent des porcs pour les salaisons de la 
marine. 11 fournit l'huile de noix aux dép. du 
Cantal, du Puy-de-Dôme et de la Loire, et à 
ceux qui ont été formés du Languedoc. Le 
vin est un faible objet d'exportation. 

Le dép. de la Corrèze, dont Tulle est le 
chef-lieu, est divisé en 3 arrond., Brives , 
Tulle, et Ussel; et en 09 cant. et agB com- 
munes , dont la pop. est de Q73,4iBhab. Il 
envoie 3 membres à la chambre des députés , 
forme le diocèse de l'cvêchéde Tulle, et fait 
partie de la ao^ div. militaire , du 1 5^ arrond. 
forestier , et ressortit de U cour royale et de 
l'académie universitaire de Limoges. 

CORRÈZE , ville de France, dép. de la 
Corrèze , arrond. et à 3 1. i/4 N. E. de Tulle ] 
chef-lieu de cant. , sur la rive droite de la 
Corrèze. On y faitun grand commerce de blé, 
et il s'y tient 8 foires par an. i,6o8 hab. 

CORRIDICO, bourg d'Illyrie, gouv. de 
Trieste, cercle et à 1 2 1. i/a O. S. O. dcFiume, 
et a 3 1. 1/4 N. E. de San-Lorenzo. 

CORRIENTES , cap du gouv. de Buenos- 
Ayrcs , au S. de l'embouchure du Rio de la 
Plata, par 38“ de lat. S. et Sg** de 
long. O. 

CORRIENTES , rivière du gouv. de Buenos- 
Ayres. Elle prend sa source au S. du lac Ybe- 
ria , coule du N. E. au S. O. , et se jette dans 
le Parana par 39 ° 5o* de lat. S. , après un 
cours d'environ 5o 1. 

CORRIENTES, nouvelle prov. du gouv. 
de Buenos-Ayres , au N. de 1a prov. d’Enlre- 
Rios , sur U rive gauche du Parana. Elle a 
été formée d'une partie de l'anc. intendance 
de Buenos-Ayres. 24^^^^ hab. La ville du 
même nom en est le chef-lieu. 

CORRIENTES, ville du gouv. de Buenos- 
Ayres , à 1^81. E. de la ville de ce nom , sur 
U rive gauche du Parana , un peu au-dessous 
de son confluent avec le Paraguay. Lat. S. 37" 
37' 3i". Long. 0.61*6'. Elle a 1 église pa- 
roissiale, 2 couveus, et 1 collège. Ou y a éta- 



bli un corps de milice h cheval pour contenir 
les Abipons , qui auparavant faisaient dea io- 
cursions jusque dans. la ville. Environ 4«floo 
habitans. 

CCNIRIENTES , cap de la côte mérid. de 
rilc de Cuba, à ta 1. E. S. E. du cap S^. 
Antoine, par ai® 44^ 3o" de lat. N. et 86® 
4B' 5a" de long. O. Il s'avance à l'E. d*unc 
baie à laquelle il donne son nom. 

CORRIENTES^ cap sur la côte occid. do 
Mexique, état de Guadalaxara ,à 35 I. N. O. 
de Villa de la Purîficacion. Lat. N. ao* a5' 
3o". Long. O. 1070 55' 5i". 

CORRIENTES, cap do Colombie, turla 
côte du Grand Océan , au N. O- de Teai- 
bouchure du Platanar. Lat. N. 5* 53'. 

CORRINGHAM, wapent.ikc d'Angleterre, 
comté de Lincoln, dans la partie occid. de 
la div. de Liodsey. Il contient ta, 148 bab. 
Gainsborough et Kirton en sont les léesa 
principaux. 

CORROCR-GOAlY , Curruck~Gowauiêt, 
ville de l'ilindoustan , dans les états de Guy- 
kavar, anc. prov. de Goudjerate, a 9 1. 8. 
E. de Nùndodc , et à 1 a 1. E. N. E. de Surate. 

CORRODE, Curr'oc/e J ville de rtiiudao- 
stan , dans les états de Guykavar , anc. proe. 
de Goudjératc, sur la rive gauche du Tapty , 
à 6 1. E, de Surate. 

CORRÜFIN, ville d'Irlande, prov. de 
Munster , comté de Clare , baronnie d'ineki- 
qittn , à 3 1. N. O. d'Ennis. 

CORROKDÉIl , CuiTucktieah f ville et Ibr- 
tere.ssc de rHindoustan anglais, prèsideoce 
de Bengale , anc. prov. de Bahar, à quelqve 
distance de la rive droite du Palro, à an 1. 8. 
O. de Boglipour , et à 36 1. S. S. É. de 
Palna. 

CORROMPOUDY, C'urrüm;Kio/(r , petite 
ville de l'ilindoustan, dans les états du Nizam, 
anc. prov. et à 17 1. 1/3 S. E. d'Haydcr-abad , 
et à 7 1. N. N. E. de Dùorconda, sur U rive 
gauclie d'une petite rivière qui se jette dans 
un affluent de la Rricbna. 

CORROPüLl, bourg du roy. de Naples, 
prov. de l'Abruzzc Ultérieure i", dislr. et 
à 5 I. N. N. E. dcTeramo, cant. de Nereto, 
sur une petite colline. 11 y a 4 églises et a 
couvens. Il sy tient i foire le 4* dimanebe 
de septembre 3,000 hab. 

CORUOY , hameau des Pays-Bas, prov., 
arrond. et à 5 1. tj 2 de Namnr, cant. et à a I. 
i/4 de Fosses. 

CORROY-LE-CH ATEAU, vilUge des Psjs- 
Bas, prov. , arrond. et à 3 I. 3/4 de Namnr, 
cant. et il i/a 1. dcGcmbloux. 548 hab. 
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CORROY-LE-GRAISD, village des Pays- 
Bas, pror. du Brabant méridional, à ^ I. de 
Bruxelles , arrond. et à 5 1. 3/4 de Nivelles, 
c«nt. et à t 1. 3/4dc Wavre. i,i ta hab. 

CQARUDEDO , cap d'Espagne, sur 1a côte 
occid. de la prov. de La Corogne (Galice) , 
entre la baie de Noya et celle d'Arrosa. Lat. 
N. 4^** ^9*- Long. O. Il® aj'. 

CÜRRYVRACKEN , gouffre dangereux d'É* 
cosse , entre les îles du Jura et de Scarba, dans 
l'archipel des Hébrides. 

CORSE (CAP), PaoNOBTORicM Sàcrcm, 
pointe la plus sept, de Pile de Corse. Lat. N. 
43® o' 35''. Long. E. 7® a' On y trouve 
des marbres panachéi , jaspés , brèches, etc. 
On donne souvent le nom de ce cap au pro- 
montoire qu'il termine. 

CORSE , CoRSicA , une des plus gandes ilcs 
delà Méditerranée, éloignée de 68 1. S. E.de 
la France, dont elle forme un dép. , entre 4>^ 
17* cl 43° l*L N. , et entre G® la' et 7® de 
long. E., au N. delà Sardaigne, dont clic esk 
séparée par un détroit de a I. 3/4 dit Bou- 
ebea de Bonifacio. Sa plus grande longueur est 
de 4^ 1. du N. au S. , sa plus grande largeur 
de 20 1. dcl'E. à l'O., et sa superficie de 44^ 

La cétc orientale suit .1 peu près la direc- 
tion du méridien ; elle est basse, sablonneuse, 
en quelques endroits bordée d'étangs et de 
marais, et peu découpée, si ce n'est dans 1a 
partie mérid., qui est escarpée et bordée d'i- 
io|s et d'écucils , et où sont les golfes de 
Porto-Vecebio et de S. Manza. La cùtc occid. 
offre un renflement assez fort vers l'O. : elle 
est bordée de quelques ilôts , abrupte et Irès- 
dccoupée. On y voit de nombreux enfonce- 
mens séparés par des pointes ou des caps , 
dont aucun n'est à comparer au cap Corse, 
promontoire escarpé qui sc projette au loin 
vers le N. Les plus remarquables de ces en- 
fooccmens sont les golfes de S*. Florent, de 
Calvi, de Porto, de la Liscia, d'Ajaccio, de 
Valinco , et de Vcntilegnc: ce sont autant de 
rades sûres qui peuvent recevoir des flottes 
considérables. Cette ile est traversée par une 
chaîne de montagnes qui part de l'extrémité 
sept. , se dirige au S. l'espace de 10 1., tourne 
à Ï'O. jusqu'au mont Grosso à 10 I. plus loin, 
et reprend sa première direction pendant 6 I. 
sous le nom de nionlagoes de Frontogna; 
parvenue ainsi à la moitié de son développe- 
ment, elleinclinc au S. E. en passant par les 
monts Rotoodo, d*Oro, et de la Cagnonc, 
puis à partir des Focc di Verdc, sc dirige 
constamment au S. vers les Douches de Boni- 
facio, où elle se termine par la pointe lo Spro- 



Do ; cette chaîne , dont les sommets les plus 
élevés , tels que les monts Rolondo et d'Oro, 
ont environ i,333 toises au-dessus du niveau 
de la mer, et conservent la neige durant la 
majeure partie de l'année , forme deux ver- 
saus principaux à l'E. et à l'O. , d'où descen- 
dent de nombreux cours d'eau tributaires im- 
médiats de la Méditerranée ) les plus consi- 
dérables débouchent par la cûte orientale; ce 
sont : le Golo et le Taviganoo : ceux de la 
eûte occidentale sont, leFango, le Liamone, 
le Gravone, le Taravo, et le Valinco ; leur 
rapidité les empêche d'ôtre navigables. On 
traverse d'un versant à l'autre par quantité de 
passages diflicilcs pbis ou moins étroits , nom- 
més bocca ou Jbce; les plus importans sont 
celui de S. Antonio, par où passe U route de 
Bastia à SL Florent) et celui de Bogognano 
défendu par la tour de Vizzavona , et que 
traverse la route de Bastia à Ajaccio par 
Corlé) la dernière partie de cette route, de 
Cortë à Ajaccio, n'est viable que pour les bê- 
les do somme ; outre ces deux routes, que l'on 
doit aux Français, il y a eq Corse une infi- 
nité de chemins, mais ce ne sont que des sen- 
tiers étroits : rudes et parfois interrompus 
par des torrens qui ne sont guéablcs qu'à cer- 
taines époques; ces sentiers qui établissent des 
communications dans tous les sens , partent 
pour la plupart do Corté, point central de 
l'ile. De belles vallées entrecoupent les mon- 
tagnes de la Corse. Il n’y a de- plaines que 
sur la côte orient, et encore sont-elles de peu 
d'étendue, comme celle d'Aléria , etc. Le 
climat de la Corse est salubre; néanmoins la 
stagnation des eaux produit pendant les cha- 
leurs un air malsain dans les terrains bas. 
Les brises de mer tempèrent les ardeurs de 
l'été. froid est excessif en hiver. Les 
vents dominans sont : le sirocco, qui apporte 
la pluie ; la tramonlana , vent froid pend.vnt 
lequel il tombe souvent une grande quan- 
tité de neige , et le lebeccio, dont l'impé- 
tuosité cause de grands déguts dans les 
forêts. On y ressent aussi le maestro et 
le grecale ; mais ces vents y sont irré- 
guliers. Quoique la température soit très-va- 
riable , surtout dans le mois de mars, celle 
variation est peu sensible d'un jour à l'autre. 
Le passage des saisons se fait doucement, et 
chacune d'elles porte ordinairement le ca- 
ractère qui lui est propre. Le sol, provenant 
d'uo granit presque entièrement en décompo- 
sition, est sur un fond de roches très-dures. 
On y trouve ta silice dans une très-grande 
proportion, un peu moins d'alumine, la 
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chaux et les carbonates calcaires en petite 
quantité, quelque peu d'oxyde de fer, et sur* 
tout beaucoup de détritus de végétaux et 
d'animaux : aussi cette terre primitive et, en 
quelque sorte vierge, esUcIlc très-fertile; 
mais l'agriculture a fait peu de progrès dans 
ce pays , et les arrosemens et les irrigations 
si faciles è établir, y sont à peine connus. 
On néglige en outre de cultiver de vastes ter* 
rains nommés makis, dont la fertilité est dé- 
montrée par l'accroissement prodigieux des 
cistes, des bruyères, des lavandes, et de 
tant d'autres arbustes et plantes qui y par- 
viennent à une hauteur gigantesque. Néan- 
moins cette ile produit beaucoup de blé, du 
maïs , du millet, de l'orge, d'excclleus légu- 
mes , des châtaignes, des olives, de bons 
vins, dont le plus renommé est le blanc du 
cap Corse, des citrons, des oranges, et 
d'autres fruits du midi. Ou y cultive la ga- 
rance avec succès. La culture du tabac, de 
la canne à sucre, du coton , et de l'indigo 
essayé depuis peu , promet d'bcureux résul- 
tats. L’olivier et le mûrier croissent très-bien 
et presque sans soins. On y compte 55 , 84 t 
hectares de forets peuplées de très-beaux 
bois propres à la marine, tels que chênes, 
hêtres, pins, sapins, etc. On ramasse sur 
les roches deux especes de lichen recherchées , 
l'une donne 1 a couleur Jaune-paillc , et l'au- 
tre l'écarlate. On élève beaucoup de bestiaux 
qui constituent la principale richesse des ba- 
bitans , et qui sont en général de petite es- 
pèce. Le bœuf, le cheval, l’âne cl le mulet, 
ont une vigueur et une agilité remarquables. 
Les chèvres sont d'une belle race. Les mou- 
tons, petits cl de couleur noire , fournissent 
une laine commune. Les produits des vers 
à soie sont abondans et de bonne qualité. 
Le miel et la cire sont très-rcchcrclics dans 
le commerce. La pêche du thon et principa- 
lement de U sardine c-st Irès-aclivc sur les 
cêtes. On y prend aussi une grande quantité 
de tortues grecques qui sont l’objet d'un bon 
commerce. Les rivières sont très-poissonneu* 
ses. La Corse renferme beaucoup de san- 
gliers et de renards ; ces derniers sont très- 
dangereux pour les troupeaux de moutons. 
Il y a des mines de cuivre, de plomb, de 
cobalt, et de ferj mais on n'exploite que 
celles de fer. Il y a des carrière.s de marbre 
statuaire et de toute couleur, de granit et 
de porphyre globuleux , d’albâtre j^uue , jau- 
nâtre, et brun, et de pierres orbiculaîrcs 
plus précieuses que le porphyre. On y trouve 
aussi du jaspe, de la serpentine , des pierres 



ollaires, des émeraudes , des opbites, beao- 
coup d'asbesles qu'on mêle avec de la terre , 
pour fabriquer une poterie légère et solide; 
de la terre à pipe , des eaux thermales , et des 
salines. Quoique le corail se trouve sur les 
côtes, et que celui d'Ajaccio et de Bonifacio 
soit renommé, la pêche en est presque en- 
tièrement abandonnée aux Génois et aux 
Napolitains j les Corses vont le cherclier à 
grands frais sur les côtes de Barbarie , ou 
il est plus abondant. L'industrie se réduit a 
quelques forges et verreries , à la fabrication 
de quelques étoll'cs grossières de laine, de 
toile, de vin cuit recherché dans le nord, 
d'huile d’olives , de savon , de pipe en terre, 
de fromages de lait de chèvres et de brebis, 
et à la salaison du poisson. Les principales 
exportations consistent en bois de charpente, 
de construction cl à brûler, vins, huiles, 
fruits , soies , cuirs , et poissons. 1 80,348 bab. 

Les Corses sont en général d'une taîUe 
moyenne , d'une complcxion nerveuse , et 
d'un tempérament bilieux et mélancolique; 
ils ont le teint légèrement basané et le re- 
gard vif; ils sont sobres, hospitaliers et co^ 
rageux ; susceptibles de passions violentes, 
ils se vengent tôt ou tard d'une injure. Quoi- 
que taciturnes , ils sont naturellement élo- 
quens , et leurs discours ne manquent ni de 
force, ni d'imagination; très-attachés à la 
religion catholique , ils ne sont néanmoins ni 
fanatiques , ni iidolérans. Dans tous les temps 
ils ont montré qu'ils aimaient l'indcpen- 
dance. 

On croit que le premier nom de celte lie 
fut Therapnt; les Phéniciens la nommèrent 
Cjvnoif les Grecs CjrrnuSf et les Romains 
Corsica. On prctcml que les Phcniciens fu- 
rent les premiers peuples qui l'occupèreot; 
apres eux les Lncédcmonieiis s'y établirent. 
Conquise par les Carthaginois , elle passa de 
la domination de ces derniers sous celle des 
Romains vers l'an u 3 i avant J. -C. Aux Ro- 
mains succédèrent les Goths , et ensuite les 
Sarrasins, qui s’y b.xèrcnidans le viii'* siècle. 
Sous Grégoire vu elle fut annexée au do- 
maine ponlitical et donnée aux Pisans. Boni- 
face viii la donna en 1297 à Jacques 11 roi 
d'Aragon. Les Génois, qui avaient tenté plu- 
sieurs fois de s'en rendre mailrcs ,parTioreBt 
enlia vers 1481 à y exercer seuls les droits 
de souveraineté ; ils furent inquiétés par 
Henri iiroi de France, qui en i 553 s'allia aux 
Turcs pour leur disputer cette conquête , qui 
leur fut assurée en iSôq par le traité de Ca- 
tenu-Cambresis ; ne pouvant plus s'y mainte- 
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nir dans le aviu* siècle, ils appelèrent en 
1730 les troupes impériales , et 8 ans après, 
celles de France. Dans cet intervalle, un ba- 
ron westphalicn fut proclamé roi par un 
parti, et ne put sc soutenir. En 1755, le gé- 
néral PaoU atTranchit une grande partie de la 
Corse de la domination génoise; mais les Gé- 
nois ayant cédé cette île à la France en 1 768, 
cette puissance parvint à la soumettre en 17G9 
après une longue résistance. En 1793, à la 
révolution française, un parti puissant à la 
tête duquel était Paoli , facilita la conquête 
de nie aux Anglais , dont le souverain fut en 
1796 proclamé roi de Corse; Tenvoi d’un 
vice-roi y occasiona de nouveaux troubles, 
et en 1797 les Français y rentrèrent et en 
cbasscrcDt entièrement les Anglais en moins 
de six semaines. Ces derniers y reparurent 
encore en i 8 i 4 t tuais le traité de Paris as- 
sura de nouveau cette ile à la France. 

La Corse a forme d’abord i seul départe- 
ment; elle fut ensuite divisée en a, puis réu- 
nie en 1 seul divisé en 5 'arrond. : Ajaccio, 
Bastia , Caivi , Corlé , et Sartcnc , et subdivisé 
en 60 cantons, qui renferment $99 comm. Ce 
département, dont Ajaccio est le clicf-lieu, 
forme la i7*division militaire , le no" arrond. 
forestier, le diocèse et le ressort de la cour 
royale d'Ajaccio , et est compris dans la 
circonscription de l'académie universitaire 
U'Aix. 11 envoie n membres à la chambre 
des députés. La Corse renferme des roonu- 
mens anciens de diverses époques. 

CORSE (C.\P) ou CAPE-COAST-CAS- 
TLB, ville et fort de la Guinée supérieure. 
y ojr. CAP-CoasE. 

CORSEP, village de France, dép. Je la 
Loire-Inférieure, arrond., cant. et à i/a l. 
S. O. de Paimbœiif, et à 8 1 . a /3 O. N. O. 
de Nantes , près de la rive gauche de la Loire. 
1,010 hab. 

CORSEUL, Fancm Maetis, village de 
France, dép. des Cotes-du-Nord , arrond. et 
à a I. 1/4 O. IV. O. de Dinan , et à i o 1 . £. 
de St. Bricuc , cant. de Plancoct. On y dé- 
couvrit en 180a les restes d'une grande ville 
ensevelie sous terre depuis plusieurs siècles. 
On pense que c’était la capitale des Curioso- 
lites f peuple qu’on croyait avoir habité un 
pays situé à l'autre extrémité de la Breta- 
gne, du cdté de Quimper et du pays de Cor- 
nouailles. i,4iahab. 

CORSHAM , bourg d'Angleterre, comté 
de Wills, hundred et à 5 1. 1/4 S. O. de 
Chippenbam , dans un pays sec et stérile. 
Le roi Ethclrcd y avait un palais, et les 
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comtes de Cornouailles en firent le lien de 
leur résidence. 11 s’y lient marché tous les 
vendredis ,et des foires le 7 mars et le 4 sep- 
tembre. a,7a7 hab. 11 y a dans les environs 
plusieurs beaux clmteaux, parmi lesquels on 
distingue celui de Corsham-house. 

CORSIER , petit village de Suisse , cant. 
de Vaud , distr. et à i/a I. K. N- O. de Vc- 
vay , à 1/4 de 1. du lac de Genève, et à 3 1. 
l/a Ë. S. E. de Lausanne; chcf-Iicu de cer- 
cle , sur une colline , près de la rive droite 
de la Vcvaisc. 

CORSLEY {GREAT ET LITTLE), village 
d’Angleterre , comté de Wilts , hundred et à 

I 1. 1/4 O. N. O. de Warminster. 11 s'y lient 
une foire le lundi d’aout. 1,609 hab. 

CORSO, cap du Brésil, prov. de Cearn, 
entre les embouchures du Riobara et de l'Upa- 
nema. Lat. S. 4® a'. Long. O. 4<>* 55'. 

CORSOR, ville et port de Danemark, sur 
la côte S. O. de l'ilc de Sccland , baîll. de 
Soroe , sur une pointe de terre qui s’avance 
dans le Grand-Bclt,*à 5 1. E. et vis-à-vis de 
Nyeborg. Corsor a des rues mal pavées et 
des maisons petites et assez mal bâties. Elle 
a un vieux ebâteau-fort, et le port est sùr. 

II en part des paquebots pour Copenhague 
les dimanches et les mercredis. i,3oo hab. 

CORSTORPHINE , viUaged'Écosse, comté 
et à I 1. l/a O. d'Edimdourg, et sur la route 
de cette ville à Falkirk, au S. O. de la côte 
de Corstorphine. 11 a 1 église d'une architec- 
ture gothique. 1 ,3a I hab. 11 y a des carrières 
sur son territoire. 

CORSWAREM, village des Pays Bas, prov. 
de Limbourg, à 9 I. i/a de Maestricht, 
arrond. et à 6 1. 3/4 Hassedt, cant. et à 
3 I. 1/4 de S.-Troiid. 3^9 hab. 

CORSY , Corsce , ville de rilindoiistan an- 
glais , présidence de Bombay , anc. prov. et 
à 16 I. O. de Beydjapoui’, et à 3 I. N. N. E. 
deRyebaug, sur la rive droite de la Krichna. 
Elle était florissante sous les mahomclans. 
Elle est maintenant peu peuplée. 

11 y a dans les environs beaucotip de tom- 
beaux, parmi lesquels celui du ebeykb Sou- 
rajiadden est nn objet de vénération pour les 
mahomclans du pays. 

CORTACHIE ou CORTACH Y , village d’É- 
cosse, comté, presbytère età a l. 3 4N.N.Ü. 
ileForfar,au milieu des Grampians. 990 hab. 

CORTADGERRY, Corta^rry j ville de 
Vllindoustan , dans les états du radjah Je 
Matssour, anc. province de ce nom , à 16 1. 
N. N. O. de Bangalore, et à 3o I. N. N. E 
de Séringapatam. 
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Cp|lTÂILLpD, vilUgc de puisse, 
et ^ I 1. 3/4 S. p. de Neuchâtel, sur le lac 
dçccnom. U a une grande manufacture de 
toiles peintes , et récolte de bon vin rouge. 
i,p-o bab. 

CORTALE, bourg du roj. de Naples, 
proy. de U Calabre Ultérieure ii«, disîr. et 
à 3 I. l/a S. E. de Nicaslrp, cl à 3 1. i/a O. 
S. O. de Catanzaro; chef-lieu de cant. , sur 
le penchant d'une montagne. U avait été près- 
(|ue détruit par le tremblement de terre de 
1783. Pop. : a, 697 hab. 

epRTE , vi|Ic de V'ie de Corse , chef-lieu 
d'arrond. et de cant., au centre de Pile, 
près du conûucnt de l'Orta et du Tavignano, 
à la 1. S- S. O. de Bastia , et à i3 1. N. E. 
d'Ajaccio. Lal. PJ. 4^® *8^ Long. E. G° 
48' 3i''. Siège tribunal de instance 
et d'une sous-inspection forestière ; bureau 
de poste pour l'ilp. Elle est défendue par un 
chàtcau-fort , situé sur un rocher. Elle est 
mat bâtie; son éloignement des cotes et la 
diflicüllé de communiquer avec les autres 
parties de l'ilc rendent son commerce pres- 
que nul. Elle expédie cependant du blé et du 
vin. 2,735 bab. Les environs fournissent des 
marbres cjpolins de diverses couleurs , et 
d'autres mélanges , jaspés, panaches , brè- 
ches, etc. Cette ville était autrefois la rési- 
dence de l’cvèquc d'Alcria. En 1796 le com- 
missaire anglais Elliot y rassembla les députés 
de nie pour en former un parlement. 

b*arrond. de Corté est divise en i5 cant.: 
Alcsani, Caccia, Corté, Fiuroorbo , Goto, 
Mercurio, Niolo , Orezza , Rostino, Serra, 
Sorba , Tavignano, Vallcrustie , Vecchio, 
c‘t Vcrdc ; il contient 110 communes et 
4a, 535 hab. 

COKTE-DEL-PALASIO, village du roy. 
Lombard-Vénitien, prov. de Lodi et Cre- 
ma , district de Pandino , ai 1. E. de Lodi. 
I ,a8G hab. 

CORTE DE PELEAS (LA), bourg d'Es- 
pagne, prov. et à G 1 . 1/4 S. S. £. de Ba- 
dajoz ( Estramadure ) , près de la rive droite 
de l'Antrin. 

CORTEGADA, village d'Espagne, prov. 
et à II 1. N. O. d'Orcusc ( Galice). U y a 4 
sources thermales. 

CORTEGANA , bourg d'Espagne , prov. 
et à 14 1- 1/4 N. E. de Hiiclva (Séville), 
et à 4 1- O. d’Aracena, prés de la source 
de la Chanza. 

CORTELAZOR LA REAL, bourg d'Es- 
pagne, prov. et à 18 l. 3/4 N. E de Uuelva 
( Séville ). 



CORTELLAZZO , village du roy. Lom- 
bard-Vénitien , prov. et à 7 1. i/a E. N. E. 
de Venise , distr. et à 3 1. 1/4 S. E. de Santa- 
Dona , au confluent de la Cava-Zucche- 
rina et de la Piave , et à rcmbpuclmrc de 
celle-ci dans l'Adriatique , ou elle forme le 
port de Coi’tellazzo. Lat. N. 43” 3a' |o". Long. 
E. 10” aG* 5o". 

COUTE -MAGGIORE, bourg du duché 
de Parme, distr. et à 3 1. N. O. de Borgo- 
san-Donino ; chcMicu de cant. , sur la Larda. 

COBTEMARCK, bourg des Pays-Bas, prov- 
de lu Flanche occid., arrond. et à 5 1. i/4 
S. S. O. de Bruges, cant. de Thourout, sur 
la rive droite du Bruggc-Bckc. 11 y a dca fa- 
briques d'amidon, d'cLolTes de laine et de toile. 
3,45c bab. 

CORTK311GL1A , bourg des États Sardes, 
div. de Coni, prov. et a 4 1- 3/4 S. E. d'Alba, 
et à 4 1* O. d'Acqui; chef-lieu de mand., sur 
la Bormida, que l'on y traverse sur un pont, 
et qui le divise en deux parties , dont l'une 
est défendue par une muraille flanquée de 
tours. On y voit encore les ruiues du château, 
résidence des anciens marquis de Cortemiglia. 
1,990 h.ib. 

CORTENAEKEN, village des P.iys-Bas, 
prov. du Rrabaiit merid., à 9 l. de Bruxel- 
les, arrond. et à 3 1. 3/4 de Louvain, cant. 
et à 2 1. 1/4 de Diest. G54 bab. 

CORTENBERG, village des Pays-Bas, 
prov. du Brabant mérid. , è a 1. 1/4 E. de 
Bru.xelles, arrond. , cant. et à a 1. 1/4 O. de 
Louvain. 704 bab. 

CORTENO, village du roy. Lombard- 
Vénilien , prov. et à 14 I- i/a N. E. de Ber- 
game, distr. cl à I 1. a/3 O. S. O. d'Edolo, 
sur la rive droite de rOjolo , affluent de droite 
du Seiiu. 1 ,55o bab. 

CORTE -OLONA, bourg du roy. Lom- 
bard-Vénitien, prov. et à 3 I. 3/4 E. S. E. 
de Pavie , et à 8 I. S. S. E. de Milan ; chef- 
lieu de distr. , sur la rive gauche de l'Olona. 
11 est Lien iiâli. Il s'y tient i marché le 
jeudi. i,33o bab. C'était autrefois la rési- 
dence de la cour des yoisderitalic, dite Qlona 
ou Corlc-Oloua. 

Le distr. (le Cortc-Olona renferme a5 com- 
munes, et a5,i5o bab. 

CORTES , bourg d'Espagnç , prov. cl à 
Il 1. l/a N. O. de Saragussc (Navarre), et 
»'i 5 I. E. S. E. de TiidcU, entre la Uucclu 
et la canal Impérial. 

COÛTÉS [MER DE), golfe du IWexiquc 
f 'oj-. CxLiFoivMC ( Golfe de ). 

I COUTES DE ARENOSO, bourg d'Espa- 
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gDc^ prov. et à i3 1. N. O. de Castelton 
de U PUii.'i (Valence), sur uu adlucni du 
Mijarcs. 83o hab. 

CORTES ÜE BAZA , bourg <rEspagDC , 
prov. et à a3 l. i/a N. E. de Grenade, et à 4 
t/ 4 ^' Baza, sur la rive gauche diiCastril. 

CORTES DE GRAEMA , bourg d’Espagne, 
prov. et à lu 1. t/a E. de Grenade, et à 4 b 
t/a O. de Guadix. 

CORTES DE RO?i DA , bourg d’Espagne, 
prov. et à i 6 I. t/a O. S. O. de Malaga (Gre- 
nade) , et à 3 1. S. S. O. de Honda , à quel- 
que distance du Guadiaro. 

CORTESSEM , bourg des Pays-Bas, prov. 
de Limbourg, arrond. et à a 1. S. S. E. il ilas- 
sclt, et à 4 b i/a O. de Macslri^bl, caiit. de 
Looz. 1,176 hab. 

COUTGEEN ou KORTGÈNE , village des 
Pays-Bas, prov. de Zélande, arrond. et à 
1 1. 3/4 N. O. de Gocs} cbcf-licu de cant. , 
dans nie de Nord-Revcland. G 70 hab. 

CORTIIYS , village des P;^ys-Bas, prov. 
de Limbourg, à 10 b i/a de Maeslriclit, 
arrond. et à 7 1 . i /4 d'ilasselt , cant. et ^ 
3 l. i/a de S*. Troiid. 176 liait. 

CClRTlACH, mont de la Turquie d’Eu- 
rope, sandjak. et à 4 b S. E. deSaloniquc. U 
s'élève à 55o toises au dessus du niveau de la 
mer. 

CORTICADA, bourg du Portugal, prov. 
d'Alenlcjo , comarca et à i3 b N. N. O. du 
Crato , sur la route de Castello - Branco à 
Abrantès. 

CüRTICOS, bourg du Portugal , prov. de 
Tras'us-Montes, comarca de Moucorvo, sur la 
Alcrec, à 4 b E. de Mirandcla. 

CORTIGUERA, bourg d’Espagne, prov. 
et ù 3 1. 1/2 E. de VillalVanca (Léon), et à 
X 1. N. N. O- de Ponferrada. 

CORTlL-VOlRMüAT, village des Pays- 
Bas, prov. du Brabant mérid. , à 7 b 3/4 de 
Bruxelles, arrond. et à 4 1- 3/4 de Nivelles, 
cant. et à 2 b 3/4 de Perwez. yoi hab. 

CORTIL-AVODON , village des Pays-Bas, 
prov. , arrond. cl à 3 1. i/adcNamur, cant. 
et à 2 1. 1/4 de Dhuy. G4 d hab. 

CORTINA , grand village du Tyrol, cer- 
cle de la Vallée de Pustert , à G b S. S. E. 
de Pruncckeii; chef-lieu du petit paysd'Ani- 
pezzo. On y fait commerce de bois. Hyaprès 
de ce village le château de Cazaiino. 

CORTOSE , CoBTTHus, Coeipsa , ville du 
grand-duché de Toscane, prov. et ù 21 I. 
S. E. de Florence, et à 2 I. N. N. O. du lac 
de Pérouse, chef-lieu de vicariat, sur une 
haute colline d’où l'on jouit d'une belle vue 
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qui s'étend jusque sur le lac. Siège d'un evé- 
clié sufîiagant de Sienne. Elle a d’anciennes 
murailles assez bien conservées , et 1 vieux 
châleau. Ou y compte G églises , et 1 caillé- 
drulcqui rciiiermcijuelqucs beaux tableaux et 
un tombeau qu'on dit étvc celui du consul 
Flamiuius. 11 y a uu tbéAire et plusieurs anti- 
quités , entre autres , uu ancien temple de 
Bacchus, et des restes de bains ornés de mo* 
sai({ues. En 172G, on y a établi une société 
littéraire, célèbre en Italie sous le nom d'a- 
caden^ic étrusque; elle possède i bibliothè- 
que, 1 cabinet d’bistoire naturelle, et i musée 
d'antiquités , de gravures , de pierres pré- 
cieuses, etc. 5,000 hab. Les cmirons sont cou- 
verts de vignes et d'oliviers ; il y a aussi des 
carrières d'un très-beau marbre. 

Cette ville est trcs-aiicicnnc. Du temps des 
Romains on la nommait Cortona; mais a une 
époque encore plus reculée , elle porta le 
nom de Corj l/ius , cl fut le lieu de naissance 
de Dardauus, qui vivait iGoo ans avaut J.-C. 
Dans la suite, Corlone fut une des 12 villes 
principales îles Étrusques. 

CORTKYK, ville des Pays-Bas. ^^oj-ez 
Cot'RTRAT. 

COUÜCHE, bourg du Portugal, prov. d'A- 
lentejo , comarca d’Avis , à iG b N. O. d’E- 
vora , et a 17 b E. N. E. de Lisbumic, au 
pied d’une montagne , sur la rive droite de 
i'Erra. U y a 1 église, 1 hôpital, et i hospice. 
2,5 uo hab. 

CORULLON , bourg d'Espagne, prov. et 
à t b 1/2 S. S. E. de Villafranca (Léon), 
près de la rive gauche du Valcarce. 

CORUMDA , rivière du Brésil , prov. de 
Goyaz , comarca de Rio-das-Vclhas. Elle a 
sa source près de celle du Rio-das-Almas , 
sur le versant mérid. des monts Pyreneos , à 
38 I. E. N. E. de Villa-Boa; coule d’abord 
du N. au S. jusqu’à son conduent avec le 
S. Barlholomé, tourne ensuite vers le S. O., 
reçoit, à droite, la Piracanjuba, le Peixe , 
et a gauche le Verissimo , et se réunit au 
Paranahyba , à 67 b S. de Villa-Boa , après 
un cours d'environ 85 b 

CORUMRAU ou CORUMBABO, cap du 
Brésil , prov. de Porto-Seguro,. 11 s'avance 
dans rAllauliijuc, au S. de l’embouchure du 
Cramimuan. l<at. S. 17^8'. Loug. O. 4 ^° 

(’OREAIBhlLA . bourg d'Espagne, prov. et 
h 7 b E. N. E. de Alalaga (Grenade), et à 
2 b N. E. do Vêlez- Alalaga. 

CORUAIMA, fort de rilindouslau anglais, 
présidence de Bengale, anc. prov. et à 19 1 . 
S. de Bahar, et ;t 2 I. N. E. de Goummab 
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CORUSA , ville d'Espagne, ^ojr. Coro- 

CMB ( La). 

CORUNA DEL CONDE, bourg d*Espagnc , 
prov. et h i 3 1 . S. S. E. de Biirgos, et à 6 ). 
N. £. d'Aranda-dc'Duero, sur rAraudilla. 
Il est probable que ce bourg est Cluniaj qui 
devint capitale des Arevaques f «après la des- 
truction de Numance. 

CORÜS, CvRRHes, petite ville de la Tur- 
quie d'Asie, en Syrie, pach. et à lo 1 . N. 
d'Alcp , sur une colline et presque entourée 
par le Sabon. On y voit un vieux château en 
ruine, et plusieurs grands monumens antiques. 

CORVARO, bourg du roy. de Naples, prov. 
de PAbruzzc Ultérieure distr. et à 8 1 . S. 
E. de Civita-Ducale , et à 3 I. 3 j '4 S. O. d'A- 
quila, cant. de Borgo-Collefegato, sur le pen* 
chant d'une naonlagnc. i,33o hab. 

CORVEY, bourg des États Prussiens, prov. 
de Westpbalie, régence et à i 5 1 . S. E. de 
Mindeu , cercle et à i/a 1 . E. N. E. de llüxter, 
sur la rive gauche du Weser, dans un site 
charmant. Siège d'un évéchc. La cathédrale 
est grande et richement ornée. Il s'y tient 
une foire annuelle de 7 jours. 5 , 3 oo hab. 

Corvey était la plus ancienne abbaye de 
bénédictins de rAllemagne. Elle fui fondée 
par Louis-lc-Débonnairc. Ses pi'cmiers moi- 
nes venaient de Corbic, en Picardie ; ce qui 
fit donner au nouveau couvent le nom de Pe- 
tite ou NouvelIC'Corbie. Plusieurs monastè- 
res et des possessions considérables furent 
incorporés à l'abbaye , dont le territoire avait 
5 milles carrés d'Allemagne de surface , et 
10,000 hab. L'abbé était prince d'empire du 
cercle de Westphalie; en 1794 ^ d obtint U 
dignité épiscopale. En i 8 o 3 , l'abbaye fut sé- 
cularisée, et donnée eu indemnité au prince 
d'Orange. En 1807, son Icmtoirc fit partie 
du roy. de Westpbalie; en i 8 i 5 , il écliul à 
la Prusse. 

CORVINO , village des États Sardes , div. 
d'Alexandrie , prov. et à a I. u /3 E. de Vo- 
ghera , rnaiid. et à a /3 dcl. E. de Casteggio, 
sur une colline. 1,067 

CORVO, île de l'océan Atlantique, la plus 
N. O. du groupe des Açores . 4 h N- de 

l'ilc Flores. Lat. N. 39® 45 ^^- Long. ü. 

33 ® a 3 ' o". Elle est rarement visitée par les 
étrangers. Elle a a petits ports. Les cdtes 
présentent des rochers élevés. L'intérieur est 
assez fertile et assez bien boisé. Elle contient 
700 hab., tous très-pauvres. Ils exportent 
quelques porcs, du bois et du blé dans les 
autres Iles. Le cbef-licu est Nossa-Senbora- 
do-Rosariu. 



CORVOEIRO, cap sur la côte du Sahara , 
au S. de la baie Anne, et à i 5 1 . N. du 
cap Blanc , vis-à-vis de Pile Lobos. Lat. N. 
31 ° 3 o^. Long. O. 19° 3 o^. 

CORVOL, ruisseau de France, dép. de 
la Nièvre, qui tire scs eaux de l'étang de 
Corvol, et qui se joint à l'Artel . par la rive 
gauche, au-dessous du moulin de Saugy, à 
1/4 de 1 . de l'embouchure de l'Artel dans le 
Beuvron, après un cours d'environ 3 1 . en- 
tièrement flottable à bûche perdue. 

CORVOL-L'ORGUEILLEUSE, bourg de 
France, dép. de la Nièvre, arrond. et à al. 
S. O. de Clamecy , et à 13 I. N. N. E. de 
Nevers, cant. de Varzy. i,3ii hab. 

CORVOS , village du Brésil , prov. de Mi- 
nas-Gcracs, comarca de Cerro-do-Frio , à 
3 I. N. de Conceiçao, et à 35 I. N. N. E. de 
Villarica. Il y a des lavages d'or assez consi- 
dérables^ un seul rapporta, il y a quelques 
années, 19,300 fr. , quoique 4 nègres n'y 
eussent été employés qu'un mois. 

CORWEN, bourg de la princip. de Galles, 
comté de Mérioncth, bundred d'Edernion, 
agréablement situé sur une hauteur , près de 
la rive droite de la Dee , à 3 1 . 1/3 O. de 
Llaiignllen. I/égli.se est placée d'une manière 
pittoresque sur un rocher énorme qui termine 
brusquement les monts Ferwin. 1,74^ hab. 
On voit dans les environs la belle cascade de 
Pont-y-Glynn . et un peu plus loin la fertile 
vallée d'Edernion, qui donne son nom an 
canton. Owcn-Gwyiicdd choisit ce pays élevé 
pour harasser , en 1 1 65 , l'armée de Henri n, 
et forcer ce prince à la retraite. Ce fut aussi 
dans cet endroit que se retira le fameux 
Owcn-Glandowcr, si long-temps redoutable à 
Henri iv. 

CORYDON , ville des États-Unis, étatd'ln- 
diana, cbcf-licu du comté d'Ilarrison, sur 
rindiaii-crcck , à 3 1 . 1/3 de l'Ohio, et à 
43 I. S. d'indianopolis. Elle a été fondée en 
1809, et a été quelque temps le siège du 
goiiv. de l'état. 1,000 hab. On tire du sal- 
pêtre d’une grotte voisine. 

CORYGOiNG, Curygong-f ville de FHind- 
oustan anglais, présidence et anc. prov. du 
Bengale, sur la rive droite du Nylimer , à 
8 1 . K. de Rangpour, et à 40 I- N. N. E. de 
Mourchcd-abail . 

CORZÉ , village de France , dép. de Maine- 
et-Loire , arrond. et à 5 1 . O. de Baugé, et 
à 3 I. 1/3 N. E. d'Angers; cant. de Seiches, 
sur la rive gauche du Loir. 1 , 4^7 hab. 

CORZO , cap sur la côte occid. de la l*a- 
tagonie , dans le Grand Océan austral , entre 
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Pile de Campaca et celle de Madre-dc-Dios , 
à l'entrée N. du golfe de la Trinité. Lat. S. 
49° a6'. 

CORZOLA, lie de VAdriatique. Cta- 

XOLA. 

COSAQUES ou , selon la prononciation 
tartarc, KASAKES, peuple de la Russie, 
très-nombreux, rcpaïulu sur plusieurs con- 
trées , et fameux par son esprit mililaire et 
par la part active qu'il a prise aux campagnes 
des armées russes, et par scs institutions dé- 
mocratiques qu'il a conservées long-temps 
dans un empire gouverné par le pouvoir ab- 
solu. L'origine de ce peuple est assez obscure. 
Millier, qui a porté tant de lumières dans 
riiistoirc des peuples de la Russie, prétend 
qu*oD ne connut point de Cosaques russes tant 
que les Tartares dominèrent dans les contrées 
méridionales de la Moscovie. D'autres, ci de 
cc nombre est l'histonen Karamsin , pensent 
que les Cosaques étaient connus avant l'inva- 
sion de Bâti , et que l'on désignait sous cc 
nom les Torques cl les Bérendéens qui habi- 
taient les bords du Dniéper. D'autres encore 
les regardent comme un mélange de Slaves et 
de Tartares qui , u'appailenant ni h Tune ni 
à Paiitrc de ces nations , et formant en quel- 
que sorte un peuple métis , errait dans les 
steppes entre la mer Caspienne et la mer 
Noire, et sc mettait à 1a solde du gouverne- 
ment qui voulait le payer. 11 est certain que 
les Polowzes qui habitaient ces contrées , et 
qui faisaient des incursions fréquentes dans la 
Moscovie, étaient désignés par les Tartares 
sous le nom de Cosaques. Lorsque cc peuple 
commence à paraître dans Thistoirc , on le 
voit , d'une part , furmer des cordons militai- 
res sur les frontières de la Moscovie ] ci de 
l'autre, servir de troupes légères dans l'armée 
des czars. Des Polonais furent ses premiers 
chefs, appelés betman, mot par lequel les 
Polonais désignaient un officier supérieur. En 
i5i5 , les Cosaques 6rent une irruption dans 
la Podolic , sur la frontière de la Turquie , y 
mas&aci'èrcnt les habitans , et enlevèrent les 
]>estiaux. Les Turcs sc vengèrent de ces vio- 
lenccs-par une guerre sanglante, et le khan 
de Crimée transporta sur les frontières de 
Turquie plusieurs milliers de Tartares Nogai 
pour les opposer aux Cosaques. Les guerres 
entre ces deux peuples furent fréquentes et 
meurtrières ^ cependant les Cosaques l'empor- 
tèrent par leur agilité et par leur adresse dans 
la petite guerre. Us devinrent aussi marins à 
remboueburc du Don, et croisèrent sur les 
cotes de la mer Noire , qu'ils traversèrent 
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même pour attaquer les vaisseaux turcs en 
face de Constantinople , et pour ravager les 
cAtes de U Turquie asiatique. Us servirent 
ainsi aux Russes et aux Polonais à les défen- 
dre contre les mabomclans. Ils se chargèrent 
en i5i8 de défendre la Volhynie et la Podo- 
lie , moyennant une solde payée par la Polo- 
gne. Bientôt après, ils demandèrent la pos- 
session des îles du Dniéper, pour les fortiâcr 
contre les Tartares. On leur donna ces lies 
avec le tenitoire de Tcherkask. Les rives du 
Don claicnt alors fréquemment ravagées par 
les Russes et les Polonais , et par conséquent 
mal habitées; les Cosaques les peuplèrent, et 
en firent un boulevard contre les Tartares. 
Sous le roi de Pologne , Étienne Battori, qui 
leur donna une organisation militaire, ils 
commencèrent è devenir dangereux pour ce 
royaume , se battirent contre les seigneurs 
polonais , et ûnirent par se retirer sur le Don. 
Depuis lors , c’est avec la Russie que les Co- 
saques eurent des relations tantôt amicales , 
tantôt hostiles. Ils demandèrent la protection 
des czars moscovites au milieu du xvi* siècle, 
et servirent dans leurs armées moyennant des 
distributions de grains , la concession du droit 
de pèche, l'extraction de sel de marais , et la 
distillation de grains. La première guerre où 
ils servirent dans l'armée de Russie fut celle 
d'Ivan IV contre les Turcs qui assiégeaient 
Astrakhan ; mais ils exercèrent aussi des bri- 
gandages dans les états du même czar , qui 
fut oblige de les traiter en ennemis. En x 5^8, 
un aventurier nommé Yermak, après avoir 
donné une organisation militaire à une bande 
qui voulait se soustraire aux poursuites du 
gouv. russe, la conduisit contre les Kalmuks, 
et fit des conquêtes dans la Sibérie. Us s'em- 
parèrent de pays immenses ; mais ce fut pour 
le compte des Russes, qu'ils les conquirent. 
Us ont , depuis cc temps , fait partie de l'em- 
pire russe , sc sont soulevés de temps à autre 
contre leurs maîtres , et ont tùché de regagner 
leur ancienne indépendance ou leurs ancien- 
nes institutions , auxquelles les czars portaient 
atteinte. Aujourd'hui, ils présentent le spec- 
tacle singulier d'un peuple militaire établi 
chez un autre peuple dont U a adopté la lan- 
gue et en partie les habitudes, tout en con- 
$cr>'antles restes des institutions libres qu'on 
a bien voulu lui laisser. Les Cosaques ont un 
assez grand nombre d'établisscmcns indépeu- 
dans les uns des autres , dont nous parlerons 
successivement. 

Les Cosaques sont d'une taille moyenne 
et d'une constitution très-forte, qui leur fait 
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endurer les plus grandes fatigues; ils ont les 
cheveux chatain-cUir, et les yeux bleus j 
leur barbe est souvent longue j en général, 
leur physionomie se distingue aisément de 
celle des Russes. En campagne, ils couchent 
en plein air, et même sur un sol humide | 
ils reconnaissent facilement les localités , tom- 
bent à l'improviste sur les fuyards et les dé- 
tachemens isolés, se dispersent comme la 
poussière devant les armées bien organisées , 
pillent avec une rapidité et une audace in- 
croyables, et sont impitoyables dans la guerre. 
Le gouvernement russe sait que dans ses 
guerres i| peut compter à peu près sur une 
levée de 5o,ooo hommes de ce peuple. Les 
Cosaques sont répartis en poulkSf ou régi- 
mens, dont la force varie de 5oo à 3,ooo 
hommes , eldnnt chacunest commandeparun 
colopcl. Ils élisent eux-mèmes leurs ofUciers, 
excepté ceux des grades supérieurs , qui sont 
nommes par le gouvernement. Tous portent 
de longues lances, qu'ils manient habile- 
ment : tous sont bons cavaliers , et nionlciit 
de petits chevaux vifs, habitues aux fatigues. 
Les fégimens qui font partie de la garde im- 
périale sont bien vêtus et bien armés ; parmi 
les autres regimens, U y en a d'«in aspect mi- 
sérable qui, eu temps de guerre, sont, par 
leur rapacité et leur barbarie , 1a terreur des 
pays qu'ils envahissent. Les Cosaques sou- 
tiennent merveilleusement les operations des 
grands corps d'armée , en harcelant rennemi 
constamment sur les flancs, et en lui enle- 
vant toutes scs ressources. Ils ne sont à la 
solde du gouvernement que pendant la 
guerre; des que la paix se rétablit, ils ren- 
trent dans leurs foyers , et reprennent leurs 
travaux agricoles ou incfustricls. Chez eux, 
ils sont tous égaux, et eifacent les distinc- 
tions qui ont existé en campagne, il reste 
cependant un certain nombre de régimens 
qui tiennent les cordons sur toutes les tVoa- 
ticrcs européennes de la Russie. On peut les 
diviser en deux grandes classes , savoir : 
Cosaques Malorosscs ou de la Petite Russie, 
et Cosaques du Don. Daus le nombre des 
derniers, on comprend ceux du Volga, du 
Térek. , de l’Oural, de la Sibérie, et les Co- 
saques Grebenskii. Parmi les Malorosscs, on 
comprend ceux de l'Ukraine, dont les Zapo- 
rogues ou Haydatnaques font partie. 

CoaAQCES DE l.'UxRAINE. Ou CTOÎt qUC CCS 
Cosaques provieiiuent des émigrés de la 
Russie Rouge qui, vers le milieu du xiv*^ siè- 
cle, cherchèrent un refuge sur le bas Dniéper 
contre les Polonais et les Tartares. Ils sont 



de U meme religion et parlent U même lan- 
gue que les Russes dont ils dilTéraient par 
leur constitution militaire. Toutefois leur lan- 
gue tient un peu du polonais, ce qui xient 
sans doute de ce qu'au xv*^ siècle le» roia de 
Pologne se rendirent maîtres des contrées 
x’uisiues de leur territoire. A cette époque, 
beaucoup de Russes, pour se soustraire au 
joug de la Pologne, allèrent grossir les hor- 
des cosaques, qui flnirent p<xr s'étendre en- 
tre le Dniéper, le Roug et le Dniester, et for- 
mèrent comme une nouvelle république, 
animée d'un esprit tout militaire. lU avaient 
des villes et des villages construits par eux, 
et d'où ils faisaient des excursions conU- 
nuclles contre les Tartares ennemis de U 
Russie et de la Pologne. Les rois de Polo^fw 
les considéraient comme des auxiliaires , leur 
accordaient des terrains et des privilèges, 
les enrégimentaient, et, à la manière tur- 
que, accordaient à l'hctman une queue de 
cheval pour insigne. Sou» le règne d'Êlienae 
Battori, la ville de Trekhtimirof fut leur ca- 
pitale et la résidence de leur betmao , qui 
commandait jusqu'à Kiev. Au xvii^ siècle, 
ayant a se plaindre des Polonais et excités 
peut-être par les Russes, ils se donnèrent 
aux czars; à cette époque , ils purent mettre 
sur pied 6o,ooo hommes. Batturinc devint 
la résidence de leur helman; Kiev , Pollarx, 
Tchernigov et 7 autres villes devinrent les 
chefs-lieux d'autant de régimens , tous situés 
sur la rive gauche du Dniéper. lU s'y trouvè- 
rent bientôt a l'étroit, et une partie d'entre 
eux se porta du côté de l'E. vers la ville de 
Dcigorod , où de vastes steppes reçurent ces 
colonies militaires. On les désigna sous le 
nom de Cosaques Slobodicns , et Von en fit 5 
régimens; quant aux autres, on les désigna 
long-temps sous le nom de Cosaques Zaporo- 
gucs, d’après les cataractes du Dnieper appe- 
lées porogiCf dont ils étaient voisins. Ils ne 
furent pas plus contons des Russes qu'ils oe 
l'avaient été de» Polonais; des divisions écla- 
tèrent parmi eux; il» portèrent les armes 
tantôt pour la Pologne, tantôt pour la Rus- 
sie , tantôt pour la Suède ; et sous le règne 
du czar I^icrrc, Mazeppa leur hetmau tenta 
de secouer le joug.* Pierre les punit en re- 
beltes, leur donna des chef» russes, les con- 
damna à des travaux publics , et leur bel- 
man ne fut plus qu'une créature de la cous 
de Russie ; cette charge fut supprimée par 
Catherine 11. Les Cosaques de l'Ukraino ont 
perdu, plus que les autres Cosaques, leur 
ancienne organisation militaire . et sans tes 
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prinlfgcs qu'ili ont conservés, ils seraient 
bientôt assimilés au reste de la nation russe. 
On évalue leur nombre h 8 ou 900,000. Lors 
de l'invasioti de la Russie par les Français, 
en 1811, ils équipèrent à leurs frais 18,000 
hommes de cavalerie ou i5 ré;;imens, qui 
furent licenciés après la guerre en i8i5. 

Une branche de ces Cosaques s'est établie 
dans nie deTaman, depuis la guerre con- 
tre la Turquie sous Calhcrioc ii. On les dé- 
signe sous le nom de Cosaques Tcherno- 
morsii, c’est-à-dlix de la mer Noire : ils ont 
une forteresse , celle d'Eckaterinodar, 011 ré- 
side leur atlaman ; ils occupent aussi la ville 
de Taraan , sur remplacement de rancienne 
Pkana^rie , ainsi que la rive droite du Koii- 
ban. La pèche est leur principale occupa- 
tion, et la vente du poisson leur seul com- 
merce. Ces Cosaques sont au nombre d'envirun 
i5,ooo. 

Les Cosaques de la mer Noire , au pied 
du Caucase, sont presque toujours campés, 
se vêlent de peaux de moutons, et mènent 
une vie Irès-grossiére; ils vivent de la pèche , 
de la chasse , et du bétail. 11 y en n qui n'ont 
d’antre habitation que des cavernes. Les ri- 
ches cependant mettent plus de ralTinement 
dans leur manière de vivre : ils portent pour 
vêtement des élolTes précieuses , et ont une 
grande quantité de chevaux et de bestiaux. 
Cest à Kouban qu'on trouve les restes de la 
Iribii des Cosaques Zaporogucs , qui a été la 
plus redoutable de toute la race des Cosaques. 
Les Zaporogucs furent établis d'abord dans 
les Iles du Dniéper où ils accueillirent tous les 
vagabonds qui sc préseblèrent. Ils y formè- 
rent une espèce de république extrêmement 
turbulente, a/ant pour capitale une celchc 
ou réunion de huttes de terre et de bois 
entourée d'une sorte de rempart. C'est là 
que , le 1*^ janvier, les principaux s'assem- 
blaient pour faire la répartition des terrains 
et des rivières destinés à la chasse et à la pè- 
che , et que l'on élisait les chefs au milieu 
d'une ivresse presque générale. On a comparé 
ces Zaporogues aux Spartiates et aux flibus- 
tiers : ils avaient , en effet , organisé le vol 
et le brigandage ; il fallait faire ses preuves 
de valeur pour être admis dans la celclie , 
d'où les femmes étaient absolument exclues. 
La Russie ne put presque jamais compter sur 
eux : pendant l'invasion de Charles xii , roi 
de Suède, ils firent un traité arec ce prince j 
Mazeppa les trouva disposés à la révolte con- 
tre Pierre i" , qui exerça de grandes cruau- 
tés contre eux. La troupe sc retira dans les 



déserts , et se mit sous la protection de U 
Turquie : depuis lors ils furent les ennemis 
déclarés des Russes; néanmoins mécontens 
aussi du despotisme de la Turquie, ils né- 
gocièrent avec la Russie, et l'impératrice 
Anne leur permit de bôtir une nouvelle cet- 
clie. Cependant leur inclination pour le bri- 
gandage leur restait, et la Russie n'eut guère 
à sc louer de cca nouveaux sujets ; tous les 
efforts que l'on fit pour les discipliner on 
pour les subjuguer furent inutiles ; aussi prit- 
on le parti de détruire la cetebe et d'en dis- 
perser les liabiUns : une grande partie d'en- 
tre eux sc retira de nouveau en Turquie, 
continuant de vivre errante. Enfin Cathe- 
rine Il , qui les trouva dispersés dans la Cri- 
mée , leur donna file de Taman et le terrain 
situé entre le Kouban, la mer d'Atov et 
la rivière de Jei, leur accorda le droit d'é- 
lire leur hetman, de pécher dans les lacs 
salés , et de faire de l’eau-dc vie, à charge par 
eux de garder l’cxtrémilc de la ligne du Cau- 
case contre les peuplades féroces de cca mon- 
tagnes. 

Co.sAQUES m; Don. Ces Cosaques , nommés 
comme les autres d’après le fleuve dont ils 
habitent les bords , forment une nation de 
près de 4^o,ooo individus, et fournissent à 
l'armée russe, lors des réquisitions^ un corps 
de 33 à 36,000 hommes bons cavaliers et 
très-aguerris. Ces troupes sont partagées en 
régimens de 5 à 600 hommes, armés chacun 
de carabines , lances , sabres et pistolets , et 
coilfés de bonnets élevés. Depuis plusieurs 
siècles, ils habitent les rives du Don. Au 
siècle , leur chef-lieu était Rasdora , 
petite ville qui était à l'embouchure du Don 
septentrional, environ ù 17 1. i/a de l'en- 
droit où fut bâtie ensuite la ville de Tcher- 
kask. 11 parait qu'il n'jr avait pas d'autre 
ville depuis Rasdora jusqu'à Azov , et le 
Don inférieur était souvent infesté soit par 
ces Cosaques , soit par les Tartares. Vers 
la fin du xvt* siècle, les Cosaques du Don, 
encore faibles en nombre , admirent chez 
eux beaucoup de colons de la Russie, et 
au commencement du xvit' , les Tcherkesscs 
Zaporogues qui vinrent s'établir chez eux , 
bâtirent une ville à laquelle ils donnèrent 
leur nom , et qui devint le clicf-licu des 
Cosaques , à cause de sa position favorable 
sur le Don. C'est de cette ville qu’ils fai- 
saient commodément des excursions contre 
Azov, contre les Turcs, et contre les Tar- 
tares de la Crimée. Ce chef-lieu était divisé 
en 1 1 stanitses , dont chaettne élisait annuel- 
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lemcnt son alUtnan , et administrait scs pro> 
près allaircs d'une manière indépendante. 
Dans l'assemblée populaire , le hetman en 
chef proposait, le peuple délibérait et don> 
nait sa decision. La Russie, s'inquiétant de 
l'cncrgie de ce peuple libre , lui enleva scs 
institutions démocratiques : les slanitscs ou 
quartiers sont actuellement régies par un at> 
taman; on élit deux anciens, à la pluralité des 
voix; mais le hetman en chef, qui est en 
même temps gouverneur civil et militaire, est 
nommé par le gouvernement russe; il préside 
la chancellerie , et est assisté par un conseil 
d'état dont les six membres, savoir, deux 
conseillers et quatre assesseurs, sont élus par 
les Cosaques. La capitale des Cosaques du 
Don devint dans le xvn'^ siècle une ville flo- 
rissante ; mais en i744i incendie terrible 
la mit en cendres, l'arsenal sauta en l'air, et 
les archives nationales, riclics en documens, 
furent anéanties. En i 8 o 5 , le gouvernement 
russe (H bâtir entre l'Aksaï et le Taslov, à 
5 1 . t/a de Tcberkask., un nouveau chef-lieu 
qui n attiré la population du vieux Tcberkask. 
Ôest la seule ville qui se trouve dans le ter- 
ritoire occupé par ce peuple ; les autres lieux 
habités consistent en ii 4 staniUcs. Il j a 
aussi sur les terres des seigneurs des hameaux 
habités par des paysans , mais entièrement 
sépares des stanitses habitées par les Cosa- 
ques. Au reste, ceux-ci occupent des maisons 
comme les paysans russes; leurs femmes por- 
tent des pantalons comme le« hommes, mais 
d'une ëtoflè plus fine. Les Cosaques du Don 
sont d'excellcns pécheurs, et fournissent une 
grande quantité de poisson et de caviar à la 
Russie, ils élèvent une quantité innombrable 
de chevaux , et entretiennent beaucoup de 
haras. 

Des Cosaques du Don sont émanés plu- 
sieurs auti'cs établissemens, dont nous nom- 
merons les principaux. Les Cosaques du 
Tèrek f dans le Caucase, où ils s'établirent 
en revenant avec Pierre des expéditions 
contre la Perse, sont divises en trois régimons, 
et obéissent aux généraux russc.s de la ligne 
du Caucase. Trois vslaiiitscs sur la rive gau- 
che du Térek sont habitées par des Cosaques 
que l'on distingue sous le nom de Sej men. 
Cinq autres slanilses bâties sur des monta- 
gnes, dans le Caucase, sont occupées par 
des Cosaques Grel>ensAu , regardés comme 
très-braves. Chez eux, ce sont de bons vigne- 
rons; ils envoient une partie de leur vin 
à Astrakhan. Leurs ancêtres s'étaient déla- 
cüés des Cosaques du Don au nombre de 



4oo hommes ; ayant été poursuivis par les 
Russes à cause des brigandages qu'ils exer- 
çaient sur le Volga, ils se maintinrent quel- 
que temps dans un fort abandonné ; maM 
chassés enfin de ce poste, ils ne trouvèrent 
d'asile que sur les crêtes du Caucase. Ordi- 
nairement les bourgs des Cosaques du Cau- 
case sont entourés d'un rempart de terre. 

Les Cosaques qui habitent les bords du 
Volga, surtout auprès de 1 a ville de Dou- 
bovka , proviennent d'anciennes troupes du 
Don , que l'on envoyait chaque année con- 
tre les Tartares, et qui , à la fin , trouvèrent 
plus commode de rester sur la frontière, et 
d'y bâtir des villages. Ils ont conservé dans 
cette colonie les usages de leur nation; ils 
ont leur hetman, cl forment deux régimens 
d’un millier d’hommes. Les six stanitses de 
Cosaques placées entre Mosdok et Kizliar, ont 
été peuplées de colons des établissemens du 
Volga. 

La Sibérie est remplie de descendans de 
Cosaques du Don qui avaient pénétré dans 
ce pays avant même que la Russie en fit la 
conquête. Repoussés du Volga, dont ils in- 
festaient les bords, ils s'étaient jetés dans 
l'Asie septentrionale en faisant reculer ou 
en subjuguant les peuplades indigènes. Dans 
la suite, la Russie, de son côté, se servit 
des Cosaques du Don potir faire des con- 
quêtes régulières dans la Sibérie. Les trou- 
pes employées à 1a soumettre y restèrent 
en grande partie. Beaucoup de Cosaques 
sont devenus paysans ; le reste a conservé 
son organisation militaire, et habite, comme 
les Cosaques du Don , une suite de stanitses 
commandées par des hetmaos. Dans les villes 
de la Sibérie, ils font le service de gendarme- 
rie. On compte en Sibérie environ i 5 ,ooo 
Cosaques enrégimentés, dont 6,ooo dans le 
gouvernement de Tobolsk, et 7,000 dans 
celui d'Irkoutsk. 

Les ('osaques de Tchougouiev, quoique 
issus de ceux du Don , peuvent à peine être 
considérés comme leurs descendans ; car de- 
puis qu'ils demeurent à Tchougouiev, ils se 
sont mêlés avec les Russes et les Kalmuks. 
Ils sont au nombre de 7 à 8,000 Depuis quel- 
ques années ils forment une colonie militaiiT 
de cavalerie. 

Une branche considérable des Cosaques du 
Don habite les bor<ls de l'Oural , dans le gou- 
vernement d'Orembourg , «lepuis le fort Ras- 
supnoi jusqu'à la mer Caspienne, c'est-à-dire 
sur un espace «le 167 1 . i;a. Leur territoire 
est sablonneux, peu propre à ragricuUurc , 
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et d'un aspect monotone ; dans beaucoup 
d'endroits c'est une steppe couverte d'cnio* 
rescences salines , où l'on ne voit d'autre 
végétation que de l'herbe et des broussailles; 
il n'y a que les prés inondes par l'Oural qui 
présentent une végétation assez fraîche. On 
ignore l'époque où les Cosaques sont venus 
l'établir sur l'Oural ; on croit qu'ils faisaient 
partie d'une division, qui, dans la seconde 
moitié du xvi* siècle , se rendit redoutable 
par ses pillages sur les rives du Volga et sur 
les côtes de la mer Caspienne. D'après les 
relevés officiels déposes à la chancellerie, le 
corps des Cosaques de l'Oural se monte à 
29,353 individus, dont i 3 , 4&3 hommes et 
ia, 63 i femmes dans la ville d'Ouralsk et 
sur son territoire. CettC population est d*ori< 
ginc diverse , et descend des Russes , des 
Tartares , des Kalmuks ; il ^ a même des 
Turcomaiis, des Perses et des Kirgliiz, que 
le sort de la guerre a conduits sur l'Oural 
et convertis en Cosaques. Les uns appar- 
tiennent à l'église grecque, les autres sont 
restés fidèles à l'islamisme ou au lamanismc. 
Ces Cosaques sont , en général , vigoureux 
et bien constitués; ils sont sujets à peu de 
maladies, et n'ont point de médecins, mais 
iU ont recours à des charlatans. L'agricul- 
ture est chez eux insignifiante ; cependant 
l'accroissement de la population les force 
à ê'y appliquer davantage. Ils ont beaucoup 
de jardins que des prisonniers persans leur 
ont appris à bien arroser , et ils cultivent 
d'excellens melons : depuis peu la vigne a 
été transportée d'Astrakban chez eux. Leurs 
richesses consistent dans les troupeaux et 
dans la pèche ; ils entretiennent beaucoup 
de brebis, de vaches et de chevaux, sans 
songer à en améliorer la race qui est vigou» 
reuse quoique petite. La laine de leurs bre- 
bis n'est bonne que pour le feutre. Leurs 
femmes tissent une espèce de camelot appelé 
jarmjak. Ils ont des pèches d'éle et d'hiver , 
dont répoque est réglée par 1 a chancellerie 
militaire, et qui sont même présidées par 
les chefs. La pêche de l'esturgeon sous la 
glace se fait au moyen de fourches , et les 
Cosaques partent pour cette pêche en rangs 
serrés , sous la conduite de leur hetman , 
comme pour une guerre. L'envoi et la vente 
du poisson est ordinairement l'afTairc de mar- 
chands étrangers , et les Cosaques ne s'oc- 
cupent que des préparatifs de leur pèche. 
On évalue à a millions de francs l'exporta- 
tion a|^uellc des poissons frais et salés, du 
caviar oftlc la colle de poisson de l'Oural. 






Ce pays vend aussi au dehors environ 1 5 o,ooo 
brebis par an; mais n'ayant ni fabriques ni 
agriculture , il est oblige d'importer une quan- 
tité de productions et de marchandises. Lr 
droit de pêche dans l'Oural et les afiluens de 
ce fleuve a été accordé aux Cosaques par le 
czar Michel Fcodoruwitcli. C'est pour eux un 
droit si important, que ceux qui gardent les 
forts pendant que le gros de la troupe est à 
la pêche, reçoivent une indemnité pour cette 
privation. Aussi l'impôt sur le poisson et le 
caviar exportés forme-t-il un des principaux 
revenus que perçoit le gouvernement; du reste 
les Cosaques de l'Oural ne paient point de 
capitation. 

Ce peuple est hospitalier quoique haïssant 
les étrangers; il est soumis à ses chefs, mais 
encore davantage à scs préjuges et à scs habi* 
tudea. Les femmes poussent la «uperatition 
très-loin ; il est vrai que, presque bannies de 
la société des hommes , elles ont peu d'oc- 
casions d'cclaircr leur esprit. Elles portent 
de courtes pelisses même en été, et une coif- 
fure ronde appelée soroka , garnie sur le de- 
vant de perles et de pierres fines. Les hommes 
se couvrent toujours d'une espèce de robe de 
chambre de coton, de soie ou de camelot; 
les Kirghiz et les Kalmuks s'affublent de 
peaux de cheval dont le poil est tourné en 
dehors. Les Cosaques de l'Oural ont perdu, 
ainsi que leurs compatriotes , leur ancienne 
liberté ; ils sont soumis è une chancellerie 
militaire présidée par leur hetman , mais dé- 
pendante du gouverneur militaire d'Orcm- 
bourg. La Russie prend aussi parmi les offi- 
ciers deux conseillers de la chancellerie, et 
leur envoie un procureur. Les Cosaques de 
l'Oural n'ont ledroit d'élircquedeux assesseurs 
sans pouvoir réel. Ils forment douze régimens 
dont deux font le service des lignes , c'est-à- 
dire qu'ils protègent la frontière contre les 
Kirghiz; le reste de la nation fournit la quan- 
tité de troupes demandées par le gouverne- 
ment. On paie une solde aux Cosaques qui 
prennent volontairement les armes , et à ceux 
qui se chargent de protéger les autres fron- 
tières. L'empereur Alexandre avait ordonné 
par un ukase de i 8 o 3 , de ne plus enrôler 
des Cosaques pour de la solde ; mais trois ans 
après on revint à l'ancien mode. Pierre se 
servit des Cosaques de l'Oural , appelés alors 
Cosaques du Jaik, dans plusieurs de scs ex- 
péditions; mais leur gouvernement démocra- 
tique déplut à ce monarque absolu , et, dans 
l'année 1720, U les soumit au collège mili- 
taire. Jusqu'alors ils avaient nommé et dé- 
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pose à volonté leurs nneiens ; ils arnient 
exerce le droit de vie et de mort sur les cou* 
pablcs , et avaient traité toutes leurs alTaires 
en assemblée générale tenue au son de la 
cloche et en plein air. Les infractions à leurs 
tiroits de la part du gouvernement les irrita , 
et il y eut plusieurs révoltes suivies d’exécu- 
tions militaires qui ne firent (|iie les aigrir 
davantage. Sous Catherine iU essayèrent 
d'abord la voie des pétitions pour rentrer 
dans leurs anciens privilèges; mais n’ayanl 
rien obtenu à la cour , ils se révoltèrent «le 
nouveau , et le fameux Pugatchef les trouva 
disposés à seconder son insurrection. A la 
longue pourtant, iU ne purent résister aux 
troupes russes envoyées à leur poursuite; il» 
trahirent Pugalchef en le livrant aux Russes, 
et ne cherchèrent qu'à éviter les peines «ju on 
leur avait décernées. On les dépouilla de leur 
artillerie , on supprima leurs assemblées po- 
pulaires , on mil une garnison de troupes ré- 
gulières dans leur chi'f-lieu , mais on leur 
laissa tout leur territoire et le droit exclusif 
de la pêche. Au nom de Jaik fut substitue 
celui d'Oural que porte maintenant le peu- 
ple. Son chef-lieu est Ouralsk , situé au con- 
fluent de rOural et du Tchagan. I..e terri- 
toire de CCS Cosaques comprend encore une 
petite ville nommée Giirjev ^ deux st.initses 
ou bourgs, celles d'ilez et de Sacmarska , et 
plusieurs forts, qui pourtant n'en mérileutpas 
le nom. 

CÜSCIA-DI-DONNA, petite lie de la Mé- 
diterranée, près de la côtcoccid. de Pile de 
Sardaigne , à PO. du goHc d'Oristano, à i I. 
de l'extrémité S. do Pile du Maldevcntrc , et 
à 4 1- *lu Mannu. Lat. N. Sq*’ 5l^ 

Long. E. 5“ 5o'. 

COSCILE , Stsasis , rivière du roy. de 
Naples, dans la Calabre Citérieure, distr. de 
Castrovillari. Elle prend sa source sur le ver- 
sant orient, de l'Apennin mérid. , à i I. N. 
de Moraiio , passe à Castrovillari, et porte 
d'abord le nom de Coscilctto jusqu'à son cou- 
fluent avec l'Esaro et le Tiro, où elle reçoit 
celui de Cosciie. Elle passe près et au S. de 
l’emplacement de Panlique Sy barts , et se joint 
au Crati , à i 1. de l'embouchure «le ce der- 
nier dans le golfe de Tarenlc , après un ctiurs 
d'environ lo I. «lu N. O. au S. E. 

C0S(;0RITA, bourg «l'Espagne, prov. et 
à 17 l. S. S. E. de Burgos (Ségovîe), et à 4 P 
3;4 d'Aranda-de-Ducro. 

(X)SENTAYNA , ville d'Espagne, f 0 / 

CoXCEXIAVKA. 

COSENZA, CosesTiA oti Cok.scktia , ville 



du royaume de Naples, chef-lieu de U pro- 
vince de la Calabre Citérieure , de district 
et de cant. , à 50 1. S. E. de Naples, et k 
4 I. de la Méditerranée, dans une vallée 
environnée de colline» , et au confluent du 
Crati et du Bussento , dont les débordemeris 
formant des marécages , rendent assez souvent 
Pair malsain ; le Bussento, qu'on tnivcrse sur 
2 ponts, divise cette ville eu 2 parties. Co- 
senza est le siège <Pr archevêché, d'i cour 
criminelle, d'i tribunal civil , et la résidence 
d<!S premières autorités tant civiles que mili- 
taires de la province. C'est une place de 
guerre de 4' classe. Elle a un vaste clmteau , 
et des rues généralement ctroite.s et tortueu- 
ses, à l’exception de la grande me qui est as- 
sez régnliéremcnt bâtie. Elle renferme 1 
belle cathédrale , plusieurs églises et coiivcni , 

I grand séminaire, 1 grand hospice d'enfans 
trouvés , I bel h«)pital , 1 magnifique palais 
de justice , 1 college royal, 2 academies des 
sciences et belles-lettres, et 1 théâtre. On j 
fabrique de ta faïence et de la coutellerie. Il 
s'y fait un commerce assez actif en soie , ainsi 
qu’en productions de son Icrriloirc , qui con- 
sistent en vin, frtiiti, manne, lin, etc. Il s'y 
tient des foires, le i5 février cl le 1 '*^ di- 
manche de mai. Patrie «le Bernardino Telesio 
qui , dans le xvî«^ siècle, y fonda une aca«lcalie 
50UV le nom de Coscntiiia, (|ui fut uiiedes plus 
célèbres de l'Europe. 7 , 98 g hab, La grande 
forêt giboyeuse de Sila est près «le celle ville. 

Cosi'nza fut ancieniKunent capitale du Brut* 
tium ; après «pi’ellc eut clé soumise parles 
Romains, Aimibal , aide des Lucaniens, s'en 
empara. Les Romains la reprirent et la rava- 
gèrent. Alaric, roi des Colhs , qui Passic- 
geait, mourut devant ses murs en 4 <o,ct fut 
enterré par ses soldats aù milieu du lit du 
Bussento. Cosenza fut dans la suite saccagée 
par les Sarrasins, qui en furent chassés par 
les Normand». Ces dernier» ayant fondé le 
royaume des Deux-Sîciles en ii3o, firent de 
Cosenza la capitale de la Calabre Citérieure. 

Le distr. de Coseiiza est composé de 17 
cant.: .\cri , Aprigliano, Bisignano, Carpen* 
zano , Cclico , Ceris.ano , Cerzeto , ('osenza , 
Dipign.ano, S. Giovanni-in-Fiorc , S. Marco, 
Montalto, Rende, Rogliano, Le Rose, Sci- 
gliano , et Spezzano-Orande. 

COSFELI), ville des Et;*ts Prussiens. 
Kosvvf.n. 

(X)SFORD, bundrc«I d'Angleterre, dans 
ta partie mérid. «lu comte de Siilfolk. 9*4/^ 
hab. Bildcston et Hadleigh en soq^fc lieux 
principaux. * 
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C06HATTAS, tribu d'Indieiii dei ÉUU- 
Unii , daiif U partie occid. du l'état de Loui- 
siane , près dos bords de la Sabine. Ils ont 
des villages , et sont agriculteurs et à demi- 
civilisés. Environ 3üo individus. 

COSHATTAVILLE , village des Indiens 
Coshattas , dans les Ëtats-UnU, état de Loui- 
siane , comté do Nalcliitocbcs , sur U rive 
droite du Bayou-Rouge, à environ 8 I. au- 
dessus du Greal-Raft. Lat. N- 30° 4;'- 

COSHOCTON , comte des États-Unis, vers 
le centre de l’état d'Obio. 7,o8G hab. Coshoc- 
ton en est le chef lieu. 

COStlOCTUN , comm. des États-Unis , état 
d'Ohio , cbel-lieu de comté, au confluent du 
Wbitevoman's-crcek et du Tuscarawas, qui 
forment le ilusUngum . navigable pour de 
grands bateaux; à ÿ 1, M. É. de Zanesville, 
et à 3a I- ?■. é. de Columbui. Elle se com- 
posait en |8|8 d'une centaine du maisons. 

COSIO, village du roy. Lombard-Vénitien, 
prov. 4e Valteliue, distr. et à i |. O. de 
Morbegno , et à 3 1.0. $. Q. de Sondrio , 
près de U rive gauche de l'Adda. ba- 

bitans. 

COSIQUIRIACJll (S“. ROSA PE), vil- 
lage du Mexique, état et à lap I. N. N. O. 
de Durango , et à a4 I- 4e Oiiliuabua. 
Siège d'une députation du conseil provincial 
des mines. Il possède de riches mines d'ar- 
gept. On évalue la pop. du distr. environnant 
è lo.yoo liab. 

COSLIN , régence des États Prussiens , 
prov. de Poméranie , formée de la partie 
orient, de l'anc. Poméranie Ultérieure , et de 
eetln portion de la Nouvclle-Marcbe qui com- 
prenait les cercles de Dramburg et de Scliic- 
velbein; elle est située entre 53” lu' et 54° 
5o' de lat. K., et entre i3° et j5° 45' de 
long. £. , et bornée au iü. par la mer Balti- 
que, è l'£. et au S. £. par la prov. de la 
Prusse occid., au S. O. par la prov. de Bran- 
debourg, et à rO. par la régence d« SteUin. 
Sa longueur du N, £. au S. O. est de 53 I. , 
sa plus grande largeur du O. gu S. £. de 
ig 1. , et sa super&cie de 71G I. La surface 
en est basse , unie , et parsemée de lacs , 
dont les plus remarquables sont le Leba-s^ 
et le tèardescbe-see. Presque toutes les riviè- 
res qui l'arrosent , sc dirigent du S. £. au 
N. O. pour se rendre dans la Baltique 1 
elles isntt peu considérables ; les principales 
sont la Persante , la \Vjpper, et |a Stolpe. 

Cette ré^nce ac divise eu 9 cercles : BcL- 
gard, Camin, Pramburg, Lanerduarg-Butow, 
SesMloUiu , Bnmmelaburg , Sobievelbeio , 
Dict. Géoch. 4' 
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Seblawe, et Stolpe. £llo renferme a55,a65 
hab. Cüslin en ost le cbcf-lieu. 

COSLlN, ville des États Prussiens, prov. 
de Poméranie, cbcf-|iou de régence et du 
cercle do Camin , à 35 1. O. de DantûcL, et 
à 54 I. N. E. de Berlin, sur U Niesenbecke, 
et au pied du mont Colleiibcrg , 5 a I. 8. des 
eûtes du la Baltique. Siège d'une justice su- 
périeure de régence, et résidence du gouver- 
neur de la province, Elle est ceinte d'uno 
muraille et a 3 faubourgs. Ses rues sont lar- 
ges, régulières, et bien bâties, ün voit sur 
la place du marclié la statue de Frédéric- 
Guillaume i”, Il y a une église lutbérionne , 
3 cliapu|les catholiques, et i société écono- 
mique de Poméranie. L'eau y est amenée du 
mont Collcnbcrg par un aqueduc. On y fabri- 
que du drap, du faz, des rubans de laine, 
du tabac, etc. En iyi8, cctlc ville éprouva 
un violent incendie. 4,C5t bab. Durant 1a 
guerre de 17 56, les troupes russes el prus- 
siennes la prirent successivement. 

C0S.M.4D0 (S.), bourg du Portugal, prov. 
de Beira , comarca et 5 3 1. 3,4 S. £. de La- 
mego. 

COS31E(S‘.), ville de France, dép. de 
l'Aveyron, arrond- , caut. cl à 1 1. E. d'Es- 
palioii, et à G i. îi. £. de Blindez, sur la 
rive droite du Lot. Il y a t fabrique de fla- 
nelle. 1| s'y lient 4 birps par an. 1,787 bab- 

COSME-OE-VAIR (S*. ), bourg de Erance, 
dép. de la SarUic, arrond-, eaul- et à U J. 
1/3 s. E, de Mamers , et à 8 |. S. M. E. du 
Mans- On tronve fréquemmjcnt dans )c voisi- 
nage des médailles romaines. i,8iG bab 

C0S3I1N , ville de l'empire Birman, prnv 
et à 4a I- S, S. O. de Pégon , dans une ib: 
formée par l'irannaddy. 

GOSMOLEDO, groupe de pciites lies de 
l'océan Indien, à Go I. M. N. O. de l'extré- 
mité sept, de l'ilc de Madagascar, Lat. S. 9° 
45'. Long. E. 4fl°- 

COSMOPOU, ville de l’i|e d'Elbe. Foj-. 

PoBTO-FEgaaiO. 

COSNE, hameau de France, dép. de la 
Cûle-d'Or, arrond. et 5 5 I. 1/3 S- .G. .E. de 
Qiâlillon-sur-Seinc , cant. d'Aignay , sur |a 
rive gauche de la Seine. Il y a une forge. 5op 
bab'laus. 

COSN£, viU* de France, ffoy. Cûse. 

COSSES, bourg du France, dép. de l'Ai- 
lier, arrond. et 5 5 I, S. £. de Montlucon, 
et 5 8 I. u/3 Q, S. O. de Moulins, cant. d'|lé- 
rUsou , sur la rive droite de l'OEil, nn peu 
au-dessns du spii conllnent avec l'Anm'U’ee' 
996 hab. On é|éve dans fos gra» pâlnragcs 
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(lc!t environs un grAml nombre de bœufs. 

COSNES, village de France, dcp. de U 
Moselle, arrond. cl à 8 1. N. N. O. de Brieyt 
cant. cl à 3/4 de 1. O. de Longwy. 6oo liab. 
Son territoire renferme de» mines de fer c.\- 
ploilccs, et de» forges. 

COSNIN.\S, peuplade indienne du Mexi- 
que, au N. de Pétai de Sonora. Elle habite 
le» bord» du Jaquesila, près de son embou- 
chure dans le Colorado, par 36® de Lal. M. 
et n3® de long. O. 

COSPOUR, ville de rcnipirc Birman, 
Knaspoua. 

COSSATO, bourg de» État» Sardes, div. 
de Turin, prov. et à al. E. de Biclla, chef- 
lieu de mand. , sur une collinp. Üo y com- 
aierce en vins. a,5oo hah. 

COSSEIR , ville de la Uautc-Égypte , sur 
la côte occid. du golfe Arabique, à ug 1. Ë. 
de Qénéli, et à lia 1. S. S. K. du Caire, 
dans un pays aride el inculte. Lal. N. a6® 
7' 5i". Long. E. 3 i®44^ i 5". Résidence d'un 
chéykh arabe. Elle est défendue par un fort 
en mauvais état , el est peu considérable. Les 
maison» sont en terre. C'est une ville d'entre* 
pét. Le port sert de communication entre l'É- 
gypte et l'Arabie. Il est garanti des vents du 

N. par des récifs , et de ceux du S. S. E. par 

un cap. 11 est peu profond, et ne peut rece- 
voir que de petits navires. Ou y fait un grand 
commerce, principalement en caXé cl en épi- 
ceries, et les marchandises n'y paient aucun 
droit. Cette ville est peu peuplée , par la dif- 
ficulté qu'on a de s'y procurer des vivres et 
même de Teau, dont les sources les plus voi- 
sines sont encore distantes d't 1. Les envi- 
rons sont déserts, et à l'exception de quelques 
coloquintes, on n'aperçoit aucune végétation. 
Les habitans ressemblent plus aux Arabes 
qu'aux Égyptiens. A 4 et sur le 

golfe, se trouvent les ruines du vieux Cos- 
séir. 

COSSÉ-LE-VIVIEN , bourg de France, 
dcp. de la Mayenne, arrond. et à 4 1- 1/3 N. 

O. de Chàtcau-Gonlicr, et à 3 I. 3/4 S. O. 
de Laval; cbcf-licu de cant., sur la rive gau- 
che*de l'Oudon. 11 s'y tient 6 foires par an. 
3,400 bab. 

COSSIGNANO, village de» ÉUts de l'É- 
glise, délégation el à 4 1- S. de Fermo, 
et à I 1. l/a O. S. O. de Ripatransonc. 11 s'y 
tient a foires, le ai juin el le août. 

COSSIMBAZAR ou BAGHIRATJ , rivière 
de rilindoustan anglais, dans le Bengale : 
c'est un des bras nombreux que forme le 
Gange dans la partie inferieure de son cours; 



elle SC sépare du bras principal de ce fleuve 
à a 1. E. de Sotity, coule au S. en passant 
par Mourebed-abad et Cossimbazar, et va ù 
30 I. N. de Calcutta, après un cours très- 
sinueux d'environ 35 1, se réunir auDjellingy, 
pour former l’ilougly. Le pays compris entre 
le Cossimbazar, le Ojellingy et le Gange, est 
nommé par les Européens ile de Cossimba- 
z^ir , et abonde en gibier. 

COSSIMBAZAR, ville de l'HindousIaii an- 
glais, présidence et anc. prov. du Bengale, 
près et au S. de Mourched-abad , à 3^ I. N. 
de Calcutta, sur 1a rive gaucho <le la rivière 
de son nom , au milieu d'une forêt de mû- 
riers. Elle est renommée pour scs nombreu- 
se** fabriques d'élofl’cs de soie et ses bas de 
cfiton tricolés. On y fait un grand commerce 
de soie brute. Les Français, les Hollandais 
et les Anglais y avaient autrefois des comp- 
toirs ; les derniers sont aujourd'hui les seuls 
qui eu aient un. a5,ooo bab. 

COSSIMCOTTAH , ville de l'Hindoustan 
anglais, présidence de Madras, anc. prov. 
des Serkars sept. , à G I. O. de Vizagapatam. 
On y fabrique des basins, et des ouvrages 
d'ivoire ci d'ébène. Celle ville fut prise par 
les Anglais en 1758. 

COSSOMBA, ville de l'Hindoustan anglais, 
présidence de Bombay, anc. prov. de Kban- 
deycb, sur la rive gauche du Panzar, à 16I. 
N. N. E. de Tcbandour, età 4> S. O. 
de Bouranpour. 

COSSO?iAY ou COSSONEX, ville de 
Suisse, cant. de Vaud; chef-lieu de distr. et 
de cercle , sur la rive droite de la Venoge , 
et à 3 1. N. O. de Lausanne. Sous les ducs 
de Savoie, elle députait aux états. Elle fut 
conquise en i47^ les confédérés, qui la 
restituèrent. Prise de nouveau en i536 par 
les Bernois, elle passa sous leur domination 
avec le reste du canton. Vers la fin du xv' 
siècle, clic fut réduite en cendres à l'cxccp- 
tion d'une vieille tour; dès-lora elle n'a ja- 
mais pu se relever entièrement. 1,080 bab. 
Les environs sont agrestes et couverts de 
mûriers. 

Le dislr. de Cossonay produit beaucoup 
de blé , a de belles prairies et de bons pâtu- 
rages sur le Jura. Il sc divise en 4 cercles : 
Cossonay, L'ilc , La Sarra, et Sullcns, cl 
renferme 8,175 bab. 

COSSOVO, CASSOVIA ou KOSSOVA , 
ville de la Turquie d'Europe , sandjak et à 3 
I. N. de Pristina, dans la haute plaine de son 
nom , célèbre par la grande victoire qu'Amu- 
rat 1" y remporta en iSSg sur les forces 
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réunies desHongrais, des Va]ar|ucs, des Al- 
banais et des Triballiens. On voit un monu- 
ment qui rappelle la victoire et U mort d'A- 
murat, tué le lendemain par un Tribaliicn. 
En i 44 y* les Turcs, sous les ordres d’Amu- 
ral II, y remportèrent une autre victoire. 

COSTA, villagr du roy. lombard-Véni- 
tien, prov. de Polésine, distr. et à i I. l'a 
0 . S. O. de Rovigo, sur la rive droite de 
l'Adigetto. 1,9^0 hab. il s'y lient i marche 
le lundi. 

COSTA-BELL.A , un des points les plus 
élevés de la chaîne du Baldo , dans le roy. 
Lombard-Vénitien, prov. de Vérone; il s’é- 
lève à environ i,ooo toises au-dessus de la 
mer. De là on découvre tout le bassin du Pd, 
puisque U vue s'étend sur 1 rs Alpes, les 
Apennins, et ta mer Adriati<|uc. 

COSTACCIARO, bourg des États de l'É- 
glise, délégation d'Urhin et Pesaro , agi. 
l/a S. d'Ürbin. Il s'y tient a foires, le 6 mai 
et le 1**“ lundi de septembre. 

COSTA-RICA , rivière du Guatimala, prov. 
de Costa-Rica ; elle prend sa source dans les 
montagnes de rintéricur, coule de l'O. à l'E., 
et se jette dans le San-Juan par la droite, à 
a 1 . au-dessus de San-Carlos, après uii cours 
d’environ la 1. 

COSTA-RICA , la plus orient, et en même 
temps la plus mérid. des prov. du Guati- 
mala , entre 8® ao' et 1 1° 37' de lat. M , et 
entre 8a® et 87° 10' de long. O., bornée 
au N. O. et au N. par la prov. et le lac de 
Nicaragua, à l'E. par la mer des Antilles et 
la nouvelle république de Colombie, dont le 
Chiriqui la sépare en partie]; au S. et au S. 
O. par le Grand-Océan équinoxial. Sa lon- 
gueur de l'E. à l'O. est de Go 1 . , et sa moyenne 
largeur du N. au S. de 3 o l.j sa superficie 
est évaluée à 4 ^ 33 1 1 . Elle est traversée par 
une chaîne de montagnes volcaniques , qui 
forme une continuation des Andes, et qui , 
déterminant dans cette prov. deux inclinai- 
sons générales, l'une au N. E. , l'autre au 
S. O. , envoie vers l'une et l'autre mer de 
nombreux rameaux, dont les plus remarqua- 
bles sont ceux qui vont se terminer par les 
caps fioruca et Herradura , sur, la cAtc du 
Grand Océan, le premier au S. K. du golfe 
Dulce , et le second au S. E. du golfe de Las 
Salinas. Les rivières les plus considérables 
qui descendent de celle chaîne , sont le Xime- 
nes , le Rebentazon, et le îMoin, tributaires 
de la mer des Antilles; et le Rio-l)ulce, l'Es* 
trclla, et le Cartago, qui sc rendent au Grand- 
Océan. Scs côtes sur le Grand-Océan sont ro- 



cailleuses, sablonneuses, cl peu salubres dans 
la saison chaude. On y trouve un bon port, 
celui d'Esparza nu Caldera; celles de la mer 
des Antilles, converlcs de savanes ou d’épais- 
ses forêts, sont encore moins saines, et quoi- 
que fertiles, sont incultes et désertes. On y 
trouve le bon port de Malina. Cette province, 
gcncrulcmeiit montagneuse, produit du cacao, 
du tabac, et d'autres denrées dos climats 
cliauds. La culture est concentrée près des 
montagnes où la chaleur est moins forte et 
l’air plus sain; et c’est sur les hauteurs qu’on 
récolte le plus de céréales. 11 y a des mines d'or, 
d'argent, et de cuivre, fort peu productives. 
Cette province ne mérite pas le nom qu'elle 
porte , car c'est la moins commerçante et la 
])lus pativrc^du Guatimala. Ses ports sont 
peu fréquentés par les bàlimcns européens, 
et scs productions n’ont d'autres débouchés 
que Guatimala et Rcalejo. Sa pop. est éva- 
luée à 3 o,ooo liab. Cartago en est le cbef- 
licii. 

Celte province a été découverte en i 5 aa 
par des Espagnols de P.*«iiama , qui lui don- 
nèrent le nom de Costa-Rica, à cause des ri- 
ches présens en or et en argent qu’ils reçurent 
des indigènes. Dans l'origine elle fut bien 
cultivée cl bien peuplée , et fil un commerce 
important avec (lartbngène, Puerlo-Bello , et 
Panama. En 1G6G, une troupe de fiibustiers 
la ravagea ; d'autres corsaires anglais lui suc- 
cédèrent, cl détruisirent de fond en comble 
plusieurs établissomens flurrssans; mais sa 
ruine tdalc fut consommée lorsque la route 
de commerce de Panama et de Puorto-Bello 
lui fut fermée. 

(:üSTE-S*.ANDRÉ(LA), bourg de France. 
Foy. Côtb-S*. Ahdbé ( La ). 

CüSTHEIM , village du grand-duché de 
Hcssc-Darmstadl , prov. du Rhin, cant. et 
à l/a 1 . E. de Mayence, au confluent du Rhin 
et du Mein. Son vin est renommé. 

COSTIERA , canl. de l'ile de Corse, ar- 
rond. de Bastia ; son cbcf-Hcu est Campitclio. 

COSTJGLIOLE-D’ASTI , bourg des ÉUts 
Sardes, div. d'Alexandrie, prov. et à a 1 . E. 
d'AsIi, chef-lieu de mnnd. 4 «^o^ 

CÜSTIGLIOLE-DE-SALüCES , Costi- 
gliole-di-Saluzzo f bourg des États Sardes, 
div. et à a 1 . a /3 N. N. O. de Coni, prov. et 
à a 1 . S. de Saluées; chef-lieu de mand., sur 
1.1 rive droite de la Vraita. 11 y a des filatures 
de soie cl des forges. Un y fait de bon vin 
muscat. 3,390 hab. 

CÜSTNITZ, ville du grand-duché de Bade. 
f 'ojr. CoasTARCE. 
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COSTOSA , village du roy. Lombard- 
Vénitien , prov., distr. cl à a 1 . i/a $. E. de 
Viccncc. 6^5 hab. Près de ce village, dans 
les monts Berici , on remarque 4 grottes , a 
naturelles et a faites de main d'hommes. La 
plus remarquable est la grotte de la Guerre , 
où les habitansde Vicence se cachèrent à dif- 
férentes époques avec leurs effets les plus 
précieui, et où iis furent assiégés vainement. 
Ces grottes sont de véritables carrières dont 
on a extrait de beau marbre blanc : Pline en 
parle 

COSTRETZÏ , bourg de la Turquie d’Eu- 
rope, sandjak. et à 19 I. t/a E. d'Avlone, et 
à a 1 . N. N. E. de Premiti, sur la rive droite 
de la Lioknilza. 

COSTY, CusceCf ville de l'ilindoustan an- 
glais, présidence et anc. prov. du Bengale, à 
ao 1 . E. de Mourched-abad, sur U rive droite 
du Gange, ii l'endroit où le Gorroi se sépare 
du bras principal de ce ffeuve. Le Gorroi 
communique aux Sonderbonds, cl est navi- 
gable dans toutes les saisons. Tout le com- 
merce des provinces du N. O. sc fait par 
Costy , depuis le commencement de novem- 
bre jusqu'à la fin de mai ; durant les autres 
mois il SC fait par le Cossimbazar. 

COSUMËL, Ue de la mer des Antilles. 
yojr. CoxrMH.. 

COSWIK , petite ville du duché d'Anhait- 
Bernbourg. Koamx. 

COTABAMBA, distr. du Pérou, dans 1 a 
prov. de Cuxco, au S. du distr. d’Abancay , 
au N. de celui de Chumhivilcas , et au S. O. 
de Ciizco , entre l’Apurimac et l'Oropesa. 11 
a a6 1. de long de l'Ë. à l'O. sur 1 5 dé large. 
11 est presqu'entièrement couvert de mon- 
tagnes, qui conservent de la neige pendant 
la plus grande partie de Tannée. La tempéra- 
ture est froide. On récolte au pied des mon- 
tagnes un peu de grains. 19,8^4 hab., dont 
i8,a37 Indiens et métis. Le chef-lieu 

est Tambobamlia ou Cotabamba. 

COTACO, comté des Élats-Ui)u. fVy. 
MoacAK. 

COTCHÉ, roy. de U Guinée supérieure, 
/'qr. (^OATCué. 

COTCUIN, prov. et ville de TUindoustan. 
yoy. CocHfir. 

COTt^.HOUARA , Cutchwaray distr. de 
TUindoustan , anc. prov. de Malwali , entre 
a4* 10' et 4^' partie sept, 

appartient aux Radjepouts , et la partie mé- 
rid. est ppssédéc par Sindhyah. Il est ar- 
rosé par TOtti , le Parbotty, le Nynodj , le 
Cally-sind , et quelques autres rtvicres moins 



importantes , navigables daxss la saison des 
pluies. 

COTCHVA, Ctucht'af petite ville de THind- 
oustan anglais, présidence du Bengale , anc. 
prov. et à ai 1 . E. S. E. d’Allah-abad, et à 
8 I. O. de Bénarès, à quelque distance de la 
rive gauche du Gange. 

COTE (LA), mairie de Suisse, cant. de 
Neuchâtel; elle s'élève en amphithéâtre le 
long du lac de Neuchâtel, entre la ville de 
ce nom et Colombier. Ce pays , Tun des plut 
richcr, des plus beaux , et des plus peuplés 
de la Suisse , donne un vin estimé. Auvemier 
en est le lieu principal. u«iio hab. 

COTEAU-DES-CÈDRES , village du Bas- 
Canada, comté d'York, distr. et à ta 1 . S. O. 
de Montréal, sur la rive gauche du Lau- 
rent. qui y forme des rapides. 

CÙTE-AUX-FÉ£S(LA), village de Suisse, 
cant. et à 7 1 . i/a O. S. O. de Neuchâtel, 
près et au N. O. des Verrières. On remar- 
que près de là , dans les montagnes du Jura, 
uo grand nombre de grottes ; la plus fa- 
meuse, le Temple des Fées , forme trois ga- 
leries , dont celle du milieu a 34 toises de 
long et une de large. CcUc grotte, la plut 
belle qu'il y ait en Suisse,est remplie de sta- 
lactites. 730 hab. 

C(JTË-BLANCUE, Uic des États-Unis, 
état de Louisiane, comté <TAUakapas, au 
N. O. de la baie d'Atclufalaya , et à TE. de 
celle de Vermillon; elle a 6 I. du N. E. au 
S. O. , 7 I. du N. O. au S. £. , et su pieds 
de profondeur. 

COTëCKNEY, rivière des États-Unis, 
dans la Caroline du Nord. Elle prend sa 
source au S. du comté de Franklin, à 9 1 . 
N. E. dcRaleigli, coule du N. O. au S. £. , 
et SC joint â la Neuse par la gauche, à 9 1. 
N. O. de Newbern , après un cours d'environ 
aS lieues. 

COTE-D'OR , chaîne de montagnes qui tire 
sem nom de Texccllenoc des vignobles cul- 
tivés sur scs pentes, ainsi que de leur prodi- 
gicitsc qtsantité. La dénomination propne de 
Cote-d'Or ne s'applique qu'au faite commen- 
çant à 1/2 I. $. O. deDijoo, et se terminant, 
du cùté du S , vers la limite merid. du dép. 
du mémo nom ; mais, si Ton considère ce 
faite dans sa connexion avec les monts Fau- 
cilles et avec les Cévennes, U sclcod du pla- 
teau de Langres, par 47^ de lat. N. et 
3 ^* iS' de long. E., jusqu'aux sources de la 
Bouibiuce et de U Dheune , par ^0° ^9 de 
lat. N. et a'* de long. £. La longueur de 
la chaioe est, dans ce cas , d'environ 3 G I., 
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et ton gisement du N. N. E. au S. S. O. 
Comme chaînon de l'arèle établissant le par- 
tage d'eau le plus important en Europe , elle 
sépare les bassins de la Loire et de la Seine 
de celui de la Saône. Par celte circonstance , 
son faite se divise en deux parties , dont la 
limite commune est le nœud aux sources de 
TArrouz, de l'Armançon et de l'Oucbe : la 
première rivière est un allluent de la Loire; 
la seconde s’unit h U Seine ; la troisième verse 
ses eaux dans la Saône. Le contrefort sur le- 
quel descendent sur des pentes opposées TAr* 
roux et l'Armançon se dirige au N. O. jus- 
qu'à Saulieu , et de là au S. O. vers les sources 
de l’Yonne ; on le distingue géographiquement 
par le nom particulier de montagne du 
Morvan. 

Sur le versant occidental , on trouve dans 
la section septentrionale les vallées de la Mar- 
ne , de l’Aube, de l'Ource, de la Seine, qui 
sont toutes transversales. Elles sont séparées 
par des branches boisées s'étendant dans la 
Champagne méridionale; la plus élevée et la 
plus escarpée longe la rive gauche de la haute 
Marne jusqu'à Joinville. Dans la section au S. 
de la précédente , il nj a guère de remar- 
quable que 1a vallée longitudinale de l'Arroux : 
elle est ouverte au midi. 

Le versant oriental de U Côte-d'Or est li- 
mité à l'E. par le lit de la Saône , formant , 
à la distance moyenne de ii 1. , le thalweg 
d'une grande vallée aussi longitudinale , et 
qui n'a sur les pentes à la droite de la rivière 
que des cours d'eau de peu d’importance , tant 
par leur longueur que parleur volume. De ce 
côté, à peu de distance de l'arétc supérieure 
de la chaîne, le talus se partage en rangées 
de collines calcaires dont les escarpemens ex- 
trêmes n'atteignent pas les bords du princi- 
pal allluent du Rhône. 

L’élévation de la Côte-d’Or est assez géne- 
râlement de 1,400 à 1,600 pieds. Près de 
Langres, ou les grès et le calcaire secondaire 
forment les plus grandes masses , l’aréte ou 
la hauteur des terres se confond avec le pla- 
teau do la Lorraine , qui fait la base des 
Vosges. 

Malgré les accidens assez variés que pré- 
sente le sol de cette région montueuse, une 
grande quantité de routes la traverse, et elles 
ne sont ni difficiles ni trop étroites. Parmi les 
moins larges et les plut sinueuses , nous cite- 
rons celles de Châlons-sur-Saônc à Auxerre , 
et de Dijon à Monlbard. 

COTE-D'OR, departement de France, 
formé de la partie de l'ancienDC Bourgogne 



aag 

qui comprenait l’Auxois , l’Auzonaîs , le Beau- 
uois, le Dijonnais, le Lônois, la Montagne, 
et le Muiton; il tire son nom de la chaîne de 
montagnes qui le couvre. 11 est situé entre 
46“ 35' et 46® de lat. N. , et entre i® 4^^ 
cl 3® 9' de long. E. , et borné au N. par le 
dép. de l'Aube, au N. E. par celui de la 
Haute-Marne , à l'E. par ceux de la Haute- 
Saône et du Jura, au S. par celui de Saône- 
et-Loirc, et à l'O. par ceux de la Nièvre et de 
l'Yonne. Sa plus grande longueur du N. au S. 
est de 18 1. ; sa plus grande largeur de l’E. à 
l'O. de a5 1. , et sa superficie de 4^9 L C'est 
un pays élevé. Le chef lieu, Dijon, esta 104 
toises au-dessus du niveau de la mer. Les mon- 
tagnes que nous venons de décrire sous le nom 
deCôle^'Or, couvrent ce département depuis 
leur liaison avec les Cévennes , aux sources de 
la Dheune sur la limite mérid. du départe- 
ment, jusqu'aux sources de la Tille près de 
la limite N. E. La Seine et l’Armançon pren- 
nent leurs sources sur le versant N. O. La 
Tille cl rOuche descendent du versant S. E. , 
pour aller se jeter dans 1a Saône, qui baigne 
la parties. E. du département. Outre les fa- 
cilités que ces rivières offrent pour la naviga- 
tion intérieure , ce département jouira encore 
des avantages que produiront les canaux de 
Bourgogne et de Monsieur , dont une partie 
est livrée à la navigation. Le climat de la 
Côte-d'Or est tempéré. L'air y est en général 
vif, pur et sain ; 00 croit qu'il y fait plus froid 
qu'il y a 3o ans, ce qu'on peut attribuer au 
déboisement successif des montagnes. Le sol 
est très-varié , il est en général pierreux ; pres- 
que partout des débris calcaires fout la base 
des montagnes. A l’E. et au S. le sol est gras 
et très-fertile : aux environs de la Saune les 
terres mélangées arec une grande partie de 
sable vilriBablc sont peu productives. Les ré- 
coltes cousisteot en blé, mais, seigle, orge, 
ci avoine , et outrepassent les besoins ; les 
meilleurs fromens et avoines sout donnés par 
les célèbres vallées de Montbart, d'Epoisses, 
et de S*. Thibaut. On cultive aussi le chan- 
vre, le lin, et plusieurs plantes oléagineuses. 
On compte a4i^^4 beclares de terre cultivés 
en vignes. Les vins de cc département sont en 
général renommés et divisés en deux classes , 
ceux de la côte de Nuits et ceux de la côte 
BcaunoUe. La première classe a une grande 
supériorité sur l'autre; elle comprend Clos- 
Vougeot, Cbambertin , La Romanée , Riche- 
bourg, S*. Georges, La Tache, et Nuits. La 
seconde comprend Bcaune , Pomard , Yot- 
nay , La Perrière , Moutrachet , MeursauU , 
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cl La Goutte-d'Or. Les vins de la c6tc Nui- 
tonne sont délicieux et se transportent par- 
tout; les autres supportent dilHcileaient un 
voyage de long cours sur mer. Ou récolte an- 
née commune 53u,55o hectolitres. On évalue 
la superücic (|u occupent les l'urétsù 238,869 
hectares, elles sont peuplées de chênes, de 
hêtres, dccharmes, etc.; c’est en vain qu’on 
a cherché à replanter lecliùtaignier, il ue peut 
plus réussir sur la COtc-d'Or. Les pâturages 
sont assez, ahondans ; on y élève peu de gros 
bétail , mais beaucoup de montons de race 
croisée avec des mérinos, et c’est même à ce 
dê}>artemeiit que l'un doit les commcncemeus 
deraméliuration des races en France. Les ânes 
sont employés aux travaux de l’agriculture sur 
rarricre-edte; ailleurs le gros bétail sert à cet 
usage. Les porcs sont nombreux. Ou élève 
quantité de mouches à miel. 11 y a beaucoup 
de gibier , et tes rivières, très-poissonneuses , 
fournissent surtout d’excellentes truites. Les 
montagnes renferment des mines de fer qui 
sont un objet très-important de richesse pour 
ce pays, lly a aussi des mines de bouille, des 
tourbières , des carrières de marbre , de pierre 
meulière, de pierre calcaire , de pierre à bâ- 
tir, etc., et des sources thermales et salées. 
L’industrie est très-active. Il y a un grand 
nombre d'usines à fer où l’on forge et fabrique 
beaucoup de grosse quincaillerie. Il y a aussi 
une fonderie de canons , des fabriques de toi- 
les de ménage , de tissus de coton , et de drap , 
des papeteries à mécanique et ordinaires, beau- 
coup de rinaigrcrics , de teintureries, de tan- 
neries, de fabriques de bougies, de produits 
chimiques, etc. Après le commerce des vins, 
dont rexportatioii est considérable à l'étran- 
ger , celui des fers et ouvrages en fer , des 
grains , et du bois , est le plus considérable ; 
celui des laines , des toiles , du drap , et des 
cuirs, est aussi très-important; le duvet des 
oies qu’on élève sur les bords de la Tille, de 
rOuciie et de la SaOnc , est l’objet d'un com- 
merce important pour S*. Jean-de-Losne. U 
en est de même «le Ia mouLarde pour Dijon, 
et des fromages «l’Epoisse et de S*. Jean-de- 
Losne. Htiit grandes routes qui traversent ce 
département contribuent puissamment, avec 
les rivières et canaux, à l'ccoulcment de scs 
produits. 

Le département de la Cùlc-d’Or se divise 
en 4 aiToiid. , Üeaune, Chatillon-sur-Seine , 
Dijon, ctSetiiur, subdivisés en 36cant. , qui 
contiennent ^33 couim. , et 358, i5o bab. 
Il a 5 membres à élire à la cbatniire des dé- 
putés, est compris dans la 18*’ division mi- 



litaire, et le 8" arrond. forestier, forme le 
diocèse de Dijon , et ressortit de la cour 
royale et de l'académie universitaire de cette 
ville. 

Celte partie de la Bourgogne renferme plu- 
sieurs monumens romains. 

COTENTIN ou COUTANTIN, ancien pays 
de France, dans la Basse-Normandie; il ti- 
rait son nom de Cmitances , sa capitale. Toute 
la prcs<(u’ilc qui s’avance dans l'Océan en fai- 
sait partie. Il avait à l’E. le Bessin, et au S. 
l'Avranchin. il est aujourd'hui compris dans 
le dép. de U IMancbe. 

COTES (GOUVERNEMENT DES), une 
des grandes divisions de l’Abyssinie, dont elle 
occupe la partie N. E. , baignée par le golfe 
Arabique, et séparée du roy. de Tigre au S. 
O. par une cbaine de montagnes. Ce gouver- 
nement a environ 1 15 1. du N. O. au S. E. , 
et 20 I. dans sa moyenne largeur, du N. E. 
au S. O. 11 comprend les provinces de Dan- 
kali et de Samliara , et les iles de Dahalac, 
d'ilouakcl, et quelques autres moins considé- 
rables répandues sur la cùtc. Dobarva en est 
la capitale. Ce pays est gouverné par un naib 
qui a secoué le joug otboman , et s’est mis sous 
la protection du roi de Tigré. La partie sep- 
tentrionale est habitée par les Hazorlas cl les 
Chibos. 

CÙTE-S*. ANDRÉ (LA), bourg de France, 
départ, de l’Isère, arrond. et à 7 I. i-4 
S. E. de Vienne, et à 9 I. 3/4 O. N. O. de 
Grenoble; chef-lieu de cant., au pied d'une 
montagne . à l'entrée de la grande plaine de 
son nom. Il est renommé pour .scs fabriques 
de liqueurs. 11 s'y tient 6 foires par an. 5, 000 
hab. Ce bourg a été , sous la domination des 
ducs de Savoie, une place de guerre défen- 
due par un chùteau très-bien fortiüé, et qui 
a soutciiti plusieurs sièges. 

CUTE-SANS-ÜESSEIN , village des États- 
Unis, état de Missoun, chef-lieu du comté 
de Fike, à 31. 1/2 N. N. E. de Jell’erson , et 
à 4o 1. O. de Saint-Louis , sur la rive gauche 
du Missouri, vis-à-vis de rembouchure de 
rOsage , habité par environ 3o familles pres- 
que toutes françaises. Une éuiineucc s’étend 
à environ 2,4<>o pieds , parallèlement au bord 
du tlcuvc, et fournit de tics-belle pierre à 
bâtir. 

COTES -DU- NORD , dép. de France, 
formé de la partie sept, de l’ancienne Breta- 
gne appelée llaule-BreUigne ; son nom lui 
vient de l'exposition de ses cotes au N. sur 
la Manche. 11 est situé entre 4®” 4®° 

53' de lat. N., et entre 4® >3' et 5® 55' de 
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Juiig. O. : borné à TE. p«tr le dép. d'Ille-eU 
Viltiinc, au S. par celui du Morbihan, et à 
ru. par celui du Finistère. Sa plus grande 
longueur de l'K. à 1*0. c»t de a8 1., su lar- 
geur tlu N. au S. varie de 9 a 20 1 . , et sa 
superficie est d’environ C Ses côtes sont 
très-découpées et hérissées de rochers graiii- 
lique.s ; elles offrent plusieurs baies et caps 
remartfuables , tels que l'anse de S*, llricuc , 
la baie de la Fresnuye, le cap Fréhel, la 
pointe d'Frquy , la pointe Talberl , etc. j elles 
sont aussi parsemées de plusieurs petites iles. 
Les montagnes d'Arrée courant de TE. a 1 * 0 ., 
ont dans ce dép. une partie de leur dévelop- 
pement. Les monts du Menez , de Fenbusque , 
et de Mcnebret, en sont les parties principales, 
on distingue dans leurs ramcaua U montagne 
de Fromenlcl et celle de Marhala^ ces mon- 
tagnes sont généralement arides, rocailleuse», 
couvertes de brou.ssailles et remplies de défi- 
lés; leurs pentes douces sc confondent au N. 
cl au S. avec des plaines sablonneuses et sté- 
riles. Les rivières auxquelles elles <lorinent 
naissance sont peu iiiiporlanles ; U Rance, 
1 Arguenon , le Gouessan , le Légué , le Ti icu, 
le Treguier, et le Gucr, sc rendent h la 
Manche; le Lié, et l'Oust, sont des ailluciis 
de la Vilaine , qui , ainsi que le Blavet , sc 
rend daus l'Atlantique. Le climat est assez 
tempéré; l’air est épais sur les côtes, et le 
temps est souvent pluvieux. 11 y a quel<|ues 
landes et 18,990 hectares de forêts ; le reste 
produit du blé, du maïs, beaucoup de lin et 
do chanvre , des fruits à cidre , et du vin (|ui 
se consomme dans le pays , ou (|ui , daus les 
années abondantes , est converti eu cau-de- 
vic. il y a au.ssi d'cxccllcns pâturages où l’on 
élève un grand nombre de bestiaux, de mou- 
tons , et de chevaux d’une race forte et e.sti- 
mée pour le trait. On élevé une grande quan- 
tité d'abeilles. La pêche de la sardine, du 
maquereau, et du saumon, est très-active; 
celle de la morue est à la fois une des res- 
sources les plus ioiportanles de ce départe- 
ment , et une école où se forment beaucoup 
de marins. Il y a des mines de fer et de 
plomb , des carrières de marbre noir et de 
beau granit, et des sources minérales renom- 
mées. Les mines alimentent plusieurs forges 
à hauts fourneaux et feux <ranincric. La fa- 
brication de la toile est tellcuicnl répautluc 
dans cc département , que l’on peutdirc qu’elle 
occupe le plus grand nombre des habitans ; 
outre les toiles Unes dites de Rretagne , on fa- 
brique des toiles à voiles, des toiles communes 
et d’emballage. On compte aussi quelques 



fabriques de lainage et de parchemin , ainsi 
que des tanneries. Ces produits manufacturé», 
les grains , les bestiaux, les poissons frais et 
salé.s, etc., sont l'objet d'un commerce consi- 
dérable. Les tuiles sont exportées principale- 
ment en Espagne, daii.s l'Amérique mérid. , 
et dans les colonies françaises. 

Le dép. des Cùlcs-du-Nord, dont S’, nrleuc 
est le chef-lieu, sc divise en 5 arrond. , S*. 
Bricuc , Dinan , Guitngamp , Lannion , cl Lou 
déac , subdivisés en 47 cant. qui renferment 
379 coinm. et 55 a, 4 ’a 4 hab. Il envuie G mem- 
bres à la chambre des députés , forme le dio- 
cèse dt Brieuc, est comprisdans la 1 3 * divi- 
sion militaire, le 1 4 ** aiTondisscment forestier, 
et re.ssorlil ilc la cour royale de Rennes cl de 
l'académie universitaire de celle ville. 

Ce pays, qui fut conquis avec toute l'Armo- 
liqnc par les Rom.iins, ne fut incorporé que 
très-tard au duché de Bretagne. 11 a été le 
théâtre de plusieurs guerres dans le moyen 
âge. 11 renferme plusieurs nionmncris grossiers 
de la plus haute antiquité, cl des ruines d'une 
ville qu'oncroitavoir été la capitale des Curio- 
ioliti. En 1758, le duc d'Aignilloii défit une 
armée anglaise débarquée sur les côtes ù Saint- 
Casl, et la força de sc rembarquer «'ivcc pré- 
cipitation. 

COTESWOLD • HILLS , montagnes d'An- 
gleterre, dans la partie mérid. du comté de 
Gloccsler. Elles s'éleudont depuis le Strond 
jusqu'à l'Avoii , et oceiipcut du N. au S. un es- 
pace d'environ 9 I. Leur faite forme une partie 
de la grande ligne de p.irtage d'eau qui sépare, 
eti Angleterre, les tributaires de la tuer «lu 
Nord de ceux du canal de Bristol , du canal 
SC Georges , et de la mer d’Irlande. La tem- 
pérature de CCS moiiUgnes est assez douce. 
Les 9/10''* de leur surface sont cultivés ou 
couverts de pâturages. La laine des moutons 
qu'on y élève est reiiommce pour sa blan- 
cheur et sa bonne qualité. 

CÜTHEA’ , ville capit. du duché d’Anhalt- 
Côtben , chef-lieu de baill., près de la rive 
gauche do la Ziethe, à 4 L ^/4 
Dessau , et à 10 I. S. S. E. de Magdebourg. 
Lat. N. 5 i® 4 ^ • Long. E. 9® 4 '^ • Résidence 
du duc. Elle est ceinte de murs, est divisée 
en vieille et nouvelle ville, et a 2 faubourgs. 
Cüthcn est bien bâti; il a des rues larges et 
droites , et rcuferoïc a palais , dont un vieux, 
remarquable par sa salle d’armes ; a églises 
reformées , 1 luthérienne , 1 synagogue , 1 
abbaye de femmes nobles , a hospices d’or- 
phelins , 1 hôpital , I maison de charité bien 
dotée, a écoles latines, 1 école normale, 1 ca- 
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binet d'histoife naturelle) et t muséum. Il y 
a quelques fabriques de galons d'or et d'ar^ 
gent) d'indiennes, de lainages communs , et 
de tabac. On y fait un commerce assea consi- 
dérable en blé et en laine. 11 s'y tient un mar- 
che par semaine et 5 foires annuelles. 5)5oo 
habitans. 

Le baill. de Cbtheit contient i5,47^ 

COTIGNAC, bourg de France, dép. du 
Var, arrond. et à 3 1. i/a N. N. È; de Bri- 
gnolle ) et à 5 h 3/4 O. de Draguignan ; chef- 
lieu de caot. 11 est renommé pour ses confi- 
tures et ses fruits secs , et a une fabriipie de 
soie organsinée^ et des tanneries. Il s'y fait 
commerce de tins , de sole , de figues ^ etc. 
Il y a 8 foires par an. 3, .^78 hnb. 

COTIGî^OLA, bourg des États derÉgUse, 
légation eià 12 I. i/a 8. S. E. de Ferrare , et 
à 4 1- f/3 0^ de Ravenne, prèsde la rive gau- 
che du Senio. 1,900 liab. 

C0TILLA6, bourg d'Espagne, prot. et & 
17 I. l/a 8. O. de Chinchilla (Manche), et a 
7 I. l/a S. d'AIcaraz, sur une hauteur, entre 
le Tejo et 1a Puerta. 11 y a près de là une 
source salée dont on ne fait aucun usage. 

COTINblBA ou COTINGÜIBA , rivière du 
Brésil, prov. de BcrgipC dcl Rey. Elle coule 
du N . O. au S. E., et va se Jeter dans l'océan 
Atlantique, à 8 1. N. Ë. de Sergipe del Rey, 
après un cours d'environ 3a I. Elle est très- 
large ; mais elle n'est navigable pour de gran- 
des barques à l'aiile de la marée que jusqu'à 
5 à 6 I. au-dessus de son embouchure. 

COTINY i Coteany-j ville cl fort de THind* 
oustan anglais , présidence de Madras , anc. 
prov. de Malabar, à 1 1 1. N. de Calicut. 

COTlTE) CoftfolCj dislr. de l'Hiudoustan 
anglais ) présidence de Madras , anc. prov. 
de Malabar, borné àl'O. par Pocéan Indien. Sa 
supci*ficic est d'environ 41 !• U est montagneux 
et entrecoupé de vallées. Les montagnes sont 
couvertes de bois ^ dans les vallées on cultive 
du riz, des cannes à sucre, du colon et du 
café. On y fait du sel , et on y fabrique des 
toiléi de coton. Les habitans sont peu civili- 
sé*. Ce pays fut entièrement subjugué par 
ilaydcr-Àli en 1774- Le peuple s'élaiit sou- 
levé contre son fils Tippou, celui-ci envahit 
toute la prov. de Malabor en 1788, et en 
emmena 70,000 bab. , qu'il força à embras- 
aer l'islamisme. A la fin de la guérir dans la- 
quelle Ce sultan fut cnlicrcment défait parles 
Anglais, le radjah de Colite, qui avait con- 
couru au renversement de l'ennemi commun , 
fut rétabli dans sort district avec jouissancede 
la moitié du revenu j mais jveu de temps après. 



il fut dépossédé : on lui donna nne pension, 
et on établit dans ce pays une adminislratloii 
anglaise. 

COTOCTIN , rivière des ËUts-Utlis, état 
de Maryland , comté de Frederick. Elle arrose 
du N. au S. U belle vallée qué forment les 
Cotoctin-raountains , à TE., et le Soutb- 
mountain , à l'O. , et se réunit au Potomac par 
1a rive gaUclie, à 17*1. N. O. do Washington, 
après un cours d'environ 8 It 

COTOCTIN-MOUNTAINS, chaînon des 
monts Allegbany , dans les États-Unis , état 
de Maryland. 11 s'élève dans la partie S. O. 
du comte de Frederick , et court du N. au S. 
parallèlement au Soulh-mountain. 

COTOMBAHi CotamèoA, ville de PHind- 
oustan anglais, présidence du Bengale, anc. 
prov. de Bahar, chef^-licu d'un petit territ. , 
à 8 1. E. de Rotasgour, et à 35 1. S. O. de 
Palna. 

COTOPAXI j volcan très-élevé de U chaîne 
des Andes, dans la Colombie, prov. et à la 
I. S. de Quito. Lal. S. o® 4^* ii”* Sa forme 
est celle d'un cône régulier ; sa hauteur au- 
dessus du niveau de la mer est de a.gSa toi- 
ses. Il entre dans sa composition beaucoup 
d'obsidienne; mais te mica en est la substance 
la plus commune. La neige qui le couvre lui 
donne l'aspect le plus pittoresque . et dérobe 
à l'œil les inégalités du sol. M. de Humboldt, 
qui ne put atteindre , lors de son ascebsiim 
en 180a, que jusqu'à la ligne des neiges, à 
cause de rcxlréroc escarpement de la partie 
supérieure du cône, observa que le cratère 
est environné d'une petite muraille circulaire 
en forme de parapet ; que près des bords il 
existe des pointes de rochers de couleur noire , 
et de larges crevasses autour du cône , d'où , 
au moment des éruptions , il s'élance aussi 
des matières volcaniques. Le Cotopaxi est le 
plus redouté des volcans de la province de 
Quito; ses explosions sont fréquentes et déMS- 
treuses. Les scories et les énormes quartiers de 
rochers qu'il lance couvrent les vallées envi- 
ronnantes sur une étendue de plusieurs lieues; 
on en a reconnu de plus de 16 toises cubes à 
une distance de 3 1. La plus ancienne des 
éruptions dont le souvenir se soit conservé 
est celle de i533. La plus terrible fut ensuite 
celle de 1G98 , qui détruisit entre autres 
éUblivscmens U ville de Tacunga^ En 174* * 
la colonne de fiammes et de matières embra- 
sées s’éleva à 5oo toises au-destus du cratère. 
En 1744 9 mugissement de ce volcan fut en 
tendu jusqu'à Honda sur les bords de la Mng 
dalena^à 170 1. de distance. Le 4 *tvril 1768, 
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U quantité de cendreiTomict par leCotopaai 
fut si considéraldc, que, dans les sillcs 
d Hambato et de Tacunga, robscurité régna 
jusqu'il trois heures de l'apris-mldi. L'érup- 
tion de janricr ibo 3 l'annonça par le phéno- 
■tène effrayant de la fonte subite des neiges 
de cette montagne , qui ic précipitèrent en 
torrens impétueus, et dévastèrent les campa- 
gnes Toisines. Depuis plus de vingt ans, au- 
cune vapeur visible n'était sortie du cratère, 
et dans une seule nuit le feu souterrain fut si 
actif qu'au lever du soleil les parois ealérieu- 
res du cône parurent il nu et noires, comme 
dcL scories vitrifiées. M. de llumboldt se trou- 
vant alors au port de Ouayaquil, à Sa I. du 
volcan , entendit jour et nuit les mugissemens , 
qui ressemblaient k des décharges continuelles 
d'artillerie. 

Le venant oriental du Cotnpaxi donne 
naissance au Napo , celui du S. au San-Fc- 
Upe , et celui du N. à la Gailla-Bamba , qui , 
après sa réunion au Toachi , prend le nom de 
Rio das Esmeraldas. 

COTOUHAIl , rivière de Perse, qui prend 
sa source dans la chaîne de mootagnes sépa- 
rant ce roy. delà Turquie d'Asie. Kllc coule 
au Bi. E. dans la prov. d'Aderbaidjan , et se 
joint au Roudhènéli-ab après un cours d'en- 
viron 30 1 . La vallée de son nom , qu'elle 
arrose , est étroite , et aboutit à un défilé 
irèssètroit. 

COTRONE, CaOToaa , ville du roy. de 
Naples , prov. de la Calabre Ultérieure ii', 
cbef-lieu de distr. et de canl., è 1 1 I. i /4 E. 
M. E. de Catanzaro, nu pied du mont Car- 
varo , et k l'emboueburo de l'Esaro dans la 
mer Ionienne , sur laquelle elle a un port qui 
peut recevoir toutes sortes de bôtimens de 
commerce. Cette ville est le siège d'un évê- 
ché sulfraganl de l'arclicvéclié de Reggio , et 
la résidence d'un juge d'instruction. C'est 
une place forte de 4' classe , défendue par 
une bonne citadelle. Les maisons sont mes- 
quines et les rues étroites. Elle renferme ■ 
cathédrale, 5 autres églises , acouvens, i sé- 
minaire , 3 hdpilaux , dont i pour les mililai- 
res, et plusieurs maisons de secours. Le blé, 
l'huile , la térébenthine , le vin et la soie , 
produits de son territoire , sont les princi- 
paux articles de son commerce. Il s'r lient i 
foire le 4' dimanche de mai. 5 , 54 o hab. 

Cette ville cal l'ancienne Crotone, fondée 
en 710 par les Achéens , saccagée par Aga- 
tbocle en sgg, et prise par les Romains l'an 
177 avant J.-C. Ses habitans étaient renom- 
més {tour leur force ; ils ont donné un grand 



nombre d'athlètes, qui remportèrent des prix 
aux jeux olympiques , et parmi lesquels on 
distingue le fameux Al Mon. C'est dans cette 
ville que Pytliagorc établit son école. 

Le distr. de Cotmne est divisé en 6 cant.: 
Ciro, Cotrnne, Policfslro , S'*. Severina, 
Sirongnii , et Umbrialico. 

COTRONEI, bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Calabre Ultérieure ii', distr. cl 
à 6 I. 3'4 O. N. O. de Cattrone , cant. et à 
al. >/a O. de S“. Severina , sur une colline 
agréable baignée par la mer Ionienne. 1,378 
habitans. 

COTTACOTTA , forlereise de l'ilindnu- 
stan anglais , présidence de Madras , snc. 
prov. de Ralagbat, k l'E. des monts Nolla- 
Alolla , k 9 I. S. S. O. de Coummom , et à 
40 I. E,S E. d'Adonl. 

COTTACOUMACASA, ville de la Guinée 
supérieure, k la côte d'Or, roy. de Fanti , à 
5 I N. d'Ajtra , et à 3 o I. S. S. E. de Cou- 
massie. Les environs sont montagneux, boi- 
sés , et bien arrosés. 

COTTANCE, Tillage de France, dép. de 
la Loire, arrond. et à fi l. N. E. de Mont- 
brison , cant. et à 3 I. N. E. de Feurs. 1 ,000 
habitans. 

COTTAPATAM, ville et port de l’Hindou 
stan anglais, sur le golfe du Bengale, pré- 
sidence et k 83 1 . S. S. O. de Madras, et à 
34 I. E. de Madura, anc. prov. de Karnatic. 

COTTDUS , ville des États Prussiens, ^oy. 
KoTTsrs. 

COTTÉJ.AR , ville de Sénégambie, roy: 
d'Yani , k 4 I N. de la Gambie. Lat. N. i 3 " 
a8'. Long. 0 . i 5 “ i8*. 

COTTENHAM , village d'Angleterre, 
comté et k 3 I. i /4 N. de Cambridge, hun- 
dredde Chesterton. Il est renommé pour ses 
fromages. 1,448 hab. 

COTTÉRAH, OilteraA, ville de l'Hindou. 
stan anglais , présidence du Bengale , anc. 
prov. et à 43 1 . N. E. d’Agrah, et à 10 1 . S. 
E. de Barcily . Elle est presque toute en ruine. 
En 1774 , il se livra nne bataille dans les en- 
virons, entre les Rochillas elles troupes al- 
liées des Anglais et du nabab Clioiidjacd- 
Daouieh , dans laquelle les premiers furent 
vaincus et forcés de repasser le Gange. 

COTTESLOE , hundred d'Angleterre , 
dans la partie sept, du comté de Buckingham. 
16,374 hab. 

CüTTICA , rivière de la Guianc hollan- 
daise, distr. de Surinam. Elle coule de l'E. :'i 
l'O., et se joint k la Comowina après un cours 
d'environ iR I. 
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COTTIENNES (ALPES), p.rtic ilc la 
chaine des Alpes, f^ojr. Alpes. 

COTTINGHAM , village irAngletcrre , 
cast-riding du comté d'YorL, wapentake 
d'Harlliill, div. dellun&lcy>Beacoii , à i l.N. 
0 . de Kiiigstotwjpon-Hull. U est très-fré- 
quente par les riches habitans de Kingston, 
et l'on y voit de jolies maisons do campagne. 
^i 4/9 y a dans les environs une 

source intermittente qui coule pendant quel- 
ques semaines , et disparait subitement pour 
ne plus reparaitre quelquefois qu'au bout de 
plusieurs années. 

COTTOBDI, Cuttuhelea f ile du golfe du 
Bengale, près de lacôtodu distr. de Tchitti- 
gong, au N. de l'ile Mascal. 

COTTON-GIN-PORT , établissement des 
Ktats-Unis, état do Mississipi , au ^oint où 
le Torabekbi devient navigable, h environ 
3 l. 0 . de la frontière de l’état d'AIabama, 
et à 66 I. W . N . E. de Mouticcllo. C’est le 
chef-lieu du comté de Monroc. * 

COTTON-PÜRT, comm. des États-Unis, 
étal d'AIabama, chef-lieu du comté de Li- 
mestone, à 6o 1 . de Cali^ba , sur le Li- 
mestone-creek , qui y est navigable en tout 
temps pour des bateaux plats. Cuttoii-port 
n'a été formé qu'en i8i8. 

COTÜI, ville de l'ile d'Haiti, dép. du Ci- 
bao , à environ i/a 1. de la rive droite de 
l'Youna, et à 17 l. N. N. E. de S*". Do- 
mingo. Elle contient 160 maisons éparses 
dans une prairie entourée de bols. 

CÜTVA, Cutwuf ville de rilindoustan 
anglais, présidence et anc. prov. du Ben- 
gale , au connuent de TAdji et du Cossim- 
bazar , à i a I. N. . E. de Berdouan , et à 
i 3 1 . S. de Mourched-abad. C'est près de 
celle ville que le nabab Aly-Vcrdy-khan dé- 
lit, en 174^9 1 ^^ MaUrattes qui avaient en- 
vahi depuis deux ans tous les districts du 
cùlé occid. delà rivière. En 1774» 1 *?» Mah- 
rattes y établirent de nouveau un camp, et 
lurent une seconde fois vaincus par le nabab. 
En 1763, il y eut un engagement près de 
celle ville , entre les troupes anglaises et 
celles de Cossim-Aly-klian , dans lequel les 
doniières furent vaincues. 

CO r\ -ANGARRY , Cotec-Angarryj ville 
de niindouslaii anglais , présidence de Bom- 
bay , anc. prov. de IMalabar, à 4 I- i /4 E. 
S. E. de Cananorc. 

COUALLK , île de l'océan Indien , près 
de la côte de /anguebar , au N. de l'ile Monfia. 

COUARDE (LA), village de France, dcp. 
de la Cbarcnlc-lnférictire , arrond. et à 5 1. 



0 . de La Rochelle, dans l'ile de Ké, cant 
d’Ars-cn-Ré. 1,828 liab. 

COUBCABIA , ville de Nigritîc , dant le 
Darfour, à i 5 L O. de Cobbé. H s'y lient 
des marchés renommés pour des toiles de 
coton appelées tokeas , tH pour de grands 
sacs de cuirs en usage dans cos pays. Les ha- 
bitatis sont partie indigènes , partie Arabes, 
partie originaires du Bergou et d’autres con- 
trées occidentales. 

COUCHA, ville du Chili, f'qr'. Quillota 

COUCHA, ville et khanat de l’cnipirc 
Chinois, yoy. Koctché. 

COUCH-ADASlou L'ÎLE DES OISEAUX, 
ville de la Turquie d'Asie. yoj\ Scala-Nota. 

COUCH-DAGH, chaîne de m.'>nUgnes 
de U Turquie d’Asie, dans F Anatolie. Elle 
se détache de l’Eloia-dagh sous 4 ^^ Je 
Ul. N. cl 3 i® 10' de long. E., se dirige vers 
le N. K. à travers le sandjak de Kiaukary, 
et va SC terminer sur la rive gauche du Ki- 
zil-Ermak, dans la partie occid. du pacbalic 
de Sivas. Son étendue est d'environ 3 o 1 . 

COUCHÉ ou COUHÉ-VERAC, bourg de 
France, dép. de U Vienne, arrond. et i 
4 L 1/4 N- k). de Civray, et à 7 L S. 
S. O. de Poitiers J chef-lieu de canl., sur 
la rive droite de 1 a Dive , et sur U roule de 
Paris à Bordeaux. On y fabrique de grosses 
étoffes de laine , cl on fait une abondante 
pèche d'écrevisses dans la rivière. H s'y lient 
22 foires par an. i« 3 oq hab. 

COUCHES, ville de France , dcp. de Sadne- 
cl-Loirc, arrond. et à 5 L E. S. E.d'Autun, 
et à i 5 1 . IN. N. O. de Mùcon; chcf-lie« de 
cant. , sur la route de Paris à Lyon. Il s/ 
lient 8 foires par an. 2,715 hab. H y a dan* 
les environs des mines de fer. 

COUCHEZOTTE, hameau de France, dcp 
de la Creuse, arrond. et à 4 *»4 

Guéret , cant. et i 1 L S. E. d'Ahun, sur U 
rive droite de la Creuse. H y a des mines de 
bouille. 

COUCH-OGHAN , chaîne de montagnes tic 
1 j Turquie d'Asie, dans la partie orient, du 
pach. de Ti'ébizondc. Au S. clic se ralUclic 
à la chaîne de l'Anti-Taurus , et au N. chc 
va se terminer sur les bords de la mer Noire, 
près de remboueburc du Teborok. Son éten- 
due est d’environ 3 o I. 

COUCHUNG, ville de Perse , prov. de Kbo- 
rassan, à 3 o L E. S. E. tie Mechehed. Ee*t 
la résidence d’un chef independaul qui 
mettre 12,000 hommes sur pied. 

COUCLIA, village de l'île de Chypr«i 
la cote mérid. ,221 I. S. O. de Nicosie 
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c»t presque entièrenicnt mini* , et ne renferme 
qu’cnWron une dizaine de familles. Près cIc 
ce village , on voit l'ancien palais de Couclia , 
siluc à i/a I. de la mer, sur une haute col- 
line J il domine une belle plaine arrosée par 
plusieurs cours d'eau j ce palais est l'apanage 
d'uiic des sultanes. 

COÜCUÜMA , lac du Tibet , près du Yang- 
tse-biang, au S. du grand désert de Cobi , à 
651. N. du lac Terkiri. Lat. N. 34^ ao'. Long. 
E. 3o'. 

CUUCOL’RON , village de France, dcp. de 
l’Ardcche, arrond. et à 8 1. 3'4 N. O. de 
rArgenlièrc, cl à iil. i/4 O. de Privas ; chef- 
lieu de caiit. 11 s'y tient a foires par an. i ,ooo 
babilans. 

C0L’CY-LK-C1I.\TEAU , ville de France , 
dcp. de l’Aisne , arrond. et à 5 1. O. S. O. de 
Laon, et à 3 I. N. de Soissons* chef-lieu 
de cant. Elle était défendue par un chAte.iu- 
fort, construit en io5u par Kngticrrand de 
Coucy , et dont il subsiste encore une énorme 
tour trcs-clcvce. Il y a i source ferrugineuse. 
11 sy tient 4 foires par an. Patrie de Vincent 
Thuillier, auteur de plusieurs ouvrages esti- 
més. 8oo bab. 

Cette ville est renommée par scs anciens 
lires de Coucy , dont l'un , Fnguerrand ii de 
Coucy , était si célèbre par sa puissance, sa 
valeur et'sa prudence, que la ligue du comté 
de Champagne jeta les yeux sur lui pour ré- 
lire roi de France, en 1 339 , sous la minorité 
de Louis ix. 

COUDA , petite ville de Barbarie , roy. et 
à Tunis, à 1 1 . 1/3 de la 

Méditerranée, et à 3 1 . 1/3 N. O. de Susa. 

COUDKKERCKE, village de France , dép. 
du Nord, arrond. , cant. et à il. 1/4 S. Ë. 
de Dunkerque , et à 3, '4 de 1. N. de Uergtics. 

I )339 bab. 

COCDEVILLE , village de France, dép. 
de U Manche, arrond. et à 4 1- de 

Coulanccs , cant. de Brcbal. i,u3o hab. 

COÜDGÉH-DAGH ou CÜDJA-DAGH, 
chaîne de montagnes de la Turquie d’Asie, 
dans l'Anatolie. Elle sc détache du Mourad- 
dagh sur la limite des sandjaks de Sultan-Eu- 
gni , de Kutahiéh et de Khodavendkiar , se 
dirige vers l'O. S. O., en séparant ces deux 
derniers sandjaks, et vers 36" 30' de long. E.,' 
se divise en deux branches , dont l'une, par- 
courant le sandjak de Saroukhan , va sc ter- 
miner sur les bords de l'Archipel , près de 
l'emboucbure du Sarabat; l'autre, courant 
à rO. à travers le sandjak de Oarassi , prend 
bientôt le nom d lounous-dagh, et s'unit au 
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mont Ida. L'étendue de la chaîne principale 
du Coudgéh-dagb est de sG i. Les eaux qui 
sillonnent son versant septentrional sc rendent 
dans 1a mer Noire, et celles qui dcsccmient 
de son versant méridional sont tributaires de 
rAichipel. 

COUDONS, village de France, dép. de 
l'Aude , arrond. et à 5 1. S. S. O. de Limoux, 
cant. et à 1 I. iJ4 de Quîllan. Il y a 

près de là des carrières de marbre blanc veine 
de noir, gris , jaune , brun, très-dur, très- 
vif, et susceptible d'un beau poli. 

COUDOUX, hameau de France, dép. des 
Boiiclies-du-Rlionc , arrond. et à 4 U O. S. O. 
d'Aix, cant. de Bcrre, comtn. de Vcnlabrcn, 
près <lc l'étang de Berre. Ses oliviers donnent 
une huile très-cstiinée. 

CÜUDRAY-MACOUARD (LE), bourg de 
France, dép. de Maine-et-Loire, arrond. et 
à 1 1. 3 4 S. O. de Saumiir, et à 10 I. i/3 
S. K. d'.Angcrs , cant. de Montreuil-Bellay , 
sur une hauteur, près de la rive gauche du 
Tliouel. 891 hab. 

COUDRAY-S*. GERMER (LE), village de 
France, dép. de l'Oise , arrond. et à 4 
de Beauvais; chef-lieu de cant. Il y a une fa- 
britpic de dentelles noires. 4^5 hab. 

(A)UDRECIEUX , village de France, dép. 
de la Sartiic , arrond. et à 3 1. 3^3 N. O. de 
Saint-Calais, et à 7 1. E. du Mans; cant. de 
Boulloirc. Il y a une verrerie considérable où 
l'on fabrique de beau cristal , façon d'Angle- 
terre. 539 bab. 

COUDRES (ÎLE AUX), île du Bas-Ca- 
nada, dans le fleuve Saint-Laurent, distr. et 
à 18 1. N. E. de Québec. Lat. N. 47” 2^' 1''. 
Long. O. j3® 4^^ longueur est d’en- 

viron 3 1., et sa plus grande largeur d*i 1. 
Le sol en est bon , et presque entièrement 
cultivé. On fait une abondante pèche sur la 
côte. Cette île appartient au séminaire de 
Québec. Environ 3oo hab. 

COUDSII, ville de la Turquie d’Europe, 
sandjak et à 4 1- 3/4 d’.Avlone, près de la 
rive droite de la Voioutza , et près des ruines 
à'Affollonia, à i 1. de la mer Adriatique. 

CÜUDSII-GREÜTE , petite ville de la Tur- 
quie d'Europe, sandjak et à 3 1. 3/4 E. S. E. 
d'AvIone , cl à 1 1 LS. S. O. de Bérat , sur 
la rive gauche de la Soutchitza. 

COUDURES, bourg de France, dép. des 
Landes , arrond. , cant. et à 3 1. S. S. E. de 
Saint-Sever, et à 5 I. S. de Mont-de-Marsan, 
entre le Bas et le Gabas. 834 hab. 

COUÉKON, bourg de France, dép. de U 
Loire-lnférieui'c , arrond. et à 5 L i/4 S. E. 
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(te Savenay^ , cant. de Saint-ÉtienncHie'Mont> 
lue , tur U rive droite de la Loire , où il a un 
petit port. On y fait commerce de toiles, de 
vins , d eau-de-vie, etc. La pèche y est trcs«> 
active et abondante. 4^000 bab. On exploite 
dans les environs du kaolin. 

COUESME , village de France, dèp. de la 
Mayenne, arrond. et ^ 4 t. N. N. O. de 
Alayenne, et à 9 1. i/a de Laval; canl.d'Am- 
brières. i,334 hab. 

COUESNON , rivière de France, dcp. 
d'Ille-et-Vilainc. Elle prend sa source à TE. 
de Fougères , sur la limite du dtp. de la 
Mayenne, et se dirige d'abord à l'E. jusqu'à 
Saint-Cliristophc'de-Valains , où elle tourne 
au N. , passe à Antrain , et coule de là sur la 
limite du dép. de la Manche , en baignant les 
murs dePontorson, au-dessous duquel clic se 
jette dans la baie de Cancale, à travers les 
grèves du Mont-Saiut-Michcl , après avoir 
parcouru un développement d’environ aa 1. , 
dont 8 de navigation au moyen des marées, 
depuis .Antrain jusqu'à la mer. Les transports 
consistent en bois , cidre , etc. 

COUFFÉ, village do France, dép. de la 
Loire-Inférieure, arrond. et à a L O. N. O. 
d’Ancenis , cant. de Ligné, sur le Havre. 
Patrie de Charette, l’un des generaux ven- 
déens. i,5o3 bab. 

COUCOUS , peuple de Nigritie. f^oy. Kou- 

K0178. 

COUIL , bourg du roy. et à 5a I. S. O. de 
Siam, dans le Bas-Siam, prov. de Tbiai, sur 
le golfe de Siam. 

GOUILI, cap de la Turquie d'Asie, sur 
la cote mérid. de l'Analolic , sandjak de Mcn- 
teebéh, au S. E. du golfe de Macri. Lat. N. 
36'' 16'. Long. E. aô'* 

COUIZA , village du France, dép. de l'Aude, 
arrond. et à a 1. 3/4 S. de Limoux, et à 8 1. 
S. S. O. de Carcassonne; chef-lieu de cant., 
sur la grande route de Paris à Montlouis, au 
couûucnt du Sais et de l’Aude. 11 y a t 01a- 
ture de laine établie dans un vaste château 
qui appartenait jadis âu duc de Joyeuse. 11 
s’y lient des foires le a5 juin et le 39 août. 
6!)o hab. 

COULAN , villcdc l'ilindoustan , aoc. prov. 
et à a5 1. N. O. de Travancorc, et à 9 1. N. 
N. O. d'Andjengo, sur l'océan Indien , à l’em- 
bouchure d'une rivière. Lat. N. 8“ 55'. Long. 
E. ^4** 11'* C'est une ville ancienne dont on 
fait remonter l’origine à Van 8'i5 , qui est l’é- 
poque où les Hindous chrétiens commencent 
leur ère. Les brahminc.*» y ontiin vieux temple, 
et les catholiques trois cgUsc.s. L'archevêque 



Alexandre Menezes y tint une conférence , en 
1599, dans l'intention de réunir les catholi- 
ques romains et les nestoriens. Le port de 
Coulan est petit, et les navires sont obligés 
de se tenir à 13 brasses de la côte. On y fait 
un commerce considérable en poivre , gin- 
gembre, cardamome, etc. La mer abonde en 
poissons et en tortues. La plus grande partie 
des habitans sont Hindous. Les Portugais fu- 
rent les premiers Européens qui s'emparèrent 
de cette ville. Elle fut prise parles Hollandais 
en 1663. Dans la dernière guerre, les Anglais 
la leur enlevèrent; à Ia paix elle leur fut ren- 
due après avoir été démantelée. Elle a été 
cédée aux Anglais depuis. 

COULANGES- LA- VINEUSE, bourg de 
France, dép. de l'Yonne, arrond. et à si. 
l/a S. d'Auxerre; cbcf-licu de cant. Son ter- 
ritoire produit de bon vio. 1,700 hab. 

COULANGES -SUR. YONNE , bonrg de 
France, dép. de l'Yonne, arrond. et à 6 1. 
l/a S. d'Auxerre; chef-lieu de cant., sur U 
rive gauche de TYonne. 11 fait commeixe de 
bois et de vins. Il s'y tient 3 foires par an. 
1,100 liab. 

COULANS , village de France, dép. de 
la Sarthe , arrond. et à 3 1. i/4 O. du Mans, 
cant. de Loué, près de la rive gauche du 
Geax. 1,554 

COULASGOR, Coolasgurj ville et forte- 
resse de l’Hindoustan anglais , présidence et 
à 3o 1. O. S. O. de Madras , et à 6 1. O. d'Ai^ 
cal, anc. prov. de Karnatic , sur une mon- 
tagne. 

COÜLAURES , village de France , dép. 
de la Dordogne, arrond. et à 5 I. a/3 N. E. 
de Périgueux, cant. de Scvignac-lcs-Égliscs, 
sur la rive gauche de la Loue , un peu au- 
dessus de son confluent avec l'isle. i,44^ 

COULDEVIE , village de France , dép. 
de riscre , arrond. et à 4 1- 2/ 3 N . O. de Gre- 
noble, cant. et à l/a 1. S. E. de Voiron. 1,429 
habitans. 

COULDlNG'S-HARBOUR , baie sur ia 
côte N. O. de l'Amérique sept., dans l'ar- 
chipel du Roi Georges, à 6 1. N. du havre de 
Portlock. 

COULEUVRE, bourg de France, dép. de 
l'Allicr, arrond. cl à 7 I. 3/4 O. N. O. de 
Moulins , cant. de Lurcy. H y a une verrerie 
pour bouteilles. i,a5obab. 

COULIBOEUF , bourg de France , dcp. 
du Calvados, arrond. et à a I. t/4 N. E. de 
Falaise , et à 7 l. i/a S. S. E. de Caen ; chef- 
lieu de cant., sur la rive droite do li^ Dive. 
5oo hab. 
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COULIHAUT, rilie «ar la ciMe ü. de U 
Oominique, dans les Antilles, à 5 1. S. de 
Portssnouth. Lai. N. i5° 3o'. Long. O. 63° 
5a'. 

COULIMER, village considérable de Fran- 
ce, dcp. de VOrne, arrond. et à i I. a/3 S. 
O. de Àlortagae, et à 6 1. i/4 E. d'Alençon, 
tant, de Pervanebères. 

COULLAR , bourg de la Turquie d'Eu- 
rope , dans la Servie, sandjak et à 3 1. i/4 
S. de Semendria , sur un affluent de l'ies- 
sava. 

COULLONS, village de France, dép. du 
Loiret, acrond., cant. et à 3 I. S. O. de Gicn , 
et à la I. S. £. d'Orléans. 1,760 hab. 

COULLOU , CooUoo , ville de l'Hindou- 
stan anglais , présidence du Bengale , ane. 
prov. d'Oryçab , à 3 I. i/a N. E. dcRamgor, 
et à 3a I. O. N. O. de Kétek, à quelque dis- 
tance de la rive gauche du Mebenedy. Elle 
est trés-commerçaiite. li s'jr tient une grande 
liaire où les négocians de la province de Bérar 
apportent beaucoup de coton qu'ils échan- 
geât contre du sel. 

COUL3IIERS-LE-SEC, village de France, 
dép. de la Côte-d'Or, arrond., cant. et à 
3 I. S. S. O. de CbàtUion-sur-Seine. Il y a 
des forges. 540 hab. 

COULOMIMIERS , ville de France, dép. 
de Scioe-et-Marne, chef-lieu d'arrond. et de 
cant. , dans un pays fertile en grains, sur la 
rive droite du Grand-Morin, à 5 1. S. E. de 
Meaux, et à 10 I. N. E. de Melun. Siège d'i 
tribunal de i'* instance. Il y a i hospice, 
et on y voit les restes du château que la du- 
chesse de Longueville y avait fait bâtir. On 
y fait un grand eommerce de grains et de 
farines pour l'approvisiannement de Paris ; 
de laines , de cuirs tannés , de fromages , et 
de nselons. Il s'y lient des foires le i*' mai 
et le g octobre , et des marcliés tous les mer- 
credis. Patrie d'Henri Charpentier, prêtre et 
membre de la Sorbonne , fondateur du Cal- 
vaire.- 3,600 hab. 

L'arrondis.sement de Coulommiers est di- 
visé en 4 cantons : Conlommiers , La Terté- 
Gaueher , Rebais et Rosoy , et cositient 6a 
eoniniunes et 3i ,o3a bab. 

COULON, village de France, dép. du Cher, 
arrond. et à g I. i/4 O. de Bourges ,cant. de 
Graçay. 1,1 17 hab. 

COULOM , village de France , dép. des 
HeBx-Sèvrea , arrond. , cant. et à a I. O. de 
Mort, sur La rive droite de (a Sëvre-Niortaise. 
i,3ga hab. 

COULONCES, vdiage de France, dép. du 



a3; 

Calvados , arrond. , cant. et à i I. N. N. O. 
de Vire. i,og6bab. 

COULOëiGE, fortdu Bas-Canada, sur l'Ot- 
tawa , â 63 I. O de Montréal. 

COULONGES, bourg de France, dép. de 
l'Aisne, arrond. et k 5 I. 3 /^ N. E. de Châ- 
teau-Thierry, et à g 1 . S. de Laon, cant. de 
Fère-en Tardenois, sur la rive droite do l'O- 
vion. 4 a 3 bab. 

COULONGES-LES-ROYAUX, bourg de 
France, dép. des Oeux-Sévres, arrond. et 
à 4 I- 3/d N. N. E. de Niort j chef-lieu de 
cant. On y fabrique des molletons, droguets, 
cuirs , et chapeaux. Ce liourg est l'entrepôt 
des bois de charpente et de nierrain du pe- 
tit ftays de Gâtine , des laines destinées pour 
les fabriques de ce même pays , et des vins 
de Saintonge. il s'y tient la foires par an. 
1,700 hab. 

COGLOU, bourg de la Guinée inférieure, 
dans le Congo , prov. du Sandi, sur le Zaïre, 
qui y est navigable. 600 hab. 

COU LOU , Cooloo J distr. montagneux et 
boisé de l’Hindoiistan , dans tes états des 
Seyklis , anc. péov. et à 35 I. E. de Lahore, 
entre 3 i° et 3 -a° de lat. N. Il s'étend depuis 
le pied des monts Himalaya jusqu'aux rives 
du Setledge. 

COULOUBRIER , rivière de France, dép. 
du Var, qui prend sa source à la peUte mon- 
tagne de Couloubricr, au S. O. et près de 
Revest , et sc réunit à l'Argens , par la rive 
droite, â i/a 1 . S. du Muy, apres un cours 
d'environ 3 I. i/a, entièrement flottable à 
bois perdu ; ce bois consiste en pins tirés des 
forêts de Revest , de Saint-Martin et des Hau- 
tes-Maures ; il est débité en planches aux scie- 
ries du Muy. 

COU LOUCHE { LA ) , village de France, 
dép. de l'Orne, arrond. et à 3 I. i/a E. Pi. 
E. de Domfront , et à lo I. i/a N. O. d'A- 
lençnn , cant. de S*. Gervais-de-Messey. Il y 
a une fabrique de toiles. 1.670 hab. 

COULOUVRAY (NOTRE-DAME DE), 
village de France , dép. de la âlatiche , ar- 
rond. et à 4 I iji N. O. de Mortain, et à 
6 1 . 1/46. de SC X-ô, cant. de S*. Poix. i,aoo 
habitons . 

COULTY , village de la Turquie d'Asie , 
pacli. de Van , â a 1 . O. de Bidiis. Les envi- 
rons produisent un raisin délicieux dont on 
fait d'excelleot vin et de bonne eau-de-vie. Il 
est habité par des Kurdes. 

COULY-DROfJG , Cooly-Iiroog , ville de 
l'Hindoustan , dans les états du radjah de 
Maïssour, anc. prov. de ce nom, sur une 
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montagne, au pied de laquelle coule leGorg- 
ket, ù 4 Bcdnurc , et ù 49 1- N- 

O. de Seringapatam. Elle rcnrcnne aoo mai> 
aoDs. Le fort, situé à quelque distance sur une 
montagne, est construit assez rcgulièrcmcnt. 
Le pays d'alentour est en général couvert 
d'épaisses forêts. 

COUIU ou COM , Choaîïa , ville de Perse, 
dans rirac-adjcmi , h 3o 1. S. de Téhéran , 
et à 64 1- d'ispahan , sur la rive 

droite du Coum*roud, dans un pays fertile, 
et sous un climat tres-chaud. C'est une ville 
sainte et un lieu de pèlerinage : elle a une 
ancienne mosquée dont le üOme très>élevé 
est entièrement doré ; cette mosquée ren- 
ferme le tombeau de Fatima , Hile de l'iinan 
Riza, qui est en grande vénération en Perse, 
et ceux des derniers rois. U y a aussi un col- 
lège. On fabrique à Coum de 1a poterie et 
des lames de sabre. Environ i5,ooo hab. , 
dont la plupart sont des dcscendans d'Ali. 

Coum a été une des premières villes de 
Perse , et fut florissante par ses fabriques de 
soie. En ijaa elle fut prise et cnticremcnl 
détruite par les Afghans ^ depuis elle s'est en 
parliè relevée de scs ruines. 

COUM ( EL), village de la Turquie d’Asie, 
en Syrie, pach. et à 05 1. N. E. de Damas, 
sur 1a route d'Alcp à Bassora. U y a des eaux 
minérales. 

COUM.4SSIE , ville de la Guinée supé- 
rieure , à la côte d'Or, capitale du roy. d'A- 
chanti , à 38 I. N. de Cap-Corse, à 5o 1. N. 
N. E. du cap des Trois-Pointes , cl à aoo 1. 
ü. de Bénin. Lal. N. 6" 34^ 5o". Long. O. 
4® 3 i' o". Elle est dans une vallée boisée , et 
environnée au S. et à l E. d’un marais. C'est 
la plus grande des villes noires de celte par- 
tie de l’Afrique, et 1a résidence du roi. Sa 
forme est celle d’un rectangle. On lui donne 
1 1. I 4 de tour, non compris les faubourgs, 
qui sont assez considérables. Les rues sont 
larges, bien alignées, cl très-propres j cha- 
cune d’elles a son nom et est sous U surveil- 
lance d’un oiHcicr de police. Les maisons en 
sont }>etitcs , construites en roseaux liés par 
un ciment de terre glaise , et couvertes en 
chaume. Au milieu de la ville est une enceinte 
murée renfermant les palais du roi et des 
princes de sa famille, et le harem. Le mar- 
ché est vaste, bien tenu , et bien approvisionné 
de toutes sortes de denrées et de viandes de 
bœuf, de mouton , et même de singe, dont il 
se fait une grande coasomroalion. 11 y a à 
Coumassio des moliah.s ou docteurs qui en- 
seignent à lire et à écrire l’arabe. Cette ville 



est le centre d’un commerce très-considérable 
qui se fait avec rinlérieiir de l’Afrique , et le 
rendez-vous d'un grand nombre de cummer- 
çans et de voyageurs. Il en part des routes 
qui vont au S. à la cote d’Or, et au N. dans 
le Soudan , principalement à Timbouctou , à 
Haoussa, et à Cachena , pays avec lesquels 
elle entretient des relations par les caravane.^ 
et par ses mollahs. Bowdich évalue sa pop. à 
i8,ooo hab. 

C'est dans cette ville que fut conclue la 
paix entre le roi d'Achanti et le gouvemeur 
anglais de Ca^-Corse. 

COÜ^IBA, rivière de Sénégambie , dans 
le loy. de Fouta-Diallon. Elle a sa source 
par 1 1 ° lo^ de lat. N. et i3® 4^^ long. O., 
dans le mont Tangué, au milieu de roches 
de granit , et après un cours sinueux d’envi- 
ron aS 1. , elle se rend dans le Rto-Gramle , 
qui prend qucl<{uefois son nom. 

COUM-CALESSI , bourg et château de 
la Turquie d'Asie, dans l'Anatolie, sandjak. 
cl à 3u 1. O. S. O. de Diga , à rentrée du 
détroit des Dardanelles, vis-à-vis du château 
de Setld-Bahr-calcssi en Europe, près de 
l’embouchure du Minderé-sou ( .V'i/noü ). Le 
château , construit par Mahomet iv, ne défend 
que faiblement le détroit. Le bourg est habile 
par 3,000 Turcs, Grecs, et juifs. On y fabri- 
que dc.s soieries , des tissus de coton , et de 
la poterie. A quelque distance de là, on 
trouve les tombeaux d’ .Achille , de Palrocle , 
et d'Anliloque fils de Nestor. 

COUM-CIIAII , village de Perse, dans le 
Farsistaii, à i5 1. S. S E. d’ispahan , dans 
une vallée. Résidence d’un khan dépciidaot 
du gouverneur d'ispahan. Il s’y fait peu de 
commerce. Les ruines qu'un y voit indiquent 
que c’était autrefois une ville considérable. 
Quelques auteurs pensent qu’il occupe rem- 
placement de VObi-oatis de Ptoléinéc. 

COUMDJÜGHA/, grande rade foraine de 
la mer Noire, sur la cdte sept, de la Turquie 
d'Asie, sandjak de Djanik, à 6 1. N. O. de 
Samsoun. 

COÜNAVINI , rivière du Brésil , prov de 
Para , dans la Guianc portugaise; cllecoulc 
du S. O. au N. K., puis de l'O. à l'E., cl se 
jette dans rAllanticjue par 3^ 4^' ^ f 

apres un cours d'environ 30 1. 

COUNCIL-BLUFF , monticule des KUU- 
Unis , terril, de Missouri, à la 1. au-dessus 
du confluent du Missouri et de la rivière 
Plate, par 4>® 3o' de lal. N. et <j8‘* de long. 
O. ; il s’élève perpendiculairement à a5 toi- 
ses au-dessus du Missouri. Le gouvernement 
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y a fail établir un poste militaire presque 
inexpugnable par sa position , et qui com* 
mande le cours de la rÎTière ; il est d*aiitant 
plus important qu'il est au milieu des tri- 
bus indiennes les plus puissantes et le& plus 
nocDhrcuses qui habitent à PO. du IMissis- 
sipi. Avant rétablissement de ce poste, les 
Ottoes et les Missouris tinrent conseil sur 
ce monticule le 3 août t8i4i ce qui lui a fait 
donner le nom qu'il porte. 

COUNDJONG , ville de l'empire Birman , 
prov. et à 3o 1. S. O. de Pégoii , sur U rive 
gauche du Persaim ou Oasscin, bras de l'ira* 
oiiaddj. 

COÜNDJYOTE-ANGARRY , Coonjeeote- 
AngarrjTf ville de I Hindoiistan anglais, pré- 
sidence de Madras , anc. prov. de Malabar , 
au milieu des Ghattes occid. , à 1 4 1- N. de 
Calicut. 

COÜNOZOULS, village de France , dép. 
de l'Aude, ^rrond. et à 8 1. S. de Limoiix, 
cant. de Roquefort, sur la Guette, au milieu 
de montagnes et de forêts. Il a une foi-gc. 
3i^ hab. 

COUNPOUR , Coonpoor f ville et forte- 
resse de rilindouslan , dans les états de 
Sindbyah , anc. prov. de Malwah , à 9 1. O. 
S. O. <Ic Norwer, et à 70 1. N. R. d'OudJein. 

COÜNYGOL, Coonygul f ville de l'IIind- 
oustan , dans les états du radjah de Maïs- 
sour, anc. prov. de ce nom, à i3 I. O. de 
Bangalore, et à 18 1. N. N. E. de Seringa- 
patam. 

COUPANG ou RABAO, baie sur la côte 
S. O. de Pile de Timor, dans Parcbipcl de 
la Sonde; elle a 5 1. de profondeur sur 4 de 
laideur, et est formée au S. O. par Pile de 
Semao, et au N. par une pointe de celle de 
Timor; elle est ouverte à PO. Cette baie 
oflTre un excellent mouillage depuis le com- 
mencement de mai jusqu'à la fin d'octobre. 
Une petite ilc basse entourée de récifs, se 
trouve au milieu de son ouverture. Les bords 
de cette baie oflVent une très-belle perspec- 
tive. 

COUPANG, ville et cbcf-lieu des posses- 
sions hollandaises, dans Pile de Timor, une 
des îles de la Sonde ; clic est située sur la 
haie de son nom, par 10° 9' 55'^ de Ut. S. 
et 121® 8' i3'' de long. E. Une rivière la 
sépare en deux parties réunies par un pont 
de bois. Cette ville se compose de i5o à aoo 
maisons dispersées sans aucun plan régulier, 
et presque toutes en bois ou en bambous. 
Les rues sont ombragées pardes arbres. A PO. 
est le fort Concordia, qui défend la rade ; il 
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est naturellement fortiHé du côté de la mer 
par des rochers inaccessibles; du côté de 
terre il est assez formidable pour repousser 
les attaques des naturels. De Paulrc côté du 
fort et sur les bords de la mer est un quar- 
tier habité par «les Cliiiiois. Le commerce de 
Coupang consiste en bois de sandal , or , 
opium, et marchandises fabriquées. 5,ooo hab. 

CÜUPIAC, bourg de France, dép. de 
PAveyron, arrond. et à 5 I. i/a O. de S*. 
AfTrique, et à 10 1. S. de Rhodez , cant. de 
S*. Scriiin. Il y a une mine de cuivre. o,ooo 
habitans. 

COÜin’RAIN, bourg de France , dép, de 
la Mayenne, arrond. et à 7 1. N. E. de Mayenne, 
ci à i3 1. N. E. de Laval ; chef-lieu de cant. 
5oo hab. 

COURANCES, village de France, dép. 
de Seinc-et-Oise , arrond. et à 5 1. i/3 E. 
d'Étampes , cant. et à il. N. de Milly, sur 
l'Ecolle. 11 est remarquable par un beau châ- 
teau avec parc. Il y a 1 tuilerie cl i four à 
plâtre. 4oo hab. 

COÜRANTIX, rivière de l'Amérique mé- 
ridioD., qui sert de limite orient, à la partie 
de 1a Guiane hollandaise cédée à l'Angle- 
terre. Elle prend sa source dans les monta- 
gnes du pays des Guacanayas, coule du S. au 
N., et se jette dans l'Atlantique , par 6® 11 ' 
de lat. N. , après un cours d'environ 4<> L 
Elle a près d'i 1. de large à son embouchure ; 
son lit est peu profond et est rempli de bancs 
de sable, de petites Mes , et de rochers qui y 
forment des cascades et empêchent la navi- 
gation. 

COURANTS (CAP DES), Conrntes ou 
CorrienteSf promontoire de la capitainerie- 
générale de Mozambique, gouv. d'Inham- 
banc, au S. de Pemboucliure de Plnbam- 
banc. Lat. S. a3” 5o'. Long/ E. 33® 

On l'appelle ainsi, à cause du courant qui, 
de la côte de Madagascar, se porte en cet 
endroit avec une impétuosité extraordinaire. 
Il y a un petit fort dont les Français s’empa- 
rèrent en 1808, mais qu’ils furent forcés 
d'abandonner par suite des attaques des natu- 
rels , soumiii à l'iuâucuce des Portugais. La 
côte est fréquentée par les baleines. On ex- 
porte de ce pays beaucoup d'ivoire , des cornes 
de rhinocéros , et une espèce de bois appelé 
lacre. 

COURBEVOYE, village de France, dcp. 
de la Seine , arrond. et à a 1. S. O. de S*. 
Denis, et à 2 1. N. O. de Paris, cant. de 
Nanterre , sur la rive gauche de la Seine , 
vis-à-vis de Neuilly , près de la roule de 
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Paria à S*. Ccrmain-cn-Layo , et aur une 
nouvelle route de Paria à Rouen. Outre de 
joliea maisoni de campagne , on y remarque 
une grande caaerne bâtie aous le rogne de 
Louia XV, dana une belle expoaition. i,3oo 
babitana. 

COURBIÈRES , village do France , dcp. 
de l'Aveyron , arrond. et à 3 |. i/4 S. do 
Vilicfranchc , cant. et à i/3 de I. N. de Ra- 
jac, aur la rive droite de l'Aveyron, •jt bab. 
Il y a prèa de là une mine de cuivre rouge 
non exploiU^e. 

COURBOUZON , village de France , dép. 
du Jura , arrond, , cant. et à 3/4 de I. S. O. 
de Lona-le-Saunier. 3^G hab. Un tire beau^ 
coup de plâtre d’une carrière dca environa. 

COURCKLLE, village de France, dcp. du 
Douba , arrond. et à 3 I. a/3 S. de Bcaançon , 
cant. et à I I. i/3 E. de Quingey. 11 y a uno 
ibrge avec martinet, et on y fabrique dea 
inatrumeua de labourage. io3 hab. 

COURCELLES, village dea Paya-Baa, 
prov. de Haitiaul, arrond. et à i 1. 3/4 M. 
O. de Cbarleroi , et à 6 I. 3/4 E. de Uona , 
cant. de Fontaine-l'Évéque. Il y a dea lilatu- 
rea de laine , dea blanchiaaerica de toile , et 
dea minea de bouille, a, 353 bab. 

COURCELLES, village de France, dép. 
de la Sartbc , arrond. et à 3 I. 1,4 N, E. 
de La Flèche, et à 6 1. a/3 S. S. O. du 
Mana, cant. de Malicorne. Il y a dea minea 
qui fuumiaaent du minerai tenant argent, de 
l'étain, du plomb, et du cuivre, 800 bab. 

COURCELLES-LE-COMTE , village de 
France, dép. du Pas-de-Calaia, arrond. et à 
3 1. 1/4 S. d'Arraa . et à a I. N. O. de Ba- 
paume, cant. de Croiaillea. En ia88. Ri* 
c&ard I" , roi d'Angleterre , défit Philippe-le- 
Bel, roi de France , prèa de ce village. 

COURCEMO^T, village de France, dép. 
de la Sartbc , arrond. et à 5 1. Bi. N. E, du 
Mana, cant. et à a I. £■ du Ballon. i,633 
lubiLana. 

COÜRCJIIVERMY, bourg do France, dép. 
de Loir-et-Cber , arrond. et à a 1. 3/4 S. E. 
de Bloia, cant. de Conti'ea , aur la rive droite 
du Couon. i.4a4bab. 

COURCITE, bourg de France, dép, de la 
Mayenne, arrond. etâ G 1. i/a E. de âlayenne, 
et à 10 I. i/a N. E. de Laval, cant. de ViU 
laine, i .pJa bab. 

COURCO, cap de la Turquie d'Aaie, aur 
1a cdtc occid. de l'Anatobe, aandjaL de So- 
glab j il «'avance à l'E. du cap Blanc, dans le 
gultc de ScaU'Biova. Lat. B>. 38° 10 '. Long. 
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COURDEMANCHE , village do France, 
dcp. de 1.1 Sarthe , arrond. et à 4 1. S. O. de 
S'. Calaia, cant. et à a I. S. E. de Grand-Luci, 
sur la rive droite de l’Etangsoit. i,4B‘’ 

COURG , dùtr. de PHindouatan. f'ajr, 
Kouax. 

COURGAINS , village do France, dép. de 
la Sarthe, arrond. et à a 1. 1/4 S- O. de 
Mamers , et à 7 I. i/4 Bi. du Mans , cant- de 
Blarollcs. i,ao3liab. 

COURGIVAUX, bourg de France, dép. 
de la Maroc , arrond, et à 1 1 1. 3/4 S. S. O, 
d'Ëpernay, et à i5 I. 3/4 S. O. de Cbàlonv 
sur*Marnc , cant. d'Esternay. 359 hab, 

COURGOUL, village de France, dép. 
du Puy-dc*Dôme , arrond. et à 3 I. 3/4 O. 
il'lssoire , et à G 1. 3 4 S. de ClermonLFer* 
raiid , cant, de Cliampcix. On y a découvert 
récemment une mine qui contient du plomb 
argentifère et sulfure, et du aine ou asKx 
grande quantité. 

COU RllOT , Coorhut , ville et Ibrtcresse 
de l'ilindoustap , anc. prov. et à a 4 1 . 8 , 
d'Allah-abad , etâ lu l. E. S. E. de Rewab, 
près de la rive gauclic de la Sone- Elle ap- 
partient à un chef indépendant, 

COURIERRES, village de France, siép. 
du Pas-de-Calais , arrond. et à 5 I. 1/3 E. S. 
E. de Béthune , cant. de Carvin Épinoy. 
3,397 hab. 

COURIPI, rivière du Brésil, prov. de 
Para, dans la Guiane portugaise ; elle coula 
entre le Cachipour et l'Oyapok , et se jette 
avec ce dernier dans la baie de Vincent- 
Pinçon, au S. O. du cap Orange , après un 
cours d'environ a5 I. du S. au N. 

COURLANDE , eu russe Kourliandüi , en 
iettunien Cour-sem ou Jour-um (pays mari- 
time), en allemand Ou'land , gouvcrncmept 
de Russie, en Europe, formé de tout l'an- 
cien duché de même nom, et situé notre 55° 
4o' et 57 ° 45 ’ de lat. Bi., et entre i8° 35' et 
34 ° âo' de long. E. ; borné au Bi, par le golCe 
de Riga et le gouvernement de Livonie , dont 
il est en partie séparé par la Dvina , qui I 4 
sépare aussi à l'E. du gouv. de VitepsË; au 
S. par celui de Vilna , à l'O. ut au Bi. O. par 
la mer Baltique.. Sa longueur de l'E, à l'O. 
est de 90 I., sa plus grande largeur du Bi, au 
S. de 35 1., et sa superficie du 91 G I. Il fi- 
gure à |>eu près un triangle isocèle dout le 
plus |>clit côté est touiué vers l'O. Le pays 
est plat et n'oilre que quelques collines sa- 
blonneuse.s ^ e'est ainsi du moiu.s qu'il a été 
considéré jiisi|u'â présent par tous b's géogra- 
plies. S'il faut en cruire cependant l'esquisse 
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orognpkiquc Je Watson, une véritable chaîne 
Je montagnes longe le cours Je U Dvina jus* 
que vis-à'vis Ju confluent Je l'Cger; elle 
atteint »a plus granJe hauteur vers Subbatli ; 
une branche s'en Jétache au lac Je lh\tcr , à 
la source Je la Lausc , et se prolonge entre 
TEckau et l'Aa jusqu'à la plaine Je Mitau qui 
a en CourUndc lao 1 . de superficie. Une 
chaîne inférieure a son nœud principal près 
des lacs Je Gross-auz et Je Sebherir , des* 
cenJ insensiblement vers 1 a rivière de Vin- 
Jau , et envoie des ramifications vers lrcroc> 
U» et le lac Je Zez. Quelques ramifications 
peu importantes Je cette chaîne se prolon- 
gent vers la mer Baltique, en déterminant le 
cours Ju Bartau , Je la Diirba , et Ju Hassau. 
On remarque à rextrémité sept., sur la lan- 
gue Je terre qui indique à l'O. l’eiitrce Ju 
golfe Je Biga , la montagne Dondaiigcnschc- 
hlau. Comme nous l'avons dit, la Dvina 
forme la limite orient, et une partie Je la li- 
mite sept.; l'Aa y reçoit un grand nombre 
d'afllitcns dont les plus considérables sont 
l'Ëkaou et l'KUei, elle VinJau s'y jette dam 
la mer Baltique sous les murs Je la ville Je 
son nom. Les marais et les lacs sont nom- 
brciix ; les plus grands lacs sont l'Angerskoé , 
le Libavskoé, le Papen , fOusmanten, le 
Poussen , et le Tosmar. Le climat y est froid 
comme dans tous les pays russes situes sous 
cette latitude. Le froid commence en sep- 
tembre, et ne devient intense que vers le 
mois de janvier; le dégel a lieu dans le mois 
d'avril; le reste du printemps et Tété sont 
assez généralement pluvieux cl brumeux. 
Quoique l'air soit sain , principalement sur 
les cdics, on éprouve cependant dans ce pays 
des fièvres et des dyssenteries, et U goutte 
n'y est pas rare. Le sol , en général léger et 
sablonneux, est argileux dans quelques en- 
droits , mais presque parloiil susrqiliblc de 
culture , sans être très-ferlile; 1rs principales 
productions sont l'orge, le seigle, l'avoine, 
un peu de blé et de sarrasin, et beaucoup 
de ebanvre et de fin, qui font la richesse du 
pays. On dessèche depuisloiig temps des ma- 
rais qu'on cultive trois ans de suite, et qu'on 
laisse après pendant trois autres années dans 
leur état primitif. Les forêts couvrent des 
terrains humides, et sont peuplées de pins, 
de sapins, de bouleaux, d*ornies, de trembles, 
de chênes , de tilleuls, de frênes , etc. ; elles 
sont nombreuses : il y en a d'irapcnctrables 
cl que la hache a respectées jusqu'à présent. 
Il y a peu de pâturages , et les bestiaux 
qu'on élève sont de petite espèce ; les chè- 
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vrcs sont en grand nombre , les porcs cl la 
volaille assez rares. Les forêts servent de re- 
traite à des sangliers, des ours, des loups, 
des clans, des martres, etc. Les cêtes , les 
lacs , et les rivières sont très-poissonneux. Il 
y a des raines de fer, des carrières à plâtre, 
des tourbières , et des eaux minérales ;on ra- 
masse de l'ambre jaune sur les bords de la 
Baltique. L'industrie est à peu près nulle en 
Courlande; il n'y a que quelques fabriques de 
papier, de potasse , d'eau de vie de grains , et 
des tuileries. Les exportations consistent en 
grains, chanvre, lin, graine de lin, huile 
de lin , bois de construction , planclics , cuirs, 
et peaux. Vindau et Libau sont les ports les 
plus commerçans. La navigation de la Dvina 
est peu importante, parce qu'aucune grande 
ville n'est située sur les bords de cette rivière , 
dans la Courlande. Les routes sont peu pra- 
ticables à cause des marais et des foréU. 
4 10,000 hab., en partie Lettoniens et Livo- 
iiiens , ci en paiiie Busses et Allemands; il y 
a aussi quelques Polonais et des juifs ; û 
plus grande partie de ces baUlans sontluliic- 
riens , et il y en a environ i/ 5 * de catholi- 
ques. La noblesse courlandaisc est partagée 
en ancienne et nouvelle : elle se compose de 
Russes, de Polonais, et d'Allemands, et 
jouit de grands privilèges ; les paysans sont 
encore serfs. 

La Courlande fit anciennement partie de 
la Livonie, et fut, ainsi que cette dernière , 
conquise dans le xiti*' siècle par les clievA' 
liers de l'ordre Teiilonique , qui les possédé* 
rent jusqu'en i 56 i ; à cette époque, le der* 
nier grand-muitrc , Gotlwird Ketllcr , ne pou- 
vant défendre son pays contre les Busses, 
céda la Livonie au roi de Pologne, qui lai 
donna en récompense l'investiture des pro- 
vinces de Courlande et de Sémigale à titre 
de duchés ; la diète de Lublin les réunit à la 
couronne, sous le nom de duché de Coar- 
lande. Quoique fief de la Pologne, ce duché 
fut gouverné par scs propres ducs héréditai- 
res jusqu'en *737; le G* duc, Frédéric Gwil- 
laurae, ayant épousé en 1710, Aune Iva* 
novna princesse de Russie, celle ci conserva 
après la mort de son mari , en 1 7 1 1 , la pos- 
session du duché avec le titre do duchesse 
douairière ; mais le prince Ferdinand , frère 
dn duc défunt, prit les rênes du gouverne- 
nent. Ce prince ayant eu des démêlés sé- 
rieux avec la noblesse coarlaDdaisc , les étals 
de Pologne le privèrent de ce gonvemeincnt 
qu'ils confièrent au sénat du duché, et, es 
1^)6, il fut convenu entre U Pologne et le 
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sénat tic Coiirlandc , qu'à l'cxtincUon tic U 
famille des Kcttlcr, la Courlaode aurait scs 
propres ducs librement élus par les étals du 
duché. Ferdinand étant mort rannéc sui> 
Tante , les états , par suite de rinflucncc 
de rimpératrice de Russie , élurent pour 
duc son grand-cbambellan Ernest Jean de 
Biren; ce nouveau duc encourut la disgrâce 
de la cour de Russie , et fut exilé en Sibérie 
en 174^) trône ducal resta vacant jus> 
qu'en 1768, époque à laquelle le prince 
Charles, fils du roi de Pologne, fut nomme 
duc de Courlandc , et rimpératrice Élisabeth 
renonça à toutes les prétentions qu'elle avait 
formées sur ce duché. Ce nouvel état de 
cho.ses dura peu, car en 176a, l'empereur 
Pierre 111 rappela le duc Ernest de Biren de 
son exil , et s'occupa de le faire renoncer à la 
possession de la Courlandc ; la mort de 
Pierre iit empêcha l'exécution de ce projet , et 
Catherine 11 l'abandonna entièrement , en res- 
tituant au duc de Biren son duché et scs biens 
particuliers. Les états de Courlaode ayant 
déclaré en 1764* qu'Erncsl Jean de Biren 
serait reconnu seul légitime duc , le duc 
Charles fut obligé de lui abandonner le gou- 
vernement. En >769 , Ernest lais^ le duché 
à son his Pierre ; mais à la mort de ce prince, 
les états dcCourlande sollicitèrent la réunion 
du duché à l'empire russe ; Catherine 11 y 
consentit , et assura aux Courlandais, par un 
édit du i 5 avril 179^, non-seulement le 
libre exercice de leur religion et tous les pri- 
vilèges dont ils jouissaient sous leurs princes, 
mais même tous les droits cl prérogatives de 
ses autres sujets : c'est depuis ce temps que 
la Courlande forme un gouvernement divisé 
en 6 districts, savoir: Goldingen , Mitau, 
Pilten , Touhoum , et Alt-Zelbourg. Mitau en 
est le chef-lieu. 

COURLAY , village de France, dcp. des 
Deux-Sèvres, arrond. et à a 1 . S. O. de 
Bressuire, et à ta 1 . N. de Niort, cant. de 
Cerisay. 11 y a des fabriques de serge et de 
toile. 1 ,600 hab. 

COUR-LËS-BAUME , village de France, 
dcp. du Doubs, arrond., cant. et à i/a 1 . S. 
de Baume-les-Dames, et à 6 1 . N. E. de Be- 
sançon , sur la rive gauche du Doubs. 11 y a 
une papeterie. a 63 bab. 

COUR - L’ÉVÊQUE , village de France , 
dép. de la HautesMarne, arrond. et à 4 L 
a /3 S. O. de Chadmout , cant. et à 3/4 de I. 
N. O. d‘Arc-en*Barrois , sur l'Aujon. 11 y a 
des forges. t ' 1 

COURLON , village de France , dép. de la 



Cête-d'Or, arrond. et à 8 I. i/a N. de Dijon, 
cant. de Giancey. 11 y a des carrières de mar- 
bre. q 89 liab. 

COCRMANGOUX , village de France, dép. 
de l'Ain, arrond. et à 4 L N. E. de Bourg, 
cant. de Trefl'ort. 1,000 hab. 

COURMAYEURou CORMAYEUR , village 
des États Sardes, div. , prov. et à 6 1 . i/a 
O. N. O. d'Aosle, mand. de Morges , sur la 
rive gauche de la Doire-Baltée, an pied du 
mont Cormet , et presqu'au pied du Mont- 
Blanc , dont on découvre tout le revers mé- 
ridional. Il est à 6 a 5 toises au-dessus du ni- 
veau de la mer, et renommé pour ses bains 
d'eaux minérales , et pour la beauté des vues 
qu'olfrciit les environs. 

COURNON , bourg de France, dép. du 
Puy-de-Déme , arrond. et à a I. 1/4 E. S. E. 
de Clermont-Ferrand , cant. de Pont-du-Cl»A- 
tcau , à quelque distance de la rive gauche de 
l'Ailier, a, 1^4 bab. 

COURONNE (LA) , village de France , dcp. 
de U Charente , arrond., cant. ctà 1 1 . i /3 
S. O. d'Angouléme , sur la route de Bordeaux. 
11 est au centre d'un grand nombre de pape- 
teries d'où Angouléme tire la plus grande par- 
tie de ses papiers, a, 000 hab. 

COURONNE (GRAND), village de Fran- 
ce, dép. de 1 a Seinc-Iiiféricurc, arrond. ctà 
al. l/a S. O. de Rouen ; chef-lieu de cant. , 
près de la rive gauche de la Seine. 11 y a une 
fabrique d'aubes de prêtres en tulle de coton. 
I ,o 3 o hab. 

COURONNE (PETIT), village de France, 
dép. de la Seinc-lnférieurc , arrond. et à a 1 . 
S. O. de Rouen, cant. de Grand-Couronne, 
sur la rive gauche de la Seine. 1,599 hab. 

COURONNEMENT (CAP DU) , sur la côte 
S. E. de 1 a Nouvelle-Caledonie , dans le Grand 
Océan équinoxial. Lat. S. aa^ aS'. Long. E. 
164® 36 . 

COURONNEMENT DE GEORGES IV 
(GOLFE DU), formé par la mer Polaire, 
sur la cùtc septentrionale de la Nouvelle-Bre- 
tagne, entre 66® 3 o' et 68° 3 o' de lat. N., 
et entre 110® 35 ' et 1 1 3 ” ao' de long. O. Les 
caps Barrow et Turnagain, qui se présentent 
à son entrée , sont éloignés Tun de l'autre de 
ai 1 . Ce golfe se rétrécit à mesure qu'il s'a- 
vance dans les terres ; sa partie la plus res- 
serrée , vers le S. E., prend le nom de Ba- 
tburst’s-inlcl. H renferme une grande quantité 
d'iles, parmi lesquelles on distingue celles 
de Wilmot, de Marcel, de Barry , et de Goul- 
bum. 11 reçoit les eaux du Back's-rivcr et du 
llood's-river. 
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GOUROU , mont de U Turquie d’Europe , 
sur ]« limite des sandjaks de Gallipoli et de 
Sophia. 11 se rattache au Despolo-dagh {fiho- 
dope). 

COUROUDÉRÉ , bourg de la Turquie 
d'Europe , sandjak et à 17 I. N. E. de Kirk- 
kiJissia , chef-lieu de juridiction , sur la mer 
Noire, à l'embouchure de la rivière de son 
nom. 

COUROUTY, Conroutee ou Carotjr , une 
des lies Laquedives , dans l'Océan Indien, au 
S. O. de l'Hindoustan. Lat. N. to^ 4 ^ 

E. ;o« i 4 '. 

COURPALAIS , villagedc France , dép. de 
Seine-ct-Mamc , arroml. et à 4 k 2/3 S. S. 
O. de Coulommiers , cant. et à 3/4 de I. S. 
de Rosoy. 1.000 hab. 

COURPIERRE, ville de France, di'p. du 
Puj>de-Ddme, arrond. et à q 1 . a /3 S. de 
Thiers , et à 8 I. E. de Clermont-Ferrand; 
cbef'lieu de cant. , sur la rive gauche de la 
Dore. Il s'y tient 5 foires. 3,800 hab. 

COURRENDELUN , liennendorf , village 
de Suisse, cant. et à 10 I. 1/3 N. de Dcriie, 
baill. et à une 1 . 1/4 N. N. K. de Moulirrs, et 
à 3/4 de I. S. S. E. de Deleroont, sur la rive 
droite de la Birse, à Pentree de la vallée de 
Moutiers. 11 a des usines considérables à hauts 
fourneaux. 933 hab. 

COURREÜU, grande rivière de Pile fian- 
ça , qui peut admettre des barques portant 5 o 
tonneaux d'étain. Elle se jette dans la raer par 
la côte orient. , sous 3" sG' de lat. S. 

COURRIÈRE, village des Pays-Bas, pi ov., 
arr., cant., et à 3 1 . i /4 de Namur. 374 hab. 

COURROUX , village de Suis- 

se , cant. et à 1 o 1 . 3/4 N. de fieriie , bail!, et 
à 1/3 1 . £■ de Delemont, au conflueiil de U 
Birse cl de la Scheullc. 733 hab. , occupés 
principalement à l'exploitation d'une riche 
mine de fer. 

COURS (LE), hameau de France, dép. 
de l'Isère, arrond. et à 7 1 - 3/4 S- de 
Grenoble, cant. et à 1 i. 1/3 E. de Bourg- 
d'Oysans , près de la Grandc-Combe , dont le 
fond offre un superbe marbre poudingue de 
calcaire compacte de couleur variée. Ce mar- 
bre , un des pins beaux de France, est d'une 
exploitation difficile : on en fait quelques ou- 
vrages. 

COURS, village de France, dép. du Rhô- 
ne , arrond. et à 7 1 . i/a O. N. O. de Ville- 
franche, cant. et à il. 3/4 N. de Thizy, sur 
la Trambouze* 3,076 hab. 

COURS, petite ville de Nigritie, dans 1 c 
Darfour, à 5 1 . N. N. O. de Cobbé. 
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COURSAC, village de France, dép. de la 
Dordogne, arrond. et à 3 I. S. ü. de Pé- 
rigueux , cant. de Grignols. i,o4o bab. 

COUR S». -ÉTIENNE, village des Pays- 
Bas, prov. de Brabant raérid. , arrond. et à 
4 I- 1/3 E. N. E. de Nivelles , cl à G 1 . 1/4 S. 
E. de Bruxelles , cant. de Wavre, sur la rive 
gaucho de U Dylc. 1,591 hab. 

(X)URS.^N , village de France, dép. de 
l'.kude, arrond. et à 1 I. 1*3 N. N. E. de 
Narbonne, et à 1 3 1. E. de Carcassonne ; chef- 
lieu de cant. sur la rive droite de P.\ude , et 
sur la grande roule de Narbonne à Montpel- 
lier, dans une belle plaine coupée parles ca- 
naux d'atterrissement de l'étang saliu, mais 
sujette aux inomlalions. 1 .435 hab. 

('OUBSEGOULES , village de France , dép. 
du Var, arrond. et à 4 1- i/4 N. E. de 
Grasse, et à 8 I. 2/3 N. E. de Draguignan ^ 
chcf-Iieu de cant. , sur le versant mérid. de 
la montagne du Cheiron. 5oo hab. 11 y a des 
mines de cuivre et de houille dans les environ s. 

COURSEE , village des Pays-Bas , prov. 
de Limboiirg, arrond. et à 3 I. 1/2 N. N. O. 
de Ilassell, et à 8 I. 3/4 N. E. de Macslricht , 
cant. de Beringcn. i,5oo hab. 11 y a beau- 
coup d'étangs et de bruyères sur son terri- 
toire. 

COURSEULE-SUR-MER , village de Fran- 
ce, dép. du Calvados, arrond. et à 4 L N. 
N. O. de Caen, cant. et à 1 1. 3 4 N. E. de 
Creuilly, et à 1/3 1. delà Manche, sur la 
rive droite de la Seule. Il a une fabrique de 
blondes et dentelles. Son port, situé à l'em- 
bouchure de la Seule, ne sert qu'au petit ca- 
botage. i,3i6 hab. 11 y a une tourbière dans 
les environs. 

COURSIEUX, village de France, dép. du 
Rhône , arrond. ctà 4 1- i/a O. de Lyon , cant. 
de Vaugneray, sur la roule de Lyon à Cler- 
mont-Ferrand. 1 ,455 hab. 

COURSON (NOTRE-DAME DE) village 
de France, dép. du Calvados, arrond. et a 
3 1. 3/4 S. de Lisieux, cant. de Livarot, sur 
la rive droite de la Toucques. 1,078 hab. 

COURSON, village de France, dép. du 
Calvados , arrond. et à 3 1. de Vire, et à 14 L 
1/3 S. O. de Caen, cant. deS».Scvcr. 1,4^4 
babitans. 

COURSON, bourg de France , dép. de la 
Charcnte-lnféncurc , arrond. et à 6 1. i/4 £• 
N. E. de La Rocbclle; chef-lieu de cant. 11 
s'y tient 6 foires par an. 76 a hab. 

COURSON , village de France, dép. de 
rVonne, arrond. et à 4 ^/4 S- d'Auxerrej 

chef-lieu de cant. 1,116 liab. 
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COÜR-SUR-HEÜRE, village des Pays-Bas , 
prov. du Hainaut, à 7 1- i /4 de Mons , ar- 
rond., et à a I. i/4 de Charlcroi, cant. , et 
h I I. 1,4 (te Tliuin. a3Q hab. 

COURT (LA), village de France, dép. 
de l'Aricge, arrond. ,canl. et à 1 I. S. E. de 
Girons, et à B I. O. de Fois, sur la rive 
droite du Salai. 874 t)ab. On trouve dans les 
environs du quartz, de l'ocre, et des bancs 
de marbre. 

COURTABLEAU, rivière des États-Unis, 
état de Louisiane, comté d'Opclousas, for~ 
roée par le Bayou-Bœuf et le Bayou-Crocodile 
ou Tliompson's-creek.. Elle $c réunit à l'At- 
chafalaya, par la rive droite, à lal. O. de 
Bâton-Rouge, après un cours de 8 1. du N. 

0. au S. E. 

COURTAGNON , village de France, dép. 
de la Marne, arrond. et à 3 1. 1/4 S. S. O. 
de Reims, et à 8 1. i/3 N. O. de Châlons- 
sur-Marne, cant. de Châtilloii-sur-Marnc, 
près du bois de la montagne de Reims. On y 
trouve beaucoup de fossiles très-bien conser- 
vés. 1 36 Itab. 

COURTALIN , village de France , dép. de 
Seinc-et-Marne , arrond. et à i 1 . i/a O. 
S. O. de Coulommiers , et à 8 1. i/a N. E. 
de Melun, cant. de Rosoy. 11 a une papete- 
rie très-renommée. 

COURT-ARDJICH , ville de la Turquie 
d'Europe , dans la Valachie supérieure , distr. 
d'Ardjich, à 8 1 N. N. O. de Pilesti, et à 
19 1. N. N. £. de Slatina, sur l'ArdJich. 
Elle a 6 églises , et i vaste couvent , dont 
l'église, lu pavé et les colonnes sont en mar- 
bre. On y voit les restes d'un ancien palais 
où les princes de Valachie résidèrent quel- 
quefois. 

COUKTAVANT ou VILLENOXE, rivière 
de France, dép. de l'Aube, arrond. de No- 
gcnt-sur-Scinc , cant. de Villenoze-la-Grandc. 
Elle prend sa source à Fureslière , passe à 
Villenoxc et à Courtavant, et se joint à la 
Seine, par la rive droite, entre Pont-sur- 
Seinc et Nogent, après un cours d'environ 4 

1. i/a du N. au S. , dont 1 1. i/-j de naviga- 
tion pour de petites barques, depuis Courta- 
vant jusqu'à son embouchure. Cette navigation 
a été établie au moyen du redressement du 
Ut de 1a rivière et de quelques travaux d'art. 

CÜURTCIIAIR, Coorciutir, petite ville de 
THindoustan anglais, présidence et à 70 I. 
N, Pi. 0 . de Madras , et à 17 I. Pi. O. d'On- 
golc , anc. prov. de Karnatic. 

COURTELARY, bourg deSuisse, cant. et 
à 8 I. 1/4 Pi. O. de Berne , cl a 5 I. X. K. 



E. de Neuchâtel ; chef-lieu de baill. , sur la 
rive gauche de la Stisc et au centre du val 
Imier. 11 a un château. 11 s'y tient une 
foire annuelle très-fréquentée. Patrie de Ni- 
colas Begueliu , instituteur de Frcdcric-le- 
Grand. 8 a 8 hab. 

Le bailliage , en grande partie formé du 
val S(. Imier, est assez fertile, et a beaucoup 
de prairies et de pâturages. Il renferme 7 pa- 
roisses et 11,373 bub. très-industrieux. 11 a 
fait anciennement partie de l'évéchcde Bâle, 
et a appartenu h la France jusqu'en i8i5 , 
qu'il a été réuni au canton de Berne. 

COURTEN.W , ville de France, dép. du 
Loiret, arrond. cl à 51. i/a K. N . E. de Mont- 
argis ; cbcf-lieu de cant. , sur la rive gauche 
de 1.1 Bicd. Elle a un ancien château , des 
fabriques de serge cl de drap, et des tan- 
neries. 11 s'y tient 5 foires par an. 3,a56 
habitans. 

CüüRTERON, bourg de France, dép. de 
l'Aube, arrond. et à a I. i/a S. S. E. de Bar- 
sur-Scinc, et à 9 1. 1/4 S. E. deTroyes, 
cant. de Mussy-l'Évéque, sur 1a rive droite 
de la Seine. 538 hab. 

COÜRTHEZON , ville de France, dép. de 
Vaucluse, arrond. et à 8 1. N. N. E. d'Avi- 
gnon, et à 3 1. S. E. d'Orange, cant. de Bê- 
darrides , sur un bras de l'Ouvèze. Patrie de 
J. Saiirin. 3,364 voilà 1/3 1. S.O. 

de cette ville un petit lac salé alimenté par 
des sources, où U n'y a aucun poisson, et sur 
les bords duquel croissent des plantes mari- 
nes. Il est cependant éloigné de la mer de plus 
de 30 1 . 

COURTIL, hameau des Pays-Bas , prov. 
et à i 8 1 . 1/3 de Luxembourg, arrond. et à 
i 3 I. 1/3 de Neufebâteau, cant. et à t l. 13 
de Vielsalin. 

COURTINE (LA) , bourg de France, dép. 
de la Creuse , arrond. et à 6 1. 3/4 S. d'Au- 
busson, et à i3 1. 3/4 S. E. de Guéret j 
chef-lieu de cant. Il s'y tient 10 foires par 
an. 796 hab. 

CUURTISÜLS, village de France. / o>e» 

MAaTIH-DE-Coi'RTlSOLS ( S^. ). 

CÜURTIVRON, village de France, dép. 
de la Côte-d'Or, arrond. et à 5 I. 3/4 N. de 
Dijon, cant. d'U-sur-Tille , sur l'fgnon. Il 
y a 1 forge, i filature de coton, et i lissage 
de laine. a3o bab. 

COURTLAiSÜ, comté des Etats-Unis , 
vers le centre de l'état de New-York. 16,507 
bab. Le cbcf-lieu est Homer. 

COURTLAND, comm. des États-Unis, 
éUl et à 16 I. N. de New-York, cl à 38 I. S. 
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il'Albanv, comlc tic Wcil-Clicslcr, sur U rive 
gaucho de l'Htid&on. 3,4'Ji hab. 

COURTMACSHKRRY, baie sur U côte 
tnerid. de l'JrUndc, prov. de Munster, 
comté de Cork , au S. O. du havre de K.in< 
sale, par 5i® 36' de Ut. N. et io° 55' de 
long. O. Sa largeur, entre rOld-head et les 
Seven-heads, qui forment son entrée, est de 
al., et sa profondeur est de a I. ij:t. Elle 
offre peu d'abri : le port intérieur est sôr, 
mais rentrée en est obstniée par une barre , 
qui ne permet qu'aux petits navires d'y pé- 
nétrer. 

COÜRTOMER , village de France, dép. 
de rOnie , arrond. et à 6 I. 3 4 E- d'A- 
lencon ; chef-lieu clecant. Il a i clUteau. 8o6 
liabitans. 

COURTRAI , Kortnjkf Cortohiacch , ville 
et place forte des Pays-Bas, prov. de la Flan- 
dre occidentale; chef-lieu d'arrond. et de 
cant. , sur la Lys, qui la divise en a parties, 
à 6 1. i/4 d'Ypres, et à ro I. S. de Bru- 
ges. Lal. N. 5o® 49^ 43^^ Long. E. o® 55'5i". 
Siège de tribunaux de i'*' instance et «le 
cornincrce, et résidence d'un commandant de 
place de 3' classe et d'un receveur particulier 
des tinances. Elle a des rues larges et est bien 
bétic; on y remarque l'Iiôtel-dc-ville et les 
églises de Saint-Martin et de Notre-Dame. 
11 y a I chambre de commerce, t bourse, 

I collège, et i maison d'orphelins. Cette ville 
est renommée pour ses fabriques de tuile, do 
linge de table, de dentelles , de blondes de 
61 , de perkalc , de flanelle ci de siamoise j 
elle a des fliatures de coton et de Hl de den- 
telle, des blancbissencs , des amidonneries, 
des ra/Hneries de sucre et de sel , des savon- 
neries, des fabriques d'huile de colza et de 
lio , des teintureries , des brasseries , et des 
tanneries. Il s'y tient u foires par an. Cour- 
Irai nomme 4 députés aux états de la pro- 
vince. I S,8oo hab. On cultive sur son territ. 
beaucoup de colza, de tabac et de lin. 

11 parait que cette ville existait du temps 
des Romains, sous le nom de Cortonacum; 
elle avait dès le vu' siècle le titre de ville 
municipale. Elle commença à être forliûéc 
en 1390 ; les ouvrages ne furent achevés 
qu'en i465. Elle fut plusieurs fois prise par 
les Français, et, en 1744 f détruisi- 

rent les fortifications. C'est en i3oa que les 
Flamands , commandés par Jean, comte de 
Namiir , et par Guillaume de Julicrs, défi- 
rent l'armée française, et trouvèrent sur le 
champ de bataille environ 4)Ooo éperons do- 
rés, ce qui fit donner à cctic bataille le nom 



de bataille des éperons. En i38a, les Fran- 
çais, commandés par Charles vi, vengèrent cet 
échec par la victoire qn'il-s remportèrent sur 
les Flamands près du bourg de Rosebcckc, 
où 4 0,000 hommes restèrent sur le champ de 
bataille. En 1793 les Français remportèrent 
aussi près de Courlrni une célèbre victoire 
sur les .Anglais, et s'emparèrent quelques 
jours après de cetic ville, dont ils firent un 
chef-lieu d'arrond. «lu dép. de 1a Lys. 

L'arrond. de Courtrai est composé de la 
cantons : Avelghem , (^urtrai ( 4 jtist. ), 
llaerlcbcke , Ingelmunsler, Mcnin, Meule- 
beke, Moorsccle, Oost-Roosebeke , et Rous- 
selaerc. 

COURT-S*. -ÉTIENNE , village des Pays- 
Bas, prov. du Brabant mérid., à 6 1. 1/4 de 
Bruxelles, arrond. et à 4 L de Nivelles, cant. 
et à a I. de AVavre. 1 , 833 hab. 

COURVILLE, bourg de France, dép. 
d'Eure-et-Loir, arrond. et k4 L i/4 
Chartres; chef- lieu de cant., sur la rive 
gauche de l'Eure. Il y a des tanneries. Il s'y 
tient 3 foires par an, et un marché aux grains 
tous les samedis. C'est U patrie de Panard. 
1,340 hab. 

On fait de très-bonne chaux avec la marne 
qu'on tire des environs. 

CÜUSA , rivière des États-Unis, f^ojrez 
CoosA. 

COUSANCE, ville de France, dép. du 
Jura , arrond. et k 4 L 3 4 S. S. O. de Lons- 
le-Saunier; chef-lieu de cant. , sur la route 
de Lyon à Besançon. Il s'y fait des envois 
considérables de volaille dans les départe- 
mens voisins. i,aoo hab. Il y a des carrières 
de marbre «lans les environs. 

COUS-BEYHAR, distr. de l'Hindoustan 
anglais, présidence et anc. prov. du Ben- 
gale, entre u 6 ® cl 27 ° de Ut. N. Borné au 
N. par le Boutan, à l'E. par le distr. de Ran- 
ganiatty , au S. cl à l'O. par relui de Raog- 
pour ; sa superficie est de 468 1. La partie 
sept, de ce distr. est montagneuse et peu 
cultivée, celle du S. est assez fertile; il est 
arrosé par la Surradingah , le Nylimcr , la 
Tystah , afllucns du Brahmapoutre , et par 
plusieurs autres cours d'eau moins considéra- 
bles. Plusieurs tribus à demi-sauvages , dont 
la plus distinguée est celle des Cous , l'habi- 
tent ; quelques-unes suivent la religion de 
Brahma. Les tribus qui résident dans tes 
montagnes sont sans industrie et très-roiscra- 
bles ; celles de la partie méridionale récol- 
tent les grains particuliers à rHinilnustan , et 
principalement du tabac et de l'indigo , et 
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font commerce de gomme>laqtie, d'iroirC) de 
soie brute, de peaux, etc. 

Le Cous-Bejliar était une principauté in- 
dépendante qui fut envaiiic en laao par lc$ 
mahométans , et cependant conserva encore 
son indépendance jusqu*cn 15^8, qu'elle fut 
ravagée par une armée de Mongols , et que 
le radjah fut forcé de devenir tributaire de 
ces conquérans. Dans la suite, et après plu- 
sieurs autres guerres, la partie mérid. de cet 
état fut annexée à celui de Rangpoiir. Le rad- 
jah conserva sa capitale et la partie sept, de 
son territoire jusqu’en 1772 , époque où il en 
fut chassé pnr le radjah du Boutan ; mais il 
fut alors secouru par les Anglais, duntil de- 
vint l'allié et le tributaire. 

Ce district est compris dans l'inspection 
du collecteur de Bangpour; les principales 
villes sont Bcyhar cl Lolbazar. 

COUSERAH, ville de rilindoustan anglais, 
présidence du Bengale, anc. prov. et à 5 1. 
S. E. de B.ihar, et à 16 I. S. E. de Patna. 

COUSERANSouCONSERANS, anc. pe- 
tit pays de France , dans la Haute-Gasco- 
gne ^ S^. Lizier en fut la capitale après la des- 
truction de Coiiscrans par Bernard de Com- 
minges. Il fait aujourd'hui partie du dép. de 
l'Aricgc, où il est presque entièrement com- 
pris dans l'arrond. de Saint-Girons. Son nom 
lui vient des Consorani j peuple de l'Aqui- 
taine, qui faisait partie de la confédération de 
la Novempopulania. Pline les nomme Con- 
$uorani. Dans le x* siècle , le Conserans fut 
un comté distinct du Comminges. 11 passa 
aux comtes de Barcelone, puis à des vicomtes 
particuliers. 

COUSIN , rivière de France , qui prend sa 
source dans le dép. de la Côte-d'Or, arrond. 
de Semur, cant. et à 3;4 de 1. O. de Sau- 
licu , porte d'abord les noms de Saint-Didier 
et de la Roche, passe près de Roiivray, et 
entre dans le dép. de l'Yonne, où elle baigne 
les murs d'Avallon, et sc joint à la Cure, par 
la rive droite, au village de Blaunay , apres 
un cours d'environ la 1., du S. E. au N. O., 
dont l.a prc.sque totalité était jadis flottable à 
bûche perdue, mais qui n'est flottable aujour- 
d’hui que pendant 7 I. i/a,<lepuis l'étang de 
Bussière près de Rouvray. La cessation de la 
flottai.son de la partie supérieure du Cousin 
a interrompu celle qui avait lieu sur ses af- 
fluons , les ruisseaux »lc S*. Di<licr, de la 
Roche, de S*. Aiuleux, »le Vernidar, du 
Voisin ou Trinqiiclin , du MarauU , et du SL 
Germain. 

COÜSOLRE, village de France, dép. du 



Nord, , arrond. et h 4 1- i/3 N. E. d’Aves- 
ncs, cant. et ù q 1. N. N. E. de Solrc-!c-Chi- 
teau. Il y a 1 fonderie, 1 platinerie, des po- 
teries , des tuileries , et des moulins à tan. 
^38 bab. 11 y a près de là des carrières de 
marbres rouge et blanc. 

CÜÜSPAÜ , montagne de France, dép. 
de la Drôme, arrond. de Die ; elle s'étend du 
N. au S. sur les limites des cantons de Bour- 
deaux et de La Mottc-Chalcnron , et sc ratta- 
che au S. à la montagne d'Aiigèlc. 

rOUSSAC-BONNEVAL, village de Fran- 
ce, dép. de la llautc-Vicniic , arrond., 
cant. et à a 1. E. de SL Y'ricix, et à 8 I. 
S. de Limoges. 11 y a des mines de fer et une 
forge dans les environs. Patrie de Claude- 
Alexandre , comte de Bonneval, connu par 
la bizarrerie de sa conduite ci l'inconstance 
de sa vie , et qui Hnit par sc faire mahomé- 
tan et devint pacha, a, 34^ bab. 

COUSSAY-LES-BOIS , village de France , 
dép. de la Vienne, arrond. et à 3 1. i/3 E. 
de Chalellcraull , et à 8.1. 3/4 E. de Poi- 
tiers, caiil. de Plumartin. 1,170 bab. 

CüUSSEY , bourg de France, dép. des 
Vosges, arrond. et à 1 I. i/a N. de Neaf- 
chatcau ; chef-lieu de cant. , sur la rive 
droite de la Meuse. 700 hab. 

COUST-CHlTELGüYON ( SL ), village 
de France, .dép. du Puy-de-Dôme, arrond., 
cant. et à 1 1. N. O. de Riom , et à 3 1. 3/3 
N. de Clermont-Ferrand, près de la rive gau- 
che du Sardon. Il est renommé pour ses eaux 
minérales. 1,38s hab. 

(^OUTANCES, ville de France, dép. de 
la Manche, chef-lieu d'arrond. et de cant. , 
au confluent de la Soullc et du Bulsard , à 
3 1. de la mer , à 6 1. O. S. O. de S*. Lô, 
et à i5 I. i/u S. de Cherbourg. Lat. N. 49° 
a' 54 ^'* Long. O. 3” 46 ^ 38". Siège d'un évê- 
ché siiiTragant de Rouen , et dont le dép. de 
la Manche forme le diocèse ; et de tribunaux 
de instance et de commerce. Elle a 1 con- 
servation des hypothèques, i collège commu- 
nal , 1 bibliothèque, 1 salle de spectacle, 
et des bains. Ou y remarque la cathéilrale 
d'architecture gothique. 11 y a des fabriques 
de siamoise, droguets, rubans de (il , par- 
chemin, dentelles, et quincaillerie. On y fait 
aus^i un cotunieicc considérable en grains, 
pastel, garance, chevaux, bestiaux , volail- 
les , et beurre. 11 s'v tient des foires de 3 
jours, le .samedi avant le dimanche des Ra- 
meaux et le 3o septenil)re. Coutances est 1a 
patrie de l’abbé de SL Pierre. 9 , 0 hab. 

L'arrond. de Coutances est divisé en 10 



:) ) I, c : . C'oogic 



C 0 U T 

cant. : Dréhal, Oris/'U-SaUe , Coutinccn , 
Gavraj, La Haye-du-Puits , Lcssay , S' . Malo- 
dc-la-Lamlc f Montmartin-sur-mef , Perier!< , 
ctS^. Saurciir-Lendelin. Il contient iSq com- 
mune. .et i 4 ^i 3 o 9 liah. 

COUTAPORT, Cootaport f ville et fort 
de rilindoustan anglais, présidence de Ma- 
dras, anc. prov. de Malabar, sur une petite 
rivière, à 4 Mahc, et a lu 1. N. de 

CaJicut. Lat. N. 1 • Long. K. 73° 18'. 

CüU-TCHIN-KEUU, petite ilc de la mer 
Jaune , près de la côte orient, de la Chine, 
prov. de Chan-toung, à 10 I. S. E. de la ville 
de l'arrond. dcKiao. Lat. N. 35 ” 55 '. 

COUTCHÜUBARY ou CÜTCHUBARV , 
ville du Boulan , dans la plaine de Sedili, à 
18 I. S. E. de Chuka. 

COÜT-EL-HAMARA , village^ de U Tur- 
quie d'.Asie , pach. et à 33 1 . S. E. <le Bag- 
dad • sur la rive gauche du Tigre. 

COUTERNE, bôurg de France, dcp. de 
rOme , arrond. et à 4 B i /4 E. S. E. de 
Domfront , et à 8 1 . i/a O. N. O. d’Alen- 
çon , cant. de la Ferlc-Macé, sur la rive gau- 
che de la Vce , près de son connuent avec la 
Mayenne, dans une belle plaine. 11 y a des 
fabriques de rubans de 61 . i,ooo liab. Le 
terrain repose sur un granit eatrémemeot 
dur et susceptible du plus beau poli. 

COUTERNÜN , village de France, dép. de 
la Cdtc-d’Or, arrond., cant. et à 3 1 . E. N. 
E. de Dijon, sur la Norges. Il y a une fa- 
brique d'acide sulfurique et d'autres proiluits 
chimiques. 3 oo hab. 

COUTllUIN, village des Pays-Bas , prov. 
et à 8 1 . 1/4 O. S. O. de Liège, arrond. , et 
à I L 1/4 de Hui , cant. , et à 1/3 I. de Hé- 
ron. 1,897 hab. 11 y a 1 mine de plomb dans 
les environs. 

CÜUTICHE, village de France, dép. du 
Nord, arrond. et à 3 1 . N. E. de Douai, 
cant. et à I 1 . S. O. d'Orcliie. 3, CSG hab. 

CÜUTÜUVRE, village de France, dcp. 
de la Loire, arrond. et à 3 1 . 1/3 E. de 
Roanne, cant. de Perreux. 1,300 hab. 

CüUTRAS, CoaTEHATK , ville de France, 
dép. de la Gironde, arrond. et à 3 1 . 1/3 N. 
N. E. de Libourne, et à 9 l. 1/4 N Ê. de 
Bordeaux j chef-lieu de cant., sur la rive 
gauche de U Dronne. Elle fait commerce de 
farine , et est un lieu d'approvisionnement 
pour Bordeaux. 3 , 060 hab. Henri tv remporta 
sous ses murs, en 1587 , une grande victoire 
sur les ligueurs. 

COUTURE (LA), village de France, dép. 
Je l'Eure, arrond. et à 5 I. i /3 S. E. 
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d'Evreux, cant. de André. On y fabrique 
des instrumensà vent. 389 hab. 

COUTURE (LA), bourg de France, dép 
du Pas-de-Calais, arrond. , cant. et à 1 1 . 
3^4 E. de Béthune, et à 7 I. 1J3 N. d’Ar- 
ras. 3 ,i4o hab. 

COUTURE-D'ARGENSON.( LA ) , village 
de France, dcp. des Deux-Sèvres, arrond. 
et à 51 . 3 4 do Melle , et à 10 I. 1/3 S. E. 
de Niort, cant. de Chef-Boutonne. Il y a un 
haras de baudets , dont on fait un commerce 
considérable. 535 hab. 

CÜUTURE-S‘. -GERMAIN , village des 
Pays-Bas , prov. du Br.ibaot mérid., arrond. 
et à 5 I. 1/3 de Bruxelles; cant. et è i 1 . 3/4 
de La Huipc. 588 hab. 

COUVES (ISLAS DAS), groupe de peti- 
tes Iles de l'océan Atlantique mérid. , près 
de la c(Mc du Brésil , prov. de S^. Paul, au 
N. E. de File S*. Sébastien. Le sommet de 
la plus grande est par 33 ” 35 ' 54 " de lat. S. 
et 47® 17^ 54^* de long. O. 

COUVET, beau village de Suisse, cant. 
et à 5 1 . O. S. O. de Ncucbàtcl, dans le val 
de Travers, sur la rive gauche de fa Reuse. 
C’est le lieu principal de la fabrication et du 
commerce des denlclies du canton. Patrie de 
Ferdinand Berthoud , mécanicien de la ma- 
rine française. 

COU VIN, ville des Pays-Bas, prov. et à 
13 1 . 1/3 S. S. O. de Namur , arrond. et à 
3 I. 1/3 S. de Philip))cville ; chef-lieu de 
cant. , sur l'Eau noire. 11 y a i fabrique de 
drap, I tannerie, et des forges, dont les pro- 
duits peuvent entrer en concurrence avec les 
meilleurs fers de Suède : les objets de méca- 
nique, et la poterie de fer, qu'on y coule , sont 
renommés par leur beauté et leur légèreté : il 
y a des ardoisières dans les ctrvirons. ^,758 
habitans. 

COUVORDEN , cap de la Russie améri- 
caine , par 58 ” 1 3' de lat. N . et i 37® 1 4 ' de 
long. O. 11 forme l'cilrémité mérid. d'une 
presqu'île qui s'avance à l'O. du canal de 
Lynn, vis-à-vis du détroit de Chatham. 

COUVREUX, hameau des Pays-Bas , prov. 
et à i 4 L 1/^ de Luxembourg, arrond. et à 
10 1 . de Ncufchàtcau, cant. et à 3 1 . de 
Virton. 

COUX (LE), village de France, dép. de 
U Dordogne, arrond. et à 4 L O. S. O. 
de Sarlat, cant. et à i I. 1/3 S. O. de S*. 
Cypricn , sur U rive droite de la Dordogne 
t, 4 oo hab. 

CüUXEA, ville de U Guinée supérieure, 
f'qy. CovsecA. 
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COUZEIX, village de France^ dép. de la 
ILiute Vicnne, arrond., cant. N. et ù i I. 1/4 
N. de Limoges , sur la route de celte ville à 
Poitiers. 1.175 bab. 

COUZLIDJÉ, bourg de U Turquie d'Eu- 
rope, sandjak et à ai 1 . S. de Silislri, et à 
4 L l/a N. de Pravadi. 

COÜZON , village de France, dép. du 
Rb 5 ne, arrond. et à a 1 . N. de Lyon , cant. 
de Neuville , sur la rive droite de la Saône. 
1,1 a4 babilans. 11 y a dans les environs des 
carrières où l'on voit des cristallisations cu> 
rieuses. 

COVA, bourg du Portugal, prov. de 
Beira, comarca et à 4 b N. E. de Vizcti , 
sur la route de cette ville à Torre-de-Mon- 
oorvo. 

COVE, ville et port d'Irlande, sur l'occan 
Atlantique, prov. de Munster, comté et à 

3 1 . a /3 £. $. E. de Cork, baronnie d'Imo- 
ktlly , sur la partie merid. de Grcat-lsland , 
dans le havre de Cork. Ce n'était autrefois 
qu'un petit village de pécheurs; c'est aujour- 
ci'hui une grande ville avec des quais magni- 
fiques. Élle doit sa prospérité ;iux flottes qui 
vont s'y approvisionner. Les bains de mer y 
attirent aussi beaucoup de monde. G, 000 bab. 

COVEDO, bourg d'illyric , gouv. , cercle 
et à 5 l. S. E. de Trieste , et à a I. i/a E. de 
Capo-d’ïstria. 

COVEJA, l»ourg d'Espagne, prov. et à 51 . 
l/a N. E. de Tolède, sur la rire droite d’un 
affluent du Tage. 

COVELONC , ville et fort de i'Ilindou- 
stan anglais, présidence et à 8 1 . S. de Ma- 
dras, anc. prov. de Karnalic, sur la côte de 
Coromandel. Elle n'a qu'une rade. Le fort 
fut pris par les Français en 1750 , et enlevé 
à ces derniers, en 175a , par les Anglais, qui 
l’ont démantelé. 

COVENA, bourg d’Espagne, prov. cl à 
7 1 . N. E. de Madrid (Guadalaxara ). 

COVENTRY (CANAL DE), en Anglc- 
teiTC. 11 commence ù la ville dont il porte 
le nom, dans le comté de Warwick , et se 
dirige d’abord vers le N ; il rencontre à 
Longford le canal d'Oxford , un peu plus 
loin celui d'Âsbby-dC'la-Zouch , et il a sur 
la gauche plusieurs cmbranchcmcns très-courts 
qui conduisent à des bouillèrcs ; à Nuncaton, 
il touinc au N. O. , passe à Atberslonc, tra- 
verse U Tamc sur un pont-aqueduc, et enli*c 
dans le comté de Stafford , où il sc joint au 
canal de Birmingham à Fazeley , à i/u 1 . S. 
de Tamworlb. L'étendue de ce canal est d'en- 
viron 10 I. 



COVE 

COVENTRY, ville d’Angleterre, généra- 
lement considérée comme faisant partie du 
comté de Warwick ; d'après une charte de 
Henri vi , elle formait, avec quelques villa- 
ges , un comté séparé , qui a conservé ce litre, 
mais qui n’est plus qu’une division du comté 
de Warwick. A 3 I. 3;4 N. N. E. de Warwick , 
et à 3 a 1 . N. O- de Londres. Elle est en par- 
tie située sur la pente d'une colline , baignée 
parleRadfordctle Sherbourn , ctaprèsd'i/4 
de 1. de long, sans compter scs faubourgs. 
Les rues sont généralement étroites , ci les 
maisons antiques. Quelques édifices publics 
sont dignes d'attention. Elle a 3 églises; celle 
de Saint-Micbcl est belle et a un clocher haut 
de *j 66 pieds. Il y a 5 temples pour les dissi- 
dens , 1 collège, a hospices, et i école gra- 
tuite d'apprentissage pour les garçons. Le ba- 
timent de Sainte-Marie est regardé comme 
un des plus beaux restes de l'architecture du 
TV* siècle. Les vitraux des croisées offrent les 
portraits de personnages illustres. Coventry 
a des fabriques de rubans , soie , gaze , et de 
montres. Le commerce est favorisé par les 
canaux d'Oxford et de Coventry. 11 y a plu- 
sieurs foires par an , dont l'une se nomme la 
Grande Foire. Cette ville envoie deux mem- 
bres au parlement. ai,a4a bab. 

Coventry est très-ancien. Après sa con- 
quête, la seigneurie de Coventry passa aux 
comtes de Cbestcr , de qui les babilans reçu- 
rent de nombreux privilèges. Sous Edouard 111 
et Richard 11, la ville fut entourée de murail- 
les qui suhsislcreiit jusqu'au xvii*’ siècle. 
Charles 11 les fit détruire, parce que les ha- 
bitans avaient pris parti pour le parlement. 
En i 4^9, on y tint un parlement qui lança 
plusieurs arrêts contre les chefs de la faction 
d'York, et qu’on nomma parliamenttun dia^ 
bolicum. Dans la suite , Marie Stuart , reine 
d'Écosse , fut quelque temps détenue prison- 
nière dans cette ville. 

COVENTRY , comm. de* ÉlaU-Ünis , état 
de Connecticut , comté de Tolland , à 5 I . E . 
de Hartford. * 4 i,o 58 bab. 

COVENTRY, comm. des États-Unis, cUt 
de New- York, comté de Chenango, 5 3 1 . 0 . 
de Jéricho , et à 37 l. O. S. O. d'Albany. 
1 , 4^1 bab. 

COVENTRY , comm. des États-Unis, étal 
d'Ohio , comté de Portage , à 6 l. S. O. de 
Ravenna, et à 4 ^ 1 N. E. de Columbus. 
4 oo bab. C'est dans cette commune que sc 
trouve le portage entre la Cuvaboga et le 
Tuscaraua.s. 

COVENTRY , comm. des États-Unis, étal 
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Je Peni^rUnnie , comté de Clicstcr , sur la 
rire droite du Schuylkill , à lu 1. N. O. de 
Philadelphie, et à a; I. E. d'Harrisburg. 

1,977 

COVENTRY, comm. des Ëtatt-Unli, état 
de Rhüde>lsUnd , comte de Kent, à 3 I. S. 
O. de Providence. Elle possède lu manufac- 
tures de coton. 3 ,i3q hab. 

COVERYPAK, Cofery-paukf ville fortifiée 
de l'Hindoustan anglais , présidence et à 3 1 1. 
O. S. O. de Madras, et à 4 1- K. d*Arcat , anc. 
prov. de Kamatic. 11 y a dans les environs 
tin étang considérable qui contribue à la fer- 
tilité du pays. 

COVILHAO, bourg du Portugal, prov. 
de Beira , cornarca et à 6 1. S. O. de fiiiarda, 
au pied du mont Estrclla. 11 est défendu par 
I fort , a plusieurs églises , a couvens , i hô- 
pital, I hospice , I société littéraire, de belles 
manufactures de drap, et des bains d’eaux 
thermales. 4*0^^ 

COVINGTÜN, village d'Écossc, comté et 
à t 1. 3;4 E. $. E. de Lanark , presbytère et 
à a I . O. N . O. de Riggar , sur la rive gauche 
du Clyde. On y voit les restes de l\ camps 
circulaires , et du château de Covington , bâti 
en i44^‘ Pop> • hab. 

GüVlMiTON , comté des États-Unis , dans 
U )>artie mérid. de l'état d'Alabama, formé 
depuis 1 8 ao. 

COVINGTON , comm. des États-Unis , état 
d'Illinois , chef-lieu du comté de Washington , 
sur la rive gauche de la Kaskaskia , à 14 1- S. 
S. O. de Vandalia, et à 16 1. E. S. E. de 
Saint-Louis. Lat. N. 38^ a5'. 

COVINGTON , ville des États-Unis, étal 
de Kentucky, comté de Campbell, au con- 
fluent du Licking et de l'Ohio, vis-ù-vis de 
Cincinnati et de New-Port, sur la grande 
route de la Virginie et desCarolines au pays 
de Miami. Elle est régulièrement tracée , dans 
une situation charmante, et semble faire par- 
tie Je Cincinnati. Des fonds considérables ont 
été souscrits par les liabitans de celte der- 
nière, pour l'érection des édifices publics et 
d'un pont sur le Licking. 

COVINGTON, comm. des États-Unis, 
état de New-York, comté de Genesee, à 5 I. 
S. E. de Batavia, et à 86 1. O d'Albany. 

Q,i44 

COVIPORAM ou CAVERYPORAM , ville 
fortifiée de THindoustan anglais, présidence 
de Mudras, anc. prov. et à 3o l. N. E. de 
Caimbétour, sur la rive droite du Côvery. 
Elle est rentreput des marchandises qu’on 
expédie sur les cotes orient. , et <{ui consis- 
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tent principalement en bestiaux et tabac 

COVO ,viUagedtiroy. Lombard-Vénitien, 
prov. et à 5 1 . i ^3 S. S. E. de Bergainc, 
distr. et à i/a 1 . S. E. de Romano. 1,1290 
liabitans. 

COVOLO , en allemand Knfil, défile du 
roy. Lombard-Vénitien, prov. de Dellunc , 
sur la limite de celte prov. et de celle de Vi- 
cciice, et pics des frontières du Tyrol, à 4 !• 
O. S. O. de Feltre. Lat, N. 4 -^° 

Long. E. 9" 124* I^^ Ce défilé , qui est tra- 
versé par la Brcnta et par l'une des deux gran- 
des routes qui conduisent du Tyrol en Italie , 
est si étmit , que deux voitures peuvent à 
peine y passer de front. Sur le flanc d'un 
rocher, qui domine la route, on a construit 
un petit fort où l'on monte uu moyen de 
cordages. Eu 1796, les Autrichiens y furent 
défaits par les Français commandes par Au- 
gereaii . 

CüWAL , presqu’île d’Écosse , dans la par- 
tie mérid. du comté d'Argylc- Elle est formée 
par le golfe de Clyde et le Loch-Long à TE., 
et le Loch-Fine à l'O. Sa longueur est de 81 ., 
et sa plus grande largeur de 5 I. 1 12. La côte 
offre plusieurs petites baies. Le .sol est mon- 
tiicux; il y a plusieurs cours d'eau, dc.s lacs, 
dc.s vallées fertiles, et de bons pAturages. 
On y voit les ruines de l'ancien château royal 
de Carrick. 

COWAN, village des Pays-Bas, prov. cl 
à 18 I. de Luxembourg, arrood. et à 9 1 . de 
Neiifchutcau , cant. et ù 1/4 de 1 . d'IIouffa- 
lisc. 160 hab. 

COWBRIDGE, Bomivm, bourg de la prin- 
cipauté de Galles , comté de Glamorgan , hun- 
dred de son nom, à u 1 . 1/3 E. S. E. de Brid- 
gciid. Il est ancien et parait avoir été de 
quelque importance; on y tient une cour de 
justice tous les ans après Pâques. Ily a i mar- 
ché tous les jeudis , et des foires le 4 t 
le 34 4 ^9 septembre. 1,107 bab. 

COWDERSPORT, comm. des États-Unis , 
état de Pensylvanie, chef-lieu du comté de 
Potter, â 47 d’Harrisburg. 

COWDHULLY, petite ville de FUindou- 
stan anglais, présidence de Madras, anc. 
prov. et à 3 o 1 . N. de Caimbétour. 

CüWES (WEST), ville et port d’Angle- 
terre, comté de Southampton , sur la côte 
sept, de nie de Wight, paroisse de North- 
woüd, sur la pente d'une montagne, à l'em- 
bouchiire de la Médina, u i 1 . 1/3 N. de 
Ncwport, et â 3 1 . i /4 O- O. de Ports- 
mouth. Henri viii y fit construire un château 
dont il ne reste plus de traces. Les rues sont 
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étroites 3 les maisons , hùtics en amphithéâtre , 
offrent une perspective agréable. West-Cowes 
est trés'fréqucntée en été pour les bains de 
mer. Le port est un des plus sûrs de la Man- 
che. Le commei*ce consiste en approvisionne* 
mens pour la marine. Il y a des paquebots 
réguliers qui vont de cette ville à Southamp* 
tou. 3»5;9 hab. 

Le hameau de East*Cowes est de l'autre 
cûté de la montagne. 

COW-ISLAND, lie des États-Unis, terri- 
toire de Missouri, formée par le Mis.souri, à 
environ 1 . au-dessus du fort Osage. L’ex- 
pédition destinée à explorer la rivière Yel- 
Jowstonc, y passa l'hiver de 1818 à 1819. 
L.nt. N. 39" 3 o'. Long. O. 97° 10'. 

COWLITSICK ou COWKLISKEE , rivière 
des États-Unis, dans la partie occid. du ter- 
ritoire de Columbia. Ou ne sait pas précisé- 
ment où elle prend sa source; mais il est 
vraisemblable qu’elle descend du versant 
occid. de la chaîne de montagnes qui court 
parallèlement à la câte du Grand Océan, et 
dont les monts Baker et Rcgnicrc présentent 
les principaux sommets. Elle coule du N. au 
S. , et se jette dans la Columbia , p.ir la rive 
droite, à 35 I. au-dessus de rcmbuuchiirc de 
cette dernière dans l'Océan. Elle a 76 toises 
de large , et est profonde et rapide. On pré- 
tend qu'elle est navigable l'espace de 68 1. 
Une peuplade indienne du meme nom, forte 
de a, 400 individus, habite sur ses bords. 

COWLY-EiNCHANTED , une des lies Ga- 
lapagos, dans le Grand Océan équinoxial, à 
l'É. de celle d'Albemarle , par 0° 3 i' de lat. 
N. et 93® 13' de long, O. 

COW-PASTURE , rivière des États-Unis , 
état de Virginie. Elle prend sa source sur le 
versant orient, des monts Allcghani , dans la 
partie S. E. du comté de Pcndlcton ; coule 
du N. N. £. au S. S. O., arrose les comtés 
de Bath et de Bottelourt , et vient se joindre 
à la Catawba , à 4 h de Fincastle, pour 
former le James-river. Son cours est d'envi- 
ron aS 1. 

COWPENS, petit canton des États-Unis, 
état de U Caroline du Sud , comté de Spar- 
t.inburg , entre le Pacolct cl le Broad-river, 
à 3 a 1 . N. O. de Columbia. Le it janvier 
1811 , le général américain Morgan y rem- 
porta une victoire complète sur les Anglais 
commandés par le colonel Tarleton. 

COXAKIÉ , comm. des États-Unis, état 
de New- York, comté de Greenc, sur la rive 
droite de l'iludson , à 10 1 . S. d'Albany. 
J , 355 hab. Elle renferme un village de 



même nom, bâti dans une belle pUîiic, com- 
posé d'une centaine de maisons, et d'une 
église, et principalement habité par des Hol- 
landais. 

COXIDE ou COXYDE, village des Pajs- 
Bas, prov. de Flandre occid. , à 9 1 . de 
Bruges , arrond. , cant. et à 9 1 . de Fumes. 
469 hab. 

COXOS, COCHO ou ENCANTADA, ri- 
vière du Brésil, prov. de Bahta. Elle a sa 
source dans le lac de sou nom, et se joint au 
Paraguassu, ù 58 I. O. de S. Salvador, après 
un cours très-sinueux d’environ aO 1. 

COYALMA, bourgade de Colombie, prov. 
et â 47 1 - S. O. de . Fc de Bogota , et à 
19 1 . N. O. de Ncyva , près de la source de 
la Seldina. 

COYBA, Mc du Grand Océan équinoxial , 
près de la côte de Veragua. Lat. N. 7° 3 o'. 
Long. O. 83 ** 55 '. Cetle Me a 4 I- long sur 
environ a de large. 

COY'E, village de France, dcp. de l'Oise, 
arrond. et à a 1 . z /3 S. O. de Senlis, et à 8 I. 
N. de Paris, cant. de Crcil. On a établi dans 
le château i filature et 1 tissage de coton. 
On fabrique dans le village toutes sortes de 
dentelles et des cordes â puits. 11 y a un four 
à chaux. 700 hab. 

COYGHEM, village des Pays-Bas, prov. 
de Flandre occid., à ii 1 . 1/3 de Bruges , 
arrond. , cant. et â ai. de Courtisai. 83 i 
habitans. 

COY'LTON , village d’Écosse, comté, pres- 
bytère et à I I. l/a S. E. d’Ayr , dislr. de 
Kyle, sur le Doon. 1 ,397 hab. Il y a dans les 
environs des mines de houille et de la pierre 
calcaire. 

COZ, bourg du Portugal, prov. d'Estra- 
madurc, comarca et à a 1 . 3/4 N. E. d'AI- 
cobaça , et à 4 !• S* (ic Leiria. 11 a 1 
église paroissiale , 1 couvent , i hospice , et 
I hôpital. 1 , 5 oo hab. 

COZ.\R , bourg d'Espagne , prov. et à 
i 3 I. 1/4 E. N. E. de Citidad-Rcal (Manche), 
ù quelque distance de la rive gauche du Ja- 
balon. 

COZES , bourg de France , dép. de la Clia- 
rcnle-Infcricurc, arrond. et à 5 I. i/a S. O. 
de Saintes, et à i 5 1 . i;a S. S. E. de La Ro- 
chelle; chef-lieu de cant. , ù a 1 . de U rive 
droite de la Gironde. On y fait commerce de 
grains, fruits et vins, et il s'y tient 1 foire le 
mercredi de chaque mois. 1,900 hab. 

COZUMEL, Mc de la mer des Antilles, 
près de la côte orient, du Yucatan, dans le 
IMcviquc. Elle est à a 1 . du coulincnl ; sa Ion- 
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gueur est de x 5 1 . , et sa largeur de 5 . Lat. 

Qo® 3 o'. Long. O. 89” 3 o\ Le sol en est 
fertile, et Ton y élève beaucoup de bétail. 
Elle est habitée par une tribu indienne. Cor* 
tes ^aborda en iSiq, lors de son expédition 
contre le Mexique, et y trouva Jerdrao d'A» 
guilar , noble espagnol , qui avait été fait pri« 
sonnier quelques années auparavant par les 
Indiens en allant de Darien à Douiinguc; 
il obtint sa liberté, et Aguilar fut son inter* 
prèle auprès des chefs de celte tribu. 

COZZO , CoTTiÆ, bourg des Étals Sardes, 
div. et à 6 1 . S. dcNovarc, ci à a 1 . S. O. de 
3 iortara, prov. de Lonoelliiia , maiid.dcCan- 
dia di Loroellina, sur la Valle. hab. 

CRABES ( Ile des ), dans les Antilles. 
Voy . Bieqce. 

CRAB-ORCHARD, comna. des États-Unis , 
état de Kentucky, comté de Lincoln, près de 
la rive gauche du Dick, à 5 1 . N. O. de Mount- 
Vemon. 

CRACAU , république et ville d'Europe. 
Voy . Cbacovie. 

CRACAU ou CRAKAU, bourg du roy. de 
Saxe, cercle de Mcissen, baill. et à 5 1 . £. 
de Grossenhayn, et à 6 1 . i/aN. de Dresde, 
sur la rive gauche du PaUuitz. 11 a des fabri* 
ques de toile cl de coutil, des distilleries, et 
des blanchisseries, aoo hab. 

CRACli , village de France , dép. du Mor* 
bihan, arrond. et à 7 1 . S. E. de Lorient , 
cant. et h 1 1 . i /3 S. d'Auray. t,G 5 i hab. 

CRACO , bourg du roy. de Naples , prov. 
de Basilicate, dislr. et à 8 1 . i/a S. S. O. de 
Matera, cant. et à 3 1 . S. de Fcrran<lina. 11 
5 y tient une foire le 17 mai. a, 180 hab. 

CRACOVIE, en polonais Krakow j en al- 
lemand KrakaUj république d'Europe, qui 
tire son nom de sa ville capitale, et est située 
entre 49 ° 58 ' et 5 o® 16' de lat. N., et entre 
16® 53 ' et 17® 5 a' de long. E., et bornée au 
N. et à l'E. par la woiwodie polonaise de 
Cracoviej auS.,p.ir le roy. de Gallicic , dont 
elle est séparée par la Vistule; et à l'O., par 
la Brinica,qui la sépare de la Silésie. Sa lon- 
gueur de l'E. à rO. est d’environ i 5 I. , et 
sa largeur du N. au S de 5 1 . ; sa superficie 
est de G4 L Le territoire consiste en une plaine 
hérissée de collines et fertilisée par de nom- 
breux cours d'eau, tous tributaires de la Yis- 
tulc. Le climat est plus froid que chaud, et 
l'air est pur et sain. Les terres sont assez bien 
cultivées ; cependant les récoltes en grains ne 
suffisent pas toujours à la consommation. On 
s'applique beaucoup à la culture des plantes 
potagères , dont la qualité est renommée en 



Pologne. Les fruits ne réussissent que dans 
les environs de la capitale; on recueille beau- 
coup de lin. Les forêts fournissent à peu près 
le l^U nécessaire à la consommation. L’édu- 
cation des bestiaux est considérable. La vo- 
laille et les abeilles sont fort multipliées , et 
les rivières sont poissonneuses. 11 y a du 
marbre , de la pierre de taille , do la houille, 
et une source minérale. Excepté la fonderie 
de fer de Cracovic , il n'y a aucune fabrique. 
Les liabitans des campagnes tissent eux-mé- 
mes le drap et la toile dont ils se servent. 
Tous les objets de luxe viennent de l'étran- 
ger, et Cracovie est le centre et l’entrepôt du 
commerce. La pop. , selon le dénombrement 
de 1819, s’élève à 95,81a hab. , dont 7,188 
juifs et quelques Allemands. Tous les cultes 
•ont libres ; la majeure partie des habitan.s 
professe la religion catholique ; il y a un évô 
que. L'instruction publique est coiiÜée à l’an- 
cienne université de Cracovic. 

L’existence de celle république date du 
congrès de Vienne, en i 8 i 5 . La Russie, l'Au- 
trichc et la Prusse, ne pouvant s’entendre sur 
la possession du territoire de Cracovic, réso- 
lurent d'en faire un état libre sous leur pro- 
tection immédiate , en lui assurant une neu- 
tralité continuelle , à U condition qu'il ne 
recevra aucun transfuge ni aucun criminel de 
CCS trois puissances. Cet état s'est en consé- 
quence constitué en république, 011 tous les 
habilans jouissent des mômes droits et sont 
égaux devant la loi. La puissance législative 
réside dans un corps composé des députes élus 
par chaque communauté , de 3 membres du 
sénat , dont un préside rassemblée ; de 3 cha- 
noines du chapitre de la cathédrale, de 3 
docteurs des facultés , nommés par Puniver- 
sité , et de G juges des tribunaux. Cette as- 
semblée, qui tient tous les ans une session 
dont la durée est a peine d’un mois, fait les 
lois , inspecte radininistration , ordonne le 
budget , nomme les deux tiers des sénateurs 
et les juges, et destitue les prévaricateurs. 
Le pouvoir exécutif est exercé par un sénat 
composé d’un président et de 12 membres; le 
président et 8 de ces membres sont nommés 
par l'assemblée nationale, 3 sont nommés par 
le chapitre de la cathédrale, et les a autres 
p.ir runivcrsilc : 8 de ces sénateurs sont à 
vie , les 4 autres sont renouvelés tous les ans ; 
le président ne l'est que tou.s les trois ans. 
Aucun projet de loi ou changement dans une 
loi ne peut être proposé sans avoir été préa- 
lablement discuté dans le sénat. Ce corps 
nomme aux emplois civils et ecclésiastiques, 
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à l'exception de ceux qui dépendent de Tas- 
semblée représentative, ainsi que des quatre 
places du chapitre, qui sont réservées aux doc- 
teurs de Tuniversité. Il y a aussi un tribunal 
d'appel et des tribunaux de i'” instance. 
Pour être sénateur, il faut être âgé de 
trente-cinq ans, avoir fait ses études dans 
une des universités de la Pologne, avoir déjà 
exercé un emploi public, et payer i5o flo- 
rins de contribution. Le représentant doit cire 
âgé dcTingt-six ans et remplir les mêmes 
conditions. Les électeurs sont : les membres 
du chapitre et de runiversite , et tous pro- 
priétaires, marchands, artisans ou savans , 
payant 5o florins d'imposition. Tous les fonc- 
tionnaires publies sont responsables. Un tri- 
bunal suprême juge les rcprésenlans , ainsi 
que les autres membres de la magistrature. 
La république a une milice qui veille à la sû- 
reté de la capitale , et un corps de gendarme- 
rie qui fait le même service dans la campagne. 
Scs revenus sont d'i,379,447 florins de Po- 
logne, cl suflisent aux dépenses. La républi- 
que n'a pas de dette, ayant été aflVanchie de 
toutes celles de l'ancien roy. de Pologne. 

La république de Cracovic est divisée en 1 7 
communautés. 

CRACOVIE, CAnRODüPfrM , ville capitale 
de la république de même nom , sur la rive 
gauche de la Vistule , au confluent de ce 
fleuve et de la Rudawa, à 56 I. S. S. O. de 
Varsovie , à 76 1. N. E. de Vienne, cl à 286 1. 
E. de Paris.Lat.N. 5o° 3' 38". Long. E. 17 ° 
36' 54 ^'- Siège d'un évêché. Elle est entourée 
d'une vieille muraille flanquée de tours et 
lie fossés à dcmi-comblcs , et a 6 faubourgs. 
Les maisons, quoique massives et vastes, 
sont vieilles et en partie en ruine. Le vieux 
château royal, situé sur une colline qui la 
domine, tombe en ruine. On y remarque ta 
cathédrale, dont le chapitre est nombreux, et 
qui contient de très-belles chapelles , ainsi 
que Ic.s tombeaux de plusieurs rois de Polo- 
gne et celui de Kosciuzko ^ le palais épisco> 
pal , de beaux hâtimens pour runiversite, le 
sénat, l'assemblée nationale, et les tribu- 
naux. Il y a beaucoup d'autres églises bien 
bâties, dont 1 protestante, plusieurs cou- 
vcn.s , 5 hôpitaux, et i hospice d’orphelins. 
L'université de Cracuvie , autrefois la seule 
de la Pologne, fondée en t4oo par le roi 
Ladislas JagcIloD , a 1 observatoire, i biblio- 
thèque, et d'autres clahlisscmens d'instruc- 
tion. Il y a de plus à Cracovic u gymna.ses , 
4 bibliothèques publiques et i société .savante, 
ne fabrique que du drap et de la toile, et 



il y a des forges. Quoique Cracovic soit l'en- 
trepôt des vins et autres marchandises de la 
Hongrie, d'une partie delà Gallicic et de la 
Pologne, scs relations commerciales ne sont 
pas considérables , et la navigation y est peu 
active. 26,000 hab.« dont environ 5 , 000 juifs 
6 xés dans le faubourg Kasimir , ou ils ont 
une synagogue. 

A 1/4 de 1. à rO. de celte ville, et sur une 
butte élevée de 69 toises au-dessus de la Vis- 
tulc, on a érigé un monument à la mémoire 
du général Kosciuzko, et ce lieu offre main- 
tenant une promenade très-agréable. 

Quelques auteurs , et entre autres d’An- 
ville, pensent que Cracovic occupe l'empla- 
cement de Carrodunum, ville capitale du 
territoire habité par les LfgU. D'autres pré- 
tendent au contraire que cette ville a été fon- 
dée dans le XIII' siècle. Quoi qu'il en soit, elle 
devint vers celte époque capitale du roy. de 
Pologne , cl les rois commencèrent à s'y 
faire sacrer en i320. Elle a été très-floris- 
sante et très-peuplée; mais elle a beaucoup 
souffert des guerres civiles de la Pologne et 
du séjour que les Suédois y firent au commen- 
cement du XVI' siècle. 

CRAt^OVIE, woiwodie du roy. de Polo- 
gne dont elle occupe rexlrémité mérid. , 
entre 5o® 4^ N. , et entre 16 ® 

38' et i 8 ® 55' de long. E.j bornée au N. et 
au N. E. par la woiwodic de Sandomir, au 
S. par la république de Cracovic et par la 
Gallicic dont la Vistule la sépare,àrO. par 
les Étals Prussiens, et au N. O. par la woi- 
wodie de Kalisch. Sa longueur de l'E. à 1*0. 
est de 36 1. 1/2 , et sa plus grande largeur 
du N. au S. de 24 1- Le sol est bas , uni , et 
fréquemment marécageux. A l'e.\cepUon de 
la Warta et d'un petit nombre de ses af- 
fluens qui arrosent l'extrémité occid. de cette 
woiwodic, tous les cours d'eau qui la bai- 
gnent appartiennent au bassin de U Vistule: 
tels sont, la Mida , la Skodnia, la Nidira, 
la Szrcniawa , et la Pilica. Elle a de belles 
prairies, des forêts, cl des mines de fer. 
397,344 hab. 

Elle se divise en 4 obwodics : Kiclce, iMie- 
chow , OlKusz, et Stobnica. Kiclcc en est le 
chef-lieu. 

CRADOU, ville de la Guinée supérieure, 
à la côte de Bénin , roy. et à 4 1- S. de Ro- 
sie, sur le bord .sept, du lac Curamo. 

CRAFTSBURY, coram. des Étals-Unis, 
état de Vermont ; chef-lieu du comté d'Or- 
léans, ài il. N. N. E. de Montpellier. 85ohab 

CRAIG , village d’Écosso , comté et à 4 I 
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3/4 K. N. E. de Forfar , prc*bylèrc et à a I. 
3/4 E. S. E. de Dreebin. il ^ a i beau c\\k~ 
teau. 1,54s lub. Les environs abondent en 
pierre calcaire. 

CRAIG-LEITH, petite île d'Écosse , 
comté d'iladdington , dans 1a baie de Forth , 
à 1/4 de I. N. de Norlh-Berwick. 

CRAlG-LOCKll ART , montagne d* Écosse , 
comté et à 3/4 de 1 . S. O. d'É^limbourg. On 
y voit des colonnes de basalte de 90 toises de 
hauteur. 

CR.AIO-LOGAN , promontoire d’Écossc, 
sor la cdte N. O. du comté de Wigton , entre 
Carsilpoint et Port-Long. 

CR AIGMILLAR , ancien çliatcaii d'Érossc, 
comte et à I 1 . 1/4 S. S. E. d'Edimbourg. 
Marie , reine d'Écosse , l'a habité. On le re- 
gardait déjà en laia comme un cbàtcau 
important. En i 543 il fut incendié par les 
Anglais, et réparé bientôt apres. Il est sur 
une hauteur dans une belle position; une 
partie est encore habitée , le reste est en ruine. 

CRAIGNISH, paroisse d'Ecosse, comté 
J'Argyle , presbytère et à 9 I. O. d lnvc- 
rary, sur le Loch-Craignish, petite baie for- 
mée par le golfe du Jura. La pèche du ha- 
reng y est active. Ou remarque à l'O. le 
goutTre de Corryvracken. 8aG hab. 

CRAIG-PHADRICK , montagne d'Écosse , 
comté et à 1 1 . S. O. d'Invcrncss. Le sommet 
est couronné d'uu rempart de aao pieds de 
long et de 110 de large, dont les pierres sont 
fortement liées entre elles par un ciment 
vitrifié; un peu au-dessous est un autre mur 
interrompu au N. par la pointe saillante d'un 
rocher. A l'E., où cette montagne est le plus 
accessible, on voit les restes de trois forti- 
fications. On arrive à son sommet par une 
route large de 10 pieds, taillée dans le roc. 
La montagne a à peu prés 19a toises au- 
dessus du niveau de la Ness. 

CR AIL, bourg d'Écosse, comté de Fife, 
presbytère et à 3 1 . S. E. de Saint Andrcw's, 
et à 4 b 3/4 E. de Cupar , sur la mer du 
?iord. Il consiste en a rues parallèles, dont 
les maisons sont en assez mauvais état , et a 
un port qui peut recevoir quelques sloops et 
des bateaux pécheurs. Il se joint à Kilrcnny, 
à East et W est Anslruther et à Pittenweem 
pour envoyer un membre au parlement. A 
l'extrémité O. de ce bourg, on voit les ruines 
d'une abbaye, et à l’E. du port les restes 
d'un château qu'habitait fréquemment le roi 
David i**', et où l'nn croit que ce prince 
mourut. 1,854 bab. 11 existe dans les envi- 
rons une redoute nommée Panes- Dike, cons- 
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truite par les Danois en 8^4 9 après leur dé- 
faite à Water of Leven. 

CRAILSHKIM ou CREILSIIEIM , petite 
ville du roy. de Wurtemberg, cercle Je l'iaxt, 
chef-lieu d'un baiil. supérieur, sur la rive 
droite de l'iaxl , à 4 I. 3/4 N. d’Elwaiigen, 
et à IJ I. l/a N. E. de Stuttgart. Elle a un 
château. Pop du bailliage : ao,i 14 hab. 

CRAINFELD, bourg du graiid-ducbc Je 
Hesse-Darmstadt, prov. de la Hesse supé- 
rieure, sur laLudcr,à 11 LE. S. E. de 
Giessen, et à 18 L N. N. E. de Darmstadt. 

480 hab. 

CRAINHEM, village des Pays-Bas, prov. 
du Brabant méridional , arrond. et à 1 1 . 1/4 
de Bruxelles, cant. et à 1 ;4 L de Woluwe 
St. Étienne. H y a i papeterie remarquable 
par la perfection de scs produits. 5 oj hab. 

CRAIOVA, ville de la Turquie d'Europe, 
capitale de la Pelitc-Valachie , chef-lieu du 
dislr. de Doltzi , à quelque distance de la 
rive gauche du Chyl , à 17 I. i/a E. de 
Widdin , à 43 1 . O. de Boukharest , cl à i 27 I. 
N. O. de Constantinople. Résidence d’un 
caïmacan. Elle est grande cl régulièrement 
bâtie , a des rue.s larges et droites , 1 grande 
place, 7 églises , 2 couveiis , t caravansérail , 
et plusieurs belles boutiques. Le commerce 
y parait actif. Environ 8,000 bab. 

CR AK AU , bourg du roy. de Saxe. 
CaacAi;. 

CRAM, village de France, dcp. du Jura, 
arrond. et à 5 1 . a /3 S. E. de Poligny, et à 
7 L 1/4 E. de Lons-le-Saunier, cant. des 
Planches. 334 bab. Il y a des carrières de 
plusieurs espèces de marbre sur son territoire. 

CRAMAIT, village de France, dcp. de 
la Marne, arrond. et à 1 L a /3 S. S. E. d‘É- 
pernay , et à 6 L O. de Châlons-iur-Marnc , 
cant. d'Avize. 390 bab. On recueille de bon 
vin sur son territoire. 

CRAMBOURNE ou CRANBORNE, bourg 
d’Angleterre, comté de Dorset, hundred de 
son nom , à 3 I. 1/2 N. de Wimborn-Mioster, 
et à 1 1 I. N. E. de Dorchester, près de Tex- 
trémité N. E. du comte. 11 est très-ancien , et 
avait autrefois un couvent de bénédictins. Il 
s'y lient des foires le 24 octobre cl le 16 sep* 
tembre. i, 8 a 3 bab. La paroisse est la plus 
étendue du comté. Ou voit sur une hauteur 
des environs nommée Castb-hill , les vestiges 
d'une ancienne forteresse de forme ronde, 
au milieu de laquelle est une source. 

Le hundred de Crambourne renferme 
4,100 hab. 

CRAMBOÜSA, Üe de la Turquie d’Asie, 
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dans ta Mediterranée, sur la céte de PAnato^ 
lie , Miuljak de Sataliéh, près ci au N. E. du 
cap Khilidonta. Lat. N. 3G° i8'. Long. E. 

5'. Slrabun la nomme Crainhusaj et 
Scjrlax el Pline Djronisia. Elle csl divisée en 
a parties par une chaîne de montagnes haute 
et étroite, au-dessous de laquelle se trouve 
une caverne où il y a une source d'eau 
excellente. 

CRAMENOAN , petit village indien du 
Brésil, prov. et à lo I. S. de Porto-Seguro , 
sur la rivière de son nom. 11 sert de poste 
militaire , sous le nom de Quartcl da Cunba. 

CRAMOND, petite île d'Rcosse , dans la 
haie de Forlh , à i 1. 3/4 O. de Leith, et au 

N. du village de son nom. 

CRAMOND, village d'Écosse , comté, 

presbytère et à 1 1. 3/40. N. O. d'Édimhourg, 
à l'embouchure de l'Almond dans la baie de 
Forth. 11 a des usines à hauts fourneaux pour 
la fonte du fer, et où l'on fabrique de l'acier. 
Son port était autrefois fréquenté par les na- 
vires des Romains, qui venaient visiter le 
Forth. Les environs ofirent encore partout 
des traces du séjour de ce peuple. 1,7 35 hab. 

CRANBROOKE, ville d'Angleterre , comté 
de Kent, lathe de Scray , hundred de son 
nom, à 4 I Maidstone, et à 14 1. 

S. E. de Londres. Elle a une église spacieuse, 
et 1 école gratuite dotée par la reine Élisa- 
beth. C'est dans celte ville que s'établirent 
les Flamands , qui , sous la protection d'É- 
douard lit , introduisirent les fabriques de 
drap en Angleterre. Ces fabriques ont été 
transportées depuis dans le N. et l'O.du roy., 
en sorte qu'il n'y a plus que des entrepôts de 
laine à Cranbrooke. 11 s'y tient a foires par 
an, le 3i mai et à Noël. 3,683 hab. 

CRANEY, petite île des États-Unis, état 
de Virginie, comté de Norfolk, au confluent 
du Jarocs-river et de l'Elisabeth-river , à aQ 1. 
S. E. de Richmond. Lat. N. 36" 55'. Long. 

O. 78^* 4^'- Il y A fort qui commande 
l'entrée des deux rivières. Le a a juin 181 3 , 
les Anglais y furent battus par les Améri- 
cains. 

CRANGANORE , ville de l'Hindoustan 
anglais, présidence de Madras, anc. prov. 
de Malabar , sur le bord sept. iKunc petite 
baie formée par rcmbouchurc d'une rivière, 
à 6 1. N. de Cochin , et à 39 1. S. de Calicut. 
C'est la résidence d'un archevêque catholique. 
11 y a des églises catholiques et nestoricnnes. 
Le port est petit; on y fait «piclquc com- 
merce. La population est composée de chré- 
tiens, de juifs, et d'Hindous. 



Les juifs prétendent qu'ils étaient maîtres 
de celte ville depuis l'an 490. Les Portugais 
la prirent en x5o5, et la gardèrent jusqu'en 
i663, époque où elle tomba au pouvoir des 
Hollandais, qui la fortiBèrent. Sur la fin du 
dernier siècle, ces derniers la vendirent au 
radjah de Travancore. Le 8 mai 1790, elle 
fut prise par les troupes du sultan Tippou; 
les Anglais l'assiégèrent bientét après , et 
s'en emparèrent le i5 décembre de la même 
année. 

CR.\NLEY, village d'Angleterre, comté 
de Siirrcy , hundred de Blackhcath , à a 1. 
3/4 S- de Guildford. 1,18a hab. 

CRANSAC, bourg de France, dép. de 
r.Vveyion, arrond. et a 6 1. i'4 E. de 
Villcfranchc , età6 1. 3/4 N- O. de Rhodez, 
cant. do S'. Aubin. 11 y a des eaux minérales 
renommées dont on fait des envois considé- 
rables. 11 y a aussi des mines de houille. 473 
habilans. 

CRANSTON, comm. des États-Unis , état 
de Rhode lsland , comté et à a 1. S. O. de 
Providence. Elle renferme le village de 
Pawtuxcl, 4 églises, d'importantes manufac- 
tures de coton , et des mines de fer d'cxcel- 
lenlc qualité. 3,374 hab. 

CRAON, ville de France, dép. de la 
Mayenne , arrond. et à 4 L >/4 ChA- 
teaii-Gonticr , et à 6 1. 1/4 S. S. O. de Laval; 
chef-lieu de cant., sur 1a rive gauche de 
rOudon. Elle a un beau château. 11 s'y fait 
un grand commerce de Bl et de lin. 11 l'y 
tient 6 foires par an. Patrie de Volney. 
1,400 hab. 

CRAONE , ville de France, dép. de 
r.Aisnc, arrond. et à 4 Laon; 

chef-lieu de cant. 900 hab. Les Français y 
battirent les alliés les 6 et 7 mars 181 4- Les 
environs produisent de.s vins estimés. 

CRAPONNE (CANAL DE ) , en France, 
dép. des Bouches-du-Rhône. 11 a sa prise 
d'eau à la Durance, à 3/4 de 1. E. de La Ra< 
que-d'Antheron , dans l'arrond. et à 5 1. N. 
N. O. d'Aix , se dirige vers l'O. , cl, parvenu 
à Lamanon après un développement de 4 1 
l 'a , sc divise en deux branches : l'une, cou- 
rant au S. , passe à Salon et à Pelissanc, et 
débouche dans l'élnng de Bcrre , à a/3 de 1. 
$. E. de Chamas, après avoir parcouru 
un espace de 6 1. ; l'autre, sc portant à l'O., 
va se joindre au Rliùne prés d'Arles , et a 
une longueur de 9 1. Ce canal n'est pas navi- 
gable; il sert seulement à l'irrigation , et fer- 
tilise toutes les communes où il passe. On a 
établi sur les diverses branches qui le com- 
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posent plusieurs moulins à huile ci u farine. U 
a etc construit en i536 par Adam de Cra> 
ponne, de Salon. 

CRAPONNE , ville de France, dép. de la 
Haute«Loirc, arrond. et à 7 I. 1/4 N. du 
Pujr; chcf'lieu de cant. Elle fait commerce 
de dentelles , de draperies, et de bois. 11 s'y 
tient 6 foires par an. 1,800 hab. 

GRAS, village de France, dt^p. de TAin , 
arrond. et à 3 I. N. N. O. de Bourg, caiit. 
de Monl-Rcvel. 1,370 liab. 

CRAS-AVERNAS , village des Pays-Bas, 
prov. et à 8 I . O. de Liège , arrond. et à 5 I. 
de Hui , cant. et à il. iji de Landen. 3ao 
babiians. 

CR.ATHIE , paroisse d'Écosse, comté d'A- 
berdeen , presbytère et à 6 1. O. de Kincar- 
dine-o'Ncil, au milieu des montsGrampians, 
sur la Dec. Ou y voit les ruines d'uii chûtcuu. 
1,895 hab. 

Les montagnes sont des plus hautes de 
l'Écosse y on y trouve des améthystes et 
d’autres pierres fines. 

CRATI, CsATHis, rivière du roy. de Na- 
ples, province de la Calabre Citerieure. Elle 
prend sa source aux montagnes de la Sila , 
dansledistr. de Cosenza , cant. et à 1 1. 1/3 
£. d'Aprigliano , passe à Cosenza, reçoit le 
Bussento, le Coscile, et va se jeter dans le 
golfe 4c Tarcntc, à 4 L N. O. de llos- 
sano , après un cours d'environ ao 1., d'a- 
bord du S. au N., puis du S. O. au N. E. 

CRATO , bourg du Brésil , prov. deCeara, 
à 6a 1. S. S. O. de N**. Senhora da Assump- 
^aô, près de la rivière de son nom , afliuent 
du Salgado. 11 a une église paroissiale en 
grande vénération dans la prov. Le territoire 
est fertile en fruits et en grains, dont ce bourg 
approvisionne les pays voisins. 

CRATO, bourg du Portugal, prov. d'Al- 
entejo , chef-lieu de comarca , prés de la rive 
droite de l'Ervedal , sur une colline, h 
5 1. O. N. O. de Portalegre , et à 8 1. i/a N. 
E. d’Avis. Il est entouré de murailles, et a 
une citadelle en ruine. C’était la résidence 
du grand-prieur de l'ordre de Malte. 11 ren- 
ferme une église collégiale, i couvent, i 
hospice, et 1 hôpital. 3, 000 hab. 

CRATOVO, bourg de la Turquie d'Eu- 
rope. yoj-. KaATTOVO. 

CRAU (LA), Lapidæi Campi, territoire 
de France, dcp. des Bouches-du-Rhône, 
dans la partie orient, de l’arrond. d'Arles, 
et dans la partie occid. de celui d'Aia, entre 
le canal de Ciaponne , l'étang des Baux, le 
Rhône, et l'étang de Berre. 11 a'5o 1. de 



superficie , cl forme une plaine interrompue 
par quelques élévations et par des bas-fonds 
où les eaux pluviales ont formé des étangs. 
On n’y trouve aucune source. Une branche 
du canal de Craponne le traverse au N. Son 
sol peu profond , est couvert d'une terre 
roussatre et brûne, mélée d'une quantité de 
cailloux , depuis la plus petite dimension jus- 
qu'à la plus grosse ; ces cailloux forment une 
espèce de pouddinguc qui a jusqu’à 3 et 4 
pieds de profondeur , et que le fer le plus 
dur cniamc dinicilemcnt ; il y a dos endroits 
où ce pouddinguc ])cnèlre jusqu'à .5o pieds 
dans la terre. La nature des premièro.s cou- 
ches horizontales est plus calcaire qu'argi- 
leuse. Dans celte plaine 1a chaleur est exces- 
sive en été j en hiver il y fait très-froid ; les 
vents y sont violons. Les lisières seules de la 
Crau sont dcvcnuc'< fertiles : on y cultive 
avec succès la vigne, l'olivier et le mûrier. 
Les bas-fonds sont couverts de bois ci de pâ- 
turages; néanmoins le chône et d'autres ar- 
bres n'y sont jamais gros. 

Les Romains, qui appelaient ce territoire 
Lapidai campi j y avaient construit la voie Au- 
rélicnne, qui conduisait d'Arles à Salon; on 
en voit encore des vestiges. 

CHAULA, village du duché de Saxe-Gotha , 
à 4 1- 3;'4 O. de Gotha; chef-lieu d'une 
juridiction paii'imoniale dont la pop. est de 
359 hab. 

CR AUTilKM, hameau des Pays>Bas, prov., 
an*ond. et à a I. 1/4 de Luxembourg, cant. 
et à l/a 1 . de Reltembourg. 

CR AV AGLIANA, village des États Sardes, 
div. de Novarc , pmv. de Vaiscsia , mand. 
et à a 1. 1/3 N. O. de Varallo. i,a3o hab. 

GRAVANT, village de France, dép. du 
Loiret, arrond. et à G 1. O. S. O. d'Orléans, 
cant. et à I I. a/3 N. N. O. de Beaugency. 
On y récolte de bon vin. i,ocM|hab*. 

GRAVANT, bourg de Frflce, dép. de 
l'Y oone , arrond . et à 3 1 . i /a S . E . d'A uxerre , 
cant. deVennanton, sur la rive droite de 
l'Yonne. 980 hab. En i4^3, il se livra dans 
les environs une bataille sanglante entre les 
Français et les Anglais. 

CRAVEGNA , village des États Sardes , 
div. de Novare , prov. et à 3 1. 1/4 N. de 
DomO'd'Ossola , uiand. de CroJo. 11 y a 3 
églises. C'est la patrie du pape Innocent ix. 
5oo hab. 

CRAVEN , comte des États-Unis , dans la 
partie orient, de la Caroline du Nord , sur la 
baie de Pamlico. Il est traversé par la Ncusc. 
13,394 hab. Newbern en est le chef-lieu. 
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CRAVO, rivière de Colombie, qui a sa 
soutxc dans les monta Lomas dcl Viento , 
près de Labranza-Graiide, passe à Barbe 
de Cravo , et va se jeter dans le IMcta , entre 
les clabUsscmens de La Conception et de 
Macuco , apres un cours d'environ 38 1. du 
N. O. au S. E. 

CRAVO (S***. BARBE DE), etablissement 
de Colombie , sur le Cravo , à 4^ 1. N . E. de 
S'*. Fc de Bogota. La chaleur du climat y est 
tempérée par le voisinage des montagnes. 
Les habilans, au nombre de 3oo , dont loo 
Indiens, s'occupent de l'agriculture. 

CRAWANG , cap de l'ilc de Java. yojr. 
Caiia\va?(g. 

CRAWANG ou CARAWANG , rivière de 
l'ilc de Java, dans le roy. de Jakaira : elle 
prend sa source près du village de Tji- 
tjangouang, dans la prov. de Glongong, ar* 
rose les prov. de Landong et de Crawang, 
et se jette dans la mer de Java, à TE. de 
Batavia, apres un cours d'environ 3o 1. du 
S. S. E. au N. N. O. 

CRAWANG ou CARAWANG, prov. de 
nie de Java, dans le roy. de Jakatra , bor- 
née au N. par la mer de Java ; à l'E. , par 
la prov. de Tsiasscm; au S., par celles de 
Landong et de Tjandjor , et à l’O. par celle 
de Batavia. Elle est arrosée par la rivière 
de son nom. Sa longueur, du N. au S., est 
d'environ i ^ 1. Le chef-lieu porte le même nom. 

CRAWANG, ville de l’ile de Java, roy. 
de Jakatra , chef-lieu de prov. , au confluent 
du Crawang et du Sjioo, à lo 1. E. $. £. de 
Batavia. 

CRAWFORDou ÎLE FRANÇAISE, ile de 
rAtlanlique, sur la côte deSicrra-Leonc, dans 
la Guinée supérieure, près de l'ilc Loos. Les 
Anglais y ont forme un etablissement. Elle 
a une baie spacieuse avec un bon ancrage. 

CRA WFC^^, village d'Êcossc, comté, pres- 
bytère et à W. K. S. E. de Lanark. près de la 
Clydc. 1,914 Le territoire en est maigre 
et stérile. Il renferme des restes d'antiquités. 

CRAWFORD, comté des États-Unis, dans 
la partie orientale de l'ctat d'illinois. 3 , 032 
hab. I^ale>tinc en est le chef-lieu. 

CRAW FORD, comté des États-Unis , dans 
la partie mérid. de l'état d'indiana, sur 1a rive 
droite de l'Oliio. 2,583 hab. MountSterling 
en est le chef-lieu. 

CRAWFORD , comté des États-Unis, dans 
la partie N. O. de l'état de Pensylvanic. 
9 , 39 ^ hab. Le chef-lieu est Mcadvilic. 

eu A W FORD ( NEW ), ville de la Jamaï- 
que , à 5 1 N. de Kingston. 



CRAWFORD ( OLD) , viUc de la Jamaï- 
que, à 4 1- N. de Kingston. 

CRAWTORD- JOHN, village d’Êcossc, 
comté, presbytère Cl à 3 1. 3/4 S. de La- 
nark, sur le Duncton , qui y prend sa source 
et va se jeter dans le Clydc. On y voit les 
restes de 3 châteaux. 971 hab. 

CRAWIN , village du duché de Saxe- 
Gotha, principauté et à 4 1* S. S. E. de Go- 
tha, baill. d'ichlershauscn , sur le Gosseler- 
Spring. 913 hab. On exploite des carrières 
dans les environs. 

CR.AYFORD, bourg d'AngleleiTe, comté 
de Kent, lathc de Sutton at lione , hundred 
de Lesness, sur la Cray, à 1 1. O. de Dart- 
ford , vt à 4 S- *1* Londres. II 

n'a qu'une seule rue longue et étroite. Il v a 
3 grandes teintureries pour le calicot , et i 
fonderie pour le fer, où l'on fait des cer- 
ceaux. 1,866 liab. On voit dans les environs 
un grand nombre de cavernes creusées dans 
des carrières de pierre calcaire. 

CREAKE-SOUTH, village d’Angleterre, 
comté de Norfolk, hundred de BroÜiercross , 
à 3 I. O. de Fakenham , et à 10 1. 1/4 N. O. 
de Nons'ich. 738 hab. On voit dans les en- 
virons des ruines très-étendues d'une forte- 
resse, où l'on prétend que les Danois ont sou- 
tenu un long siège contre les Ss.xons. 

CRÉANCE, bourg de France, dcp. de la 
Manche, arrond. et à 4 1- 1/3 N. N. O. de 
Coutanccs, à 1 1. de la mer, et à 8 1. O. N. 
O. de Lô , cant. de Lessay. U a des sali- 
nes. 1 ,940 hab. 

CREANG, ville du roy. de Quedah, dans 
la presqu'île et à 85 1. environ N. N. O. de 
Malacca, dans le territ. cédé à la compagnie 
anglaise. Elle a un des principaux ports du 
roy. Les environs sont fertiles en riz, ci il y 
croit beaucoup de joncs et de bambous. 

CREANTON, rivière de France, dép. de 
rYonne, qui prend sa source à Sormery, 
arrond. de Tonnerre, et se joint à l' Armas- 
çon , par la rive droite, au-dessus de Brinon- 
l'Archevêque, après un cours d'environ 51., 
dont 3 1 . 1/3 de flottage à bûche perdue de- 
puis Tiirny. 

CREATON (GREAT), village d'Angle- 
IciTC, comté et à 3 1. 3'4 N. N. O. de Norlh- 
ampton , hundred de GuiUl>orüUgh. 493 hab. 
On voit tout auprès le château d'Holmby* 
Imusc, où Charles fut fait prisonnier par 
les troupes du parlement ; la plus grande par- 
tie est maintenant eu ruine. 

r.KEAZ/0, village du roy. Lombard- Vé- 
nitien, prov., dislr. et à 1 I. O. N. O. de 
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Viccnce. Il a des carrières de belle pierre de 
tâille. 1,110 hab. 

CRECCHIO, bourf; du roy. de Naples, 
prov. de l’Abru/.*© Citèrieurc, diilr. el à i 1. 
q/ 3 N. O. de Lanciaiio, canl. et à a 1. S. O. 
d Ortona , i«5oo hab. 

CRKCKNTE, bourg d'Espagne, prov. et 
» i3 1. E. de Vigo (Galice), sur la rive gau- 
che du Noce^jas. 

CRÈCHE, village <lc France, dép. fie 
Sadne-et- Loire, arrond. et à i 1. u/3 S. S. 
0. de MAcon, cant. de La Cliapelle-dc-Guin' 
cha/, sur la route de Paris à Lyon. Goo liab. 
Son territoire produit d'cxcellcut vin blanc. 

CRÉCY, ville de France, dép. de Scinc- 
ct’Marnc, arrond. et à u 1. 3/4 S. de Meaux., 
et à 9 I. N. N. K. jlc Melun; chef-lieu de 
cant. , sur la rive droite du Grand-Morin , et 
dans une vallée agréable. I! y a t hospice, 
I fabrique de lacets, des tfliincries, et des 
cbamoiserics. On y fait un assez bon com- 
merce de laine. Il s'y tient des foires le 
jeudi de mai et le jour de la Saint-Micbcl. 
Le marche du jeudi-saint, remis au lende- 
main , est aussi fréquenté que les foires, i , loo 
habitans. 

Crécy était autrefois fortifié et flanqué d'un 
grand nombre de tours dont il reste quel- 
ques vestiges, ainsi que d'un ancien chateau 
des comtes de Champagne et de Bric. Avant 
la révolution, il y avait une collégiale et 
plusieurs couvens. 

CRÉCY ou CRESSY , bourg de France, 
dép. de la Somme, arrond. et à 3 1. 

N. d'Abbeville, et à 1 1 I. i/4 N. O. d'A- 
miens^ chef-lieu de cant. , près et au N. K. 
d'une va.stc forêt, sur la Maio. Onyfaitcom* 
mcrce de bestiaux, de chanvre, de fil, et de 
laine. 11 s'y tient une foire le a5 août. i,G5o 
habitans. 

C'est près de ce bourg que Philippe-dc- 
Valois fut défait par Édouard ni, roi d'An- 
gleterre .en 1 34 Ô. 

CRÉCY-AÜ-WONT , bourg de France, 
tiép. de l'Aisne, arrond. et à 5 1. 1/4 O. S. 

O. de Laon, cunt. et à 1 1. S de Coticydc- 
Cbateau. 4f*4 

CRÉCY-SUU-CANNE, village de France, 
dép. de la Nièvre, arrond. et AGI. 3/4 E. 
de Nevers, cant. de S*. Benin-d'Azy, sur la 
rive droite de la Canne. 3,3oq hab. 

CRÉCY-SUR-SERRE, bourg de France, 
<lép. de l'Aisne, arrond. et à 3 i. 1/3 N. de 
Laon ; chef-lieu de cant. 11 y a un hôpital. 11 
s’y tient des foires le 38 octobre et le dernier 
lundi de cliaque mois. 1,900 hab. 

Dict. Géoen. f\. 
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CREDEN - llILL , village d'Angleterre, 
comté et a il. i/a O. N. 0. d’Hcrcford , 
hundred de Grimsworth. 199 hab. On voit 
sur le sommet d'une montagne escarpée des 
environs , les ruines d'anciennes fortifica- 
tions qu'on croit être les magna castra des 
Romains. 

CREÜIN , village de France, dép. du 
Morbihan, arrond. et à 6 1 , 3/4 N. O. de 
Ploermel, cant. et à 1 I. S. de Rohan. i,65o 
habitans. 

CREDITON, ville d'Angleterre, comté 
de Devon , hundred de son nom , entre le 
Creedy et l’Yeo , dans un vallon très-fertile, 
à 3 I. 1/3 N. O. d'Exeter, et à 4 b 3/4 S. 
E. de Cliiimicigli. Elle est divisée en deux 
parties, l'une orient, et l'autre occid. Elle 
a éprouve deux terribles incendies, l’un en 
174^9 l'autre eu 17 G 9 ; elle a été rebâtie 
depuis. L'église est un très-bel édifice. On 
y admire le contrc-réUble , qui renferme un 
Ires-beau tableau. 5,5 1 5 hab. Cette ville 
était, du temps des Saxons, une place consi- 
dérable, et elle fut jusqu’en i4^9« 1^ ^iégc 
d'un cvéché qui fut ensuite transféré à Exeter. 

CREE , rivière d'Écossc , qui sort du Moan- 
loch , sur la limite des comtés de Kirkeud- 
bright el d'Ayr , sé|>aro le premier de celui 
de Wigtown , en passant par Newton-Ste- 
wart , et se perd près de Creetown dans la 
baie de Wigtown, après un cours d'environ 
10 1. du N. O. au S. E. Elle est navigable 
l'espace de plusieurs lieues, et abonde eu 
saumons. ^ 

CUEECn, paroisse d'Écosse, comté de 
Sutherlanfl , presbytère et à 3 1. O. S. O. de 
Dornocli, au N. du détroit de Tain, dans 
un pays montagneux et peu fertile. On y voit 
encore des restes de temples de druides et 
des cavernes. 3,354 bab. 

CREEES ou MUSCOGEKS, nation in- 
dienne dos États-Unis, qui habite dans la 
partie orient, de l'état d'Aiabama et dans la 
partie occid. de celui de Virginie. Elle tire 
son nom des petites rivières qui sillonnent 
en tous sens son territoire et que les Améri- 
cains nomment crecks; elle est divisée en 
Creeks supérieurs , Creeks inférieurs cl Sé- 
minoles ; les premierà , entre la Coosa et le 
Chalaouchi ; les seconds, entre cette dernière 
rivière et le Flint, et les’ Séminoles au S. 
des deux autres, sur les bords du Flint, du 
Cbataouchi et de l'Apalachicola. (a'S Indiens 
poussent quelquefois leur chasse jusqu'au 
Tumhckbi, qui les sépare des Cbactas , leuis 
implacables ennemis. Quoique les Creeks in- 
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fcrieurs soient divises en un grand nombre 
de tribus, dis portent le nom général de 
Coweiaulgas ou peuple de Coweta , dérivé de 
celui de leur tribu la plus ancienne et la 
plus belliqueuse. l«es terres chez les Crccks 
sont en commun, et chacun peut changer de 
portion et occuper le premier terrain vacant; 
la grande majorité de la nation se vouant à 
la chasse en hiver et à la guerre en été , ou 
restant oisive , cultive à peine de quoi sub* 
venir à ses besoins; cependant ceux qui sé- 
journent sur le Flint ont des champs assez 
bien cultivés en riz, maïs, et tabac, et de 
beaux jardins enclos. Tous élèvent des bes- 
tiaux et de la volaille; <(uelques-uns fabri- 
quent des ustensiles de ménage , tels que po- 
terie de terre , poêles , paniers , cordes , pipes, 
cuillères de bois, huile de glands et de noix, 
et savent aussi préparer le cuir au moyen de 
la fumée. On évalue le nombre total des 
Crccks à Qo,ooo individus, dont plus d’un 
quart est guerrier. Ils étaient autrefois bien 
plus nombreux, et formaient une confédéra- 
tion puissante. 

CREEKS, Indiens des États-Unis; ils se 
divisent en Crecks antérieurs , qui habitent 
dans la partie occid. de la Géorgie , en Creeks 
mitoyens, répandus dans la Floride sept., et 
en Creeks citérieurs qui se trouvent dans la 
Floride orient. Leur nombre est d'environ 
3a,ooo individus, dont 4)000 guerriers. 

CREEK.-TOWN , ville de la Guinée supé- 
rieure , côte de Calabar , à 3 I. de Duke- 
town , et à environ loo 1. E. N^>£. du cap 
Formose. x,5oo hab. 

CREENWICK , village des Pays-Bas , prov. 
et à G 1. O. N. O. de Liège , cant. de Wa- 
remme , sur la rive gauche du Geer. 

CREES, Indiens de la Nouvelle-Bretagne, 
qui forment une des principales tribut des 
Knisliticaux ; ils habitent au S. O. du lac 
Ouinipeg , sur les rives de rAssiniboinc et du 
Calling-river ; on les trouve aussi sur les bords 
du Missinipi et des lacs Buffaloc, et sur l’ilc 
à 1a Crusse, par 56° de lat. N. Ceux qui ha- 
bitent près des lacs se nourrissent principa- 
lement de poisson. Ceux des plaines et des fo- 
rêts mangent la chair du buflle , du daim , de 
Tantilopc, de Tours , etc. Les Grecs sont mieux 
faits , plus propres , et un peu moins sauva- 
ges que leurs voisins : ils connaissent parfai- 
tement les qualités médicinales des plantes 
et de Tccorcc de certains arbres de leur pays , 
et en font commerce avec les autres Indiens. 
Leurs mœurs sont aussi plus douces , et ils 
ont pour leurs femmes plus d'égards que n'en 



ont la plupart des autres tribus, soit en par- 
tageant avec elles les soins du ménage , soit en 
les aidant dans le transport de leurs elTets 
loi*squ'ils changent de lieux. Ces Indiens de- 
meurent sous des tentes de peaux de buQlc , 
qu'ils établUscnt tantôt dans un endroit et 
tantôt dans un autre. Quelques-uns d'entre 
eux ont des chevaux , mais tous ont de gros 
chiens qu'ils altèlcnt à de petits traîneaux 
dont ils SC servent en hiver; ils en ont aussi 
de plus petits très-agiles et très-fîdèles dont 
ils font usage pour U chasse : leurs armes 
sont des arcs , des flèches , et des lances qu’ils 
fabriquent eux-mémcs. Us échangent dans les 
établissemcns anglais , des fourrures contre 
des fusils , de grands couteaux , du drap , 
des haches , des hameçons , des marmites , 
de la verrerie , et d'autres articles , parmi 
lesquels sont les liqueurs spiritucuses qu'ils 
boivent malheureusement avec excès. Le lan- 
gage des Crocs est un des plus riches et des 
plus expressifs que parlent les Indiens de 
l'Amérique sept. Il y a parmi ces Indiens des 
poètes qui composent des couplets pour les 
fêtes et qui en font aussi la musique. Les 
Créés étaient autrefois très-inhumains envers 
leurs prisonniers ; maintenant ils en font des 
esclaves qu'ils vendent aux établissemcns eu- 
ropéens. 

CREETOWN, bourg d'Écossc , comté et à 
4 i. i/a O. N. O. de Kirkcudbright , dans une 
belle position , sur la rive gauche et à Tcm- 
bouchure de la Cree dans la baie de Wigto^an. 
Il y a plusieurs manufactures , et on y fait le 
cabotage. 

CREFELD, ville des États Prussiens, i'ojr. 
CasvcLT. 

CREGLINGEN , ville du roy. de Wurtem- 
berg , cercle de TIaxt, baill. et à 4 L 3,4 b. 
de Mcrgenthcim, sur la rive gauche du Tau- 
ber. I ,ouo hab. 

CREllEN , village des Pays-Bas, prov., et à 
8 1. i/4 du Liège, airond. et à 4 1- 3/4 de 
Hui, cant. et à 6 lieues i/4 d'Avesncs. 4^^ 
habitans. 

CREHEN , village de France , dcp. des 
Côtes-du-Nord, arroiul. et à 3 I. a/3 N. O. 
de Dinaa , ut à 9 1. E. de S^. Bricuc, cant. 
de Piaocoet , sur la rive droite de TArguenoo. 
1,220 hab. 

CREIL, ville de France, dép. de TOise, 
arrond. et à 2 1. 1/4 N. 0. de Seiilis; chef- 
licti de cant. , sur la grande route de Paris à 
Amiens , et sur TOisc, qui y forme une île où 
Ton voit les restes encore habités d'un ancien 
château royal dans lequel fut enfermé Char- 
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les VI pcnclunt sa dcmcncc. Cette ville est 
très*ancicnnc , cl a clé fortilivc ; il n y a main- 
tenant de rcmanjiiabic qu'un grand et bel 
établissement tonde en 17979 dans leijuel 
on fabrique toutes sortes de poteries fines et 
de cristaux. 11 'y a un entrepôt de bouille 9 et 
3 po\;t$ sur l'Oise, a pour les bois à bniler et 
I pour la vente des grains. On y fait aussi 
commerce de farine et de cendres. 11 s'y tient 
I foire le a novembre , et 1 inarcbc par se- 
maine. t, 5 oo hab. 

11 y a de belles carrières dans les envi- 
rons. 

CREIL-DE-BOURNEZKAU , bourg de 
France, dcp. de la Vendée, arrond. et à 4 1 - 
a ,3 E. S. E. de Bourbon-Veiulce , caiil. de 
Cbantonay. 84^ liab. 

CRElLSilElIM , petite ville du roy. de 
W urtemberg. f \} . CnAiLsiiEiM. 

CRKM.\, Foelm Uiuci'KTURi'u , ville du 
roy. Lombard-V'^cnilien , prov. de Lodi et 
Crema , cbcf-lieu de a distr. , à 3 1 . i/a K. N. 
E. de Lodi, et à 9 1 . K. S. E. delMilan, sur 
1 a rive droite du Serio, que Ton y passe sur un 
pont, et Irascrsée par le Rhinoot la Foiilana, 
qui ailluent au Serio. Lat. N. 4 ^° 

Long. E. 7" ai' Siège d’un évêché siif- 
fragant de rarchevéebé de Milan. Elle a im 
vieux rhàtcau-furt et est ceinte d’une mu- 
raille en briques , séparée par un fossé de 10 
toises de quelques ouvrages c.xlcricurs. Crema 
est bien bâtie et renferme plusieurs palais , 1 
cathédrale, un grand nombre d’églises, 1 hô- 
pital, i hospice , et i salle de spectacle. 11 y 
a des fabriques de dentelles et de chapeaux, 
des filatures de lin , et des manufactures de 
soierie et de toile. On y fait des rubiolcs à 
rbuilc ou fromages , et des spougardes ou 
confitures qui sont tres-estimeos. 11 s‘y tient 
I foire de i 5 jours le ^4 septembre. 7,800 
habitans. 

Le territoire, qui était très-anciennement 
on lac nommé Ocroodo , est coupé par une 
InGnité de rigoles , et produit le lin le plus 
estimé de l'Europe. 

Crema fut bulle par un grand nombre de 
fugitifs que les cruautés d’Alboiu , roi des 
Lombards , poussèrent de ce côté , et qui 
se fixèrent au milieu des forets, espérant y 
trouver quelque sûreté. En 670 , ils se ras- 
semblèrent et bâtirent Crema , qu'ils nom- 
mèrent ainsi du noble Cremcle , qu'ils re- 
connurent pour chef. La guerre détruisit 
leur ville, que leurs dcscendans rebâtirent le 
7 mai ii 85 . Crema fut, jusqu'en i 5 j 6 , le 
théâtre de guerres successives. Les Français 
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y entrèrent sans résistance en 1797 , le len- 
demain de la prise de Lodi. 

Ï'REME.MJX, village de France, dcp. 
de la Loire, arrond. et à 4 * *lc 

Roanne, et à 8 1. N. de Montbrison, caiit. 
de S’. Jiist. 11 y a des mines de houille. i,4oo 
habitans. 

CREMENES , bourg d'Espagne , prov. et 
à 1 1 I. 3/4 N. E. de Leon , sur la rive droite 
du Valderaducy. 

CREMIA , village du roy. Lombard-Vé- 
nitien , prov. et à 7 I. 1/4 N. N. E. de Cdme, 
distr. et à I 1. S. S. O. de Dongo, sur le bord 
occiil. du lac de Côme. G 90 hab. Au-dessous 
de ce village sont les ruines du fameux châ- 
teau de Musso, qui avait trois rangs de forti- 
fications , avec un fossé taillé dans le roc. Il 
fut construit par ). J. Trivulzi, qui com- 
manda des troupes au service de Louis xii et 
de François i'*'. J. J. de Médicis, marquis de 
Marignan , s'y fortifia , et y devint la terreur 
des Sforccs. 

CREMIEUX, ville de France, dcp. de 
riscrc , arrond. et à .*> 1. i/a N. O de La 
Tour-du-Pin, et à 16 1. N. O. de Grenoble ; 
chef-lieu de cant., an pied d'une chaîne de 
rochers calcaires. Elle a des fabriques de toile 
commune , et fait commerce de ül et de vu- 
laillcs , surtout de dindons. 11 s'y tient 8 foi- 
res par an. a,aoo hab. 

En 835 , il s'est tenu un concile à Crémieii.\. 
A peu de distance de cette ville on voit la 
grotte de la Balme , divisée en deux galeries 
qui contiennent des stalactites très-curieuses, 
un canal souterrain , etc. Celte grotte est une 
des sept miTveilles du Dauphine. 

CREMMEN , ville des Etats Prussiens , 
prov. de Brandebourg, régence et à 9 1. i/a 
N. de Potsdam , et ù 8 1. 3/4 N. O. de Ber- 
lin , cercle d'Oslliavclland , à peu de distance 
dnlac de son nom. Ilya i église. 1^907 hab. 

CREIMOLINO, bourg des Etais Sardes, 
div. d'Alexandrie, prov. et à 3 1. S. E. d’Ac- 
qui , mand. de Mollare. i,a47 

CRÉMONE , Cremona , prov. du roy, 
Lombard-Vénitien , bornée au N. par celles 
de Brescia et de Bergame; au N. E. et à 
l'E. , par celle de Mantouc ; au S., par le 
duché de Parme , et à l'O. , par la prov. de 
Lodi et Crema. Elle a 17 1- de long du N. O. 
au S. E. , et i4 1- dans sa moyenne largeur 
du N. E. au S. O. , sa superûcie est de 56 1. 
Cette prov. fait partie de la vaste plaine qui 
s'életui sur les rives du Pô inférieur. Les prin- 
cipaux cours d'eau qui l'arrosent sont : l'O- 
glio , qui eu forme la limite sept, sur une 
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étendue considérable; le Pd , qui la borne 
cntièrcrociit au S. ; et l'Adda , qui la limite 
en partie à l'O. La partie supérieure de cette 
prov. est très-propre à 1a culture du lin et 
des mûriers , tandis que la partie inférieure 
convient à celle du mais, du blé, du lin 
d'hiver, du riz, et du vin. Les chevaux y 
abondent, ainsi que le gros bétail. 11 y a 
peu de bétes à Laine , mais beaucoup de 
porcs. 

La prov. de Crémone, qui prend son nom 
de son chef'lieu , fait partie du gouvernement 
de Milan ; elle se divise en 9 districts : Ca- 
sal-Maggiorc , Crémone , Piadena , Pcscarolo , 
Pieve-d'Ulmi , Pizzighettonc, Robecco, Son- 
cino, et Sorcsina; elle renferme 197 commu- 
nes, et 167,43a bab. 

Le Crémonais fais.iit partie du duché de 
Milan. Conquis par les Français, U forma 
jusqu'en 181 4 1» moitié orientale du dépar- 
tement d'. 41 (o-Po. 

CRÉMONE, C’re/nona , Cremona, ville du 
roy. Lombard-Vénitien, chef-lieu de prov. 
et de dislr., dans une belle plaine , à peu de 
distance de U rive gauche du Pô. Lat. N. 
45** 7^ 4 ^* ■ Long. E. 7“ 4 *^ - Siège d'un 

cvéché suCfragant de rarchevéchc de Milan. 
Elle est fermée par une enceinte baslionnée 
de forme ovale. La Cremunetta , qui entre 
par le N. , passe sous les babitations, et se 
rend dans le Pô. Crémone a de belles places 
publiques, des rues droites et larges, des 
maisons d'une belle apparence, de vastes pa* 
lais , presque tous gothiques et de mauvais 
goût, et sur la place du Chapitre une tour 
bâtie à la Bn du siècle par Frédéric Bar- 
beroussc , et qui est une des plus hautes de 
ritalie. Parmi les nombreuses églises que 
renferme cette ville « on cite la cathédrale , 
dont la façade est en marbre blanc et rouge, 
et <{ui renferme un tableau du crucilicmcnt 
de J.-C. , par Pordenone; l'église de Saint- 
Pierre , celle do Saint-Dominique, et celle 
des Anciens Augustin». Cette ville a 1 château 
en ruine nommé S'^.Crocc, et bâti sur l'em- 
placement de l'église de ce nom; 1 collège, 

I gymnase, des casernes, des hôpitaux, et 
a hospices pour les orphelins des deu\ sc\cs. 

II y a quelques lahri([ues de drap, de tissus 
de colon , d'cloB'es de soie , de chapeaux , et 
de confitures nommées lourrou , qui sont très* 
recbercliées des Italiens. Les violons qu'on y 
faisait autrefois élaicnl très-cslimés ; aujour- 
d'hui il n’y a plus d'ouvriers en ce genre. Le 
commerce ne consiste guère que dans les 
productions du territ. , qui est très-fertile , 



surtout en soie et en lin d'une bonne qualité. 
a 3 ,ooo hab. 

Crémone est une ville fort ancienne , bâtie 
par les Gaulois ; elle devint colonie romaine 
vers le temps où Annibal passa en Italie. Son 
territoire fut donné aux vétérans d'AtigusIe 
pour 1 a punir d'avoir été trop attachée à An- 
toine. En 170a , cette ville servit de quartier 
d'hiver au maréchal de Villeroi, qui y fut 
surpris et fait prisonnier par le prince Eugène 
après des prodiges de valeur de la part des 
Français , qui forcèrent ensuite les Impériaux 
à se retirer. Dans le dernier siècle, elle était 
beaucoup plus peuplée et plus commerçante 
qu’aujourd'hui , et avait de vastes faubourgs 
dont il ne reste môme plus de traces. Après 
la bataille de Lodi , le i 4 mai 1796 , Crémone 
ouvrit ses portes aux Français : la bataille du 
Magnan la rendit aux Autrichiens le 16 avril 
1 799 f mais , en juin 1800 , les Français s'en 
emparèrent lors de l'établissement du royaume 
d'Italie, dont elle a fait partie jusqu’en 1814 
comme chef-lien du département d'Alto-’Po. 

CRENDALL, village des Pays-Bas, prov. 
et à i 4 L 1/3 de Luxembourg, arrond. et â 
6 1 . 3/4 de Dickirch, cant. et à 2 I. 1/2 de 
Clrrvaux. 

CRENDON (LONG) , village d'Angleterre, 
comte et à 5 1 . S. de Buckingham , huodred 
d'Ashendoii, ù 3 I. O. S. O. d’Aylcsbury. Il 
y a une très-grande église et des manufactu- 
res d’aiguilles. 1,212 hab. 

CRENNA, village du roy. Lombard-Vé- 
nitien, prov. cl à 8 I. 3/4 N. O. de Milan , 
dislr. et à i/a I. N. O. de Gallarale. i,o 45 
habitans. 

CRENSACH, village du grand-duché de 
Bade, cercle de Treisam et Wiesen , baill. 
de Lorrach. 794 hab. Son territoire produit 
du vin. 

CREON , bourg de France, dép. de la Gi- 
ronde, arrond. cl à 4 1 * </4 Bor- 

deaux ; chef-lieu de cant. 900 hab. 

CKÉIMN (Si.) , village de France , dcp. des 
Hautes-Alpes, arrond. et à 4 L N- N- E. 
d'Emhrun , cant. de Guillcstrc, sur la rive 
gauche de la Durance. Il y a dans les envi- 
rons (lu marbre de plusieurs nuances. 

CREPIN , village <le France , dép. du Nord , 
arrond. et à 2 I. a /3 N. E. de Valencien- 
nes , cant. cl à t I. i /3 S. E. de Condé. i , 23 a 
habitans. 

Cnftl'Y ou CRKSPY-EN-VALOIS, ville 
de France , dép. de l'Oise , arrond. et à 5 1 . 
E. de Senlis j cl à i 3 1 . 3/4 E. S. E. de Beau- 
vais ; cbcf-licu de cant. I>c deux collégiales 
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et de trois églises paroUsialcs qu'il y avait 
autrefois , il n'y a plus qu’une église , dont le 
choeur est d'une belle architecture. L’ancien 
château n'offre plus que des ruines. 11 y a à 
Crèpy une manufacture de tissus de coton , 
un grand nombre de fabriques de toile de 
ménage , ainsi que de fil commun , connu 
sous le nom de fil de Crépv ^ des tanneries , 
des mégisseries, et des papeteries. On y fait 
aussi de la dentelle. Le commerce de grains, 
de légumes , de laines et d'objets manufactu* 
rés est assez considérable. Il s'y tient a foires 
par an , le lundi de la deuxième semaine du 
Carême et le 3 novembre , et i marché franc 
tous les premiers mercredis de chaque mois. 
2,aoo hab. 

CRÉPY-EN-LAONAIS , ville de France, 
dép. de l'Aisne , arrond., cant. et ù al. N. 
O. de Laon. i,i4b hab. Kllc est célèbre pur 
le traité de paix qui y fut conclu, en i544 ) 
entre François cl Charles-Quint. 

CRESCENTllNO, ville des Étals Sardes, 
Jiv. de Novarc, prov. et a 7 I. O. S. ü. de 
Verccil , cl à 7 I. a/3 N. E. de Turin; clicf* 
lieu de mand., près de la rive gauche du Pu. 
Il y a a églises, plusieurs couvens, et 1 hd> 
pital. 4^000 hab. 

CRESPA^O, village du rny. Lombard- 
Vénitien , prov. et à 8 1. 1/4 O. N. ü. de 
Trévisc , distr. et à a 1. i/a N. O. d'AsoIo. 
U est renommé pour scs fabriques de toile , 
de lainages, et uc drap. U s'y tient a marclics 
}tar mois. a,oa3 hab. 

CUESPINO, bourg du roy. Lombard-Vé- 
nitien , prov. de Polésine ; chef-lieu de distr., 
à 3 I. S. Ë. de Rovigo , et â 14 L S. O. de 
Venise, sur la rive gauche du PO. On y fait 
un commerce assez actif en briques , bois à 
brûler , lin , soie , et autres produits du ter- 
ritoire. 

CRESPY-EN-VALOIS , ville de France. 
yojr. CKèpT. 

CRESSA , village des États Sardes , diy. , 
prov. et à 4 L a/3 N. N. 0. de Novarc , mand. 
et à al. x/4 N. N. O. de Momo , près de la 
rive gauche de l'Agogna. i,o5i hab. 

CRESSAT , village de France, dép. de la 
Creuse, arrond. et à 4 I* >/4 N. E. de 
Guéret, cant. d'Ahun. i,4^7 

CRESSIAT, village de France, dép. du 
Jura, arrond. et à 4 E S. de Lonsde Saunicr, 
cant. ci à a I. 1/4 O. d'Orgelet. 1,000 hah. 

CRESSIER , village de Suisse, cant. et à 
a 1. l/a N. E. de Neuchâtel, cl à i/a 1. O. 
de Landeron, pics de la rive gauche de la 
Thielc. Lat. N. 47° 5b". Long. E. 4° 4*^ 
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3i". Son territoire produit du vin rouge 
estimé. 

CKESSY , bourg de France, CaécT. 

CREST, ville de France, dép. de laDrOmc, 
arrond. et à 6 1. i/3 E. de Die , et è 5 1, a/3 
S. S. E. de Valence; chef-lieu de cant., sur 
la rive droite de U DrOmc, au pied d’une 
colline, et traversée par la roule de Valence 
à Gap. On remarque dans Icglise paroissiale 
des bas-reliefs anciens bien sculptés et des 
inscriptions. La tour de Grest, située sur le 
sommet de la colline , est un beau monument 
d'architecture ancienne ; elle servait autrefois 
de prison d'état , elle a été convcilie en mai- 
son de correction. Crest est le chef-lieu d'une 
église consistoriale, d’où dépendent 5i com- 
munes et 4 pasteurs. Elle a i chambre con- 
sultative des manufactures , i collège com- 
munal , des fabriques d’étofles de laine, de 
soie , et de toile de coton , des Glatures de 
soie et de coton , des tanneries , des mégisse- 
ries , etc. Elle est le centre du commerce du 
pays , et rentrepût de celui des truffes. 11 s’y 
lient 7 foires par an. 4i5oo hab. 

CREST (LE), bourg de France, dép. du 
Puy-de-Dûmc , arrond. et à u 1. i/3 S. S. E. 
de Clermont-Ferrand , cant. de Vayre, sur 
une montagne. 1,1 34 hab. 

CRÊTE (LA), bamcati de France, dép. 
de la HautC'IMarhc , arrond. et à 4 1- N. E. 
de Chaumont, cant. et à 1 1. S. S. E. d'An- 
delot, sur la rive droite du Rognon. 11 y a 
des forges. 11 y avait autrefois une abbaye 
d'hommcH de l'ordre de Cilcaux. i!a3 hab. 

CRETEIL , village de France , dép. de la 
Seine, arrond. de Sceaux, cant. et à 3/4 de 
I. S. E. de Charenton-Ic-Pont , et à a 1. 1/4 
S. E. de Paris , sur un terrain élevé , près de 
la rive gauche de la Marne 11 est traversé 
par la grande route de Paris â Troyes ; on y 
remarque quelques jolies maisons de campa- 
gne. On a établi sur la Marne une Hlattire de 
coton. i,5oo hab. On exploite dans les envi- 
rons des carrières de pierre de taille cl de 
pierre à plâtre. 

CREUILLY , bourg de France, dép. du 
Calvados, arrond. cl à 3 I. 3 4 N. ü. de 
Caen, et à a 1. a/3 E. de Bayeux; chef-lieu 
de cant. , .sur la rive droite de la Seule. Il y 
a une fabrique de dentelles , de voiles , et 
de divers autres objets de fantaisie en dentel- 
les ou en blondes. Il s'y tient i foire le pre- 
mier mardi <lc janvier. 1,066 hab. Il y a des 
carrièrc.s de pierre à bâtir dans les environs. 

CREUSE , rivière de France , qui a donné 
son nom au dép. <|u’ellc arrose dans la pre- 
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mtère partie de ton cours» ; elle prend s.\ 
source près du village de Villeferre, arrond. 
d’Aubusson, cant. de La Courtine, passe à 
Felletin, Aubusson , Le Moutier - d'Aliun , 
Frcssclines , et entre ensuite dans le dép. de 
rindre, où elle arrose Argeiiton, Saint*Gaul> 
lier et Le Blanc; elle quitte ensuite ce dép. 
pour entrer dans celui d’Indre-ct-Loirc, dont 
elle forme la limite du coté de celui de la 
Vienne, en passant par La Roclic-Pozay , La 
Guerchc , La Haye , et se rend dans la 
Vienne, par la rive droite, un peu au-dessus 
du village du PorUde-Pites , apres un cours 
d'environ 67 1 . du S. S. E. au N. N. O., 
dont 19 de flottage à bûche perdue, depuis 
Felletin jusqu'à FresseHnes, au confluent de 
la Petite-Creuse, 33 1 . flottable en trains de- 
puis ce point jusqu’au port de L'Auvernière, 
et enfin il. i/a de navigation depuis ce port 
jusqu’à la Vienne. Le flottage consiste en 
merrain , planches, bois de charpente et pour 
la marine , etc. 

Les principaux aflluens delà Creuse, sont : 
par la rive droite , la Roscillc , la Pctitc- 
Creuse, 1 a Bonzane , la Claise, et l'Èvrc ; et , 
par la rive gauche, la Sedcllc et la Gartempe 
la Petite-Creuse est la seule flottable. 

CREUSE ( PETITE ) , rivière de France, 
qui prend sa source dans le dép. de l'Ailier, 
près de Sauvier, arrond. et à 5 1 . O. de 
Montluçon , entre bientôt dans le dép. de la 
Creuse , passe près de Boussac et à Genouil- 
lat, et se réunit à la Creuse par la rive droite, 
un peu au-dessous de Fresselines , après un 
cours d'environ 17 1 . de l'E. à l'O. Elle est 
flottable à bûche perdue durant les hautes 
eaux, depuis le confluent du Veraux au ha- 
meau de Bâtisse , c'est-à-dire l'espace de 1 o 1 . 

CREUSE, dép. de France, formé de la 
Haute -Marche et de quelques parties du 
Derri, du Bourbonnais, du Limousin, et de 
l'Auvergne, et qui a pris le nom de la prin- 
cipale rivière qui l'arrose; il est situé entre 
45® 39' et 46” afi'de lat. N. , et entre o® 16' 
de long. E. et 0° de long. O. , et borné 
au N. parles <lép. de l'iiidrc et du Cher; à 
l’E. , par ceux de l'Ailier cl du Puy-de-Uôrac; 
au S., par celui de la Corrèze j et à l'O., par 
celui de la Haute-Vienne. Sa forme est un 
ovale irrégulier dont la plus grande longueur 
du N. O. au S. E. est de a 4 1 . 3 ^ 4 , la lar- 
gucur du IN. E. au S. O. de 18 I. , et la su- 
perficie tie aqS 1 . Il est presque partout bc- 
rissé de montagnes et de collines , donl le.s 
groupes, plus élevés et plu» nombreux vers le 
S. et l'O. , s'abaissent et dioiinucnt en ayan- 



çanlvcrs l’E. et le N.; cependant aucune de 
ces montagnes n'est remarquable par son 
étendue ou son élévation, car aucun de leurs 
sommets ne dépasse i4»> toises de hauteur : 
la plus considérable est celle de la Gartaupc, 
qui fait partie des montagnes du Limousin, et 
couvre la partie raérid. du dép. Une autre 
cliainc de montagnes primitives, ramification 
occid. du Puy-de-Dôme, traverse le dép. du 
N. E. au S. O., et forme en grande partie 
la limite N. £. du bassin de la Creuse : les 
autres montagnes ne sont que des rameaux de 
celles que nous venons de citer ; en général 
ces raonUgnes sont granitiques , quelques- 
unes sont isolées et conservent dans le pays 
le nom de Puy : les vallées qui les environ- 
nent, couvertes de scories et de basaltes, an- 
noncent que CCS puys étaient d'anciens vol- 
cans. Ce dép. n'a point de rivière navigable; 
les principale.» sont : la Creuse qui le traverse 
]>resquc entièrement du S. E. au N. O., la 
Petite Creuse , le plus considérable afllucnt 
de la Creuse , qui en arrose la partie sept. ; 
la Tardes, qui coule à l'E., et la Gartempe et 
le Thorion , qui baignent la partie occid. Il 
y a beaucoup d'étangs. L'élévation du ter- 
rain , la multiplicité des montagnes boisées 
et des cours d'eau, rendent la température 
froide, humide, et tres-variée ; les pluies 
sont abondantes et les orages fréqueiM. Le 
printemps commence tard, l'été est court, 
l'automne est beau, et l'hiver est long et ri- 
goureux; les vents duminaiis sont ceux de 
N. et de S. Les frequentes variations de l'at- 
mosphère influent d'une manière sensible sur 
la santé des habitans , et causent des mala- 
dies inflammatoires , aigues , chroniques, etc.; 
elles nuisent aus.si à 1 a végétation. Le sol 
n'est eu général qu'un détritus de granit ci 
de schiste décomposé , sous lequel se trouve à 
peu de profondeur le tuf ou le rocher. Les 
parties basses offrent cependant des terres 
compactes sur des fonds de glaise et d'argile ; 
dans la partie mérid., la/plus montagneuse, 
le sol est léger , peu fertile , et offre beau- 
coup de landes; dans celle sept. , les terres 
sont »lc meilleure qualilc ; au N. E. , elles 
sont très-bonne.». L'agriculture a faK peu de 
progrès <lans ce dép. : ou y suit totijours la 
même marche depuis deux siècles. Les céréa- 
les , qui sont principalement du seigle, du 
sarrasin , et de l'avuinc , sont insuffisantes à 
lu consommation ; on y stippice par les |>om- 
mes de terre et les navets, qui réussissent 
très-bien. Les arbre» fruitiers sont treseom- 
muiis, surtout le pommier, le cUàUiguicr, le 
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cerisier , le merisier , et le noyer , qui y sont 
d’une grande utilité ; on récolte aussi un peu 
de chanvre. Los forêts, autrefois considéra* 
hles, n'occupent plus qu'une superficie de 
39,064 hectares; cdlcs sont peuplées de chê- 
nes , de hêtres, de bouleaux, etc. L'éduca* 
tion du gros bétail et des bêtes à laine est 
très-iroportantc pour ce département, dont 
les pâturages sont assez bons et multipliés. 
On élève aussi des abeilles. 11 y a peu de 
menu gibier, mais beaucoup de sangliers et 
de loups. Les rivières sont trës puissonneuscs : 
on y pêche surtout des truites renommées. On 
ne connaît dans ce dép. d'autres mines que 
celles d'antimoine, de manganèse, et de 
bouille ; ces dernières sont trés-ricbcs et bien 
exploitées ; il y a aussi <lu quartz de diverses 
couleurs , du granit mêlé de feld'Spalh , des 
pierres ordinaires, et de la terre à poterie. 
On compte plusieurs sources ferrugineuses. 
La fabrique de tapisseries , de tapis veloutés, 
raz et ja.%pés , qui est concentrée à Aubusson 
et à Kcllctin , est la plus importante de ce 
dép. 11 y a aussi quelques fabri<{ues de gros 
lainages et de toiles communes, des papete- 
ries , quelques tanneries, et des chapelleries. 
Les bêtes à cornes, les porcs dont on appro- 
visionne les marchés de Paris et de Lyon , les 
laines, le bois, surtout le merisier, qui est 
employé dans l'ébénisteric, et les tapis, sont 
les principaux articles expédiés hors du dé- 
partement. Les laines et les soies nécessaires 
aux fabriques de tapis sont apportées, les 
premières de Paris, les secondes de Lyon. 
On importe aussi tout le vin, presque tout le 
blé froment, tout le fer cl le sel nécessaires 
à ce département. hab., en général 

robustes et industrieux ; beaucoup d'entre eux 
après avoir appris des métiers , se répandent 
chaque année dans les diverses parties de la 
France, d'où , à force de soins et de travaux, 
ils parviennent à rapporter dans leur pays de 
quoi faire subsister leurs familles pendant 
riiivcrj quciqucs-iins , plus heureux, finis- 
sent par acheter quelques portions de terre 
qu'ils cultivent. 

Le dép. de la Creuse , dont Guéret est le 
cbcf-lieti , SC divise en 4 arrond. : Aubusson, 
Bourgaiicuf , Bous 8 ac,cl Guéret, subdivisés 
en aâ cant. et a9*a comm. 11 fait partie de 
la ai'’ division militaire et du i 5 * arrond. 
forestier, a 3 membres ù élire à la chambre 
des députés, forme avec le dép. de la Uaule- 
Yienne le diocèse de Limoges , et rcisortildc 
la cour royale et de l'Hcadémic universitaire de 
celte viUc. 
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CREUSEILLES , bourg des États Sardes, 
div. de Savoie, prov. de Carouge, niand. et 
à a 1 . l/a S. de Saint-Julien , et à 4 1 - i /3 
S. de Genève. 11 s'y tient 1 marché par se- 
maine et 4 foires par an. i, 3 aS hab. 

CRKUSEN , ville de Bavière, cercle du 
Main^Supérieur, présidial et à al. i/a N. N. 
E. de Peignitz, et à égale distance S. S. E. 
de Bayreulb, sur la rive droitedu Main-Rouge. 
1,060 hab. 

CREÜTZ , ville, comitat, et distr. régi- 
mentaire de Croatie, . Kazerz. 

CREUTXBERG , Grusburg, petite ville de 
Bohême, cercle et à 11 1 . t/a S. £. de Czaslau, 
cl à 4 L 1/4 N. E. de Dctitsch-Brod. 

CKEUTZBOURG , ville des ÉUU Prus- 
siens , prov. de la Prusse orient. , régence 
et à 5 1 . l/a S. de Konigtberg , cercle et à 
4 1 . N. O. de Preussisch-Eytau , au confluent 
du Parmer et du Kaister où l'on pèche de 
bonnes truites saumonées. Elle a i église 
luthérienne. Creutzbourg est ancien. 1,193 
babitans. 

CREUTZBOURG ou CREUTZBURG, ville 
des États Prussiens , prov. de Silésie, régence 
et à 8 1 . l/a N. N. E. d'Oppeln , et à 18 I. 
l/a E. S. E. de Brcsiau; chef-lieu de cercle. 
Siège d'une juridiction des mines. Elle est 
entourée moitié de murs et moitié de palis- 
sades, et a 1 faubourg. Elle renferme i église 
luthérienne, i catholique, i grand atelier de 
charité , et des fabriques d'étoflês en laine , 
de toile, et de tresses de paille. U y a 1 pa- 
peterie et 1 usine royale à fer à hauts four- 
neaux, qui est une des plus considérables de 
la Prusse. 3,964 hab. 

Le cercle de Creutzbourg conlient ao,G 38 
habitans. 

CREUTZBURG, ville du grand-duché de 
Saxe-âVeimar , princip. et à a 1 . N. N. O. 
d'Eisenaeb; chef-lieu d’un baill. de justice, 
sur U rive gauche de la Werra. Elle a i châ- 
teau cl i grande place. Il s’y tient 5 foires 
par an. i, 65 o hab. La saline de ^Vilhelm- 
Glacksbrun est dans les environs. 

Le bailliage de Crculzburg contient 6,986 
babitans. 

CREUTZNACIl, ville des États Prussiens, 
fqy. Kbxltzwach. 

CREUTZWALDT - LA - HOUVE , village 
de France, dép. de la Idoscllc, arrond. et 
à 9 I. E. S. E. de Thionville , cl à égale dis- 
tance E. N. E. de Metz, cant. de Bouzon- 
ville , sur la rive droite du Bisten. Il y a une 
verrerie où l'on fabrique du verre à vitres, 
et une forge à hauts fourneaux , alimentée 



Digiîized by Google 




C R E V 



a 64 C R E Y 

c'Q partie par une mine de fer des environs, 
'joo hab. 

CREUX, PyREiiÆuit pnoMOffTURiuM , cap 
le plus orient, de l'Espagne, sur la cùlc de 
la prov. de Girone (Catalogne), au N. E. de 
Roses. Lnt. N. 42** 19^35". Long. E. 1® o' 35 ". 

CREÜX-DE-VENT , une des sommités du 
Jura, sur la limite des cantons de Neuchâ- 
tel et de Vaud, à 3/4 de 1 . E. de Travers, 
et à 3 1 . 3/4 S- O. de Neucliâtcl, à ^Sa toises 
au-dessus de la mer. Lat. N. 4 ^® 55 ' 54 "- 
Long. E. 4 ® I i''-,Ou la nomme aussi Creux* 
<lu-Van , parce que sa forme se rapproche de 
celle d’un van. • 

CREUZIER-LE VIEUX , village de France, 
d<fp. de l'Ailier, arrond. et à 3 1 . 3/4 S. O. 
de La Palisse, cant. età i 1 . N. de Cusset. 
1,477 

CREUZOT (LE), village de France, dép. 
de Saône-et-Loire, arrond. et à 4 E 
S.E. d' Autun, cant. , près et au S.E. de Mont* 
cenis, au pied d'une colline. On / a fondé 
depuis 1777 un vaste établissement qui se 
compose d'une cristallerie , dont les produits 
sont avec ceux de Creil les plus beaux de la 
France, et égalent ceux de l'Angleterre, d'une 
fonderie considérable avec grosses forges et 
laminoirs, où sont fabriqués des canons, des 
ancres, des machines à vapeur, et autres ob- 
jets de grande dimension. C'est dans cet eta- 
blissement qu'ont été fabriques la coupole de 
la halle au blé de Paris et la pompe à feu qui 
remplace la machine de Marly. On exploite 
dans les environs une houillère considérable 
et une mine de fer. La rigole de Torej , em- 
branchement du canal du Centre, aboutit h 
cet établissement, et en facilite les débouchés. 

1 ,3 18 hab. 

CREUZOT (CANAL DU), en France, dép. 
de Saône*ct 'Loire , arrond. d'Autun , cant. 
de Monteenis j il commence au réservoir in- 
férieur de rétablissement du (^reuzot , cl va 
Joindre, apres un cours d'environ 1 1 . , la 
rigole navigable de Torcy, laquelle commu- 
nique avec le canal du Centre : ce canal n'est 
point achevé. 

CREVACUORE, bourg des ÉtaU Sardes , 
div. et à 9 I. N. O. de Novare , prov. et à 
10 I. N. N. O. de Yerceilj chef-lieu de rnaiid. , 
sur la rive gauche de la Scsscra. 11 s'y lient 
3 foires par an. 930 hab. 11 y .a dos mines de 
fer dans les environs. 

CREVALCUORE , bourg des États de 
l'Église, délégation et ù 6 I. i /3 N. O. de 
Bologne, près des frontières du duché de 
Modciic. 



CRÉVANT, village de France, dép. de 
rindre , arrond. et à a 1 . 1 /s S. de La Gbô- 
tre, cant. et à 3 I. 1/3 N. E. d'Aigurandc. 
i,aGa hab. 

CREVANT, village de France, dép. du 
Puy-de-Dôme, arrond. et à 3 1 . 1/3 O. N. 
O. de Thiers , cant. et à 3 I. 1/4 N. de Le- 
roux , près de la rive droite de l'Ailier. 1,004 
habitans. 

CRÈVECOEUR , bourg de France, dép. 
du Calvados , arrond. et à 5 1 . S. O. de Pont- 
rÉvèque, et à G 1 . i /4 E. S. E. de Caen, 
cant. de Cambremer. Il s'y fabrique des étof- 
fes de laine, et on y fait commerce de laines. 
Scs volailles sont renommées pour leur déli- 
catesse. 359 hab. 

CRÈVECOEUR, village de France , dép. du 
Nord, arrond. et à'i 1 . 3/4 S. de Cambrai, 
cant. de Marcoiiig , sur la rive droite de l'Es- 
caut. i, 5 oohab. 

CRÈVECOEUR, bourg de France, dép. 
de rOise, arrond. et à 8 I. N. O. de Cler- 
mont, et à 4 1. 1/3 N. de Beauvais ] chef-lieu 
de cant. On y fabrique de grosses clolTes de 
laine. Son commerce coiistslc en cidre, laine, 
grains, et chevaux. 11 s'y tient 3 foires par an. 
3, 180 hab. 

CRÈVECOEUR, etablissement hollandais 
de la Guinée supérieure, sur la côte d'Or , 
i*oy. d'InlLran , h 30 1 . O. S. O. de l'embou- 
chure de la Volta. Il r.st maintenant en ruine. 

CRÈVECOEUR, fort des Pays-Bas, prov. 
du Brabant sept. , arrond. et à 1 1 . 1/4 N.N. 
O. de Dois-lc-Duc, à l'embouchure de la Diest 
dans la Meuse. 

CKEVELT ou CREFELD, ville des ÉUls 
Prussiens , prov, de Cléves-Bcrg , régence et 
à 4 1 - N. O. de Dusseldorf, et à i 3 I. i /4 S- 
S. E. de Clèvcs I chef-lieu de cercle , dans un 
terrain marécageux, à 1 1 . 1/3 de la rire 
gauebe du Rhin. Elle est entourée de murail- 
les en mauvais état, et est très bien bâtie. Cest 
une des plus jolies villes des bords du Rliin. 
Elle renferme des églises pour tous les cultes, 
1 hospice d'orphelins, et deux hôpitaux. Elle 
a des manufactures d'étofTes de soie et de ve- 
lours , de drap , et d'autres ctofTes de laine, 
où sont employés plus de 2,000 ouvriers; de 
tissus de coton , de dentelles , de bas , de toi- 
les cirées , et de tabac; des distilleries d’eau- 
de-vic de grains , des savonneries , des teintu- 
reries en soie, t ralfîneric, des brasseries, 
et des tanneries. 11 s'y fait un commerce con- 
sidérable. 1 5,000 hab. Il y a dans les environs 
plus de 3,000 jardins. 

C'est près de celte ville (|ue l'armée fran- 
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Ç4i»c éprouva en 1758 un échec en combatlaiil 
contre les Haiiovriens et leurs alliés. 

Le cercle de Crcvelt renferme 5 villes , t 
bourg à marché, aa villages, cl 36 , 0^4 hab. 

CREVILLENTK, ville d'Espagne, prov. 
et à 6 I. l/a S. O. d'Alicante (Valence). On 
Y fabrique beaucoup de nattes de jonc. 7,200 
habitans. 

CREWKERNË , bourg d'Angleterre, comté 
de Somerset , hundred de son nom , dans une 
vallée agréable, près de la rive gauche du 
Parret, à 5 1 . 3/4 S- de Taunton , et à 
■ 4 I- S. de Bristol. L'église est un trés*bel 
cdiBcc gothique. On fabrique à Crcwkcrnc 
de la toile à voile, des sangles, de grosses toi- 
les, et des bas. 11 s'y tient 1 foire le 4 >cptem' 
brc. 3,434 hab. 

Le hundred de CrewLerne contient G,o6t 
habitans. 

CREYENBERG, baill. du grand duché de 
Sxie-Weimar, cercle d'Eisenach. 3 ,G 36 hab. 
Tiefenort en est le chef-lieu. 

CREYSSE , village de France, dép. du Lot, 
arrond. et à 6 1 . i /4 de Gourdoii , cant. 
cl à I 1 . 1/3 S. de Martel. i ,384 hab. 

CRIALES, bourg d'Espagne, prov. et k 
16 I. N. N. E. de Burgos , et à 3 1 . N. N. O. 
de Frias, près de la rive droite de la Geria. 

CRICHTON , village d'Écossc, comté et à 
3 1 . S. E. d’Édimbüurg , presbytère do Dal- 
keith. 1,1 q 5 hab. 

CRICKHOWELL, bourg de la princip. de 
Galles , comté et à 5 1 . 1/2 S. E. de Breck- 
nock} chef-lieu de hundred , près de la rive 
gauche de l'Usk , que l'on y traverse sur un 
pont de i 4 arches , à 2 1 . 1/2 N. O. d'Aber- 
gavenny. La salubrité de l'air et la facilité 
qu'on a de se procurer de bon laitage y attb 
rent un grand nombre de malades. 11 s'y tient 
une foire le 12 mai. 1,008 hab. On attribue 
la fondation de ce bourg à Ilywel , prince 
gallois. On voit dans les environs les ruines 
d'un ancien château et les vestiges d'un camp 
qu'on croit être le Cragtis Hoclinus des Ro- 
mains. 

Le hundred de Crickhowell contient 9,076 
habitans. 

CRICRIETH, bourg de la princip. de 
Galles, comté et à 11 1 . 1/2 S. de Caernar- 
von , hundred d'Evionydd, sur la baie de 
Cardigan. Il se réunit à Caernarvon , Pwll- 
hcly , Nevin , et Conway , pour envoyer un 
membre au parlement. 53 u hab. On voit sur 
un promontoire voisin qui s'avance dans la 
mer d'Irlande les ruines d'une ancienne for- 
teresse. 



CR 1 CKL.\DK, ville d'Angleterre, comté 
de Wills, hundred de son nom, sur la rive 
droite de l'isis , et près du canal de Tamisc- 
et-Saverne , à 2 1 . 1/2 S. E. de Cirenceslcr , 
et à i 4 1 . N. de Salisbury. La voie romaine 
qui va de Circncester à Spcnc la traverse. 11 
parait qu'elle était autL*cfois florissante et très- 
peuplée. Il s’y tient des foires les 3 '* vendre- 
dis d'avril et de juillet, le 3 *' jeudi d'août, et 
le jour de la S^. Mathieu. Elle envoie 2 mem- 
bres au parlement. 1,627 hab. 

Le hundred de Crickladc contient ii,GGo 
habitant. 

CRIEFF, ville d'Écossc , comté et à G 1 . 
1/2 0 . de Perlli, presbytère d’Auchterarder, 
sur 1 a rive gauche de l'Earn , cl sur une émi- 
nence , au pied des Grampians. 11 y a une 
vaste salle d'assemblée pour la noblesse du 
comte. Crietr a des manufactures de toile, 
des papeteries, des tanneries, et des blan- 
chisseries. dans les envi- 

rons le vieux château de Drummond et les res- 
tes d'un camp romain. 

CRIEL, bourg de France, dép. de la Sei* 
ne-inférieure, arrond. etâ 4 L i /4 E. de 
Dieppe, ù 1/2 1 . de la Manche , et à 1 4 1 * 3/4 
N. de Rouen, cant. d’Eii, sur la rive droite de 
rVeres. Il a 1 hûpjlal. i, 35 ohab. 

CRIFFEL-HILL, montagne d'Lcossc, com- 
té de Kirkcudbright , sur la cùtc N. O. de la 
baie de Solway, près de l'embouchure du NiÜi. 
Elle a 3 o 5 toises de haut. 

GRILLON, village de France, dép. de 
Vaucluse, arrond. et à 2 1 . 1/2 N. K. deCar- 
pentras , cant. de Mourmoirou. 11 a donné 
son nom à une famille qui a produit plusieurs 
guerriers illustres. 

GRILLON , cap qui forme la pointe la plus 
mérid. de l'ilc de Tarokai , dans le détroit 
de La Pérouse. Lal. N. 43 " 56 ' o". Long. E. 

1 39" 38 ' 39". 

(CRIMÉE, Àri'm ou Krim-adasii , (île de 
Rrim), CHBasoaKSB Tausiqce, presqu'île de 
Russie, en Europe, dans le gouv. de Tauridc , 
dont elle occupe la partie mérid. , entre 44^* 
28' et 46" de lat. N., et entre 3 o° 1 5 ' et 34 " 
2' de long. E. ; baignée au N. par le Sivacli 
ou Ghiloc-raore ( mer Pulride ) , espèce de 
golfe forme par la mer d'Azov, au N. £. , 
par celte mer ; à l'E. , par le détroit de léiii- 
kalé, qui la sépare de la prov. du Caucase j 
au S. E. , au S. , à l'O. et au N. O., par la 
mer Noire. Elle tient vers le N. au continent 
par l'isthme de Pcrckop , qui n*a qu'i 1 . 1/2 
de large au point le plus étroit. La figure de 
celte prcsfpi’ilc est à peu près celle d'un lo- 
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sangc , dont les sommets sont tournés vers les 
quatre points cardinaux; )n plus grande dia> 
gonalc , celle qui Va de l'E. à l'O. , est de G8 1., 
et 1a plus petite , dirigée du N. au S. , est de 
f\o 1. Sa superticic peut être évaluée à i,aa51. 

La Crimée est divisée en a parties très- 
distinctes par le Salgliir , la plus grande ri- 
vière de cette presqu'île. La partie N. O. n'est 
qu'une vaste plaine, dont le sol, de sable et 
de schiste , fortement imprégné de sel , est en 
partie couvert de bruyères, et n'offreque des 
pâturages. La partie S. E. , au contraire , est 
en général montagneuse, et coupée de val- 
lées extrêmement fertiles; la chaîne qui la 
couvre est assez élevée, et se dirige du N. 
E. au S. ü. , en se tenant constamment rap- 
prochée de la côte. Les plus hauts sommets 
sont le Tchatir-dagh, qui a environ i,too 
toises au-dessus du niveau de la mer, et le 
Temirdji, à peu près de la même hauteur. 
Au S. et au S. E. , cette chaîne présente aux 
flots de la mer Noire une côte très-escarpée, 
qui olTrc plusieurs promontoires coupés à pic, 
dont les plus remarquables sont le Caradja- 
bouroun et le cap Georges : partout ail- 
leurs la côte de la Crimée est généralement 
basse , surtout au N. , où elle est très-dcntc- 
Icc. Celle chaîne donne naissance à de nom- 
breux coirrs d'eau : le principal est le Salghir , 
qui, grossi de l'Anaï-Eli , de la Dzouia, de 
la Bouroultcha et du Buiuk-Carasou , verse ses 
eaux <lans le Sivach. Les autres rivières qui 
arrosent la presqu'île sont : le Kourouanlad, 
l'Andal , l'Alma, la Katcha, et le Buiuk.-Ou- 
zcn. Entre les montagnes , il y a des eaux sau- 
mâtres où la naphte surnage, et au pied sep- 
tentrional de ces montagnes , est un marais 
dont les exhalaisons indiquent des matières 
sulfureuses. La partie N. O. de cette pres- 
qu'île a peu de sources d'eau potable, mais 
plusieurs lacs et marais salans. 

On reconnaît partout , dans la formation 
de la Crimée , l'action des deux élémens les 
plus actifs, le feu et l'eau. Dans 1a partie 
lucridiüuale, on rencontre des groupes de 
rochers calcinés, des cratères , de la lave, 
de la pierre ponce, et de l'argile vernissée. 
Les masses énormes de rochers qui encom- 
brent des vallées, les abîmes profonds que 
renferment les montagnes volcaniques , et les 
eaux bitumineuses et sulfureuses qui se trou- 
vent sur plusieurs points , prouvent l'action 
de %'olcans éteints et de fré<|uciis trcmblemcns 
de terre uccasionés par des fcu.x souterrains. 
La température de la partie N. O. de la Cri- 
mée est froide et humide en hiver; elle est 



brûlante et insupportable en été. L'air n'est 
pas généralement sain, surtout dans les par- 
ties qui avoisinent le Sivach, les marais de 
Katchik , etc. , où il règne beaucoup de ma- 
ladies, et notamment des lièvres malignes 
auxquelles les etrangers échappent rarement, 
et dont les indigènes sont souvent victimes. 
Les montagnes, qui s'étendent parallèlement 
a la cote de la mer Noire, depuis Théodosie 
ou Kéfa jusqu'à Balaclava, garantissent la 
partie S. E. de la presqu'île des vents du 
nord, et n'y laissent régner que les brises ra- 
fraîchissantes du midi. Aussi le climat y est-il 
assez doux , et si en hiver il survient quelques 
gelées , elles ont ordinairement lieu par un 
temps clair et serein. Le thermomètre y des- 
cend rarement au-dessous de 8°. L'heureuse 
température de cette partie , l'air salubre 
qu'on y respire, et l'aspect pittoresque que 
présentent scs montagnes en font un pays 
très-agréable. Le sol en est très-fertile, et 
produit en abondance du blé , de riuiilc , du 
lin , du chanvre , du tabac , tous les légumes 
et tous les fruits des contrées méridionales de 
l'Europe, et plusieurs particuliers au pays. 
Les grains de raisin sont d'une énorme gros- 
seur, mais très-peu charnus, et donnant par 
conséquent peu de vin : on évalue à G,75o«oou 
pintes la quantité de vin récoltée. La végéta- 
tion y est si rapide , que dans l'espace de deux 
ans la jeune vigne s'y charge de fruits. Dans 
quelques endroits, les orangers, les grenadiers 
et les citronniers croissent en plein champ. 
Les versans de plusieurs montagnes sont cou 
verts de forêts qui fournissent d'excellent bois 
de construction. La Crimée nourrit de nom- 
breux troupeaux de bœufs , de butlles , de 
chameaux, de chevaux, de chèvres, et de 
moutons de trois espèces , dont une donne 
CCS belles peaux d'agneaux gri.scs et noires si 
recherchées dans le commerce. Parmi les ani- 
maux sauvages, on remarque beaucoup de 
loups, des chevreuils, des cerfs, des lièvres 
gris, des renards, et des blaireaux. La ger- 
boise d'Afrique est Ires-comroiinc dans les 
steppes de la partie S. O. , et sert de nourri- 
ture aux Tartares. 11 y a une grande quantité 
d'abeilles qui donnent un miel excellent et 
renommé. On y redoute la tarentule et une 
autre espèce d'araignée moins grosse dont la 
morsure est très-dangereuse, le ccutipèdc, 
le scorpion, et des nuées de sauterelles, qui 
sonî le plus terrible Béau de ce pays. Les 
côtes des deux mers sont trcs-poissoniieiiscs; 
mais le poisson , et surtout les luiilrcs, y sont 
d'une saveur si douce , qu'on est oblige , junit 
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ic '9 manger , d'y ajouter du «cl : les rivières 
sont peu abondantes en poisson. Le règne 
minerai de cette contrée n'ofTrc que des pier- 
res calcaires ^ du grès, une espèce de terre à 
foulon appelée par les Tartares kelf-kil{ccumc 
de mer), et dont on fait des pipes; de 1 a 
bouille , du salpêtre et du sel , que fournis> 
sent en grande abondance les lacs et les ma* 
rais saUns. L'exploitation de ces lacs est af- 
fermée; en 1 8i 5 elle H rendu i ,300,000 francs. 
Les émigrations des mahometans lors de la 
conquête des Kusses , et la translation des 
Arméniens et des Grecs sur d'autres points 
de la Russie , ont fait perdre à la Crimée 
presque toute son industrie et son commerce, 
qui s’étaient médiocrement soutenus sous la 
domination des Tartares , et qui avaient fleuri 
sous les Grecs et sous les Génois. Quoiqu'on 
y ait établi depuis peu de nouvelles colonies, 
cette presqu'île manque encore des ouvriers 
les plus nécessaires; cependant on y fabrique 
toujours des maroquins rouges e[ jaunes aussi 
estimes que ceux de la Turquie, des cou- 
teaux, des sabres cl des poignards dont on 
vante la trempe , des feutres, de la grosse 
toile , des étofles grossières de poil de chè- 
vre, cl un peu de savon. Les objets d'expor- 
tation les pkis imporlans sont : le sel, dont 
on charge tous les ans environ 300 bêtimens 
au seul port de Tliéudosie ; le blé , le vin , le 
miel , la cire , les cuirs et les maroquins, les 
peaux d'agneaux grises et noires , les peaux 
de lièvres , la laine , les poils de chèvre et de 
chameau , les étoffes en poil de chèvre pour 
Constantinople , etc. Les articles d’importa- 
tion consistent en coton et en toutes sortes 
d’étoffes de coton et de soie dans le goût des 
Orientaux , en tabac , vins , cl fruits secs de 
Turquie, en (jiiincaillcrie , drogueries et épi- 
ceries. Les principaux ports de cette pres- 
qii'ilc sont ceux de Tbéodosie, Ralaclava , et 
Sevastopol ; ce dernier est le port militaire ; 
Kertch et lénicalc sont tous deux fortiûés. 
On vient de construire entre Simféropol , 
chef-lieu du gouvernement de Tauridc, et 
le rivage de la mer Noire, une roule large et 
belle f au moyen de laquelle la cote méri- 
dionale de la Crimée pourra désormais entre- 
tenir avec le centre de celte presqu’île des 
communications favorables à son industrie cl 
à son commerce. 

La population de la Crimée , autrefois si 
nombreuse, a graduellcaient diminue, par 
suite des guerres continuelles dont ce p^ys 
a été le théâtre, en sorte qu'â la fin du der- 
nier siècle, clic s’élevait à peine à 160,000 
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individus. Depuis cette époque, des colonies 
de Grecs et d'Allemands l'ont considérable- 
ment augmentée; mais il iic parait aucun re- 
censement pour en déterminer la force ac- 
tuelle. La majeure partie se compose de 
l’artarcs ; le reste , de Grecs , d'Arméniens , 
d'Allemands, de Bulgares, de I^luraves, de 
Russes, et de Juifs. 

Les Tartares de la Crimée sont des des- 
cendans des Tartares Nogai et autres, qui 
restèrent maîtres de celte péninsule â l'épo- 
que où l'empire du Captehak. , dont elle faisait 
partie , fut démembré. Us sont , en général , 
grand» et d'une forte compicxion ; leur phy- 
sionomie se rapproche de celle des Euro- 
péens. Sectateurs de la loi de Mahomet, ils 
SC rasent la tête et portent le turban. En été, 
ils vont jambes et pieds nus; en hiver, ils 
portent des sandales et s'entortillent les jam- 
bes avec des bandelettes : le reste de leur 
costume ressemble à celui des Turcs. La pi|>e 
est pour eux un objet de première nécessité. 
Leurs usages rappellent la simplicité des pre- 
miers âges. Les riches ne sont pas tout-à-fait 
étrangers h une sorte de luxe, quant à leur 
vêlement et à leur ameublement. Ces indigè- 
nes sont en général très-hospitaliers , mais 
peu travailleurs; presque tous vivent du pro- 
duit de leurs nombreux troupeaux, et peu 
cultivent la terre. Du reste, ils sont ignorans, 
quoiqu'il y ait une école dans cliacun de leurs 
villages , et que chaque famille possède une 
copie manuscrite du coran , que l’on apprend 
à lire aux cnfaiis. 

Les colons grecs, venus , pour 1 a plupart, 
de l'Anatolie, où iU espèrent retourner après 
avoir amassé une petite fortune , habitent 
plusieurs villages florissans sur la côte de la 
mer d'Azov. Us sont âpres au gain, très-par- 
cimonieux et processifs; ils exercent toute» 
sortes de profession», mais sont mauvais cul- 
tivateurs ; ils élèvent beaucoup de gros bétail 
ci peu de moutons. Le tartarc, ou plutôt le 
turc, leur est aussi familier que leur langue 
maternelle. Les hommes ont conservé le cos- 
tume grec , et sont , en général , grands et 
très-forts; le» femmes portent l'habit turc, 
et même le voile : clics sont sales. 

Les colons allemands, plus favorisés que 
les autres , ne sont pas meilleurs cultivateurs 
que les Grec»; ils réussissent mieux dans di- 
vers métiers qu'ils exercent dans les villes, 
et passent pour les plus civilisés des colons 
de la Crimée. Leur» habitations sont mieux 
construites et plus propres que celles des au 
1 res babitans, et chaque village a son église 
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desservie par un des paroissiens. Un prêtre 
luüicricn résidant à Soudak visite deux fois 
par an les colonies allemandes pour s'infor' 
mer de l'ctal moral et religieux de chaque 
village. 

Les frei*cs moraves, établis près de Péré* 
kop, ont apporté de l'argent et de Tindus- 
trie , et ont bien prospéré ; ils sont religieux , 
moraux et généralement estimes. 

Les colons bulgares, moins nombreux que 
les autres , sont sobres , économes et indus- 
trieux : les uns sont nomades, les autres 
cultivateurs. Ces derniers ont des chevaux, 
des boeufs et des vaches pour le labourage ; 
ils élèvent aussi des porcs. Les Bulgares sont 
bons chasseurs ; ils envoient souvent le pro- 
duit de leur chasse dans les villes les plus 
voisines, et surtout à Theodosie. Ces colons 
sont très-hospitaliers ; ils suivent la religion 
grecque, mais sont supersliüeu.x. Leur pre- 
mier langage était Tesclavon, qui a été fort 
corrompu par son mélange avec le russe. 

La Crimée était anciennement habitée par 
les Tauriens, ce qui Va fait nommer Tauride 
ou Taitrique. Les Grecs s'y établirent vers le 
milieu du vi** siècle avant J.-C. , et y bâti- 
rent plusieurs villes. Us fondèrent, 
avant J.-C., le petit royaume de Bosphore, 
qui envahit peu è peu toute 1a péninsule, et 
qui tomba successivement au pouvoir de Mi- 
thridatc, roi de Pont, des Alains, et des 
Goths , sous la domination desquels le chris- 
tianisme y fut porté. Enfin les Huns l'enva- 
hirent, et il cessa d'exister sous leur empire, 
vers la 6n du siècle de l'èrc chrétienne. 
Ce fut à cette époque que les Ongres ou Hon* 
grais 6C rendirent maîtres de la Taiiridc, 
dont ils furent expulsés dans le vi^ siècle par 
l'empereur Justinien, qui rendit à ce pays 1a 
traD(|uillité , dont il ne jouit ccpciulant pas 
long-temps. En 6^9, les Khozares le subju- 
guèrent, et t'empire d'Orient n'y conserva 
qu'une ombre de souveraineté. Il prit alors 
le nom de Khozarie ou Gatzaric , à l'excep- 
tion de la partie montagneuse , qui s'appela 
Gothic , du nom des peuples qui y étaient 
restés. A la fui du siècle , le grand-duc 
Svi.itoslov, et apres lui son fils Vladimir, 
soumirent ces barbares; mais ce dernier 
prince , ayant épouse la sœur de rem|>crcur 
Basile, rendit à son beau-frère cette pres- 
qu'île, qui fut quelque temps après le lliéa- 
tre des guerres les plus cruelles entre les 
souverains de ('onslanlinople cl de Russie. 
Les Polovlzis profilèrent alors de la lassitude 
des armées belligérantes pour s'emparer de 



la Crimée; ils n'en furent chassés qu'en 1337 
par les Tartares de l'empire du Captehak , 
sous la conduite de Nogai, arrière-petit-fîls 
de Tchinghis-khan. Au démembrement de 
cet empire, la Crimée resta sous la dépen- 
dance des Tartares ^ogai , et comme leur 
principal commerce dans ce pays se faisait 
par la ville de Crim , toute la presqu'île prit 
le nom de Crimée, qui rappelle celui des 
Cimbrts et des Cimmériens . Depuis la domina- 
tion des Latins à Constantinople , les Grecs 
et les Vénitiens faisaient presque entière- 
ment le commerce de la Crimée ; les Génois, 
ayant obtenu en laGi de grands privilèges 
de l'empereur Michel Paléologue pour le 
commerce de la Crimée et U navigation sur 
la mer Noire, parvinrent, après de sanglons 
combats , è exclure les premiers de tout com- 
merce, et à dominer sur presque toute la 
contrée; ils bâtirent Kéfa sur l'emplacement 
de l'ancienne Theodosie , et en firent le cen- 
tre de leur pouvoir et l'entrepôt d'un com- 
merce considérable. Les Tartares, qui à 
cette époque étaient désunis , soufFrirent leur 
joug jusqu'à la 6a du xv*^ siècle; mais alors 
ils s'allièrent aux Tiirc^ , et ruinèrent en peu 
de temps tous les établissemcns «les Génois. 
En 147^) Mahomet II, profitant de la dis- 
sension qui régnait parmi les Tartares, mit 
la Crimée sous sa dépendance, en laissant à 
un khan le gouvernement du pays. Cet état 
de choses dura environ trois siècles , pendant 
lesquels le commerce de la Crimée fut entiè- 
rement ruiné , l'entrée do la mer Noire ayant 
été fermée à toutes les puissances de l'Eu- 
rope. En 1783, le khan de Crimée, ayant 
été contraint par les Turcs d'abdiquer, Ca- 
therine Il porta la guerre dans ce pays , et 
parvint à le réunir à .son empire; la paix de 
1791 lui en assura la possession, ('ette con- 
quête a été malbeureuscmeni marquée par 
des dévastations de toute espèce; des villes 
populenses et florissantes n'ont en peu de 
temps offert que des monceaux do ruines , et 
presque toute la population a disparu , ainsi 
que les monumoiis de l'ancieimc Grèce , de 
sorte que cette presqu'île est prcsqu'cnliè- 
rement dépouillée de ces précieux restes 
d'antiquité qu’on y rencontrait jadis à cha- 
que pas. 

La Crimée comprend les districts de Sim- 
fcropol , de Theodosie, de Koziov , et la 
partie méridionale de celui de Pérékop. Le 
gouverneur, subordonné au gouverneur-gé- 
néral de la Nouvcllc-Ru.ssic , réside à Simfc- 
ropol. 
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CRlMMITSCHAUouCIUMMITZSCHAU, 

rillc ilu roy. <lc Saxe, cercle «l’Ei’zpebirge, 
baill. et à 3 I. N. O. lic Zwickau , et à uq I. 
1/2 O. S. O. (le Dresde, sur la rive gauche 
de U Plciisc. Elle a des manufactures de 
drap, des ateliers de teinture, des impri- 
meries en couleur, des fabriques d'épingles, 
et des brosseries. 1,610 hab. 

CniMOND, paroisse d'Ecosse, comté d'A* 
berdeen , presbytère de Deer, à 3 1. N. 
N. O. de Peterhead, cl à 1 1 1. 1/2 N. N. K. 
de New-Aberdeen , sur la mer du Nord. 900 
habitons. 

CRINAN , canal d’Ecosse, comté d’Ar* 
gyle; il coupe l'isthme de la presqu'île de 
Koapdalc , et établit une communication en- 
tre le Loch-Crinan, petite baie formée par 
le golfe de Jura, et le Loch-Gilp, qui n'est 
qu'un epancberacnl du Loch-Fine. Sa lon- 
gueur est de a 1. 1 a. 

CRIO, Caiu Mrtopok, cap à l'extrémité 
S. O. de nie de Candie, dans la IMéditcr- 
ranéc. Lat. N. 35® 16'. Long. E. ai® lo^ 

CRIO, Taiopie» paoMONToniCM , cap de 
la Turquie d'Asie, sur la cote S. O. de l'A- 
natolie, sandjak de Mcntccbéh. Lat. N. 36® 
39' ao''. Long. E. a5® . Il termine 

une haute presqu'île qui s'avance entre le 
golfe de Stanchio, au N. O., et celui de Sy- 
mia au S. E. 

CRIQUA ou GRIQUA, ville de llottcnto* 
tic. Voy. Klaarm’atrr. 

CRIQUEBOEUF, village de France, dép. 
de 1a Seinc-Infcrieurc , arrond. et à 7 1. i/a 
N. E. du Havre, cant. et à i I. 3/4 S. O. de 
Fécainp. i,6ao hab. 

CRIQÜETOT-L'ESNEVAL, bourg de 
France, dép. de la Scinc-Infériciire , arrond. 
et à 4 E >/3 N. N. E. du Havre; chef-lieu 
de cant. 11 s'y lient des foires le lendemain 
des Cendres, le lundi des Rameaux, et les 
i5 mai, août, a novembre, et a8 dé- 
cembre. i,33o hab. 

CRISMONDO, bourg d'Espagne, prov. et 
à 9 I. N. O. de Tolède (Madrid), et à i 1. 
1/4 N. N. E. de Maqueda. 

CRISNÉE, village des Pays-Bas, prov., 
arrond. et à 31. 1/4 O. N. O. de Liège, cant. 
et à a 1. 1/4 de Hollognc-aux-Picrrcs. 3 16 hab. 

CRISPALT , Crispa alla , en roman Cresta 
alla, sommité la plus sept, du groupe du 
Gotbard, dans les Alpes Lépontiennes , 
à 3 I. 3'4 ^ - du Gothard , et à 4 !• 

3/4 S. S. £. d'Altorf. Elle est remarquable 
autant par son pic de roc , qui s'élève ma- 
jestueusement au milieu des glaciers, que par 
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le.s sources du Rhin antérieur et de la Rcuss, 
qui SC trouvent sur son versant mérid. Un 
sentier assex dangereux passe par le Cris- 
pait, et mène d'Amsteg à Sedniii. Au sommet 
du passage est une croix en fer , d'où vient 
le nom de Krcuzlibcrg que l'on donne aussi 
k cette montagne. 

CRISSO, Crissa, village de la Turquie 
d'Europe, dans la Livadic, sandjak de Né- 
grepont , à a 1. S. E. de Salone, et ù 10 1. 
i/a O. de Livadie. 

CRISTAL ( MONTS DE ), montagnes dans 
la partie .sept, de l'ilc Bornéo, intéressantes 
sous le rapport de leurs richesses minéralo- 
giques. A leur pied est le grand lac Kicni- 
Ballou, dans lequel plusieurs rivières pren- 
nent leurs sources. Quelques-unes de ces 
montagnes sont de formation volcanique ; 
mais aucune n'offre de volcan en activité. 
Les cratères de plusieurs sont maintenant 
remplis d'eau. 

CRISTAL (SERRAS DE), chaîne de mon- 
tagnes de la Guinée inférieure, sur la limite 
orient, du ('ongo. C'est au milieu de ces 
montagnes qu'est situé le lac Achelunda , 
d'où sortent , dit-on , le Zaïre et la Coanza. 

CUISTENEAUX, peuple indien de la 
Nouvelle-Bretagne, f'ov- Khistikeaox. 

CRISTIN A (S**. ), village du roy. Lom- 
bard-Vénitien, prov. et à 4 1- i/s E. de Pr.- 
vie, distr. et à 1 1. E. de Cortc-Olona. 11 est 
assez bien buti. i,48i hab. 

CRISTINA (S'*. ), ville du roy. de Naples, 
prov. de la Calabre Ultérieure i'*, distr. et 
à 3 1. S. K. de Paimi, cant. et à 3/4 de 1. S. 
d'Oppido. Elle avait été détruite par le trem- 
blement de terre de 1^83. 600 hab. 

CRISTÜVAL ( SAN ), village de Colombie, 
anc. roy. de Quito, sur le Supay. On ré- 
colte dans les environs de la cochenille et du 
sucre , et on y e.xploifc des mines d'or. 

CRISTOVAL DELA LAGUNA (S), ville 
de nie TcnérilTe. ^oy. Lacvha (La). 

CRITCH , village d’Angleterre, comté et 
ù 4 Derby, et à 1 1. i/a E. de 

Wirksworth , hundred de Morleston et Lit- 
church , sur la rive gauche du Derwent. a,oa4 
habitans. 

CRITCHOVO , viUe de la Turquie d’Eu- 
rope, sandjak et à la 1. i/a N. de Monastir, 
sur 1a rive droite du Kutchuk-Carasou. . 

CRITEUiL, village de France, dép. de 
la Charente, arrond. et à 4 L >/^ S. S. E. 
de Cognac, cl à 7 1. S. O. d'Angoulérae, 
cant. de Scgonzac. H y a des bnileries d'eau- 
de-vie. .5i 3 hab. 
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CRIVITZ, ville (lu grand-duché de Mcck- 
lenboiirg-Scliwcrin , dislr. et à 4 I* */^ 

O. de Pai'cliiiu, et à 3 1. ij‘À E. de Schwc- 
rin ; clicf-lieu de baill., sur le boriJ orient, 
d'un petit lac. Elle a des distilleries , des 
brasseries, des teintureries, des clouteries, 
et I manufacture de tabac. 11 s'y lient 3 foi- 
res par an. i,‘i44 

ClUXA , bourg du Brésil , prov. deGoyaz, 
dislr. de Goyazes, à i3 l. N. de Villa-Boa. 
Il a été fonde en 1734 , à 3 1. de U rivière 
dont il porte le nom. 11 y a 1 église parois- 
siale et 3 chapelles. 

CROAIUU ou CAMUCIM, rivière du Bré- 
sil , prov. de Ceara , qui prend sa source sur 
le versant orient, de la sc^rra de Ibiapaba, 
coule du S. S. O. au X. IS. E., passe à 
Granja, et va se jeter dans roccan Atlanti- 
que, à 10 1. O. de U baie de Jcricoacoara , 
après un cours d'environ 60 1. Elle est navi- 
gable , et olTrc à son eiiibouchnrc un bon 
mouillage pour de grandes barques qui ser- 
vent à l'eaporUtion des colons de la province. 

CRO.VTIE , Croatien, Libcrnix, contrée 
qui appartient à l'cropire d'Autriche et à la 
Tunjuie. La Croatie turque forme, dans le 
pachalic de Bosnie, une partie du sandjak 
de Bagua-Louka. La Croatie autrichienne, 
qui est de beaucoup la plus considérable , se 
divise elle-même en deux parties , dont l'une , 
sous le titre de royaume , constitue un des 
états de l'empire d'Autriche, et l'autre se 
trouve comprise dans le cercle de Carlstadt , 
en Illyrie. 

CRüA'rtE (ROY. DE), un des étaU de 
la monarchie autrichienne , regarde comme 
faisant partie intégrante de la Hongrie, et 
compris entre 44^ 4^'’ N., et 

entre 3a® 38' et 34® 36’ de long. E. j borné 
au N. par la Hongrie propre, dont il e-st sé- 
paré par la Drave ç ù l'Ë. par l'EscIavonie 
dont rillova, la Lonya, et la Save le séparent 
en partie; au S. sa limite est déterminée par 
les monts Vcicbilchi du cétc de la Dalmalic, 
et par l'Ounna et une ligne militaire de fron- 
tières du côté de la Turquie; à 1*0. il a le 
duché de Styrie, le roy. d'illyrie, dont la 
Save et la Kulpa le séparent sur une étendue 
considérable , et enfin la mer Adriatique. Sa 
longueur est de 55 1. du N. E. au S. O.; sa 
largeur, fort inégale, est dans quelques en- 
droits de 34 1) <^t dans d'autres, de 10 1. 
seulement; et sa superficie est de i,oa4 h 
Ce pays se trouve naturellement divisé en 
deux parties |>ar la Save. La partie merid. 
présente de hautes montagnes remplies d'a- 



bîmes , de grottes , d'enfoncemens , de con- 
duits souterrains, dans lesquels les eaux se 
perdent pour reparaître ensuite apres un 
cours mystérieux; ce sont les monts Velebil- 
ebi , division des Alpes Juliennes qui cou- 
vrent de leurs nombreuses ramifications cette 
partie de la Croatie; parmi ces ramifications, 
on rc^marque la Grande et la Petite KapcUa 
qui courent à l'E. de la chaiiic principale. 
La partie sept., moins montagneuse, est ce- 
pendant traversée par une branche des Alpes 
Carniqties , branche importante qui forme la 
séparation des eaux tributaires d'un côté , de 
la rive droite de la Drave, et de l'autre de la 
rive gauche de la Save. Toute la Croatie est 
comprise dans les bassins de ces deux rivières 
qui , avec la Kulpa et l'Ounna , aflluens de U 
rive droite de la Save, en sont les seuls cours 
d'eau considérables; toutes ces rivières sont 
navigables , mais sujettes à des débordemens 
qui forment de vastes marais, principalement 
dans la partie orient, de ce pays. Il y a plu- 
sieurs lacs : les plus remarquables sont au 
centre de la partie mérid. , et forment des 
chutes curieuses. Le climat de la Croatie est 
très-varié : dans U partie mérid., il règne de 
septembre en mai , un vent impétueux 
nommé bora , qui y cause ({uelqucfois un 
froid très-vif ; la température de la partie 
opposée est plus douce, principalement sur 
le bord de l’Adriatique. Le sol vers le S. est 
presque partout stérile , et le peu de grains 
qu'on y cultive est expose aux ravages des 
torrens ou à la violence des vents; au N. les 
terres sont généralement meilleures, et il y 
a des plaines très-fertiles surtout le long des 
rivières. Les principales productions sont le 
mats , l'orge , le millet , l’avoine , et quelques 
fruits, particulièrement une espèce de pni- 
nes dont on fait une liqueur agréable. Dans 
le N. on cultive la vigne avec soin , cl le vin 
(pi’cllc produit est excellent et très-spiri- 
tueux; le imiricr , l’olivier, et le figuier, 
sont cultivés avec succès le long des cotes. 
Une grande partie de ce pays est couverte 
de forêts peuplées de chênes, de frênes, 
d ormes , de pins , de sapins , et de bois de 
teinture. 11 y a peu de pâturages; les chevaux 
qu’on y élève sont petits cl faibles , et les 
moulons fournissent une laine de qualité in- 
ferieure; l'éducation des abeilles est consi- 
dérable. 11 y a des mines de cuivre : la plus 
importante est celle de Szamabor, dans la 
partie sept., qui occupe uoo ouvriers. 

Le roy. de Croatie commerce par terre 
avec la Turquie, la Hongrie, cl l'illyric, et 
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par mer avec rilnlie ; scs relations avec la 
Turquie sont ti'cs-pcu importantes. Le com- 
merce intérieur est facilite |>ai* les belles 
routes (le Caroline et de Joséphine, ainsi que 
par la Drave , la Save, et U Kulpa. Le rc* 
censément de 1794 fsit monter la pop. de 
ce Toy. à 6^6,697 liab. 

Les babitans sont Allemands et Slaves; les 
premiers, qui sont les moins nombreux, vi' 
vent pour la plupart dans les villes et les 
villages ; les Slaves , premiers habitans du 
pays, vivent dans les campagnes : la plus 
grande partie de ces derniers est origiiiuire 
de la Rascic, et professe les religions catho- 
lique et grecque. Il y a quelques juifs. 

La Croatie est la partie de l'ancienne lU 
lyrie que h‘s Romains nommaient Libtumia , 
à laquelle Valcrius Mcssala Corviiius donna 
le nom de Coruacia. Dans le moyen âge, 
réunie à la Dalmatic, elle cul scs propres 
souverains , qui cependant étaient soumis à 
l'empire d'Orient. Dans le xi^ siècle , S*. Sla> 
nislas réunit ce royaume à celui de Hongrie, 
dont il a toujours fait partie intégrante de- 
puis cette époque. A la paix de Vienne en 
1809, TAutriche céda à la France tout le 
pays situé au $. de la Save ou 1 a Croatie mi- 
litaire, qui fut annexé aux provinces Illy- 
riennes ; depuis i 8 i 5 , il est rentré sous sa 
domination. 

Le roy. de Croatie est divisé en Croatie 
civile et Croatie militaire ; la première, qui se 
trouve entièrement au N. de la Save, com- 
prend les comitats d'Agram, de Kùros , et de 
Warasdin ; U seconde , située en grande 
partie au S. de 1 a Save, renferme les gené- 
raJats de Carlsladt, de Warasdin, et du 
Banat-Granze ou Ban de Croatie. Les comi- 
tats sont divises en marches ou jaras , et 
les généralals en distr. régimentaires. Agram 
en est la capitale. 

CROATIE TURQUE , pays de Ia Turquie 
d'Europe, /'qy. Baojia*Louxa. 

CROBO , pays de la Guinée supérieure , 
à la côte d'Or, au N. des roy. d'Aquapim et 
de Ningo. Les habitans ont su maintenir leur 
iAépcndancc malgré les efforts du souverain 
d'Achanti. 

CROCouCROCQ, bourg de France, dép. 
de la Creuse , arrond. et à 4 1 - S. E. d*Au- 
busson , et à II 1 . i/a S. E. de Guéret; 
chef-lien de cant., près de la rive gauche de 
1 a Tardes , sur le sommet d'une montagne. 
11 a été fortifié. On y fait commerce de grains 
et de bestiaux. H s'y lient 1 1 foires par an. 
534 bab. 



CROCE (MONT), un des sommets des 
Alpes Carniques , sur la limite du roy. Lom- 
bard-Vénitien et du roy. d'Illyrie , à i 4 1 - N. 
E. de Bcllunc. Du temps des Romains, il y 
existait un passage commode. On y trouve 
des inscriptions romaines à $78 et à 7Q0 toi- 
ses au-dessus du niveau de la mer. 

CROCE (S**.), cap de la côte orient, de 
la Sicile, prov. et distr. de Syracuse , à i 1 . 
N. E. d'Agosta. Lat. N. 37® i 5 '. Long. E. 
lu® 55 '. 

CROCE (S'*.), bourg de Sicile, prov. et 
à iG 1 . 1/2 O. S. O. de Syracuse, distr. et ù 
4 1 - 1/2 S. O. de Modica , et à 1 1 . de la mer. 
On V voit les ruines de Cancana . 

CROCE (VIEUX) , ville sur la côte S. O. 
de Sumatra, entre Bcncounat et Cawour. 
Lat. S. 5 ® 11'. Long. E. 101® 27'. Les An- 
glais y ont un comptoir. 

CROCE (S'*.), bourg du grand-duché de 
Toscane, prov. de Florence, vicariat et à 

1 I. i;2 N. N. O. de S. Miiiialo, sur la rive 
droite de l'Arno. Il a 1 couvent, et des ma- 
nufactures d'étoffes de laine et de soie. 3 , 000 
habitans. 

CROCE-Dl-MAGLIANO (S*». ) , bourg du 
roy. de Naples , prov. de Sannio , distr. et à 

2 1 . 3'4 S. E de Larino, et à 7 I. 3/4 N. E. 
de Campobasso j chef-lieu de cant. , dans une 
belle plaine. Il est entouré de murailles et 
renferme une belle église ornée de stucs. 11 
s'y tient des foires le 20 juillet et le 9 août. 
2,4G3 liab., dont une partie suit le rit grec. 

CROCE-DI-MÜRCONE (S'V), bourg du 
roy. de Naples, prov. de Sannio, distr. ri 
ù 4 1 - 1/4 Campobasso J chef- 

lieu de cant. 11 y a 2 églises, 1 couvent, et 
t source sulfureuse dans les environs. 2,Goo 
habitans. 

CROCODILE-ISLANDS , groupe de petites 
iles , sur la côte de la Nouvelle-Hollande, par 
12® de lat. S. et i 32 ® 4 <>' de long. E. ; par- 
tie dans la baie de Casllcrcagh, et partie au 
N. de celte baie. 

CRÜCON-ISLAND, île de la merde Chine, 
à 3 o I. N. de celle de Lieou-tchcou , une des 
lies du groupe du même nom. 

CRODALLE, village de France, dép. de 
la Seine-Inférieure, arrond. et ;i 10 1 . 1/2 
N. N. K. de Rouen, cant. de Londinières. 
367 hab. U y a une verrerie aux environs. 

CRODO, bourg des ÉlAls Sardes, div. de 
Novarc, prov. et h 3 l. N. de Domo-d'Os- 
sola ; chef-lieu de luand. , sur la rive droite 
du Tocc. Goo hab. 

CROFF , village des Étals Prussiens , prov. 
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«lu Bas-Rhin, régence et à 9 1 . 1/4 N. E. «le 
Trêves , cercle et à 3 1 . E. de Witllich, sur 
la rive gauche de la Moselle. i,ta 3 hab. Sun 
territoire produit du vin , et il y a des mines 
de cuivre. 

CUOGIIAN , montagne d'Irlantic , prov. 
«le Loinster, comté de Wexford, baronnie et 
à Q 1 . l/a N. O. de Goreyr. En 179.^ , on a 
découvert à sa base, entre Arklow et Agrim , 
une mine d*nr qui avait donné U l'ouverture 
(piclques espérances qui ont été détruites par 
1«?8 fouilles. 

CROGHA^SViLLE , comm. des ËtaU- 
Unis, état d'Ohio, chef-lieu du comte de 
Saiidusky, sur la rivière de ce nom , à 37 1 . 
N. de Golumbus, vis-à-vis du fort Stephen- 
son , qui fut assiège sans succès par les An- 
glais et les Indiens en idi 3 . Pop. : 78 hab. 

CROÏA , sandjak. de la Turquie d'Europe, 
pach. de Scutari, l>orné au N. , par les .san- 
djak.» «le Scutari et d ïakova ; à l'E., par ceux 
«le Prisrendi cl d'Okhrida ; au S. , par ce 
«Icrnicr, et à l'O. , par ceux de Tyranna et 
de Scutari. Sa plus grande longueur, du N. 
au S., est de 1 7 1 . i/^ , et sa largeur moyenne , 
de l'E. à rO. , de i 3 à 14 1 - C'est un pays 
couvert de montagnes , surtout dans la partie 
sept, où l'on remarque le mont Keroubi. Il 
est arrosé par un grand imnibre de rivières ; 
les principales sont : le Matt , la Vardasa, 
la INlala-Fandc , la Velika-Fande, et le Drin 
qui en forme toute la limite sept, et une par- 
tie de la limite occid. Ce sandjak produit du 
blé et beaucoup «le bois. Les habitons sont 
un mélange «l'Albanais , de Serviens et de 
Bulgares. ll.s se sont maintenus indépendans 
depuis Skanderbeg. Le chef-lieu porte le 
même nom. 

CROÏA ou AK-HiSSAR, ville de la Tur- 
quie d'Europe, pach., et il i 5 1 . 1/2 S. S. E. 
de Scutari , et à 3 I. 1/3 N . de Tyranna ; chef- 
lieu de sandjak, sur une colline. Elle a un 
chàtcau-fort C'est la patrie de Skanderbeg. 
6,000 hab. 

CROISIC(LE), ville et port de mer de 
France , «Icp. de la Loire-lnfcrieurc, arrond. 
et à 10 I. O. de Savenay , et à iG 1 . 1/3 O. 
N. O. «le Nantes; chef-lieu de cant. , entre 
les cmhmichures de la Vilaine et de la Loire, 
au S. de l'nn-se «le Pcmhron. Lat. N. 4 "® * 7 ^ 
43^'. J.*ong. O. 4 " 3 o". II y a I tribunal 

«le commerce, 1 bourse, et i école d'hydro- 
graplùe. Il s y fait une forte pêche de harengs , 
de maq«icreaii\ et de sardines, et un com- 
nici'cc considérable de soude de varec et de 
»el tiré des marais qui sont à l'E. de cette 



ville. Foire de 8 jours le 33 septembre. Pa- 
trie du P. Bougiier. 3,300 hab. On a décou- 
vert depuis peu dans les environs du minerai 
d'étain. 

Ce port était très-florissant dans le xvii* 
siècle par des pêcheries lointaines «|u'il ex- 
ploitait avec succès. 

CROISILLE (LA), village de France, dép. 
«le la llaiite-Vienuc , arrond. et à 7 l. i/a 
S. E. de Limoges, cant. de Cbuteau-Neuf. 11 
occupe le sommet le plus élevé des montasnet 
qui bornent le bassin de la Vienne du côté 
S. E. 1,643 hab. 

CROLSILLKS , village de France, «lép. du 
Pas-de-Calais, arrond. et à 3 1 . 3^4 
d'Arras ; chef-lieu de cant. 949 hab. 

CRÜlSS.ANT, île du Grand-Océan équi- 
noxial, qui peut être considérée comme fai- 
sant partie «le l'archipel Dangereux , nu S. E. 
duquel elle est située , par ' à 3 ° 33' de lat. S. 
et 137® 5 o' de long. O. Elle a environ 3 I. 
de circonférence , et la forme d'un croissant, 
ce qui lui a fait donner son nom. Scs bords 
sont formés de pierres et de sable de corail , 
qui , poussés par la violence des eaux, s'élè- 
vent, principalement du c«Uc de la pointe S. 
K., à une hauteur de 3 o à 3 o pieds. Quelques 
voyageurs qui ont vu plusieurs habilaos de 
cette île , les dépeignent d'une taille moyenne 
cl de couleur cuivre clair ^ ils vont nus , ex- 
cepté le milieu du corps, qu'ils couvrent d'un 
morceau d'étoffe. 

CROISSY'-LA-UAYE , village de France, 
dcp. «le 1 a Seine-Inférieure , arrond. et à 7 I. 
S. de Ncufcliatel , et à 5 1 . E. de Rouen , cant. 
d'Argueil. li y a une papeterie. 1,000 hab. 
Le territoire est bouiUeux. 

CRÜlSSY-SÜR-SEIN E , village de France . 
dcp. «le Seioe-ct-Oise , arrond. et à 3 1 . N. 
de Versailles, cant. et à 1 1 . i |4 E. S. E. de 
Saint-Germain-en-Laye, dans une belle si- 
tuation, sur la rive droite de la Seine, qui 
y forme la grande ilc de la Loge. On y voit 
un beau château d'un style assez élégant, et 
plusieurs belles maisons de campagne. 5 oo 
habit.ins. 

CROIX, liamcaii des Pays-Bas , prov. 

5 1 . de Namur, arrond. et à 4 h 1/3 de 
Dinant , cant. et à 3 I de Cincy. 

CROIX (COL DE L.\) , passage des Alpes 
(^niticnoes , entre la France et l'Italie , à 3 1 . 
N. du mont Viso, et à 8 1 . 8 . E. de Brian- 
çon. On y trouve du porphyre brun ou feuille- 
morte, à cristaux gris, blancs et verdâtres. 

CROIX (S*®.), une des Petites Antilles, la 
plus mérid. des des Vierges, située sous 17* 
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45' de Ut. N. et 10' de long. O. Elle a 
8 I. de long et a 1 . i^'a dans sa plus grande 
largeur; on évalue sa supcrûcicà i 3 I. C'est, 
en général, un pays plat; on ne remarque 
qu'une chaîne de collines sur la côte sept. 
Sainte-Croix est arrosée par plusieurs ruis- 
seaux qui tarissent durant une partie de l'an- 
née. Scs côtes sont très-decoupées : on y 
truuTC 1 .5 baies ou l'on peut jeter l'ancre. Les 
meilleurs ports sont ceux de Christianstad et 
de Frcderichsta<l. L'air y est malsain à cer- 
taines époques , et l'eau est rare et mauvaise. 
Quoique maigre, le -sol est cependant très- 
fertile en coton et en cannes à sucre; le café 
et riiidigo y réussissent moins bien. Il y a 
trrs-pcii de bois. Dans la partie sept. , on 
nourrit un grand nombre de bestiaux. On 
estime le produit annuel de Sainte-Croix à 
environ 1 4 millions de livres de sucre , 4 mil- 
lions de litres de rhum, ia,Goo livres de coton, 
et autres productions. 

Celte lie est divisée en 9 quartiers ou distr. , 
dont chacun nomme un représentant au con- 
seil d'administration de la colonie; elle ren- 
ferme 33 , 000 hab., sur Icsquel.s on compte 
3 o,ooo noirs esclaves. La religion luthérienne 
est la dominante ; les frères moraves y ont 
des rois.sionnaires. 

Christianstad , capitale de toutes les pos- 
sessions danoises dans les Indes occidentales , 
est aussi le chef-lieu de cette île. 

Saillie-Croix a été découverte par Christo- 
phe Colomb dans son second voyage. Elle a 
souvent cliangé de maîtres. En iG 43 , les An- 
glais et les Hollandais se la partagèrent; ces 
derniers en furent chassés par les Anglais, 
qui le furent à leur tour par les Espagnols. 
Les Français qui y arrivèrent à cette époque 
restèrent maîtres de l'îlc; en iG 5 o , ils en 
furent expulsés par les Espagnol.s, mais ne 
tardèrent pas à la reprendre. En i ^33 , elle 
fut cédée au Danemark pour la somme de 
iGo,ooü rixdalers ou ^ 38 , 000 lîv. tournois. 
En 1807, les Anglais rcnlcvèrent à celle puis- 
sance, et la gardèrent jusqu'en 1814 , époque 
a la<|ucllc elle lui a été restituée en vertu du 
traité de Paris. 

CROIX (S*®.), ville de Barbarie, 

Agadir. 

CROIX (S*®. ) , Sania-Cruz J ville et prin- 
cipal port des îles Canaries , agréablement 
située au pied d'une montagne , sur la côte 
orient, de l’ilc de Ténérilfc, à rentrée de 
la baie de son nom , par u8" 28'’ o*' de lat. 
rs. et 18" 33 ' 3 o" de long. O. C'est la capi- 
tale de nie, et 1a résidence du gouverneur, 
Dict Gkoor. ;j. 
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des principales autorités des Canaries , et de 
tous les consuls des puissances étrangères. 
Le climat y est très-cliaud . L'aspect en est 
triste. Les rues en sont larges, droites, et 
garnies de trottoirs , et il y a un grand nom- 
bre de maisons assez bien bâties. Toutes 
sont à toits plats et blanchies extérieure- 
ment. ce qui contraste avec une masse de 
rochers noirs taillés à pic et dénués de 
végétation, qui s'élèvent derrière la ville, 
et contre lesquels une partie des maisons 
est adossée. On y remarque les églises , quel- 
(|ue$ fontaines , et une belle place publi- 
que ornée d'un monument en marbre blanc 
de Carrare de 3 o pieds de haut, et dédié 
à N. D. de la Candclaria, dont on voit une 
petite statue au sommet. Cette ville a une 
petite bibliothèque. Le long du quai règne le 
Mail, belle promenade plantée de plusieurs 
rangées d’arhres. Ce qui fait ravaiitagc du 
port de Sainte-Croix, c'est la rade, qui est 
la principale de l'ilc , et qui offre un mouil- 
lage sûr, et où to à 12 vaisseaux de guerre 
peuvent facilement tenir. Le môle, construit 
en pierre de taille, s'avance beaucoup dans 
1 a mer. Le.s flots s’y brisent avec tant de 
violence , qu'il n'est ni commode ni sûr de 
vouloir y débarquer. A son extrémité s'élève 
un vieux chaleau-fort , arme de quelques 
pièces d'artillerie , parmi lesquelles on mon- 
tre celle qui a coupé le bras à Nelson , lors- 
que cet amiral essaya de débarquer à Sainte- 
Croix. Sur la cote N. de U rade est une 
petite forteresse qui sert de prison. Cette 
ville, sur la route de rAmerique et des In- 
des , est très fréquentée ; la plupart des vais- 
seaux destinés pour ces contrées y mouillent 
pour y faire de l'eau et y prendre des provi- 
sions. C'est aussi par ce port que se font les 
exportations des vins blancs estimés de Téné- 
riffe, dont on recueille a 5 ,ooo pipe.s par an 
dans les Canaries. Une partie de ces vins 
passe aux Espagnols; une autre partie est 
enlevée par les Anglais , qui portent en 
retour des produits de leurs manufactures. 
Les Américains des États-Unis prennent le 
reste en échange de blé, de merrain, de 
tabac, et de chevaux. 8,400 hab., parmi les- 
quels on distingue beaucoup d'ecclésiastiques 
et une foule de mendians ires-importuns. 

Cette ville est entourée de montagnes stéri- 
les, cl le fameux pic de Ténériffe n'en est 
éloigné que d'cnvii*on i 1. 

CROIX (S*®.), cap sur la côte sept, de 
l'ilc de Candie. Lal. N. 35 ° q 5 ' . Long. 

K. 22° 38 ' 16". 

18 
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CROIX (S*®.), Oros Staveros J Oincprs, 
U plus haute montagne de Tilc de Chypre, 
au centre de laquelle elle est située. Elle 
atteint presque la région des neiges étemelles y 
c'est dans les belles campagnes qui l'environ- 
nent que les anciens avaient placé le séjour 
de la déesse de la beauté. 

CROIX (S'®.), rivière des États-Unis, 
territoire du Nord-Ouest; elle prend sa source 
dans le pays des Mille-Lacs , par 4^^ de lat. 

N. et 95** de long. O., se dirige vers le S. S. 

O. , traverse le lac de son nom , dont la lon- 
gueur est de 3 1. et la largeur d’i 1. , et se 
réunit au Mississipi, par la rive gauche, 
après un cours d'environ 55 1. La source de 
cette rivière n'est éloignée de celle du Bois- 
brûlé que d'i/4 de 1. 

La rivière S**. Croix a 5o toises k son 
embouchure , et est narigable dans tout son 
cours et eu toutes saisons. La compagnie 
anglaise du N. O. a formé un établissement 
sur ses bords^ à aa 1. au-dessus du lac ; mais 
les Indiens Sionx réclament la propriété du 
cours de cette rivière à son embouchure , 
tandis que les Chipcouays, les Folles-Avoi- 
nes , et d'autres peuplades en occupent les 
sources. 

CROIX (S*®.) ou PASSAMAQÜODDY, 
rivière qui forme une partie de la limite 
entre l'état de Maine dans les États-Unis et 
le Nouveau-Brunswick dans la Nouvelle- 
Bretagne; elle sort de plusieurs lacs, coule 
du N. O. au S. K. , reçoit à droite les eaux 
de plusieurs autres lacs , et se jette dans la 
baie de Passamaquoddy formée par l'océan 
Atlantique, sous 4^° 7' ^9^ 

de long. O. , après un cours d'environ 
3o lieues. 

CROIX (S*®.), village de France, dép. 
de la Di*ûme, arrond. , cant. et à il. 3/4 O. 
de Die, sur la rive droite de la Drôme. 11 y 
a une fabrique de petites étoffes en laine. 3oo 
habilans. 

CROIX (S*®.) , village de France , dép. 
de la Haute-Garonne, arrond. et à 4 1- >/4 
N. de Toulouse , cant. de Fronton. 11 y a 
une verrerie. 436 hab. 

CROIX , village de France , dép. du Nord, 
arrond. et à 1 1. 3/4 N. E. de Lille, cant. 
de Roubaix. 11 a des filatures de laine. 1,168 
hab. 11 y a des can’ièrcs de grès dans les en- 
virons. 

CROIX (S*®.) , bourg de France, dép. du 
Haut-Rhin, arrond. , cant. et à 1 I. 3/4 6. 
de Colmar. 11 y a des mines de houille. 1 ,o33 
hnbitans. 



CROIX (S**.), village de France, dép. 
du Haut-Rhin , arrond. et à 5 I. 1/4 N. O. de 
Colmar, cant. de S*®. Marie-aiix-Mines. 11 y 
A I filature de coton et i fabrique d'huile. 
a,too hab. Son territoire renferme des mines 
de plomb tenant argent et de cuivre. 

CROIX (S'®.), bourg de France, dép. 
de Saône-et-Loire, arrond. et à 1 I. i/3 S. de 
Louhans, et à 10 1. N. E. de Mécon , cant. 
de Montpont , sur la rive gauche du Solnan. 
841 hab.' 

CROIX (S*®.), archipel du Grand Océan 
équinoxial, Caez (S’*.). 

CROIX (S^®.) , ville de Russie, en Europe , 
prov. du Caucase, sur la Kouma, au milieu 
des déserts où errent les Kalmuks. 4<> famil- 
les de la colonie du mont Bechtof sc sont 
transportées près de cette ville , qui est l'an- 
cienne Madjaram. 

CROIX (S*®.), bourg de Suisse, cant. de 
Vaud, distr. et à a 1. i/a O. de Granson, et 
à 8 1. i/a N. Ë. de Lausanne; chef-lieu de 
cercle, au pied du Chasseron. Sous les ducs 
de Savoie , il envoyait des députés aux états 
du pays de Vaud. On y fabrique de l'horlo- 
gerie , de la coutellerie , et de la dentelle. 

CROIX-AUX-MINES (LES), village de 
France, dép. des Vosges, arrond. et à a 1. 
1/3 S. E. de S*. Dicy, et à 10 I. i/3 E. d'É- 
pinal , cant. de Fraise. i,a6o hab. Son ter- 
ritoire renferme des mines de plomb tenant 
cuivre et argent. 

CROIX-DANS-LA-HAYNE (S<«.), bourg 
de France, dép. de la Manche, arrond. et 
à a 1. l/a O. de Cherbourg, et à 1. f/4 N. 
O. de S^. Lô, cant. de Beaumont. 

CROIX-DE-MONTFERRAND (S*®.), vil- 
lage de France, dép. de la Dordogne, arrond. 
et à 6 1. 3/4 S. E. de Bergerac , cant. et à 

I 1. 1/3 S. E. de Beaumont. 544 ^^6. Il y a 
des forges dans les environs. 

CROIX-DES-BOUQUETS (LA), bourg 
de nie d'Haiti , dans l’auc. partie française, 
dép. de rOuest ; chef-lieu d'un arrond. qui 
comprend i3,833 hal>. 

CROIX-DE- VOLVESTRE (S*®.), village 
de France, dép. de l'Aricge , arrond. et à 
3 1. i/a N. de S*. Girons, et à 9 I. O. N. O. 
de Füix ; chef-lieu de cant. , sur la rive 
droite du Voip. Il y a des fabriques de drap, 
drogucts , ras, et poterie en Icrrc de pipc- 

II s'y tient 6 foires par an. i,5oo hab. 

CROlX-EN-ÜRIE ( LA ) , village de France, 

dép. de Scinc-ct-Mame , arrond. et à 3 1. 
3/4 O, de Provins, et à 7 1. E. N. E. de 
Melun , cant. de Nangis. On y remarque Par 
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chitccture de l'église jKiroissialc et rancicn 
château de Sossoy. 11 y a un four à chaux, 
^oo hab. 

CROIX- LEZ -ROUVEROY, village des 
Pays'Bas , prov. duHainaut, à a 1. i/4 de 
Mods, arr. et à 7 l. de Cliarleroi, cant. et 
à 1 1. 1/4 de MerbeS'Ie-ChAtcau. 37 S hab. 

CROIXMARE, villago de France, dép. 
(le la SeinC'Inféneurc • axrond. et à 5 1. q/ 3 
N. O. de Rouen, cant. de Pavilly. Il s'y 
tient des foires le mars et le 3o juin , 
pour chevaux, vaches, et moulons. 84 » hab. 

CROIX-ROUSSE (LA) , comm. de France, 
dép. du Rlidne , formant un des faubourgs 
de Lyon. Elle a rtc érigée en ville par ordon* 
nancc royale du 3 ^ août 1831 . 

CROIX-SC LENFROY (LA), bourg de 
France, dép. de l'Eure, arrond. et à 3 I. 
3/4 S. S. E. de Louviers, cl à 3 I. N. E. 
d'Evreux, cant. de Gaillon, sur la rivedroite 
de l'Eure. ^30 hab. 

CROIX-S'. OUEN (LA), village de France, 
dép. de rOise, arrond., cant. et à 1 I. 3/4 
S. S. O. de Compïègne, sur la lisière de 1a 
foret de ce nom , et il 13 1. i/3 K. de Beau- 
vais , près de la rive gauche de l'Oise. Au ha- 
meau du Bac-de-la-Croix , qui dépend de ce 
village, 00 a établi 1 fabrique de vitriol et 
d'alun, t , 000 hab. 

CROIX-SUR-BUCHY (S*«.), village de 
France, dép. de la Seine-Inférieure, arrond. 
et à 5 1. 1/4 M- E- de Rouen, cant. de Buchy. 
Il s'y tient 1 foire le i4 novembre , principa- 
lement pour bestiaux. 535 hab. 

CROIX-SÜR-MEUSE (LA), village con- 
sidérable de France , dép. de la Meuse , ar- 
rond. et à 5 1. 1/3 N. TS. 0. de Commcrcy , 
cant. de Pierrefitte , sur la rive droite de la 
Meuse. 

CROJA, villedelaTurquied'Europc. 
Caoia. 

CROKANE , montagne d'Irlande, prov. de 
Munster, comté de Cork , à 3 1. N. de Duii- 
garvan. 

CROKER , ilc du Grand Océan équinoxial, 
près de la cdte sept, de la Nouvelle-Hollan- 
de, au N. O. de la baie Mountnorris, et au 
N. E. de la péninsule de Cobourg dont elle 
est séparée par le détroit de Bowen; elle a 
environ 8 1. de longueur et i 1. de largeur. 
Elle est terminée au N. par un cap de même 
nom. Lat. S. ii** 6.^ Long. E. i3o° lu^. 

CHOLLES, village de France, dép. de 
risèrc , arrond. et à 4 1- N. K. de Grenoble, 
cant. du Touvet. li y a des fabriques de cuirs 
forts. 1 ,<34 hab. 
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CROMARTY (FRITH OF), baie formée 
par la mer du Nord , sur la cûlc orient, de 
rÉcoüse , entre les comtés de Ross et quel- 
ques parties de ceux de Cromarty et de 
Nairn ; elle pénètre dans les terres l'espace 
de 6 1. 3 / 4 , et sa plus grande largeur est de 
3 1 . t/a. Son entrée est entre 3 promontoires 
qu'on appelle les Sutors, éloignés l'un de 
lautrc d'environ 1/3 I. Cette baie est pro- 
fonde et reçoit les eaux d'un grand nombre 
de lacs et de torrens. La hauteur du rivage 
et l'abri constant que lui procure le pays en- 
vironnant , rendent cette baie le refuge le 
plus sûr et le plus commode pour les navires 
qui arrivent de la Baltique et de la mer du 
Nord. 

CROMARTY, comté d'Écosse, formé d'un 
grand nombre de petites parties séparées les 
unes des autres et toutes enclavées dans le 
comté de Ross. La partie située à l'E. dans 
la presqu'île de Black-lste, entre la baie de 
Cromarty et le golfe de Murray , constituait 
auU'cfoia tout le comté ; vers la fin du xvit'' 
siècle , il fut augmenté de i5 fois son éten- 
due, en y annexant les possessions du 1 '*^ 
comte de Cromarty ; et maintenant la por- 
tion la plus considérable nommée Coygacli , 
est située sur la cûlc occid. de l'I^cosse, au 
N. de la baie de Broom. On évalue la super- 
ficie totale de ce comté à 44 1* Gc pays est 
très-varié; les parties de l'E. sont en plu- 
sieurs endroiU fertiles et bien cultivées; l'in- 
térieiir et la partie occid. sont presque en- 
tièrement couverts de montagnes stériles ; il 
n'est arrose que par dos cours d'eau peu con- 
sidérables , mais il y a beaucoup de lacs dans 
le Coygach. La température de ce comté est 
gcncralcroent froide et humide. L'agriculture 
y a fait peu de progrès. On y élève peu de 
troupeaux. 11 y a de la chaux , de la pierre 
de taille, et de la houille dans Black-lslc. La 
pèche est peu active sur les côtes. On fabri- 
que beaucoup de sacs, de cordages , et d'au- 
tres objets en chanvre. 

Le t^romarty ne renferme qu'une seule pa- 
roisse entière et plusieurs parties de dix au- 
tres , toutes dépendantes des presbytères de 
Cbanonry et de Dingwall. 11 envoie alterna- 
tivement avec le comté de Nairn 1 membre 
au parlement. 4^3 1 5 hab. Cromarty en est le 
chef-lieu. 

CROMARTY , ville d'Écosse , chef-licii de 
comté , presbytère de Chanonry , à l'exlrc- 
mité N. K. de la presqu'ilc de Black-Jslc, 
entre la baie de Cromarty et le golfe de Mur- 
ray, à 5 I. 1/4 M- E. d'invcincss, et à 
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4 a I. N. N. O. tl'Kdimbourg. Lal. N. Sj" 
43' o". I.oiig. O. 6 " aa' i 5 ". Klle a des fa- 
briques de loilcy de clous, et de cordagcs,et 
un cliantier de construction. Maigre sa si- 
tualion avantageuse et la sûreté de son port, 
elle fait peu de commerce. Elle a renonce 
au droit d'envoyer 1 membre au parlement. 
3 , 65 o bab. 

CKOMBEKE, village des Pays-Bas, prov. 
de Flandre occid., à 1 1 1 . de Bruges, arrond. 
et à 3 1 . 3/4 de Fumes, cant. et à 1 1 . de 
Reningben. 904 bab. 

CROMDALK , village d'Ecosse , comté et 
à 10 I. E. S. E. d’Inverness, presbytère d'A- 
bernetby, sur la Spey. a, 85 o bab., y compns 
la population de l'enclave que forme la pa- 
roisse de ce nom dans le comté d'Elgin. 

En it)90 , il se livra dans les environs une 
grande bataille entre les partisans de Guil- 
laume iii et ceux des Stuarts. 

CROMER, bourg d'Angleterre, sur la côte 
N. E. du comté de Norfolk, hundred d'Er- 
pingliam-Norlh , à 3 I. i/a N. N. E. d'Ayls- 
bam , sur 1 a mer du Nord. Les cmpictcmcns 
de la mer y sont considérables. On dit qu'une 
ville de Shipden , située entre Cromer et l'O- 
céan , a entièrement di.sparu : une partie de 
Cromer même a déjà été envabic par les eaux; 
on a essayé plusieurs fois et toujours vaine- 
ment, d'y construire un mûlc. Ce bourg est 
habité en grande partie par des pêcheurs. 
Dans la belle saison on y vient prendre des 
bains de mer. Il s'y tient i foire le lundi de 
la Pentecôte. i,oa 3 hab. 

CROMFORD, bourg d'AnglelciTC , comté 
et à 4 1 - i/'-i N. N. E. de Derby, hundred 
cl à 3/4 de 1 . N. de Wirksworlh, sur le Der- 
went et sur le canal de Cromford. Ce n'clait 
il y a peu de temps qu'un petit village : il 
doit sa prospérité à une Hlalure de coton à la 
mécanique , qu'y fit construire sir Richard 
Arkwright. 11 y a maintenant d'autres filatu- 
res et des fabriques de bas et de dentelles. 
1,^43 bab. 

CROMFORD (CANAL DE), en Angle- 
terre , comté de Derby ; il commence près 
du bourg qui lui donne son nom , longe d'a- 
bord le Derwent en se dirigeant au S. E. , 
abandonne ensuite celte rivière, se dirige 
à l'K. , s’unit au canal d'Ervsasb, et va se ter 
miner près de Pinxlon, à 1 I. E. S. E. d'Al- 
lerton. Son dcveloppcmenl est d'environ 5 I. 
Ce canal a plusieurs braiichcH qui se dirigent 
vers les houillères des environs. 

CROMIÈRES , village de France, dép. de 
la Sartlie, arrond. , cant. et à 1 1 . 3/4 N. O. 
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de La Flèclie, et à 8 1 . 3/4 S. O. du Mans. 
1 ,057 bab. 

CROMVOORT, village des Pays Bas, prov. 
du Brabant sept. , arrond. et à il. 1/4 de 
Bois-lc Duc.,cant. età 3 1 . de Boxlcl. 43 a hab. 

CRONACH, ville de Bavière, /'cy. Kao- 

KACll. 

CRONAT-SUR-LOIRE, bourg de France, 
dép. de Saônc-ct'Loire , arrond. et à la 1 . 3/4 

N. O. de Cbarolles, et à aa 1 . O. N. O. de 
Maçon , cant. de Bourbon-Lancy ; sur 'une 
hauteur, à quelque distance de U rive droite 
delà Loire. t,aii bab. 

CRONAY , petite ile d'Écosse , sur la côte 

O. du comté de Sutherland, au S. de l'ilc 
d'Oldney . 

CRONBERG, ville du duché de Nassau, 
baill. et à i/a 1 . £. S. E. de Konigstein , et 
à I I. 3/4 N. O. de Francfort-sur-le-Main. 
Elle est ceinte de murs et bien bâtie. 11 y a 
une source minérale, i, 400 bab. 

CRONDALL, paroisse d'Anglclerre, comté 
de Soutbampton, hundred de son nom, à 
I I. 1/4 N. O. de Farnham , et à 8 L N.E. de 
Winchester. Il y a des manufactures d'élotTes 
de soie. 1,894 hab. On y récolte du hoiibloo. 

Le hundred de Crondall , situé dans la 
partie N. E. du comté, renferme 4 ^ 9 ^^ bab. 

CRONE, en polonais Aor'onowo, ville des 
Etats Prussiens , prov. de Posen, régence, 
cercle et à 5 I. N. de Bromberg , sur la rive 
droite de la Braa. Elle a i faubourg, 1 église 
catholique et 1 lutbéricnnc, 1 couvent de 
l'ordre de Citcaux, i hospice, et 1 hôpital. 
1,706 hab., dont moitié juifs. 

CRONE (DEUTSCHE), en polonais iru/rz, 
ville des États Prussiens, prov. de la Prusse 
occid., régence età 38 1 . 1 a O. S. O. de 
Miiricnwerdcr { chef-lieu de cercle, entre les 
deux petits lacs d'Arnis et de Radiin, à 5 i 1 . 
l/a S. O. de Dantzick. Il y a a églises et 1 
gymnase callioliqucs , 1 fabrique de drap, 
1 brasserie, cl i tlistilleric d'caii-de-vie. 
1,93a liab., dont 1/4 juifs. 

Le cercle renferme a9,897 liab. 

CRONEB.-VNE, montagne d'Irlande, prov. 
de Leinster, comté deWicklow, baixiniiie et 
à a I. i;a N . d'ArkIow. Klle a a /3 de 1 . de cir- 
conférence et 16G loir.es de hauteur, et ren- 
ferme I mine de cuivre mêlé de soufre, qu’on 
a cessé d'exploiter. 

CRONElîORG, ville de Russie, en Eu- 
rope. - Tavastml«. 

CRONIKRE ( L.'\ ), île de l'océan Atlanli- 
<juc, sur la côte de France, dép. de la Ven- 
dée, arrond. et à la I. N. N. O. des Sablei- 
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d'OIonne, et à 1 3 1 . N. O. de Bourbon-Vendée, 
vis-à-vis de l’ilc de Noirmoulicr, sur laquelle 
on peut so rendre à cheval à mer basse. Cette 
Ile a environ i I. de tour, et est trcs-fertilc 
en grains. a 5 o liab. Elle duit son esistonce à 
un cornmerçanl Ûamand établi à Noirmou- 
tier, qui en obtint la concession, et qui U 
lira de dessous les eaux .au moyen de 5 ,ooo 
toises de digues, scmblable.s ù celles de 1a 
Hollande, qu'il y fit construire en 1767. 

CRO^iSCHLOT , cliatenu-fort de Kussie, 
en Europe , gouv. et à 6 I. i/a O. de S‘. Pé- 
tersboiirg, en mer, sur un banc de sable, à 
une portée de canon de Oonstadt. Il a été 
bâti par Pierrc-lc-Grand , pendant l'Iiivcr de 
1703 à 1704, pour servir de défense à S*. 
Pétersbourg ; il contribue aussi à la défense 
de Cronstadt. 

CRO>STAI)T, ville forte et port de mer 
de Russie, en Europe, dans le golfe de Fin- 
lande, gouv. cl à fil. 1/4 O. <lc Péters- 
bourg, à l'extrémité orient, de la petite Ile 
nommée C!olline-Oslrov par les Russes, et 
Retouzari par les Finois, à a I. du continent. 
Lat. N. 59” 59' afi". Long. E. 37“ 39' 

Cette ville, bien défendue au S. par les for- 
tification’» du port, l'est encore de tous les 
autres cdtés par de nombreux ouvrages , et 
à rcxlrémité sept, de Hic par le fort Alexan- 
dre, et par Ubalterie de S‘. Jean, élevée sur 
pilotis au milieu des eaux. Cronstadt a tiu 
faubourg. Les rues de cette ville sont ali- 
gnées et pavées. La majeure partie des mai- 
sons sont en bois et enduites d’une espèce de 
stuc blanc. On remarque la place d'Armes , 
qui est traversée par le grand canal et en- 
tourée de belles maisons en pierre. Les prin- 
cipaux édifices sont , i'hdpital impérial de la 
marine , rhôpilal civil , les casernes , la 
bourse, la douane, et l’église cathédrale de 
S*. André j il y a en outre 4 autres églises 
grecques, 1 protestante et 1 anglicane, 1 ar- 
senal, et de nombreux magasins à l’usage de 
la marine et des troupes de terre. Le port 
est divisé en trois parties; celle do l'O. ou 
|»ort marchand, est la plus grande, et peut 
contenir 600 navires : c'est là que moiiiU|^t 
tous ceux qui vont à S*. Pétersbourg; elle est 
exposée au vent do l’O. , ainsi que celle nom- 
mée port du Milieu , destinée à l'armement 
et au désarmement des vaisseaux de guerre; 
la partie située à l'E. est le port militaire , et 
renferme U plus grande partie de la tlottc 
russe; elle est petite^.’! peu profonde, et a 
l'inconvénient ilo recevoir des eaux qui nui- 
sent à la conservation des bàtiuiens. Le bassin 



277 

de ce port sert d'entrée au grand canal que 
Picrre-lc-Grand commença en 1719, et qui 
ne fut terminé qu’en 1753 sous le règne d'Ê- 
lisabelh. On a pratique dans ce canal des bas- 
sins pour le radoub des vaisseaux , et tout 
auprès des chantiers de construction; les 
bassins peuvent être remplis d'eau ou mis à 
sec à volonté au moyen d'une seule pompe à 
feu. Le port de Oonstadt est bien défendu 
par le mdle, par plusieurs autres ouvrages 
importans, et par le château-fort de Grons- 
cblüt situé sur un banc de sable à une portée 
de canon du rivage, (’ronstadt a 1 fonderie 
de canons , i fabrique de boulets et de bom- 
bes , et de grandes corderies ; c'est le pre- 
mier port militaire de l’empire et le port 
marchand de SL Pétersbourg; en ifii9, il y 
entra i,ofii bâtimens. Le commerce de celte 
ville est peu important. On évalue à 4 oyOuo 
liab. la population de cette ville en été, épo- 
que où il règne une certaine activité, cTà 

3 0.000 en hiver, époqm? où la glace rend la 
navigation impossible; sur ce nombre il y a 

18.000 militaires ou marins. 

Cronstadt fut fondé par Pierre 1", qui prit 
aux Suédois l'ilc déserte de Ketouzan. L’ayant 
jugée propre à devenir un boulevard impor- 
tant pour sa nouvelle capitale, il entreprit 
en 1710 d'y établir le principal port de sa 
marine et de la furlilicr. Le nom de Cron- 
stailt lui fut donné en 1 73 1 . Élisabeth termina 
les grands travaux commencés par son père. 
Sous les règnes de Paul i**" et d'Alexandre, 
les fortifications ont été considérablement 
augmentées, et les travaux hydrauliques dit 
grand canal achevés. 

Du 19 au 30 novembre 1834, cette ville 
et le port ont été ravagés par une inondation 
subite; partout l'eau s'est élevée à 14 pieds 
de hauteur, a détruit des magasins et des 
batteries en bois, endommagé des forts, causé 
les plus gramU dommages dans le port mar- 
chand , et jeté à terre i 3 vaisseaux ou fré- 
gates. 

CRONSTADT, en hongrais JiraMsô Vitiehr, 
district de Transylvanie, au pays des Saxons, 
borné au N. et à l'E. par les comilals de 
Weissembourg supérieur et d’Jlaromszck , au 
S. et au S. O. par la Valachic, et à l’O. par 
le district de Fogaras. Sa longueur est de 
1 3 1 . , sa moyenne largeur de 7 , cl sa super- 
ficie d'environ 88 I. U est Irès-élcvé et mon- 
tagneux. V'ers le S. il est entouré par les 
Karpalhes, qui y ofi’rcnt les passages de 
Tiirtzburg , dcTomos, et d’Altc-Schanlzc ; 
PAluta,la principale rivière, y reçoit le Ta- 
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trang, le Vieden, et la Bureza. Quoique le 
climat y soit assez tempéré, le froid y est 
très-vif, lorsque le kriviU ou vent de l'E. 
souffle. La température variable ne permet 
pas la culture de la vigne j IcshabiUins en sont 
dédommagés par d'abondantes récoltes de 
toutes sortes de céréales , de fruits , de chan- 
vre, et de lin. Les montagnes sont couvertes 
de bois, et le long des rivières il y a d'ex- 
cellens pâturages qui nourrissent un grand 
nombre de bestiaux. On élève beaucoup d'a- 
beilles. Le gibier et le poisson ne sont pas 
• rares. 11 y a des mines d'or, d'argent, et de 
plomb, ainsi que beaucoup de terre à potier. 
L'exploitation des forêts, le tissage de la toi- 
le, les fabriques de poterie en terre et de 
quelques ouvrages en bois , occupent la po- 
pulation. Tout le commerce est concentré à 
Cronstadt, chef-lieu. Environ i 4 o,ooohab., 
Saxons, Magyars, Valaqucs, Grecs, et Ar- 
méniens. 

CRONSTADT ou BURZENLAND , en 
faongrais Brastù , ville libre royale de Tran- 
sylvanie , au pays des Saxons ; chef-lieu de 
distr. , entre le Tomos et le Vieden , à 1 . 
£. S. E. d'Hermanstadt , et à 3 i I. N. N. O. 
de Boukbarest, au pied d'une colline escar- 
pée sur laquelle est située la citadelle. Lat. 

N. 45° 36 ' 3 o". Long. E. a 3 ® i 3 ' 3 a". Crons- 
tadt est entouré de murs et de fossés, et a 3 
faubourgs. On y remarque les métropolc^des 
catholiques et des luthcriens, la maison-de- 
ville , 1 a douane, et le théâtre. Il renferme 6 
églises luthériennes, 1 catholique, a grec- 
ques , 1 couvent de cordeliers , 1 séminaire 
et I gymnase luthériens avec bibliothèque, 
I école normale, i école militaire ^ a hôpi- 
taux, et des manufactures de drap, de cou- 
vertures de laine, de toile , d'indiennes, de 
chapeaux, de passementerie, etc., ainsi que 
des tanneries, des teintureries à grand teint , 
des forges, et i papeterie. Le commerce, 
principalement avec la Valacbic, y est tiès- 
actif. a 5 ,ooo hab. 

Cette ville a été plusieurs fois incendiée 
par suite des sièges qu'elle a soufferts. 

CROOK£D , petit lac de rAmérique sept. , 
sur la limite des Élata-Unis et du Haut-Cana- 
da , par 48° 10^ de lat. N. et cj 4 “ 55 ^ de long. 

O. , à 7 1 . S. du lac de U Pluie ,ct à 34L N. 
N. O. de l'cxtrcmitc occident, du lac Supé- 
rieur. 

CROOKED , lac des États-Unis, état de 
New-York, dans les comtés de Slcubcn et 
d Ontario, à 65 1 . O. d'Albany. 11 a 7 I. de 
long et 1 1. dans sa moyenne largeur, et cooi- 
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munique par un canal de a l. de long à la 
Scneca. 

CROOKED, groupe d'ilcs de l'archipel des 
Lucayes, entre aa'* et a 3 ** de lat. N., cl 
entre 76° et 77® de long. O. Elles sont au 
nombre de 3 principales , Nortli-Crooked ou 
Crooked proprement dite , Acklin ou South- 
Crooked, et Long-Key oul'ilc de 1 a Fortune. 
On distingue parmi les ilôts qui les entou- 
rent, Castle-island ou l'ile du Château, qui 
forme l'extrémitc méridionale du groupe, et 
ce banc de sable et de rochers que les Es- 
pagnols désignent sous le nom de Mira por 
vos. Elles étaient autrefois iiiliabitécs , mais 
des Américains de la Géorgie et de U Caro- 
line du Sud sont venus s'y établir et mettre 
à profit les lacs salés qu'on y trouve. En i 8 u 3 , 
on y comptait blancs et qSo noirs escla- 
ves. 

L'ilc de North-Crooked a 1 1 1 . de long cl 
une largeur qui varie de 3/4 dç 1 . à a 1 . A son 
extrémité occid. il y a un bon ancrage et la 
bourgade de Pilts-lown. 

CROOKED (SOUTH), île de l’arcliipel 
des Lucayes. Acxlim. 

CROOKED - GREEK , rivière des États- 
Unis, étal d'Illinois, comté de Pike; elle 
coule au S. E. , et so jette dans rillinois , ù 
environ y6 1. du confluent de celui-ci avec le 
Mississipi. Sun cours est d'environ as 1 . 

CROPALATI , bourg du roy. de Naples , 
prov. de la Calabre Citérieurc, distr. et à 
a 1 . S. Q. de Rossano, et à 10 1 . i/a E. N. 
E. de Cosenza \ chcf-licu de cant. , dans une 
vallée. 7S0 hab. 

CROPANI, bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Calabre Ultérieure 11^, distr. et 
à 4 L E. N. E. de Catanzaro ; chef-lieu de 
cant. , sur une montagne , à environ 3 1 . de 
la mer Ionienne. Il y a a églises et 1 abbaye. 
i,i 3 o hab. 

CROPERDY , village d'Angleloire , comté 
d'Oxford, hiindred et à 1 1 . i/a N. de Ban- 
bury, sur le Charwell et sur le canal d'Ox- 
furd. 548 h.ib. Eu 1644 1 Charles 1*''' délit 
près do ce lieu l'armée du parlement. 

#:R 0 PPENSTADT ou CRÜPPENSTEDT, 
ville des États Prussiens , prov. de Saxe, ré- 
gence et à 6 1 . 3/4 8. O. de Magdebourg, 
cercle et ii 5 1 . N. N. O. d'Aschcrslcben. 
Elle est entourée de murailles. On la divise 
en vieille et nouvelle ville. 11 y a 1 église et 
1 hôpital, 1,81 4 ^^h. On cultive beaucoup 
de lin sur son territoire. 

CIlOSUY , comm. des États-Unis , état 
d'Obio, comlé d'Hamillon, sur la rive ilroilc 



Digitized by Google 




GROS 



GROS 



tlu Miami, vis-à-vis de Colcrain, ù 3 ^ 1 . S. 
O. de Colutnbus. 1,721 liab. 

CROSBY-RAVE^S^VORTH, village d’An- 
gleterre, ward occid. du comté de Westroorc- 
land , à I I. S. U. d’Appleby. U y a une 
église gothique. Ce village est renomme dans 
toute rAnclcterre pour scs iaœbons fumés. 
8 C 3 liab. 

CROS-DE-GÉORAKD (LE), village de 
France, dép. de rArdcelie , arrond. et ù 7 I. 
N. Î^.O. de L'Argentière, elù 8 I. i/a Ü. de 
Privas, caut. de Montpezat, sur la rive droite 
Ju Tauron. 11 %'y fait commerce de vins. 
1,360 hab. 

CKOSETS ( LES ) , village de France, dép. 
du Jura, arrond. et à 3 1 . 1/4 N. O. de 
Claude , cant. et à 1 1 . 1/3 N . E. de Moyrans. 
396 hab. 11 y a tout auprès du marbre de 
nuances variées. 

CROSI A , bourg du ro^r. de Naples , pruv. 
de la Calabre Citérieurc , di»lr. et à 3 1 . 1/3 
E. de Rossano , cant. de Cropalati , à 1/3 1 . 
du golfe de Tarentc. 470 hab. 

CROSNE, village de France, dép. de 
Seine ct-Oisc , arrond. et à 3 1 . 3^4 
Corbeil , et à 4 !• S- S. E. de Paris , cant. de 
Ikiissjr-S^ Léger, dans la vallée cl sur la rive 
droite de PYères. Boileau Dospreaux y naquit 
le 1*' novembre i 63 G. 4 oo hab. 

CROSS , lac de rAmerique sept. , sur la 
limite des États-Unis et de la Nmivclle-Ilre- 
tagne , par 4 B^ i 5 ' de lal. N. et 94° 55 ' de 
long. O., entre le lac Flacon et le lac Ver- 
millon. Il fait partie de celle suite de lacs 
qui s'étendent entre le Uc Supérieur et le lac 
des Bois. 

CROSS , paroisse d'Écossc , dans l'ilc de 
Sanda ou Sanday, une des Orcades, presby- 
tère de North-lsles, de laquelle dépend aussi 
nie de Norlb-Ronaldsh.1. 565 hab. 

CROSS , lac des États-Unis , état de New- 
York, sur la limite des comtés de Cayuga cl 
d'Oiiondago , à 54 1 - O. N. O. d'Albany. La 
Scneca en traverse la partie merid. il a 1 1 . 
3^'4 de long et i 1. de large. 

CROSS, rivière de la Guinée supérieure , 
qui joint scs eaux à celles du Vicux-Calabar, 
au fond du golfe de Biafraj son cours n'est 
pas connu au-dessus du roy. d'Hoouat. Peut- 
être est-ce une des bouches du Niger, dont 
les eaux, suivant quelquc.s auteurs, viennent 
déboucher dans le golfe de Guinée. Son em- 
bouchure est remplie de bas-fonds et de bancs 
de sable. 

CROSS , cap de la Russie américaine, sur 
U cOtc occidentale de l'archipel du Roi Geor- 
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ges III , au S. O. du détroit de Cross. Lat. 
N. 57” 56 '. Long. O. i 38 “ 38 '. 

CROSS , détroit sur la cdte de la Russie 
amériraiiic , par 58 ” 11' de lat. N. et i 38 ” 
35 ' de long. O. Il sépare au N. l'archipel du 
Roi Georges 111 du continent , cl a une lon- 
gueur de 30 1 . sur une largeur de 6 à 7. Son 
entrée occid. est entre le cap Spcnccr au N. , 
et la pointe Binghamau S. il a été découvert 
par Cook en 1778. 

CROSSAC , village de France , dép. de la 
Loirc-Inferieure , arrond. et à 4 1 - 0 . de 

Savenay , cant. et à i 1 . i /3 S. O. de Ponl- 
Chatcau. 1,363 hab. 

CROSS-CREEK , coram. des États-Unis, 
état d’Ohio, comté de JetTerson, à 1 1 . O. de 
Steubcnvillc , et à 4 ^ R* de Columbus. 
i, 65 i liab. 

CROSS-CREEK, conim. des États-Unis , 
étal de Pcnsylvanic , comté cl à 5 1 . N. O. 
de VN'ashinglon , et à 73 I. 0. d'llarri.sburg. 

1 ,908 hab. 

CROSSE ( Ile a LA), dans le lac lluron. 

f'oj-. ÜRCMUOaD's-HLAaD. 

CROSSEN , ville des États Prussiens , 
prov. de Bratidcbouig , régence et à 10 1. 
3/4 S. E. de Francfort , et à 7 1 . 3/4 N. de 
Gruiicberg; chef-lieu de cercle, sur la rive 
gauche de l'Oder , à peu de distance de son 
confluent avec le Buber. Lat. N . 53 ” 3'. Long. 
E. 13 ” 4 ^^' entourée de murailles et 

défendue par une citadelle. Il y a 3 églises 
luthériennes et 1 réformée , des manufactu- 
res de drap et de bas , des distilleries d’eaii- 
dc-vie , des tanneries , des fabriques de po- 
terie , cl des brasseries. 1,830 hab. On 
récolte un peu de vin sur son territoire. Un 
incendie consuma celte ville en 1708, cl les 
Russes la prirent en 1768. 

Le cercle deCrossen contient 44 ) 44 ^ 

CROSSLAND-SOUTH , village d'Anglc- 
leric , west-riding du comte d’York , wapen- 
lake d'Agbrigg, à 1 1 . i /4 S. S. E. d Hud- 
dersficld. t ,583 hab. 

('.ROSSMANS , une des îles Galapagos, 
dans le Grand Océan équinoxial , située par 
1® 4 ^ S. cl 93° 69' de long. O. 

CROSSMICHAEL, village d'Écossc, comté, 
presbytère elù 4 ^ Kirkeud- 

bright, près de la rive orient, du lac Ken. 
1,399 hab. 

CROSTOLO , rivière du duché de Modène, 
qui prend sa source à 4 h >/'•* S- 
passe près de celle ville , et après avoir reçu 
à gauche la Modclena cl à droite le canal 
Tassoiic , SC jette dans le PÔ , à l'O. cl près 
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de GuasUlla , après un cours d'environ la 1. 
du S. au N. Cette rivière avait donné :>ou 
nom à un département du roy. d'Italie qui 
avait été forme du duché de Reggio, et qui 
forme aujourd'hui les distr. de Reggio et de 
Guastalla du duché de Modène, cl une petite 
partie du distr. de Parme , dans le duché de 
ce nom. 

CROSVILLE , village de France , dcp. de 
la Seine-Inférieure, arrond. et à 5 1. i/4 N. 
N. O. d’Yvclot, cant de Cany. Il s’y tient 
une foire le 19 juin. On y vend chevaux et 
bestiaux. 330 hab. 

CROTENDORF , bail!, du roy. de Saxe , 
uni à celui dcSchvrartzenbcrg. Sciiwah* 

TXEKeEBC. 

CROTENDORF ou CROTTENDORF , vil- 
lage du roy. de Saxe, cercle d’Erzgebirge , 
chef-lieu d’un baill. uni à celui de Schwar- 
tzenberg , sur la rive gauche de l'Ischopau , 
à 3 1 . E. de Schwartzenberg , et à 18 1 . 1/3 
S. O. de Dresde. 1,700 hab. Près de ce vil- 
lage , on exploite une carrière de beau mar- 
bre. 

CROTON-CREEK , rivière des États-Unis, 
état de New-York. ; elle prend sa source dans 
le comté de Dutchess , parcourt ceux de Put- 
nam et de Westchesler , et se jette dans 
rUudson par la rive gauche, à i 3 1. N. de 
New-Y'ork, après un cours de 13 1. du N. E. 
au S. O. Elle forme près de son embouchure 
des chutes de Go à 70 pieds. 

CROTOY (LE), ville de France, dép. de 
la Somme, arrond. et à 4 1- i/4 d'Ab* 
bevillc, et à i3 1. i/3 N. O. d’Amiens, cant. de 
Rue, sur la rive droilect près de l’embouchure 
delà Somme. La pèche y est trcs-activc. 1 ,000 
habitans. 

CROTTES (LES ) village de France, dép. 
des llautos-Alpcs , arrond., cant. et à 3,4 
1. S. S. O. d'Embriin , sur la rive gauche de 
la Durance. 1 , 1 05 hab. 

CROUCll , rivière d'Angleterre, dans la 
partie mérid. du comté d'Essex. Elle prend 
sa source près de Rillericay , dans le hundred 
de Barnstable , coule de l'U. à l'E. , et se 
jette dans la mer du Nord , au N. de l'ile 
Foulncss , apres un cours d'environ 8 1. Elle 
s'élargit beaucoup en approchant de son 
embouchure. On y trouve des bancs d'hut- 
tres. 

CROUGHNAMALLEN , montagnes d’Ir- 
lande, prov. de Connaiiglit, comté de Mayo, 
à 5 I. O. N. O. de Killala. Elles s'élciidoat 
le long de la côte N. de la baronnie d’Erris. 

CRüüGK- PATRICK ou CROAG- PA- 



GE O W 

TRICK , montagne d’Irlande, prov. de Con- 
iiaught , comté de Mayo, baronnie de Mo- 
risk, à 5 1. 1/3 S. O. de (’astlebar. Elle s'é- 
lève près de la côte S. de la baie de Clcw , 
qu'elle domine. Sa hauteur est de 444 boises. 
Elle est célèbre comme lieu de pèlerinage en 
l'honneur de saint Patrick. Les pèlerins gra- 
vissent à genoux jusqu’à son sommet par uu 
chemin dillicile. Ce pèlerinage est dangereux, 
particulièrement on hiver. 

CROUIN , village de France, dcp. de la 
Charente , arrond. , cant. et vis-à-vis de Co- 
gnac , sur la rive droite de la Charente , à 
8 1. 3/3 O. d'Angouléiiic. On y récolte beau- 
coup de grains, et du vin que l'on convertit 
en cau-de-vic estimée. iq 5 hab. 

CROÜPISTA , bourg de la Turquie d’Eu- 
rope , sandjak et à 8 1. S. de Monastir , et à 
4 1. 1/3 O. de Castoria , sur la nve droite de 
la Tazilitza. 

CROUPTES ou CROUTES , village do 
France, dcp. de l'Orne, arrond. et à 5 1. i 4 
N. E. d' Argentan , et à 13 1. N. d'Alençon, 
cant. de Vimouticr.s. Il y a une fabrique de 
toiles de cretonne. 83G hab. 

CRÜÜY , village de France, dcp. de l'Ais- 
ne, arrond. , cant. et à 1/2 1. N. E. de Sois- 
sons , près de la rive droite de l'Aisne. 1 ,009 
habitans. 

CROUYf village de France, dép. de l’Oi- 
se , arrond. et à 5 1. O. de Seiilis , et à 6 I. 
3/4 8 . E. de Beauvais , cant. de Ncuilly-en- 
Thellc. On y fabrique beaucoup de boutou'^ 
de soie. 35o bab. 

CROUY , bourg de France , dcp. de Seinc- 
et-Marnc , arrond. et à 4L N. E. de 
Meaux , cant. de Lisy-sur-Otircq , dans un 
joli vallon , sur la rive gauche de l'Ourcq. 11 
y a une grande place sur laquelle est une as- 
sez belle halle. Il s'y fait commerce de grains, 
chanvre , bestiaux , volailles , etc. Il s’y tient 
des foires le mardi de la i>li-Caréinc , le 1 1 
juin et le 3 i septembre, et un marché tous 
les mardis. 1,300 hab. Les environs sont 
remplis de belles maisons de campagne. On y 
voit une tour qui faisait partie de l'ancien 
chuloau de Crouy , et qui sert actuellement 
de prison. 

CROUZETTE (LA), village de France, 
dcp. du Tarn, arrond. cl à a 1. i/a N. E. de 
Castres , et à 7 1. 3/4 S. S. E. d’Alby , cant, 
de Roquccourbc. Il a i fabrique de bonne- 
terie de laine. 1,010 hab. 

CROWAN , paroisse d’Angleterre, comté 
de (à>rnouai)lcs , hundred de Penwith,à 1 I 
3,4 N. d’Hcllstoii. 3,973 hab. 
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CROW-HEAD , cap d'Irlande , prov. de 
Munster, comté de Cork , par 5 i® 3 u* de lat. 
N. cl 12® 22' de long. O II forme l'extréraité 
O. de la baie de Baniry, qu'elle sépare 
de celle de Kenmarc. 

CROWLAND , village d’Angleterre , comté 
cl à i 5 I. S. S. E. de Lincoln, cl à 3 I. N. 
>*. E. de Pclerborougb , wapentake d’Elloc , 
dans une espèce d'de , au milieu des marais 
de Lincoln , sur le Wclland , qui communi- 
que au Nen par un canal Ircs-courl. C'clail 
autrefois une villeà marché qui renfermait une 
riche abbaye détruite à la réformation : ses 
ruines sont magnifiipies. On remarque dans 
ce village un ancien pont triangulaire com- 
posé de (rois moitiés d'arches qui se rcunis- 
scDt au centre. Sur un des côtés on voit une 
statue du roi Etliclbad , qu’on croit avoir été 
érigée en 860. Ce pont est si escarpé, qu’il 
n'est praticable que pour les gens de pied. 
La chasse aux cananls sauvages est très-active 
dans ce village. 2, 1 1 3 hab. 

CROWLE, bourg d'Angleterre, comté de 
Lincoln, wapentake de Manlcy , prés de la 
rivedroitc du Dun, à 5 I. O. N. O. de Gran- 
fordbridge. 1,729 hab. 

CROW-MEADOVV, l ivicrc des l*.tats-Unis, 
élat d'Illinois. Elle prend sa source vers 4 o® 
25 ' de lat. N. , coule au N. O. , et se jette 
dans rillinois , un peu au-dessus du lac Pio- 
ria , après un cours d'ciiviruii 25 1. 

CROWN-PÜINT , coinm. des Êtats-llnis, 
état de New-York, comté d'Essox, sur le lac 
Cbamplain, à 34 1 . N. d'Albany. Lat. N. 44 ^* 
3 '. Long. O. 75® 4 î/- Pop* ' 1,522 hab. Le 
fort de ce nom , célèbre dans l liistnirc de la 
révolution américaine , s'élevait , dans celte 
commune, a l'extremilé d'une petite pres- 
qu'île qui s'avance dans le lac Chumplain , et 
avait été bâti en 1731 par les Français, qui 
rappelaient fort Saint Frédéric. Pris en 1759 
par les Anglais, il le fut en 1775 par les 
Américains, qui l’évacuèrent à leur tour en 
1776 à rappnjciic d'une armée anglaise. Il 
u’olTre plus aiijuiinrhui que des ruines. 

CROWS , nation indienne des États-Unis. 

Keehctsa.s. 

CROWTHüRNE AND MINETY, Immlrcd 
d'Angleterre , dans 1 a partie orient, du comté 
de Glorestcr. Cirencester en est le chef-lieu. 
5,206 hab. 

CROY , p.nroissc d'Écosie , dans les com- 
tés d'Inverness et de Nairn , presbytère et 
à 2 I. I '2 S. O. de Nairn, cl à 3 1 . N. E. 
d'Inverness, sur la Nairn. C'est dans une 
plaine marécageuse du N. O. de cette paroisse 



que s'est donnée la fameuse bataille de Cul- 
loden. Ün y voit encore une tour. 1967 ba- 
bitans. 

CROYDON, ville d'Angleterre, comté de 
Siirrey , bundred de Wallington, à 4 I- 
de Londres , et à 7 1 . 12 E. N. E. de <>uild- 
ford. Elle consiste en une rue principale 
d'1,4 1 . de long. On y remarque la maison 

commune , d'un beau style d'architecture; i 
église, qui renferme les tombeaux de plusieurs 
archevêques de Caiitorbéry , et i ancien pa- 
lais «le ces archevêques, dans lequel on a 
établi I fabrique d'impressions sur calicots. 
Ci-oydon a des papeteries et des blanchisseries 
de coton. Le commerce est favorisé par le ca- 
nal de son nom. 11 s'y tient des foires in 
5 juin et le 2 octobre , et un marché tous 
les samedis. 9,254 h.ib. Les assises d'été se 
tiennent alternai ivement dans cette ville et à 
Guildford. 

CROYDON (CANAL DE), en Angleterre. 
11 commence près de Croydon, dans le comté 
deSurrey, entre bientôt dans le comté de 
Kent, revient ensuite dans celui de Surrey, 
où il s'unit au canal de (îrand-Surrey , et 
rentre pres<|ue aussitôt dans le Kent , pour 
s'aboucher à la Tamise , près de Greenwich. 
Il a, du N. au S., un développement d'envi- 
ron 3 I. 3 / 4 - Ce canal navigable, très-utile 
au commerce intérieur, fut commencé en 
i8oi et ouvert en 1809. 

CROYDON , commune des États-Unis, état 
de New-Ilampshire , comté de Chesliire , à 
7 I. N. E. de (iharleslown, cl à i 3 I. Ü. N. O. 
de Conconl. i,o6u hab. 

CROV'ÈRE ( LA ) , groupe de petites îles , 
dans le Grainl Océan boréal, au N. O. de 
l'arcbipcl du Prince de Galles, sur la côte de 
la Russie américaine. Ce fut La Pérou.sc qui 
leur donna ce nom, en rbonneur de l'avlro- 
nomc français Delille de la Croyère, qui avait 
accompagné Bering. Gilicn , navigateur an- 
glais, les appela dans la suite îles Gazy. Lat. 
N. 550 5 o'. Long. Ü. 1370. 

CROZANT , village de France , dép. de la 
Creuse, arrond. et h 7 I. N. Ü. de Guéret, 
canl. de Dun-lc-Pal!etcaii , sur la rive gau- 
clie de la Creuse. 755 bab. H y a près de là 
une mine de cuivre non exploitée. 

CROZANT, montagne de France, dép. de 
Saône-et-Loire, arrond. et à 7 I. ü. de Mi- 
con, cant. de Matoiir. Elle est très-élevée, et 
présente d'un côté de belles forêts de chênes 
et de sapins , de l'autre des rochers arides 
dans tesqucis la nature a creusé des cavernes 
et des précipices. 
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CROZAT, canal de France. A'cy. Qüemtiii 
( Canal DE S'. ). 

CROZET, bourg de France, dép. de U 
Loire, arroiul. et à 5 1 . N. O. de Roanne, 
et à i 5 1 . N. N. O. de Montbrison, cant. et 
trcs'près à l'O. de La Pacaudicre. Population, 
y compris celle dcLaPacaudi^re : 

CROZON, bourg de France , dép. du Fi- 
nistère, arrond. et à 6 1 . a /3 O. N. O. de 
Châteaulin, et à 9 1 . N. O. de Quimper j 
chef-lieu de cant. , près de la côte mérid. de 
la presqu'île qui s'avance entre la rade de 
Brest au N. , et la baie de Douarnenez au S. 
Il s'jr lient 9 foires par an. 800 hab., pres<]uc 
tous marins ou pêcheurs. 

CROZON, village de France, dep, de l'In- 
dre, arrond. cl à j 1 . i/a S. O. de La Châ- 
tre, cant. d’Aigurandc. 11 y a 1 forge im- 
portanle qui fournit i 5 o quintaux de fer par 
^4 heures : cette forge occupe aSo ouvriers. 
1,000 hab. 

CRUACIIAN-BEN, montagne d'Écossc , 
dans le comté d'Argylc, â 4 LN. d'Inverary, 
au N. du lac Awe. Elle a 7 1 . de circonfé- 
rence à la base ; son sommet est divisé en a 
pics , celui du S. a 56 o toises au-dessus du ni- 
veau de la mer, et celui du N. 565 . Celte 
montagne est en grande vénération parmi les 
gens du pays , qui prétendent qu'un bruit 
sourd , partant de son sommet , annonce les 
tempêtes ou de grandes pluies. 

CRUACH-LUSSA, montagne d'Irlande , 
prov. d’Ulster,à rextréraité N. O. du comté 
de Donegal , près du cap de Bloody-Farland. 

CRüCES (CERRO DE LAS ), partie d'une 
haute chaîne de montagnes du Mexique, in- 
tendance et près de Mexico. Elle sépare la 
vallée dcToluca de celle de Tcnochtitlan. Sa 
hauteur au-dessus du niveau de U mer est, 
selon M. de Hiimboldt, de 1,647 

CRUCUTEN, village des Pays-Bas, prov., 
arrond. et à 5 I. i/a de Luxembourg, cant. ctà 
1 1 . l/a de Mersch. aoo hab. Les environs 
renferment des carricre.s de chaux. 

CRUDEN , paroisse d'Ecosse, comte d'A- 
berdeen , presbytère d'Ellou, à a 1 . 3/4 S. 
S. O. de Peterhead, cl à 7 I. N. N. E. de 
New-Aberdeen, sur 1 a merdu ÎNord. Elle ren- 
ferme 4 villages habités par des pécheurs. 
a,aS8 hab. 11 y a des ruines de temples de 
druides , et on y voit des cavernes et des pré- 
cipices sur lesquels on a élahti des ponts très- 
hardis. 11 se livra dans cette paroisse une 
grande bataille, entre Malcolm 11 et Canut, 
roi de Dancmarck. 

CRUET ou CROVET, village des États 



Sardes, division de Savoie, prov. de Savoie, 
propre, mand. de S*. Pierre -d'Albigny, 4 

3 1 . i /a S. E. de Chambéry , près de la rive 
droite de l'Uèrc. i,ti 3 hab. 

CRUILLES , bourg d'Espagne , prov. et à 

4 1 . 3/4 S. E. de Girone ( Catalogne). 

CRUIT , petite île de l'océan Atlantique, 

sur la côte N. O. de l'Irlande, prov. d'Ulstcr, 
comté de Donegal, entre l'îlc d'.Arran et celle 
de Gola. 

CRUMARAD, montagne d'Irlande, prov. 
d'Ulster , comté de Donegal, à peu de dis- 
tance ^i. de Killybegs et de la baie de Do- 
negal. 

CRUMATAUV , rivière du Brésil, . 
CCNHAHU. 

CRÜMMOCK-WATER, lac d'Angleterre, 
comte de Cumberland; il a près d'i 1 . t/a 
de long sur environ 1/4 de 1 . de large. Ses 
eaux sont claires et profondes. On y pèche 
beaucoup de truites. Ce lac donne naissance 
au (docker. 

CRUMP, petite île, une des Antilles, si- 
tuée au N. E. d'.\ntigua, entre celles de Gua- 
na et de Pélican. Elle a environ i /3 de 1 . de 
long. Elle appartient aux Anglais. 

CRÜMSTADT, village du grand-duché de 
Hesse-Darmstadt, prov. deSlarkcnburg,baiU. 
de Dornberg, à a 1 . i/a S. O. de Darmstadt. 
1,000 hab. 

CRUPET , village des Pays-Bas, prov. , 
arr., cant. et à 3 1 . 3/4 de INamur. 44 / 

CRÜPIES, village de France, dép. Je la 
Drôme, arrond. et à 6 1 . 1/4 S. O. de Die, 
et à 10 1 . 3/4 S. E. de Valence, cant. de 
Bourdcaux , sur le Roubion. On y fabrique 
des ratines et d'autres lainages. 44^ bab. 

CRUSINALLO, village des Etats Sardes, 
div. et à 12 1 . N. N. ü. de Novarc , et à 
3 1 . 3/4 O. S. O. de Pallaiiza , mand. d'O- 
megna. C'est 1 a patrie du pape Alexandre v 
300 hab. 

CRUYBEKË , village des Pays-Bas , prov. 
de la Flandre orient. , arrond. et 5 4 1 - >/3 
N. E. de Dendermonde , et â 9 1 . 1/4 E. N. 
Ë. de Gand, cant. de Tamise , sur 1 a rive gau 
che de l'Escaut. 3,677 hab. 

r.RUYSHAüTEM , village des Pays-Bas, 
prov. de la Flandre orientale, arrond. ctà 

5 I. S. Ü. de Gaïul ; chef-lieu de caut. 3,773 
habitans. 

Le cant. de Cruysliaiitem nomme 3 députes 
aux états de l.a province. 

CRUZ (S**.), ville sur la côteoricut. de 
l'ilc Flores , une des Açores , à 3 1 . N. N. E 
de Lagons , |>ar 39” 39' de Ut. IN. 



Digitized by Googic 



C R ü Z C U U Z a83 



CRUZ bourg et chef-lieu île Pile 

Graciosa , une des Açores ^ sur U côte sept. 
11 possède un port nommé Calhelta. 

CRUZ (S'*.) , île des Pctilcs-Antillcs. /'o^. 
Cftuix ( s*'. ) 

CRUZ ( S‘*. ) , bourg du Brésil , prov. et à 
6 1. N. de Porto-Seguro, prés delà rive droite 
et à rembouchurc de la rivière de son nom. 
11 est en partie sur une Imuteur et en partie 
au pied « au milieu de bosquets d'orangers et 
de cocotiers. L'agriculture y est florissante. 
Ce bourg approvisionne de farine Porto-Se- 
guro et d'autres endroits de la côte. Il tire 
son nom de la grande croix érigée le mai 
i5oo par Cabrai , lorsque ce navigateur prit 
possession du Brésil au nom d'Kminamiel, roi 
de Portugal. 

CRUZ (S'*.), domaine impérial du Bré- 
sil, prov., distr. et à ij 1. O. de Rio-dc- 
Janeiro; on ^ a construit, sur remplacement 
d'un couvent de jésuites , un château de 
plaisance où ta cour réside trois mois de 
l'année. La clialeur y est tempérée par des 
brises de mer. ia,ooo nègres sous la dircc- 
lioti d'un grand nombre d'inlcndans, y cul- 
tivent du café, du coton, du riz, du ma- 
nioc, et du mais, dont on vend une grande 
partie à Rio-de-Janciro. On y avait établi 
pour la culture du thé une colonie chinoise, 
qui est aujourd'hui réduite à 5 colons. 11 y 
a aussi de très-bons pâturages où l'on envoie 
tous les ans au vert les mulets des écuries de 
l'empereur. 

CRUZ (CABO DE) , cap qui forme la pointe 
1a plus mérid. de i'ile de Cuba. 11 s'avance au 
S. de 1a baie de Bayamo, et termine au S. 
O. la sierra de Tarquino. Lat. N. iq** 4^'* 
Long. O. 8 o® 5'. 

CRUZ ( SA^TA ), baie sur la cùlc occid. 
de Pile de Curaçao ; dans la mer des Antilles. 
Lat. N. la® lo'. Long. O. 71 ® 3'. 

CRUZ ( S**. ), petite iic du golfe de Ca- 
lifornie, située près de l.i côte orient, de la 
Vieille-Californie, dans le Alexique, à 6 1. 

N. O. de Pile de S. José, par a5® 3o' de 
lat. N. 

CRUZ (S**.), bourg d'Espagne, prov. et à 
5 1. 1/4 N. d'Aimcria (Grenade), sur la rive 
gauche du Nacimieolo. 

CRUZ (S**.), bourg d'Espagne, prov. et 
à 7 I. 3,4 et à 3/4 de I. S. S. 

O. de Pedroso, sur U rive droite du Rio de 
1a Sierra. Au S. de ce bourg s'étend une 
chaîne de montagnes à laquelle il donne 
sou nom. 

CRUZ (S**. ), bourg d'Espagne, prov. et 



à 4 1/4 Cordouc , sur la rive 

droite du Guailajoz. 

CRUZ (S’*.), bourg d'Espagne, prov. et à 
à a 1. i,a E. de Murcie, sur U rive gauche 
de la Sogura. 

CUUZ ( S'^. ) , bourgade du Mexique , dans 
la Nouvelle-Californie, sur le bord sept, de 
la baie de Montc-Rey , à 1 1 l. N. de Montc- 
Rey ; clic fut fondée en 1794 » P^*' Irois re- 
ligieux de l’ordre de S*. François, protégés 
par quelques soldats. On y compte mainte- 
nant 44^ bab. 

CRUZ (VERA), ville du Mexi((ue. foy . 
Vera Caoz. 

CRUZ (S'*.), ilc du Grand-Océan boréal , 
sur l.a cùle de 1a Nouvelle-Californie, dont 
elle est séparée par le détroit de S‘*. Bar- 
bara, à 1 5 1. O. N. O. de la mission de S. 
Juan. Lat. N. 34® 0'. Long. O. lai® 38V 
Elle a environ 18 I. de circonférence. 

CRUZ ( S'v ) ou IlKS ÜK la REINE 
CHARLOTTE, archipel du Grand-Océan 
équinoxial, situé entre 8 ® 3o' et la® i5'de 
lat. S., et entre i63® ao' cl 167 ® de 
long. E. Il c.st composé d'uo assez grand 
nombre d'ilcs; celle de Cruz en est la 
plus coiisidcrnble. Los plus grandes sont en- 
suite Swalovr, Dulf, Ourry , Cherry , Mytrc, 
et Brawcll. Toutes paraissent fertiles et sont 
hahitees. 

Ces lies furent découvertes en iSqS, par 
Mendana, qui donna à Pile principale le nom 
de Cruz, par lequel on a dc.signc dans 
la suite Parchipcl. En 1767 , le capituiue an- 
glais Carteret y aborda, et ignorant sans 
doute la découverte de Mendana , les nomma 
ile.s de la Reine Charlotte, et donna le nom 
d'Egmont à Pile principale. 

CRUZ (S'*.) ou EGMONT, la plus grande 
des ilcs de Parchipcl de S**. Cruz, dans le 
Grand-Océan équinoxial. Lat. S. 11 ®. Loug. 
E. iG3® 3iV Elle a environ 8 l. de long sur 
4 de large , et est couverte de montagnes 
ciitrccoupccs de vallées. Elle parait fertile, 
et la beauté de la végétation lui donne un 
aspect agréable. On y trouve diverses espè* 
ces de fruits et de racines qui servent à la 
subsistance des indigènes ; ceux-ci paraissent 
de race dilTércntc} les uns sont d'un teint 
olivâtre foncé , de taille moyenne , et ont 
les extrémités grises^ les autres sont noirs, 
ont les cheveux laineux , le nez épaté, et les 
lèvres grosses ; leur physionomie est en gé- 
néral peu agréable , et leur caractère est mé- 
fiant et perfide. Les hommes vont nus , et 
presques tous se tatoucul; les femmes por- 
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lent un jupon court, et se couvrent la tète 
ainsi qu’une partie du corps d'une espèce 
de pagne en toile. Ces insulaires ont des lia> 
lutations assez grandes dispersées le long de 
la cote et abritées par des cocotiers j ils ont 
pour armes des arcs, des flèches et des 
dards, et possèdent un assez grand nombre 
de pirogues d’environ i5 pieds de long, 
formées de troncs d'arbres et munies de 
voiles. 

CRUZ ( SANTA ), rivière de Patagonie, 
qui prend sa source par 49 ^^ 5o' de Ut. S. , 
coule de l’Ü. N. O. à TE. S. K. , et forme 
à son embouchure dans l'océan Atlantique 
mérid. , par 5o° a5\ le port de même nom, 
cuire U pointe Rosa au N., et celle de la 
Quemada , nu S. Son cours est d'environ 4B I. 

CRUZ DE BUEDÜ (S».), bourg d’Espagne, 
prov. et à la l. N. de Palcncia , sur la rive 
droite du Buedo. 

CRUZ DE GAMPESO (S'V), bourg d’Espa- 
gne, prov. et à 7 l. S. E. de Vitoria (Alava), 
et a 4 1- l/a de Salvaticrra, sur la rive droite 
de l’Ega. 

CRUZ DE JUARROS (S'^), bourg d'Espa- 
gne, prov. et à 4 1- 1/3 B. E. deBurgos. 

CRUZ DE LA PALMA (S'-.), ville ca- 
pitale de nie de Palma, une des Canaries, 
sur U cête orient, de Pile. Elle a un bon 
port. 

CRUZ DE LA SALCEDA ( S'«. ), bourg 
d'Espagne, prov. et à 16 I. 1/4 N. N. E. de 
Ségovie, et a Q I. 1/4 B. S. K. d'Aranda-de- 
Duero , sur la rive droite de la Nava. 

CRUZ DE LA SIERRA (S'v), dcp. du 
Haut- Pérou , borné au N. par la prov. de 
Moxus; à l'E. par le pays des Chiquitos; au 
S. par le grand Cliaco et le dcp. de Char- 
cas; et a rO. par celui de Cochaharoba. Il a en- 
viron 34 !• de long , et au I. de large. Ce dép. 
est légèrement roontucu.x. La chaîne des sicr* 
ras Altissimas s’élève au S. O. Les princi- 
pales rivières qui l'arrosent, sont le Guapcy 
et le Maraorc, qui y reçoivent plusieurs cours 
d’eau. Le climat y est chaud et humide. On 
y récolte du rîz , du mais, du sucre, etc. 
Les forêts y sont remplies de beaux hois de 
construction; on y trouve plusieurs especes 
lie palmiers, une entre autres appelée inola- 
qiii : les grandes feuilles de cet arbre servent 
à couvrir les maisons , et les petites se man- 
gent en salade; on tire aussi d'une autre es- 
pèce une sorte de farine dont on fait du pain. 
Il y a dans les forêts des jaguars et des san- 
gliers , et une prodigieuse quantité d'abeilles 
qui fournissent beaucoup de cire. 



La pop. de ce dép. est évaluée à 16,000 
hab. On dit que les Indiens qui eu font par- 
tie sont anthropophages. 11 $ ont l’habitude 
de se baigner toutes les nuits, et de se rou- 
ler en sortant de l’eau sur du sable qu'ils 
amoncèlent auprès de leurs cabanes ; leurs 
femmes se baignent toujours en plein air aus- 
sitôt qu'elles ont accouché. 

Le chef-lieu de ce dcp. est San-Lorenzo 
de la Frontera , nommée aussi S'*. Cruz de la 
Sierrada-Nueva. 

CRUZ DE LA SIERRA (Su.), bourg d'Es- 
pagne, prov. et à 8 1. 1/4 S. E. de Cacc- 
res, et a 3 I. i/a S. O. de Truxillo. 

CRUZ DE I.A SIERRA-LA-NUEVA (S'-.), 
ville du Haut-Pérou, LoaEUzo de li 

Ffontera (S.). 

CRUZ DE LA ZARZA (S*v), bourg d'Es- 
pagne, prov. et à i5 1. E. d'e Tolède, et à 
5 l. 1/4 E. d’Ocafia. 

CRUZ DEL ÜRO (Su. ), bourgade du 
Guatimala, province de Honduras, sur U 
rive gauche du Xagua , à 11 1. E. de Co- 
mayagua. 

CRUZ DE LOS CANAMOS ( S>“. ) , bourg 
d'Espagne, prov. et à 16 l. E. S. E. de Ciu- 
dad-rcal ( Manche ), et à *j 1. S. d'infantes, 
sur le Jabalon. 

CRUZ DE MÜDELA (S'*. ), bourg d'Es- 
pagne, prov. et à 10 1. S. E. de Ciudad- 
real (Manche), an pied d'une petite mon- 
tagne. Il a I église et t couvent. 4 « 8 oo hab. 
Il y a aux environs une mine d'antimoine. 

CRUZ DE PADRE { CAYE ) , |>clite île , 
près de la côte sept, de Cuba. Lat. N. 
i5'. Long. O. 83* aaC 

CRUZ DE PINARES ( S'^. ), bourg d'Es- 
pagne, prov. et à 5 1. S. E. d'Avila, et à a I. 
3/4 N. de Cebreros. 

CRUZ DE RETAMAR (S'-.) , bourg d’Es- 
pagne, prov. et à 8 I. N. U. de Tolède 
(Madrid), et à a I. 3 4 E. de Matjueda. 

CRUZ DE SANTIAGO DE TENERIFFE 
( Su. ) , ville de nie de Ténerifle. /'oy. 
Croix (S**.). 

CRUZES, ville de la Nouvelle-Grenade, 
prov. cl à 7 I. N. de l*anama, sur la rive 
droite du Chagrcs, dans une vallée fertile. 
On y fait un commerce assez considérable 
au moyendc la rivière; les marchandises sont 
ensuite e.xpédiées par terre jusqu'à Panama. 

CRUZINl, cunl. de l’ile de Corse, arronJ 
et au N. E. d'Ajaccio, et ù l’E. de Vico. 
Basazia en est le chef-lieu. 1,488 hab. 

CRUZY , bourg de France, dép. de l'Hé- 
rault, arrond. et à 4^ 3/4 S. E. de S*. Pons, 
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et à i8 I. l/a O. S. O. Je Montpellier, cant 
Je S*, r.liiniaii. 8 o 5 hab. 

CRUZY-LE-CHATEL , hourg de France, 
dép. de TYonne, arrond. et à 4 */4 

Tonnerre, et à 1 1 1 . E. d’Auxerre; chef-lieu 
de caut. On y remarque une fontaine. Il s’y 
fait commerce de trulics et de raves. i.3a3 
hab. Il y n près de lù a verreries considéra- 
bles , l'une pour verre blanc et l'autre pour 
bouteilles. 

CSABA , roarclic de Hongrie, formant la 
partie occid. du comilat de Bekc.s. Szarvas et 
Csaba en .sont les lieux principaux. 

CS.\BA , village de Hongrie , coraitnt et à 
1 \. i/a S. de Bekes , marche de son nom. Il 
a I église protestante et i^,8oo hab. On cul- 
tive principalement sur son territoire la vigne 
et le chanvre. 

CSACSA , bourg de Hongrie , comilat et à 
i8 l. i/a N. E. de Trentsen , marche et à 5 
1 . i /4 N. de Zsolna , au pied des monts Karpa- 
thes , sur la rive droite de la Kiszncza. Lat. 

N. 49" 26' 34". Long. E. i 6 « 27' 4". 
CSAOAVlCZAou CSAGYAVICZA, rivière 

de l’Esclavonic civile, comitat de Verôczc; 
elle prend sa source prè.s et au S. O. de Vu- 
chin , coule d'abord au N. E. , ensuite à l'E., 
et après un cours d'environ 11 1. , sc réunit 
à la Vuchiiiszka pour former la Karaschicza. 
Un canal , dérivé de celle rivière , et nommé 
Csagavicz , va rejoindre la Drave près de 
Kapineze , à 5 I. K. de Verueze; son étendue 
est de 3 1. 

CSAKANG ou ZACHERSDORF, bourg de 
Hongrie, comitat et à 5 I. S. O. d'Eisem- 
boiirg , marche de Güns, sur la rive gauche 
(Je la Raah. 11 y a un chateau. 540 hah. 

CSAKOVA , bourg de Hongrie , comilat de 
Ternes, marche de Verschitz, sur la rive gau- 
che du Ternes , à 6 1 . S. de Temesvar. C’est 
la résidence d'un protopapc grec. 11 y a 1 
église grecque et 1 protestanle. 

CSAKTORNYA , en allemand Tschaka- 
thurm f bourg de Hongrie , comitat de Szala , 
marche de Szigclli , à a I. i/a N. N. E. de 
Warasdin , sur la rive gauche de la Ternova. 
On y voit encore les restes d'un chateau-fort 
bail en 1271. Ce bourg a une église calhoii- 
que et est bien peuplé. On cultive la vigne 
sur son territoire. 

CS.AKVAR, botirg de Hongrie , comitat et 
à 5 1 . N. de Stuhlweissenburg , et à ii 1 . 

O. S. O. de Biide; chef-lieu de marche. Les 
environ.^ sont formés de montagnes calcaires 
dans les cavernes desquelles les stalaclitcs ont 
présenté quelquefois de bel albâtre. 



CSALL()K()Z , Ile considérable de Hon- 
grie, formée par les deux branches du Da- 
nube qui SC séparent à Presbourg cl se rejoi- 
gnent à Komorn : elle sc trouve partie dans 
le comital de Presbourg, cl partie dans ce- 
lui de Komorn; sa longueur du N. O. au S. 
E. est de 19 L, et sa largeur moyenne de 3 I. 
Elle renferme un très-grand nombre de vil- 
lages , elest unie et marécageuse vers le S. E. 

CSALLOKOZ , marche de Hongrie, dans 
la partie N. O. du comitat de Komorn. Ko- 
morn en est le lieu principal. 

CSALLOKOZ INFÉUIEUU , AUà Csal- 
InkftZy marclie de Hongrie, dans la partie 
mérid. du comitat de Presbourg. Szorda- 
hely, Vasâriil et Bt»os , en sont les lieux 
principaux. 

CSALLÔKOZ SUPÉRIEUR, FeUo-Csal- 
lokùz, marche de Hongrie, dan.s la partie 
mérid. du comital de Presbourg. Pischdorf, 
CsOtûrtok et Sucuerein , en sont les lieux 
principaux. 

CSAN.VI) , comitat de Hongrie, dans le 
cercle au-delà de la Thelss , borne au N. par 
les comilats de Bekes et d’Arad , à PO. par 
celui de (UongrAd , au S. par celui de To- 
ronlal, dont la Maros le sépare , cl à l'E. par 
celui d'Arad. Sa longueur du N. E. au S. O. 
est de 16 1 . , sa largeur du N. O. au S. E. 
varie do 2 à 1 1 1. , et sa superiicie est éva- 
luée à 80 I. Il fait partie de la vaste plaine 
qui occupe le centre de la Hongrie. Sa sur- 
face, basse et unie, est marécageuse à l'O. Le 
Szaroz , qui en parcourt rintérieur , et la Ma- 
ros , qui en forme la limite mérid. , sont les 
seules rivières remarquables qui l'arrosent. 
Le sol , en grande partie sablonneux , rap- 
pelle en übomianec du froment , des légumes, 
du tabac , du lin, et du vin. De vastes pâtu- 
rages nourrissent de nombreux bc.stiaux. Un 
liaras très important est établi à Mezd-Hegyes. 
25,792 hab. , Hongrais et Vataques. Le chef- 
lieu est Makô. 

Le comilat de Csanâd n'a pas de subdivi- 
sion. 

CSANAD , village de Hongrie , comilat de 
son nom , sur la rive droite de la Maros , dans 
un pays fertile et agréable, à a 1 . 1/4 S. E. 
de Makti, et à iG l. N. O. de Temesvar. 
Siège d’un évéque qui réside à IMakô. Celle 
ville renferme 1 église catlioliquc et i grec- 
que , et 200 maisons. Elle était auU'cfois for- 
titiéc, et fut démantelée à la paix de Carlo- 
witz, en 1699. 

CS.VTAD, village de Hongrie, comitat de 
Torontal, marche et à 6 1 . 3/4 S. S. E. de 
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Miklus II est habite par des Français qui 
vinrent s*y cUblir sous le règne de Marie- 
Thérèse. 

CSATH , bourg de Hongrie, comitat de 
Gorsod , marche et à 7 l. S. S. E. de Mis* 
kotez. Il s'y tient un marché. La pop. est 
protestante. 

CSEFFA ou TSEFFA , bourg de Hongrie , 
comitat de Bihar , marche de Szalonta , à 5 1. 
S. O. de Nagy-Varad. 

CSEJTA, en slave Ctachticcf bourg de 
Hongrie, comitat et à 11 1. N. N. O. de 
Neulra , marche et à 1 1. 1/4 S. O. de Vag- 
Ujhcly, sur la rive droite de la Dorânka. 

CSEKLESZ ouLANDSlTZ, bourgdc Hon- 
gric, comitat, marclic et à 3 I. i/a N. E. de 
Presbourg. 11 y a t cbatcau et i manufacture 
d'indiennes. 

CSENOER ou TSENGER , bourg de Hon- 
grie , comitat et à 3 1. 1/2 O. N. O. dcSzatb- 
mar, marche de Krasznakozi, sur le Szaroos. 

CSEPEL ou RACZ-KEVI , île de Hongrie, 
comitat de Pest , marche de Pilis , formée 
par le Danube un peu au-dessous de Diide. 
Sa longueur est de 1 1 I . et sa largeur moyenne 
d'i 1. Racz'Kevi en est le lieu le plus consi- 
dérable. 

Quelques auteurs pensent que VAcincum 
des Romains était situé dans cette île. 

CSEPREG ou TSCH.\PRING, bourg à mar 
ebe de Hongrie, comitat et à 7 I. 1/2 S. S. E. 
d'OEdenbourg , marche de Raban-Kivtil in- 
férieur , sur un bras de la Repeze. Lat. N. 
47® 23' 3o". Long. E. i4® 19^ o". Quelques 
auteurs prétendent qu'elle occupe remplace- 
ment de la Scurabanlia Julia de Pline \ d'au- 
tres placent «VcaraéanfiVi à OEdenbourg méme^ 
enfin , il en est qui , sc fondant sur une pierre 
trouvée prés de Kophaza , croient que cette 
ville romaine était située entre üEdenbourg 
et Zinkerdorf. 

CSERHAT, marche de Hongrie, dans U 
partie occid. du comitat d'Abauj. Ober-Met* 
zenscif, Uotcr-McUeuseif , Jaszo , et Mol* 
dau , en sont les lieux principaux. 

CSEUNA, rivière de Hongrie, qui prend 
sa source au mont Oszla , sur les limites de 
la Transylvanie et de U Petite Valachic, 
coule ifabord dans la dernière de ces con- 
trées , entre bientôt en Hongrie , arrose le 
iHstr. régimentaire Valaqiie-lllyricn , et sc 
jette dans le Danube par la rive gauche, en- 
tre Alt'Orsova et Ncu-ürsova, après un cours 
très-rapide d'environ 17 1. du N. N. E. nu 
S S O. 

CSERNATON I.NFÉRIEUR, Alsa Cser^ 



nalon , marche de Transylvanie, tu pays 
des Szcklcrs, cercle supérieur du siège d'IIâ- 
romszik. 

CSERTES, village de Transylvanie, co- 
miiat de Hunyad , sur 1a rive droite de la 
Maros , à 6 1. N. de Yajda-Hunyad , et à 1 1 1. 
S. O. de Karlsburg. 11 fait partie du distr. 
des mines aurifères de Nngy-ag. 

CSERVEMTZAou VÔRUSVAGAS , vil- 
lage de Hongrie , comitat de Saros , marche 
de la Tareza inféiieurc, à 5 1. N. E. de Kas- 
chau. On exploite dans les cuvirons les seules 
véritables opales qu'il y ait en Europe; elles 
sc trouvent en nids et en veines dans des dé- 
tritus de roches trachytiques , qui forment 
dans celle contrée un groupe de montagnes 
assez élevées. Cette exploitation, autrefois 
droit des paysans, est devenue droit régalien, 
et est d'un faible rapport. 

CSESKA-KAMMCZE, ville de Bohème. 
yojr. Kamnitz. 

CSESKY-BROD, ville de Bohème, / or- 
BnoD-BonNiscii. 

CSESZNEG, marche de Hongrie, dans la 
partie sept, du comitat de Veszprim. Ziixz 
en est le lieu principal. 

CSESZTEou SCHATTMANSDORF, bourg 
de Hongrie , comitat , marche et à 7 I. 1/2N. 
N. E. de Presbourg. 

CSESZTREG, bourg de Hougrie, comitat 
de Szalad , marche et à 3 1. 1/2 N. N. E. de 
Lüvo. 4 q<> bab. 

CSETNEK, en slave Stitnik, bourg de 
Hongrie, comitat de Gonior, marche et à 2 1. 
3/4 O. de Rosenau , sur la rive droite du 
Csetnck , ainucat du Sajo. 11 a t église catho- 
lique, t luthérienne, et 1 hdpital. On y fait 
commerce de fer tiré des mines nombreuses 
qui sont dans les environs. 3, 800 liab. On 
voit près de la les ruines d'un chnteau. 

t^SlK, Csih-Szfke f siège de Transylvanie , 
dans le pays des Szcklcrs^ borné au N. cl 
à l'E. par la Moldavie, au S. par le siège 
d'IIaroniszck et le comitat de YN'eisscnbourg 
supérieur, à l'O. par le siège d'Udvarhely et 
le comitat du Torda. 11 a 29 1. de longueur 
sur 9 1. dans sa moyenne largeur, et sa super* 
licie est de 227 I. Il est travei*sé par l.i chaîne 
des Karpathes qui le couvre tout 'entier de 
ses iioitihi'cuscs ramifications , et dont le ver- 
sant occid. y donne naissance à l'Aluta et à 
la IMaros , tandis que son revers orient, est 
sillonné par le Kis*Beszlerczc , le Tatms, 
et le Kas/ony. Le sol ver.i l’E. est en grande 
partie formé de pierres calcaires intermé- 
diaires et de débris nréuacés de cette période 
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Hc formation; à l'O. ce sont des dép<)h <rori* 
çine ignée, extrêmement étendus et composés 
de roches trscliytiques. 11 y a des eaux miné- 
rales. Le climat est froid. On nu récolte que 
du seigle , de Tavoine , et du lin. Les forêts 
y sont considérables et forment la principale 
richesse du pays : elles abondent en gibier. 
Les liabitans fabriquent beaucoup de toile. 
Ce siège est divisé en a cercles . l'un supé- 
rieur et Taulrc inférieur , et subdivisé en 4 
marches : Csik. inférieur, Csik. supérieur, 
Gycrgyb , et Kasxony. 44^977 hab. 

CSIK INFÉRIEUR , Also Csik, marche de 
Transylvanie, pays des Szekiers, cercle in- 
férieur du siège de Csik. Gycrgyü-$^ Miklôs 
en est le chrf-licii. 

CSIKLÜVA ou ZIKLOVA, bourg de Hon 
gric , comilat de Krasso , marche et à 3/4 de 1 . 
S. E. d'Oravicza, et à i6 I. i/a S. S. O. 
d'Olâh-Lugos; chef-lieu d'un districldc mines, 
qui sont très-nombreuses dans le pays envi- 
ronnant, et fournissent principalement du 
cuivre. Ce bourg est habité par des Alle- 
mands et par quelques Valaques. 

il y a aussi un village nommé Olâh-Csik- 
iova , à T 1. S. O. de celui-ci, sur la route 
d'Oravicza à Szaszka, habité par des Vala- 
ques qui y fabriquent beaucoup de chau- 
dronnerie. 

CSIK-SOMLYO, village de Transylvanie, 
dans la marche inférieure du siège de Csik, à 

I I. l/a E. S. E. de Csik-Szercda. Il y a i 
couvent de Cordeliers , et des ateliers pour 
impression sur toile. 

CSIK SUPÉRIEUR, Feltà Csik, marche 
de Transylvanie , au pays des Szekiers , cer- 
cle supérieur du siège de Csik. Csik-Szcrcda 
en est le lieu principal. 

CSIK-SZEREDA , bourg de Transylvanie, 
siège de Csik, marche de Csik supérieur, près 
de la rive gauche de l'Aliita, k i3 1. O. N. 
O. d'Okna , et à ai I. E. S. E. de Neumark. 
Lal. N. 46® i8' 3". Long. E. aS» a;' 42". 

II s'y tient de grandes foires tous les ans. 

CSOKONY.A , bourg de Hongrie, comitat 

de Siimegh, marche et à 2 I S. O. de Ba- 
botsa. Il a une église calviniste. 

CSOMBORD, marche de Transylvanie, 
au pays des Hongrais , cercle inférieur du 
comitat de Weissembourg inférieur, sur la 
rive gauche de la Maros. 

CSONGRAD, comitat de Hongrie , cercle 
siu-delà de la Theiss , borné au N. par le 
comitat de Heves et la Grande Kumatiie , a 
TE. par les corailats de Bekes et de Csanad , 
au S. par ceux de Torontal et de Bacs , et à 
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TE. par celui de Pest et la Petite Kumanic. 
Sa longueur du N. au S. est d'environ 18 I., 
sa moyenne largeur de l’E. i l'O. de 10 1., 
et sa superficie de 188 1. Il est formé d'une 
vaste plaine en grande partie marécageuse , 
traversée du N. au S. par la Theiss , qui y re- 
çoit la Maros et le Konis , et est siijclle à des 
inondations dévastatrices. Scs principales 
productions sont le blé , les fruits, le vin , et 
le tabac. On y élève beaucoup de bestiaux. 
Il y a peu d'industrie. 

Ce comitat renferme 1 ville , 3 bourgs , 6 
villages , cl 8i),r»6o hab. Il est divisé en 2 
marches ou jarôs : Tiszan-innen-valô et Tis- 
zan-tûl-valô. Szegcdin en est le chef-lieu. 

CSONGRAD, bourg de Hongrie, comitat 
de son nom , sur la rive droite de la Theiss , 
au confluent du Kbros, à 8 1. N. de Szege- 
din , et à 18 I. S. E. de Pcit. Il y a un châ- 
teau en ruine. 

CSÜRNA , bourg de Hongrie, comitat et 
à 1 1 1. E. d’OEdenbourg , et à 7 1. S. O. de 
Gyôr-Raab , marche de Rabakuz inferieur. 
Il y a une ancienne abbaye de bénédictins. 
3,726 hab. 

CSÙTÔRTÔK ou LÜIPERSDORF, bourg 
de Hongrie, cumitat et i 4 1- */3 E. S. E. 
de Presbourg , marche de Csallokbz supérieur. 

(-SfiTORTOKHELY , bourg de Hongrie. 
yoy. DoNneasMAnx. 

CSUR(K) ou TSURGO, bourg de Hon- 
grie, comitat de Siimegh, marche cl à 9 I. 
S. S. O. de MarUali. 11 a i église catholique 
et I calviniste. 

CSYSANSKY-BRANDEIS, ville de Bo- 
hème. ypj'. Brandeis. 

eu. La plupart des noms de l'IIindoustan 
commençant ainsi , suivant Torthographe an- 
glaise, sont renvoyés à CO. 

CUAGUA , iledcla merdes Antilles, f 'or. 
CüBAGUA. 

CUALOC ou CUOLAGH , baie sur la côte 
S. O. d’Irlande, prov. de Munster, comté 
de Cork, au S. de l'csluaire de Kcnmarc. 
Lat. N. 5i° 4^^- Long. O. 12° i5'. Elle a 
I 1. en profondeur et en largeur. A l'enlrcc 
est une crique où de petits bâtimens peuvent 
ancrer en sûreté. 

CUAM.â , fleuve d'Afrique, Zambbse. 

CUB (NORTH ET SOUTH), deux petites 
lies de rAmériquu sept. , dans la baie de Ja- 
mes , au S. E. de la mcr d'Hudson. La plus 
raérid. est par 53® de lat. N. et 82® 5o' 
de long. O. 

CUBA , la plus considérable des Antilles, 
située entre 19® et 23° 1 1' de lat. N , et 
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onlrc 7G” 3 o' et 8;® 18' de long. O., cl bai- 
gnée au N. par le golfe de Floride cl par le 
canal de Daharoa , qui la sépare de l'archi- 
pcl des Lucajes , séparée de l'ilc d’ilaiti à 
i'E. par le délroit du Vent, baignée au S. 
par la mer des .\nlilics , et au N. O. parle 
golfe du Mexique. Sa longueur de I'E. à l'O. 
est de aG 5 1 . ; sa largeur varie de 10 à 40 l-i 
sa supcrGcie est évaluée à 6,980 I., et on lui 
tlonnc 720 1. de cdles. 

Une ceinlure d'ilots, de rochers, et de 
bancs de sable, renvironne presque sans in- 
terruption , surtout entre 80® cl 8a® de long-, 
où l'on reman(uc une quantité innombrable 
de récifs cl de brisans , qui prennent au N. 
le nom de Jardin du Roi , et au S. celui de 
Jardin de la Reine. Vers 84® et 85 ®, on dis- 
tingue sur la côte roérid. un autre groupe 
d'écueils non moins nombreux , au milieu 
duquel s'élève File de Pinos. 

Les cotes de Cuba n'ont que deux exposi- 
tions générales au N. clauS. ; à l'E. et à l'O., 
celte île se termine par deux pointes. Du cap 
de Maysi , extrémité orient, de File , jusqu'au 
cap de Cruz le point le plus mérid. , la côte 
S. court de FE. à FO. et offre quelques ports 
importans, tels que ceux de Guantanamo et 
de Santiago de Cuba ; à partir du cap de 
Cru/, elle dessine, en se dirigeant an N. E. 
puisa FO., la grande baie de Rayamo que la 
pointe Yguana termine au N. Ü. ; elle court 
ensuite O. N. O. jusqu'à la pointe Corda, 
et ne présente dans ce long intervalle que la 
baie de Xagua , une des plus sûres des Antil- 
les ’j de là , apres avoir formé la baie de Rata- 
bano , sa direction est S. O. jusqu'au cap 
S'. Antoine, extrémité occid. de Filcj de ce 
cap jusqu'à la baie Honda, la côte N. se di- 
rige au N. K. ; elle va ensuite à l'E. jusqu'au 
cap d'Ycacos, puis au S. E. jusqu’au cap de 
Maysi , découpée par les ports de Las Nuc- 
vitas de! Principe, de >lanati, dclPadrc, et 
de ISipc. 

Une longue chaiiie de montagnes qui , plus 
élevée à FE. qua FO., a fait <lonncr à la 
partie orient, de Cuba le nom de Vuclta de 
Aniha , et à la partie occid. celui de Vuclta 
de Abaxo , parcourt File dans toute son éten- 
due, et y établit deux versaiis géiuTaux dont 
1 rs expositions sont les mêmes que celles des 
côtes; celte chaîne court d'abord de FE. à 
FO. sous les noms de las Cucliillas et de 
sierra de Cristal , depuis le cap de ^laysi où 
elle prend naissance jusqu'à 78" 20' de long. ; 
alors elle envoie au S. 0 . les sierras de Co- 
bre et de Tarquino , branche considérable 



qui atteint une hauteur de plus de 1,200 
toises , donne naissance au ôiuto , la plus 
grande rivière de File , et va se terminer au 
cap de S’*. Cruz; elle tourne elle-même au 
N. 0 . , et garde constamment cette direction 
jusqu'à 84®, en portant successivement les 
noms de sierras Carcamissas , de GaviUn , 
de Molias , de Camarioca , et en projetant 
vers le N. quelques rameaux remarquables, 
tels que la Silla de Gibara , la sierra de Gua- 
javos , et la sierra Morciia : dans cet inter- 
valle elle se rapproche beaucoup plus de la 
côte S. (pic de la côte N., et ne voit nailre sur 
son versant mérid. que des cours d’eau peu 
importans , à l’exception du rio de Trinidad ; 
mais il descend de son versant sept, plu- 
sieurs rivières remarquables, telles que le 
^laximo , le rio de Sagua, la Cliica . le rio 
de Sagua-U grande , et le rio de la Palma. A 
l'O. du 84® méridien, cette cbainc centrale 
s'clargil en s'abaissant , et devient un pla- 
teau qui règne jusqu'aux sources du Ca- 
lafrc par 86® j là elle se rétrécit en se rele- 
vant et courant au S. 0 . , puis à FO. , va 
former le cap Antoine; celte dernîère 
partie de la chaîne ne donne naissance à au- 
cune rivière considérable. En général . les 
cours d'eau de Cuba ont une étendue très- 
bornée ^ et quoiqu’on en compte environ 
iGo, très-peu d'entre eux peuvent recevoir 
de petits navires. Le terrain près des côtes 
est gcncralemeiit uni, excepté au S. E. , et 
sujet aux inondations dans U saison des 
pluies. Quoique très-varié, le sol calcaire et 
sablonneux y domine; mais il est en géné- 
ral d'une grande fertilité. Le climat de Cuba 
est doux, excepté en novembre, décembre, 
et janvier, temps où régnent les vents du 
nord ; la saison pluvieuse est en juin, juillet, 
et août. Quoique l'agriculture ait fait de 
grands progrès dans ces derniers temps, 
iicaiimoins il e.xistc encore de grandes éten- 
dues do terrains en friche , et d'immenses cl 
épaisses forêts dont on tire peu parti. Les 
principales productions sont le sucre, le café, 
et surtout le tabac, qui c^t très estimé en Eu- 
rope. Les autres productions des Antilles y 
sont cultivées. On élève un grand nombre de 
bestiaux et de porcs , ainsi qu'une quantité 
considérable d'abeilles. Les inontagnos recè- 
lent des mines d'or, de cuivre , d'aimant cl 
de fer , qui ne sont pas exploitées. Il y a aussi 
du cristal de roche et plusieurs sources mi- 
nérales. L'industrie ne consiste que dans des 
radineries de sucre et des manufactures de 
tabac. Le commerce de Cuba est très-actif, 
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surtout depuis i8ao que les ports de cette 
île out été ouverts à toutes les nations ; les 
exportations consistent en sucre , café , rhum , 
et roclasse , pour environ 56 ,ooo ,000 de fr. , 
en tabac pour près de 10 millions de fr. , eu 
cuirs pour 4^0,000 francs , et en fruits con* 
serves, miel , cire, bois d'ébénisterie , etc. , 
pour 7^0,000 fr. ; ainsi le total des exporta- 
tions peut ètj*e évalué à 67,160,000 fr. Les 
importations, en farine, vins, provisions sè- 
ches, bois et objets manufacturés, sont éva- 
luées à ^Oyoooyüoo de fr. ; on a importé en 
tSao pour *j 5 millions de francs d'esclaves. 
Les principaux ports de commerce sont : La 
Havane, clief-licu de l'ile, Santiago de Cu- 
ba , et Puerto-Principe ; on porte à 1,^296 le 
nombre des navires qui sont entrés dans les 
ports de Cuba en i8ia. 

Le recensement de i8ao donne k Cuba 
57^,363 liabitans, dont 1 15,691 hommes de 
couleur libres, et 199,39a esclaves ^ depuis, 
l'accroissement de la population peut avoir 
été de 58,617 hab. , ce qui forme un total de 
630,980 , parmi lesquels il y a 39 familles 
nobles, i 3 avec le titre de marquis, et 16 
avec celui de comte j mais les plus grandes 
fortunes do l'ile sont possédées par les créo- 
les. 

L’administration de Cuba est confiée à une 
junte provinciale composée de 9 membres, y 
compris le gouverneur et rinlendant; les 7 
autres membres sont élus par le peuple : 4 
sont remplaces tous les 4 ^ autres 

tous les 6 ans. En i 8 o 4 , Cuba fut érigée en 
archevêché , et séparée de La Havane, qui a 
son évêque particulier. 11 y a la couvons , 1 
université créée en 1738, dans laquelle on 
compte 7 facultés; a séminaires royaux, et 
I société patriotique établie en 1793, qui a 
fondé en 1818 une école gratuite de dc.ssin 
et de peinture , ainsi qu'i chaire d'économie 
politique, et plusieurs écoles gratuites pour 
les enfans des deux sexes. 

L'ile de Cuba a été découverte par Chris- 
tophe Colomb en i 4 q^i dans son premier 
voyage. 3 oo Espagnols, sous les ordres de 
Diego Velasquez, y fondèrent la colonie 
en i 5 oi , et y bâtirent la petite ville nom- 
mée primitivement port de Carénas et dans 
la suite SL Christophe de la Havane ; en 
i 5 ii , cette colonie ayant pris beaucoup d'ac- 
croissement acheva la conquête de Cuba , et 
fit périr ou chassa de cette ilc la plus grande 
parlie des insulaires. En 1660 , une expédi- 
tion anglaise forte de la navires, s'empara 
du fort et ravagea l'ile. En 176a, une autre 
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floUe anglaise prit La Havane ainsi que tous 
les b 5 timens qui étaient dans les ports ; en 
1763, celte conquête a éic rendue aux Es- 
pagnols qui en sont encore les maîtres; mais 
cette possession est menacée de suivre le soi*t 
des colonies espagnoles de l'Amérique. 

Cuba était anciennement divisée en 6 juri- 
dictions : La Ciudad de Cuba , Filipina, La 
Havane, Las Quatro Villas, La Villa dcl 
Bayamo, et La Villa del Puerto dcl Principe. 
Elle l'est aujourd'hui en 10 distr. , et sous le 
rapport judiciaire en i 4 juridictions; les 
premiers sont : Baracoa, Bayamo, Cuba, 
S. Espiritu, S. Juan de lot Remedios , Ma- 
lanzas, Piierto-Principc , Santiago, La Tri- 
nidad, et Villa-Clara; les juridictions sont : 
Bejucal, Ciudad de Matanzas, Ciudad de 
Trinidad , Guanajay, La Havane, Jaruco, 
Pinaldel Rio, Villa de Guanabacoa , Villa de 
Guines, Villa de S. Antonio , Villa de 
S. Eipirilu , Villa de S. Juan de los Reme- 
dios , Villa de S**. Clara, et Villa de Santiago 
de las Vegas. 

(Juba , ville de l’ile de même nom. 
Savtiaco de Cuba. 

CUBA (LA), bourg d'Espagne, prov. et 
à i 3 1 . 1/4 E. N. E. de Teruel (Aragon), et 
à I 1 . i ^'4 N. N. E. de Canlavieja. 

CUB.\, bourg du Portugal, prov. d'AI- 
entejo, comarca et à 4 L i/a N. N. E. de 
Bcja. Il y a I église et 1 couvent, a , 435 
liabitans. 

CUBAGüA , Ile de Colombie, entre l’ile 
Marguerite et la céte de Cumana , a 8 1 . N. 
de Cumana , par 10^ 4 ^^ N. et 66“ 

35 ' de long. O. Elle a 3 1 . de tour, cl est 
inculte. On faisait autrefois sur scs côtes une 
abondante pécbc de perles, qui altirait un 
grand nombre de marchands ; depuis que la 
pèche a été abandonnée l'ile est restée dé- 
serte. Cubagua a été découverte par Colomb. 

CUBAMARÜÜ , rivière de l'ile de SL 
Vincent, qui a son embouchure daus la baie 
de même nom , sur la côte S. E. de l'ile. 
Lat. N. i 3 " 6 '. Long. O. 63 “ 35 '. 

CUBAMGO, rivière de la Guinée infé- 
rieure , dans la partie orient, du roy. de 
Benguela. Elle prend sa source sous i 3 “de 
lai. S. et 18“ 3 o' de long. E. , et se réunit 
par la gauche au Cuucne , à a 3 1 . E. de Ca- 
conda, après un cours de io 5 1 . du N. E.au 
S. O. 

CUBAN, fleuve de Russie, ^oj-, Kocban. 

CUBAS, bourg d'Espagne, prov. et à G 1 . 
S. S. O. de Madrid, et à 4 h î*'* de Casarru- 
bios-dcl'Montc. 

«9 



Digitized by Google 




C U B J 



C U C H 



7 yo 

CüBATAO, rivière (hi Brésil, prov. <!i* 
pAut , iH&lr. «le Curyliba. Elle se jette 
dans la Paraiiagua, apres un cours (t'environ 
13 1. du N. O. au S. E. Il y a sur sa rive 
gauche , par 30® 38 ^ o'' de lat. S. et 5o® 33' 
45 " de long. O. ^ le village de son nom où 
Ton embarque les productions des montagnes 
de rintcricur, qui sont destinées pour la 
ville de Paranagua , située à 5 1. à l'(>. 

CUBATÂO ou GERAL ou SERRA S. 
FRANCISCO, chaîne de montagnes du Bré- 
sil , prov. de Paul. Elle commence au N. 
de Curyliba , se dirige au N. E. eu suivant 
une direction parallèle à celle de la côte de 
Toccan Atlantique , et va se rattacher k la 
serra do Mar au S. de Paul. Sa longueur 
est d'environ 85 1. Le point le plus élevé est 
le mont Araassoiava , à i5 1. S. de S^ Paul. 
Cette chaîne donne naissance «à un grand nom- 
bre de rivières. 

CUIïBABYCH , tribu arabe de Nubie , dans 
le pays de Doiigolah. Elle fréquente princi- 
palement le désert de Bahiouda, à la gauche 
du Nil. 

CUBELLAS, bourg d'Espagne , prov. et k 
y I. 1/4 N. E. de Tarragonc (Catalogne), 
sur la rive gauche du Foi\ , près de la mer. 
1,000 hab. , on partie pécheurs. 

CUBELLS, bourg d'Espagne, prov. et à 
8 1. a/3 N. K. de Lerida (Catalogne), à 
quel«|ue distance de 1 a rive gauche de la 
Sègre. , 

CUBIERES, village de France, dép. de 
la Lozère, ari-ond. et à 5 1. E. de Mende, 
cant. de Blcyroard. i,i5o bab. 

CUBILLA, bourg d'Espagne , prov. et à 
7 1. 1/3 O. de Soria, et à 4 L 1/3 N. £. 
d'Osma. 

CUBILLAS DE CERRATO, bourg d'Es- 
pagne, prov. cl à 6 1. N. E. de Valladolid 
(Palencia), sur un alRuent de la Pisuei^a. 

CUBILLAS DE S*V MARTA, bourg d'Es- 
pagne , prov. et à 3 1. 1/3 N. E. de Valla- 
dolid (Palencia). 

CUBILLO (EL), bourg d'Espagne, prov. 
et à 6 1. i/a N. O. de Guadalaxara (Tolède) , 
et à 3 I. 1/3 E. de Torrelaguna. 

CUBILLOS, bourg d'Espagne, prov. et à 
41 . 1/3 E. de Villafranca (Léon), et à 1 1. 
1/4 N. de Ponferrada, près de la rive droite 
du Sil. 

CUBILLOSDEL ROXO, bourg d'Espagne, 
prov. et à 14 1. N. de Burgos, et à 3 1. O. 
de Villarcayo. 

CUDJAC, bourg de France, dép. de la 
Dordogne , arrond. et à 4 L E de Périguciix, 



canton de Savignac, sur la rive dmite de la 
lUule-Vvzèrc. Il y a une fonderie de canons 
otunc faïencerie. 913 bab., y compris ceux 
du village de Mnnbayol. 

CÜBLAC, village de France, dép. de la 
Corrèze, arrond. et à 4 L O. de Brives, et 
è 8 1 . 3/4 O. S. O. de Tulle, cant. de iLir- 
chc , près de la rive droite de la Vézèrc. 976 
hab. il y a dans les environs des mines de 
bouille et de la craie rouge. 

CUDLIZE, village de France, dép. du 
Rhône , arrond. , cant. et à 6 I. O. de Ville- 
franche, et à 10 1 . N. O. de Lyon, sur la 
rive droite du Rhône , i .830 hab. 

CUBO, bourg d’Espagne, prov. et à 10 I. 
N. E. de Biirgus, et à 4 L N. N. E. de 
Briviesca. 

CUBO (EL), bourg d'Espagne, prov. et 
à 5 I. 3/3 S. deZamora. 

CUBZAC, village de France, dép. de la 
Gironde, arrond. et à 3 I. 3/4 N. N. E. de 
Bordeaux, cant. de S*. André-de-Cubxac. 
11 est ti'cs-avantageusement situé sur U rive 
droite de la Dordogne , qui y est aussi large 
que la (raronne à Bordeaux} la marée monte 
jusque U. C'est l'entrepôt des vins et autres 
denrées du Midi expédiés à Paris et autres 
villes septentrionales par Bordeaux. On y a 
établi récemment un bateau pour le passage 
de la rivière, qui peut recevoir toutes espèces 
de voitures, même celles de roulage , atte- 
lées de leurs chevaux : le trajet se fait en I 3 
minutes. Ce moyen de communication est 
d’un avantage inappréciable pour le commerce 
entre Bordeaux et Paris. De celte manière, 
les marchandises ne seront plus déchargées 
et transportées sur des bateaux pour faire U 
traversée. 855 hab. 

CUCAPA, peuplade indienne du Mexique, 
qui habite prés du confluent de la Gila et du 
Colorado, au N. de l'état de Sonura. 

CUCCARO , village du roy. de Naples, 
prov. de la Principauté Citéricurc, distr. et 
à 3 1 . S. S. E. d'Il-Vallo, cant. et à 3 1 . O. 
de Laurito. 960 bab. 

CUCCIO , montagne de Sicile , prov. , 
distr. et à I 1. 1/3 O. N. O. de Païenne; son 
sommet, appelé Ciuppoa, est élevé de 5o4 
toises au-dessus du niveau de la mer. 

CUCIIIVANO, cavernes du gouv. de Ca- 
racas, prov. de Cumana. Durant les trem- 
blcmcns de terre qui ontlîeti apres les pluies, 
les cavernes du Cuchivaiio jettent pendant 
la nuit du gaz inflammable, que l'on voit 
luire à 100 toises de hauteur. M. de Hum- 
boldt pense que la décomposition de Peau 
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dans la mamc d'ardoise qui est pleine de py- 
rites et qui contient des parties hydrogènes, 
est une des causes principales de ce phéno- 
mène. 

CUCHIVARAS, nation indienne du Bré- 
sil , dans 1 a prov. de Solimoens , distr. de 
Puru. Elle habite sur la rive mérid. de l'A- 
mazone et sur les bords de quelques aflluens 
de ce fleuve, entre 6 i« 4 ®^ ^ 3 ® ao' de 

long. O. 

CUCKFIELD, bourg d'Angleterre, comté 
de Sttsscx, hundicd de Buttinghill, pres- 
qu'au centre du comté, sur la route de Lon- 
dres a Brighton , à i 4 1 E. de la première 
de ces villes , et à 5 I. N. de la seconde. Il 
s'y tient des foires le jeudi de la semaine 
de la Pentecôte et le i 6 septembre, a , 385 
habitans. 

CUCKOLD , cap sur la côte N. E. de J'ile 
de la Barbadc. Lat. N. i 3 ® 3 a'. Long. O. 
6 a® a' 37". 

CÜGULLO, bour^ du roy. de Naples, 
prov.de l'Abruzze Ultérieure 11* , distr. et 
à a I. 3/4 O. de Sulmona , et à 10 1 . i/a S. 
K. d'Aquila , cant. de Pratola. Il s'y tient 1 
foire le 3 d août. t,i 5 o hab. 

CUCURON , bourg de France, dép. de 
Vaucluse, arrond. et à a 1 . a /3 S. S. Ë. d'Apt, 
et à la 1 . i/a Ë. $. E. d'Avignon, cant. de 
Cadenet , au pied de la montagne de Lebe- 
ron. a,aoa hab. 

CUCURU, montagne de File de Sardaigne, 
div. du cap Sassari. Elle s'étend au N. de 
Teropio, le long de la côte sept. C'est le re- 
fuge des bandits qui, de concert avec les ber* 
gers , favorisent la contrebande qui sc fait sur 
cette partie de la côte avec les habitans de 
Bonifacio. 

CUCUTA (ROSARIO DE), ville de la 
Nouvelle-Grenade, Rosario de Cccuta. 

CUDDALORE, ville del'Hindou.stan. foy. 

GorDiLOtra. 

CUDDAM-RUSIL, ville de l'HindousUn 
anglais. A^qy. Coddam-Resovl. 

CUDILLERO, bourg d'Espagne , prov. et 
a 7 1 . l/a N. O. d'Oviedo (Asturies), sur 
l'Océan , entre deux montagnes très-élevées. 
Dans les marées hautes , les eaux arrivent 
jusqu'au milieu du bourg. Le port n'est pas 
sûr. Les habitans pèchent sur les côtes beau- 
coup de saumons et de lamproies. 

CUDOS, village de France, dép. de la 
Gironde, arrond., cant. et à il. 1/4 S. de 
Bazas. i,o 55 hab. 

CUDREFJN , ville de Suisse, dans l'en- 
clave du cant. de Yaud située dans le cant. 
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de Fribourg , distr. et à al. N. N. O. d'A- 
vcnche, à 1 1 . 3/4 S. E. de Neuchilel, et à 
la 1 . l/a N. E. de Lausanne; chef-lieu ilc 
cercle , sur le bord orient, du lac de Neuchâ- 
tel. Lat. N. 46° 57' ai". Long. E. 

Ses communications avec Neuchâtel par lu 
lac sont assez frequentes. Sous les ducs de 
Savoie, elle députait aux états du pays de 
Vaud. Les confédérés la prirent d'assaut en 
1475 et en détruisirent le château. En 1790, 
un incendie la réduisit presque cnlicrcmcnt en 
cendres ; mais elle fut bientôt rebâtie. 800 
habitans. 

CUELLAR , ville d'Espagne, prov. et à 
10 1 . I a N. de Ségovic, sur le penchant 
d'une colline au sommet de laquelle est un 
ancien château bien conservé. L'espace con- 
sidérable qu'occupe cctie ville fait présumer 
qu'elle fut autrefois beaucoup plus impor- 
tante. Elle a 6 paroisses et 6 cotivens. Les 
habitans Aient de la laine pour les manufac- 
tures de Ségovic , et l'on y a établi un grand 
nombre de moulins pour moudre la garance 
qu'on cultiveen grand sur sou territoire. 3 , 000 
habitans. 

CUENCA (SIERRA DE), chaîne de mon- 
tagnes d'Espagne , qui parcourt du N. N. E. 
au S. S. O. rihtérieur delà prov. de ce nom. 
Au N. E. , clic SC rattache aux montagnes 
d'Albarracin ; au S., elle va rejoindre la sierra 
Morciia; et à l'O. , elle s’unit aux monts de 
Tolède. Sa longueur e.st d'environ I. Elle 
appartient à la vaste chaîne des monts Ibé- 
riques, et par conséquent forme une partie 
de la longue arête qui sépare les eaux de 
l'Europe en deux bassins généraux, océani- 
que et méditerranéen. Le Jucar est le seul 
cours d'eau considérable qui prenne nais- 
sance sur son versant oriental. De son ver- 
sant occidental descend la Zancara. 

CUENCA, prov. d'Espagne, qui comprend 
la partie orient, de la Nouvelle-Castille, en- 
tre 39® a' et 4*“ de lat. N. , et entre 3 ° 
29' cl 5 ® 17' de long. O. , et est bornée au 
N. O. par les prov. de GuadaUxara cl de 
Soria; au N. E. , par l'Arugon; à TE., par le 
roy. de Valence ; au S. , par le roy. de Mur- 
cie et la Manche; et ù l'O., par cette der- 
nière prov. et celles de Tolède cl de Ma- 
drid. Sa longueur, du N. au S., est de 55 1 .; 
sa plus grande largeur, de l'E. à l'O., est de 
3 i I. , et sa superficie est évaluée à 1 , 4?4 
La grande chaîne Ibérique s'élève , vers les 
limites N. E. de cette prov. , sous les noms 
de sierra de Mnlina et de sierra de Albar- 
racio, et eu parcourt l’inlcricur , du N. N. 
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£. au S. S. O. , sous le nom de sierra de 
Cuenca ; les monts de Tolède, qui sc ratta- 
chent à cette chaîne , couvrent la partie 
occid. de la prov. : on ne trouve des plaines 
un peu étendues que vers le S. E. Le N. do 
la prov. de Cuenca appartient au bassin du 
Tage ; ce fleuve y prend sa source, et y 
reçoit l'Occscca , la Cabrilla, leGallo, ci la 
GuadicU; la partie S. O., arrosée par 1 a Gi- 
gncla et la Zaïicara, est comprise dans le 
bassin de la Guadiana j le centre cl U partie 
S. K. sont baignés par le Jucar, et son prin- 
cipal affluent, le Gabriel, qui se grossit de 
la Moya et du Guadazaon. 

Le sol est pierreux dans les montagnes ; il 
est sablonneux et calcaire dans les plaines et 
les vallées. Le froid est très-vif en hiver dans 
les montagnes, tandis que l'air est excessive- 
ment doux dans les plaines. On ne compte 
guère que la sixième partie des terres qui 
soit cultivée ; le reste est en friche , ou en 
pâturages où de nombreux troupeaux de mou- 
tons Iraiishumans sc rendent en été. Le blé, 
le mais, le seigle, l'orge et l'avoine suffi- 
sent à peine à la consommation : on récolte 
aussi du vin d'assez bonne qualité , un peu 
d'huile, beaucoup de safran, du chanvre, du 
lin , de la soude et du sumac : les montagnes 
sont couvertes de forêts où sc trouvent de 
bon bois de construction. Un élève, dans 
cette province, une grande quantité de bes- 
tiaux, de chevaux, de mulets et de porcs, 
beaucoup d'abeilles et des vers à soie. 11 y a 
des mines de fer en exploitation , une mine 
de cuivre abandonnée , de l'ulun , du jaspe , 
du cristal de roche, du sel gemme , du sal- 
pêtre, un grand nombre de camères de plâ- 
tre, et plusieurs sources minérales, dont les 
plus renommées sont celles de Saccdoii et de 
Solan de Cabras; mais on ne tire que peu de 
profit de CCS richesses. 1/industric consiste 
en quelques forges , verreries , fabriques de 
drap comoiim et de toiles; il y a aussi 
plusieurs papeteries , des tanneries et des 
savonneries. Les bois, le fer, un peu devin, 
des bestiaux, du chanvre, de la laine, et 
quelques objets manufacturés, sont les prin- 
cipaux articles de commerce. En 1797, la 
pop. ne s'élevait qu'à 'i94,29o hab.^ ce qui 
n'csl qu'à peu près aoo individus par lieue 
carrée : en sorte que cette province est, pro- 
portionnellement à son étendue, la moins 
peuplée de l'Espagne. 

La province de Cuenca, dont le chef-lieu 
porte le même nom , forme le diocèse de l'é- 
véebé de Cuenca , est comprise dans la capi- 



Uinerie-gcnéralc de Madrid, et ressortit de 
la chancellerie de ValladoUd. 

D'après la division des coites , eo 1823 , 
elle a formé la plus grande partie de la nou- 
velleprov. de Cuenca, une partie considérable 
dccellede Guadalaxara,etde petites portions 
de celles de Chinchilla , de Valence et de 
Calatayud. 

CUENCA, nouv. prov. d'Espagne , formée 
de la plus grande partie de l'aiic. prov. de 
ce nom , et de quelques portions de celles de 
Tolède et de la Manche ; bornée au N. , par 
la prov. de Guadalaxara; à TE. par celles de 
Teruel et de Valence; au S. par celles de 
Chinchilla et de Ciudad-Real, et à l’ü., par 
celles de Tolède et de Madrid. Elle a 36 l. , 
du N. au S. , et à peu près autant de l'E. à 
rO. Les parties sept, et orient, sont très- 
montueuses ; le reste se compose de plaines 
monotones. 

Le Jucar, le Gabriel, le Guadazaon, la 
Moya, la Zaïicara, la Gigucla et la GuadieU, 
sont les principaux cours d'eau qui l'arrosent. 
396,650 hab. La ville de même nom en est 
le chef-lieu. 

CUENCA, ville d'Espagne, clief-lieu de 
prov. , à 38 1 . K. S. E. de Madrid, sur un 
coteau élevé, entre deux montagnes , au bas 
desquelles coulent le Jucar ci le Gtiecar : cc 
dernier est traversé en cet endroit par un 
pont de 160 pieds de hauteur sur 3 oo de 
longueur. La ville est entourée de murs 
qui s'élèvent à une hauteur considérable. 
].>es rues sont irrégulières et escarpées. C'est 
le siège d'un évcchc sulTragant de Tolède , 
et la résidence des principales autorités civi- 
les et militaires de la prov. 11 y a une vaste 
callicdralc, fondée par Alphonse ix , dans le 
xii^ siècle; un beau palais épiscopal , i 3 pa- 
roisses , 1 collégiale, 13 couvens des deux 
sexes, I séminaire, 3 collèges, 1 hospice, 
3 li 6 pilau.\ , et i 4 fontaines. On y fabrique 
quelques étoffes de laine et du papier; dans 
le XIII* siècle, ses lavoirs de laine claieiit 
très-renommés : cette branche d'industrie est 
maintenant bien réduite. Cuenca est la patrie 
du peintre Salmcron et du fameux jésuite 
Louis Molina. 6,oou bab. On recueille, sur 
son territoire, de bon miel et de la cire. En 
1073 , celte ville fut donnée en dot , par le 
roi maure de Séville, à Zaida, épouse d'Al- 
phonse VI , rui de Castille. Les Maures la 
reprirent dans la suite; mais Alphonse ix la 
leur enleva pour toujours, dans le xii* siècle. 

CUENCA, prov. de Colombie, dans le 
départ. d'Asuay, bornée, au N., parla prov. 
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(lo Riobambaj à l'R., par celle de Quixos et 
Plaças ; au S. , par celle de Jacn de Braca> 
morosj et à l'O., par celle de Guayaquil. 
Elle est entrecoupée de montagnes et de val* 
lécs, et arrosée par plusieurs rivières, dont 
la plus considéralde est le Faute. Le climat 
est doux et sain , et le territoire produit, en 
abondance, des grains, du sucre, du coton 
et du quinquina ; on y ramasse aussi de la 
cochenille. Il y a des mines dor et d’argent, 
non exploitées; d'autres de cuivre, de mer- 
cure et de soufre. Celte province est renom- 
mée pour ses fabriques de tissus de coton , 
de tapisseries, de couvertures et d'étoflTes de 
laine teintes en rouge : tous ces objets for- 
ment le principal commerce de ce pays , l'un 
des plus riches du Nouvcau-Mon<ie. 78,000 
hab. Le chef-lieu porte le même nom. 

Cette prov. est divisée en 4 cantons : 
Cuenca , Canar, Gualasco et Jiron. 

CüENCA , ville de f'olorabic, à 68 1 . S. 
de Quito, et à 23 1 . S. E. de GuayaquU; 
chef-lieu du départ. d'Asuay , et de la prov. 
de son nom, dans la belle vallée de Yun* 
quilla , entre 3 petites rivières , la Maclian- 
gara, le Matadero et le Yanuncai, à 1,279 
toises au'dessu.s du niveau de la mer. Lat. 
S. 2*' 53 ' 3 ". Long. O. 81® 34 *^ 3 o". La tem- 
pérature y est douce et saine. Cuenca est le 
siège d’un évêché érigé en 1786. Elle est 
grande; les rues en sont droites et larges; 
les maisons, construites en briques crues, 
sont très-basses , sans ornemens , et bâties 
sans goût. Celte ville possède une cathédrale, 
2 églises paroiüsiales , plusieurs couvens , et 
un hôpital bien administré; les églises sont 
peu remarquables, et le couvent des jésuites 
est le seul bel édilicc de la ville. On raffine , 
à Cuenca , une grande quantité de sucre , et 
l'on y fait des confitures estimées , ainsi qu'une 
espèce de fromage è l'instar de celui de Parme, 
qu'on expédie à Lima , à Quito, etc. On y 
travaille l'écaille avec goût. On y a établi, 
depuis peu, une fabrique de chapeaux. Celte 
ville commerce en grains, quina, et autres 
productions des montagnes voisines. 19,000 
hab., dont 3 , 000 Indiens. 

Près et au S . de cette ville , est la montagne 
de Tarqui, que La Condamioe, Godin et 
Bouguer choisirent pour être la base du mé- 
ridien qu’ils établirent en 1743. 

On a découvert des mines de mercure à 7 1 . 
N. E. de Cuenca. 

CUENCA DE CAMPOS , bourg d'Espagne , 
prov. età 1 1 1 . 1/2 N . O. de ValUdolid (Léon), 
et ù 3 1 . 3/4 N. N. O- de Rioscco. 
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CUERNAVACA, ville du Mexique, à 16 I. 
S. de Mexico, sur U route d’Acapulco à cette 
dernière ville , et sur le versant mérid. de la 
cordilière de Guehilaque , dans un climat 
tempéré et agréable, à 849 toises au-des.sus 
de la mer- Ou temps de Fernand Cortès , 
cette ville était la capitale d'un pays habité 
par les Tlahnicas. On peut cultiver dans les 
environs tous les arbres fruitiers d'Europe. 

CUERNE , village des Pays-Bas, prov. de 
Flandre occidentale, à 8 I. 1/2 de Bruges, 
arrond.^cant. et à 6 1. 3/4 deCourtrai. 2,227 
habitaiis. 

CUERS, ville de France, dép. du Var, 
arrond. et à 4 L 1 ^- de Toulon , et à 10 l 
1/4 S. O. de Draguignan ; chef-lieu de tant. 
On y fait commerce de vins , eaux-dc-vic , 
huile d’olives, câpres, et figues. Il s'y tient 
des foires de 2 jours , les i'*' janvier , 21 avril , 
I'' août, et 28 octobre. On y cultive les 
orangers en pleine terre. 5 , 38 o hab. 

CÜERVA, bourg d'Espagne, prov. et à 
6 I. S. S. O. de Tolède. Il y a des fabriques 
d'étoffes de soie et de drap commun. 1,800 
habitans. 

CUËRVO(EL), bourg d'Espagne, prov. 
et a 6 1 . 3/4 S. O. de Terucl (Aragon) , et à 
5 1 . S. d'Albarracin , prés de la rive droite de 
la Turia. 

CUES (LOS), village très - peuplé du 
Mexique, à 33 I. N. d'Oaxaca, et ù 3 i 1 . S. 
E. de Puebla de los Angeles. 11 est remar- 
quable par des restes d'anciennes fortifica- 
tions , et priifcipalcmcnt ceux d'une forteresse 
aztèque. 

CUESMES, village des Pays-Bas, prov. 
du Hainaut, arrond., cant. et à 1 1. 1^2 de 
Mons. On y fabrique du genièvre. Le terri- 
toire renferme des mines de houille et des 
carrières de pierre à chaux. i ,544 

CUEVA-CARDEL, bourg d'Espagne, prov. 
et à 5 1 . E. de Burgos, sur la rive gauche de 
rOca. 

CUEVAS (LAS), bourg d'Espagne, prov. 
età 10 1 . 3/4 S. O. d'Avila, età 1 I. 1/4 N. 
N. E. de Mombcllran, sur le Romacastaûas. 

CUEVAS DE B.\ZA, bourg d’Espagne, 
prov. età i 4 L N. E. d’Almcria (Grenade), 
et à I 1 . 1/2 N. N. O. de Vera , sur la rive 
droite de l'Almanzor. 

CUEVASDEMOSQUERA,vinca'Espagnc, 
prov. et à 8 1 . N. de Castclion de la Plana 
(Valence) , et à 5 I. O. S. O, de PciiiscoU , 
sur la rive droite du Rio-Seco. On y distille 
de l'caii-dc-vie. 1,800 hab. 

CUEVAS DE PERÜ-BLANCO , bourg d'Es- 
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pagne, prov. et ù i3 1. N. N'. E. de Ségovie, 
cl à 6 1. 3j'4 N. N. O. de Sepulveda, sur la 
rive droite du Botijas. 

CUEVAS DE VELASCO (LAS), bourg 
d'Espagne, prov. et à lo 1. i/u S. Ë. de Gua> 
dalaxara. (Cucnca). 

eUGAN , village de France, dcp. de la 
Vendée, arrond. et à lo I. N. N. E. de 
Bourbon-Vcmléc , canl. et à a I. i/a N. N. 
E. de Monlaigu , sur la rive gauche de la 
Sèvrc-Naiilaise. 11 y a dos fabriques de drap 
et de papier. i,3oa hab. 

eUGAT (SAN), bourg d'Espagne, prov. 
et à a 1. i/4 N* de Barcelone (Catalogne). 

CüGES ou CITJES, village de France, 
dép. des BouchcS'du'Rhdne , arrond. et à 
G 1. E. de ^larscille , cant. et à a 1. i/a E. 
d'Aubagne. U a un ancien château nouvel- 
lement réparé, des rues étroites , cl une assez 
belle place avec une fontaine. On y fait com- 
merce de résine et de c«ipres. 1,735 hab. Les 
environs sont en partie montagneux et cou- 
verts de forêts de pins. 

CÜGGIONO-MAGGIORE, bourg du roy. 
Lombard-Vénitien, prov. et à 6 I. i/a ü. de 
Milan, clâ 3 I. i/a E. N. Ë. de Novare; chef- 
lieu de distr. Il a une fabrique de soie. 3,5oo 
habilans. 

Le dislr. renferme qi corom. cl 19,609 
habitans. 

CUGLIËRI , bourg de l'ilc de Sardaigne, 
div. du cap Sassari , à 4 1- S- L. de Bosa , et 
à i3 1. 3/4 S. de Sassari. L*air y est sain, et 
le territoire fertile en blé , en huile exquise 
dont on approvisionne une grande partie de 
nie , et eu pâturages. 3,4o5 hab. 

11 a donné son nom à une nouvelle prov. 
qui comprend 4 distr. , aS comm. et 30,117 
habitans. 

eUGNON , village des Pays-Bas , prov. et 
â ao I. de Luxembourg , arrond. et u 4 L i/a 
de Neufebâteau , cant. et à 3 1. 1/4 de Pali- 
scul. 765 bab. 

CUGNY-LES-OUCHKSjvillagedc France, 
dép. de l'Aisne, arrond. et à 4 1- 3/4 S* de 
Sotssous, éant. d'Oulcliyle-Château. Il y a 
I tuilerie, et on y exploite des terres végéta- 
les pyriteuscs. 104 bab. 

CÜGUEN , village de France, dcp. d'Ille- 
et-Vilaine , arrond. et à 7 I. 3/4 S. E. de S*. 
Malo, et à 8 I. 3/4 N. de Rennes, cant. de 
Combourg. i,55G bab. 

CUIABA , rivière, distr. , et ville du Bré- 
sil. CfTABA. 

CUlCIlUX, hameau de France, dép. des 
Pyrénées-Orientales, arrond. et à 5 I. O. N. 




O, de Perpignan, cant. de La TouixIcFrancc, 
comin. de Cassaignes. Pop., y compris celle 
«le ('assaignes, 309 bab. il y a des eaux miné- 
rales, 

CUILLÉ, village de France, dép. de la 
Mayenne, arrond. et à 7 I. 3/4 N. Ü. de 
Chùtcau Gontier, «4 1. i;4 N. N. O. de Craon, 
et à 6 I. 1/4 S. O. de Laval , cant. de Cossé- 
le-Vivien. 

CUISEAÜX, ville de France, Cüzbau. 

CUISERY , bourg de France, dép. de 
Saône-et-Loire, arrond. et à 4 ‘/4 

de Louhans, et à 7 I. i/4 N. N. £. de Mâ- 
con ; chef-lieu de cant. , sur la rive droite de 
la Seille. Il s'y tient 10 foires par an. 1,62$ 
habitant. 

CUiSIA, village de France, dcp. du Jura, 
arrond. et à 4 L i/4 Lons-le- 

Saunier, cant. et à i/4 1. N. R. de Cou- 

sancc. 394 bab. 11 y a 1 mine de charbon 
sur sou territoire. 

CUIVRE (MONTAGNES DE), en hollan* 
dais Koperber^n. Elles aedétachent des monta 
Roggcveld au mont Kbamies , près de la limite 
sept, de la colonie du Cap-dc-Bonne-Espé- 
rance, et vont au N. dans la liottcntolic où 
elles se perdent sur la rive gauche de l'O- 
range. La Roussie, affluent de l'AtUntique, 
a sa source dans une gorge, au point de jonc- 
tion de ces montagnes et du mont Kbamies. 
Peu de voyageurs les ont visitées : elles étaient 
inconnues lorsque Gordon et Paterson en 
firent mention en 1777 et 1778. 

CUIVRE , Indiens de 1a Nouvelle-Bretagne. 
Foy. CoppEX-la'DiAKS. 

CULCUETII , village d'Angleterre, comté 
de Lancaslre , hiindred de West- Derby , pa- 
roisse de Winwick, à 3 1. i/a O. de Man- 
chc.<ter. a,iG3 hab. 

CUL-DE-SAC (GRAND) ou MAIIADT, 
baie de la Guadeloupe, au N. de l'isthme qui 
unit les parties orient, et occid. de cette île; 
les pointes Plaltc et Maréchal, qui forment 
son entrée, sont éloignées l'une de l'autre 
de 5 I. l/a. Elle a 4 k de profondeur et ren- 
ferme plusieurs îlots ; les navires y entrent 
par deux passes et peuvent y mouiller en sû- 
reté. Un canal étroit appelé rivière Salée, 
fait communiquer cette baie à celle du Pclii- 
Cul-<lc-5ac. 

CUL-DE-SAC (GRAND), grande baie 
sur la côte occid. de l'ilc de S^*. Lucie, au 
S. du Carénage. Lat. N. 35'. Long. Ü. 

6.3“ 24'. , 

CUL-DE-SAC (PETIT) , baie de la Gua- 
deloupc , séparée du Grand-Cul-de-sac, par 
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risthme qui unit U partie orient, et la partie 
occid. tie celle ilc. Sa largeur entre ta pointe 
de 1a Pclite-Goyave et la puinte du Corps- 
de-Gardc , qui forment son enliéc, est de 
a 1. i/4, cl sa profondeur est d’environ a I. 
Elle renferme un grand nombre d'ilols , de 
cadres , et de liaiits-tonds , qui rompent l'ef- 
fort de» vague» et tiennent la rade dan» un 
état constant de tranquillité. Elle est aussi 
nommée baie de La Pointe-à-Pilrc. 

CUL-DE-SAC-A-VACUE , baie de la Mar- 
tinique , au S. E. du Cul dc-sac royal. Lat. N. 
i4® 3i'. Long. O. 63° a5*. ' 

CL'L-DE-SAC-DES-ANGr.AlS , baie sur 
la côte S. E. <Ie la Martinique, au S. du 
cap Ferre , et au N E. de la pointe des Sa- 
lines. 

CUL-DE-SAC-FRANÇAIS (LE), Imurg de 
la Martinique, arroiid. et ù 5 1. $. E. de l>a 
Trinité^ chef-lieu de paroisse, sur U côte 
orientale de l'ilc, au bord d'une petite baie 
dont il tire son nom. 

CUL-DE-SAC-MARIN , baie sur la côte 
mérid. de la Martinique. Lat. N. i4” 3o'. 
Long. O. 63° i5'. 

CUL-DE-SAC-UOBERT , baie sur la côte 
orient, de 1a Martinique. Lat. N. i4° 4°' 
o”. Long. O. 63° \ 37 ''. 

CUL-DE-SAC-ROYAL, baie sur la côte 
S. O. de la IMartinique. Lat N. 14 ° 20 '. 
Long. O. 63° a 8 '. 

CüL-DES-SARTS , hameau des Pays-Bas, 
prov. ci à 16 1. 1/4 de Namtir, arrond. et à 
1 1 1. de Dînant , cant. de Couvin. Il y a 
de riche» ardoisières sur son territoire. 

CULEBRA (SIERRA DE LA), chaîne de 
montagnes d'Espagne qui s’étend dans 1a 
partie N. O. de la prov. de Zamora, au S. de 
la Tera , et donne naissance à plusieurs riviè- 
res dont les plus considérables .sont l’Alistc , 
affluent de l’Esla , et le Manzanas , qui entre 
en Portugal et sc jette dans le Sabores. 

CULIACAN , rivière du Mexique, dans 
l’état de Sonora. Elle prend sa source à peu 
de distance N . E. de Culiacan, coule au S. O. , 
et SC jette dans le golfe de Californie , par 
a4° 3o' de lat. N. , après un cours d'envi-' 
ron 33 1. 

CULIACAN , ville du Mexique , chef-lieu 
de l’état de Sonora , à 3g 1. S. E. de Ciiia- 
loa, et à 71 1. O. de Durango, sur la rivière 
de son nom. Lat. N. a4° 56'. Long. O. iog°. 
Pop. : 10,800 hab. 

CULLA , ville d’Espagne, prov. et à 10 1. 
N. O. de Caslclloii de la Plana (Valence), 
près de la rive droite du Monleou. 900 hab. 
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CULLAN , ville de France, dép. du Cher, 
arrond. et à 5 I. 1,4 S. S. Ü. de S‘. .Amand, 
et à x 3 1 . l/a S. de Bourges, cant. de C.hô- 
tcau-Mcillant , sur la rive gauche de l'Ar- 
non. 913 hab. 11 y a dans les environs une 
mine de raanganese et une carrière de mar- 
bre. 

CULLAR DE BAZA , bourg d'Espagne, 
prov. et à 18 I. N. d'Almeria (Grenade), et 
à 7 I. 1/4 N. N. O. de Purchena. 

CULLEN , ville d'Iu:osse , comté et à 4 1 - 
l/a O. N. O. de BaiiflT, presbytère de For- 
dyce, à l'cmbouchtire d'un torrent dans le 
golfe de Murray. Elle est mal bâtie ; on a le 
projet de la reconstruire sur la côte qui domine 
la baie de Cullcn , et où l’on a déjà commencé 
à creuser un port. Elle a un château , quel- 
ques fabriques de toile et de linge damassé et 
des blanchisseries. La pèche yest très-active. 
Cullcn SC réunit h Banîf, Elgin, Inverary 
et Kintorc pour envoyer un membre au par- 
lement. 1 , 45 a hab. Près de là se trouvent 
les vestiges d'un ancien chatcau où l’on dit 
que mourut Élisabeth , épouse de Robert 
Bruce. 

CULLERA , cap d'Espagne « sur ta côte de 
la prov. et à 7 I. i/a S. S. E. de Valence , et 
à 1 I. N. dcCnIlcra, Lat. N. 9' o". Long. 
O. ao 3 o' 55 ". 

CULLERA , SccRo , ville d'Espagne , j>rov. 
et à 8 I. 1/4 S.^. K. de Valence, stir la rive 
gauche du Ikar , à son embouchure dans la 
Méditerranff. Elle a un vieux château , une 
église et un couvent. 5 , 000 hab. 

CULLP-RCOATS , hameau d’Angleterre, 
comté de Norlhumberland , ward de Castle , 
paroisse et à i/a 1 . N. de Tynemoiith, sur la 
mer du Nord. Il a un petit port d'où l’on ex- 
porte du sel et de la houille qu’on exploite 
dans les environs. 536 hab. 

CÜLLODEN-MOOR, plaine stérile < 1 É- 
cosse, à rextréroité N. E. du comté d’Inver- 
ness , entre la baie de Murr.iy et le Cairn. Elle 
est célèbre dans les annales de l'Écossc, comme 
ayant été le champ de bataille où s'évanoui- 
rent, en 1745, les espérances de la maison 
des Stuart. 

CULLY, ville de Suisse, cant. de Vaud , 
chef-lieu du distr. de 1 a Vaud et de cercle , à 
a I. E. S. E. de Genève, et à al. O. N. O. 
de Vevey, sur le bord sept, et au fond d’une 
petite baie du lac de Genève, au pied du 
mont Jorat. Elle est assez bien bâtie et a 
des murs qui datent de i44^' Y ^ trauvé 
le piédestal d'une statue de métal avec celte 
iuscription : libero patri CocUenù. Environ 
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1,000 hab. LfC territoire de Cully est une ferry 9 pour envoyer un membre au parle* 
des meilleures parties de lu contrée de la ment. 1,4^4 

Vaud, si renommée pour scs vins. On voit CUL8AMOND, paroisse d'Êcosse, comté 
sur une montagne, à i/a 1 . N. de cette ville, d'Aberdeen, presbytère de Garioeb , à 9 1 . 
la tour de Gouxze , bâtie au siècle, lorsque N. O. de Ncw*Aberdeen. 11 y a de l'ardoise 
les Hongraii dévastaient ce pays. dans deux collines de son territoire. 836 hab. 

CULM, ville des États Prussiens, prov. CULTERFELL, montagne d'Écosse , qui 
de la Prusse occid. , régence et à 12 1 . S. S. sépare le comté de Lanark. de celui de Pee* 
O. de Marienwerder, et à 8 1 . 3/4 N. N. O. blés, à a 1 . S. de Biggar. Sa hauteur est de 
de Thorn ; chef*licu de cercle, sur une col- 283 toises. 

line, à 1/2 1 . de la rive droite de la Vistule. CULTURE, village de France , dép. de 
C'est le siège d'un évéché , dont la cathédrale U Lozère, arrond. et à 2 1 . i /4 S. E. de 
et le chapiti'e sont h Culmsec. Cette ville est Marvejols, et à égale distance O. de Mende , 
ceinte d'une simple muraille et renferme 3 cant. de Chanac. On y fabrique de la serge et 



églises catholiques et une luthérienne , 3 cou* 
vens de religieuses , un de missionnaires, on 
séminaire et un collège catholiques , une 
école militaire pour cent-vingt nobles , deux 
autres écoles publiques , et un hôpital tenu 
par des sœm*s de la Chanté. On y fabrique 
du drap, et il y a quelques tanneries. Le 
commerce n'a jamais été florissant dans cette 
ville, malgré les privilèges que Frédéric 11 
lui a accordés. 3 , 109 hab. Culm fut fondé 
dans le xiii« siècle, et fit partie de la ligue 
anséatique. 

Le cercle de Culm renferme 26,703 hab. 

CULMSEE , ville des États Prussiens , prov. 
de la Prusse occid. , régence de Marienwer- 
der, cercle et k 4 !• N- de Thorn , et à 
5 I. S. E. de Culm, sur un 4 kc. Il y a une 
cathédrale et un chapitre qui ^ipeudenl de 
l'évéché de Culm. 676 hab. 

CULMSTOCK, bourg d'Angleterre , comté 
de Devon , huiidrcd d'Hemiock. , à 2 1 . S. de 
Wellington , et à 6 1 . N. K. d'Exeter , sur la 
rive gauche de la Culmc. 11 s'y tient deux foi- 
res par an. 1,367 hab. 

CULPEPER , comté des États-Unis , dans 
la partie sept, de l'étal de Virginie. 2 o,q 44 
bab. Le chef-lieu est Fairfax. 

CULPEPERS, île du Grand-Océan équi- 
noxial , située par 1® 4 >'dc Ut. N. cl 9.}" 16' 
de long. O. 

CULROSS, ville d’Écosse, dans une par- 
tie du comté de Pertli, encUvee entre ceux 
de Fife et de Clackinannan , preshviérc de 
Duafcrmline , sur le bord sept, de la baie de 
Forth, à 2 1 . 1/2 N. N. O. de Linlithgow. 
Elle est tics-ancieonc et renferme des ruines 
de monastères et de plusieurs églises. Dans 
les fouilles qu'on y a faites , on a trouvé une 
boite d'argent contenant le cceur de lord 
Edouard Bruce, tué en duel en 161 3 . Elle 
commerce en sel et houille. Elle s'unit à Stir- 
ling, DunfcfmUiic, Inverkcithing et Queens- 



dcscadis. 212 bab. 

CUM.A , baie du Brésil , formée par l'océan 
Atlantique, sur la côte de U prov. de Ma- 
ranbâo, à 18 1 . N. O. deS. Luis de Maranbao. 
Lat. S. 2® 17'. Long. O. 4 ^® a 3 I. 

de long et 1 de large. Le Piracunan y a son 
embouchure. 

CUMA, CuwJE, fort du roy. et de la prov. 
de Naples, distr. , cant. et à 1 1 . 1/2 N. O. 
de Pouzzole , près de la Méditerranée , sur 
l’cmpUccmcnt de l'ancienne et célèbre ville 
de Cumes , qui dut son origine aux hahitaos 
de Chalcis , dans l'ile d'Euhée ou de Négre- 
ponl, qui s'y rendirent puissaiis sur mer et 
sur terre. Cumes fut soumise par les Romains : 
Sylla, après avoir abdiqué U dictature, vint 
y finir tranquillement ses jours, l'an 79 avant 
J.-C. Ou suppose qu'avanl la fondation de 
cette ville, une caverne, qui .se trouve dans 
les cnvii'ons , servait de retraite à une sibylle 
qui y rendait des oracles , et qu'Énée con- 
sulta en abordant en Italie. Parmi les ruines, 
on remarque une arche en pierre , de 70 
pieds de hauteur sur 20 de largeur, qui réu- 
nit deux collines. Les murs de Cumes furent 
témoins de plusieurs combats r l'un, en 216 
avant J.-C. , entre les Carthaginois comman- 
des par Annibal , et les Romains, sous le 
consul Scmproiiius, dans lequel les premiers 
furent défaits ; l'autre , l'an 38 avant J.-C. , 
dans lequel OcUve défit la flotte de S. Pom- 
pée- L'an 663 , Narsès s'einpiira, par famine, 
de Cuuies, défendue par Aligeroc , frère de 
Totilu, après un siège d'un an. 

CUMANAouNOUVELLE-ANDALOUSIE, 
prov. de Colombie, dans le départ, de l'Oré- 
iioquc «bornée au N., par la mer des Antil- 
les ; à l'E. , par le golfe de Paria et le Delta 
de rOrenoque ; au S. , par ce fleuve , qui la 
sépare de 1 a Guyane colombienne^ et à fU. « 
par la prov. de Barcelone. Sa longueur , de 
l'E. à ru. , est de 65 I. , et sa moyenne Ur- 



Dic:* / 7 Goo^^k 



C (J M A 



C U M B 



gcur, du N. au S. , de 56 1 . L'intérieur de 
celle profinec est couvert de montagnes très- 
hautes, pariui les<]uelles celle de Tiimeriquist 
a 983 toises au-dessus du niveau de la mer, et 
est remarquable par une caverne immense, 
qui sert de retraite à des milliers d'oiseaux de 
nuit, et d'où sort une rivière assex considé- 
rable. La cote, depuis la pointe d'Araya jus- 
qu'au cap Malapasca,est sablonneuse et aride, 
et n'onVe qu'une saline inépuisable ; le reste 
du sol est très-fertile, cl arrosé par un grand 
nombre de cours d'eau, qui coulent dans tou- 
tes les directions : les principales rivières sont : 
au N. , le Neveri et le Manzanarès , qui se 
jettent dans 1 a mer des Antilles; à l'E. , le 
Guarapiche, qui se rend dans le golfe de Pa- 
ria , et au S. , le Cari et le Pao , alllucns de 
rOrénoque. Le climat de cette province est 
brûlant, les nuits y sont Irès-fraicbes ; mais 
l'air est en général sain. Elle produit du mais, 
du sucre et du cacao; la partie qui avoisine 
rOrénoque, olTrc d'immenses pâturages où 
l'on élève beaucoup de bétail ; les forêts four- 
nissent plusieurs bois précteu.\ , tels que le 
gayac , l'acajou , le campéche et le brésillet : 
elles servent de retraite à beaucoup de ja- 
guars , de singes , et à plusieurs variétés d'oi- 
seaux. Toute la cûte abonde en poissons, dont 
on fait un commerce assez considérable, sur- 
tout avec Venezuela. ^0,000 liab. 

Cette province est divisée en 8 cant. : Cu- 
mana, Cumanacoa, Araguû-Cumanés , Matu- 
rio, Cariaco, Cariipano, l\k>-Caribe) et Guiria. 
Le chef-lieu est Curaana. 

CUMANA, ville de Colombie, à 68 LE. de 
Caracas, cbef-lieu du départ, de rOrénoque 
et de la prov. de son nom , sur la culc mérid. 
du golfe de Cariaco, et à l'embouchure du 
Manzanarès, dans une plaine aride. Lat. N. 
10® 37' 49 ^^- Long. O. 66” 3 o' o". Le climat 
y est très-chaud; durant le jour, la chaleur 
est tempérée par des brises de mer ; néan- 
moins Pair y est pur cl sain. Cumana est 
défendue par le chùteaii Antoine, placé 
sur une colline nue et calcaire ; elle a 3 fau- 
bourgs. On ne remarque dans la ville aucun 
édifice en pierre, et toutes les maisons y sont 
basses et légèrement construites. Il n'y a de 
promenades que sur les bords du Manzanarès : 
il y a depuis peu un collège. Cette ville a une 
rade qui peut recevoir toutes les escadres de 
l'Europe, et qui offre un excellent mouillage : 
on n'en exporte que du poisson salé pour Ca- 
racas et les Iles sous le vent , dont 011 tire en 
retour des instrumens de labourage , des 
provisions de bouche , et diverses marchandi- 
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ses. Cumana a été victime de a terribles Ircm- 
blemens de terre : celui de 1 766 détruisit 
entièrement la ville , et celui de 1 797 renversa 
plus des 4/^ des maisons iiouvellement cons- 
truites. M. Depons évalue la jmp. à 34,000 
hab. ; selon M. de Humboldt, elle n'est que 

de 1 8 à 30 , 000 . 

CUMANA, village indien, sur la cûte 
orient, de Pile de La Trinité, une des Petites 
Antilles, il 1 1 . S. O. du cap de la Galcra, 
qui forme Pextréinilé N. E. de cette ile. 11 
donne son nom ù une petite baie sur laquelle 
il est situé. 

CUMANACOA ou CUMANAGOTO, ville 
de Colombie, prov. ci à lu 1 . S. S. E. de 
Cumana , sur le penchant d'une haute mon- 
tagne , dans la fertile vallée de son nom. Lat. 
N. 10® 16' Long. O. 66® 18' 4 ^”* 
liabitans faisaient autrefois un grand commer- 
ce de perles qu'ils tiraient de Cubagua ; ils 
s'occupent maintenant de l'agriculture, et 
envoient à Cumana le tabac le plus estimé 
du départ, de POrénoque. 800 hab. , y com- 
pris les esclaves et les mulùtrcs. Le territoire 
est le pins fertile de toute la province. 

CUMAN DE TUBA , bourg du Brésil, prov. 
de Bahia , à 63 I. S. O. de S. Salvador. Lat. 
S. x 5 ® 5 ' 30". Long. 0 . 4 *® ^ 4 ^ . 

CUMANO, cap qui forme Pextrémilé occid. 
de la presqu'île de Sabioncello , en Dalmalic , 
entre l'ile de Lésina et celle dcCurzola. Lat. 
N. 43® 3 '. Long. E. i 4 “ 4 '^ ■ 

CUMBA , ville de Nigritic. ^ oy . Komba. 

CUMBAL, haute montagne et volcan des 
Andes, dans hi Colombie, à 38 1 . N. R. de 
Quito. Lat. N. o® 54 '* Son sommet est toujours 
couvert de neige. 

CUMBAVA, ilc de Parchipel Asiatique. 
Foy . Sl'bsbava. 

CUMBE, village de Colombie, ù 3 I. i /4 
S. de Cuenca , et à 3,000 toises au-dessus du 
niveau de la mer, scion M. de Humboldt. 11 
y a près de là des sources thermales dont on 
ne fait pas usage. 

CUMBER , ville d'Irlande, prov. d'Ulstcr , 
comté de Down , baronnie de Casllereagh , 
sur le bord occidental du lac Stranglord , à 
3 1 . S. E. de Belfast. Elle a une belle rue le 
long (le la mer , cl un hippodrome de s /3 del. 
de tour. En 1798^ les troupes royales y furent 
mises en déroule par les Irlandais révoltés. 

CUMBERLAND, comté d'Angleterre , si- 
tué entre 54 ** 6' et 55 ® 4 ^ de lal. N. . cl entre 
4 ® 39' et 5 ® 48" de long. O. , et borné au 
N. par le golfe de Soiway et par le Sark , le 
Liddcl , et le Karshopc, qui le séparent de 
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l'Écossc; à l'E. par le» comté» de Northum- 
bcrland et Je Durhéun , an S. K. par ceux de 
WestmoreUnd cl de Lancastre, au S. O. et 
à 1 * 0 . par la mer d'Irlande. Sa plus grande 
longueur du N. N. K. au S. S. U. est de 36 
sa largeur varie de 16 I. à 11 I. , et sa 
superficie est d’environ 193 1 . L’Eden et le 
Derwent divisent naturellement ce comté en 
trois parties : N. E. , centre, cl S. O. Cha- 
cune d'elles reiifermc un groupe de monta- 
gnes particulier : celle du N. E. est couverte 
par les Moorlands occid. , dont les points les 
plus remarquables y portent les noms de 
Tbackmoor-felt cl de Hartside-fell ; la partie 
centrale comprise entre l'Edcn et le Derwent, 
contient les montagnes de Skiddaw-forest, de 
Caldbcck - fell, de Catlaiidit - fcll ; enfin les 
monts de Cupeland-forcst, de Screes, de Sca- 
fell, de Stones-hcad-rdl , et de Dlack-Comb, 
hérissent la surface de la partie S. O., et leur 
hauteur est de i8o à 53 o toises au-dessus du 
niveau tie la mer. Si l'on excepte la faiblepor- 
lion arrosée par la Tyne , et située à TE. de 
la grande ligue de partage d'eau étiblio par 
les I^loorlands occid., tout ce comté a une in- 
clinaison générale vers 1*0. , et les rivières 
qui le parcourent se rendent toutes dans la 
mer d'Irlande; les principales sont l’Esk , qui 
SC grossit du Liddel et de la Line; l'Edcn, 
qui reçoit l'irtliing, la CaUlew', el le Pettrill j 
et le Derwent, auquel se joint le Cocker; le 
Duddon est remarquable par sa large ernbou- 
cliurc. Les cdtcs du Cumberland sont peu dé- 
coupées : elles n'ofTrent qu'un seul cap impor- 
tant, IcS*. fieesbead, et quelques |>orts dont 
1 rs principaux sont Whitehaven , Work- 
ington, Mar^'port, et Harrington. C'est le 
pays de l'Angleterre où il y a le plus de lacs : 
les plus considérables sont l'Ulls , le Der- 
went, le Hassenthwaitc , le Crummock, l’En- 
Jierdalc , et le Wait ; peu de pays offrent une 
aussi grande variété de surface, et il n'en 
est aucun qui soit plus intéressant pour le 
naturaliste , et qui offre de plus belles 
perspectives. Les eûtes étendues de ce comté 
et scs nombreuses montagnes, y rendent la 
tempcratiirc extrêmement variable ; cepen- 
dant elle est douce dans les vallons et les 
terres basses, et la neige y séjourne rare- 
ment plus de 34 heures, tandis que les mon- 
tagnes en sont couvertes 6 ou 8 mois de r»in- 
néc; en général il y pleut beaucoup et sur- 
tout en automne , ce qui rend les récoltes 
Irèn-précaires ; néanmoins l'air est sain, et 
dans aucune autre partie du royaume on ne 
peut fournir tant de preuves de longcvilc. Le 



sol est composé : d'une excellente marne qui 
s'étend sur une très-petite partie du comté; 
d'une manie sécbc contenant les dill'érens 
degrés de ta marne brune au terrain léger et 
sablonneux, qui cooiprend plusieurs vallées 
et les versans de quelques-unes des monta- 
gnes; et d'une marne humide, espece de 
tourbe noire, qui domine entre les monta- 
gnes et principalement vers les limites des 
comtés de Norlhumbcrland et de Durlum. 
Depuis que l’agriculliirc a fait des progrès 
dans ce comté, on y a rendu fertiles de 
grandes portions de terrain autrefois inculte, 
et les récoltes en blé et en avoine y sont de- 
venues très-abondantes et fournissent à l'ex- 
portation. L'éducation des bestiaux est aussi 
trcs-considérablc , et on y fait du beurre 
d'une excellente qualité. Les côtes , les lacs 
el les rivières, nourrissent diverses espèces 
de poisson dont on approvisionne en partie 
les marches de Liverpool et de Londres. Les 
mines de cuivre du Cumberland , autrefois 
si productives , sont presque abandonnées 
aujourd'hui ; l'ex;>loi talion des mines de 
plomb cl de houille est très-importante ; en 
1814, les mines de plomb d'Aldstone-moor 
produisaient 9,196 livres de minerai. Les 
liouillcrcs les plus considérables sont à Whi- 
tehaven et à Workington; près de IkirrowdaJe 
on exploite une mine de plombagine. 11 y a 
aussi de l'ardoise de belle qualité , et beau- 
coup de pierre a cliaux. Les fabriques sont 
peu nombreuses : elles sont pour tissus de 
coton, toile à voiles, tapis, papier, poterie 
de terre ; il y a quelques s*errerics à bouteil- 
les. Les principaux articles d'exportation sont 
la farine, le gruau d'avoine, les métaux, la 
pierre à chaux , et quelques objets manufac- 
turés. Pami les antiquités que renferme ce 
comté , on remarque les restes de la fameuse 
muraille commencée par Adrien et terminée 
par Sévère, qui était destinée à défendre les 
districts roérid. contre les incursions des firi- 
gantes et des Caledonii ; cette muraille avait 
36 I. d'étendue, commençait à la mer du 
Nord et finissait à la mer d'Irlande; on en 
voit encore quelques parties bien conservées 
dont la hauteur varie de 5 à 8 pieds. 

Le comté de Cumberland, dont le chef- 
lieu est r.ai’lislc , est divisé en 5 wards : 
Allerdalc-abovc-Derwcnt , Allerdale-bclow- 
Derwent, Cumberland , Eskdale , et Lcath ; il 
contient 1 ville, 3 bourgs, 18 bourgs à roar- 
clié, 90 paroisses, et 166,134 bab. Il envoie 
6 membres au parlement , 3 pour le comté , 
3 pour Carlislc , et 3 pour Cockei^lbouth. 
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CUMBERLAND , wanl d'Anglctcrro , dans 
la partie sept, du comté de même nom. 
i3,538hab., non compris Carlislc, qui en est 
le chef-lieu . 

CUMBERLAND (DÉTROIT DE), un des 
passages qui font communiquer U mer d'ilud- 
son à l'océan Atlantique, sur la cùlc orient, 
de la Nouvenc-ilrelagnc, au N. du détroit 
d’Hudson; il sépare la terre de Cumlu^rland 
de nie de Hall, au S. de laquelle est le dé- 
troit de Frobisher. Il fut découvert en i585, 
mais on ne l'a pas encore entièrement ex- 
ploré : les glaçons qui le couvrent presque 
continuellement , les rochers et les bas-fonds 
dont il est parsemé, s'opposent ù la naviga- 
tion. 

CUMBERLAND (TERRE DE), pays de 
1a Nouvelle-Bretagne, à l'O. du détroit de 
Davis, au N. E. de la mer d'Hudson, et au 
N. des détroits d'Hudson et de Cumberland, 
entre 63® ao' et de lat. N. , et entix 6 a® 
54 ' cl 79 ® de long. O. On ne connaît avec 
précision que les côtes orient, où l'on remar- 
que les baies de Home , de Merchanls , d'Exe- 
ter , et de Kirkwall ; les caps Searie , Wals- 
ingham, et Campl>ell , et le mont Ralcigh ; 
au S. on trouve le cnp God's-Mcrcy , et à 
rexlrémilé S. O. le cap Maria; quanta la 
partie N. O. elle est entièrement inconnue. 

CUMBERLAND, île du Grand - Océan 
équinoxial , dans l'archipel Dangereux. Lat. 
S. J 9 " ao'. Long. O. i43® i5'. 

CUMBERLAND, comté de la Nouvelle- 
Écosse , dont il occupe la partie la plus sept., 
entre la baie Verte à l'E., et les baies de 
Fundy, de Cbignecto, et des Mines à l'O.; 
sa surface est couverte de collines et de pe- 
tites montagnes qui renferment des mines 
abondantes de houille. Ce comté est en gé- 
néral très-bien arrosé. 11 y a une grande 
quantité de terrains marécageux dont on a 
desséché une partie. Fredericktown en est le 
lieu principal. 

CUMBERLAND, montagnes des États- 
Unis , paKic de la branche occid. des monts 
Alleghany, qui s'étend du N. E. au S. O., 
des rives du Russcll-fork , par 3^® de lat. N., 
à celles du Tennessee, par le 35' parallèle, 
c'est-à-dire sur un espace d'environ 100 1 . 
Dans leur partie N. K., ces montagnes for- 
ment la limite entre l'état de Kentucky et la 
Virginie; au S. O. elles couvrent le centre 
de l'état de Tennessee; leur crête établit le 
partage des eaux qui s'écoulent d'un côté 
dans le Cumberland , et de l'autre dans le 
Tennessee. Elles se composent en grande par- 
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tic d'énoi^ncs masses de rochers escarpés, ren- 
ferment plusieurs sources imprégnées d'alun, 
et fournissent beaucoup de pierre à chaux. 

CUMBERLAND, comté des États-Unis, 
vers le centre de la Caroline du Nord. 11 est 
traversé parle Cape-Fear-river. i4t44^ hab., 
dont 9,135 blancs, et 5,33 1 hommes de 
couleur. Le chef-lieu est Fayetteville. 

CUMBERLAND, île de l'Atlantique, près 
de U côte des États-Unis , étal de Géorgie , 
comté de Camden. Lat. N. 3o® 4^'* Long. 
O. 83® 55'. Elle a environ 7 1. 1/3 de long 
du N. au S. , et sa plus grniule largeur n'ex- 
cède pas 3 1 . Pics de son extrémité sept, est 
une petite île sablonneuse dont elle est 
séparée par le détroit de ('.iimbcrland ; au S. 
clic est séparée de l'ilo Amelia par rentrée 
de la rivière St. Mary. 

CUMBERLAND, rivière des États-Unis, 
qui prend sa source dans les montagnes de 
même nom , vers les limites orient, de l'état 
de Kentucky ; après avoir arrosé la partie S. 
£. de cet état, elle entre dans celui de Ten- 
nessee, dont clic parcourt la partie sept., en 
baignant les mur» de Nashvillc , revient dans 
le Kentucky et s'nnit ù l'Obio par la rive gau- 
che, à 3 1. l/a au-dessus de son confluent 
avec le Tennessee , cl à 5 I. 1/3 S O. de Sa 
Icm, après un cours très-sinueux d'environ 
300 1. , dans une direction generale de l'E. 

à ro. 

Le Cumbcrlaml a i 35 toises de largeur a 
son confluent, et à Nashvillc , 68 I. au-des- 
sus, il en a environ 85 ; dans celte dernière 
largeur, il a ao pieds d'eau depuis le mois 
de novembre jusqu'au mois de juin, et 10 à 
I a durant le reste de l'année ; cependant 
dans la saison des grandes pluies, les eaux 
s'élèvent quelquefois à 4^, 60 , et Go pieds, 
et inondent toutes les parties basses ; son 
cours étant modéré, offre une navigation 
facile pour les goélettes jusqu'à Nasbville , et 
meme 100 1 . plus haut pour les bateaux de 
i5 tonneaux. 

CUMBERLAND, comte des Élas-Unis, 
dans la partie mérid. de l'état de Kentucky. 
8,o58 hab. Le chef lieu est Durkesville. 

CUMBERLAND, comté des États-Unis, 
dans la partie S. O. de l’état de Maine, sur 
l'océan Atlantique. 49)44^ chef-lieu 

est Portland. 

CUMBERLAND, comro. des États-Unis , 
état de Maiyland, chef lieu du comté d'Allc- 
ghany , sur la rive gauche du Potomac , à 
39 1. N. O. de Washington , et à 5ol. O. N. 
0. d'Annapolis. 
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CUMBERLAND, comté des États-Unis , 
<Ians la partie mcrid. de l’état de Ncw>Jer- 
8 vy , sur le bord sept, de la baie de Dela- 
ware. 13,668 hab. Le chef-lieu est Bridge- 
town. 

CUMBERLAND , cap des États-Unis , étal 
de New-York , comté de Clinton , dans le lac 
Champlain , au N. de Platlsburg, vis à-vis 
de nie de Soulh-Hcro. 11 v a près de ce cap 
une petite baie de même nom. 

CUMBERLAND, comté des États-Unis, 
état de Pensylvanie , sur la rive droite de la 
Susquebannali. 38,606 bab. Le cbcf-Iieu est 
Carlislc. 

CUMBERLAND, comm. des États-Unis, 
état de Peiisylvanic , comté d’Adams, à i31. 
S. O. d’Harrisburg. 1,033 hab. 

CUMBERLAND, comm. des États-Unis, 
état de Pensylvanie, comté de Greene , à 
73 l. O. d'Uarrisburg. 1,781 !»ab. 

CUMBERLAND, comm. des États-Unis, 
état de Rliode-lsland , comté et à 8 1. N. 
de Providence, sur la rive gauche du Paw- 
tucket; elle contient environ 5 , 000 acres de 
loi'cts. On y construit un grand nombre de 
barques. Il y a des manufactures de coton, 
et on y travaille le marbre de Smithfield. 
3,685 hab. 

CUMBERLAND, comté des États-Unis, 
vers le centre de l’ctat de Virginie , entre 
l'Apporoatox et le James-river. 11,038 hab. 
Le ciicf licu est Cartcr.svillc. 

CUMBERLAND, comm. dos États-Unis, 
état de Virginie , chef-lieu du comté de Kent , 
sur la rive droite du Pamunky, à 10 1. E. de 
Richmond. 

CUMBERLAND , cap qui forme rextrémite 
sept, de la Terre du S*. Esprit, la plus grande 
des Nouvelles-Hébrides, dans le (ïrand Océan 
équinoxial. Lal. S. 1 4 ® 39^ Long. E. 164 ° 58'. 

CUMBERLAND, comté de la Nouvelle- 
Hollande , dans la Nouvelle-Galles mérid., 
entouré à TO. et au S. O. par le Nepean, qui 
le sépare en grande partie des comtés de 
Wcstmorclan<l et de Camden | borné au N. 
par le Hawkesbury-river qui le sépare du 
comté de Northumberiand , et à l’E. par le 
Grand-Océan qui forme sur la cdte plusieurs 
ports importans, tels que Botany-bay, Port- 
Jakson , et Biukcn-bay. Sa longueur est 
d'environ 38 1. du N. au S. , et sa plus 
grande largeur de i4 1- de l'E. à l'O.; de 
iiurabrciises ramiücations de monlagnes de 
grès SC dirigent de l'intérieur en s’abaissant 
vers la cdle; le sol vers celle partie, ii’ctant 
<|u'uue légère décomposition de grès , est sté- 



rile; dans Pibtérieiir il est peu profond, 
léger et maigre; mais il est d’une grande 
fertilité aux environs du Nepean et du Haw- 
kesbury. Ce comté a l’inconvénient de man- 
quer de cours d’eau. On y a trouvé des indi- 
ces nombreux de houille qui parait être d'une 
qualité égale à celle d’Angleterre. 

Ce comté, divisé en 3i districts, renferme 
Sydney, chef-lieu de la colonie. . 

CUMBERLAND, groupe d’iles sur la côte 

N. E. de la Nouvelle-Holiando , dans le 

Grand-Océan équinoxial, entre 3o<* et ai'* 
de lat. S. . et entre 14 ^® *4y® 4*^^ 

de long. E. Ces Iles sont presque toutes 
montagneuses; la plus considérable a 4 b 
de longueur et 3 de largeur. Ce groupe doit 
son nom au capitaine Cook , qui le visita en 
1770 . 

CUMBERLAND, haie sur la côte sept. 
de nie de Juan-Fernandez , dans le Grand- 
Océan , par 33® de lat. S. et 8i** 30 ' 
de long. O. ; elle a été ainsi nommée par 
l’amiral Anson. C'est la plus grande de l’ilc . 
mais clic est ouverte au vent du N. , cl peu 
sûre. 

CUMBERLAND-HARBOUR, baie sur la 
côte S. E. de l’îlc de Cuba. Fojrez Gtrxii- 

TAKMAO. 

CUMBERLAND-HOUSE, fort de la Noii- 
vellc-Brelagnc , dans le p^ys des Knisti- 
ncaiix, sur le bord mérid. du Sturgeon-Uke , 
près de la rive gauche du Saskatchawao par 
53® 58' de lat. N. et io4° 3â' de long. O. ; 
il appartient à la compagnie anglaise du N. 

O. Le sol des environs est fertile , et en général 
bien boisé. On y trouve des ours, des lou- 
tres , des rata musqués , etc. On y voit beau 
coup de cygnes , d’outardes , d’oies , cl de 
canards sauvages, ainsi que plusieurs autres 
espèces d'oiseaux. Les lacs et les rivières sont 
très-poissonneux. 

CUMBERNAÜLD, village d'Écosse, comté 
de Dunbarton , presbytère et à 5 I. N. E. de 
Glasgow, sur le canal de Forth-et-Clydc , 
dans une vallée charmante. Il y a 1 cliàteiu. 
3,864 H y a dans les environs du calcaire 
et Je la houille. 

CUMBRAY( GREAT), ilc d'Écosse, dans 
le golfe de Ciyde, comté de Bute, à 3,4 
E. de l'ile de Bute. Sa longueur est d’i I. 
1/3 , et sa plus grande largeur de 3;4 de I 
Le centre est élevé de 66 toises au-dessus du 
niveau de la mer , et le terrain incline en 
pente douce jusqu'au rivage. Sur la côte 
orient., on remarque les Rcppcl-wall.s, rochcr^ 
de basalte. Cette lie est fertile en grains et 
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en pommes de (eiTe. Elle est peu boisée. 11 
y a des carricres de pierre de laillc et de 
pierre calcaire, et un port sur et commode. 
680 liab. 

CUMBRAY (LITTLE). ile d Écossc . 
dans le golfe de Clydc, conrté de Bute, à 
1/4 de 1. S. de Great-Curnbray, et à i/a 1. S. 
£. de rextrémité mérid. de l'ile de Bute; 
elle a i/a 1. de long sur i/3 de 1. de large. 11 
T a un ancien château au S. et un phare. 
Cette ile ne renferme que des pâturages , et 
a quelques habitans. 11 y a plusieurs grottes 
spacieuses. 

CUM6RE , bourg d’Espagne, prov. et à 
^ 1. i/q E. s. E. de Cacercs ( Estrauiadurc }, 
et à 3 1. l/a O. S. O. de Truxillo. i,i5o 
habitans. 

CUMBRES DE EN MEDIO, bourg d Es- 
pagne , prov. et à 19 1. i/3 N. E. de Iluelva 
( Séville). Il tire son uom de sa position entre 
les bourgs de Cumbres-Mnyores et Cumbres 
de San-Dartholoroe. G6 hab. 

CUMBRES DE SAN - BARTHOLOME , 
bourg d'Espagne, prov. et à 19 1. N. E. de 
Huclva (Séville), et à 3 1. 1/4 S. S. O. de 
Fregenal de la Sierra. 8i5 bab. 

CUMBKES-M A YORES , bourg d'Espagne , 
prov. et à ao 1. N. E. de Iluelva ( Séville), 
et à a 1. S. de Fregenal de la Sierra. 1,800 
lubilans. * 

CUMIANA , bourg des États Sardes, div. 
deTurin, prov. et à 3 1. N. de Pignerol ; chef- 
lieu de maiid. , près de la rive droite de la 
Cisola. 4/^00 bab. 

CUMIÊRES, village de France, dép. de la 
31orne, arrond. et à 5 1. S. S. O. de Reims, 
cant. d’Ay, sur la rive droite de la Marne. 
x,ooo hab. On récolte d'excellent vin sur son 
territoire. 

CUMILLAS, bourg d'Espagne , prov. et à 
8 1. l/a O. de Sautander (fiurgos), sur l'At- 
lantique. 

CUMLY , ville de THindoustan. Voyez 
COHLET. 

CUMMERTREES, paroisse d'Écosse, 
comté et à 4 I* 1/3 E* S. E. de Dumfries, 
presbytère et à a 1. i/a 0. d'Annan, près de 
la côte sept, du golfe de Solway. 11 y a 
1 château. 1,661 bab. On voit sur une mon- 
tagne voisine la tour du Repentir. 

CUMMINGTON, comm. des États-Unis, 
état de Massachusets, comté de Hampsbire, 
à 8 1. N. O. de Nurlbampton , et à 3a 1. O. de 
Boston. I ,oGo hab. 

CUMNACAKLLICH ou CARLIN S STEP, 
montagne remarquable d'Écosse , dans l'ile 
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d'Arran ; son sommet sc compose d'un grand 
nombre d'énormes colonnes quadrangulaires, 
qui s'élèvent irrégulièrement derrière le Goat* 
ficJd , au-dessus d'un abîme horrible et pro- 
fond. Sa hauteur est de 4/^ toises. 

CUMNÜCK (NEW), paroisse d'Écosse, 
comté , presbytère et à 4 !• E. S. E. d'Ayr , 
près de la source du Nitli. Son territoire ne 
produit que <le l'avoine , de l'orge , cl des 
pommes de terre. On y élève beaucoup de 
moutons. Un y a découvert une mine de plomb. 

I ,G56 hab. 

CUMNO("K (OLD), village d'Écosse, 
comté, presbytère et à 3 I. i/a E. d’Ayr, 
sur le Lugar. On y fabrique de la poterie de 
terre, a, 343 hab. 11 y a sur son territoire 
une carrière de pierre calcaire. 

CUMUCUTA, volcans ilc Colombie , prov. 
de Cumana. Le golfe de Cariaco parait, scion 
M. de Humboldt , avoir quelque communica- 
tion avec eux. Ces volcans vomissent du gaz 
hydrogène , du soufre , et des eaux chaudes 
et sulfureuses. 

CUNAMA ou CANOMA, rivière du Bré- 
sil, prov. de Para, comarca de Miindruca- 
nia y elle prend sa source sur la limite de U 
prov. de Mato-Grosso, coule du S. au N. â 
travers des contrées habitées par des peu- 
plades indigènes , et mêle scs eaux à celles 
d'un bras de la Madcira, nommé Tupyuam- 
baranas , â 18 1. S. de l'Amazone , après un 
cours d'environ lao 1. 

CUNCHl , tribu indigène du Chili , qui ha- 
bite le long de la mer, entre le Valdivia cl l'ar- 
chipel de Cliiloe. Elle est Ircs-belliqueusc, et a 
souvent rendu de grands services aux Arauca-^ 
niens dans leurs guerres contre les Espagnols. 

CÜNDAYES, peuplade indienne de Co- 
lombie, qui habite dans la partie occid. de 
la vaste contrée Je San-Juan de los Llanos , 
sur les bords du Meta , de TYsiana, et de la 
Maitenc , à l'E. dc S^s. F'e de Bogota. 

CUNUINAMARCA, départ, de Colombie, 
qui comprend les prov. de Bogota, d'An- 
tioquia , Je Mariquita , et de Nciva. 871,000 
bab. Le chef-lieu de ce dép. est S^. Fc de 
Bogota . 

CUNÈGES, village de France , dép. de la 
Dordogne, arrond. et à al. 3/4 de Ber- 
gerac , et à la 1. 1/4 S. O. de Périgueux ; 
chef-lieu Je cant. 4^3 hab. 

CUNENE , rivière qui prend sa source 
dans la Guinée inférieure, roy. de Ben- 
guela, entre i3*^ et de lat. S., et par 
1 7° de long. £. , et coule au S. vei*s des con- 
trées encore inconnue^. On n'a pas de ren- 
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seignemens sur la partie inférieure de son 
cours ; peiit-etre csUelle identique avec la ri- 
vière du Poisson , dont la source est jusqu'il 
présent restée ignorée , et qui forme la limite 
de la Cimbebasic et de la llottentotie , et se 
perd dans l'Atlantique sous 36*^ 3 o'de lat. S. 

CUNEO, div. , prov., et ville des États 
Sardes, C051. 

CUNKRSDORF , village des États Prus- 
siens , prov. de Brandebourg , régence , cer- 
cle et à 1 1 . 1/4 de Francfort-sur-rOder. 
335 bab. C'est près de là que les Prussiens 
furent défaits par les Russes, le 13 août 
1759. 

CUNFIN, ruisseau de France, dép. de 
l'Aube, arroiid. de Bar-sur-Seinc , cant. 
d'Essojes. 11 prend sa source prèsdeCunfm, 
et se joint à l'Ource , par la rive droite, au- 
dessus de Verpillières , après un cours de 
3 1 . entièrement flottable à. bûche perdue. 

CU^iGlES, peuplade indienne qui habite 
dans le S. de la Colombie , entre Plca et le 
Napo «etentre 74® 7 ^® O. 

CUNHA, bourg du Brésil , prov., comarca 
et à 5 o 1 . £. N. Ë. de Paul, sur une 
hauteur, près du Jaeuhy. Lat. S. 33 ^ o' 3 o". 
Long. O. 4 ^® 49' ' Quoique sous la zone 

torride le climat en est très-sain, et tous les 
fruits du midi de l'Europe ainsi que les grains, 
croissent en abondance sur son territoire. 
Les babitans y élèvent une grande quantité 
de porcs et de volaille. 

CÜNHAHU ou CRUMATAIIY, rivière du 
Brésil, prov. de Rio-Grande do Norte; elle 
coule du S. O. au N. E., arrose un grand 
nombre d'établissemcns , et après avoir reçu 
plusieurs rivières , se jette dans l'Atlantique 
CD se réunissant au Mopebu, à 30 1 . S. £. 
du cap SL 'Roch. Elle n'est navigable que 
pour des canots pendant quchpics lieues. 

CUNIUNGA , rivière de la Guinée infé- 
rieure , dans la partie N . E. du roy. de Bcn- 
gucla^ elle prend sa source par 11" 10' de 
Ut. S. et 18^ de long. £. , ci se rend par la 
gauche dans la Coanza , ù 60 I. E. du fort 
Pedras, après un cours de 70 1 . Le territoire 
à l'E. de cette rivière porte son nom. 

CÜNLHAT, bourg de France, dép. du 
Puy-dc Douic , arrond. et à 4 i- G. d’Am- 
bert , et à 9 I. E. S. E. de (Clermont-Fer- 
rand ; chef-lieu de cant. 11 a des fabriques 
de camelots, d'étamincs, et de toile. Il s'y 
tient 3 foires par an. 3,900 liab. 

CUNNINGHAM, île de la partie occid. 
du lac Éric, qui appartient aux Etats-Unis, 
cUt d'Ohio , au N. E. de la baie de Sandusky. 



Elle a environ 3 1 . de long, et 1 1 . de large. 

CUNZENDORF, village des ÉtaU Prus- 
siens, prov. de Silésie, régence ctà 14 1 - 3/4 
S. O. de Breslau, cercle et il 3 1 . 1/4 N. E. 
d'Habelschwcrdt. 11 y a 3 sources minérales. 
1 ,188 liab. 

CUOP, une des ilcs Carolincs, dans le 
Grand Océan équinoxial , au S. de File Ho- 
golcn, par 7® 4 ^^^c lat. N. et 1 56 ° de long. E. 

CUORGNÈ, bourg des États Sardes, div. 
et à 8 I. 1/4 N- deTurin , prov. et à 4 L 3/3 
O. S. O. d'ivréc { cbcf-lieu de mand., au 
pied d'une colline, sur la rive droite de 
rOrca. Il y a 3 églises, 3 coiivcns , i hûpi- 
tal, et I fonderie de cuivre. U s'y tient 3 
marchés par semaine. 3 , 35 o bab. 

CUPAR , ville d’Écosse , chef-lieu du comté 
de Fife et siège de presbytère , à 3 1 . O. de 
S^ Andrcw's , et à 9 1 . i/a Ni N. £. d'Édim- 
bourg, sur 1 a rive gauche de l'Édcn. Elle est 
très-ancienne. Les rues sont en général pro- 
pres, pavées et éclairées. On y remarque la 
salle du comté , la prison bâtie récemment 
sur la rive droite de l'Édcn, et l'église, de 
style moderne. Cupar possède 1 académie, 

I bibliothèque publique, 1 imprimerie, des 
manufactures de toiles ioiprimées, des fabri- 
ques de chandelles, des cordcrics, des tan- 
neries, et plusieurs banques. U s'y tient 8 
foires par au. Cette ville se réunit à Perth, 
Dundee, Forfar, et SL Andrcw's, pour en- 
voyer un membre au parlement. 5,89a bab. 

II y a plusieurs châteaux dans les environs. 
En 1559, il a été conclu à Garlic-bank, au 
S. de la ville, un traité entre le duc de Clia- 
telherault, général en chef de Marie , reine 
d'Écossc, et le comte d'Argyle, chef de l'ar- 
mée fédérée. 

CUPAR-ANGUS, ville d'Ëlcosse, comté et 
è 5 I. N. N. £. de Perth « clà meme distance 
S. O. de Forfar, presbytère de Meiglc, sur 
la rive gauche du Tay. Une petite partie de 
cette ville dépend du comté de Forfar. Elle 
est de forme très-irrégulièrc : les maisons 
modernes sont assez bien bâties \ les rues 
sont pavées et éclairées. Elle a des fabriques 
de toiles et des tanneries. Il s'y tient 5 foires 
par an. 3,33o bab. 

On voit près de cette ville les restes d'un 
camp romain et d'autres monumens d'anti- 
quité. 

CUPICA , village et port de mer de Co- 
lombie, sur la eûtede la prov. de Uiruqucle, 
à l'entrée de la baie de Panama , et à l'em- 
bouchure de la rivière de son nom. Lai. N. 
7° i 5 '. Long. O. 8u® 6'. 
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CÜQ, boiii'g de France, dcp. «le I.ol-ol- 
rvaronne, arrond. et à 3 I. 1/3 S. S. K. d’A- 
gen, cant. et à I I. N. E d'KstafTord, sur 
une hauteur. O33 hab. 

CUQ on CÜQ-TOULZA , village de France, 
dép. du Tarn arrond, et à 3 I. 3/4 S. S. K. 
de Lavaur, cl a 10 I. 1/3 S. S. O. d'Alb^; 
chef-lieu de cant., agréablement situé sur 
une hauteur. 1,000 bab. 

CURA (SAN-LUlSDE), ville de Colom- 
bie, à q 5 1 . 1/3 S. O. de Caracas, dans une 
vallée , au milieu de montagnes. Lat. N. io<* 
3' Long. O. 70° 5 ' o". Le climat y est 
chaud et sec. Elle a une église célèbre par 
les miracles attribués à N. S. de lus Valcn- 
cianos. 49000 hab. Le sol est fertile, surtout 
en pâturages. 

CURAÇAO , une des tics Antilles sous-lc- 
Vent, près de la céte de Colombie, à 18 1 . 
N. E. du cap Romain, par 13" de lat. N. 
et 70® 5 o' de long. O. Elle a ao I. de long 
sur 4 À 5 de large. C’est un rocher aride , 
escarpé au N., et c|ui est traversé par une 
chaîne de montagnes qui le divise en deux 
parties, appelées l'une le quartier supérieur, 
et l’autre le quartier inférieur, lesquelles 
communiquent ensemble par une route qui 
n'est praticable que pour les gens de pied et 
les bétes de somme. Cette île n'est arrosée 
par aucune rivière. Il y a plusieurs baies , 
entre autres celles de Piskaderies, de S'. Mi- 
chel , Ballak, Porte-Marie , et Crou. Elle 
renferme quelques plaines fertiles où l'on 
recueille du sucre, du tabac , du coton, du 
manioc, d<i maïs, des figues, des noix de 
coco et de muscade. On y élève de gros bé- 
tail , des chevaux , des mulets , des Ânes , des 
porcs , des moulons, des chèvres , de la vo- 
laille ,etc., qui sont un objet d'échange avec 
les lies voisines. Il s’y fait un grand com- 
merce de contrebande avec la cùtc de Co- 
lombie , Cuba, Haïti, et Porto-Ricco. On 
évalue U population de cette lie à x 3,858 
hab., dont 3,780 blancs, 3,160 mulâtres 
libres, 690 mulâtres esclaves, 1,873 nègres 
libres, et 5,356 nègres esclaves. Elle a pour 
chef-lieu Willemstadt. 

On prétend qu'on a découvert depuis peu 
de temps dans la petite ilc d'Aruba , dépen- 
dant de Curaçao , une mine d’or très-pur , 
d'où l’on tire des quartiers de ce métal d’un 
volume extraordinaire. 

Curaçao appartient aux Pays-Bas. Elle 
fut prise par les Anglais en 1798, rendue à 
la paix d’Amiens , et reprise par eux en 1806. 
Ils la restituèrent en 1814. 
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CURAÇAO (PETITE), (le de la mer de» 
Antilles, près de la cote sept, de l'Amérique 
mérid., à 1 1 de l’extrcmité S. E. de l’ilcdc 
Curaçao. 

CUR.\MO, lac delà Guinée supérieure, 
sur U cùtc de Bénin, roy. de Kosic, près et 
à l'E. de l'embouchure du Lagos, auquel il 
communique. 11 n’est séparé de l’Océan que 
par une étroite langue de lcrre. fl a environ 
13 1 . de longueur et 1 1 . dans sa moyenne 
largeur. 

CURANAVES , nation indienne du Brésil , 
dans la partie occid. de la prov. de Guyane. 
Elle habite k l’E. de l’IIyapura , entre 3® et 
3® 3 o' de lat. S. 

CURANGE, village des Pays-Bas. 
Cl'rikcen. 

CURARAY, rivière de Colombie, qui a sa 
source dans les Andes, au N. du mont Lan- 
ganate , à 33 1 . S. E. de Quito, coule de l'O. 
N. O. à lE. S. E., k travers un pays plat 
habité par différentes peuplades indiennes , 
et après avoir reçu plusieurs petites rivières, 
va se jeter dans le Napo , au pays des Abiji- 
ras,un peu au-dessous de San-Migiicl , ap^s 
un cours de laS 1 . 

CURCI AT - DON - GALON , village de 
France , dép. de l'Ain , arrond. et à 7 I. N. 
de Bourg, cant. et à i 1 . 1/3 N. Ë. de Saint- 
Trivier de Courtoux. i, 3 o 8 hab. 

CüRCO, petit port de la Turquie d'Asie, 
pacb. d'itchil « sandjak et à 6 1 . E. de Sélef* 
kéh , sur la Mediterranée. 11 n'y a plus 
qu’une citadelle en ruine et de nombreux 
restes de l'ancien Corjrcus. 

CÜRDISTAN, pays d'Asie, yoy. Kmoi- 

8TAK. 

CURE, rivière de France, qui prend sa 
source dans la com. de Gicn , au N. E. de 
Château-Chinon , sur la limite des dép. de 
Saùnc>et-Loire et de la Nièvre, traverse une 
partie de ce dernier, et se rend dans celui 
de l'Yunne, où elle se jette dans la rivière 
de ce nom par la rive droite, près de Gra- 
vant , aprt‘8 avoir passé à l’E. et prés de 
Mont-Sauchc, près de Vezelay, à S*. Moré, 
près d’Arcy et à Vermanton, et après avoir 
parcouru un développement d’environ 3t I. 
du S. au N., dont 14 de flottage à bûche 
perdue, depuis Mont-Sauclic jusqu'à Arcy, 
ci 3 1 . de flottaison en trains, depuis ce point 
jusqu’à rVonne. Ce flottage est facilité par 
de petits pertuisj il éprouve «Tassez grandes 
diflicultés depuis Mont Sauche jusqu’à la réu- 
nion duCousin. CcsdiOicultés sont telles, que 
les flots des bois qui partent de Mont-Sau- 
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elle n'arrivent souvent que ladeuxième année. 

Les afllnens de la Cure , tous flottables à 
]>ùchc perdue, sont : le Marc, le Clia- 
laux et le Cousin. 

CUREMONTË , bourg de France , dép. de 
la Correge, arrond. et à 5 1. i/a S. E. de 
lîrives, et à 6 1. 3,4 S. de Tulle, cant. de 
Meyssac, sur la rive droite du iMoumon. 729 
liabitans. 

CURFOX , village des Pays Bas , prov. et 
à aa 1 . l/a de Luxembourg, arrond. et à 
Ct 1 . 1/3 de Hubert, caiit. et à 1 1 . de 
Ikiuilion. 1 35 hab. 

CURlÂ-MUlUA, lies de la mer d'Oman , 
près des cdtca de l'Arabie, et au S. d'une 
baie assez considérable qui porte le même 
nom , et dont le milieu est par 
N. et par 5*j^ 4^' long. E. Elles sont au 
nombre de 4 principales. 

CÜRIAT , ville d'Arabie, prov. d’Oman, 
sur la cdte de la mer d'Oman, à 9 1. S. E. 
de Mascat, et à rcrobouchurc duCuriat. Lat. 
N. u3°3o'. Long. E. 55®. 

CUKICO, Jistr. du Cliili , borné au N. 
par le distr. de Colchagua, au S. par celui 
de Maulc, à l'E. par les Andes, qui le sépa- 
rent du gouv. de Buenos-Ayrcs, et à l'O. par 
le Grand Océan j il a 54 1* de long de l'E. à 
l'O. , et 1 3 à i3 1. de large du N. au S. Les 
rivières les plus remarquables qui l’arrosent 
sont leDichuquen, le Teno, et le Huaito , 
qui , apres s'ètrc réunies , forment le Mata- 
quitu. On y a découvert une riche mine où 
l'or et le cuivre se trouvent en parties égales. 
Le chef-lieu porte le même nom. 

CURICO, ville du Chili, chef-lieu de 
distr., entre le Teno et le Huaito, à 36 1. S. 
de Santiago, dans une plaine agréable, au 
pied d’une colline. Lat. S. 34*^ 56'. Long. O. 
^3® 10'. Elle est peu considérable et en par- 
tie peuplée d'hommes de couleur. 

CUKICURIAU , rivièt'c de Colombie, qui 
prend sa source dans la partie orientale 
de celte république, par 1® de latitude S. 
et 70® 5o' de long. O. , entre bientôt dans 
la prov. brésilienne de Guyane , et se jette 
dans le Rio-Ncgro un peu au-dessous de l'é- 
lablisscmeiit de N. S. de Nazareth, après un 
cours d'environ 37 1. du S. O. au N. E. 

CURIEL, bourg d'Espagne, prov. et à 
8 1. 1/3 Ë. de Valladolid , et à 1 J. i/4 N. de 
Penaficl , â quelque distance de la rive droite 
du Duoro. 1,830 hab. 

(^URIEPE, éublisscmcnt de Colombie ctà 
16 1. E. de Caracas, sur la petite rivière de 
même nom , près du cap Codera. 



CURIEUSE, une des lies Seychelles, dans 
l'océan Indien, un peu au N. de Pile Praslin, 
sous 4° 13' de lat. S. et 57® 8' de long. E. 
Elle est partout couverte de cocotiers de mer, 
arbre singulier qui n'est indigène que dans 
cette île et dans celle de Praslin. 

CURIN, en arab^^GiY’nnuA, nom que l'on 
donne à l'emplacement de rancieniie Cjr- 
rène, située à rextrémité sept, et au sommet 
de la chaîne Cyrciiéenne, par 33® 4y^ lat. 

N. et 19® 38' de long. E. ; dans le roy. et à 
i85 1. E. de Tripoli , en Barbarie , et à 1 3 I. 

O. de Derue. Ainsi que l'observe Strabon, 
Cyi'ène pouvait facilement élrc aperçue de la 
mer, et quoiqu'elle en fût assez éloignée, 
elle était très-commerçante. Des Arabes vi- 
vant sous des tentes occupent et cultivent 
en cércalc.s le vaste emplacement de cette 
ville , dont les belles ruines allestcnt la splen- 
deur. Sa forme de trapèze a disparu : on re- 
marque encore des chemins bordés de grottes 
et de tombeaux , la fontaine d'Apollon , 

qui donna son nom à 1a ville, et une belle 
nécropolis creusée dans les flancs de la mon- 
tagne. 

Le port de Cyrene , appelé par les anciens 
Sozusa, puis Àpollonia ou ApoUoniat f et 
enfin connu des Arabes sous le nom dcMarsa- 
Souza , attirait les navires de toutes les côtes 
de la Mediterranée. De ce port pour arriver 
à Cyrène, dont il est distant de 3 1. 1/3 N. 
N. E. , il fallait gravir une chaîne de monta- 
gnes qui s’élève graduellement en formant des 
terrasses dont le sol , d'une prodigieuse fer- 
tilité , e.st ombragé de belles foréU. 

Cyrene a vu naître le philosophe Aristippc, 
le poète Callimaquc, et le géomètre Ératoa- 
ihèncs. 

CURINGEN ou CURANGE, sillage des 
Pays-Bas , prov. de Limbourg, à 7 1. i/4 de 
Macstricht, arrond. , cant. , et à 1 1. de Has- 
soit. 993 hab. 

CURIPUM, forteresse de niindoustan. 
A'oy*. Kiovbipom. 

CL'KISCHE-HAFF, lac des Étals Prussiens, 
prov. de la Prusse orientale, au N. E. de 
Konigsberg , partie dans U régence de ce nom 
et partie dans celle de Gumbinnen. Sa lon- 
gueur est de 30 1. , et sa plus grande largeur 
de 10 1. Il ne communique à la Baltique, 
près de Merocl , que par le canal de Tief; 
partout ailleurs il est sépare de cette mer par 
le Curische-neliruiig , étroite langue de terre. 
La profondeur de ce lac est inégale, à cause 
des bancs de sable dont il est rempli. Depuis 
scs bords méridionaux jusqu'au village de 
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Winctenburg , scs eaux n*ont point de cou- 
rant; mais au delà, clics deviennent très- 
rapides, et entrainenl quelquefois les vais- 
seaux à travers les récifs dont la côte est bor- 
dée. 11 reçoit un très-grand nombre de cours 
d’eau. Le canal de Deime, qui de Tapian 
vient se joindre à sa partie mérid. le met 
en communication avec la Prégel . Le Curi- 
sche-hafT a reçu son nom de la tribu des Cu- 
res j qui en a jadis habité les bords. 

CURISCHE-NEHKUiN'G, langue de terre 
très-étroite qui s'étend à l'O. du Curisclie- 
balT, et le sépare de la Daltiqnc , dans les 
États Prussiens, prov. de la Prusse orient. 
Sa longueur est de 20 à 21 1. Elle est sur 
plusieurs points si étroite, que pendant les 
tempêtes les vagues passent d’un bord à l'au- 
tre. Chaque année le sol y change d'aspect : 
les terrains plats deviennent des collines, qui 
à leur ipur se changent en plaines. Souvent 
des tourbillons de sable ensevelissent les mai- 
soii.s; dans le xvii” siècle deux hameaux dis- 
parurent pendant un ouragan. Ce triste pays , 
consistant en dunes dans toute son étendue, 
n'olTre aucune ressource pour la culture, et 
n'est habité que par des pécheurs et des pi- 
lotes. 

CURLACII, baie sur la côte S. O. d'Ir- 
lande, prov. de Munster, comté de Cork, 
par 5i® 38' de lat. N. et la” 18' de long. 
0-, à la partie mérid. de l’embouchure du 
Keniuarc. 11 y a à l'entrée une autre petite 
baie trés-sùrc et bien abritée. 

CÜRLEW ou CURLOW , monUgne d’Ir- 
lande , prov. de Connaught , dans la partie 
S. E. du comté et à 8 I. S. de Sligo, entre 
les lacs Arrow et Gara. 

CURRAH , ville de l'Hindoustan. 
KoaaxH. 

CÜRRENT, rivière des États-Unis, état 
de Mi.ssouri , qui prend sa source aux monts 
Ozark , dans le centre de l'état, parcourt le 
comté de Madi>on , et se jette dans le Rig- 
Black-rivcr, par la rive droite, à 17 1. O. de 
New-Madrid , après un cours d’environ 4© 1. 
du N. 0. au S. E. Elle est navigable l’es- 
pace de 36 1. 

CURRENT, île du Grand Océan équi- 
noxial, au N. O. de la Nouvelle-Guinée; ce 
n’est guère qu'un rocher. Lat. N. 4" 38' 20". 
Long. E. i 32” 3'. Elle fut découverte par 
le capitaine Carteret , en 1767. 

CURRIE, paroisse d'Écosse, comté, pres- 
bytère et à 2 1. 1/4 S. O. d’Édirabourg. A 
l'extrémité O-, le Lilh prend sa source; et, 
à l'extrémité S., s'étendent les montagnes de 

Dict. céoca. 4- 
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Pcntland. 11 y a des carrières de pierre cal- 
caire et de pierre de taille. 1,716 hab. 

CURRIO, ville de Nigritie, dans le Dar- 
four, à a5 I. S. E. de Cobbé , et à 63 I. O. 
d'Ibéil. 

CURRITUCK, île des États-Unis, dans 
l'océan Atlantique, sur la côte de la Caro- 
line du Nord , dépendante du comté de Cur- 
rituck. Lat. N. 36® 10'. Long. O. 78® ao'. 
Elle a environ 11 1. de long sur 1/2 1. de 
large , et est entièrement sablonneuse. 

CURRITUCK, comté des États-Unis, à 
l'extrémité N. E. de l’état de la Caroline du 
Nord , sur l'Atlantique. Il contient les riziè- 
res les plusconsidérables de l'Amérique. Dans 
la partie S., près de la baie d’Albemarle, il y 
a une affreuse fondrière. 8,098 hab. , dont 
2,000 hommes de couleur. 

Le chef lieu porte le même nom , et est à 
53 1. E. N. E. de Haloigb. 

CURRITUCK, détroit qui sépare l’Ilc de 
Ciirrituck de la côte orient, des États-Unis , 
état de la Caroline du Nord. 11 a 8 1. de 
long et 1 1. 1/2 de large, et communique, 
vers le S. , à la baie d'Albemarlc. 

CURRITUCK , canal qui sépare la petite 
lie de l'ilermitagc de l’extrémité S. È. du 
comté de Princess-Ann , entre les états de 
Virginie et de la Caroline du Nord, sur la 
côte orient, des États-Unis, par 36® 3o' de 
lat. N. On donne le nom de Ncw-Currituck- 
inlet à un autre passage qui sépare l'extré- 
mité mérid. de la même iJe de la pointe N. 
de celle de Curriluck. 

CURUAMANEM A, rivière du Brésil, dans 
la partie orient, de la prov. de Guyane. Elle 
prend sa source un peu au S. de l’équateur, 
dans le pays des Indiens Apamas, traverse 
la contrée habitée par les Coparicurus, et se 
rend dans l'Amazone, par la rive gauche, 
à 8 I. $. E. d'Obidos, après un cours d’envi- 
ron 5o 1. du N. au S. 

CÜRUAO ou QUARIANA, groupe d’iles 
de l'Atlantique, près de la côte du Brésil , 
prov. de Guyane , à rcroboucliurc de l'Ama- 
zone. 11 forme une espèce de chaîne dont 1a 
dii'cction est parallèle à celle de la côte, et 
qui s'étend depuis l'ile Caviana jusqu'à l'em- 
bouchurc de l’Araguary, c'est-à-dire de o® 
25' à I® 17' de lat. N. Les principales îles 
sont celles de la Pénitence , de Quariana , 
d'Arucu, et d'Yanaucu. 

CURüAT, rivière de la république de Co- 
lombie, dans la Guyane. Elle a sa source dans 
le pays des Indiens Quiriquiripas , coule de 
TE. S. E. à rO. N. ü. ,ct, après s'étregros- 

20 
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&ie «les eaux de plusieurs courans , va se je* 
1er dans le Caroiii, par 5" 4^* ‘J® 

G4^ 4^'^^ apres un cours d'environ 

3'i lieues. 

CURUENO,rivièrcd'E.spagne,dausln prov. 
de Léon. Elle prend sa source dans les mon- 
tagnes qui forment la limite mérid. de la 
prov. d'Oviedo (Asturies), entre le Puerto 
de San-lsidro et celui de Piedrafita, coule dti 
N. au S., parallèlement au Torio, reçoit le 
Porma , et va se jeter dans l'Esla , par la rive 
droite, à 3 1. ijiS. S. E. de Léon, après un 
cours d'environ iG 1. 

CURUGUATY , ville du gouv. de Ruenos- 
Ayrcs, état du Paraguay, à 5o 1. E. M. E. 
de l'Assomption. Elle était naguère l'entrepdt 
de toute l'herbe ou Uic du Paraguay , qui se 
récolte dans les environs. 

CURUMI*^, petite ville de Colombie, prov. 
d'Antioquia, an M. de S**. Fe d'Antioqiiia , 
dans 1a fertile vallée de même nom , près du 
Tonusco. 

CURUPATUBA, rivière du Brésil, prov. 
de Guyane. Elle prend sa source sur le re- 
vers mérid. de la serra de Tumucucuraqiie , 
par isk' de lat. N. , coule du N. N. O. au 
S. S. E., à travers une contrée habitée par 
difTérentes peuplades indigènes, et se jette 
dans l'Amazone, par la rive gauche, à l'O. 
de Monte-Alegre , sous 56' de lat. S., après 
s'étre divisée en deux bras , qui forment une 
ilc assez considérable. Son cours est d'envi- 
ron lOO 1. 

CURVALLE , village de France, dép. du 
Tarn, arrond. et à 6 1. i/a E. d'Alby , cant. 
d'Alban , sur la Rance, et sur la limite du 
ddp. de TAveyron , 3,o34 hab. lly a une mine 
de plomb dans les environs. 

CURYTIBA , rivière du Brésil, 
Icuàssu. 

CURYTIBA , comarca du Brésil , prov. de 
S^. Paul, dont elle occupe la partie mérid. , 
et bornée à l'E. par l’.Vtlantique. Sa longueur, 
prise du Parana, à l'O., à l'embouchure delà 
Piriabc, à l'E. , est de i65 1. , et sa largeur , 
du N. au S. , de U Paranamepa à l'Uruguay , 
est de I ao 1. La partie sept, est couverte par 
la serra de Maracaju , par les monts Dourado , 
par la serra d'Apucaranna , par celle d'Es> 
perança , et par celle de Gérai ou Cubatâo : 
dans 1a partie mérid. , on trouve la serra de 
S. Martinlio et les monts Tayo. Les rivières 
de cette comarca sont très-nombreuses i les 
plus considérables sont la Paranamepa , le 
Parana , qui la borne au N. O. , et, en grande 
partie, à l'O. j l'iguassu, l'Uruguay, qui la 



limite au S. ^ cl l'fguape , qui, à son cinboii- 
cliure dans l'Océan, forme la baie de Parana- 
gua. L'hiver commence au mois de mai , et 
dure jusqu'en septembre. Le sol est fertile et 
prinluit abondamment du blé. du mais , du 
manioc, de bon vin, et des fruits d'Europe, 
qui y réussissent mieux que ceux d’Amérique. 
On cultive , dans quelques parties , le cafier , 
le cotonnier, et la canne à sucre. Le pin du 
Brésil est l'arbre le plus commun j en géné- 
ral , les bois de construction ne sont ]>as ra- 
res , et forment une branche importante de 
commerce. On y élève un grand nombre de 
chevaux, de mulets, et surtout de vaches, 
dont le lait sert à faire du beurre et du fix>- 
mage. Il y a «les mines d’or, de pierres pré- 
cieuses et de soufre ; il y a aussi des pierres 
de taille et des pierres calcaires. On fabrique 
une étoffe grossière, appelée cochonillios, dont 
on se sert en guise de matelas ou pour cou- 
vertures de chevaux. Les indigènes de cette 
comarca sont d’une taille élevée, et passent 
pour les plus robustes de tous les peuples du 
Brésil. 

Le chef-lieu porte le même nom. 

CURYTIBA , ville du Brésil , prov. et a 
Bol. S. O. do S*. Paul ^ chef-lieu de comarca , 
sur U rive gauche du Barigui , qu'on tra- 
verse sur un pont. Lat. S. 55' 4^''. Long. 
O. Si** aG' C’est la résidence d'un audi- 
teur. Tous les édihccs y sont construits en 
pierre , et les rues sont pavées : il y a aussi 
une église paroissiale , 3 chapelles , et i cou- 
vent de franciscains. 

CURZAY , village de France , dép. de la 
Vienne, arrond. et à 5 1. a/3 S. O. de Poi- 
tiers , cant. et à a 1. N. O. de Lusignan. On 
y fait commerce de vin cl de bestiaux : il y a 
deux fontaines curieuses. 83^ hab. 

CURZO ou CURZU , village de l’ile de 
Corse , arrond. et à G 1. i /a S. S. O. de Caivi, 
et à to 1. d'Ajaccio, canton de Monte- 
Grossu. On y trouve de beau porphyre glo- 
buleux. 

CURZOLA ou CORZOLA , Coactax ificas , 
île de la mer Adriatique , près des côtes de 
la Dalmatic, dont elle dépend. Elle est située 
ù rextrémilé de la prcs4|u’ilc de Sabionccllo, 
de laquelle clic est sépai'cc par un détroit 
d’i/a 1. La montagne la plus élevée dans sa 
partie mérid. est par 55' 3o" de lat. N. 
et i4° 3o' de long. K. Cette ilc a environ lo 1. 
de long sur a de large. Une grande partie de 
sa surface est couverte de forêts , qui four- 
nissent de bons buis de construction. La par- 
tie cultivée est assez fertile. On y recueille 
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UQ peu de |*rains , de l'huile , des amandes , 
cl du vin. Elle renferme une ville , un bourg, 
i6 villages , et environ 6,44? dont une 

grande partie vivent de U pécbe. 

CURZOLA , ville de Dalniatie, cercle et 
à ao 1 . N. O. de Raguse, et à 4 ^ 1 - S. E. de 
Zara ; chef-lieu de l'ilc de même nom. Siège 
d'un évêché suffragant de rürchcvéché de Ra- 
gusc. Elle est entourée de murailles flanquées 
Je tours en mauvais état, et son port est peu 
sûr. Elle renferme une cathédrale, située 
sur une hauteur où toutes les rues viennent 
aboutir ; cette église et la plupart des maisons 
sont construites de marbre qui se trouve dans 
l'ile. Il y a des chantiers de construction. 
i,8oo hab. 

CURZOLAlRES,KcifiaADBSETOxi«iascL«, 
petites lies de la Turquie d'Europe , sur les 
cdtes de l'Albanie , sandjak de laninn , à l'en- 
trée du golfe de Fatras, et au S. E. de IVm- 
bouchurc de l'Aspropotamo. Elles ne sont ha- 
bitées que par des pécheurs. 

CUSAGO, village du roy. Loinbard-Vé- 
nitien, prov. , distr. et à 3 1 . O. de Milan , 
sur la route de cette ville à Novarc. Jusqu'à 
la fin du IX* siècle, il fut appelé Citsiaffum. 
45 o hab. 

CÜSANO, bourg du roy. de Naples, prov. 
de la Terre de Labour, distr. et à u I. 3/4 
E. S- E. de Picdimoiite, et à 7 1 . i/a N. 
N. E. de Cascrle^ chef-lieu de cant. , au mi- 
lieu de montagnes. Il y a 3 églises, 1 hôpi- 
tal , et plusieurs fabriques de drap commun. 
3,409 hab. 

CUSCO, ville du Pérou, Cuxco. 

CUSCOS , distr. du Chili, borné au N. 
par le distr. de Coquimbo , au S. par celui 
de Pclorca , à l'E. par les Andes , et à l'O. par 
leGrand Océan austral. Sa longueur de l'E. à 
rO. est de 4o 1., et sa moyenne largeur du 
N. au S. de 3 o 1 . Le Limari et laChuapa sont 
les principales rivières qui l'arrosent. On re- 
marque sur la cote la baie de Tangoy , à 
l'O. de laquelle s'avance un cap remarquable 
nommé Lengua de Baca. Il renferme plusieurs 
mines d'or. 

CÜSERCOH, village des États de l'É- 
glise , délégation et à 4 L l/a S. deForli,sur 
la rive gauche du Ronco. 1,400 hab. il s'y 
tient des foires le ao juillet, le 19 août, et lé 
8 septembre. 

CUSHENDEN-BAY, petite baie d'Irlan- 
de , sur la cùte orient, du comté d'Antrim , 
baronnie de Cary , entre Tor-point et Gerou- 
point, par . 55 ® 7' de lat. N. et 7® 4 ^^ 
long. O. Elle olfre un assez bon mouillage. 
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mais n'est pas abritée du vent qui règne sur 
cette côte. 

CUSIUIOORS, peuplade indienne des 
États-Unis, qui habite dans la partie S. O. 
du territoire de Columbia , sur les rives de 
la Multnomah , par 44 ° 
de long. O. Elle se compose de 65 o indi- 
vidus. 

CUSORN, bourg de France, dép. de Lot- 
et-Garonne, arrond. cl à 5 1 . i/a N. E. de 
Villencuvc-d'Agen , cant. et à i 1 . i /3 N. de 
Fumcl, sur la rive gauche de rAllcroancc. 
1,175 bab. 

CÜSSAC, bourg de France, dép. du Can- 
tal , arrond. , cant. et à 3 1 . S. O. de S*. 
Flour, et à 8 1 . 1/4 E. d'Aurillac, sur une 
montagne dont le pied est baigné par le Près. 
GG7 hab. 

CÜSSAC, village de France, dép. delà 
Gironde, arrond. et à 7 1 . N. N. O. de Bor- 
deaux , cant. et à a 1 . 1/4 N. E. de Castclnau- 
de Médoc. 1,000 hab. 

CÜSSAC, bourg de France, dép. de la 
llautc-VienDc, arrond. et à 3 l. S. de Roche- 
chouart, et à 8 I. S. O. de Limoges , cant. 
d'Oradour sur-Vairc. a,üG 4 bab. 

CUSSET, ville de France , dép. de l’Al- 
lier, arrond. età 4 >/4 Palisse, 

à 3/4 de 1 . N. E. de Vichy , et à 1 1 I. i /3 S. 

S. E. de Moulins; chef-lieu de cant. Siège 
d'un tribunal de 1** instance. Elle est mal 
bâtie. Il y a un hôpital et i nitrière. On y 
fait commerce de bestiaux , chanvre , grains, 
cl vins. 3,885 hab. 

CUSSEY-LES-FORGES, village de Fran- ^ 
ce , dép. de la Côte>d'Or, arrond. et à 8 1 . 1/4 
N. de Dijon, et à 3 I, 1/4 N. d’Is-sur-TilIc , 
cant. de Griuicey-lc-Chàteau. 11 y a des for- 
ges et 1 martinet. 4^8 liab. 

CÜSSY , village de France , dép. de l'Ais- 
ne , arrond. et à 4 1 - i /4 Laon , 

cant. et à 1 1 . i/a S. O. db Craone. 304 bab. 

Il y a des mines d'alun et de fer sur son ter- 
ritoire. 

CUSSY-EN-MORVAN, village de Fiance , 
dép. de Saônc-ct-Lüire, arrond. et à 4 L i /4 
N. O. d'Autun , cant. de Lucenay-l'Évôque. 

1 , 3 oo hab. 

CÜSSY-LA-COLONNE, village de Fran- 
ce , dép. de la Côte-d'Or , arrond. et à 3 1 . 
1/3 O. de Beaune, et à 8 I. 1/4 S. O. de Di- 
jon, cant. de Bligny-sur-Ouebe. On y voit 
un monument antique forme d'un piédestal 
surmonté d'une colonne et orné de bas-re- 
liefs bien sculptés. Les uns pensent que ce 
monument a été élevé en mémoire de la vic- 
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toiro de Jules-César sur les Suisses ; d'autres 
le regardent comme un mausolée érigé sous 
le règne d’Antonin-le-Pieux. Cette partie du 
dép. est traversée parunegrande voie romaine. 
i 4 ahab. 

CÜSTINE , village de France, dep. de la 
Meurthe, arrond. et à a 1. i/a N. N. O. de 
Nancy , cant. de Pont-à-Mousson , sur la rive 
droite de 1a Moselle. 11 y a une source miné- 
rale. 3^0 liab. 

CUSTINNE , village des Pays-Bas , prov. 
et à 9 1. de Namur , arrond. , cant. et à 3 1. 
i/4 de Dinant. agS hab. 

CUSTRIN , ville forte des États Prussiens , 
prov. de Brandebourg , régence et à 6 1. N . 
de Francfort , et à 19 1. E. de Berlin ; chef- 
lieu de cercle , au conducnl de la Warta et 
de roder , dans une plaine marécageuse qui 
contribue à sa défense. Lat. N. 5a° 35 . Long. 
E. 11 “ ao'. La forteresse est pelile , mais 
formidable. La ville, composée de l'ancienne 
ville , de la nouvelle , et de 3 faubourgs , est 
aussi défendue par un fortin situé au délà de 
l’Oder , lequel communique avec la nouvelle 
ville par un pont de 8^5 pieds de long. Cus- 
trin possède i église et 1 collège luthériens , 

I église et I collège calvinistes, 1 hôpital, 

I maison de correction et de travail , des fabri- 
ques d'èlolfes de laine et d'amidon , ainsi que 
des tanneries. On y fait beaucoup de bas à 
l'aiguille. 4^49^ hab. Cette ville a été ré- 
duite en cendres par les Russes en i^58 , et 
rcbJtic depuis avec plus de i*égularité. 

Le cercle de Custrin renferme 3 villes , 5o 
villages, et 30,^33 hab. 

CUSU-LEUVU, fleuve de l'Amérique mé- 
rid. yoy. Necbo (Rio). 

CÜSV , village des États Sardés , div. de 
Savoie , prov. du Genevois , mand. d Albens, 
13 1. 1/3 S. O. d'Annecy, et à 5 l. i/4 N- 
N. E. de Chambéry, sur la rive gauche du 
Chéran. Il y a pliisi'eiirs fours à chaux. Il s'y 
tient I foire le a6 juillet. 1,000 hab. 

CüTAKI, ville de l’Hindoustan. 
Kioutéki. 

CUTANDA, bourg d’Espagne, prov. et à 
la 1. 1/4 N. N, O. de Teruel (Aragon), sur 
un aflluent du Pancnido. 800 hab. 

CÜTAR , bourg d'Espagne , prov. et à 4 I. 
i/a N. E. de Malaga (Grenade). 

CUTATO , rivière de la Guinée inférieure , 
dans la partie N. E. du roy. de Deiigiiela. 
Elle prend sa source sous le 1 a* parallèle et 
le 18 “ méritlien , coule d’abord à I O. pendant 
3o I. , puis tourne au N. et se bifurque 181. 
plus bas; la branche orient, qui conserve le 



nom de Cutato , suit la même direction jus- 
que sous le 10 ' parallèle, où se bifurquant 
de nouveau, elle envoie sa nouvelle branche, 
la Tombe, au N., dans la Cnanza, où elle se 
rend elle-même en se dirigeant au N. N. E. 
La grande branche occid. va d'abord au N. 
O. sous le nom de Fiitamaciia , qu'elle échange 
contre celui de Gango ou Moconga , sous le 
1 0 ' parallèle , où tournant au N. O. elle va se 
jeter dans la Coanza , à 4 1- S* du fort 

Pedras ; Ica embouchures des deux autres 
bras, c'est-i-dirc de la Tombe et du Cutato, 
sont : la première 1 u5 l. et la seconde 1 5o 1. , 
au-dessus de l'embouchure de celle-ci. La lon- 
gueur du cours de la Futamacua est de 1 1 o 1 ., 
celle de la Tombe de 3o 1. , et celle du_Cu- 
lato , depuis sou premier point <le partage , 
de io5 I., ce qui donne ao Cutato propre- 
ment dit, une longueur totale de i4î I- 

Le territoire de Cutato s’étend entre la ri- 
vière de ce nom et la Cunhinga^ 

CUTATO DOS GANGUELAS, rivière de 
la Guinée inférieure , dans le roy. de Ben- 
guela; elle a sa source sous le i 4 ' parallèle 
et he id** méridien , coule d’abord au S. O. , 
puis à ro. , et après un cours de y5 1. , se 
joint au Cuncnc , à i5 1. E. S. E. de Ca- 
conda. 

CUTCU, golfe et prov. de rHindouslan. 
yoy. Kotch. 

CUTIGLIANO, bourg du grand-duché 
de Toscane, prov. de Florence, vicariat et 
à 1 1. l/a N. N. O. de S. Marcello, sur la 
Lima. 

OUTILLAS, bourg d'Espagne , prov. et à 
a 1. i/a N', ü. de Murcie, sur la rive droite 
de la Segura. 

CUTRO , bourg du roy. de Naples, prov. 
de la Calabre Ultérieure 11 ', distr., cant. et 
à a 1. 3/4 S. O. de Colronc , et à 8 1. i/a E. 
N. E. de Catauzaro. 1,840 hab. 

CUTROFI ANO , bourg du roy. de Naples , 
prov. de la Terre d'Otrante, distr. et à 5 1. 
l/a S. de Lcccc; chef-lieu de cant. On y fa- 
brique divers ouvrages en argile blanche pour 
ornemens de table. 1,100 hab. 

CUTS , village de France , dép. de l’Oise, 
arrond. et à 5 1. i/4 N. E. de Compiègne, 
cant. et à a 1. S. E. de Noyon. lly a i fabri- 
que de toiles de coton. i.iSq hab. 

CUTSANIM ou E AR-BOBS , lac des ÉUts- 
Unis, dans la partie sept, du territoire de 
Columbia , i l'E. du lac Otehenankane , et à 
ro. de celui de Flat-Bow ; il est traversé par 
la Columbia. Sa longueur du N. au S. est de 
45 I. , et sa moyenne largeur est de 5 I. 
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CUTSANIM ou EAR-BOBS , tribu indienne 
des États-Unis, habitant 1a partie sept, du 
territoire de Columbia , au S. du lac Otchc- 
□ankane, et au S. O. du lac CuUanim. Envi- 
ron i,aoo individus. 

CUTTAK, ville de rHiodoustan. yoyez 

Kitek. 

CUTTEKOVEN, village des Pays-Bas, 
prov. de Limbourg, arrotid. et à 3 1. i:4 de 
Uasseit, cant. et à 4 Looz. i3o 

habitans. 

CÜTTLESTONE , hundred d’Angleterre , 
dans le S. O. du comté de Stafford. q 3,4^7 
bab. Rudgley , Brewood, et Pcokridge , en 
sont les lieux principaux. 

CUVIO, bourg du roy. Lombard-Vénitien, 
prov. et à G 1. O. N. O. de Céme, chef- 
lieu de distr. 35o hab. 

CUVO, fleuve de U Guinée inferieure, 
dans le roy. de Benguela; il prend sa source 
dans un petit lac , par i3^ 3o' de lat. S. et 
i6° 4®^ long. E. , à 54 1- N. E. du fort 
Caconda , coule d'abord 0. N. O. , traverse 
le territoire de Nanobalundo , tourne au N., 
puis au N. O., et enfin à l'O., direction dans 
laquelle il va se rendre dans l’Atlantique, à 
8 1. N. O. du fort de Novo-Rodondo , et ù 
3o 1. N. îi. E. de S*. Philippe de Benguela. 
Ce fleuve, dont 1a longueur est de 160 1. , 
forme plusieurs îles dans la dernière moitié 
de son cours. 

CÜXAC-CABAHDÈS , village de France, 
dép. de l’Aude, arrond. et ù 4 1- >;4 
Carcassonne, cant. de Saissac, sur la Durre. 
11 a plusieurs fabriques de drap , et 1 pape- 
terie. On y fait aussi des cerceaux et de la 
tonnellerie. 11 s’y tient des foires les ^ fé- 
vrier, 11 mai, a août, et ao décembre. 

I ,o5o hab. 

CUXAC-DE-RIVE-D'AUDE , village de 
France, dép. de l'Aude, arrond. et à i 1. 
ij 2 N. de Narbonne, cant. de Coursan , sur 
la rive gauche de l’Aude , dans un pays agiéa- 
blc et fertile. i,aoo hab. Son territoire est 
fertile, mais souvent ravagé par les inonda- 
tions de l'Aude. 

eUXHAVEN , bourg et port de mer d’Al- 
lemagno , à ao 1. i^'a O. de la ville libre de 
Hambourg , dont il dépend , baill. et à i/4 <1® 
1. N. de Ritzcbutlel, sur la rive gauche et a 
rembouchure de d'Eibc. Lat. N. 53° Ü 2 21 ". 
Long. E. 6° aa' 4^* • k*e port, grand et com- 
mode, est un des plus sûrs de la côte; c'est 
là que les vaisseaux prennent ordinairement 
des pilotes pour rcuiontcr le fleuve jusqu’à 
Hambourg , ou qu’ils se réfugieut en cas de 
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mauvais temps. 11 y a 1 phare. On y prend 
des bains de mer. 386 hab. , la plupart pilo- 
tes ou pécheurs. 

La ville de Hambourg a fait l'acquisition 
de Cuxhaven et du bailliage de Ritzebuttel , 
dans le xiv'’ siècle , pour s'assurer de la navi- 
gation de l'Elbe jusqu’à U mer. Depuis i 7 q 5 
jusqu'en 1806, époque où il tomba au pou- 
voir des Français , ce port fut très-important 
pour la correspondance de l'Angleterre avec 
l'Allemagne. Les Français ne l'ont restitué 
qu'en i8i4- 

CUYABA, rivière du Brésil, prov. de 
Mato-Grosso, qui prend sa source à l’extré- 
mité sept, de la comarca de son nom, coule 
du N. au S. , passe près de la ville de même 
nom , et va se jeter dans le Paraguay , sous 
5o' de lat. S. et 69“ 55' de long. O., 
après un cours d'environ i5o 1., pendant 
lequel elle reçoit un grand nombre de riviè- 
res, dont les principales sont, à gauche, le 
Manso et le S. Lorenço. Cette rivière est navi- 
gable depuis Cuyaba j’usqu’à son confluent 
avec le Paraguay, ce qui forme environ 96 1. 
Son cours est rapide et embarrassé par quel- 
ques cliulcs ; elle inonde quelquefois les plai- 
nes voisines. Elle est poissonneuse. On exploite 
près de scs bords quelques mines d or peu 
riches. 

CUYABA, lac du Brésil, prov. de Bio- 
Grande do Sul, au N. E. du lac Mini , et au 
N. de celui de Mangucra , à 3 l. i/q de l’At- 
lantique , et à 11 I. l/a S. S. O. de Rio- 
Grande. H a environ a 1. de circuit. 

CUYABA, comarca du Brésil, prov. de 
Mato-Grosso, bornée à l‘0. par le Paraguay, 
et au S. E. et à l’E. par le S. Lorenço et la 
Cuyaba. Sa longueur du N. au S. est de i4® 
I. , et sa largeur dcl’E. à l'O. d'environ 70 1. 
Dans sa partie occid. , il y a une grande 
chaîne de montagnes qui suit la rive gauche 
du Paraguay , et qui porte, au N. , le nom de 
serra de Arapares, et au S. , celui do serra 
de S. José. Elle est arrosée par un grand 
nombre de rivières, dont les plus considéra- 
bles sont celles qui la limitent} la Cuyaba , 
dont cette comarca prend le nom, la traverse 
du N. au S. Le climat y est chaud ; la saison 
pluricuR commence en septembre et finit en 
avril. Le sol est fertile ; les productions sont 
toutes celles du Brésil. Il y a une grande 
variété de bois de construction, un grand 
nombre d'arbres fruitiers, plusieurs qualités 
de quinquina cl diverses plantes médicinales; 
on y trouve aussi les mômes minéraux que 
dans le reste de la province. Une partie des 
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productions du lol forme le principal com- 
merce. 

Le chef-lieu porte le mémo nom. 

CÜYABA , ville du Bnfsil , prov. deMalo- 
Grosso , chef-lieu de comarca , près de la rive 
^uchc de la Cuyaba , à 65 1. E. de Villa- 
Bella, et à 38o 1. N. O. de Rio-dc-Janeiro. 
Lat. S. i5° 36' o". Long. O. 58« a4' 45". 
Résidence d’un évéque in partibus, et siège 
d’un tribunal civil. Elle est grande^ les prin- 
cipales rues sont pavées , et tous les bàtimens 
sont en bois revêtu de torchis ; il y a une 
église paroissiale, 3 chapelles, et i collège. 
Elle est florissante par le commerce qu'on y 
fait au moyen de la rivière. On évalue la 
population , y compris celle du territoire 
environnant , à 3o,ooo hab. Les environs 
sont propres a la culture, et renferment de 
riches mines d’or, decouvertes en 1718 , et 
dont on estime le produit annuel à 5oo livres 
pesant; mais l'eau est rare pour les exploiter 
dans les temps de sécheresse. 

CUYACIYANES, peuplade indienne in- 
dépendante , dans la partie orient, du Pérou. 
Elle habite àl'E. du Purus, entre io<>et ii^ 
de lat. S. 

CUYAHOG A , rivière des États-Unis , état 
d’Ohio. Elle prend sa source dans le comte 
de Geauga , à TE. de Chardon , parcourt les 
comtes de Portage cl de Cuyahoga, et se 
rend dans le lac Erié par une large et pro- 
fonde embouchure, après un cours d’environ 
3o 1., d'abord dans la direction du N. E. au 
S. O., et ensuite dans celle du S. E. au N. O. 
Elle est navigable. On remarque sur scs 
bords des rochers , formés de plusieurs cou- 
ches de diverses couleurs , qui présentent 
une perspective magnitique. 

CUYAHOGA , comté des États-Unis , dans 
la partie sept, de l'état d'Ohio, sur le bord 
mérid. du lac Érié. G,3a8 liab. Le chef-lieu 
est Clevcland. 

CÜYO ou MENDOZA , état du gouv. de 
Buenos- Ayrcs , borné au N. par l'étal de 
Salta; à l'O., par les Andes, qui le séparent 
du Chili ; au S., par la Patagonie, et à l'E., 
par les Pampas. Sa longueur du N. au 5. est 
de a5o l.;il est en partie montagneux, mais 
généralement fertile. Le climat esl%oux, et 
Pair y est sain , quoique ch été 1a chaleur 
soit excessive dans les plaines. Les rivières 
qui rarrosent ont toutes leur source dans 
les Andes ; la plus considérable est le Colo- 
rado, qui traverse, snr ce territoire, les 
lacs Grande et Lagunitla, et y reçoit, à 
droite , le Limari , la Tamuya , l'Accguia , et 



le Tungayan. Ce pays produit beaucoup de 
fruits, de blé et de vin; on y élève une 
grande quantité de bestiaux , et , près des 
Andes, un grand nombre de vigognes et de 
lamas. Il y a des mines d'or, d'argent et de 
cuivre. On y fait un bon commerce en pro- 
ductions du territoire, principalement en 
vin, qu’on transporte, dans des peaux de 
bouc goudronnées , à Buenos-Ayres , à Monte- 
Video , et dans tout le Paraguay. La chair de 
porc de cette contrée est regardée comme la 
meilleure de toute rAmerique. 

La population de ce pays n'est pas en pro- 
portion de son étendue ; on l’évalue à 4 O 9 O 00 
hab. Mendoza en est la ville principale. Au- 
trefois le Cuyo dépendait du Chili. 11 forme 
aujourd'hui un des états des Provinccs-Unies 
du Rio de la PJata- 

CUYOACAN, village du Mexique, étal, 
près et au S. O. de Mexico. Il y a un cou- 
vent de religieuses. C'est dans cet endroit 
que Cortès voulut être déposé après la mort ; 
mai.i cette volonté, exprimée dans son testa- 
ment , ne fut pas exécutée. 

CÜZCO, prov. du Pérou, bornée au N. 
et à l'E. par le paya des Indiens indépen- 
dans; au S. par le Haut-Pérou; au S. O. 
par la prov. d'Arcquipa ; et à l’O. , par celle 
de Guamanga. Sa longueur, du N. au S., est 
de 80 I. ; sa moyenne largeur , de l'E. à l'O., 
de 5o 1., et sa superficie peut èlre évaluée à 
3,5oo 1. I.«a chaîne des Andes la couvre au 
S. O., cl envoie, vers Tiatéricur, plusieurs 
rameaux cunsidcrablcs. L'Apurimac, une des 
sources de l'Amazone, la traverse du S. au 
N., cl y reçoit l'Oropcsa et la Pacachaca; 
pariqi les autres rivières de celle prov. , on 
peut nommer la Quillabamba et le Paucar- 
tambo, qui en arrosent la partie orientale, 
et le i^iages, qui en baigne U partie S. O. : 
ce dernier est le seul cours d'eau qui se porte 
vers le S. ; tous les autres se dirigent au N., 
et appartiennent au bassin de l'Amazone. 

Celle prov. contient i ville, a bourgs, 
i3i villages, et 3 1 6,38a hab. Elle est divisée 
eu I a districts: Ahancay, Aimaraez ,Calcay 
Lares , Cancsy Sanchez , Chilques cl Masques , 
Clunnbivilcns , Collahuas, Cotabaraba , Cuzco, 
Paucartambo , Quispicanchi , cl Urubamba. 
Cuzco on est le chef-lieu. 

CUZt'O , ville du Pérou , chef-lieu de prov. 
et de distr., dans une plaine environnée de 
Diontagiics au S. et à l’O., et arrosée par le 
Giialan.iy, à 148 1. E. S. E. de Lima. Lat. 
S. 1 3” ^o*. Long. O. 73 ® a 6 '. Siège d’un 
cvéchc. Les maisons sont bâties en pierre. 
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On J remarque la cathédrale, vaste édincc 
d'une belle archilccturci runiversité , et le 
couvent des dumiiiicains qui occupe l'empla* 
ccDieiit de raiicien temple du Soleil II y a 
G églises paroissiales , 8 couvens de di/Térens 
ordres « 4 hôpitaux richement dotés , trois 
monastères de religieuses, et trois collèges ou 
séminaires. On trouve, dans cette ville, des 
bains servis par deux sources , Tune chaude 
et l'autre froide. Cuzco, presque aussi grand 
que Lima, conserse, parmi les monumens 
de son ancienne splendeur, une grande for- 
teresse bâtie par les Incas, et qui, bien 
qu'endommagée par le temps , suflit pour at- 
tester la puissance et 1 a grandeur de ecs sou- 
verains. Les pierres dont elle est construite 
sont si énormes, si irrégulièrement taillées, 
et cependant si bien jointes, qu'on ne peut 
concevoir comment un pareil travail a pu 
être exécuté dans un temps où le fer et les 
machines étaient incodhus à cci peuples. 
Les habitons de Cuzco sont três>industrieitx ; 
ils excellent surtout dans la broderie , 1 a 
sculpture et la peinture. Leur principal com- 
merce consiste en sucre, que prmluit le ter- 
ritoire , étofies de laine, drap commun, 
toile ordinaire, galons d'or cl d'argent, soie- 
ries, cuirs, maroquins, et parchemin. 3'j,ooo 
habitans. 

On dit que celte ville fut fondée , en i o43, 
par MancO'Capac , premier inca du Pérou j 
elle fut la capitale de ces souverains jus- 
qu'en i534, époque à laquelle François Pi- 
zarre, à la tete d'un petit nombre d'Espa- 
gnols, s'en rendit maître. Ces conquérans 
furent frappés d'étonnement à la vue de la 
grandeur ci de la magnificence des édiGccs ; 
ce qui attira surtout leur attention fut le fa- 
meux temple du Soleil , dont les murs, à 
l'extérieur, étaient recouverts de lames d'ar- 
gent , et , à l'intérieur , revêtus de lames d'or, 
et omés de figures et d’idoles des diverses 
nations subjuguées par les incas. Celte ville 
renfermait aussi plusieurs palais construits 
en pierre , dont les ornemens extérieurs 
étaient incrustés d'or et d’argent. 

CUZEAU ou CUIZEAU, ville de France, 
dcp. de Saônc-ct-Loire , arroml. et à 4 1- >j 3 
S. E. de Louhans, et à ii I. N. E. de IVlâ- 
con ; clicf-Ueu dccant.,sur la route de Dijon 
à Bourg. Elle fait commerce de vin , de blé , 
et de volaille. 11 s'y tient 9 foires par an. 
Patrie de G. Paradin. 1,703 hab. 

CYANÉES , CtAWBÆ lasLLc , îlots ou plu- 
tôt rochers de la mer Noire, sur la cOle, à 
l'entrée du canal de Conslantinoplc , à 7 1. 
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N. N. E. de la ville de ce nom. Lç sol en 
est volcanique. Les roseaux y croissent par- 
tout. On remarque un autel en pierre, au- 
quel on a donne le nom de colonne de 
Pompée , mais que plusieurs voyageurs , et 
notamment M. Lechevalier, regardent comme 
un autel érigé en l'honneur d’Auguste ; ce sa- 
vant y a reconnu l'inscription suivante main- 
tenant effacée : C.œsari. Jugttsto, E. Cl. An- 
niUius. L. F. cia. Jf'onto. 

CYCLADES, nom que les anciens ont 
donné à un groupe considérable d'iles de 
r.Archipcl , disposées en cercle à l'O. des 
Sporades , et à l'E. de la Moréc. Naxic en 
est la plus considérable, Andros la plus 
sept., et Santorin la plus mérid. 

CYCLADES (GRANDES), lies du Grand- 
Océan équinoxial. /'^or’.IlâBaiDBN (Nouvillu). 

CYGNES (RIVIÈRE DES), dans la Nou- 
velle-lloUandc , et dans la partie mérid. de 
la Terre d'Edel ; on n'en connaît pas encore 
la source : on sait seulement qu'après avoir 
coulé vers le S. O. l'espace de plusieurs lieues, 
elle se jette dans l’océan Indien , ù 4 L N. E. 
de l'ilu Buache, par 3s" x' de lat. S. et 11 3^ 

de long. E. 

CYNNY-GAIO, bourg de la principauté 
de Galles. Vor. Cato. 

CYNTIIIANA, comm. des États-Unis, 
étal de Kentucky , chef lieu du comté d'Har- 
riHon, sur le bras mérid. du Licking, à 5 1. 
N. de Paris, et à i j I. i/a E. N. E. de Frank- 
fort. Elle a 1 mai»on de justice , et des Qla- 
turcs lie coton et de laine. 3ÛQ hab. 

CYNWIL-CAYO, bourg de U principauté 
de Galles. Foy. Cato. 

CYPRIEN ( S*. ) , village de France , dcp. 
de l'Aveyron, arrond. et à 5 1. 3/4 N. N. O. 
de Rhudez, cant. et à 1 1. 1/4 S. de Conques, 
sur la rive droite du Dourdoii. 993 hab. Il 
y a pies de là une mine de cuivre. 

CYPRIEN (S*.), ville de France, dcp. 
de la Dordogne, arrond. et à 3 I. O. de 
Sarlal, cl a 9 1. 3/4 S. E. de Périgiieux; 
chcMicu de cant., sur un ruisseau affluent 
de la Dordogne. Il s'y lient des foires le a* 
lundi de chaque mois. a,oG5 hab. Il y a 
dans les environs des restes de monumens 
antiques. 

CYPRIEN (S'. ), rivière du Sahara, dans 
le pays des OuaiUdimsj elle coule de l E. N. 
E. à ro. S. O., et va, sous aa** 35' de lal. N., 
SC jeter dans une baie de mémo nom , formée 
par rAllaiitiquc, au N. E. du cap Barbas. 
Son cours est d'environ ao 1. 

eVR (S*.), village de France, dcp. de 
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Soine-ct-Oisc , arrond., cant. ctà i 1 . O. de 
Versailles ; remarquable par la maison que 
Louis XIV y a fondée pour Tcducation gra- 
tuite de demoiselles nobles. Dans la suite, 
cette maison fut convertie en un monastère 
de religieuses de Augustin; dans la révo* 
lution on y a établi une école militaire où 
étaient élevés gratuitement des fils d’officiers 
morts au service de la patrie; c*est aujuur* 
«riiui une école préparatoire pour former 
des officiers à Tannée. L'édifîcc de S*. Cyr 
est un trcs'bcau bûtiinent avec église , cours, 
et jardin. 11 a été exécuté sur les dessins 
de Mansard. Pop. du village : environ i,ooo 
habitans. 

CYR-Aü-MONT-D'OR (S*.), village de 
France, dép. du Rhùnc , arrond. et à il. 
i /3 N. de Lyon , cant. de Limouest, à quel- 
que distance de la rive droite du la Saône. 
I >700 hab. 11 y a des carrières dans les envi- 
rons. 

CYRÉNAÏQUE, anc. contrée d’Afrique. 
roy\ BAacAti. 

GYRUS (S*.), paroisse d'Écosse, comté 
<le Kiiicardine , presbytère de Fordoun , sur 
la mer du Nord, à 2 I. S. O. de Bervie. 
On y fait la pèche. 1,6(10 hab. U y a beau- 
coup de pierre à chaux , de granit , et de pierre 
de taille. 

CYSZEVO, village de Pologne, woiwo- 
die de PlocL , obwodie d’Ostrolenka. 11 y a 
1 église et 1 synagogue. Sqi hab., dont a 63 
juifs. 

CZAB.ATZ , ville forte de la Turquie d’Eu- 
rope, dans la Servie, sandjak et à 20 1 . O. N. 
O. de Semendria, et à 1 3 1 . N. E. de Zvornik, 
au confluent de la Save et de la Kaincnitza. 
C'est une des principales places de la Servie. 
Les Autrichiens la prirent en 1788 et la ren- 
dirent h la paix. 

CZARNE, ville des États Prussiens. 
Hammersteir. 

CZARNIKAU ou ZARNIKOW, ville des 
États Prussiens , prov. et à i 3 I. 3/4 N. 

N. O. de Posen , régence et à 22 1 . O. S. 

O. de Bromberg ; chef-lieu de cercle , sur 
la rive gauche de la NcUc. Elle a 1 collé- 
giale , a autres églises catholiques , et 1 lu- 
thérienne. On y fabrique du drap, de la toile, 
cl des dentelles. 1,99$ hab., dont 538 juifs. 

Le cercle de Czarnikau contient 29,068 
habitans. 

CZARNIOV , village de Pologne , woiwodic 
deCracovie, obwodie et à 1 , 31 . O. de Kieicc. 
Oii exploite une mine de plomb dans une 
montagne voisine. 
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CZARNOW , petite ville de Pologne, /■'oy. 
Zarvow. 

CZARNOW ANZ, village des États Prus- 
siens, prov. de Silésie, régence, cercle et 
à I 1 . 1/2 N. d'Oppeln , sur la rive gauche de 
la Maiapane, un peu au-dessus de son con- 
fluent avec roder. Il y a des fabriques de 
dentelle , i verrerie et des usines à fer 
618 hab. 

CZARNOWO , village de Pologne , woiwo- 
dic et a 29 1 . E. N. E. de Plock , obwodie 
et à 5 1 . 1/4 S- d'Ostrolcnka , surlarivc droite 
de TOrz , afllucnl de la Narew. Il s*y livra le 
23 décembre 1806 un combat sanglant entre 
les Français et les Russes , dans lequel les 
premiers eurent Tavantnge. 

CZASLAU , cercle de Bohême , borné au 

N. E. et J TE. par celui de Chrudim, au N. 

O. et à TO. par celui de Kaurzim, au S. U. 
par celui de Tabor, et au S. E. par la Mo- 
ravie. Sa longueur dh N. au S. est de 17 I., 
sa moyenne largeur de 12 1. , et sa super- 
ficie de 164 1 . Les monts Muraves couvrent 
la partie S. E. de ce cercle, et y donnent 
naissance à plusieurs rivières qui sg dirigent 
au N. O. , et dont les principales sont la 
Dobrawa et U Sazawa. Le sol est assez fer- 
tile , et produit outre les céréales , du lin et 
du buis. Il y a beaucoup de gibier, cl les 
rivières sont poissonnc’uscs. 11 renferme de 
l'argent, du for, du salpêtre, des grenats, 
et d'autres pierres précieuses. L’industrie 
consiste en fabriques de tissus de coton et de 
grosses étoffes en laine, forges , et papeteries. 
Le chef-lieu porte le même nom. 

Le cercle de Czaslau renferme 9 villes, 
33 bourgs , 834 villages, et 187,120 hab. 

CZASLAU , ville de Bohème, chef-lieu de 
cercle, à 6 1 . O. de Chrudim, et à 16 1 . 
E. S. E. de Prague. Lat. N. 49 " 5 i' 49 ”- 
Long. E: i 3 ** 3 ' aS''. L'église , remarquable 
par la hauteur extraordinaire de son clocher, 
renferme le tombeau de Jean Chival de 
Trocznow, plus connu sous le nom de Zisca, 
chef des iliissitcs. Czaslau a une direction des 
raffineries de salpêtre du cercle, des fabriijucs 
de futainc et de toile. 3 , 5 a 4 

CZASTALOWITZ , bourg de Bohême , cer- 
cle et à 6 1 . 1/4 E. S. E. de Küniggratz , sur 
le Wilde-Adler. 11 y a 1 château et 102 mai- 
.sons. 

CZCIIO W', petite ville de Gallîcic , cercle et 
à 5 1 . xS. E. de Bochnia, sur 1 a rive gauche du 
Dunaiec. 

CZE('ZO\VITZ , village de Bohême, cer- 
cle et à 6 I. 3/4 N. Ù- de KlaUaii, et a 
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3 1 . N. de TciniU. II y a une source mine- 
lalc. 

CZEGLED , bourg de Hongrie , comitat 
rt à i 5 1 . S. K. de Pest, marclic et à ^ I. 

deKeUkemet. Il y a i église catholique et 
I calviniste. i^Qoo bab. On réculte dans les 
environs du vin rouge estimé. 

CZEIKOWiT/, bourg de Moravie, cer- 
cle et à lo I. t /4 S. E. de Brunn , et à 3 1 . 
l/a E. de Kostcl. 11 a un château. i, 3 ao 
lubitans. 

CZEITSCH, village de Moravie, cercle cl 
à 9 l. l/a S. E. de Briinn, et à 4 !• O. de 
Gudiog. II y a dans les environs un lac de 
même nom , dont les eaux , contenant du sou- 
fre, du nitre et du bitume , sont très-cHicaccs 
dans certaines maladies. 

CZËKIN , village de Moravie, cercle et à 

I I. N. de Prerau, prés du bourg de Kokor. 

II y a 1 fabrique de drap (in. 

CZëLADZ, petite ville de Pologne, woi- 

wodie de Cracovie, obwodic et à G 1 . a /3 
0 . N. O. d*Ulk.usz, sur la rive droite de la 
Brynica. 

CZELAKOWITZ, ville de Bohême, cer- 
cle et à 5 1 . i /4 N. O. de Kaurzim , et à 6 I. 
E. N. E. de Prague, sur l'Elbe. Elle a 99 
maisons. 

CZELECHOW ou CECIOHOW, ville de 
Pologne, woiwodic de Sandomir, obwodic et 
à 9 I. l/a E. N. E. de Radom , près de la 
rive gauche de la Vistulc. Elle renferme une 
ancienne abbaye de Benoit et 81 mai- 
sons. 

CZKLL ( KIS), bourg de Hongrie , comitat 
d'Eisenbourg , marche de Keménycsallya , à 
11 I. E. S. E. de Ouiis. 

CZEMENIKI, bourg de l*ologne, woiwodic, 
obwodic et à I t 1 . N. de Lublin , sur un ter- 
rain bas et marécageux , arrosé par la Ty.s- 
mieiiica. 

CZEMPIN, ville des Étals Prussiens, prov., 
régence et à 7 1 . t/a S. O. de Posen , cercle 
et à a 1 . 1/4 N. E. de Koslen. Elle a 1 église 
catliolique et 1 synagogue. On y fabrique 
beaucoup de toile. 917 bab. 

CZENSTOCHOWA ou CZENSTOCHAU , 
ville de Pologne, woiwodic et à a8 1 . i/a S. 
£. de Kaliscb , obwodie et à i 3 I. S. E. de 
\VieluD. Elle est divisée en ancienne et nou- 
velle Czenstochowa : la première, sur la rive 
gauche de la Warla , a été presque réduite en 
cendres en 1771, et renferme maintenant 
environ a8o maisons; la seconde ou nouvelle 
est è l/a N. O. de Tancienne , et en est sépa- 
rée par le mont Klarenberg , au sommet du- 
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quel s'élève un couvent fortilié , dont l'égiiie 
renferme une statue de la Vierge qui attire 
tous les ans de nombreux pèlerins ; ce couvent 
a soutenu plusieurs sièges, particulièrement 
en 170a et en 1809 : Ic.s Français y tinrent 
garnison en i8ia. La pop. des deux parties 
est de a, 5 oo liab. 

En i 665 , il sc livra près de cette ville une 
bataille sanglante entre l'armée royale de 
Pologne cl celle du prince Lubomirski. 

CZEREKWE (OBER), bourg de Bohème, 
cercle 0t à 9 1 . i /4 E. S. E. de Tabor , et à 
3 I. S. de Pilgram , près des frontières de la 
Moravie. i 3 o maisons. 

CZEREKWE ( UNTER), ville de Bohême, 
cercle et à 1 3 1 . E. S. E. de Tabor, cl ù 4 1 
1/4 S. E. de Pilgram, sur la frontière de la 
Moravie. 160 maisons. 

CZERIIOWITZ , bourg de Bohème , cer- 
cle et à 4 1 1/4 O. S. O. de Beraun , sur 
la route de Prague à Pilsen. 11 y a 110 mai- 
sons. 

CZERKENITZ ou CZERIIENITZ, bourg 
de Bohème , cercle et à a 1 . i/a £. N. E. de 
Kaurzim. Il y a i château et 90 maisons. 

CZERNA, montagne de la chaîne des 
Karpatlies, sur la limite de la Hongrie et de 
la Gallicie, aux sources de la Bystrica , et près 
de celles de la Tbeiss , à i 5 1 . S. S. 0 . de 
Stanislawow. Sa hauteur au-dessus du niveau 
de la mer est de 800 toises. 

CZERNAHORA, bourg de Moravie, cer- 
cle et à 5 1 . N. de Bninii. 11 y a I château , 

1 ralTineric d'alun , et 1 de vitriol. G90 hab. 

CZERNELIKA, bourg de Gallicie , cercle 
et à 8 1 . N. N. E. de Kolomea , à quelque 
distance de la rive droite du Dniester. U y a 
I château. 

CZERMEJEWO, ville des Étals Pnu- 
siens, pruv. et à 9 1 . £. de Posen, régence 
de Bromberg, cercle et à 3 1 . i/a S. S. O. 
de Gnesen. Elle a a églises catholiques et 
I tannerie. Il s'y tient la foires par an. 768 
hab., dont un tiers juifs. 

CZERiSOSECK, village de Bohème, cer- 
cle et à I 1 . O. de Leitmeritz. 11 y a un 
beau château. On cultive la vigne sur son 
territoire. 

CZERNOWITZ, bourg de Bohème, cer- 
cle cl à 5 1 . E. S. E. de Tabor. Il y a 160 
maisons. 

CZERNOWITZ, ville de Gallicie. roy. 
TscHsaKowiTz. 

CZERSK, ville de Pologne, woiwo<lie de 
Masovie, obwodie cl à 8 1 . S. de Varsovie, 
sur la rive gauche de la Czarna , et à quel- 
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que distance de la rive gauche de la Vistiile. 
Elle a I château situé sur un rocher. 346 
lmb. C'était autrefois la capitale de la Maso- 
vie et la résidence des ducs : elle est bien 
déchue. 

CZERWENICA ou CZERWENICZA, nl- 
lage de Hongrie, ^oy. VsBBSVAcaa. 

CZERWONOGROD, petite ville de Gal- 
licie , cercle et à 4 Czort- 

kow , sur la rive droite du Dzuryn. Il y a t 
chMeau et i église catholique. Il sy tient i 
marché. * 

CZESTIN-KOSTEL, bourg de Bohême, 
cercle et à 5 1. i/a S. O. de Czaslau. 11 y a 
des carrières de pierre à chaux. 

CZETECHOWITZ , village de Moravie, 
cercle et à 4 !• G. de Hradisch. On y 

exploite des carrières de beau marbre. 

CZETIN , fort de la Croatie militaire, 
généralat et à 9 1. ija S. S. E. de Carl- 
stadt, dislr. régimentaire et à 3 I. E. de 
Szluin. 

CZICHEN, bourg des États Prussiens, 
prov. <le la Prusse orientale , régence et à 
1 3 1. S. de Gumbinnen , cercle et à 3 l. i/4 
N. O. d’Oletzko. 11 s'y tient i marché par 
semaine et i foire par an. 11 n*a que 3a mai> 
sons. 

CZIDLINA , rivière de Bohème, qui prend 
sa source sur la limite des cercles de Ruii/.lau 
et de Bidschow , parcourt rintérieor de ce 
dernier en pass.int par Gitsehin , Ncu-Bid- 
schow , et le Chlumctz , et se jette dans l'Elbe 
par la rive droite , après s'élrc divisée en plu- 
sieurs bras. Son cours est d'environ i4 !• 



dans deux directions, d'abord du N. au S. , 
ensuite de l'E. h l'O. 

CZIFFER, bourg de Hongrie, comitat de 
Presbourg, marche et à a 1. i/a S. O. de 
Tyrnau. 

CZIRKNITZ, bourg d'Illyric. f'^oy. Zia- 

xiriTz. 

CZIRMEN , ville et sandjak de U Turquie 
d'Europe, Tchirmkk. 

CZORTKOW , cercle de Gallicie , borné 
au N. par celui de Tamopol, à l'E. par la 
Russie, au S. par le cercle de Tschcmowitz, 
et a l'O. par celui de Kolomca. Sa longueur 
du N. au S. est de 18 1., sa largeur moyenne 
de l'E. à rO. de 10 à 1 1 1. , et sa superficie 
de 166 1. Le Dniester en traverse le centre et 
s'y grossit du Sered et du Podhorco; le Pruth 
le sépare au S. du cercle de Tsebernowitz. Le 
sol est bien cultivé et produit abondarament 
du blé, du maïs, des fruits, du tabac, de 
l'anis , et des melons. Il y a aussi beaucoup 
de bois. L'entretien du bétail y est négligé ; 
mais on y soigne l'éducation des abeilles. On 
compte dans ce cercle 3 villes, 19 bourgs, 
1^1 villages, et 149,4^^ hab. , dont 7,a*j6 
juifs. Ce cercle portait autrefois le nom de 
Zalcszczyky, et était moins grand. Le chef- 
lieu porte le même nom. 

CZORTKOW , ville de Gallicie , cbef-lieu 
de cercle, sur la rive droite du Scred , à 34 1. 
S. E. de Lcmberg. Il y a 1 château et 1 ma- 
nufacture royale de tabac. 

CZUDEC, bourg de Gallicie, cercle et à 
9 l. N. E. d'Iaslo, sur la rive gauche du 
Wielok. 



D. 



D.VADEN, bourg des États Prussiens , 
prov. du Bas-Rhin , régence et à 11 I. N. N. E. 
de Cobicntz , cercle et à 3 I. i/a E. d'.Vllcn* 
kirciicii. Il a des forges et imilincts. 860 
hab. Il y a dos miucs de fer et de cuivre 
dans les environs. 

DABA, petit port d'Arabie, prov. et à 
43 1. N. N. O. d'Oman , cl à 1 5 I. S. du cap 
Mocendon , sur la mer d'Oman. 

DABA, ville de l'empire Chinois, ^^ojr. 
Dkba. 

DABBE , ville <le Nubie , roy. de Dougo- 
lah , sur la rive gauche du Nil , à environ 6 I. 
S. de Vieux-Dungulah. 

DABBELDAAD, village du duché de Sly- 



rie, cercle et à* a 1. i/a S. O. de Grutz. Il y 
a des eaux tiicrmales. 

DABER , ville des Étals Prussiens , prov. 
de Poméranie, régence de Stettin , cercle et 
à G 1. i/a N. E. de Stargard , cl à 3 I. i;a S.. 
E. iic Naiigardicn , entre les lacs Dabor et 
Teetz, dans un pays bas et marécageux. Elle 
est entourée de remparts qui tombent en 
ruine, et défendue par un vieux chaleau-forl. 
Il y a X église, 1 hôpital, plusieurs fabriques 
de drap, des distilleries d'cati-dc-vic et des 
brasseries. 9 J8 hab. 

DADHAliSEN , village des Etats Prussiens, 
prov. du Bas-Rhin, régence de Cobicntz, 
cercle de Wclzlar-Braunfels , à a 1. 3;4 O. 
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N. O. de WeIzUr. Il y « des mines de cuivre 
dans les environs. 

DABIE, ville de Polojçne, woiwodie de 
Masovie , obwodic et à G 1. O. de Lenczyc , 
et à 34 1- 1 a O. de Varsovie, sur U rive 
droite du Ner. Elle a i église. 11 s'y tient 7 
grands roarclics par an. q 4^ hab., dont i iG 
juifs. 

DABOIA , ville de la Guinée supérieure, 
à la côte d’Or, roy. d'Inta, à 55 I. S. E. de 
Kong , et à 85 1. N. E. de Coumassie. 

DABOE, Dabnlf ville de rilindouslan an- 
glais, présidence de Bombay, anc. prov. et 
à GG I. O. N. O. de Beydjapour, cl à 4 ' 
l/a S. du fort Victoria, sur 1a côte du Cou- 
can. Lat. Pi. 17 ° 53'. Long. E. 71 “ 4^* f-^lc 
a un bon port , et l'on en exporte du poivre 
et du sel. Cette ville fut prise et pillée en 
i 5 o 9 par les Portugais, sous la conduite d'Al* 
mcida , et reprise dans le xvii' siècle par les 
indigènes. 

DABRINGHAUSEN , village dca ÉlaU 
Prussiens, prov. de Clèvcs-Bcrg, régence et 
à 7 1. x/a S. S. E. de Dusseldorf, cercle cl à 
a I. l 'a S. S. O. de Lennep. a,G 95 Iiab. 

DABROUS , grand village de la Nubie tur- 
que, sur la rive droite du Nil, è 3 1. au-des- 
sous de la cataracte de Ouady-Halfa, ci à 
3a !. S. O. de Deyr. 

DACAR , village de Sénégambio, roy. de 
Cayor, sur U côte mérid, de la petite pres- 
qu’île que termine cap Vert, vis-à-vis de 
Goréc. 11 donne son nom au canal de i,5oo 
toises de large <pii sépare cette ile du conti- 
nent. 

DACCA , ville de rilindonstan anglais, 
présidence cl anc. prov. du Bengale, ebef- 
lieu du distr. de Dacca-Djelalpour , sur la 
rive gauche du Bory-Ganga (Vieux-Gange), à 
5o I. E. S. E. Mourched-ahad , cl à 54 1- N. 
E. de Calcutta. Lat. N. a3“ ^ 1 ', Long. E. 
87 " 57 '. Siège d’x cour d’appel cl d’x cour 
ciimiocilc. Résidence d’un commandant mi- 
litaire et d'un collecteur d'impôts. Cette ville 
s'étend le long du fleuve l'espace d'environ 
a 1 . ; mais clic est peu large : les rues en sont 
étroites , sinueuses et malpropres. Un petit 
nombre de maisons est bâti en briques ; le 
reste l'est en bois et en chaume. Les mosquées 
et pagodes y sont en grand nombre et peu 
remarquables. L'ancien palais des nababs, 
nomme le Poucheh , est encore en bon état. 
L'ancienne citadelle, dans la partie occiden- 
tale de la ville, n'offre plus que des ruines. 
11 y a long- temps que les factoreries française 
cl hollandaise n'cxjstcnt plus. C'est principa- 



lement dans celte ville que se fabriquent cet 
belles mousselines des Indes si renommées. 
On y fabrique aussi beaucoup de bracelets 
en corjuiilagcs, dont se parent assez généra- 
lement les femmes des Hindous. 11 y a une 
fonderie de canons. 

La position de Dacca à aG 1. de l'embou- 
chure du Gange est très-avantageuse pour le 
commerce de celle ville avec l'étranger. Au 
moyen des numbrciix canaux établis dans le 
distinct , elle entretient aussi des relations 
commerciales avec les principaux endroits de 
l'intérieur. Il s'y tient un grand marché pour 
coton et (is.sus de coton. Il y a de riches mai- 
tons de commerce , tant anglaises qu'armé- 
niennes et liindouct. Le climat de Dacca est 
tempéré , cl l’air y est salubre, excepté après 
la saison des pluies. Les vivres y sont géné- 
ralement a bas prix. Le poisson surtout s'y 
trouve en abondance. 

En 1801 , la population s'élevait à environ 
200,000 liab. , dont plus de moitié maho- 
métans. 

Dacca fut la capitale du Bengale. Sous le 
règne d'Aurcng-Zeyb , clic parvint au plus 
haut degré de splendeur. Lors des troubles 
qui suivirent l'invasion de l’empire mogol par 
Nadir-chah, elle commença à déchoir. En 
' 774 * y é'tablit des conseils provinciaux 
qui y attirèrent plusieurs fiches habitans, 
et y rao^eiièrcnt une opulence éphémère; 
peu de temps après , ces conseils furent abo- 
lis. Cependant la population industrieuse de 
Dacca, loin desouflrir deces difrérenles vicis- 
situdes, s'est considérablement augmentée. 

DACCA - DJELALPüUR , grand et riche 
distr. de rHindoustan anglais, dans la pré- 
sidence et l'anc. prov. du Bengale; borné au 
N. par le distr. de Momansing; au S., par 
celui de Backergondge ; à TE. , par celui de 
Tiperah ; et a 1*0. , par ceux de Ràdjcchy et 
de Djessore. H est arrosé par le Gange et le 
Brahmapoutre, dont les divers bras, réunis 
par des canaux, forment une navigation inté- 
rieure tellement complète , que tous les en- 
droits un peu considérables du pays commu- 
niquent entre eux par eau. Des inondations 
causent souvent des dommages considérables , 
mais contribuent beaucoup à la fertilité du 
sol. Les productions principales sont le riz , 
le bétel , et le coton. Celle dernière produc- 
tion , quoique abondante, ne siiflit pas à U 
consommation des diverses cl grandes manu- 
factures en activité dans ce district, qui a été 
de tous temp.s renommé principalement pour 
la fabrication de scs mousselines, qui sur- 
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passent en finesse tout ce qu'il y a de plus beau 
dans rinde. 938,71a hab. , en grande partie 
inahometaus. 

Les principales villes sont : Dacca, chef' 
lieu, Narraingoudge , Sounergondge , et Ra- 
djanagor. 

DACHALA , ville de Nubie , voy. et à 3 
journées S. E. de Sennaar, sur U rive gau> 
clic du Balii'-el'Azrak. Les habitans sont ma* 
hométans. 

DACHAU, bourg de Bavière, cercle de 
risar, chef'lieu de présidial, surl'Amper, 
à 4 h 1/2 N. N. O. de Munich. Résidence 
d'un bailli et d'un receveur des finances. 11 
a 1 château , 1 église paroissiale , 1 maison 
de charité, 1 brasserie, et 1 scierie. 1,100 
habitans. 

Le présidial de Dachau renferme a bourgs, 
i 4 a villages , 38 châteaux , et ai ,556 hab. 

DACliEEL ou DATACUE , rivière des 
ÉtatS'Unis, qui prend sa source dans le ter* 
ritoire d'Arkansas, par 33 ° 3 o' de lat. N. et 
4 ^' 3 c long. O. , entre bientôt dans l'é* 
tat de Louisiane , où elle arrose la partie sept, 
du comté de Natchitoches, et sc jette dans le 
lac Bistineau, après un cours d'environ 25 1 . 
du N. au S. 

DACHEV , bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 3 q 1 . S. S. O. de Kiev, distr. et à 
8 I. 1/2 S. E. de Lipovetz , sur la rive droite 
du Sob. 112 maisons. 

DACilKOVKA , bourg de Russie , en Eu- 
rope, gouv. de Mohilev , distr. et à 5 1 . 1/2 
N. de Slaroï'Bikhov , sur la rive droite du 
Dniéper. 

DACIISBACK , bourg de Bavière , cer- 
cle de la Rezat , présidial et à 1 l. 3/4 N. N. 
E. de Ncustadt , et à 9 I. 1/4 N. N. E. d'An- 
spach , sur la rive droite de l'Aisch. Il a 1 
château. 

DACHSENBACH ou TAXENBACH, ville 
tic rarchiduché d'Autriche, pays au-dessus 
de l'Ens , cercle et à 12 1 . i]2 S. S. O. de 
Snttzbourg, et â 2 1 . N. O. de Rauris , sur la 
rive gauche de la Salza. 

Ü.ACHSEELDEN , bourg de Suisse, oj^z 

TAVAntiza. 

DACHSTEIN , ville de Franco, dép. du 
Bas-Rhin, arrotid. et à 3 . 1 . 1/2 O. S. O. de 
Strasbourg, cant. et à 3,4 3 e 1 . N. £. de 
Molsheim; sur la rive droite du canal de la 
Bruche. 4 ^^ hab. 

DAGKNA 31 , village des Pays-Bas , prov. 
de la Flandre orient. , à 5 1 . de Grand, arrond. 
et â 3 1 . 1/4 de Termoode, cant. et à 1 1 . de 
Lokeren. 4 ^i hab. 



DACORUM, hundred d'Angleterre , dam 
la partie occidentale du comté d’ilcrtford. 
26,78 1 hab.Tring, Berkbampitcad, et Hemcl- 
llempstead , en sont les lieux principaux. 

DACZICZE , ville de Moravie, f^ojrez 
Datschitz. 

DADDAYA, petite ile de 1 a Méditerranée , 
près de la côte N. E. de l'ilc Minorque ,531 
1/2 N. N. O. de Mahon , à l'cnlrée d'un petit 
port auquel elle donne son nom. 

DADl, petite ville de U Turquie d'Euro- 
pe, gouv. du Gapitan-pacha , sandjak et à 
i 5 1 . O. N. O. de Négrepont , et â 4 h 1/2 
N. O. de Livadie, sur diverses collines for- 
mant amphithéâtre, au N. du mont Liacou- 
ra, et près de 1 a rive droite du Mavrooero. 
9,000 hab. 

11 y a aux enviions des ruines considéra- 
bles que quelques auteurs croient être celles 
j4mphicUa, 

DADIZEELE, village des Pays-Bas , prov. 
de la Flandre occidentale ,.191. de Bruges , 
arrond. et à 2 1. 1/2 de Courlrai, cant. et à 
1 1 . 1/4 de Mcnin. 1,667 hab. 

DADJEL, Dajel ^ ville du Bcloutchistan , 
prov. de Kotr.h-Gandava , distr. de Horrond- 
Dadjcl, à 6 1 . N. E. de Uorrond , et à 68 1 . 
N. N. de Gaudava. 

DADON , Dadurif petite ville de l'IUnd- 
oustan anglais, présidence du Bengale, anc. 
prov. de Gorwal , a ig\. O. N. O. de Siry- 
nagor. ^ 

DADOR , Dadur J ville du Bcloutchistan , 
prov. de Kotch-Gandava ; cheMicu de distr., 
sur la rive gauche du Kâby , à 24 1 . N. de 
Gandava. Elle se compose d'environ i, 5 oo 
maisons. 

DADRY , Dadt'te ^ petite ville de TUind- 
oustan , dans le pays des Séyks , anc. prov. 
et a 26 I- 1/2 O. de Dehly , et à i 4 I- N. N. 
Ë. de Narnoul. 

DAFAR, ville d'Arabie, Voy . Dopab. 

DAGADA ou D.ARGAN , ile tle U mer Cas- 
pienne , dans le golfe de Balkan , sur la côte 
de la Turcomanic, vis-a-vis de l'ancienne 
embouchure de l'Oxus. Sa loogneur est de 
14 1 . , et sa moyenne largeur de 3 1 . Elle est 
ialiabilée. 

DAGANA, bourgade de Sénégambie, roy 
de Foutaloro, sur la rive gauche du Séné- 
gal , à 26 I. E. N. E. de S*. Louis. C'est l'éu- 
blissement français le plus avancé dans cette 
partie de rAfri(|uc. 

DAGANZO DE ABAXO , bourg d'Espa- 
gne, piov. et à 4 b 1/4 3 c Madrid 

(Tolède). 
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DAGANZO DE ARRIBA , bourg il'Espa- 
gne, prov. et à ^ 1. N. N. K. <lc Madrid 
( GuadaUxara ) , et à 2 1. a/3 N. d'Alcala de 
Uenares. 

DAGBERG , village du Danemark , dans le 
Jutland , dioc. et ^ 4 Viborg. Il est 

pi'ès du Dagberg'Daas, la plus haute monta- 
gne du Jutland , qui renferme des carrières 
de pierre h chaux. 

DAGELET, lie de U mer du Japon, à 
35 1. de la edte orient, de la Corée , et au S. 
de nie Argonaute, par 3^^ de lat. N. et. 
109 ® q' de long. E. Elle a environ 3 1. de 
circonférence , et est entourée de rochers tres- 
esearpés , qui no laissent qu’un seul endroit 
abordable. Les Coréens y vont charger des 
bois de construction, qui s’y trouvent abon- 
damment. Celte île a clé découverte en 1787 
par Lapërousc, qui lui donna le nom d'un de 
ses compagnons de voyage. 

DAGENHAM, paroisse d’Angleterre, com- 
té d'Essex , hundred de Bccontrec, sur la 
rive gauche de la Tamise, à 3 J. 1/4 E- de 
Londres, et à i4 1- i/^ S. O. de Colchcstcr. 

1,864 hab. 

DAGERÔE, lie du golfe de Finlande, sur 
la côte mérid. de la Finlande, par 67' 
de lat. N. et ai® i5' de long. E. 

DAGERSHEIM , village du roy. de Wur- 
temberg , cercle du Necker, baill. et à il. 
O. N. O. de Bobliiigen. 11 y a plusieurs pe- 
tites fabriques de drap. 940 hab. 

DAGHEOU , p*y* Nigritic, roy. de 
Bergou , au N. d'Ouara. Les habitans sont 
maliométans. 

D.VGHERORT, cap de Russie, en Euro- 
pe , formant l'estrémité occid. de l'ilc de 
Dago , dans la*mer Baltique , par 58^ 56' de 
lat. N. et 19® 44' lc>ng. E. II est surmonté 
d’un phare. 

DAGHESTAN , DAHISTAN ou AKHOR , 
ville de Perse, prov. de Mazenderan ^ chef- 
lieu de distr. , sur la rive gauche de l'Ahi- 
Atrak , à 3o 1 . N . E. d'Aster-abad , et ù 58 1 . 
E. N.E. de Balfrouch. Sa juridiction s'étend 
sur ao villages. 

Le district de Daghestan est borné au N. 
par la Tartarie indépendante, dont il est sé- 
paré par le Tedjen , à l'E. par le Khorassan , 
au S. par le Djordjan , et k l'O. par la mer 
Caspienne. Il produit du blé et des fruits ; le 
climat y est froid. La majeure partie des ha- 
biUns sont Turcomans. 

DAGHESTAN , prov. de Russie, en Eu- 
rope, entre 4o” 33' et 43® 4®' N., et 

entre 43® 3o' et 4^** 4®' 
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gueurestdc 93 1. du N. N. O. au S. S. E., et sa 
largeur moyenne de ao à aa 1. ; scs limites 
sont au N., la prov. du Caucase, à l'O. la 
Circassic et la Géorgie , au S. le Oiirvan , et 
à TE. la merCaspienne. 11 est trcs montagneux 
et presqu'entièrement entouré a l'O. et au S. 
par le Caucase qui y projette le Kochma-dagh, 
un de scs pics les plus élevés. De nombreuses 
ramiheations de celte grande chaîne s'étendent 
aussi de toutes parts j néanmoins il existe des 
plaines assez étendues dans les parties sept, 
et orient., et particulièrement près des bords 
de la mer. Le Daghestan, semblable à la 
Suisse, offre des montagnes très-élcvécs , des 
vallées vastes et profondes , une multitude 
de lacs , des torrens , des neiges éternelles , 
et des glaciers. 11 y a un grand nombre de 
rivières qui vont, après un cours rapide et 
peu étendu , déboucher dans la mer Cas- 
pienne : les principales sont le Koisou, le 
Samour, le Térck, et le Bouam qui a dans 
son voisinage plusieurs sources chaudes ; il y 
a un lac salé. Les côtes sont peu découpées et 
n'offrent que fort peu de bons ports. Le cli- 
mat est très-doux dans les plaines , tempéré 
à la moyenne élévation des montagnes , âpre 
sur leurs sommets ; les pluies sont fréquentes 
dans toutes les saisons : l'été est très-chaud , 
l'hiver n'est pas rigoureux. Le sol est sablon- 
neux sur les côtes, calcaire et argileux dans 
les vallées, et U devient pierreux k mesure 
qu'on gagne les hauteurs; il est en général de 
la plus grande fertilité , malheureusement des 
aiToscmens arlificiels sont presque partout 
nécessaires dans la saison des chaleurs : les 
travaux de ragricultiirc sont en conséquence 
difficiles, et une partie des habitans en est 
détournée. Ce qui nuit essentiellement en- 
core à la culture des terres, c'est ic voisinage 
des Lcsghi , peuplade nomade des monta- 
gnes, redoutable par scs rapines , et qui , au 
moment de 1a moisson, enlève les récoltes, 
les bestiaux , et souvent même les cultiva- 
teurs. Le froment et la fève viennent parfai- 
tement dans les plaines du Daghestan , l'orge 
dans les lieux élevés , et le riz partout où l'on 
peut mettre les terres sous l'eau. La garance 
est cultivée dans le territoire d'Oustmievo , et 
le safran prés de Derbend ; dans les monta- 
gnes on cultive un peu de seigle, de tabac, 
et de chanvre. On trouve en abondance dans 
tout le pays d'excellcns légumes et des fruits 
délicieux; la vigne y croit sans culture et 
donne de beaux raisins dont on ne fait du 
vin que dans quelques cantons. L'éducation 
des bestiaux est une des principales occupa- 
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lions des lial>itau 8 , surtout dans les monta* 
gnes. Les animau:i domestiques sont le che- 
val de races tartarc et persane, le chameau, 
r/lne , le mulet , le mouton à queue grasse, 
la chèvre , et un peu de gros bétail ; les bêtes 
fauves et le gibier abondent dans les vastes 
forêts qui couvrent les montagnes. Les cdtes 
et les rivières sont très-poissonneuses , mais 
on néglige la pêche. Il y a des mines de 
plomb et de fer, et beaucoup de soufre ; 
l'industrie se réduit à l'exploitation des mi- 
nes et à quelques fabriques d'armes, d'ins- 
trumens aratoires , d’étolTes grossières , de 
laine, de feutre, et de salpêtre. La situation 
du pays sur le bord de la mer parait favora- 
ble au commerce extérieur , cependant il est 
presque nul^ celui de l'intérieur est assez 
considérable , malgré les entraves qu*y ap- 
portent les Lcsglii : il est entre les mains des 
Juifs et des Arméniens. *ioo,ooo hnb. , Lcs- 
ghi, Nogai, Turcomans, etc., qui vivent 
presque tous en nomades dans les plaines et 
les montagnes. Les villages sont peuplés de 
Tartares qui cultivent les terres ; les villes 
renferment des Grecs, des Arméniens, et 
des Juifs. 

On divise cette province en 2 parties prin- 
cipales, le Daghestan sept-, qui comprend les 
Lhanats de TarU et d'Ûtemich ; et le Daghe- 
stan mérid. , qui renferme les territoires de 
Derbend et de Tabasaran , et les khanats de 
Koura et de Kouba. Derbend en est le chef- 
lieu. 

La Russie a fait de grands clTorts depuis 
un siècle pour établir sa domination dans 
cette contrée , et quoique la Perse lui ait cédé 
en i 8 ia tous les droits quelle y avait, son 
autorité n'y est pas moius précaire , et les 
chefs se regardent toujours comme indépcn- 
dans : celte puissance n'occupe militairement 
que Derbend. 

DAGLAN , bourg de France, dép. de la 
Dordogne, arroud. et ù 4 Sarlat, 

cant. de Domme, sur la rive gauche du Céoii. 
1,370 hab. 

DAGMA, ville d'Arabie, piuv. d'Oman, 
sur la mer de ce nom, à 14 h S. K. de 
Mascat. 

DAGNIO, bourg de la Turquie d'Europe, 
en Romélie, sandjak et à 3 1 . 3/4 S. K. de 
Sentari, et à 1 3 I. 3 4 de Croia, près de 
la rive gauche du Driii. 

DAGO , lie de la mer Baltique , sur la cOle 
de Russie, en Europe, gouv. d’Eslhonic , 
distr. de Gapsal, entre 58 ® et 09® 6' de 
lat. N. , et entre 19® 44' I(*ug. 



K. Elle est séparée du continent par un dé- 
troit de 5 I. de large, et de rücd’Ocsel, au N. 
de laquelle elle est située, par un canal étroit 
nommé Scle-sund. Sa longueur de l'£. à 10 . 
est de 13 1 . 1/3, et sa plus grande largeur 
du N. au S. de 10 1 . 1/3. Les côtes en sont 
extrêmement découpées et parsemées , sur- 
tout à l'E. , d'écueils qui eu rendent l'abord 
dangereux; près du cap Dagherort, qui en 
forme l'cxtrcmité occid., se trouve le petit 
port Téven-haven ou Tohen-holm, le seul 
que celle île possède. Le sol, sablonneux et 
calcaire, est peu fertile; les pâturages sont 
bons, cependant le bétail y est ebétif. 11 y a 
beaucoup de bois remplis de gibier , de 
loups, et de renards; en hiver la pêche sur 
les côtes est très-productive t l'on y tue aussi 
un grand nombre de veaux marins. 10,000 
hab., les uns d'origine suédoise, et pour la 
plupart agriculteurs ou pêcheurs , les autres 
Esthoniens. 

Cette lie renferme 3 paroisses , et n'a au- 
cun lieu remarquable. 

DAGOBERTSHAUSEN , village de 1 a 
Hcsse-Électoralc , prov. et à 5 1 . 3/4 S. de 
Casscl , cercle , baill. et à 1 1 . 1/3 S. S. O. de 
Melsungcn. 316 hab. Il est célèbre par la vic- 
toire que le roi Dagobert y remporta sur les 
Slaves en (i 4 i- 

DAGOrÉU , village de la Basse-Égypte , 
prov. et a 5 I. 1/3 N. de Qélioûb, sur 1 a rive 
droite (le la branche orient, du Nil. Ce fut 
pendant long-temps un reudez-vous de pi- 
rates. 

DAGOUMB.AH, roy. de la Guinée supé- 
rieure. J'qy. Decolmbah. 

DAGSBüROüGH, comm. des États Unis, 
état de Delaware, comté de ^ssex , à 3 d 1 . 
S. S. O. de Lewistoii , et (i 76 1 . S. de Do- 
ver, sur la rive droite de riiidian-rivcr, qui 
se jette dans la baie Delaware. 3,304 

DAGWUMBA, roy. de la Guinée supé- 
rieure. yoj' . DecouMBAii. 

DAHAB (EL), petite île du Nil, dans la 
Basse-Égypte, prov.de (Üzéh, près et au S. 
E. de la ville de ce nom. Diodorc de Sicile 
l'appelle yenus aurea. 

DAIIALAC ou DHALAC. Orike , île du 
golfe Arabique, à 3 I. de la côte d'Abyssinie, 
prov. de Samhara, à l'E. de la baie de Mas- 
souah. Lat. N. i 5 ® 38 '. Long. E. 37® 54 ^ 
C'est la plus grande de toutes celles de ce 
golfe; elle a environ 9 I. de long sur 4 1 - 1 
de large , est plate du côté du continent, et 
se termine par des rochers élevés de l'autre 
côté. On y trouve des chèvres à poils longs et 
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soyeux, et on y recueille de U gomme laque. 
Cette île était autrefois très>peupléc cl faisait 
un grand commerce; aujourd'hui son prin- 
cipal port peut à peine recevoir de petits bà- 
timeiis qui y vont encore chercher d'assez 
mauvaise eau que les habitans conservent dans 
des citernes malpropres. On y fait aussi le 
petit cabotage. 

DAHALAC-EL-KYIUR , bourg d'Abyssi- 
nie, sur la côte rocrid. de Tile Dalahac. Il a 
un petit port. On voit dans les environs des 
mines remarquables. 

DAHBRA, petite ville d’Arabie, prov. 
d'Oman, dans rinterieur du pays, à 3 o 1 . S. 
O. de Mascat. 

DAHCHOUR, village de la Basse-Égypte, 
proT. et a 7 I. S. de Gizéh , sur la rive gau- 
che du canal occidental. A quelque distance 
N. O. se trouvent des pyramides, dont la 
plus élevée a 3 oo pieds. Suivant quelques 
auteurs ce village correspond à Tanc. Acan- 
thus. 

DAHHl , bourg d’Arabie, dans le Yémen, 
roy. de Sanà, à 19 1 . S. E. de Lehciah. Ré- 
sidence d'un gouverneur. 11 y a quelques 
maisons en pierre , 1 mosquée , et le tom- 
beau d'un saint mahométan. Hors du bourg 
il y a I tannerie, et 1 briqueterie où l'on cuit 
aussi de la poterie. On y prépare en outre 
de l'indigo, teinture dont les femmes du Yé- 
men font un grand usage. 

DAHL, hameau des Pays-Bas, prov., et à 
10 1 . de Luxembourg, arrond. et ^ 4 ^/4 

de DicVirch , cant. , et à a 1 . de Wiltz. 

DAULEIM ou DAHLEM , bourg de.s ÉtaU 
Prussiens, prov. du Bas-Rlûn , régence et à 
la 1 . S. £. d’Aix-la-Chapelle, cercle et à 4 1 - 
3|4 S. de Gcmünd. Il est entouré d’une vieille 
muraille et d’un fosse , cl reuferinc a égli- 
ses catholiques et des manufactures de toile, 
de soieries, et de rubans de velours. 49 ° 
habitans. 

DAHLEN, ville des États Prussiens, prov. 
de Clèvcs-Berg, régence de Düsseldorf, cer- 
cle et à I 1 . 3/4 S. E. dcGIadbach, et à 5 1 . 
3/4 N. de Juliers. Elle a a églises , et des fa- 
briques de toile et de soieries , dont les pro- 
duits sont avec le lin de son territoire les 
principaux afticles de son commerce. 4i^?4 
hab. C’est dans cette ville que le duc d’Albe 
exerça de grandes cruautés envers les proies- 
tans. 

DAHME , ville des ÉtaU Prussiens , prov. 
de Brandebourg , régence dePoUdam, cercle 
d’Iùterbogk-Luckenwalde , à a 1 . de la rive 
gauche de la Dahme, à 7 I. E. S. E. d’iüter- 
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hogk , rt à 16 1 . S. de Bi'ilin. Elle est entou- 
rée d’une muraille et d’un fosse , et défendue 
par un chalenu-fort. Il y a a églises. On y 
fabric|uc beaucoup de drap et de toile; com- 
merce de grains et de laine, a, 888 hab. 

DAIINA (AL), vaste plaine du nord de 
l'Arabie, enlre l'ilcdjaz et les limites de la 
Turquie d’Asie; c'est la partie la mieux 
connue du Ncdjcd , attendu qu'elle est sur 
le passage des caravanes de Bassora à La 
Mecque. Elle n'olfrc en général qu’un sol 
aride couvert de sable mouvant ; il s’y trouve 
cependant quelques oasis fertiles où il y a 
des dattiers et de bons pâturages. A l'E. 
coule l'Euphrate, et à l'O. sont des monta- 
gnes. Ce désert est habité par des peuples 
nomades qui errent aussi dans les déserts 
voisins d'Alcp et de Damas, cl sont divises 
en tribus soumises à une foule de cbéykiis , 
subordonnés eux-mémes aux Waliabis, dont 
ils ont embrassé les dogmes religieux; les 
principales tribus sont: celle des Anaschs , 
qui se subdivise en une infinité d'autres , et 
comprend environ aoo,ooo individus ; et 
celles de Beni-Szahher, au nombre de plus 
de 10,000 individus mâles; des Chararals, 
qui pour 1a plupart sont armés de fusils , 
mènent une vie assez misérable, et passent 
pour les plus grands menteurs de l'Arabie; 
des Maualy , vivant sous un chéykh supé- 
rieur, qui lève sur les villes et les villages 
voisins de 1a partie sept, du désert , des con- 
tributions en coton, toile , argent , et grains. 
La tribu des Tays se tient sur la rive droite 
de l’Euphrate, etc.; il en est une infinité 
d'autres beaucoup plus petites qui errent in- 
dépendantes. Toutes ces tribus se nourrissent 
de laitage de chameaux , de chasse , et de 
dattes. On trouve dans ce désert dos ruines de 
bourg.vdes, qui feraient croire que cette con- 
trée fut autrefois occupée par des peuples 
sédentaires , et qu’elle eut une époque de ci- 
vilisation. 

DAHOMEY, roy. de U Guinée supé- 
rieure , borné à l'O. par celui d’Achanli , au 
S. par le golfe de Guinée, à l’E. par le roy. 
de Bénin, dont il est sépare par le Lagos ; du 
coté du N. scs limites sont inconnues , on 
présume seulement qu'il s’étend jusqu’à la 
Migritie. Toute lu cùle unie et sablonneuse, 
nommée cùtc des Esclaves, comprise entre 
la Volta cl le Lagos, ce qui donne une éten- 
due d’environ 70 1 . , en fait partie. C'est un 
des plus vastes états de la Guinée supérieure ; 
car outre le Dahomey proprement dit, recule 
dans l'intérieur, il renferme ou renfermait 
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ihi moins avant rinvasion des Âyos , de 
nombreux pays tels qu'Agvouna , Akottim , 
Anagou , Ardra , Augua, Badagri, Gamba, 
laboii , Juda ou Ouydab, Kerrapay , Maht , 
Tadou, Tetayloro, et Taun. Aboraey en est 
la capitale. Le sol s'élève insensiblement vers 
l'intérieur, sans qu'on y rencontre ni mon* 
tagnes, ni collines ; Norris, qui a fait le trajet 
de la cote à la capitale , n'a pas entendu par* 
1er de chaînes de montagnes. Cette partie du 
roy., la seule que des Européens aient pu vi- 
siter, est entrecoupée de rivières et de petits 
marais. Le sol, de couleur rougeâtre, un 
peu sablonneux, et ne conjlenant pas la plus 
légère pierre , est ti'ès-ferlilc , et çà et là 
bien cultivé; il produit principalement du 
mais, du millet, et d'autres céréales, une 
espèce de pois particulière à ces pays, des 
yams , des. patates, des bananes, et du 
plantain; les ananas, les oranges, les citrons, 
cl d’autres fruits des tropiques, abondent 
dans cette contrée; on y recueille en outre 
de l'indigo, du coton , du sucre , du tabac , 
des épiceries, et une espèce de poivre qui 
ressemble à celui des Indes orient. Ou y a 
remarqué d'épaisses forêts remplies de bêtes 
féroces. Le harmattant , vent de N. K. qui 
dessèche la terre , règne dans ce pays pen- 
dant quelques mois; il fait éprouver aux ha* 
bilans des sensations désagréables , mais il 
n'engendre aucune maladie fâcheuse; il gué- 
rit au contraire les éruptions cutanées , et 
arrête les progrès de la petite vérole et des 
fièvres in lermittcntes . Les pluies périodiques , 
et les ouragans qui les accompagnent, sont 
plus nuisibles à la santé que ce vent, mais 
ils sont la source de la plus grande fcrtililc. 

Le Dahomey n'est connu des Européens 
que depuis le commencement du dernier 
siècle, époque où le grand Guadja Trudo 
étendit ses conquêtes jusqu'à l’Océan , et ra- 
vagea ec beau pays qui, depuis, n'a pu 
recouvrer qu'une faible partie de son an- 
cienne prospérité. S'il faut en croire les 
voyageurs qui sont parvenus jusqu'à la capi- 
tale, et qui iK)us ont donné quelques notions 
sur le système politique et moral de ce 
royaume, le gotivemement est un despotisme 
pur fondé surravcuglc soumission et l'espèce 
d'iduiàtric des sujets envers leur souverain, 
qui exerce les cruautés les plus sanglantes 
comme un droit qu'il tient de Dieu ; ce roi 
barbare sc fait gloire de marcher dans le 
sang de ses victimes, depuis son avène- 
ment au trône jusqu'à sa mort. Quoique sou- 
mis à une domination aussi féroce, les Daho* 



miens ne sont ni timides ni lâches; on les 
peint au contraire comme braves et intrépi- 
des. Ils sont sérieux et très-actifs : leur ca- 
ractère offre un mélange de barbarie et de 
civilisation, de cniauté et de senlimens éle- 
vés; leur fermeté ressemble à celle des an- 
ciens Spartiates. Leur aveuglement pour 
leur roi est tel , qu'ils regardent comme un 
crime de lèse-majesté de cruire que ce prince 
est mortel : aussi les plus grands seigneurs 
ne peuvent-ils approcher du monarque qu'en 
SC prosternant et en sc couvrant la tête de 
poussière. Los institutions de ce peuple con- 
duisent à cet excès de servitude , que le rot 
dispose de toutes les femmes de scs états , et 
scs sujets n'en peuvent obtenir que de sa main 
et en lui donnant tout l'argent dont ils peuveot 
disposer. Cette distribution de femmes se 
fait tous les ans ; le roi en garde un nombre 
considérable pour lui, et distribue les autres, 
d'abord aux nobles et aux chefs de scs ar- 
mées, et ensuite à la masse du peuple ; que 
ce soit une vieille ou une jeune , une laide 
ou une beHe chacun doit être content de son 
lot. Comme il arrive cependant qu'une 
grande partie des hommes n'a pas les moyens 
de sc procurer des femmes, le roi entretient 
un grand nombre de courtisanes obligées de 
se livrer à vil prix au premier venu ; il en- 
tretient aussi un régiment de femmes qui 
sont dressées au maniement des armes , et 
dont il fait sa garde. A un certain âge, les 
filles sont arrachées des bras de leurs parens 
et reçoivent une espèce d'éducation publique. 
La férocité de ce despote surpasse tout ce 
qu'on peut imaginer ; le chemin de son pa- 
lais ou plutùt de sa cabane, est pavé de 
crânes humains ; les murailles de son apparte- 
ment sont tapissées de cadavres et incrustées 
de mâchoires; il marche en cérémonie sur 
les têtes sanglantes de ses ennemis ou de ses 
ministres disgraciés. Au mois de janvier on 
célèbre une grande fête qui dure plusieurs 
semaines, et où tous les gouverneurs de pro- 
vinces cl un grand nombre de sujets assis- 
tent ; c'est à cctic épo<pic que le roi fait 
mourir 4<> â 5o individus dont le sang sci*t 
à arroser le tombeau de ses ancêtres. A la 
mort du roi, scs femmes, ajirès avoir fait 
les démonstrations les plus extravagantes de 
leur douleur , s'entretuent jusqu'à ce qu'elles 
soient arrêtées par un ordre du nouveau sou- 
verain. On ne s'étonne plus de ces sangUns 
sacrifices, quand on apprend que le tigre est 
le seul dieu adoré à Dahomey. Le trône est 
héréditaire, mats si les chefs craignent que 
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le fils atné du roi manque de celte barbare 
vigueur nécessaire suivant eux pour bien 
gouverner, ils choisissent son frère cadet, ce 
qui occasionne souvent des guerres intestines. 

Les Dahomiens ont eu leur époque de 
gloire; leurs conquêtes sous leur grand guer- 
rier GuadjaTrudo, se sont étendues sur 
luda, Ardra , et beaucoup d'autres pays; 
mais en 1731 , après la mort Je ce conqué- 
rant , ils furent défaits par les Ayos , nation 
puissante et nombreuse qui occupe le pays 
au N. E. 

DAHR-EL-CHOUR , montagne de Syrie, 
sur la limite des pachalics d'Acre et de Da- 
mas, et à environ i4 1- N. de Damas. Elle 
passe pour le plus haut sommet de PAnli- 
Liban. 

DAIGNY , village de France, dép. des 
Ardennes, arrond., cant. S. et à 3^'4 de 1. E. 
de Sedan. 11 y a des forges, i aiEneric, 1 
platincrie, et i refenderie. 

DAILLY, village des Pays-Bas, prov. et 
à 1 4 1- 3/4 de Mamur , arrond. et à 1 o 1 . de 
Dinant, cant. et à 1 1. de Couvin. *iG3 hab. 

DAILLY , paroisse d’Ecosse, comté et à 
5 1. S. d'Ayr, presbytère de Stanraer, sur 
la rive gauche du Girvan. Il y a de la houille 
et de la pierre à chaux. 3,160 hab. 

DAIMAN, rivière du gouv. de Cuenos- 
Ayrcs, qui se jette dans l'Uruguay, par la 
rive gauche, apres un cours d'environ 3o 1., 
à 100 I. N. de Buenos-Ayres. 

DAINA, village de la Turquie d'Asie , pach. 
et à 8 l. O. d'Alcp. On croit qu'il occupe 
remplacement d'/mma. Quoi qu'il en soit, 
il parait avoir été un endroit considérable, 
d'apres les aatiquites qui s'y trouvent encore. 
Un y voit no grand nombre <lc grottes sé- 
pulcrales , parmi lesquelles est un très-beau 
monument couvert d'inscriptions, qui sem- 
blent appartenir aux temps du Bas-Empire, 
quoique le style de l'architecture iudique une 
époque plus ancienne. 

DAÏNUR. ville de Perse. Kqy. Di5aver. 

DAIN VILLE , village de France, dép. de 
la Meuse , arrond. et à 8 I. S. tic Commcrcy, 
et à 10 1. l/a S. E. de Bar-Ic-Duc, cant. de 
Gondrecüurt. 670 hab. 11 y a plusieurs for- 
ges et fourneaux dons les environs. 

DAIR.AGO, petite ville du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. cl à 6 1. 1/3 K. O. de Mi- 
lan, distr. et à I 1* a/3 N. N. E. dcCuggiono- 
Maggiorc. 

DAIRtM, petite ville du Turkcslan chi- 
noi.s, dans le p<tys de Tourfan, par 36" iV 
de lut. N. et 7 58' de long. E. ; elle est si- 
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tuée au bas des montagnes qui séparent le 
Turkestan chinois du Tibet. 

DAISOUR, fort de THindouslan anglais, 
présidence de Madras, anc. prov. de Karna- 
tic, à i3 I. i/a N. O. de Pondichéry. 

DAIWULGAON , ville de l'ilindoustan , 
dans les étals tiu Nizam , anc. prov. cl à 16 1 . 
E. N. E. d’Aureng-abad, et à 5 I. i/a N. N. 
E. de Djâlna. 

DAKAKV N ou DARGAGIN , village tic la 
Grande Oasis d’Égypte , à ai 1. S. de Khar- 
géh , sur la route que suivent les caravanes 
qui se rendent du Darfour en Égypte. U y a 
de l’eau douce. 

DAKHEL , OASIS INTÉRIEURE ou OC- 
CIDENTALE, sur la limite du désert de 
Libye , cl à l'O. de la Haute-Égypte et de 
l’oasis de Khargéh , dont elle est éloignée 
d’environ 35 heures de marche. Le chef-lieu 
El-Cazar et plus correctement £I-Qa$r , est 
par a5® ^o* de lat. N. cl 36 ° /fo' de long. E. 
C.eltc oasis , connue récemment , contient en- 
viron une douzaine de bourgades ou villages, 
dislans de 1 à a 1 . les uns des autres ; ces villa- 
ges sont , vers l'O. , Racbdich , Badakhlou ou 
Aboudakhlou, El-Cazar, El-Mouchych , Gc- 
didih , El-Qalamoun , et Moût ; vers l’E. , El- 
HintUou , El-Masarah, et llisrocnt. 11 y a en 
outre , à l’entrée de l’oasis, Ballât et Teney- 
dcli , qu’on ne considère pas comme lui ap- 
partenant absolument ; Teneydeh est presque 
inhabité , parce que son isolement l’expose 
davantage aux incursions des Bédouins. Kl- 
Casar et Hl-Qalamoun sont les lieux les plus 
considérables du territoire : Je gouverneur 
réside dans le dernier ; oti compte 3,000 hab. 
dans l'autre. Le climat de celte oasis est très- 
variable en hiver; quelquefois les pluies y 
sont abondantes et tombent par torreiis. 11 y 
règne des vents viulcns , entre autres le kham- 
sin ou vent de S. O. , nommé avec raison le 
flèan du désert, qui souRlc pendant les mois 
de mai et de juin . La peste y est inconnue. La 
chaleur y est brûlante pendant l'été , et à 
cetlc époque les habitans sont tourmentés de 
la fièvre comme dans les autres oasis ; ce qui 
contribue aussi à l’insalubrité de celte saison , 
c'est qu'alors les fontaines sont plus impre- 
gnccs de soufre. Les sources n'y tarissent 
dans aucune saison. Il y a des eaux Ihcnua- 
les , dont on est obligé de laisser refroidir 
l'eau pour la boire; les habitans y prennent 
des bains. 

Le sol est une terre légère , de couleur 
rougeâtre; sa fertilité est entretenue par de 
petits canaux d’irrigation alimentés par des 
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fontaines. On y trouve de beaux acacias. Les 
principales productions sont l'orge et le Hz; 
après l’orge, qui se sème en octobre et en no- 
vembre et se récolte en mars et en avnl , on 
sème le riz dans les terrains les plus humi- 
des. Les dattes , les abricots , les (tgues, les 
grenades, les citrons, cl les limons, abon- 
dent dans les jardins ; les premières sont un 
objet assez considérable de commerce avec 
rÉgyple. On assure que les lions et les pan- 
thères sont communs dans les déserts voisins. 

Les habitans, de race arabe, reconnaissent 
depuis peu la souveraineté du vice-roi d'É- 
gypte, et lui paient un impôt en nature. Ils 
sont très-exposés aux insultes des Bédouins , 
et soulTrcnl souvent de leurs déprédations. 

On trouve dans le Dakhcl les ruines de 
plusieurs anciens temples et une petite py- 
ramide en brique. Dans la montagne qui est 
auprès de Moût , on exploite une mine d’a- 
lun. De cette oasis, on se rend en moins de 
4 jours à celle de Farôfré, en se dirigeant 
vers le N., d’où l’on gagne la Petite Oasis en 
3 autres joui*s. 

DAKKAH ou DAKKÉ, Pselcis , village de 
la Nubie turque, sur la rive gauche du Nil, 
à 19 1. N. N. E. de Deyr, et à a4 S- 
d’Assouan. Il a un ancien temple, parfaite- 
ment conservé, qui était dédié à Mercure. 

DAKUM , ville de Nigritic, roy. et à 35 I. 
S. S. O. de Boumou. 

D.\L, fie du Nil, en Nubie , dans le roy. 
de Dongolah et le pays de Sokkot, à 5o I. 
N. de Nouveau-Dongolah ; le Nil y forme une 
cataracte. Sur la rive droite du fleuve, et un 
peu au-dessus de l'ilc, est le village de même 
nom. 

DAL, fleuve de la Suède propre, formé 
dans la préfcctarc de Stora-Kopparberg , à 
•J 1. O. de Falun, par 1a réunion de deux 
torrens impétueux, l’t^ister-Dal cl le Wes- 
Icr-Dal : le premier de ces torrens sort du 
lac Sttdrawænsjon , sur la limite de 1a Suède 
et de la Norwègc , au milieu des monts Do- 
phrines, et coule au S. E. en traversant le 
lac Siljau ; le second a ses sources dans les 
lacs Fulu , et porte d’alM)inl le nom de Fulii- 
an, qu'il conserve jusqu’à son confluent avec 
le Gœx-clvj il -suit la même direction que 
rOEstcr-Dal. Forme de ces deux couran.s , 
le Dal se porte vers l'E. à travers la partie 
S. E. de la préfecture de Stora-Kopparberg, 
sépare celle de Gefleborg de celles de Ves- 
teras et d’Upsal , en formant plusieurs lacs, 
et se jette dans le golfe de Botnie, à 3 1. i/a 
E. de Gefle. Le cours de ce fleuve pris de la 
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source de l'OEster-Dal est de io5 I. II forme 
une belle cascade dans la paroisse d’Elfcar- 
Icby. I.«e Dal, lors de la fonte des glaces, 
cause souvent par scs debordemens des ra- 
vages considérables. 

DALABA , ville de Sénégambic, roy. de 
Fouta-Diallon , à 7 1. N. O. de Tîmbo, cl 
sur la rive droite du Sénégal. Elle est habitée 
par des Mandingues. 

DALAI, lac de l’empire Chinois, y'oy. 
Kortoa. 

DALAKI ou DÉLIÉKÉ, bourg de Perse , 
prov. de Fars, à i3 1. N. N. E. d'Abouclier, 
et à 38 1.0. de Chiraz. Il est composé de 5oo 
maisons ou cabanes faites de branches de pal- 
miers. A i/a 1. de ce bourg, il y a plusieurs 
sources thermales sulfureuses. 

DALAPIRI, une des îles Babuyanes. f'oy. 
Daluiuri. 

DALAQUICUA, terril, de la Guinée in- 
férieure, dans la partie orient, du roy. d’An- 
gola , entre le Cobije et la Coanza , par 9 ** de 
lat. S. cl 19 ” de long. E. 

DALARNE, anc. prov. de Suède, f . 

DALéCAELIE. 

DELAROE , petite île de Suède , préfec- 
ture de Stockholm, distr. de Sotholm, dans 
la Baltique. Lat. N. 59 '* 8 '. Elle n'csl sépa- 
rée du continent que par un canal étroit. 
Dans la partie méridionale est un petit vil- 
lage de son nom, avec un port. 

DAL.\TA , montagne de la Turquie d'Eu- 
rope , dans la Petite Valachic, distr. de 
Voullcha, à 8 I. N. 0. de Rimnik. De ses 
versans méridionaux descendent plusieurs 
rivières qui se rendent dans l'Aloiita. 

DALBO, nom de la partie S. O. du lac 
Vencr, en Suède. 

DALE ou DALI, village de l'ile de Chy- 
pre, agréablement situe sur une hauteur, à 
environ 6 I. S. O. de Nicosie. On suppose 
qu'il occupe une partie de remplacement 
i\' Itiutie. 

DALE, cap sur la côte sept, de la Nou- 
velle-Hollande, dans la Terre d'Arnbem , à 
rexlrémité d’une presqu’île baignée à l'E. 
par la baie d'Amhem , cl à VO., par celle 
de Castloreagh. Lat. S. 11 ° 35'. Long. E. 
i33« 49 '. 

DALER, bourgade de Nubie, rov. de Don- 
golah, à i5 1. O. N. O. de Chendy, et à 1. 
S. de Vicux-Dongolah. 

DALÉCARLIE ou DALARNE, anc. prov. 
de Suède, qui, d'après la nouvelle division 
de ce roy. , forme entièrement la préfecture 
de Stora-Kopparberg. 
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DALEM , hameau des Pays-Bas, prov. de 
1a Gucldre, h ao 1. i/4 de Ambem, arrond. 
et à lo I. de TicI cant. et à G 1. 3/4 de 
Gcldermalsen. 

DALEMULET, ville de Sénégambic , roy. 
de Barobouk , à 6 1. S. O. de Farbanna, 
et à ao 1. S. de Galam, sur la nvc droite 
du Falemé. 11 y a des mines d’or dans les 
environs. 

DALEN , village des Pays-Bas, prov. de 
Drentbe , arrond. et à 8 1. S. S. E. d’Assen, 
et à 1 1. N. de Koevorden j chcf-lieu de can- 
ton. 1 ,6o4 hab. 

DALEN ou DAHLEN, ville du roy. de 
Saxe, cercle de Misnie, baill. et à a 1. i/a 

N. O. d’Oschalz , et à 3 1. 3/4 E. de Wurt- 
zen. Elle a un chütcau. i,3oo hab. On cultive 
la garance dans les environs. 

ÜALENBURG, bourg du roy. de Hano- 
vre, gouv. et à 5 1. l/a E. S. E. de Lune- 
bourg , baill. de Blekede , sur la rive droite 
du Slrakau. 11 a des manufactures de toile. 
55o hab. 

DALESZYCE, ville de Pologne, woiwo- 
die de Cracovic , obwodie et à 3 1. S. E. de 
Kielce , dans une vallée profonde. i5a mai- 
sons. 

DALGÉH , bourg de la Moyenne-Égypte, 
prov. et à 1 1 1. S. de Minych , près du bord 

O. du canal de Joseph , et près du désert de 
Libye. 

DALGETY , paroisse d'Écossc , comté de 
Fife, presbytère et à a 1. S. E. de Dunferm- 
line, et à 3 l. N. O. d'Édimbourg. U y a plu- 
sieurs mines de houille de bonne qualité, qui 
alimentent tous les ans de grandes exporta- 
tions par le port de S*. David. 91a hab. 

DAL-HADY, ville d'Abyssinie. Ahtalo. 

DALHEIM , village des Pays-Bas , prov. , 
arroivd. cl à 3 1 . 1/4 Luxembourg, canl. 
et à al. 1/4 de Rcmich. t,o8a hab. 

DALHEM ou DAELHEM , ville des Pays- 
Bas , prov. , arrond. et à 3 1. N. E. de Liège ; 
chef-lieu de caut., entre la Meuse et la Ves- 
drc. On y fabrique du drap, de la serge, de 
la colle-forte , et du savon noir. Il y a 1 châ- 
teau ruiné. 900 hab. Cctlc ville dépendait 
autrefois du duclic de Limbourg. 

DALIAS , ville d'Espagne , prov. et à 6 1. 
3/4 S. O. d'Alracria (Grenade). Elle est bâ- 
tie au pied de la montagne de Gador, près 
de la Méditerranée. 9,800 hab. 11 y a dans 
les environs une grotte qui renferme t source 
minérale. 

DALIL-CAMAR , ville de la Turquie d’A- 
sie. Dbir-el-Cahar. 
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DALKEITH , ville d'Écossc , comte et â 
3 1 . S. E. d'Édimbourg; siège de presbytè- 
re , sur une langue de terre entre U*s 3 bras 
de l'Esk , dont les bords sont couverts de jo- 
lies maisons de campagne. Elle est a.ssez bien 
bâtie, et la principale rue en est très-large : 
il y a I église, assez bel édifice, qui sert 
de sépulture à la famille du duc de Buccleugh ; 
T prison , 3 écoles de charité , des fabriques 
de chapeaux, de savon , et dc.s tanneries. Il 
s'y tient , par semaine , plusieurs marchés 
considérables pour les grains , les farines 
et les bestiaux, et en mai une foire pour che- 
vaux. 5,169 hab. 

DALKY, petite lie sur la cote orient, de 
l'Irlande, prov. de Leinster, comté et à 3 I. 
E. S. E. de Dublin. Lat. N. 53 " 17'. Long. 
O. 8 ® 34'. 

DALL , pays de Nigrilie , dans la partie 
sept, du Dar-Koulla. Le sol en est maréca- 
geux 

DALLA, ville de l'empire Birman , prov. 
et à 4 ^> 1 - S. S. O. de Pégou , sur le Dalla , 
bras de l'iraouaddy. Elle passe pour avoir 
été une ville considérable. Tout commerce 
avec les nations voisines est défendu aux ha- 
biUns; ceux-ci n’ont d’autre moyen d'exis- 
tence que 1a fabrication du sel et les salaisons 
de poisson , qu'ils envoient dans l'intérieur de 
l’empire. 

DALLAS, comté des États-Unis , dans le 
centre de l'état d'Alabama. 6,000 hab. Cahâ- 
ba en est le ciicf-lieu. 

D.âLLElTil , bourgade d'Abyssinie , gouv. 
des Côtes, prov. de Samhara. Un chef des 
Hazortas y réside. 

DALLESl^IllTZ , bourg de Moravie, cer- 
cle et à 5 I. 3/4 N. de Znaym , et à 4 L 1/3 
E. N. K. de Budwilz. 11 y a un beau château. 
4 oo hab. 

DALLET,villagc de France, dép. du Puy- 
de-Dôme, arrond. et à 3 1 . s /3 E. de Cler- 
mont-Ferrand , cant. de Vertaizon , sur la 
rive droite de l'Aliier. 1 , 4^7 hab. 

DALLWITZ , village de Bohème, cercle 
et à 3 I. 1/4 N- E. d'Elnbogen, et à 3/4 de I. 
N. de Carlsbad , sur la rive gauche de l'Kger. 
11 y a des manufactures de drap et de poterie 
de grès. 

DALMARIE, ville de l’ilc d'Haiti, dcp. 
du Sud , sur la côte occid. de l’ilc , à 30 I. 
N. O. des Cayes, cl à 61 1 . O. du Port-au- 
Prince , sur la baie de son nom , et à l'em- 
boucburc d'une pelile rivière. .\ 1 I. 1/4 N. 
est le cap Datmarie. 

DALMATClIERRY, ville de PHindousUn 
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anglais, présidence et à 36 1. O. N. O. de Ma* 
dras , anc. prov. de Balaghat, division de 
Coddapah, dislr. età lo 1. S. E. de Gorrom- 
coiuUh. Lat. N. i3° 38'. Long. E. 76® 37'. 
Elle est au pied des Gbaltcs orient. , sur un 
petit affluent du Pony. 

D.ALMATIE, en allemand Dalmatien ^ en 
italien Dalntazia j roy. le plus mérid. de 
l’empire d’Autriche, situe entre 4^® 10' et 
44° 53' de lat. N. , et entre ia“ ii' et 16® 
44' de long. E. , le long de la cdte orient, de 
l'Adriatique , au S. de la Croatie militaire , 
dont les monts Vclebitchi le séparent, età 
rO. de la Bosnie et de l’Albanie, avec les- 
quelles il a pour limite commune, soit la 
crête des Alpes Dinariques, soit des rameaux 
de cette chaîne. La partie continentale de ce 
royaume a 87 1. de longueur, du N. O. au 
S. E. , sur i5 1. dans sa plus grande largeur; 
le baron de Lichtenstem évalue à 844 
surperlicic totale , c’est-à-dire en y compre- 
nant les îles qui en dépendeut , lesquelles 
forment près de la moitié de cet état. Les plus 
considérables de ces îles sont Arbe, Pago , 
Isola Grossa , Uglian, Pasman, Incoronate, 
le groupe de Sebcnico , Bua , Solta , Brazza , 
Lésina, Corzola , Lissa, Lagosla, et Meleda; 
parmi les noarbreux détroits qui les séparent 
les unes des autres ou du conlinent, et aux- 
quels on a donné le nom de canaux, on dis- 
tingue le canal délia Morlac«i , le canal di 
Mezzo, ainsi que ceux de Solia, de Brazza , de 
Lésina , de ^iarenta , de Lagosta , et de Me- 
leda ; la plupart de ces canaux offrent d'ex- 
ccllens mouillages pour de grandes flottes de 
guerre. Quoique les côtes de ce pays soient 
très-découpées , on n’y remarque cependant 
aucun autre enfoncement considérable que le 
golfe de Cattaro, mais beaucoup de petites 
baies et de ports , dont quelques-uns sont 
assez spacieux et sûrs pour des bàtimens de 
commerce. Ces côtes forment aussi plusieurs 
péninsules : la plus vaste est celle deSabioo- 
cello ; aucun des nombreux caps qui s’y trou- 
vent ne mérite d'étre cité. Les Alpes Dîna- 
riques qui , sous le nom de monts Vclebitchi, 
entourent au N. la partie continentale de ce 
royaume, l.v bornent aussi à l'E. sous la dé- 
nomination de monts Prologh ou Papillach; 
elle.s couvrent <lc leurs rameaux l'intcricur , 
et c'est à ces rameaux qu’appartiennent les 
monts Proinina , Siniiaja, ViscoschiUa, Mo.s- 
sor , Carban , Tartari, Uougog, cl Biocovo 
ou V'^iscüvilch : ce dernier, le plus élevé de 
tous, atteint 747 toises au-dessus du niveau 
de la mer. Wts rexirémilé S. E. de ce pavs 



s'élève le Monte Negro , qui donne son nom 
à un territoire étendu de la Turquie. Tous 
les cours d'caii de la Dabnatic sc rendent dans 
l'Adriatique ou dans des lacs , dont plusieurs 
n'ont aucun écoulement apparent, mais qu'on 
suppose communiquer à cette mer par des 
conduits souterrains ; les plus considérables 
de ces cours d’eau sont la Narenta , le plus 
important de tous; la Zermagna , la Morpa- 
lazza, la Kerka , et la Cettina , dont on 
admire les belles cascades. Les lacs les plus 
remarquables sont le Karin , le Novigrad et 
le Proclian , qui communiquent à la mer par 
d'étroits canaux ; les autres , tels que l'IIrana, 
le Nadin , le Prolosatz, le Kastoch, le Jcsc- 
ro, etc. , n'ont aucun écoulement visible. Ce 
pays renferme aussi un grand nombre de ma- 
rais et plusieurs sources minérales. Le climat 
de la Dalmalie est tempéré ; les chaleurs ne 
sont très-sensibles que sur les côtes ; dan.s Tio- 
tcricur clics sont très-modérées. L'hiver ne 
s'y manifeste que par des pluies qui durent 
ordinairement six semaines ; la neige et U 
gelée sont presque inconnues dans les vallées 
et dans les plaines , et sont de peu de durée 
sur les montagnes. L'air est en général pur et 
sain , excepté près des marais qui avoisinent 
la côte , où les exhalaisons engendrent beau- 
coup de fièvres. La Dalmatic , couvcrle de 
montagnes calcaires en parties nues et stéri- 
les, renferme cependant de nombreuses et 
belles vallées , ainsi que de petites plaines 
d'une fertilité extrême , telles que celtes de 
Castelli et de Kotar; plusieurs des îles , quoi- 
que dépourvues de sources, sont aussi très- 
riches cil productions végétales. En un mot, 
il ne manque à ce pays qu'une civilisation 
plus avancée , }K>ur le rendre un des plus 
beaux et un des plus productifs de l'Europe; 
malheureusement une ]>artic des terres reste 
inculte cl déserte. La récolte dc^ céréales, 
tels que blé, mais, millet, seigle, orge et 
avoine , nc suliit pas à la consommation. La 
principale richesse de ce pays cousislc en vin , 
fruits des pays chauds, et en huile; les vins 
y sont généralement spiritueux et d'une saveur 
agréable : les meilleures qualités sont celles 
de Marzemin , del Tcodo et de la Bocchese; 
la plaine de Castelli et l'ilc Brazza en pro- 
duisent beaucoup. Les fruits les plus com- 
muns sont les figues, dont on compte en\inm 
trente espèces , les amandes , les oranges , 
les limons, les grenades, les dalles, etc. 
Los îles abondent en caroubes , qui depuis 
1816 sont en grande partie converties en 
cxcellcnlc eau-de-vic, et en petites cerises 
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Avec le9<]uelles on fabrique ccttc liqueur re* 
Dommcc sous le nom de marasquin. L'olive 
est une production naturelle de ce pays , et 
l'huile qu'elle donne est de très-bonne quali- 
té ; les autres productions sont le chanvre , le 
lin, et le tabac. Les forêts sont peuplées de 
frêne dont on tire de la manne , de chêne , 
de pin , de sapin , de genévrier , et de lentis- 
que qui produit du mastic; le mûrier n'est 
pas très-commun. Dans les prairies et les pâ- 
turages qui occupent une assez grande por- 
tion du territoire, on élève beaucoup de bes- 
tiaux, de chevaux de petite race , de mulets, 
de moutons dont une partie donne une laine 
très- fine, etc. L'éducation des vers à soie est 
peu considérable , mais celle des abeilles est 
d’un grand produit. Le gibier est abondant ; 
1a péclie sur les côtes est active , et forme une 
branche de commerce très -importante. Les 
montagnes de la Dalmatic paraissent n'être 
qu'une masse non interrompue d'un marbre 
dur rempli de productions marines cristalli- 
sées dans un spath blanc et calcaire. Les plus 
beaux marbres sont celui de Gelsa , et Je 
marbre blanc de l’ile Simoski ; on y trouve 
aussi de l'albàtrc, de la houille, des ardoi- 
ses , et de la pierre-ponce. Du temps des 
Romains on y exploitait des mines d'or , d'ar- 
gent , de cuivre et de fer ; on n'exploite plus 
maintenant que celles de fer, dont le pro- 
duit est peu important. 11 y avait sur. les 
côtes beaucoup de salines ; presque toutes 
sont aujourd'hui détruites. Les habitniis sc 
bornent à fabriquer du drap commun, et 
des tmics de chanvre et de coton pour leur 
usage ; la distillerie et la construction de 
petits navires sont leurs plus grandes occu- 
pations. Les principales exportations sont 
les vins, les fruits , l'huile, le poisson salé , 
le miel et la cire, quelque peu de bois de 
construction , et des liqueurs. Le peti^ cabo- 
tage est très-animé dans la mer Adriatique 
et l'Archipel. Les meilleurs ports sont ceux 
de Zara, Sebcnico, Spalatro, Macarsca, Ra- 
gusc , et Cattaro. 

Suivant un recensement, la population 
de la Dalmatie s'élevait en i8?3 à 334i075 
hab., renfermés dans 17 villes, 3a bourgs, 
et g3a villages. Le plus grand nombre pro- 
fesse la religion catholique, et est sous la 
juridiction spirituelle des archevêques de 
Zara, de Spalatro, de Ragusc et d'Antivari , 
et de 9 évêques ; les autres habiUns , au nom- 
bre de 6i,iGo , suivent la religion grecque, 
et ont un évêque qui réside à Sebenico. Les 
habiians des villes sont en grande partie 



originaires d'Ilalic et parlent italien; ceux 
de l'intérieur sont des Morlaques qui parais- 
sent être de même origine que Tes Valaques, 
et ont une langue mélangée d’un grand nom- 
bre de mots latins : ils sont indolcns , peu 
civilisés, et plus disposés à l'état de pasteur 
qu’à celui d'agriculteur. 11 existe dans les 
montagnes les plus inaccessibles une autre 
race d'habitans nommés Hajdukes, qui sont 
à peu près sauvages ; ils n'ont pas de demeu- 
res fixes, ne se nourrissent que des fruits 
et des baies que leur ofFrent les arbres des 
forêts , et pilleut ordinairement les voyageurs 
isolés. 

Le royaume de Dalmatic est formé de 
trois divisions distinctes , séparées les unes 
des autres par de faibles parties du terri- 
toire oüioroan. La plus sept, cl la plus con- 
sidérable de ces divisions comprend l'an- 
cienne Dalmatic vénitienne et so partage en 
3 cercles : Macarsca , Spalatro , et Zara ; la 
division du milieu rciifcrnie l'ancieniic répu- 
blique de Ragusc , devenue le cercle de Ra- 
guse ; enfin, la division la plus mérid. est 
l'ancienne Albanie vénitienne, nommée au- 
jourd'hui cercle de Cattaro. Zara , capitale de 
la Dalmatic , est le siège du gouvernement 
qui relève immédiatement de la chancellerie 
impériale et du ministère de l'intérieur à 
Vienne. Les revenus de ce royaume suflisent 
à peine aux dépenses de l’administration : le 
baron de Lichtenstem les évalue à 2,403.900 
francs; les dépenses, non compris rentretien 
des garnisons et les peusions militaires, sont 
évaluées à 1,857,600 francs. Ce royaume ne 
fournit à l'armée impériale que quatre batail- 
lons de cliaascurs. 

On croit que le nom de Dalmatie s'est 
formé de celui de Dclmininm . ville forte de 
cette contrée, <(ui a été prise et ruinée par 
le consul Figulus. La Dalmatie, qui formait la 
plus grande partie du royaume d'Illyric , 
avait été soumise à l'empire Romain par Ti- 
bère. Après bien des vicissitudes depuis la 
chute de cct empire , elle fut incorporée , 
dans le xit*’ siècle, à la Hongrie; néanmoins 
les Vénitiens ne tardèrent pas à s'emparer 
des côtes, et soumirent dans le xv*‘ siècle tout 
le pays, qu’ils ont conservé jusqu'à la révo- 
lution française. Par le traité de Campo- 
Formio, en 1797 , entre la France et l’Au- 
triche, la Dalmatic fut cédée à cette dernière 
puissance , qui , par suite de la campagne de 
i8o5,sevit forcée de U remettre à la France ; 
alors elle fut réunie au royaume d'Italie, et 
bientôt après Gt partie des provinces lllyricn- 
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ucs. En i8o5, les Russes s'cmparcrcnl des 
Bouches de CatUro, cl ne les rcndirenl aux 
Français qu'à la paix de Tilsitt ; depuis i8i 4 « 
rAutrichc en a été de nouveau mise en pos- 
session. Le maréchal Soull , s'etaut signalé 
<lans les guerres que la France a soutenues 
dans ce pays, en a pris le titre de duc de 
Dalmatie. 

DALMATOV , ville de Russie , en Asie. 
yojrez Dolmatov. 

DALMAZIO (S.) , bourg du duché de Mo 
dène, distr. et à G 1. S S. O. de Modène. 

DALMËLLINGTON, paroisse d'Écosse , 
comté, presbytère et à 3 l. 3/4 6- E. d'Ayr, 
sur le Doon. 11 y a des mines de houille et 
des carrières de pierre de liais et de pierre à 
bâtir. 97C hab. 

DALMENY, paroisse d'Écossc , comté, 
presbytère et à 3 1. E. de LinliÜigow, et à 
3 1. l/a O. N. O. d'Édimbourg, sur la rive 
droite du Forth. L'église est de construction 
normande , et a plus de 800 ans. On y voit 
encore les restes de l'ancien château de 
Barnbouglc. i,49^ Itab. Il y a des houillères 
et des carrières de pierre à aiguiser. 

DALMOW , ville de l'Hindoustan, anc. 
prov. et à 3a 1. S. O. d'Aoude , et à ao 1. S. 
de LaLnau, sur la rive gauche du Gange. 
Lat. N. a6" Long. E. 78” 36'. Il y a 
quelques jobes pagodes sur les bords du 
fleuve , et un fort. 

DALMY, ile du golfe Persique, près de 
1a cote d'Arabie. Lat. N. a5** 3G'. Long. E. 

4 ‘ longueur est de a I. Elle est mé- 
diocrement élevée : ou la reconnaît à un 
mamelon situe au N.; dans la partie S., U 
y a 3 pclils mornes. Le sol en est stérile. 
Les eûtes olfreiit un banc de perles inépuisa- 
ble oii l’on fait annuellement une pèche très- 
lucrative. 

DALRY, paroisse d'Écossc, comté et à 
r> I. l/a N. N. O. d’Ayr, presbytère et à a I. 
l/a O. N. O. de Stewarton. Elle est traver- 
sée du N. au S. par le Garnock. Le village 
de même nom est sur une hauteur. 11 y a 
plusieurs manufactures do tissus de coton et 
une source sulfureuse très-frcqueutéc. 3,3 1 3 
habitaus. 

DALKYMPLE, port de la Terre de Dié- 
mcu. . Georck Towï». 

DALSEKF , village et paroisse d'Ecosse, 
comté de Lanark, presbytère et à 1 1. i/a S. 
E. d'IIaoiilton , sur la rive gaucho du Clydc. 
a,u54 hab. 11 y a de la houille et des pierres à 
bàiir. 

UALSLA^D y ancien pays de Suède , for- 



D A M A 

mant la partie sept, de la préfecture d'Etfs- 

borg. 

DALTON , ville d'Angleterre , comté cl à 
5 1. 3/4 O. N. O. de Lancastre , hundred de 
Lousdale , sur la mer d'Irlande , près d'une 
va.lêc fertile. Son portes! grand et commode. 
H s'y tient deux foires par an. 2,45o hab. Il 
y a dans les environs des mines de fer et des 
forges. A 1/3 de 1. au S. , on voit les belles 
ruinesde l'abbaye de Furness, fondée en 1127 
par le roi Étienne, et supprimée en 153^ pai‘ 
Henri vni. 

DALTON, comm. des États-Unis, état de 
Massachusetts, comté de Berkshire, à 2 1. 
N. E. de Lenox, et à 37 1. O. de Boston. 
Il y a 2 moulins à papier, 1 manufacture de 
tissus de coton et i d'étoffes de laine. 817 
habitans. 

DALUM , bourg de Danemark , dans File 
de Fionic, bail!, et à 1 1. S. d'Odense, sur 
la rive gauche de POdense. Il est chef-lieu 
d'une paroisse qui renferme la seigneurie cl 
le château de Christiandal et d'Ubberod , avec 
la forêt de Kallundskovcn. 

DALUPlRl, la plus occidentale des îles 
Babuyancs, qui font partie du groupe des 
Philippines, dans le Grand Océan équinoxial. 
Lat. N. 19** 8'. Long. E. 118" 5i'. Celte ile 
a environ 10 1. 1/2 de circonférence. 

DALUPlRl , petite lie du groupe des Phi- 
lippines, dans le Grand Océan équinoxial, 
près de l'extrémité N. O. de l'ile de Samar. 
Lat. N. 12® 23'. Long. E. lai® 57'. 

DALYA ou DALJA, bourg de Hongrie, 
comitat de Verotze , marche et à 5 1. 3/4 E. 
S. E. d'Eszek , et à 16 1. O. N. O. de Peler- 
.waradin , sur la rive droite du Danube. Il y 
a 2 églises grecques. La plupart des habitau» 
s'occupent de la poche, et principalement de 
celle des esturgeons , qui abondeul dans celte 
partie du Danube. 

DAM , ville ci canal des Pays-Bas. t'oyez 
Dammk. 

DAjMA , petite ville d'Arabie, dans le 
Nedjcd , à 8 I. S. O. de KariaUin , et à 87 1. 
N. K. de La Mecque. 

D.AMAGAN , ville de Perse. Voyez Dam- 

GUAM. 

D.VMAK , ville de File de Java. Voyez 
Demax. 

DAMALA, village de la Turquie d'Eu- 
rope, en IMoréc, sur le flanc d'une monta- 
gne, pies du golfe d'Athenes, à 8 1. 1/2 K. 
de Napuli de lk)iDaiiie, et à i5 1. E. N. E 
de Ti i|K)li(Aa. C'est 1a résidence d'un éveque 
grec 11 y a 4^ maisons. Le climat et l'eau 
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y sont malsains. On trouve, dans les envi- 
rons, beaucoup du ruines et d'inscriptions. 
Selon d'Anvillc, ces ruines sont celles de 
Tt'ézène. 

DAMALA, cap de la Turquie d'Europe. 
yojr. SaiLLO. 

DAM.\N,/)amau/i^ pcuplcdcrAf^hanistan, 
propre , habitant entre les monts Soliman à 
rO., les monts dits de Sel au N., et le Sind 
à TE. 11 est très-nombreux, et se subdivise 
CO plusieurs tribus , composées eu grande 
partie de Béloutchys et d'Hindous, et gouver- 
nées chacune par un khan. Les Daman s'oc- 
cupent d'agriculture , et sont pour la plupart 
voituriers ou marchands. 

DAMAN, Damaun, ville de l'Hindoustan, 
anc. prov. de (loudjératc , ù ao I. S. de Su- 
rate , sur la côte de la mer d'Oman , ii l'em- 
bouchure du Dommoun-Ganga. Lat. N. ao° 
aa'. Long. E. 70 ® 38'. Elle est entourée de 
murailles La perspective qu'elle ofl'rc du 
côté de la mer est agréable ; rintcricur n'y 
répond pas : les rues sont étroites et sales ; 
cependant les maisons et les édifices publics 
sont blanchis ô l'extérieur. Il y a 7 églises , 
et quelques couveiis ; les parais y ont un tem- 
ple dans lequel ils prétendent avoir conservé 
le feu sacré qu'ils ont apporte de la Perse de- 
puis près de i,aoo ans. l«e port, situe à 
l'embouchure de 1 a rivière, ne peut recevoir 
que de petits batimens : on y trouve des 
chantiers de construclion. 6,000 hab. , pres- 
que tous comroerçans ou pécheurs. Daman 
appartient aux Portugais, qui s'en emparèrent 
en 1 53i . 

DAMANHOUR ou DAMANHOUR- EL- 
WEIICII, Hermopolis parua^ ville de la 
Basse-Égypte , prov. de Bahèirch , à i3 1. i/a 
E. S. E. d'Alexandrie, et près du canal de 
ce nom. Elle est grande et mal bâtie, et a i 
église cophte. Il s'y fait un assez grand com- 
merce en coton cultivé aux environs. 

D\MANHOUR-CHOBRA, joli village de 
la Bassc-Égypte , prov. de Gizch, à i 1. 3/4 
N. du Caire, sur la rive droite du Nil. Le 
vice-roi d'Égypte, Mohammcd-Ali-pacha, y 
a sa maison de campagne. 

DAMAQUIEL , rivière de Colombie, dans 
l'ancienne province de Darien. Elle prend sa 
source dans la sierra Vencta , coule d'abord 
du S. au N. jusqu'à son confluent avec le 
Rio-Seco, tourne alors vers le N. O , et va 
se jeter dans le golfe de Darien , après un 
cours d'environ a3 1. 

DAMAR, ville d'Arabie, dans PYémen, 
roy. et à 2 a 1. S. de Sanà , sur une colline, 
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près d'une petite rivière ; chef-lieu d'un pe- 
tit district, et résidence d'un gouverneur. 
Elle est ouverte , mais défendue par un chA- 
tcau-fort, très-grande et assez bien bâtie ; on 
y compte environ 5 , 000 maisons, assez éloi- 
gnées les unes des autres. U y a des mos- 
quées , des bazars , et des khans en assez 
grand nombre. Elle possède aussi une célè- 
bre université |H>ur la secte des Zeilcs, fre- 
(|ucntéc par environ 5oo ètudians. U y a des 
Juifs qui résident dans un quartier hors «le 
la ville. 

Le district est fertile et renommé dans 
PYcmen pour scs beaux haras. 

D.AMARAN , une des ilcs Philippines, 
dans le Grand Océan équinoxial, à l'E. de 
Palawaii, dont elle est séparée par un détroit 
de a 1. de large. Sa longueur du N. au S. est 
de 7 1., et sa largeur de l'E. à l'O. de G I. Le 
centre est par 10 ® 6 ' de lat. N. et 1 17 ® 3i' 
de long. E. 

DAMARAS, peuple de Hottcntolic, qui 
habite sur les bords du fleuve du Poisson, au 
N. des Kabobiquas, par 24 ^ de lat. S. et 18 “ 
de long. E. Les Damaras savent extraire le 
cuivre du minerai ; ils sont d'ailleurs très ■ 
grossiers et mcncut une vie misérable. 

DAMAS , pach. de U Turquie d'Asie, en 
Syrie, dont il occupe la plus grande partie, 
entre 3o® 57 ' et 35® 55' do lat. N., et entre 
3a'’ 16 ' cl 37 ® de long. E. ; borné au N. par 
les pachalics d'Alcp et de Racca, à l'E. par 
celui de Bagdad et par l'Arabie , qui le borne 
aussi au S. ; et à l'O. par la Méditerranée, 
et par les pach. d’Acrecldo Tripoli. Sa lon- 
gueur du N. au S. est de 127 1., sa largeur 
moyenne de l'E. à l'O. de 351., et sa superfl- 
cic d'environ 3,5oo 1. La partie orient. olTre de 
vastes plaines sablonneuses et presque dé- 
sertes ; celle de l'O. est couverte par l'Anti* 
Liban et ses ramifications, et celle du S. est 
aussi généralement montagneuse. Les princi- 
pales rivières sont : l'Oronto qui arrose la 
partie septentrionale , cl le Jourdain qui 
coule au S. \ les autres cours d'eau ne sont 
que des torrens qui sc rendent dans cesdenx 
bassins principaux ou dans la Mediterranée; 
quelques-uns vont sc perdre dans les sables 
du désert. On compte dans ce pachalic plu- 
sieurs lacs, dont les plus remarquables sont : 
le lac Asphaltilc ou mer Morte, cclmdeTa- 
bariéh, autrefois mer de Tibériade ou de 
Galilée , le Bahar-el-Mardj , à l'E. de Damas, 
et le Bahar-cl-cadcs , à l'O. d'ilcms. Le cli- 
mat de ce pays est brûlant, la chaleur serait 
même tout-à-fait insupportable, si les brises 
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ne rafraichissaicnt l'air du temps en temps. 
Dans la partie orient., le terrain ne forme 
qu'un vaste désert de sable, où l'on voit 
éparses çâ et là quelques oasis qui servent 
de stations aux caravanes. Aux environs du 
Liban , le sol est recouvert d'une terre végé- 
tale très-productive , arrosé par un grand 
nombre de cours d'eau, et assez bien cultivé. 
11 produit en abondance du froment, du 
maïs , de l'orge , des légumes , et des fruits 
de toute espace. On y recueille du chanvre, 
du tabac , du coton , de la garance , et de la 
soie J le nopal , qui produit la cochenille , y 
vient sans culture, ainsi que l'indigotier. Les 
principanx arbres a fruits sont: le grenadier, 
le figuier, l'amandier, le dattier, le citronr 
nier, l'oranger, l'olivier, et surtout le pista- 
chier, qui y est très-commun. Ou y récolte 
aussi des melons et des raisins , que l'on 
consene jusqu'au mois de décembre. Les 
chevaux de ce pays sont d'une très-belle race, 
et égalent ceux de l'Arabie , d'où ils sont 
originaires. Le chameau y est renommé pour 
sa patience et sa sobriété. Les mulets cl les 
«nés y sont d'une vitesse et d'une légèreté 
remarquables. Les montagnes sont couvertes 
d'un grand nombre de troupeaux do bœufs, 
de moutons, et de chèvres. La volaille et les 
pigeons sont communs. Les abeilles, surtout 
celles de la Palestine, donnent un miel très- 
estime, maison ne sait pas tirer parti de la cire. 

Les métaux sont généralement rares , et 
le règne minéral n'ofTic que du marbre, de 
l'alhàtre , et une grande quantité de produc- 
tions volcaniques. 

La pop. du pach. de Damas peut s'élever 
à i,35o,ooo individus, dont 5o,ooo appar- 
tiennent à la Palestine j elle sc compose 
(i'Osmanlis qui forment le plus petit nombre, 
et d'Arabes qui sc divisent en Bédouins et 
en Fellahs ; ces derniers sont en partie Ara- 
bes , en partie dcscendans des anciens Sy- 
riens. Les Bédouins sont de race arabe pure, 
et vivent en nomades; les autres habitans 
sont Grecs , chrétiens , juifs , Arméniens, etc. 
L'industrie est exclusivement renfermée dans 
les villes, et Damas est le centre du com- 
merce intérieur; celui du dehors sc fait par 
Alcp , Acre, et Seide. Diverses caravanes 
traversent ce pachalic ; les principales sont : 
celle d«t pèlerins qui sc rendent à La Mcc- 
<jue , et, immédiatement après, celle qui va 
de Damas à Bagdad. Les principaux articles 
d'exportation consî.stcnt en coton, garance, 
li'iiits secs , raissins, élofles de soie et de co- 
ton , et chevaux arabes 



Ce pays est , dans la T urquic d'Asie , celui 
qui retrace les plus grands souvenirs. On y 
trouve à chaque pas les débris de quelque 
ville célèbre. Palmyrc , Jérusalem , Césaréc, 
Joppc , Gaza, y montrent encore leurs rui- 
nes imposantes. 

Le pachalic de Damas , sous le rapport de 
son importance , est regardé comme le pre- 
mier de l'empire Otboraan ; le pacha qui le 
gouverue est un des plus grands dignitaires 
delà Porte. Il a le droit de lever dans toutes 
les occasions des troupes considérables. II est 
de plus, sous le nom respecté d’Emir-Hadj , 
conducteur de la caravane sacrée de La Mec- 
que; a ce titre, sa personne est sacrée, même 
lorsqu'il a quitté scs fonctions , cl l'on ne 
peut verser son sang sous quelque prétexte 
que ce soit ; « Toutefois, ajoute Volney , le 

divan sait tout concilier, et quand un tel 
9 homme encourt sa disgrâce ,il satisfait tout 
n à la fois au littéral de la lui et a sa ven- 
n gcancc, en le faisant piler dans un mortier 
y> ou étouffer dans un sac , ainsi qu'il y en a 
n eu plusieurs exemples. « 

Ce pachalic , dont les revenus se montent 
a 5 millions de fr. , est divisé en 6 sandjais 
qui sont : Damas, Hama, Naplouse, Razzé 
ou Gaza , Soliman , et Tadraor. 

DAMAS, El~Chiim , D.\mascus , ville de 
la Turquie d'Asie, en Syrie, chef-lieu de 
pach., à 47 h N. N. E. de Jérusalem, à 
73 l. S. d'Alep , et à a38 1. S. E. de Constan- 
tinople. Lat. N. 38® 3o'. Long. E. 34® 10'. 
Résidence d'un pacha et siège du patriarcat 
d'Antioche. Elle est située dans une plaine 
fertile , au pied du versant oriental du Li- 
ban , et entourée , à une circonférence de 3 
à 4 1 d'une suite de jardins et de maisons 

de campagne, arrosés par le Baradé et par 
d'autres petites rivières. Elle est beaucoup 
plus longue que large : Miébuhr lui donne 
3,a5o toises, c'est-à-dire un peu moins d’i 
1 i/a de circuit, probablement sans compter 
les faubourgs. Cette ville a 9 portes et est 
ceinte de murailles à dcmi-ruinccs , flanquées 
de tours , et précédées de fo.ssés ; elle est en 
outre défendue par un chatcau-fort aussi 
flanqué de tours avec fossés , qui renferme 
des maisons assez bien bâties. Comme plu- 
sieurs villes de fOrient , Damas 11 'a aucune 
place publique, ce qui lui donne un aspect 
triste et monotone. Les maisons y sont bâ- 
ties en terre ou en brique , simples à l'exté- 
rieur , mais d'une grande magnificence au 
dedans : presque toutes ont des jets d'eau 
ou des fontaines dans rintéricur. Les rues 
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ftont bien pavées, garnies de trottoirs de cha- 
que côté , d’une largeur égale, mais mal ali* 
gnées; elles sont garnies de bazars bien 
fournis, de khans bien bâtis, de bains et 
de cafés agréablement ornés. Les faubourgs 
sont très-grands et de forme irrégulière. Un 
des monumens les plus curieux de Damas est 
le séraï ou palais du pacha , remarquable par 
sa grandeur; on y distingue aussi le khan 
bMi par Asad-pacha, et celui de Solimaii- 
pacha. On compte dans cette ville un nombre 
considérable de mosquées, dont la plus belle 
est la Zekia ou grande mosquée; cet édilicc, 
d’architecture coHnlhiennc, est de forme 
oblonguc, et orné de doua minarets sur* 
montes d'une coupole en pierre; en dehors 
de son portail , qui est soutenu par d'enor* 
mes colonnes de granit rouge , on remarque 
une fontaine magnifique dont l'eau tombe 
de ao pieds de hauteur; cette mosquée ren* 
ferme dans son enceinte une cour, des jar- 
dins spacieux, et un hdpital destine aux in- 
digens. Damas a plusieurs autres hôpitaux , 
dont le plus beau est celui bnti par Sélim 
8 synagogues, i église grecque, i maronite, 
I syriaque, i arménienne, et 3 couvens de 
moines catholiques; dans celui de SV Paul , 
appartenant aux Espagnols, il y a une école 
de langue arabe. 

Cette ville est une des plus industrieuses 
et des plus commerçantes de la Turquie d’A- 
sie ; elle est célèbre depuis long-temps pour 
ses manufactures de lames de sabre , qui sont 
encore très * estimées pour leur excellente 
trempe; elle a aussi des manufactures d'étof- 
fes de soie et de coton , et des fabriques de 
savon destiné principalement pour l'Egypte. 
On y confectionne en outre une énorme 
quantité de fruits secs , de confitures , de pâ- 
tes sucrées de rose, d'abricots, de pèches, etc., 
qu'on expédie dans rintcricur de l'eropirc. 
Elle reçoit par Bagdad des toiles de coton , 
des mouchoirs, des chaudrons de cuivre, des 
clous, des pipes, des épiceries, des châles, 
et tous les riches produits des fabriques de 
Surate ; le fer , le plomb , l'étain , le drap , le 
sucre, cl toutes les marchandises d'Europe 
servant à sa consommation , lui viennent de 
Seidc , de Bairout , et de Tripoli. Cequt con- 
tribue encore beaucoup à alimenter le cnni- 
nacrce de Damas, est le pa.^sage annuel de la 
grande caravane qui se rend à La Mecque ; 
car on estime que dans ce moment, il se ras- 
semble dans cette ville jusqu’à 5 o,ooo pèle- 
rins , tant Musulmans que Persans , et dont 
un grand nombre arrivent 4 et 5 mois d'a- 
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vancc ; le pacha de Damas, qui est chargé de 
la conduite de cette caravane à sa destination , 
confie pendant son absence les rênes du 
gouvernement à un mutcselÜm ou sous-gou- 
verneur. 

La population de Damas peut s’élever ù 
300,000 hab. , parmi lesquels on compte en- 
viron 20,000 chrétiens catholiques, 5 ,ooo 
schismatiques, et à peu près i,ooo familles 
juives. Les Damasquins sont généralement 
robustes et bien faits ; ils passent , même dans 
l'esprit des musulmans , pour être fanatiques 
et perfides. Us étaient autrefois signalés pour 
leur haine contre les Européens; cette fureur, 
quoique moins violente aujourd'hui , n'est 
pourtantpas entièrement apaisée, et un étran- 
ger est encore oblige de ne paraître dans les 
rues que sous le costume oriental , s'il ne veut 
s’exposer à être insulté. 

Le sol des environs de Damas est plus pro- 
pre aux fruits qu’aux grains ; les arbres frui- 
tiers y sont tellement abondans, que ceux 
qu'on est oblige d'abattre suflisent au cliauf- 
fage de cette ville. Les montagnes du voisinage 
fournissent abondamment de la neige et de 
la glace , articles dont les habitans font une 
grande consommation. ^ 

Damas est une ville très-ancienne : il^ii 
est parlé dan.s la Genèse. Elle fut long-temps 
la capitale d'un royaume, tantôt indépendant, 
tantôt assujetti aux Juifs ; elle fut ensuite 
conquise par les Bomairi^, puis subjuguée par 
les Arabes. Enfin, apres avoir éprouvé di- 
verses vicissitudes, elle tomba , avec toute la 
Syrie y au pouvoir de Sélim empereur 
des Turcs , et a toujours fait partie depuis de 
l'empire Otiioteian. 

DAMASENSA, ville de Sénégaml>ie. dans 
le roy. de Jagra , à 4 h de 1 a rive gauche de 
la Gambie , à 3 ^ I. N. O. de Geba , et à ^8 1 . 
S. S. E. de S*. Louis. 

DAM AZAN , ville de France , dép. de Lot- 
et-Garonne, arrond. et à 4 1 - N* Nérac ; 
chef-lieu de cant. Il s'y tient G foires par an. 
2,690 hab. , 

DAMBACH , ville de France, dép. du 
BasRhin, arrond. ctà i I. 34 M- Schele- 
statt||^ant. de Barr. 2,Goo hab., en partie 
juifs.*l y a une mine de fer et une de man- 
ganèse dans les environs. 

DAMBANNA , ville de Sénégambie , roy. 
et à 12 1 . N. E. de Satadou , et à i 5 1 . E. de 
Farbanna-Tcnda , à la source du Mansabu- 
rcko qui afHue au Falctné , par la droite , après 
un cours de 1 2 1. 

DAMBIA , rivière qui forme une partie de 
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la limite entre la Sénégaœbic et la Guinée 
supérieure, et se jette dans l'Atlantique, 
sous 9*> 35 ' de lat. N. , après un cours den- 
viron i 5 1 . de l'E. à 1 * 0 . 

DAMBLAIN , bourg de France , dép. des 
Vosges, arrond. et à 7 l. i/a S. de Neuchil- 
teau, et à 16 1 . i/a O. S. 0 . d'Épinal , cant. 
de La Marche. 960 bab. 

DAMBORSCilUTZ , bourg de Moravie , 
cercle et à 7 I. 1/3 S. E. de Brünn, et à 3 1 . 
1/4 S. d'Austerlitz. 1,479 bab., dont a 16 juifs. 

DAMEL , nom sous lequel on désigne quel* 
quefois , mais à tort, le roy. de Cayor, dans 
la Sénégambic. 

DAMER, ville de Nubie, dans le Dongo- 
lah, au confluent du Nil et du Tacazzé , et à 
70 1 . S. E. de Vieux’Dongolab. Elle est 
bâtie régulièrement , et possède une belle 
mosquée , et 5 oo maisons habitées par des 
Arabes de la tribu de Mcdjaydin , la plupart 
foukkaras ou prêtres soumis à un grand-pré> 
Irc qui est le juge suprême des diflerens : tous 
ces foukkaras jouissent d'une grande consi' 
déralion parmi les tribus voisines, qui n'ose* 
raient jamais rien entreprendre contre eux. 

Le territoire de Damer forme un petit état 
indépendant. 

•)AMEUHAM (NORTH), bundred d'An- 
gleterre, dans la partie N. 0 . du comté do 
Wills. 3,634 

DAMERHAM ( SOUTH ), bundred d’An- 
gleterre, dans la partie S. O. du comté de 
VVilts. 3,980 liab. 

DAMERY ou DAMERIE , ville de France, 
dép. de la Marne, arrond., cant. et à 1 1 . 
l/a O. N. O. d’Épernay , et à 9 1 . 1/3 O. N. 
O. de Châlons-sur-Marne , dans un site agréa- 
ble et fertile, sur un monticule, à la rive 
droite de la Marne traversée par un pont 
moitié en pierre et moitié en bois. Elle est 
assez bien bâtie ^ l'église est remarquable par 
la simplicité de son architecture et l'clégance 
de son clocher. Celte ville est renommée 
pour ses cxcellcns vins rouges, dont elle fait 
un bon commeice. 11 s'y tient 3 foires par 
an , le lundi de la semaine sainte, le mardi 
d'avant la Pentecôte, et le G décembre. 1,863 
habitons. « 

11 y a dans les environs , près du Aemin 
de S‘. Martin-d’Ablois , une source ferrugi- 
neuse. On remarque aussi la fosse Tournissc, 
dont 011 ignore la profondeur , et qu'on n'a 
jamais pu combler. 

DAMGARTEN , ville des États Prussiens , 
province de Poméranie, régence et â 9 1 . O. 
de SlraUuud , cercle et à 6 1 . O. N. O. de 



Franzbourg , sur le Reckenitz , à son embou* 
chure dans la baie de Ribnilz ou lac de Bin- 
iicn. Elle est défendue par un château-fort. 
895 bab. 

DAMGIIAN ou DAM ACAN , ville de Perse, 
prov. de Tabarislan , chef-lieu de district, à 
18 1 . S. S. O. d'Aster-abad , et â 54 1 - E. de 
Téhéran. Ivit. N. 35 ® 4 ^ • Long. E. 5 i® 18'. 
Elle était anciennement florissante sous le 
nom d' Hecaton-pj los f mais elle ne présente 
plus qu'un amas de ruines où l'on trouve 
encore environ 3 oo maisons habitées et 3 mos- 
quées; clic est défendue par un fort. Nadir- 
cbah a remporte dans les environs de Damg- 
han, une victoire signalée sur les Afghans. 
En 1763, une rébellion ayant éclaté dans 
cette ville, le roi de Perse envoya son frère 
pour l'apaiser } ce prince barbare réussit , mais 
il exerça sur ses prisonniers les plus horribles 
vengeances. 

Le district de Damghan est très-fertile, et 
renferme 4 <> â 5 o villages qui paient au gou- 
vernement 1,000 mesures de blé par an. 

DAMIANO (S.), bourg des Étals de l'É- 
glise , légation et à 6 I. i/a S. S. E. de Forli, 
et â 3 I. 1/3 S. de Cesena. i, 3 oo hab. 

DAMIANO D'ASTI (S.), bourg des ÉUts 
Sardes, div. d'Alexandrie, prov. et à 3 1 . 3/4 

0. d'Asti ; chef-iieu de maiid. , sur la rive 
gauche du Borbo. Il est en partie fortifié , et 
contient 6,100 hab. C'est dans ce bourg que 
le maréchal de Brissac se défendit pendant 
trois mois, en i 553 . 

DAMIANO DECOM (S.) , bourg des Étals 
Sardes, div., prov. et à 4 1 - O. de Coni; 
chef-lieu de mand. , sur la rive gauche de la 
Maira. i, 5 oo hab. 

DAMIETTE, prov. de la Basse-Égyple, 
bornée au N. et au N. E. par la Méditerra- 
née , au S. par les prov. de Charqiéh et de 
Mansoûrâh , et à 1 * 0 . par celle de Garbiéb. 
Sa longueur , de l'E. à l'O. , est d'environ a 5 

1 . , et sa largeur moyenne , du N. au S., de 
8 1 . Cette province est naturellement divisée 
en deux pai*ties par la branche du Nil dite 
de Damiette. Presque toute la partie orien- 
tale est occupée par le lac Mcnzalcb , au mi- 
lieu duquel s'élèvent les iles Malarych , très- 
populeuses et couvertes d'habitations , et qui 
entretiennent une multitude de pécheurs, dont 
le rendez-vous est ù Meiizaléh. On remarque 
aussi dans le lac les iles de Touuéh et de 
Tennis, qui renferment des ruines. La partie 
occidentale de la province fait partie du Del- 
ta , et offre partout l'aspect de la fertilité, 
excepté vers le N. , où la culture a été inter- 
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rompue par suite de rinvasion des tables du 
rivage. Kn général , la province de Damiette 
est une des parties de l'Egypte , où la végéta- 
tion est la plus brillante. L'oranger, le citron- 
nier, le mûrier et beaucoup, d'autres arbres , 
y croissent en abondance , et le territoire 
fournit de très-riches récoltes de riz , de lu- 
zerne , et de lin. 

DAMIETTE, ville de la Basse-Égypte , 
chef-lieu de prov. , sur la rive droite et près 
de l'embouchure de la branche orient, du 
Nil, dite branche de Damiette, à a 1 . i/idc 
la Méditerranée , ctà 36 1 . N. N. E.duCaire. 
Lat. N. 3 i“ o". Long*. E. 39° 39' 

Elle est bùtie en forme de croissant sur l'é- 
Iroitc langue de terre qui se trouve entre le 
Nil et le Uc Mcnzaléh. Elle est grande, et 
les maisons en sont élevées, surtout celles 
qui sont situées près du Nil; mais les rues 
sont malpropres. Du haut des terrasses , la 
vue s'étend au loin sur le Nil, sur le lac, et 
sur de riches campagnes On y voit trois 
grandes mosquées ; une d'elles est une an- 
cienne église chrétienne, dont rintérieur est 
soutenu par un grand nombre de colonnes 
de marbre : dans une de ces mosquées, on 
nourrit 5 à Goo pauvres , aveugles ou para- 
lytiques. 

On fabrique a Damiette beaucoup de toi- 
les de coton. Cette ville est avantageusement 
située pour le commerce, mais elle manque 
de |K>rt : les vaisseaux , ne pouvant remonter 
le Nil faute d'eau, sont obligés de mouiller 
dans la rade ù l'cmboucbure du fleuve. Néan- 
moins , le commerce y est très-animé : il se 
fait particulièrement entre l'Égypte et 1 a Sy- 
rie; celte ville est aussi l'entrepôt de toutes 
les productions du Delta : les exportations 
consistent principalement en riz, lin , cuir 
et suif; elle reçoit, en retour, du tabac, du 
bois, du savon, du coton, de l'huile, et de 
la soie écrue. 3 o,ouo hab. 

Les environs de Damiette sont Ircs-agrca- 
blcs : l'air y est sain; ou y cultive beaucoup 
de riz , et les jardins sont remplis d'orangers , 
de citronniers, de figuiers , et d'autres arbres 
fruitiers. 

La ville actuelle a clé bAtic en i35o, à 
quelque distance de l'emplacement de l'an- 
cienne Tamiaüiis J détruite pendant les croi- 
sades. A l'E. de la ville, on voit le champ 
de bataille où les Sarrasins , à la suite d'un 
combat des plus sanglant», firent prisonnier 
Saint-Louis, qui, en ia 49 , se racheta en 
rendant Tamiathis, alors au pouvoir des Fran- 
çais. C'est à cette épot{uc que les Arabes dé- 



truisirent celte ancienne ville. Aujourd'hui 
rcrobouchuro du Nil est beaucoup plus éloi- 
gnée , c'cstà*<lii'c , plus septentrionale qu'elle 
n'était du temps de Saint-Louis. Ce prolon- 
gement de U cûlc a eu lieu également à la 
bouche de Rosette. 

DAMIGNY, village de France, dcp. de 
rOmc , arrond., canl. O. et a 1/3 1 . N. N, O. 
d'Alençon, sur la rive gauche de la Briante. 

1 ,0^6 bab. 

DAMLOUH, petite ville de rHindouslan, 
dans le pays des Séyks, anc. prov. et à 34 I- 
N. de Delily, ctà 13 1 . S. E. d'Umbhaloub , 
sur un canal dérive de la Djcmnah. 

DAMM , ville des États Prussiens, prov. 
de Poméranie, régence, cercle et à 1 I. 1/3 
E. S. E. de Slctlin, et à 6 I. O. N. O. de 
Stargard , à rcmbouchurc de la Plünc dans 
le Dammsclic-sce. Elle est bien fortifiée , et 
entourée de fossés remplis par 1 a Plune. 
Elle a 3 faubourgs, 1 église, i hôpital, et 
plusieurs fabriques de drap, d'étofTes de co- 
ton , et de bas. Les produits de la pèche et 
ceux des mauufacturcs alimentent le com- 
merce. 3,1 Si bab. 

DAMM, ville des États Prussiens. Voy 
NieDAMU. 

DAMMANIL, ville de Nigritie , dans le 
Darfour. 

DAMMARIE, village de France, dép. 
d'Eurc-ct-Luir, aiTond. , cant. S. et k 3 I. 
1/3 $. de Chartres. i,/|Oo bab. 

DAMMARIE, village de Franco, dép. de 
1 a Meuse , arrond. et ù 4 L 3/3 S. de Bar-lc- 
Duc , cant. de Monticr-siir-Saux , sur la rive 
gauche de la Saux. Il y a dans les environs 
une fabrique de boulets. 390 bab. 

DAMMARTIN, ville de France, dép. de 
Scine-et'Marne , arrond. et ù 4 b N. O. de 
Meaux , et ù 17 1 . N. de Melun ; chef-lieu de 
cant. , sur une hauteur d'où l'on jouit d’une 
belle perspective. Il y a 1 hôpital. On y fait 
de la dentelle. 11 s'y tient 4 foires par an. 
3,000 hab. 

DAMME , village du grand-duché et à i 4 I- 
1/3 S. d’Oldenbourg, cercle et à 5 I. 1,3 S. 
S. O. de Wcchta ; chef-lieu de bailliage. Lat. 
N. Sa** 3 i' 3.4". Long. E. 5 “ 5 a' 3 ". Il a une 
église lutberienne. Il s'y tient trois grands 
marches de chevaux et de bestiaux par an. 
970 hab. 

Le bailliage de Damroe fut possédé en 
commun par le roy. de Hanovre et le grand- 
duché d’Oldenbourg jusqu en 1S16, époque 
à laquelle il est resté à ce dernier par un 
nouveau trailc. 9 , 34 ^ ^^^b- 
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DAMME ou DAM, ville fortiBéedes Pays- 
Bas, pi'ov. de la Flandre occid. , arrond. , 
cant. et i I I. 3/4 W. E. de Bruges, sur 
le canal de son nom. II y a i couvent d'bos* 
pitaliércs. On y fabrique de la toile. 800 
bab. Patrie du poète Van Maerlandt. Cette 
ville est très-ancienne et a soutenu plusieurs 
sièges mémorables. Elle tire son nom d'une 
forte digue , que le comte Philippe dAlsace 
y Gt construire afin d’arrêter les empiétc- 
mens de la mer. 

DAMME (CANAL DE), dans les Pays- 
Bas \ il s'étend depuis Bruges , en passant par 
Damnie , jusqu'à Moerkerke , où il s'abouche 
avec la Lic\e , apres un développement d'en- 
viron 4 1' 

Ce canal n'est prcsipic plus fréquenté, à 
cause des vases et des roseaux qui l’obs- 
truent , principalement entre Dammc et 
Moerkerke. 

DAMMKR , une des lies Moliiqucs, dans 
le Grand Océan équinoxial , à u 1 . de l'extré- 
mité mérid. de celle de Gilolo. Lat. S. 

56 '. Long. E. 126® a'. Elle fait partie des 
possessions du sultan de Batchian , est très- 
lx)iséc, et produit du sagou. 

DA MMEKSELLEN , village de Suisse, cant. 
et à 6 1 . 3'4 N. O. de Lucerne, baill. et à 
2 1 . 1/4 N. de Willisau , sur la rive droite 
de la Wigger. 11 renferme 2i3 maisons, et 
1 belle église. On y fait un grand commerce 
de blé et de bestiaux , et les marchés qui s'y 
tiennent sont très-fréquentes. 

DAMMSCHE-SEE, lac navigable des Etals 
Prussiens, prov. de Poméranie , régence et à 
3,4 de 1 . N. E. de Stcliin. Sa longueur est 
d'environ 3 1 . i/a , et sa largeur de i/a 1 . On 
le considère comme une expansion de l'Oder, 
dont un bras communique au Dammschc-sce 
par son extrémité sept. , et un autre nomme 
Hoglitz ou Ktanich par son extrémité rocrid. 
Ce lac reçoit aussi les eaux de l'Ilina et de la 
Plunc. La petite ville de Damm est située à 
son cxlrémilc mérid. 

D.AMIMY, une dc.s îles Soulou , dans le 
Grand Océan équinoxial, au N. E. de Bor- 
néo. Lal. N. 5 ® 4 ^ * Eong- 118® 1'. 

DAMNAT, bourgade de l’empire de Maroc, 
au milieu des sables de la partie S. O. de 
l'Atlas. Elle est habitée par des Chillouhs. Les 
tribus errantes y vont chercher quelques ob- 
jets de peu de valeur , que leur genre de vie 
UC leur permet pas de fabriquer. 

DAMOTE , prov. d’Abyssinie , dans le roy* 
d'Amhara , au S. des hautes montagnes de 
Godjam. Elle est arrosée à l'E. cl au S. par 



le Bahr-cl-Azrak. Le sol produit de beau co- 
lon , et est riche en or et en cristal. On a re- 
marqué que les beeufs y ont des cornes énor- 
mes. Cette province est habitée par les Gafates , 
peuple nombreux , qui parle une langue dif- 
férente de celle des Abyssins. 

DAMOUR (EL) , Tautkas, rivière de U 
Turquie d'Asie, en Syrie, pach. d'Acre. Elle 
prend sa source sur le versant occid. du mont 
Liban , coule au N. de Deir-Ël-Camar, cl se 
jette dans la Méditerranée , après un cours 
d'environ 6 1 . i/a de l'E. à l'Û. 

DAMPA , ville de Nigritic , roy. de Bam- 
bara , à 55 I. N. O. de Sego , et à 4 ^ I- S. 
d'Oualet. 

DAMPARIS , village de Franco , dép. du 
Jura, arrond. , cant. et à 1 1 . 3/4 S. O. de 
Dole, et à 10 1 . x/a N. de Lons-lc-Saunier. 
On exploite, près de la ci-devant abbaye de 
son nom , une carrière de marbre couleur 
pourprée un peu terne, d'un grain Gn.Soshab. 

DAMPHREÜX, village de Suisse, cant. 
et à 14 I- 1/3 N. N. O. de Berne, baill. et à 
I 1 . l/a N. N. E. de Porentrui. C'est U pa- 
trie d'Imroer. 5 oo bab. 

DAMPICOÜKT , village des Pays-Bas, 
prov. et à 1 1 I. 1/4 de Luxembourg, arrond. 
et à 9 1 . de Ncufchàteau, cant. et à 1 1 . de 
Virton. 49 <> 

DAMPIER , groupe de petites îles de l’Aus- 
tralasie, près de la c(Me N. O. de la Nouvelle- 
Hollande, au N. E. du cap Dupuy. Lat. S. 
20" 35 '. Long. E. 114^ 6'. 

DAMPIER (BAIE DE), sur la côte de la 
Nouvelle-Hollande. ^ qy. CifiKas Mxains(sAn 

DBS). 

DAMPIER (PASSAGE DE), détroit qui 
sépare l'ilc de Waygiou de celle de Battanta, 
au N. O. de U Nouvelle-Guinée, dans l'Aus- 
tralasie. Le milieu est par o® 36 ' de Ut. S. 
cl 1 28® 27' de long. E. 

D.AMPIERRE, village de France, dép. du 
Cher,, arrond. et à 8 1 . O. N. O. de Bourges, 
cant. de Graçay. Il y a une source minérale, 
connue sous le nom de Sainte-Bodère. 260 
babitans. 

DAMPIERRE , village de France, dép. 
d’Eurc-et-Loir , arrond. cl à 3 1 . i/a O. de 
Dreux , cant. de Brczollcs , sur U rive gauclie 
de l'Aurc. 11 y a deux forges pour le fer et la 
foute. 1 ,000 hab. 

DAMPIERRE, village de France, dép. 
du Jura , arrond. et à 4 1 - N. K. de Ddlc; 
chef-lieu de cant., près de la rive droite du 
Doubs. U y a des usines à fer à hauts four- 
neaux. 528 hab. 
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DAMPIERRE, Tillage <lc France, clép. de 
Seine-el-Oise , arrond. cl à 3 I. N. K. de 
Rambouillet, cant. et à 1 1 . O. de Clicvrcusc, 
sur la rive gauche de rYvette. 11 y a un beau 
château dans une belle position. 700 hab. 

DAMPIERRE-SEK-SAOLON , bourg de 
France , dcp. de la Hautc>Sa(>ne , arrond. et 
i 3 1 . i /4 N. E. de Gray; chef-lieu de cant., 
sur la rive droite du Saolon. U y a des for- 
ges. 1 , 3 ia liab. 

DAMPUEMY, village des Pays-Bas, prov. 
du Hainaut , à 10 I. de Mons , arrond. , 
cant. , et à 3/4 de I. de Charlcroi. 11 y a des 
blancbUscrics de (il et de toile, et des mines 
de houille. 5 o i hab. 

DAMPHICHARD, village de France , dcp. 
du Doubs, arrond. cl à 7 1 . S. de Moiitbel- 
liard, et à i 5 1 . E. de Besançon, cant. de 
Meiche. gao hab. 

DAMRAPADDY , fort de rilindoiisian an- 
glais, présidence de Madras, .inc. prov. de 
Karnatic, distr. et à 3 1 . i/a E. de Dindigol. 

DAMSA, |>elite île de Tarcbipel des Orca- 
do8,au N. de rË.co.s$c, près de la cdtc orient, 
de nie Potnoiia, à 1 1 . 1/4 N. O. do Kirk- 
wall. Elle n*cst habitée que par quelques pé- 
cheurs. 

DAMSA^G , ville du Boutan , à 8 1 . N. 
de Dellamcotta , et à 22 1 . S. O. do Tassi- 
sudon. 

DAMSUAGEN, village du grand-duché de 
Mecklcnbourg'Schwerin , baill. domanial et 
à 1 I. 3'4 de GrevisQiiihlcn. 91 5 hab. 

DAMVILLE, bourg de France, dcp. de 
l'Eure, arrond. et h 4 1 - S. d’Évreux ; clief- 
licu de cant. , sur l'iton. On y fait de bon ci- 
dre. 700 hab. 

ÜAMVILLERS, ville do France, dcp. de 
U Meuse, arrond. et à 4 1 - i/^ S. de Mont- 
médy , et à i 4 1 - 3/4 N. de Bar-le-Duc; 
chef-lieu de cant. , sur la rive gauche de la 
Linte, dans un pays marécageux. Il y a dos 
tanneries. 11 sy lient S foires par an. 99a 
liabitans. 

Charlcs-Quint fit fortifier cette ville en 
i 5 a 8 ; Louis xiv Payant acquise par le traite 
des Pyrénées la fit démanteler en 1673. 

D.\N, rivière des États-Unis, qui prend sa 
source dans la Caroline du Nord , comté de 
Surrey, traverse les comtés de Stokes et de 
Rockingbam, entre dans l'état de Virginie, 
où elle arrose les comtes de Pittsylvania et de 
Halifax, et se jette dans le Roanoke par la 
droite, après un cours d'environ 40 I. dcTO. 
S. O. à PE. N. E. ; ses principaux alTlucns 
sont : à gauche, le Mayo , Plrvinc ou Smith, 
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et le Bannister; et à droite , PHycootcc et 
PAaron. 

Celte rivière est navigable jusqu'à Daovillc , 
où elle forme une chute de aa pieds. 

DANAKIL, nom des peuples qui habitent 
la prov. de Dankali, dans le gouv. des Cotes, 
en Abyssinie. 

DANALON, fleuve de Séuégambic. f 'ojr. 
Rio-Grakhr. 

DANBURY, village d'Angleterre, comté 
d'Es.sex, htindrcd et à 1 I. i /4 E. S. E. de 
Clielm-sford , et à 11 1 . 3/4 N. E. de Lon- 
dres. Son clocher fort élevé sert de signal en 
mer. 1 ,000 hab. 

DANBURY, comm. et village des États- 
Unis , état de Connecticut, comte de Fair- 
fieUl , à 10 1 . O. N. O. de New-Haven , et à 
17 1 . S. O. de Hartford. Il y a a églises. On 
y fait un commerce assez considérable. Le 
village est, altcrnativcrocol avec Fairfield, 
le siège des assises du comté. Il fut incendie 
par les Anglais en 1777. Pop. : 3,873 hab.’ 

DANBY , village d’Angleterre, iiorth-ri- 
ding du comté d'York, wapentake de Lang- 
baiirgli, à 4 I- 3/4 D. S. O. de Wliîtby. H y 
a une houillère cnnsidérahlc. 1,373 hab. 

DANBY , comm. des États-Unis, état de 
New-Y ork , comté de Tioga , à 3 I. N . E. de 
Spencer, et à 47 !• O. S. O. d’^Ubany, a,aoo 
habitans. 

DAMBY, corom. des Etats-Unis, état de 
Vermont, comté et à 7 1 . S. de Rutland , et 
à la 1 . i/a N. de Benninglon. On y voit une 
grotte remarquable. 1,607 bab. 

DANCAZ, ville d’Abyssinie, roy. d’Am- 
hara , prov. <lc Dcmbca, à 8 l. i/a S. E. de 
Gondar, et à 10 1 . N. E. du lac de Dembca. 
Elle fut pendant un temps la résidence du 
souverain de PAbyssinic. 

DANCEVOIR, village de France, dcp. 
de U Haute-Marne, arrond. et à 6 1 . 1/4 S. 
O. de Chaumont, cant. et à a I. O. S. O. 
d'Arc-cn-B.trrois , sur la rive droite de PAii- 
be. 11 y a des mines de fer et des usines. 794 
habitans. 

DANDE, bourgade de la côte d'Adcl, dans 
le pays des Somanlis , à 4 ? 1 - 1/3 S. S. E. de 
Zéilali, et à 5 a 1 . S. O. de Barbora. 

DANDE, fleuve de la Guinée inférieure , 
qui prend sa source par 8^ de lut. S. et 
de long. E., dans le roy. d'Angola, qu'il 
traverse et dont il forme la limite sept, sur 
une étendue considérable; il sc jette dans 
PAtlantiqnc un peu au-dessous de la ville de 
son nom , après un cours d'environ i 5 o 1. de 
PE. à PO. 
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DANDE , ville de U Guinée inférieure , 
<lans le roy. de Congo, sur la rive droite du 
fleuve de son nom, à 6 1 ■ de son embouchure, 
à i/| 1 . N. de S*. Paul de Loaiida , et à 83 1 . 
S. $. O. de S. Salvador. Le pétrole abonde 
dans les environs. 

DANDERYD, distr. maritime de Suède, 
dans la préfecture de Stock.holm. 

DANDOUR , distr. de Nubie. Voyez Der- 

DOUR. 

OANDRIDGE, comm. des États-Unis, état 
de Tennessee , chef-lieu du comté de Jefler- 
son , sur la rive droite du French-Broad- 
river , à 10 1 . E. de Knoxvilte , et à 5 G 1 . E. 
de Murfreesborough. Elle a t église presby- 
térienne, I maison de justice, et 1 prison. 
1 1 a hab. 

DANE, rivière d'Anglctene, qui prend sa 
source dans le comté de Slaflbrd , près de ce- 
lui de Chester, à 1 1 . 1/4 N. E. de Wincle- 
Chapcl, entre bientôt <lans le comté <lc Ches- 
ter, passe à Congleton , s'unit au canal du 
Graiid-Trunk et au Wheelock, à 1/4 de 1 . 
N. O. de Middlcwich , ci va se joindre au 
Wcaver, sous les murs de Northwich, après 
un cours de 10 1 . de TE. à i'O. 

DANEMARK, Danmarkf roy. delà par- 
tie sept, de l'Europe, situé au S. O. de la 
Suède et au N. de rAUemagne, entre 53 ° ai' 
et 57® 44 ^ y entre 5 ° et i a° 

5 i' de long. E. Il se compose : 1° d’une pe- 
tite portion du continent, bornée au S. par 
le grand-duché de Mecklenbourg-Schwcrin , 
les territoires des villes libres de Hambourg 
et de Lübeck, et le roy. de Hanovre dont 
l'Elbe le sépare j à l'E. par la Baltique, le 
Petit-Bell, cl le Cattégat; au N. par le Ska- 
gcr-rack, et à VO. par la mer du Nord j 2° 
de plusieurs îles situées soit dans la Baltique, 
soit dans le Cattégat, soit entre cette mer et 
ce grand détroit. La presqu'île de Jutland et 
les duchés de Sleswig , de Holstein et de 
Laiienbnurg, forment la partie continentale 
de ce roy. Parmi les îles on distingue princi- 
palement celles de Sccland , de Fionic, de 
Laaland, de Falster, de Mœcn , de Langc- 
land , d'Alsen , de Fchroern , et de Born- 
holm J le Danemark possède cii outre les îles 
Fæn*e et l’Islande ; mnia ces possessions étant 
très-cloignées du Danemark proprement dit, 
nous n’en parlerons point ici. On évalue la 
surface du Danemark ù 2,820 1 . , dont 652 
reviennent aux lies et le reste au continent. 
L'ctcnduc des côtes est d'environ i, 5 oo 1 .; 
CCS côtes , gcnéraleraent très-basses et fré- 
quemment inondées, sont découpées par des 



golfes nombreux , dont les entrées ne sont , 
pour la plupart, que des canaux très-resser- 
rés : tel est le Lim-fiord, qui pénètre dans 
la partie sept, du Jutland : il ne communi- 
quait autrefois qu'avec le Cattégat , mais il 
est actuellement uni è la mer du Nord , au 
moyen de plusieurs passages que les eaux se 
sont frayés à travers l'i.sthmc étroit qui le sé- 
parait de cette mer. Tels sont encore le Ring- 
kiœbing-flord et le Nissum-tiord , sur la côte 
occid. de la même péninsule j le Flensburg- 
fiord cl le Schlcy , sur la côte orient, du 
SIeswig ; l'Odeusc-fiord, au N. de Fiooie; et 
rise-liord ci le Rocskitdc-flord, au N. de See* 
land. Parmi le grand nombre de détroits qui 
entrecoupent ce royaume entièrement mari- 
time , il lulHt de nommer ici le Sund ou OEre- 
sund , qui sépare Sccland de 1 a Suède; le 
Grand-Belt , qui sc trouve entre Sccland et 
Fionic; le Pctit-Bclt, qui se prolonge entre 
Fionie et le continent; et le Guldborg-sund, 
resserré entre Falster et Laaland. La surface 
du Danemark est gcnéralcmenl unie ; les émi- 
nences qui sy trouvent ne s'élèvent nulle 
part au-dessus de 1,000 pieds, et des mon- 
ticules d'une centaine de pieds sont déjà sur 
ce sol très-bas un objet remarquable. 
Alpet de Fionie, dans la partie mérid. de 
rUc de ce nom, ne sont que des ondulations, 
et l'on ne peut mettre au rang des montagnes 
les chaînes de hauteurs, qui , parlant du cen- 
tre de Seclaml , sc dirigent en tous sens vers 
les extrémités de cette île. On ne doit aussi 
considérer que comme un dos de pays la lon- 
gue chaîne qui forme la prolongation du Harx- 
gebirge , sépare les tributaires de la mer du 
Nord de ceux de la Baltiijue et du Cattégat, 
traverse la partie continentale du royaume, 
et se termine au capSkagen , extrémité sept, 
du Jutland. C'est dans le Holstein et le Slet- 
wig, que cette cbatne est généralement le 
plus élevée : elle y projette quelques rameaux 
remarquables, tels que le Lobberg, le No- 
bclsbcrg , cl le Trummciberg. 

La médiocre dimension des îles et le peu 
de largeur de la péniDsiiic qui constitue 1 a 
portion continentale du Danemark , doi- 
vent s’opposer k l'ctenduc des rivières, et 
en effet, si l'on en excepte l'Elbe, aucun 
cours d'eau considérable n'arrose cette con- 
trée ; en revanche , une multitude de petites 
rivières , désignées en danois par le nom 
d'Aoerf entrecoupent le sol; les plus remar- 
quables sont ; l'Rydcr, qui sépare en partie 
le SIeswig du Holstein, et sc rend dans la 
mer du Nord; le Goden-aaer, qui parcourt 
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le centre du Julland , et te perd dans le Cal- 
tégat ; rHallebye-aaer , qui baigne U partie 
occid. de Secland , et ic jette dans b: Grand* 
Belt; le Strobye-aacr et le K.tcpge-aacr , qui 
coulent dans U partie orient, de la même Ile, 
et tombent dans la Baltique *, enfin , l'Odense* 
aaer, qui traverse Fionic et te décharge dans 
l'Odense*liord. 

Ëoumérons maintenant les lacs : file de 
Seeland en compte plus de ta, dont le plus 
considérable est le Tiis>soc, dans la partie 
occid. de file, et dont 3, situés auprès de 
Copenhague, fournissent de l'ean potable à 
cette capitale; plusieurs petits lacs de 1a 
partie mérid. de Fionie y vanent agréa> 
blement l'aspect du pays; le Jutland en ren> 
ferme pliM de u5 , dont les plus remarquables 
sont le Mos-soe et le Fil sbe. Ce dernier cora* 
munique à la mer du Nord , dont il n'est sé- 
paré que par une élévation appelée Blawen- 
bei'g ou Montagne-Bleue. Dans le Slcswig est 
le Witten-see , et dans le Holstcin se trouvent 
le Westen see , le Sec lenter scc , et le Plocner- 
sec. 11 y a aussi quelques canaux, tels que 
ceux d'Esrom et de Dancskiold , en Seeland , 
et celui de Kiel, entre le SIeswig ci le lloUtein ; 
on en trouve peu dans le Jutland où ils seraient 
plus necessaires. La position maritime du 
Danemark, est au reste extrêmement favorable 
à la navigation ; il n'y a pas d'endroit dans 
ce pays qui soit à plus de uo 1. de la mer. 
Les lacs et les marais occupent , scion l'éva- 
luation de M. Giicmann, environ i/üi de la 
saperlicie du Danemark, tandis que les riviè- 
res en prennent 1/78 ; en sorte que les eaux 
forment environ la lô** partie de la surface 
de ce royaume. 

Sur le continent sc prolongent, entre la 
mer et les hauteurs, des bas-fonds et des 
marais , entrecoupés d'un grand nombre de 
ruisseaux et de petites rivières, qu'il a fallu 
protéger par des digues tant contre les irrup- 
tions de la mer que contre les débordemens des 
rivières. Plusieurs ilcs, telles que Fchmern , 
Laaland, Amnger, et une partie de Falstcr 
ont des eûtes aussi basses que le Jutland, et 
par conséquent egalement exposées aux inon- 
dations. 

Il n'y a encore de routes royales qu'à tra- 
vers nie de Seeland et une partie de celle de 
Fionic; il a été ordonne d'en construire dans 
tout le royaume , mais ces travaux ne sont 
pas encore exécutes. D'assez grandes routes 
traversent le Lauenbourg , le Slcswig et le 
Holstcin. 

Quoique situé dans la partie la plus sept. 



de la zone tempérée boréale , le Danemark 
a un climat moins froid que ne l'annonce sa 
latitude : les vapeurs de la mer qui l'envi- 
ronne rompent l'intensité du froid , et le 
remplacent par des brouillards extrêmement 
épais et humides. Le froid ordinaire varie 
de 3^ à iio, et la chaleur de la** à i8<>; 
le baromètre marque ordinairement a6 à a8 
pouces ou un peu au-dessus j la déviation de 
j’aiguille aimantée est de 17** à 18” à 1*0. 
dans la partie orient, du Danemark, mais 
dans la partie occid. elle va jusqu'à at^. Les 
pluies et les vcnls régnent fréquemment : on 
ressent surtout les vents d'O. , qui tantôt 
adoucissent l'atmospbèrc, tantôt amènent des 
nuages et de la pluie , et tantôt apportent un 
air sec , froid , et malsain ; les vents d’E. 
sont rares , et ceux de N. amènent un temps 
froid, serein, et salubre. Au printemps, 
l’humidité alterne avec la gelée et les vents ; 
ce n'est qu'au mois de mai que l'on ressent la 
chaleur , et Vété ne dure que depuis juin j us- 
qu'au milieu d'août, époque où les vents plu- 
vieux commencent à sc faire sentir. En clé la 
journée est quelquefois trés-chaude ; mais les 
nuits sont souvent assez froides , à cause des 
brises de mer qui se mettent en équilibre 
avec la température de la terre. En septem- 
bre, le temps est ordinairement très-agréable ; 
le froid reprend en octobre , et le mois de 
novembre sc passe en pluies froides et en 
tempêtes. Les gelées d'hiver, surtout en jan- 
vier et février, alternent avec des pluies, et 
il est rare que les eaux qui environnent le 
Danemark, soient prises de glace. Le plus 
long jour d'été est de 1 7 heures , et le jour le 
plus court de l'hiver d'environ 7 heures. Dans 
ics grandes ile.s et sur les hauteurs de la par- 
tie orient, du Jutland , l'air est plus serein et 
moins nébuleux que dans les petites lies et 
sur les côtes , où le ciel est rarement sans 
nuage, et où l'humidité continuelle donne 
lieu à des lièvres et à des rhumatismes; cet 
air épais influe aussi sur le caractère des ha- 
bitans , qui paraissent pesans et flegmatiques , 
ce qui n'exclut pas un certain degré d'éner- 
gie : l'usage des viandes et poissons salés con- 
tribue peut-être aussi à cette manière d’être. 
D'un autre côté , l’humidité de ratmos]thcrc 
favorise la végétation : la verdure est 1res- 
belle dans le Danemark , mais elle ne dure 
que trois à quatre mois au plus. La violence 
des tempêtes ne laisse pas croître beaucoup 
de bois, du moins dans les terrains plats cl 
dégarnis ; dans le Jutland sept., un vent de 
N. O. appelé Skai , qui soulTlc en mai et en 
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juin , nuit beaucoup aux arbres et en dessè- 
che les sommets; on remarque que les arbres 
isolés sont inclinés vers l'E. Au reste le cli- 
mat n'est point nuisible aux Danois , ainsi 
que le prouve le rapport entre la population 
et 1a superficie du pays. Les maladies les 
plus communes sont: les maladies de poi- 
trine et de nerfs , les apoplexies, les hydro- 
pisies , etc. Il règne quelques maladies loca- 
Iqs , telles que les (ievres des marais ; la petite 
vérole a clé presqu'enlièrement extirpée , 
grâce à la vaccine généralement adoptée. 

Le sol du DancmaiL consiste presqu'en- 
tièrement en terres d'alluvion ou en sable , 
chaux et argile que recouvre une couche 
d'humus. Au-dessous de ces formations mo- 
dernes il y en a pourtant de plus anciennes 
qui SC montrent à jour dans les bassins et 
dans les écueils des côtes : ce sont des bancs 
de roche calcaire ou crayeuse séparés quel- 
quefois par une couche de flinl. Ce n'est 
que dans un petit nombre d'endroits que 
l'on découvre une formation plus ancienne 
de grès; enfin des roches primitives, qui 
dans une grande profondeur servent de base 
à tous CCS bancs, n'ont été aperçues encore 
que dans le N. E. de l'ilc de Dornbolm. Les 
formations calcaires et crayeuses sc voient 
en Secland, où la montagne de Faxoe en 
est formée; il en est de même de File de 
Sallholm et des roches de l’ilc de Mœcn : 
en Jutland le mont Bolberg et une partie 
des côtes du Limfiord sc composent de la 
même roche. M. Forchammer distingue deux 
sortes de craie, la craie véritable, et le cal- 
caire grossier ou argile plastique. Le gypse 
qui gît dans ces formations donne naissance 
ù plusieurs sources salées , telles que celles 
<|ui jaillissent auprès de la montagne gypscusc 
de Segeberg; près »le Kolding il sortait autic- 
fois des sources salées d'une teinte rougeâtre. 
Les terres d’alluvion renferment aussi des 
fragmens de roclie primitive , tels <|ue granit , 
gneiss, porphyre, quartz, etc., et présentent 
quelquefois des blocs énormes , tandis que la 
terre calcaire répandue à la surface de tout 
le Daiieraaik est un reste d'anciennes hau- 
teurs d'alluvioii détruites : on y a trouvé des 
os fossiles et des productions marines. Des 
bancs calcaires renferment aussi du minerai 
ferrugineux ou .sulfureux, ainsi qu'une .sorte 
d'alun. Les sables présentent quelquefois un 
assemblage piodigicux de coquilles, tandis 
que les tourbières montrent Ic.s débris d'une 
végétalion passée : on y trouve des souches 
énormes de bouleaux . sapins cl autres arbres 
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du nord. En Jutland et en Fionic il y a une 
tourbe blanche toute composée de débris d'ar- 
bres ; ailleurs la tourbe est solide comme la 
bouille fit fortement sulfurée, ou bien les 
racines et plantes dont elle est composée 
ont passé ù l'état de pétrification. Les vastes 
landes du Danemark ou se composent d'un 
sable blanc très-fin ou sont couvertes de 
mousse. Les lies de la mer Baltique sont cou- 
vertes, du côté de rO., de sables mnuvansqui 
y forment des dunes comme en Picardie et 
en Flandre ; les ücs du Cattégat se composent 
généralement de sable. 

Le Danemark n'a pas une grande variété 
de végétaux et de minéraux ; le seul métal 
qu'il produise est un fur limoneux ; le sol 
contient de la pierre calcaire , du gypse , de 
la sclénilc , de la craie en grande quantité, 
et de la chaux. La marne est répandue en 
Laoland , dans le N. E. du Holstein , sur les 
côtes du Litnliord , etc. On trouve de l'ar- 
doise dans la partie méridinnale de Bornholm, 
de l'ardoise alumineuse dans la paroisse de 
Peder (même ilc), de la terre de vitriol et 
d'alun dans File de Secland et dans le Jut- 
land ; ces deux parties du Danemark, ainsi 
que Bornholm , donnent aussi de Focre et de 
la terre d'ombre. Bornholm fournit de 1a terre 
à porcelaine; la même île, le N. O. de Sec- 
land et les montagnes de llcrred, en Jutland, 
ont aussi de la terre à pipe et à |>oticr : Faga- 
tlic cl les cristaux appelés diamans de Born- 
holm sont encore des productions de cette 
ile, dont une grande partie consiste en gra- 
nit. Presque toutes les côtes fournissent de 
Fambre gris , mais en petite quantité : on en 
trouve aussi dispersé dans des couches de 
terre et de sable. Le Danemark n'a <|u'uoc 
seule saline; celle d'OIdesloe , dans le Hols- 
Iciii : il lire le sel de l'étranger. Ce royaume 
a peu de .sources minérales; il n'y a que celles 
de Bramstedt et d'Otlcnscn, eu Holslein. qui 
aient quelque vogue. 

A Fégard du règne végétal, le Danemark 
est assez bien pourvu de céréales : Laaland, 
Falstcr, et Fchmern- donnent du froment; le 
llolstcin oriental , Secland et Fionic en pro- 
duisent moins , et il n'y en a point dans le 
reste du royaume. On cultive de bon seigle 
dans la péninsule contincnUlc : Fionie et 
Secland en produisent aussi beaucoup , mais 
Laaland n'en produit pas. L'orge et l'avoine 
sont cultivés dans tout le royaume ; c'est le 
Jutland qui fournil le plus de snrrazin , et à ' 
Fridericia on a introduit la culture du 4al>ac. 
On ne cultive qu'un peu de chanvre et de lin ; 
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c'cst dans le Jutland , IcHoIstcinct le Slcswig 
qu*on en récolte le plus : ces deux derniers 
duchés dounenl aussi le plus de chenevis. A 
Copenhague, h SLanderborg, et dans quel- 
ques endroits du Jutland, on se livre ù 1 a 
culture de la garnie et du pastel \ sur les cdles , 
on trouve du salicot , de la soude , et plusieurs 
espèces de tangues. Le Danemark, a une assez 
grande quantité de buissons à baies, tels que 
le genévrier , la myrtile , la mûre sauvage, etc. 
Parmi les arbres fruitiers , les pommiers , les 
poiriers , les pruniers et les cerisiers sont les 
plus nombreux. Le bouleau domine dans les 
forêts , qui se composent aussi d'aunes , de sa- 
pins , de frênes, etc. Les forêts ne sont pas 
au reste très>considérnbles : Scoland en a* 
quelques-unes dans la partie N. E. ; Bornholm 
contient plusieurs forets de bouleaux ; Fionic 
est entrecoupée d'un grand nombre de petits 
bois; le Jutland, autrefois tres boisé, n'a plut 
de bois que du côté de TE. , et toutes les ilcs 
du côté de rO. en sont dégarnies ; le Holstcin 
renferme encore quelques vestiges de ses 
anciennes forêts. Le Lauenbourg possède le 
Sachsenwald , qui autrefois était beaucoup 
plus considérable. On n'évalue tous les bois 
du Danemark qu’à une surface de i 3 o 1 . c. 

La valeur des terres varie beaucoup : une 
tonne (surface de i4,ooo aunes carrées) vaut 
dans les lies danoises environ 435 fr.; dans 
le Holstein environ 875 fr. ; dans le SIeswig 
environ 3 o 5 fr. ; dans le Jutland seulement 
environ iC*j fr. ; on verra plus bas que ces 
valeurs sont analogues à l'état de la popula- 
tion dans les divers états danois. 

Les chevaux danois , et surtout cctix du 
Holstcin , se font remarquer par leur force , 
leur agilité et la beauté de leurs formes ; 
on en tire chaque année un nombre considé- 
rable pour l'Allemagne , la France , la Suède 
et la Russie. Les bètes à cornes sont d'une 
race plus petite dans les ilcs (|ue dans la pé- 
ninsule ; Fionie en a pourtant aussi d'une 
bonne espèce : il peut y en avoir en tout 
1,100,000. On a tenté d'améliorer les races 
du menu bétail par l’introduction des méri- 
nos , et l'on a obtenu une laine qui, quoique 
courte et épaisse, s'approprie cependant à ccr- 
taina genres de fabrication ; les brebis qui 
paissent dans les bru^èrc.s, et qu'on désigne 
par le nom de heid-schurlien , fournissent 
les meilleures toisons : 011 compte environ 
i, 5 oo,ooo bétesà laine dans tout le royaume. 
Le Danemark R peu de gros gibier; à l'excep- 
tion des daims, des lièvres, des loups, et 
des renards , les animaux sauvages , jadis très- 
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nombreux , ont disparu avec les forêts épnii- 
scs qui leur servaient de retraite. Les îles 
sont fréquentées par des oies et des canards 
sauvages , des bécassines , des oiseaux à du- 
vet , et par un grand nombre d’autres oiseaux. 
Il y a une espèce particulière de chien, qui 
de là s'est répandue dans le reste de l’Europe. 
La pêche y est active : on prend des ha- 
rengs , surtout dans le Limfiord et sur la côte 
orientale du SIeswig; du saumon, des lam- 
proies , du cabltau, des merlans , etc. 11 y a 
un assez grand nombre de crustacés : on pê- 
che des huUrei sur la côte occidentale du 
SIeswig, et on prend au N. du Jutland beau- 
coup de homards. 

Le Jutland et la masse des îles danoises 
sont divisés, sous le rapport civil, en 7 stifler 
ou diocèses , subdivisés en 18 amter ou bail- 
liages. Ces diocèses sont: 1 celui de 
qui comprend les lies de Sceland, de Mœen, 
de Sams(»c cl de Bornholm : il renferme 6 
baill. ; celui de Laalandy comprenant les 
ilcs de Laaland cl de Falster : il forme le 
bailliage de Marieboe; 3 ° celui de Fionie, 
comprenant les ilcs de Fionie , de Taasinge 
et de Langeland : il se divise en deux baill.; 
4 ^ celui A'Jarhuus, comprenant le Jutland 
orient, et l'ilc d'Anholt, cl divisé en deux 
baill. ; 5 ® celui à^dalborg^ comprenant le 
Jutland sept, et l'ile Lœ&sbc : il renferme 
trois baill. ; 6® celui de Fiborg, qui occupe 
Ia partie centrale du Jutland , et forme ui\ 
•cul baill. ; 7® celui de Hibe ou Ripen , com- 
prenant le Jutland mérid., l'ile Fanue , et 
quelques parties de celles de Bombe , de 
Sylt et de Fœhr : H est divisé en trois baill. 
Les duchés de SIeswig, de Holstcin et de 
Lauenbourg sc divisent en baill. et en distr. 
Sous le rapport judiciaire le Danemark est 
divisé en quatre ressorts : toutes les îles à l'E. 
de la péninsule dépendent de la cour suprê- 
me de Copenhague ; le Jutland a sa cour à Vi- 
boi'g, le SIeswig est du ressort de la cour de 
Gottorp ; enfin le HoUlein et le Lauenbourg 
dépendent de 1a cour de Gliickstadt. 

Le Danemark professe , depuis la réforme 
du XVI® siècle , le luthéranisme : il a autant 
d’évêchés que de diocèses civils , et ces évê- 
chés sont divisés en prévôtés ; les duchés ont 
deux surintendans ccclésiastit^ucs , dont l'un 
est pour le SIeswig et le Ilolstciu, et l'aulrc 
pour le Lauenbourg. Sous le rapport militai- 
re, le royaume comprend trois divisions, dont 
la première s'étend sur Sceland , Laaland , 
Falster , Mœen et Bornholm ; la scconilc sur 
le Jutland, et les ilcs de Fionie, Samsôc , 
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Langclaml, Taasinge cl Ær»»c; la Iroisicmo 
enfin comprend les duclics de SIeswig* de 
HoUtciii et de Laueiibourg. La milice csl ré- 
partie en <)dislncU, qn'on appelle conunis- 
sariats militaiies de terre. Pour la marine «on 
a divisé le royaume en 7 districts, savoir ; 
i® Secland ; 'i® Laaland « FaUter cl Menen 5 
3 ® Fioniej 4 ° partie orientale du Julland j 
5 ® la partie occidentale du Julland j ü® le 
SIeswig ; 7" le ilolslein. Les bois du royaume 
sont répartis en 5 directions forestières. 

Au commencement de ce siècle , les iles 
danoises renfermaient 924^347 bab., ce qui 
donnait 1,367 mille carré, et , avec les 
duchés du continent, on comptait i, 5 a 8«433 
âmes. En 1 816 , celle imputation , y compris 
celle du diiclic de ]>auenbourg , sc montait à 

1.660.000 Iiab. , ou environ i ,634 par mille 
carré. Oans les 3 a années <(ui ont précédé 
celle de 1801 , la population du Julland s'est 
accrue, scion Pram , de 8,43 pour cent ; celle 
du SIeswig de 10,97 » celle du Holstein de 
16,75 , et celle des îles de a 5 .a 3 ; d’où Ton 
voit que les iles sc peuplent bien plus que les 
posscs.sions continentales. Daprbs M. Glie- 
mann , le nombre des naissances annuelles 
est de 48jOoo ; et celui dc.s décès , de 40,000. 
Le rapport des naissances à la population est 
de I à 33 J celui des décès d'i à 4 ®» enfin , 
le rapport des naissances aux décès comme 

6 5 5 . Sur i 4 naissances, on en compte 1 d’il- 
légitime J et le nombre moyen annuel de ces 

"demières est de 3 , 5 oo. Selon les registres de 
baptême pour l’an i8aa , il est né, dans les 

7 diocèses du Danemark, non compris nte 
de Bornholm, 37,964 individus dont 3,199 
illégitimes I et, en 1833, il y a en 37.948 
naissances, dont 3 , 34 q I^ocs du mariage. Le 
dernier recensement porte la population à 

1.908.000 hab. , dont 1,898,000 hitbériens, 
i, 3 oo réformés , 3,noo catholiques , 3 oo 
mennonites , 4®o bcmhiitcs , cl 6,000 juifs. 

Le Danemark a peu de grandes villes , et 
la majeure partie de la population est dissé- 
minée dans de petites villes , des villages , et 
un grand nombre de hameaux. Apres la lan- 
gue danoise, qui est la dominante, celle que 
Ton parle le plus est la langue «allemande : 1 a 
première est répandue dans les iles; la se- 
conde, sur le continent; dans le S. du SIes- 
wig, on parle la langue des Angles, et dans 
beaucoup d'endroits, les habitans font uvage 
du dialecte des Frisons. Le danois sc parle le 
plus purement à Odense; le dialecte du Jut- 
land diflcTc de celui de Sceland. On trouve 
en quelque sorte un mélange de toutes les 



langues du Danemark entre lladerslebcn , 
Apenrade et Tondern. Depuis la révocation 
de rédil de Nantes, un grand nombre de 
Français SC sont établis en Danemark. Friedc- 
riclisstadt est une colonie hollandaise. Les Da- 
nois sont en général grands et robualcs. Us 
ont le teint blanc , les cheveux blonds , et les 
traits réguliers; iU sont hospitaliers, bien- 
vetllans , braves et polis. L’instruction publi- 
que est depuis long temps en Danemark l'objet 
de la sollicitude du gouvernement. On a fondé 
dans toutes les provinces , des écoles parois- 
siales , où les enfans des classes pauvres sont 
instruits gratuitement. Il y a en outre un 
grand nombre d'institutions d'un ordre plus 
élevé, un grand collège à Odense, et deux 
universités , dont l’une à Kiel , et l'autre à 
(’opeiihagne. On y cultive avec succès l'astro- 
nomie, l'architecture, la sculpture et la pein- 
ture. Ce royaume a donné le jour à plusieurs 
hommes célèbres dans les sciences , les arU et 
les lettres, tels qucTicho Brahé, Nourregaard, 
Cullisen , Hayewish , Vabl , Rheinliold , Myn- 
tcr,Scldegel , Baggesen , Langebck , llolbcrg, 
Sulim , Boyc, Gamborg, le* voyageur Nie- 
btihr , le géographe Malte-Brun, etc. 

Le Danemark était autrefois une monar- 
chie élective et restreinte par les droits 
des états représentatifs. En 1661, la jalou- 
sie de CCS états engagea la cour à profiter 
habilement de leur inimitié pour s’emparer 
du pouvoir absolu; les états, par suite de 
haine miitiicilc et d'intrigues , renoncèrent 
à leurs droil.s : le sacrifice fut promptement 
accepté , et , depuis cette époffuc , la monar- 
chie danoise est peut-être la moins restreinte 
de toutes les monarchies d'Europe. Une loi 
royale , dressée toute en faveur du pouvoir 
monarchique, se conserve parmi les jojraux 
de la couronne : on y déclare que le roi n'a 
d’autre juge que Dieu, qu'il fait et défait les 
lois à sa volonté , et qu'il peut dispenser qui 
bon lui semble de les obserrer; il est le maî- 
tre suprême dans toutes les affaires civiles et 
ecclésiastiques ; il faut seulement qu'il soit de 
la confession d'Augsbourg , etc. Le Holstein 
a conservé son ancienne constitution repré- 
sentative, dans laquelle domine ta noblesse : 
cette constitution a été mise sous la garantie 
de la diète germanique , dans laquelle le roi 
de Danemark a une voix pour ses possessions 
allemandes. Les revenus publics du Dane- 
mark, consistant en impùU fonciers et en 
contributions indirectes, sc montent h envi- 
ron 34,000,000 de francs, et les dépenses 
à environ 30,000,000. La dette publique est 
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oéanmoins considérable, cl les clTcls piildics 
de ce royaume ont été pendant long-temps 
très-dcpréciés. L'armée est en ce moment 
d'emiron 4o,ooo hommes : elle est aUmeutcc 
par des levées annuelles, qui sont surtout ù 
la charge «tes campagnes. Après avoir fait 
partie, pendant le terme requis, de rarméc 
active, les hommes sont aüsiijetlis pendant 
un autre terme au sendec de rarméc de re- 
serve ou de la milice. 11 y a 3 ordres de che- 
valerie: celui derRiéphant, celui de Dane- 
brog , et celui de l'Cnion parfaite. 

La marine royale se réduit , depuis les 
guerres du commenccmeiïb-dc ce siècle , à 
3 vaisseaux de ligne, 0 frégates, 5 hrit ks , 

10 cutters et 86 canonnières. Un des princi- 
pau.x revenus qui enrichissent le trésor du 
roi est celui du péage. Depuis que les peu- 
ples du Nord ont des marines marcliandes , 
le roi de Danemark lève un droit sur les b«*\- 
timens cl les marchandises ipii passent de la 
mer du Nord dans la mer Dallique , et réci- 
proquement : il en lève dans le Sund, et 
dans le Grand et lo Petit ÜcU ; mais le péage 
du Sund est le plus important, puisqu’il rap- 
porte annuellement plus de ‘j, 5 oo,uoo l^r. 
On prend pour prétexte de ce droit la néces- 
sité d’entretenir à grands frais les phares, 
fanaux et vigies de ces parages. Kn i8a:>, il 
y a passé plus de i 3 ,uoo navires et bateaux 
de toute espèce. 

La monnaie danoise, dont le système a été 
changé dans ce siècle, consiste en ducats 
d'or égaux en valeur à ceux de Hollande, et 
en écus de banque valant G marcs ou 96 
skillings {‘i fr. 80 c.)On évalue la surface 
des terres arables par toende ou tonnes de 
blc dur J en comptant la quantité de terre à 
laquelle sufTit une tonne d’orge ou dt seigle 
pour être ensemencée. Le toende de terre 
équivaut à au,*ij ares françaises; Valen ou 
l’aune danoi<:c est longue de a pieds (du 
Rhin); le mille danois vaut 7 , 5383 kilomè- 
tres. 

Le Danemark a peu de productions à ex- 
porter en qiiaulité : elles coiisislcnl en tourbe, 
poisson, grains, drcclie, farine, chevaux, 
bestiaux , laine , beurre et fromage. F.n 18^4, 

11 a été exporté *a, 0^3,720 tonnes de grains, 
36,563 tonnes de farine, 5 o,o 3 i tonneaux 
de drèche, 5 o, 54 i tonneaux de beurre, et 
3,739 skippuiids lie fromage. Dt*puis le i" 
mat iSs/f jusqu'au mai 1835, il a été dé- 
claré 837,635 livres de laine brute à la sor- 
tie du royaume. Les îles exporlciil le plus de 
grains, et les duchés du continent le plus de 
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fromage cl de beurre. On expédie tous les 
ans pour la Hollande, U Norwègc et Lubeck, 
une quantité considérable de lard. Le pré- 
cieux êdt'tdon f recueilli dans les nids d’ai- 
gledons , sur quelques îlots près de Rornliolm, 
forme aussi une branche importante d'expor- 
tation. L’imlustrie matiufactiirière ne <iatc 
pas de plus d'uii siècle dansce royaume. On y 
fabrique de ia porcelaine, des toiles crues, 
peintes et à voile, de la bonneterie, delà 
soierie, des cuirs, du drap commun : il y a 
des raflincrics de sucre, et beaucoup de dis- 
tilleries et de brasseries. On coiistntil des 
navires, des bateaux, etc. Les principales 
villes manufacturières du Danemark sont (Co- 
penhague, AUona , et Flonsbtirg. Une com- 
pagnie avait le privilège du commerce du 
Danemark avec scs possessions aux Indes. 

Anciennement le Danemark était divise 
en plusieurs petites .souverainetés : presque 
chaque petite ilo avait son roi ; le Jutland en 
avait plusieurs. Lcirc était la résidence du 
plus puissant de ces petits princes, qui se 
livraient, comme tous les peuples du Nord 
CD général , à la piraterie. Les Damûs Brent 
un grand nombre d'expéditions contre 1 a 
Grande-Bretagne et la France ; ils subjuguè- 
rent une partie de rAnglcIcrrc et y formè- 
rent de petits royaumes ; quant à la France , 
ils ne firent que la ravager et la piller. Ils 
étaient intrépides et habitués à vivre sur mer. 
lis pratiquaient un culte grossier empreint 
néanmoins d’une cèrtaine grandeur sauvage. 
Au x*" siècle, le christianisme fut introduit 
presque par force dans le D.inemark; quelque 
temps auparavant, le roi Gorm ou (iormon 
s’empara de la souveraineté, et régna sur une 
grande partie de ce qui forme aujnurd'Iuii le 
Dniiemail. La Scanic était une «le ses pro- 
vinces, mais le Sleswig fut pris par Icscrape- 
iciirs d'Allemagne et érigé en margraviat. 
D'un autre coté , Suen , petlt-fiU <lcGormon, 
conquit rAngletcrrc, et son fil-s Canut y ajouta 
la conquête do la Norwègc, eu sorte que trois 
sceptrc.s furent entre les mains de ce prince; 
mais dès l'an 1043, l'.AnglcIcrrc eut de nou- 
veau des rois particuliers , et cinq ans apres, 
la Norvrège fut aussi perdue pour le Dane- 
mark, que déchiraient les guerres intestines 
et qu'an’aîblissaicnt le monachisme et la fen- 
dalilé. Waldemar i"’ rendit au xii'" siècle 
quebjuc éclat à la pui.ssancc danoise. La fille 
de Waldemar ni, Marguerite, ayant éjmiisé 
Hakon VIII, i*oi <Ic Norwege, fui régente <Ies 
doux roy., y joignit par la conquête celui de 
Suède , cl voulut consolider cette union îles 
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troi» royaiimcf» Nonl par le fameux traite 
de Calmar, conclu en 1397. Cette union 
dura à peine un dcmi-Mccle. En î 44 ^i 
S uède scdètaclia entièrement du Danemark ; 
dans 1a même année, rancicimc dynastie des 
rois Skiuldungues s'étant éteinte , les Danois 
élevèrent au tronc Christian i", de la race 
de# comtes d’OldenbourR qui a toujours ré- 
gne depuis. Christian fut i*oi de Danemark et 
de Norwègc, cl duc de SIeswig et de Ilol- 
steiu; ce dernier «luché fut ensuite l'apanage 
d’une autre branche de la famille, qui l’a 
conservé jusqu'au xviii*' siècle, époque où il 
est rentre dans le domaine des rois de Dane- 
mark , moycnn.iiit la cession du duché d’Ol- 
denbourg. La réforme religieuse s'inlrotluisit 
au xvi'' siècle sans beaucoup de dilficultc 
dans le Danemark: et dans le siècle suivant , 
s'opéra cette réforme politique dont il a été 
parlé plus haut, et qui dépouilla la nation 
de tous scs droits au gouvernement. 

Le Danemark sut se procurer des colonies; 
il en possédait depuis long-temps dans le 
Groenland, mais elles ne purent prospérer 
sous un climat aussi rude. Par sa marine , le 
Danemark tint un rang respectable parmi les 
puissances de l'Europe, et fut assez fort pour 
établir en droit l'octroi du Sund , qui est un 
véritable impOt pour les navires qui entrent 
dans la mer Baltique ou qui en sortent. La 
population augmenta insensiblement depuis 
l’affranchissemenl des paysans en 1788. 

Au comincncemeiil du siècle , en 1807, 
le roi de Danemark ayant refusé de faire 
cause commune avec l'Angleterre contre 
l'empereur des Français, qui dominait sur 
tout le continent, Copenhague fut bombardé 
parles Anglais , et le gouvernement forcé de 
livrer toute la flotte militaire ; et comme le 
gouvernement danois continua de tenir le 
parti de Napoléon , les puissances alliées à 
l'Angleterre, à la paix de i 8 i 4 1 enlevèrent 
la Norwège au Danemark, pour la donner à 
la Suède, ctacci>rdèrontau souverain danois , 
comme une sorte d'indemnité , le duché alle- 
mand de Lauenbourg , peuple de 39,000 hab. 
Depuis la destruction de l’empire Gerroani- 
qtic , le Danemark supprimant la constitu- 
tion représentative du Holstein , avait soumis 
ce duché à son pouvoir absolu ; mais lors de 
la création de la Confédération germanique, 
en i 8 i 5 , le Holstein fut compris dans celte 
fédération, avec le droit d’une constitution, 
qui pourtant n'a pas encore été donnée ; 
mais il parait au moins conserver son an- 
cienne constitution féodale. 



Il reste actuellement à celte puissance l’Is- 
lande et les lies Færoe en Europe, les ilc.s 
S'. Thomas, Jean , et Croi.x aux An- 
tilles , cinq à six forU sur la cOlc de Guinée , 
Traitqucbar et Fréderiknagor dans l'Inde. 
La compagnie danoise de l'Asie occupa , en 
1706, les îles Nicobar dans la mer des In- 
des, mais elle n'y forma point de colonie; 
cependant elle y conserve, dans l'ile Nan- 
küury, un fort ou poste militaire, afin de 
maintenir, à ce (pi'il parait, un titre de pos- 
session. 

La population des ^mssessions danoises 
dans l'Inde est évaluée à 6o,oou hab. Sur la 
cùtctlc Guinée , le territoire danois a , selon 
Monrad, une étendue de 68 1 . La traite des 
noirs y est abolie depuis le coramcnccmeot 
de ce siècle; il faudrait que ce territoire 
eut de bonne# plaiitatioiis de denrées colo- 
niales pour être utile à la métropole. Ce 
qui est plus important pour le royaume , 
c'est la possession des trois ilcs Caraïbes, 
S‘*'. Ci'oix, S». Thomas et S'. Jean , dont la 
première , grâce à une culture soignée , est 
devenue d'une grande fertilité , et dont la 
seconde fait un commerce de tivinsit consi- 
dérable. Croix seule rapporte au gou- 
vernement 100,000 rixdalcs, sans compter 
les octrois; elle pourvoit la métropole, même 
dans les années médiocres , de denrées co- 
loniales pour la valeur d'environ 1 million 
et demi de rixdalcs. L’époque U plus bril- 
lante du commerce danois aux Indes occi- 
dentales a été celle de la guerre d'Amérique; 
alors il occupait tous les ans plus de cent 
navires , et les actions de la compagnie 
asiatique rapportaient plus de 16 pour 0/0. 
En 1819, il n'est sorti de Copenhague , pour 
les Indes orientales , que 35 bitimens , et , 
en i 8 u 3 , il n'en a été expédié que 3 . Depuis 
1754 , les colonies des Indes occidentales 
et de la cèle de Guinée sont administrées 
pour le compte du gouvernement, qui, en 
1777, s'est fait céder , également parla com- 
pagnie de commerce , les colonies de l'Inde. 
On croit qu'au total toutes ces possessions 
lointaines coûtent à la métropole plus qu'elles 
ne rapportent. 

DANESK. 10 LD, canal du Danemark, dans 
nie de SeeUnd ; il commence près de Ring- 
sted , 36 dirige vers le S., traverse le lac de 
Tinstrup et aboutit à la Baltique, un peu au- 
dessous de Nestved. 11 a 8 I. i/a de long et 
est navigable pour des bàümcns de moyenne 
grandeur. Le pays qu’il parcourt est riche en 
blé et en bois. 
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DANO , village* (le l’IlindousUn f'ojfz 

PlIALiBAMR. 

DANOIS, bourg de France, dép. de U 
Vienne, arrond. cl à 3 1 . i /4 ^ de CliAtellc- 
nuit i cher-lieu de cant. , sur la rive gauche 
de U Vienne. G8o hab. 

DAMGEAU , village de France , dép. 
d'Eure-eULnire , arrond. et à 3 1 . a /3 ^. de 
Clmleauduii, cant. de Ürou, sur la rive gau» 
chc de rOzaiinc. C'est la patrie de Tabbc 
Dangeau. i, 3 Gi hab. 

DANGER {RIVIÈRE DU ) ou S>. JEAN, 
et Mounda, suivant les naturels de l'inte- 
rieur ; dans la Guinée supérieure , sur la cdlc 
de Gabon. On ignore l'endroit où elle prend 
ta source; elle vient du N. E. et se jette 
dans le golfe de Guinée, un peu au N. de 
remboucburc du Gabon, et forme à sou em- 
bouchure une baie considérable où se trou- 
vent les îles Corisco. Elle a plus de lool. de 
cours. 

DANGER ( iUES DU ), diins le Graml- 
Océan c(|uiiioxial , au N. E des ilcs des Na- 
vigateurs. Lat. S. lo® 5 iV Long. O. iGj)® 
35^ Le commodore Biron les vit en juin 
1^65 , mais ne put les aborder à cause des 
récifs et des bas-fonds (]ui se prolongent jus- 
qu'à 3 1. en mer, et en rendent l'accès dan- 
gereux ; elles lui ont paru belles , fertiles et 
bien peuplées. 

DANGEREUX (ARCHIPEL), dans le 
Grand-Océan équinoxial, AaciiiPEt Dah- 
csaEUx. 

DANGIONE , petite ilc de l'océan Indien 
équinoxial, près de la côte de Zanguebar, au 

N. O. de nie Pemba. 

DANGRY, Daungry-j petite ville de l'Ilin- 
doustan anglais , présidence de Bombay , 
anc. prov.,dc Khaniicych, sur la rive gauche 
du Bory, à 38 1 . O. de Bourànpour. 

DANGY , village de France, dép. delà 
Manche, arrond. et à 3 1 . 3/4 S. O. de S*. 
Lù , cant. de Canisy. 1,06^ hab. 

DANHOLM ouDANENHOLM, petite üe 
des États Prussiens, prov. de Poméranie, 
régence et cercle de StrnUund, vis-à-vis du 
port de la ville de ce nom, dans le détroit 
qui sépare l'ile de Rugen du continent. Elle 
est défendue par un fort. 

DANIA ou LÜCA , port de mer de l'ile 
de Guipana, dans la mer Adriatique, sur la 
côte de Ualmatic, cercle et à 4 I- 3/4 O. N. 

O. de Ragusc. Il est formé par deux caps, et 
abrité des vents d'O. par plusieurs petites 
Ucs. 

DANIASI, distr du roy. d'Achanti, dans 
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la Guinée supérieure. Son contingent mili- 
taire est de 8,000 hommes. 

DANIELE ( SAN ), bourg «lu roy. Lom- 
bard-Vénitien, prov. et à 4 I- */3 N. O. 
d'Udiiic, et à 3 I. 1/4 N. E. de Spiliinbei^o ; 
chef-lieu de distr., sur une hauteur au pied 
de laquelle coule un bras du Tagliainento. Il 
est entouré d'une muraille. On y fait un grand 
commerce de grains. 3 , 3 ou hab. 

DANIELÜVKA , bourg de Russie, en Eu- 
rope ,. gouv. des Cosaques du Don, distr. 
d'Ousl-Mcdviéditzioé, à quelque distance de 
la rive droite de la MedviédiUa, et à 100 1. 
N. E. de Novo-TcberLask , 

DANIELSVILLE, comm. des ÉUls-Unis, 
état de Géorgie, chef-lieu du comté de Ma- 
dison, et à 37 1 . N. de Millcdgcville, et à 73 1 . 
N. O. de Savannab. Il y a une source miné- 
rale très-fréqueotcc. 

DANILOV, ville de Russie, en Europe, 
gouv. et à 141 N. de laruslav; chef-lieu de 
distr., sur la Pélenda. Lat. N. f>8o i 5 '. Long. 
E. 38 ° 3o'. Elle est environnée des collines 
et de bois, et possède 1 église, des fabriques 
de cliandclles et de bougies , et 3 teinture- 
ries. On y fait commerce de toiles peintes. 
i, 3 oo hab. Pendant les troubles occasionés 
par le second faux Dmitri , soutenu par les 
Polonais, il s'y donna une bataille sanglante 
où les révoltés furent complètement battus 
par les troupes du czar Vasilci Chouiskoi. 

Le distr. Danilov renferme i ville , 7G5 
villages, seigneuries , et G 4 ioS 3 bab. Le 
Volga le longe au S. E., et le Sol l’arrose au 
N. £. Le territoire est montagneux, peu boisé , 
et généralement peu fertile. On y élève beau- 
coup de bestiaux. Une partie des liabitaiis 
s'occupe de la fabrication de la poterie , et 
un grand nombre d'autres vont chercher ail- 
leurs une existence que leur refuse la terre 
qui les a vus naître. 

DAMLOVlTCm, bourg de Russie, en 
Europe, gouv. et à 38 1 . N. de Minsk, distr. 
et à 13 I. 1/4 Vileika. 

DANILOVKA, bourg de Russie, en Eu- 
ropc, gouv. et à 3 I. i /4 N. E. de Kharkov, 
sur la rive gauche de la riviénî de ce nom. 

DANISCll-W'OlILDER, territoire du Da- 
nemark, dans la partie S. E. du Slcswîg, borne 
au N. par le distr. de Schwaiiscii et la mer 
Baltique qui le borne aus.si à l’E. , et limité 
au S. par l'Eyder et le canal de Kiel, qui 
séparent du liolstcîii. Il a 7 I- de long sur une 
largeur niuyennc de 3 I. i/a, et sa superficie 
est de ÿ I. Il se divise en 3 distr. et renferme 
8,770 liab. Eckcriifurdc eu est le chef-lieu 
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DANKALl, prov. d'Abyssinie, di^ns le 
gouv. des Côtes, S. E. de celle de Saïubara 
et le long du golfe Arabique. Sa longueur est 
de 8 o 1 . , et sa largeur n'eacède pas 3 o 1 . j 
elle est séparée du roy. de Tigré, à 1*0., et 
du pays des Gallas indéper\dans , à l'O. et 
au S. , par la chaîne de montagnes qui vient 
de la ^ubie , court au S. £. et se termine au 
cap Firraah, au N. d’Assab, Celle prov. fait 
partie de la côte d*Abesch. Le rivage n'est 
découpé que par les baies d'Houakel et d'Am> 
phila , où il y a quelques îles qui , pour être 
les plus grandes de cette contrée, n'en sont 
pas moins peu importantes ; Baylour est le 
lieu principal de la côte, sur laquelle on 
trouve encore les villages d'Aith et de Dou- 
roro. La chaleur est excessive , et le sol en 
general nu et stérile n'est arrosé que par 
quelques rivières qui se grossissent assez dans 
la saison des pluies pour se rendre ù la mer. 
Les bas>fonds et les lies sont fréquentés par 
une multitude d'oiseaux de mer, tels que pé- 
licans, hérons, flammans, etc. Le Dankali 
formait autrefois un roy. dont le souverain, 
réuni aux rois d'Ilurrur et d'Adel , a fait 1a 
guerre à l'Abyssinie. Les habitans portent le 
nom de Danakil , pluriel de Dankali , et sont 
partagés en petites tribus indépendantes $ou> 
mises chacune à un chef particulier. La plus 
puissante est celle des Dumhocta , qui peut 
mettre i,ooo hommes sous les armes. Les 
deux tribus les plus considérabl«| ensuite sont 
celles des Taiemela et des Hadarem , dont 
chacune peut mettre aoo hommes en campa- 
gne ; les autres sont les Dclessom , les Adoule, 
les Modeto, les Adalhou , les Aisamalhou, les 
Kcdiinto, les Ouima , les Moucliick, les As- 
samominto. cl les Russamo : celle dernière, 
entièrement indépendante , est toujours en 
guerre avec ses voisins. On dit que toutes en- 
semble pourraient. mettre Cooo hommes sur 
pied. Ces tribus parlent toutes lu même lan- 
gue et professent l'islamisme, qu'elles ne con- 
naissent guère que de nom, n'ayant ni mos- 
quées ni mollahs. Les Danakil ont le teint 
presque noir ; leurs cheveux crépus sont pou- 
drés etenduiU de graisse. Les hommes s'en- 
veloppent le corps d'une pièce de toile j les 
femmes ont la Qgurc assez agréable : descalc- 
çous diversement ornés de cauris et d'autres 
coquilles , leur servent de vêtement j elles 
tressent leurs cheveux et ont des bracelets 
d'ivoire ou d'argent aux bras et aux jambes ; 
homme.s et femmes aiment le tabac avec pas- 
sion , et s'enivrent de bouza , sorte de bierre 
faite de tcfl'ou de locusso. Ces peuples sont 



de mœurs grossières, cependant ils sont «c- 
tifs et ciilreprenans cl seraient dangereux si 
leur grande pauvreté ne les privait pas d'ar- 
mes : on en compte à peine un sur dix qui 
ait une lance ou un sabre. Ils sont en général 
nomades; quelques tribus s'occupent à ex- 
traire du sel fossile d'une plaine sur la limite 
occid. , et le portent dans l'intérieur de l'A- 
byssinie. On croit que les Danakil sont d'ori- 
gine égyptienne; quelques-unes de leurs cou- 
tumes cl leurs tombeaux couverts de monu- 
mens de forme pyramidale, ont donné lieu à 
celte conjecture. 

DANKAR.A, roy. de la Guinée supérieure, 
à la côte d'Or , à a5 1. de la mer. 11 est tri- 
butaire du souverain d'Achanti , et borné au 
N. E. cl à l'E. par le roy. d'Achanti , et au 
S. par ceux de Tufel , d'Ouarsù et d'Aovin ; 
il rO. scs limites sont très-peu connues. Il 
est arrosé par la Sinnie et l'Otim. Il fournit 
beaucoup d'or d'une qualité supérieure à ce- 
lui de toute cette partie de l'Afrique. Les ha- 
bilans sont doux et hospitaliers. La capitale 
porte le même nom. 

DANKARA, ville delà Guinée supérieure, 
à U côte d'Or ; capitale du roy. de son nom , 
à 17 1. S. 0. de Cptimassic, cl à 34 L de 
rembouclitirc de la Sinnie. 

DANKOV, ville de Russie, en Europe, 
gouv. et à 33 l. S. de Riazan ; chef-lieu de 
distr., au conÛueiit de 1a Vésovaia et du 
Don , et sur la rive droite de ce dernier. Lat. 
N. 53® J 6 '. Long. E. 36" ^ 

ses et un couvent. On y fait commerce de 
productions du pays , et il s'y tient des foires 
3,5oo hab. 

1^ distr. de Dankov arrosé par le Don , 
produit du seigle et beaucoup do sarraziii; 
un y élève un grand nombre de bestiaux , et 
011 en exporte du seigle. ^5 , 000 hab. 

DANLARKENG , ville du Tibet , prov. de 
Tzang, à peu de distance au N. du Rrahma- 
poulre, et à 80 1. S. E. de Lhassa. 

DAWMOR.'V, village paroissial de Suède, 
préfecture et à 9 1. i/a N. N. E. d'Gpsal, 
distr. d'Oland. iTesl dans les emviruns que 
sont les mines de fer qui portent le même 
nom 4 on en compte ^o, dont un quart en 
exploitation , et occupant mineurs. 

DANN , village de France , dcp. de la Meur- 
the , arrond. et à 5 I. E. N . E. de Sarrebourg, 
cant. et à 3 4 de l. E. de PhaUbourg. Il y a 
près de là des eaux minérales renommées. 
646 hab. 

DANNAV AN, petite île du Grand Océan 
équinoxial , près de la côte orient, de Bornéo, 
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au N. K. de l*dc Lcegetan Lal. N. 4 “ * 7 ^ 
Long. E. I iG° 

DANîSEMARIE, bourg de France, dcp. 
du llaut'Rhin, arrond. et à 4 b E de 
Béfort; cbef-licu tic canlon. Il y a des tan- 
neries et de» teintureries. h.ib. 

DANNEMOI^E , bourg de France, dcp. 
de TYonne , arrond. , cant. et à 1 J. N. de 
Tonnerre, et à 7 I. E. N. E. d'Auxerre , près 
de la rive droite de rArmançoii. 1,000 bab. 

DANNENBERd, ville du roy- de Hano- 
yre , gouv. et à 11 1 . 3 /.} E. S. Ei de Lune- 
bourg, chef-lieu d'une juridiction de ville et 
d'un bailliage, sur la rire droite du Jetzel. 
Lat. N. 53 “ 5 ' S;". Long. E. 8 ** 5 o' 45". Elle 
est entourée de murs, et renferme \ église, 

I iidpital, quelques dislilleries d'cau-dc-vie 
de grain , et une fabrique de tabac. On v fait 
peu de commerce. i, 43 o hab.,dont 44 

Le bailliage de Danncnbcrg contient i ville , 
59 villages , et 6,1 10 hab. 

DA^iNOU , Dannoo f ville de riliiidouatan 
anglais, présidence et à aS 1 . N. de Bombay, 
anc. prov. d'Aureng-abad , sur la rive droite 
de la Souria , à i 1. au-dessus «le son embou- 
chure dans la mer d'Oman. Lal. N. 19“ 57'. 
Long. E. 70^ 3 o'. 

DAINNOWITZ (ÜNTER), bourg de Mo- 
ravie, cercle et à 9 1 . 1/4 S. de Drimn , cl à 
I 1 . 1/4 N. O. de NikoUburg. 

DANOUniEV , bourg de Russie, en Eu- 
rope , gouv. et à 16 I. i/a E. S. E. de Vilna , 
distr. et à 18 I. S. S. E. de Svcnlziani , sur 
la rive droite de la Vilia. 

DANOUNDO, Danoondo , ville de l'Hind- 
oustan , dans le pays des Séyks , anc. prov. 
et à 35 I . N . O. de Üebly , et à 1 1 I . N . N . 
E. de Missar. 

DANQ, pays de la Nigrilie orientale , voi- 
sin du Darfour. Les habitan.s n'ont ni reli- 
gion , ni forme de gouvernement. Ils sont 
sans défense contre les troupes du roi de Dar- 
four , qui en emmènent un grand nombre en 
esclavage. 

DANSANTES (LOS), petite île du golfe 
de Californie , sur la côte orient, de la Vieille- 
Californie, dans le Mexique, près et au S. 
de File de Carmen,. et à lu 1 . S. E. de 
Lorclot 

DANSBORG, fort de THindousIan , dans 
les possessions danoises, prov. de Karnatic, 
près de la ville de Tranquebar , qu'il protège. 

DA?iTILIBOU, ville de Nigrilie, roy. de 
Bambara , sur la j*outc de Benowm à Sego, à 
56 1 . N. O. de celte dernière ville, cl à 100 1 . 
S. O. de Timbouctou. 
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DANTÜMAWOUDE, village des Pays- 
Bas, prov. de Frise, arrond. et à 5 1 . de 
Leeiiwarden, cant. et à q I. i/a de Bergum. 

n\[STYOüARA , Daunteewarah y ville de 
l'Hindoiistan , dans le pays des Radjeponts , 
anc. prov. de Goudjératc, sur la rive droite 
de la Bunass , à 1 5 1 . N. de Puttoim , et à 37 1 . 
N. N. O. a*Ahmcd-abad. 

D.VNTZIG (GOLFE DE), formé par la mer 
Baltique, sur la côte des États Prussiens. Il 
baigne les provinces de la Prusse orientale et 
de la Prusse occidentale , et a son entrée en- 
tre les phares de Riickshofen et de Baaken; 
sa largeur est de *j 4 1- < cl sa profondeur de 
i 3 1 . Il forme à 10 . la baie de Putzig , et 
communique au S. E. par l'élroit passage de 
Pillau au Frische-hafT, dont il est en grande 
partie sépare par la langue de terre de Fris- 
che-nchrung : il reçoit les eaux de la Vislule. 

DANTZIG, régence des États Prussiens, 
prov. de la Prusse occid. , bornée au N. par 
la mer Baltique, à l'E. par la prov. de Kb- 
nigsberg , au S. par la régence de Marien- 
wcnlcr, et à l'O. par la prov. de Poméranie. 
Sa longueur , de l'E. à l'O. , est de 3 o I. , et 
sa plus grande largeur du N. au S. de ^28 I 
i/a J sa superticic est de ^11 I. , y compris la 
baie de Putzig et la partie du Frischc-half qui 
s’y trouve. La Vistule et ses nombreuses 
branches la baignent à l'E. ; la Ferse et la 
Czarnawodda l'arroscnl au S. C’est un pays 
bas , uni , entrecoupé, surtout à l'O. , de fo- 
rêts cl de lacs. 

On divi.se celle régence en 8 cercles, qui 
sont : Bebrcndt, Cartliaus , Dantzig ( ville ) 
DanUig (territoire) , Elbing, Marienbourg, 
Neustadt, et Slargard. Elle renferme ii vil- 
les, G bourgs, 1,950 villages ou hameaux, 
et aG 5 , 58 t 2 bab. , dont plus de la moitié sont 
protestans ; le reste se compose de catholi- 
ques , de mennnnites et de juifs. Dantzig en 
est le chef-lieu. 

DANTZIG, en polonais Gdansk , ville des 
États Prussiens, chef-lieu de la prov. de la 
Prusse occid., de régence et de cercle , à a 4 L 
1/1 0 . S. O. de Knnigsberg , à 36 1 . N. de 
Thorn , et à 88 I. N . E. de Berlin , sur la rive 
gauche de la Vistule, à i 1 . 3;4 environ de 
son eroboucimrc dans la Ballique. Lnt. N. 54 ** 
ao' 48 "- Long. E. iG“ 17' 4^". Siège d'un 
conseil* d'amirauté et d'un tribunal de com- 
merce. Elle est bien fortifiée , et défendue 
par une bonne citadelle; au moyen de la 
Radaiine et do la MoUlaii qui la traversent , 
on peut inonder une partie du pays environ- 
nant. Dantzig a 7 faubourg : Neufahrwasser , 






by Coogle 




D A N T 



D A N ü 



344 

Langfuhr , Ncugarten, AltschollUnd , S*.- 
Albrecht, Schidlitz , et Stohcnbcrg. 11 est 
divisé en 6 quartiers, appelés Rcchtstadt, 
Altstadt, Vorstadt, Niederstadt, Langgar> 
ten et Speichcrinsel. Cette ville n'est en gé> 
ncral , ni régulière, ni bien bâtie. Les priii' 
cipaux édifices publics sont la cathédrale, la 
maison-de-villc , l'arsenal , les bâtinicns des 
ci'dcvant Jésuites , la cour des nobles , l'é- 
glise Catherine, et le théâtre. 11 y a i 3 
églises luthériennes, 4 catholiques et 4 calvi- 
nistes, 3 couvens, i séminaire, 3 collèges, 
1 école de dessin et 1 de navigation , 1 ob- 
servatoire, I bibliothèque de 27,000 volu- 
mes , I bourse, 7' hôpitaux, i maison de 
correction et de travail , i hospice d'orphe- 
lins et d'enfans trouvés , 1 hôpital , un laza- 
ret , plusieurs ctablissemens de bienfaisance , 
et des sociétés savantes. L'industrie manufac- 
turière est tres-ûorissante. On y fabrique des 
draps, des lainages, de la bonnetede , des 
chapeaux , des gants , des toiles , des futai- 
nés , du savon , de l'amidon , des aiguilles â 
coudre , de la poterie , des galons d'or et 
d’argent, de la potasse et des produits chi- 
miques. Il y a des raffineries de sucre, des 
distilleries d'eau-de-vie et de liqueurs, des 
teintureries, des tanneries et des chantiers 
de construction. Dantzig est la première ville 
de commerce de la monarchie prussienne : 
son port, formé par l'cmbouchurc de la Vis- 
tule , est défendu par des forts, et 2 phares 
alimentés par le gaz en éclairent l'cntrccj il 
communique par un canal à la ^)otÜat]; les 
gros vaisseaux restent dans le golfe de Dant- 
offre une rade à l'abri des vents du 
N. On en exporte des gr.iins , de la potasse , 
du chanvre , du lin , de la toile et du bois , 
qui sont les productions de cette partie du 
Nord, dont cette ville est renlrepôt le plus 
considérable j les retours se font en marchan- 
dises de presque toutes les parties du monde, 
et principalement en épiceries, vin, huile, 
soie, métaux, pelleteries, fourrures, etc. 
L'amhrc qu'on trouve dans les environs est 
expédié dans le midi de TKiirope. Les bâti- 
mens étrangers qui fréquentent le plus le port 
sont ceux des Anglais , des Hollandats , des 
Danois et des Suédois; en i 8 i 5 , l'une des 
années les plus défavorables à son commerce, 
il y est arrivé 4ÔJ) b.itinicns , et il en est sorti 
377 ; dans les années ordinaires , C4î nombre 
8 accroît du double et même du triple. Les 
ncgocians y règlent leurs comptes en florins, 
dont la valeur est d'environ sols de France. 
100 livres de Dantzig égalent 40,85 Ul. Il se 



lient à Dantzig une foire renommée , qui com- 
mence le jour de S*. Dominique , et dure plu- 
sieurs jours. 53,818 bab. Patrie de l'astronome 
Hevcl, et de rbistoricn Archenholz. On parle 
communément l'allemand et le polonais. 

La partie U plus fertile des environs est 
une lie située entre la Vistulc et la MoUlau. 

Cette ville existait déjà au x** siècle. Elle 
a souvent changé de maîtres ; et les Danois , 
les Suédois , les Poméraniens et les cheva- 
liers de l'onlrc teutonique se sont long-temps 
disputé sa possession. Eu i 4 ^ 9 ) 
sous la protection de la Pologne ,*qui lui ac- 
corda de nombreuses immunités. En 1709, 
la peste enleva plusieurs milliers d'habitans. 
Stanislas , prétendant â la couronne de Polo- 
gne , s’y réfugia en 1734» y fut assiégé par 
les Russes et les Saxons , et forcé de se ren- 
dre. En 1793 , cette ville fut occupée par les 
Prussiens, qui y laissèrent subsister la forme 
de son gouvernement. C'est sur ces derniers 
que les Français s'en emparèrent en 1S07, 
après un long siège , pendant lequel ses fau- 
bourgs furent en grande partie détruits. Sa 
prise en 1808 valut au maréchal Lefèvre le 
titre de duc de Dantzig. A la paix de Tilsitt, 
clic fut déclarée ville libre , sous la protec- 
tion de la Saxe et de la Prusse ; mais elle 
conserva une garni.<:on française jusqu'à la 6n 
de i 8 i 3 . A celle époque, elle fut assiégée, 
et rendue aux alliés apres une vigoureuse ré- 
sistance de 9 mois : depuis le traité de Paris, 
elle est rentrée au pouvoir de la Prusse. 

Dantzig forme 2 cercles : l'un comprend 
la ville , et l'autre le territoire. Ce dernier 
renferme 2 bourgs, 212 villages ou hameaux, 
et 87,096 hab. 

DANUDE, Dancbus, Isren , en allemand 
DonuUf en hongrais Duna f le plus grand 
des fleuves de l'Europe après le Volga. Ses 
méridiens extrêmes sont par 5 ® 4 ^*" ‘^ 1 ' * 7 ® 
24' à l'E. Les parallèles entre lesquels il dé- 
cline du N. au S. , sont ceux de Ratisbonne 
et de Sistova : le premier par 49 ®» second 
par 43*^ 28'. La longueur entière du cours 
de ce fleuve peut, avec les sinuo.sitcs , être 
évaluée à 680 1. , et en ligne droite à 400 1 

Le bassin du Danube, ou l'cnscmblc de 
toutes les pentes dont les eaux s'unissent a 
celles de ce fleuve pour se rendre à la mer, 
est limité au N . par U forêt Noire , les Rauhe- 
Aib , le FiclUelberg, le Ihjhmcrwald , les 
monU Moraves , les Sudètes , les Karpathes 
centrales, et par une branche orientale de 
ce dernier système, celle qui se dirige entre 
le Pruth et le Dniester. Scs bornes au S. sont 



île 



D A N U 



D A N U 



les Alpes il'AlIgau et TArlbcrg, les Alpes 
•les Grisons, les Alpes Tyroliennes ou Rhe* 
tiques, les Alpes de Carintbie ou Garni- 
ques, les Alpi's Juliennes , les Alpes Dina- 
riques , le Balkan , et la branche de ce der- 
nier syslcreic qui passe entre Clioumia et 
Silistri. 

Le périmètre résultant de la liaison de 
ces dilTcrens reliefs forme, en n*ayant egard 
qu'aux arêtes principales , un dodécagone 
irrégulier dont les angles saillans ou ren- 
trans sont marques sur le faite sept. , et en 
allant de l'O. à l'H., par le Feldbcrg , au\ 
sources du fleuve, rOcliscnkopf , le Lizzi- 
wald , le Schnccbcrg, le Czoriia, le coude 
principal de 1a chaîne qui passe entre le 
Pnith et le Dniester, et rcmboucliure du 
fleuve. De l'E. à TO., on trouve sur la limite 
merid. un noeud aux sources du Camtchi , 
le mont Perserin , le Drey llcrrcn-Spitz , le 
Maloya , un mont marquant le sommet de 
l'angle des versans N. et E. du lac de Con- 
stance , cl enfln le Feldbcrg, d’où nous sommes 
partis. 

La plus grande largeur du polygone danu* 
bien est de 170 1., la moindre de 25 1., et la 
superficie totale de 39,877 lieues carrées. 
Le territoire du Danube est par conséquent 
environ i/i 3 de la surface entière de l'Eu- 
rope, étendue jusqu'au Caucase et jusqu'à 
l'Oural que nous considérons comme ses limi- 
tes naturelles avec l'Asie. 

La longueur du Danube , les difTcreiites 
directions de son cours relativement aux 
parallèles et aux méridiens , les régions na- 
turelles et politiques au milieu desquelles 
serpentent ses eaux , nous font partager son 
bassin en trois divisions principales , c'est- 
à-dire , en partie supérieure et occidentale, 
en partie centrale , et en partie inférieure et 
orientale. 

Dans la première , les eaux se portent en 
général de l'O. à l'E. La vallée dont elles 
suivent le thalweg , quoique entièrement 
située sur le versant .S. E. ou méditerranéen 
des contrées européennes, y forme, pour 
ainsi dire , une haute terrasse du couronne- 
ment extérieur de laquelle rayonnent des 
fleuves tributaires de la mer du Nord , de 
l'Adriatiqiic , et de la mer Noire. Les contre- 
pentes de cette tcri*assc descendent du côté 
<lu N. directement jusqu'à la mer; du coté 
du S., à partir du Drcy-Ilcrren-Spilz et du 
mont Tcrglou aux sources de l'Isonzo et de 
la Save, un bas.sin lacusiral et deux grandes 
vallées longitudinales séparées par des files 
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de hautes montagnes , établissent les diflé- 
rens étages par lesquels le sol s'abaisse suc- 
cessivement jusqu'au niveau de la mer. A 
l'E. les limites de la terrasse que nous ve- 
nons de caractériser sont complétées d'un 
cétc par une branche des Hautes Karpatbes, 
qui a sou origine au Hocbwald , point au S. 
E. du Talraberg, cl qui, par le mont Czer- 
halz, vient gagner la rive gauche du Danube; 
de l'autre, par la file des hauteurs qui, sur 
la rive droite, commence par le Bakonywald, 
cl se lie vers l'O. aux Alpes de Fischbach , 
. au Semmering , aux Alpes Styricnnes , aux 
Alpes Salzbourgcoises niérid., cl au Drey- 
Herrcn-Spilz , où elles rejoignent le périmètre 
principal. 

Le bassin du Danube supérieur, tel que 
nous venons de le limiter, présente vers 
son centre un étranglement qui nous porte 
naturellement à partager cette première di- 
vision en trois parties , auxquelles nous don- 
nons , autant en raison de leur gisement 
relatif que par uniformité de méthode , les 
dénominations de section occidentale, sec- 
tion centrale, et section orientale. Il est à 
rcmar(|uer ici que tous les aOluens sont sep- 
tentrionaux et méridionaux , et par consé- 
quent , qiip le cours du fleuve est de TO. a 
l’E. 

Dans la première section , le Danube en 
sortant du grand-duché de Bade , traverse 
le Wurtemberg et la Bavière. Jusqu'à Pas- 
sau il reçoit une quar.vntainc de rivières 
assez remarquables. Parmi celles qui affluent 
à la rive gauche , les plus considérables sont 
la Brienz, la Weriiitz , l'AUmuhl , la Naab, 
la Regen , et l'Ilz; la troisième, la quatrième 
et la cinquième méritent particulièrement 
de fixer l’atlcntion , en ce qu'elles appar- 
tiennent à des vallées contiguës, dont celle 
du milieu seulement est transversale, et 
forme par conséquent avec les deux autres le 
saillant termine par l'Ochsenkopf du Fich- 
tclberg. A I.1 rive droite, on Irotivc sur le 
versant méridional l'IIlcr , le Lech , l'Isar , 
et rinn, recevant la Salz.i avant d'arriver a 
Passau. Quelques affluons directs au-dessus 
de l'Hlcr ont un cours trop peu étendu pour 
être désignés. Le faite, duquel ils descendent, 
est remarquable en ce qu'il appartient à l’un 
des côtés de l'angle dans l'ouverture duquel 
est le lac de Constance. 

Du Maloya où l'inn a sa source, jusqu'à 
l'origine de la Salza et de la Mur, près du 
mont dit Mur-Eck , les vallées qui débou- 
chent sur le Danube ont leur berceau supc- 
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rieur dirigé au N. E. : elles établissent par 
cotte circonstance plusieurs files de hauteurs 
qu'il faut franchir pour descendre des Alj>es 
<iu Tyrol dans les plaines de la Bavière. 

Cest du Mur-Eck.que se détache vers le N. 
)a branche des Alpes de Sakbourg; qui, 
entre la Salza et le Traun , prend le nom de 
lljusnickwald. Vis-à-vis du point où elle 
aboutit sur le Danube , se trouve la chaîne 
qui part du Drcyscssclberg , et qui est une 
branche méridionale du Bohmerwald. Elle 
forme une partie de la limite de la Bavière 
et de l'archiduché d'Autriche. 

La seconde scclion du Danube supérieur 
forme une espèce de triangle s'étendant , en 
Autriche , depuis les limites que nous venons 
d'assigner, jusqu'à la porte de la Hongrie à 
Presbourg. Les deux autres faites formant 
cette deuxième section sont déterminés, du 
côté du par la branche qui part du Buh- 
incrwald et des roonU Moraves , cl par le 
Wildgebirge , entre le Grand Karop et la 
Taya, jusqu'au confinent de la IMarch dans 
le Danube j du côté du S. par les Alpes de 
Salzbourg, les Alpes Styricnnes septentrio-' 
iiales, cl le Wicnerwald. Le Muhlbacli et 
le Grand Kamp appartiennent au versant 
septentrional; les parois en rcgaiid ïont sil- 
lonnées par la Traun, l'Ens , et l'ips. 

La section orientale du Danube supérieur 
déborde au N. et au S. la partie orientale 
de la précédente subdivision. La brandie 
des Karpathes, qui, du Hochwald , s'étend 
entre l'ipoli et quelques afiluens de droite de 
la Tbeiss , puis se termine près de Wailzcn 
par le mont Czerhalz , et la limite à TE. ; au 
S., scs bornes sont marquées par le prolon- 
gement des Alpes Styriennes, contenant les 
Alpes de Fiscbbacli et le Bakniiywald. Cette 
troisième section renferme toute la Moravie 
et la partie O. de la Hongrie. La Marrh , 
le Wang, la Neulra , le Gran et l'ipoli sont 
à la rive gauche du Danube ; la Leitha, le lac 
de Neusiedl et le Kaab, se trouvent à la rive 
droite. Le cours inférieur de ces rivières 
arrose des deux côtés de l'ilc de Schutt une 
vaste plaine où ne se rencontrent ça cl la que 
quelques petits monticules. A TE. de la par- 
tie méridionale du Wicnerwald^ celte plaine 
se lie a des bruyères, à des landes, qui au- 
desüus de Ncumarck, ]ircnociil le nom parti- 
culier de Slcinfcld. 

^)ous comprenons sous la dénomination 
de Danube central toute la partie de ce 
fleuve dont la direction générale est du N. 
au S. Les vcrsaiis dans la dépendance de 



cette division présentent les expositions O. 
cl E. Nous verrons ci-aprés , cependant, 
qu'une des pentes principales y fait face au N. 

Les chaînes (|ui établissent le perimetre de 
ce sy.stèrnc hydrographique particulier ont 
leur direction marquée au N. par le Drcy- 
Herren-Spitz , le Tatra et le ûzorna ; à l'E. 
parle Bislriczora , le Szemenik, le Cudja- 
Balkan; au $. par ce même point et celui 
d'où nous sommes partis. 

De la distribution relative des reliefs cl 
des eaux, résultent également ici trois sub- 
divisions secondaires. La première est sep- 
tentrionale, la deuxième occidentale, et U 
troisième méridionale. Les parties basses et 
centrales de cctlc région danubienne ont 
tout le caractère d'un pays de plaine : le lit 
du fleuve est élargi par un grand nombre 
d'îles, parmi lesquelles nous citerons celles 
de Cscpel ou Kâcz-kcvi, et de Moliacz ou 
Margilla; des marais où les eaux demeurent 
sans écoulement apparent, des bruyères, 
des dunes , des traînées ile collines , oc lats- 
icnt ici aucune trace distincte des limites 
propres à chaque enclave naturelle : le Da- 
nube et la Tbeiss charrient leurs ondes sur 
des fonds d'atterrissemeiis que l'on cherche- 
rait vainement à isoler des talus dont ils ne 
sont que le prolongement. 

Le faite par lequel la première subdivision 
se trouve séparée de la seconde , sc detaebe 
du noeud aux sources de la Szala, à l'exlré- 
milc E. des Alpes de Fischbach , continue 
par le S. E. comme dos du lac Balaton et de 
la Drave , atteint les hauteurs dites Meesed 
ou de Jacob , au N. O. de Fùnfkircben , et se 
perd ensuite dans des fonds marécageux. La 
division entre les deu.xlème et troisième sec- 
tion du bassin du Danube central est indi- 
quée par la chaîne qui , partant du mont 
Bori , s'étend entre la Driiia et la Morava oc- 
cidentale. Les limites orientales de ccllc-ci 
et de la première étant celles memes com- 
munes aux deu.vième et troisième divisions 
principales antérieurement établies , nous 
nous abstiendrons de les désigner de ncHi- 
vcau. 

La section septentrionale n'a sur la droite 
du Danube qu'un seul versant caractérisé 
principalement par le lac Balaton. Sur la rive 
gauche sc trouvent les enceintes de U Tbeiss 
et de la Ternes. Entre le cours inferieur de 
celle-là et la partie centrale du Danube, 
règne à quelque distance des deux rivca in- 
térieures un long exhaussement en furoio de 
plateau ; on lui donne le nom de Bcrg-Üacbc- 
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tclccska. Le territoire de la Ternes et son 
exposition , ayant beaucoup d'analogie avec 
le caractère physique du bassin de la Tiiciss, 
nous considérons les contrées arrosées par 
ces deux rivières , comme les dépendances 
d'un même versant. 

La section occidentale se compose de dcu.% 
vallées longitudinales dans le.squclles des> 
ceiulcol des Hautes Alpes la Drave cl la 
Save. 11 est à remarquer que dans cotte der- 
nierc , les conlre-pcntcs du plan général d'in- 
clinaison sont beaucoup plus longues que les 
pentes dans te même sens : celles-ci appar- 
tieunciit à des reliefs qui , connue brandies 
d'un massif enraciné sur le prolongement in- 
férieur du talus, servant de base commune à 
tout le système, ont généralement une hau- 
teur absolue et une hauteur relative moindre 
que les premières. 

La section méridionale ne contient guère 
que le bassin de la IMorava portant scs eaux 
du S. au y. Ici les revers des Alpes et du 
Balkan prolongent jusqu'au Danube des cs- 
carpemens qui ne s'en éloignent un peu que 
vers l'embouchure de l'afniieiit principal. La 
Hongrie, et la Transylvanie forment la pre- 
roicri* subdivision; U Styrie, rillyrie, la 
Croatie, rKsdavonic et la ilosnic ont la ma- 
jeure partie de leur territoire dans la deuxie- 
me ; la troisième renferme presque toute la 
Servie. 

Le Danube inférieur ou oriental présente 
dans sou ensemble une uniformité physique 
qui le rend peu susceptible de subdivisions 
naturelles. Nous nous aidons , en consé- 
quence , des limites politiques, circonscri- 
vant la Valacliic, la I^loUlavic et la Bulgarie, 
pour établir encore ici trois sections propres 
à faciliter la description de la dernière des 
divisions principales. Les chaînes par les- 
quelles SC trouve limitée sou enceinte appar- 
tenant à des périmètres déjà déterminés, 
nous passons immédiatement aux subdivi- 
sions. La branche des Karpathes, qui du 
mont Bislriczora à la source de l'Aluta , court 
par le S. E. entre Ia Jaluinnitza et le Bouzeo 
adluent du Sercth , et se termine sur le Da- 
nube au N. de Brahilow , partage le versant 
septentrional du Danube en section occi- 
dentale et en section orienUlc. La troisième 
section est formée par la partie S. du fleuve. 

Nous ferons remarquer d'abord , que ces 
trois sections ont pour base commune une 
grande plaine moins égale que celles dont il 
a été fait mention ci-dessus. Elle s'étend des 
rives du Timok jusqu'à la mer Noire , et des 
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degrés inférieurs des Karpathes orientales 
jusqu'aux premières assises sur lesquelles 
s'inclinent les flancs septentrionaux du Bal- 
kan. La partie occidentale de ce grand sou- 
bassement |Kjrte la dénomination particulière 
de plaine de Krnina. Un terrain fertile 
entrecoupé par un nombre considérable 
d'aflliiens aux deux rives du fleuve , de vastes 
étendues incultes, des laudes, des marais, 
des bruyères, des pâturages, des cliamps cul- 
tives , des vergers et <Ics enclos aux approches 
des lieux habités, oirrcnt sur le Danube in- 
férieur les contrastes les plus surprenans. 
Les routes y sont en général très-mauvaises, 
et deviennent pour la plupart impraticables 
après de longues pluies ; celte plaine peut 
être considérée comme le fond d'un golfe de 
la mer Noire, réuni présentement à la Icrrc- 
ferme par la retraite successive des eaux. 

Le Cliyl, l'Aluta et la Jalomnitza , sont 
les rivières les plus remarquables de la pre- 
mière section. Elles entrent dans U basse 
plaine danubienne à Craiova , à Slatina et à 
Ourzilsemi. L'Aluta, qui a son origine sur le 
versant occidental des Karpathes à l'E. de la 
Transylvanie, se 'dirige d'ahonl parallèle- 
ment au prolongement méridional de cette 
même chaîne; puis , sous le ua® méridien , se 
porte brusquement au S. , et , par une érosion 
dite de la Tour rouge , pénètre au-dessous 
du mont Mogoiire, dans une vallée de ro- 
chers profonde, étroite et longue d'environ 9 I. 
Le faite des Karpathes , coupé ici par les eaux 
de l'Aluta , est le même , qui plus à 1*0. , 
forme la Porte de fer, passage où le Danube 
central baigne cl l'extrémité méridionale des 
Karpathes orientales , et des cscarpemens 
avancés de l'iino des branches seplcnlno- 
nales du Balkan. 

Le Sercth et le Prutli , qui ont tout le carac- 
tère des rivières de montagnes jusqu'auprès 
d'Adjioud et à Stephanesti, appartiennent à 
la deuxième section. En se portant de l'O. à 
l'E., on trouve d'abord dans la troisième le 
Timok et TOgousl , descendant du contre- 
fort qui aboutit à Orsova , et y forme, avec 
les Karpathes, la Porte de fer, dont nous ve- 
nons de parler; puis ensuite l'Iskcr, le Vid , 
rOsma et la Jantra, ayant leur origine sur 
le faite même du Balkan, et enfin, plus à 
l'E., le Taban prenant naissance dans lu 
cbainc qui passe à l'E. de Silistri. La Vala- 
cliic se trouve enclavée dans la première sub- 
division qui comprend aus.si une partie de la 
Transylvanie; la Moldavie, et partie de la 
Gallicie et de la Bessarabie appartiennent à 
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la seconde, et la Bulgarie, au S. et à TE. de sova , Htrchsova , Brahilow, dans la Turquie; 
la Yalachic, forme la troisième de ces sulw Ismail et Kilia, en Russie, 
divisions. On u"a point de données complètes sur la 

Le bassin du Danube se trouve donc, largeur, la profondeur, la pente et la rapi- 
d'après l'examen que nous venons d'en faire , dite du Danube; nous rapporterons ncan* 
partage en trois parties principales subdivi- moins le peu que nous avons pu recueillir, 
sécs elles-mêmes en trois autres du deuxième Jusqu'h Ulm la largeur du fleuve est peu con- 
ordre , toutes difTcrcnciécs par leur situation sidcrabic ; elle n'est encore que de 1 00 pieds 
respective, relativement à l'ensemble dont à cet endroit; au-dessous de l'embouchure du 
elles ne sont que les dépendances. Lcch, elle est déjà de 4 oo pieds ; de ce point 

Nous allons passer présentement à la des- au confluent de l'AUmuhl. ce fleuve rempli 
cription spéciale du cours du fleuve, en ne d'ilcs a dans quelques endroits i,ooo pieds 
nous étendant pas au-delà de ce qui est du de largeur. Entre l'Allmiibl et Efferdingen , 
domaine de son lit particulier. en Autriche , 1 a largeur varie de 4 ^^ ^ 

On prétend généralement que la source 800 pieds ; elle est plus considérable près 
du Danube est dans la cour du chateau de d'Aschach,et se maintient entre 600 et 1,300 
Donaucschingen ; il parait néanmoins plus pieds jusqu'à Presbourg; en deçà de Bude 
admissible que ce fleuve est formé par la elle est de a, 000 pieds; au delà, de 3 , 000; 
jonction de la Brigach et de la Brcgc, petites près de Belgrade , de plus de 4 i<>oo ; et dans 
rivières qui ont leurs sources dans la forêt te reste delaTurquic, elle varie entre 4 1O00 
Noire, la première à i 1 . S. O. du bourg de et 6.000. La profondeur du Danube est de 
Saint-Georges, la seconde au mont Rappe- 7 pieds a Ulm, de 6 à Donauworth , de 9 à 
Dcck à I I. 1/4 S. O. de Tryberg. Cette Neubourg,dc la à Ingolstadt , de 1 1 à Ra- 
jouction a lieu un peu au-dessous de Do- tisbonne , de to à Slraubing, de G à Deggen- 
naucschingcn , à 11I. i/a E. de Fribourg, et dorf, de to à Vilshofen , et do 17 à Passau, 
à i 3 I. i/a N. O. de Constance. Entre ce La pente générale est diversement estimée; 
point et l'embouchure du Danube dans la sans pouvoir aflirmer rien à cet égard , nous 
mer Noire, on compte ^00 I. et 680 en sui- rapporterons quelques élévations de U partie 
vant les sinuosités du fleuve. supérieure de ce fleuve au-dessus de U mer : 



Le cours du Danube est généralement de à Ulm pieds. 

rO. à l'E. Cependant , il est à remarquer Donauworlh 948 

que de l'entrée dans le Wurtemberg à l’em- Ingolstadt 900 

boiichure de la Rcgcn , il y a déviation vers Ratisbonne 8^5 

le N. E., puis vers le S. E., jusqu'à l'cmbou- Passau 710 

churc de l'Ens; qu'un peu au-dessous du Vienne 4 ^<) 



confluent de l'ipohy jusqu'à celui de la Drave, La rapidité du courant est de 18,000 pieds 

la direction csteDlièrcment S. pcndant 651 ., par heure, dans un 'it de 600 pieds de lar- 
sous le méridien de Bude, et qii'enfin sous geur sur aS de profondeur. D'ailleurs le Da- 
le méridien d'Htrchsova , depuis Rasova jus- oubc est le plus rapide des cours d'eau de 
qu'au confluent du Sereth la direction est l'Allemagne : sa vitesse est extrême, particu- 
enlièrement vers le N. ^ lièrement aux environs de WaiUen eu Hon- 

Dans son immense trajet, le Danube grie , et de Neu-Orsova; à i 5 1 . de sa prio- 
baigne des lieux remarquables; tels sont : cipalc einbuuchiire se» eaux ne sont pas en- 

Donaueschingen , dans le grand-duché de core mêlées à celles de la mer Noire, qu'elles 
Bade; Sigmaringen, dans la principauté de refoulent, et dont clics se distinguent par 
llohcnxoUcrn • Sigmaringen ; Ricdlingeii et leur douceur. Cependant, le lit du Danube 
Ulm, tians le royaume de Wurtemberg; est généralement embarrassé : dcpui.s Ulm 
Gunzburg , Dillingcn , Hochstodl , Donau- jusqu'à Bude , il est parsemé de rochers ; dans 
uürth, Neuhourg, Ingolstadt, Ratisbonne, la Hongrie, il se partage en une infinité d*i- 
Straubing , Vilshofen, et Passau, en Ra- les. dont quelques-unes , que nous avons déjà 
vière; Linlz. Krems, Komeubourg, Vienne, fait connaître, sont d'un aspect pittoresque, 
dans rarchidiiché d'Autriche; Prcsl>ourg , IVcs d'Orsova , il y a «les bas-fondi très-dan- 
Komorn , Grati , Bude, Pesth, en Hongrie; gereux et plus redoutés que les tourbillous 
Peterwardein , Semlin, dans l'Esclavonie ; qui se font remarquer au-dessus du confluent 
Belgrade , Seniendria , Widdin , Nikopol , SU- de l'Ens. Au-delà de remboucliure de U 
tova , Roustchouk , Ghiurgevo , Silistri , Ras- Save, si nous exceptons le resserrement des 
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montagnes près d'Onova , nous suîvuiis lu 
Danube dans un terrain bas où il sc répand 
CD un nombre inüni de marécages , et que 
scs bras partagent en îles tros-multipliées et 
(l'une certaine étendue ; il serait superflu d'in> 
(Uquer tous ces détours , et nous ne citer(»ns 
que les trois branches principales entre les- 
quelles il SC partage pour sc jeter dans la mer 
Noire. Le nom de Boghaz les désigne en gé- 
néral; celui de Kilia s'applique à la plus 
grande, qui est la plus septentrionale, et par 
1^5® de lat. N. et io' de long. K, Les 
(leux autres |>oi'tent les noms de Smiliné ou 
Sounié, et de Géorgevsk ou Edrillis. 

On ne retrouve pas en descendant le Da- 
nube CCS scènes tant(U pittoresque , tantùt 
majestueuses , <{ui nrmlcnt la navigation du 
Rhin si agréable; et l'onde du fleuve roulant 
presque toujours sur un fond vaseux , est ra- 
i*emetit limpide. Depuis la source jusqu'à 
Ulm , les rives du Danube sont bordées de 
collines , dont la pente très-douce est néan- 
moins un peu plus rapide à la gauche qu'à la 
droite. D'Ulm à Gundclflngcn, la rive gauche 
est marécageuse, tandis qu'à l'opposé, les 
collines continuent et s'abaissent insensible- 
ment en allant vers l'E. Entre Ratiabonne et 
Vilsbofen, cctio rive droite est aplanie et 
marécageuse, et fait face à des hauteurs con- 
sidérables, d'une pente assez rapide ; au-delà, 
jusqu'à Lintz, elle égale la rive gauche en 
hauteur et en escarpement, et toutes deux 
forment à Passau un étroit passage. C'est près 
de Lintz , entre le confluent de la Traim et 
celui de TEns , ({uc sc remarquent les princi- 
paux tourbillons. Après s'étre abàissécs près 
de Mathausen , et avoir permis au fleuve de 
s'élargir, les rives sc rapprochent près de 
Mulk , et redeviennent escarpées ; elles sont 
unies entre Kreros et Vienne , où le Wicner- 
wald s'abaisse sur la rive droite, et les mon- 
tagnes de W'ild et de Bisam sur la rive gau- 
che. Que l'on excepte maintenant le passage 
étroit entre les cscarpcmens du Bukonywald 
et les monts Czerhatz , et celui de Dcmir-ca- 
pou ( la Porte de fer ) , au-dessus d'Orsova , 
entre une ramification du Balkan et les monts 
Zmenik , et dans tbut le reste de son cours , 
le Danube ne présentera que des rives très- 
basses. 

Ce ne fut qu'en 18349 que l'on songea à 
établir un canal de Lintz à Bunzlau , entre 
le Danube et la Moldau affluent de l'Elbe ; 
jusqu'à cette époque , on n'avait pas tenté 
de mettre le bassin de ce fleuve en commu- 
nication avec aucun des bassins de fleuves 
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voisins. Le Danube est navigable dès son 
confluent avec l'illcr, devant Ulm : malgré 
les dangers que présente la navigation , il 
arrive à Kooiorn des chargemens de 3,000 
quintaux; de Komorn à Rude, en eu fait de 
3,000 ; au-delà , ils sont de 5, 000 , et plus 
considérables encore à Belgrade. Des navires 
remontent jus(|u'à Silistri. 

Il parait que la rapidité et la largeur du 
Danube ont empêché de construire au des- 
sous (le Lintz des ponts en piriTC nu en bois 
sur ce fl(niv(* : il n'y a qu'à Presbourg et à 
Komorn où l'on ail établi des ponts volans ; 
à Bude il y a un pont de bateaux. On trouve 
des bacs au-delà d<? Bmle près de Bajkar, à 
Hnlaszi, à Szap au confluent du Rnab, à Pc- 
tervrardein , etc. De ViUhofen jusqu'à Lintz, 
il est plusieurs ponts qui offrent de très lmns 
passages, surtout de la rive gauche à la rive 
droite. On remarque à 5 I. au-delà d'Orsova, 
sur la rive gauche et à 5o pieds au-dessus 
du fleuve, une caverne qui peut contenir 
600 hommes, et qui a été découverte il y a 
un siècle par le général autrichien Véterani. 

Tliéopompe et Hipparque sont au nombre 
des auteurs anciens qui ont cru que Vfster 
mettait lePont-Euzin en communication avec 
TAdriatique. Aristote rapporte le fait comme 
une chose généralement connue; Timagètes, 
Cornelius-Ncpos, et beaucoup d'autres ont 
soutenu la même opinion. Le Danube a été 
désigné par les Romains sous deux noms : 
Danubius désignait la parlic supérieure du 
fleuve jusqu'aux cataractes d'Orsova; Ister 
s'appliquait au reste du cours. Les bords du 
Danube ont etc témoins d'un grand nombre 
d'évenemens remarquables : un des plus ré- 
cens est 1a prise de l'ile Lobau par l'armée 
française , en 1 809 . 

DANUBE, cercle du roy. de Wurtemberg, 
entre 6 ® 55' et 67 ' de long. E , et entre 
47 ® 33' et 48 ® 4^^ fl* N. ; borne au N. 
par le cercle de l'iaxt, à l'E. et au S. par le 
roy. de Bavière, au S. O. par le lac de 
Constance , et à 1*0. par le grand-duché do 
Bade , les priucip. d'Hohenzollem, et les cer- 
cles de la Forét-Noirc et du Ncckcr. Sa lon- 
gueur, du N. au S., est de 3i 1., sa moyenne 
largeur de i4 1- , et sa superficie de 3oa 1. 
Le Danube le traverse de l'O. à l'E. , et s'y 
grossit des eaux de l'Ostcr, de l'Aach , de la 
Blau, de 1a Riss cl de l'illcr, qui forme sur 
une étendue considérable, sa limite orient. 
Au N. du fleuve , le sol est montagneux , et 
les Alpes de Souabc y présciitent leur aspect 
rude et sauvage. La partie mérid. est entre- 
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coupée de collines qui sVtcmlcnt jusqu'au 
Uc (le Constance ; cette dernièn* partie est 
plus fertile que l'autre. Outre le lac de Con* 
stance , qui reçoit dans ce cercle le Scliusscr 
et TAr^cn « on remarque aussi le Uc Feder. 
Il a plusieurs sources minérales : celles .de 
Boll et d'ilcberkingen sont les plus renom- 
mées. Le climat, jusqu'auprès des Alpes de 
Souabe , e.st assez doux et tempéré. Le sol 
e.st en général fertile et bien cultivé , et les 
récoltes en grains de toute espèce y surpas- 
sent de beaucoup U consommation. Les au- 
tres productions sont le lin , le colza , les 
plantes potagères, les fruits, et du vin mé- 
diocre qu'on récolte sur les bords du Uc de 
Constance; le bois est rare. On élève dans 
ce pays des bestiaux et des moulons d'une 
petite espèce ; le haras royal établi à Marbacli 
fournil une belle race de chevaux ; le gibier 
est abondant, ainsi que le poisson. Les escar- ' 
gols, qui se trouvent dans toute U partie 
montueusc , forment une branche considéra- 
ble de tralic pour plusieurs villes, et Ulm 
en exporte une grande quantité en Autriche 
cl en Italie. Le règne minéral n'olfre que 
du marbre. L'industrie se réduit à U filature 
du lin et à quelques fabriques de toile ordi- 
naire et de toile à voiles , dont les produits 
sont, avec le blé et les bestiaux, les princi- 
paux articlesd'exportalion. Ulm , chef-lieu de 
ce cercle , en est 1a ville la plus commerçante. 

Ce cercle se divise en 17 bailliages : Al- 
beeV, iliberach, Bianbeuren , Kliingcn , Gess- 
lingen , Goppingen 9 Kirchheim, Lentkircli,- 
iMunsigen , Kavensburg , Riedlingen , Saul- 
gau, Tcllnang , Ulm, AVabUcc, VVangen , 
et ^Vibl^ngell. Il contient 3o villes, 3u tiuiirgs, 
a,oi 5 >illagcs ou hameaux , et 33 1 ,9^0 liab. 

DANUIÎt: (CERCLE AU-DELA DU), 
une des .J grandes divisions de la Hongrie, 
qui comprend toute la partie de ce royaume 
silU(‘C à rO. du Danube, à rcxccption de 
la marche de Pilis , dans le comilat de Pest, 
et de la portion mérid. de relui de Gran. II 
se divise en 1 1 comitats , savoir : Ædenbourg , 
Baranya, Komoi n , Eiseiibourg , Rnab , Salad, 
Slubl-^Vci8sc^^büurg , Siimegli , Toina , Vesz- 
prim , et ^Vicselbou^g. 

DANUBE (CERCLE EN -DEÇA DU), 
une des 4 grandes divisions de la Hongrie, 
qui comprend une partie considéralilc du 
centre de ce royaume, au N. E. et ii l'E du 
Danube, cl rciilVrnu^ i3 comitats, savoir ; 
Arva , R.1C.S, Bars, Gran, Hoiit, Liplau,No- 
grad , Nyitra, Pest, Probourg, T bu rut / , 
Trentsen , et Zolyom. 



D.*\NUBE INFÉRIEUR, Ünlcr-Donauj 
cercle de Bavière , forme d'une partie de 
l'ancien cercle de ce nom , et situé entre 
430 et 49'’ 'le lat. N’. , cl entre 10 ^ 3' 
et 11® a5' de long. E.j borné au N. E. par 
le cercle de la Regen et par Tempirc d'Au- 
triche qui le limite aussi à l'E. et au S. E. , 
au S. par le cercle de l'isar , et à l'O. par ce 
même ecn le et celui de 1a Regen. Sa lon- 
gueur du N. au S. cd de 3a l. , sa plus gran- 
de largeur de l'E. à l'O. de aa 1., et sa su- 
pcrûcie de 540 I. Il est très-montagneux. La 
chaîne du Buhmcrwald , qui le borde au N. 
E. , y utTre quelques-uns de scs sommets les 
plus élevés , tels que le Dreyssel , FArlberg , 
et le Racbel ; une antre chaîne de monU- 
gnes qui vient du S. O. et ed un prolonge- 
ment de celle de l'Arlberg, en phrcoiirt U 
partie méridionale. Le Danube entre dans ce 
cercle au-dessous do Worlh, et le traverse 
de rO. à l'E. ; il y reçoit le Grand cl le Petit 
Laber , l'Uar , le Vils , l'Inn , et l'ilz. H y a 
dos eaux minérales. Au S. du Danube sont 
des collines et de vastes plaines faisant partie 
d'un fertile territoire nommé le Blachfeld 
Bavarois. Le sol quoique montagneux au N., 
est très-fertile dans les vallées. Le climat, 
excepté dans la partie N. O. , cd lempéié, et 
l'air est partout salubre. Ce cercle, eu général 
mal cultivé , est néanmoins con:>idéré comme 
le grenier de la Bavière : ses principales pro- 
ductions sont les grains, le lin, le chanvre, 
le houblon, Ic.s légumes, et le vin. Au N. 
et au S. du Danube, on élève beaucoup de 
bestiaux. Le gibier et le poisson y sont abon- 
dans , et l'on pèche des perles dans l'Hz. Les 
motilagiies sont riches en fer, plomb, et 
charbon fossile; on y trouve aussi de l'argile 
et (juclqucs jolies pierres tincs. Il y a peu 
d'industrie. Le dr.ip, la toile, le tabac, et le 
verre qu’on y fabrique, ne suffisent pas à la 
consommation. L'exportation se réduit aux 
grains, aux bestiaux, et à (pitdqiie peu de 
cuirs et de poterie. La navigation du Danube, 
de risar et de l'Inn , y procure des as aiita- 
ges considérables, et facilite un commerce de 
transit trcs-bicratif. 

Ce cercle renferme 12 villes, 4^> bourgs, 
a, 048 villages, et 355,54b bab. , en générai 
catholiques , cvceplé dans le présidial de 
Griesbacb , où il y h des lullicriens et des 
juifs; il est divisé en 19 pré.sidi.uix : Allen- 
oltiiig , Burgbausrn ( sans la ville ) , Cliam , 
Deggondorf, Eggenfelden, Grafenaii , Grics- 
bacb, Kolztiiig, Landau, Milierfels. Passau. 
Prarikirchcn , Regen, Simbach, Stratibiiig , 
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Vilshofcn , WcgscheicI , Wicchtacli , cl Wolf- 
stein , et R une juridiction seigneuriale à Irlach 
dans le présidial de Straubing. Passau en est 
le chef-lieu. 

DAMJBK SUPÉRIEUn , Oher-Dnnau, 
cercle de Bavière , formé d‘une partie de 
l'ancien cercle de Bavière et d'une partie de 
la Souabe , et situé entre 4"** cl 4®" 
de lat. N., et entre 7® i 5 ' et 9® i j%lc long. 
E. ; borné au N. par les cercles de la Uczat 
et de la Rcgcfi , à TE. par celui de l'Isar , 
au S. par le Tyiol , et à PO. parle Wur- 
temberg. Sa longueur du N. au S. est de 
38 1 . , sa moyenne largeur de TE. à l'O. 
de 17 1- , et sa superficie de 4i^ !• 1^^ 
tic méridionale de ce cercle est couverte 
de montagnes qui sont des ramifications de 
l'Arlbcrg , et dont plusieurs sommets sont 
couverts de neiges perpétuelles; on y distin- 
gue surtout le Hochvogcl qui s'élève à i, 5 oo 
toises au-dessus du niveau de la mer. ('eltc 
partie est peu propre à la culture; celle du 
N. au contraire offre de vastes plaines très- 
fertiles, surtout le long du Danube. Ce fleuve 
entre dans le cercle près d'Ulm , et y reçoit 
toutes les rivières qui l'arrosent, et dont 
les plus considérables sont le Lecli , riller, 
le Paar, l'Acba, le Zusam , le Schmutter, 
le Mindcl , le Gùnz, cl la Wernitz. Ce cer- 
cle est aussi baigné par une petite partie du 
lac de Constance ; il y a plusieurs autres 
lacs, tels que l'Inscl , le Watlenliofcii , le 
Bu cil , etc., et beaucoup de sources miné- 
rales. Le climat est très-varié : il est en 
général doua et salubre , surtout dans les 
plaines , et froid dans les parties qui avoisi- 
nent les montagnes. Les parties* fertiles de 
ce cercle produisent toutes sortes de grains , 
un peu de fruits, du lin, du chanvre, et du 
houblon ; la vigne n'y est cultivée que sur 
les bords du lac de Constance. Le bois est 
abondant dans les montagnes : c'est aussi la 
partie on l'on élève le plus de bestiaux et 
des cbcvau.t de bonne race. Le gibier n'est 
pas rare ; il y a aussi des chamois et des 
loups. Les rivières et les lacs sont très-pois- 
sonnciix. Le règne minéral offre du fer, du 
cuivre, de la houille, de la tourbe, du gyp- 
se , du marbre , du grès , de l'ardoise , de U 
pierre de taille, de la craie rouge, et de la 
marne. Il y a quelques usines à fer et des 
fonderies de cuivre , mais en général l'ex- 
ploitation des mines est négligée. L'indus- 
trie mamifactiirièi'c est presque toute con- 
centrée dans les villes, et consiste dans la 
fabrication de la toile, et de quelques ouvra- 
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ges en paille et en bois , etc. Les bestiaux , 
la laine, et les plumes d'oies, forment les 
principaux articles d'exportation , et sont loin 
de balancer ceux d'importation ; ce manque 
d'industrie force une partie des liabitaiis de 
ce pays à aller chercher de l'occupation à 
rétraiigcr. 

(’e cercle renferme a 3 villes, 4 " bourgs, 
1 ,778 villages ou hameaux , et 438 , i 4 B hab. , 
la majeure partie catholiques ; dans les villes 
il y a des luthériens et des juifs. Il est di- 
visé en présidiaux : Aicliach, Biichloc , 
Burgau, Dillingen , Donauwortli, Fridberg, 
Fùssen , Gitggingen , Groncnbach , Gunz- 
hourg , Ilochstadt, illerliewen, Immciistadt , 
Kauheueni (sans la ville), Kempten (sans 
la ville) , Lauingen , Lindaii (sans la ville), 
IMiiidelheim , Neubourg ( sans la ville ) , 
Oberdorf, Obergunsburg, Ottenbuern , Rain, 
Roggenburg , Schwab*munclicn , Scliroben- 
liauscn , Sonthofen , TurLlicim , Ursberg, 
Wciler, Werlingen , et Ziisniarshauseii. Ces 
présidiaux contiennent 18 juridictions sei- 
gneuriales. Augsboiii^ est le chef-lieu de cc 
cercle. 

DANVKRS, commune des États-Unis , état 
de Massacliusets , comté d'Esscx , à 5 l. i/a 
N. E. de Boston. Elle renferme q paroisses. 
On y fabrique des cuirs , des briques , et de 
la poterie. Il y a des forges et des chantiers 
de construction, 3,646 hab. 

DAMVILLE, ville des États-Unis, étal 
de Kciitncky , chef-lieu du comté de Mercer , 
dans une grande et fertile plaine , prés de la 
rive gauche du Dicks , à 3 1 . S. E. d'Har- 
rodsburg, et à i 4 I- S. de Frankfort. Elle a 
I église, I maison de justice, 1 prison, et 
I collège. En 1817 , clic renfermait déjà aoo 
maisons. 

DANVILLE, comm. des États-Unis, état 
de Maine, comte de Cumberland. 1 ,o8S hab. 

DAN VILLE, coram. des États-Unis, éUl 
de New-York, comté de Sleubcn, à 8 I. N. O. 
de Bath, et à 70 1 . O. d'Albany. i ,565 hab. 

DAN VILLE, comm. des États-Unis , état 
de Pensylvanie , chef- lieu du comté de 
Columbia , sur la rive droite de la branche 
orient, de la Susquehannah , à i8 1 . N. 
d'Harrisburg , et à 37 I. N. O. de Pliiladel- 
phic. Il y a dans les environs une mine de 
cuivre. 

DANVILLE , comm. des États-Unis, état 
de Vermont, chef-lieu ilu comté de Calcdonia, 
à 8 I. 1/4 N. E. de Montpellier, et à 10 I. O. 
de Guildliall. Il y a i mai.son de justice, 1 
prison, et i chapelle. a, 3 oo hab. 
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DANVILLE, ville des Étals-Unis , clat de 
Virginie, comte de Pitlsylvania, sur le Dan, 
au milieu d*unc grande et belle plaine , à 4^ 1- 
S. O. de Richmond, et à S. O. de 

Washington. Lat. N. 36 ° 34 ^- Long. O. 8i° 
43 ^ Elle a plusieurs scieries et forges. Il s'^ 
fait un commerce considérable, et elle est 
l’entrepôt des tahacs , farines , et autres pro- 
ductions , tant des districts environnans , que 
de plusieurs autres de l’ctat de la Caroline du 
Nord, et d'une grande partie de ceux du 
Tennessee oriental. Son commerce consiste 
principalement en tabac , grains et farine , 
coton, bois de charpente et fer : il se fait par 
le Dan jusqu’aux chutes du Roanoke ; on se 
propose d'ouvrir une communication directe 
par eau avec Norfolk. 5 oo hab. 

DANYE, ile du golfe Persique, près des 
côtes d'Arabie, par a 5 ° i' de lat. N. et 5 o° 
de long. E. Elle est petite et très-basse, et 
l'on doit prendre des précautions en l'abor- 
dant. On pèche des perles sur ses côtes. 

DANZÈ , village de France, dép. de Loir- 
et-Cher, arrond. et à a I. i/a N. N. O. de 
Vendôme , et à 9 I . i/a N . N . O . de Blois , 
cant. de Morée. Il y a 1 mine de fer en ex- 
ploitation. 871 hab. 

DANZIG, ville des États Prussiens, 
Dahtzic. 

DAO ou DAMO , petite île du Grand- 
Océan équinoxial, h re.\trémilé S. O. de celle 
de Rottie, près de Timor. Lat. S. ii° G'. 
Long. E. iüo° 34^ Les habitans travaillent 
l'or avec une adresse surprenante, ce qui leur 
procure des relations avec toutes les iles en- 
vironnantes. 

DAON, village de France, dép. de la 
Mayenne , arrond. et à a 1 . i ‘4 S- de Chateau- 
Gonticr, cant. de Biemé, près de la rive 
gauche de la Mayenne. 880 hab. 11 y a des 
carrières d'ardoise. 

DAORCONDA , Dawureonda , ville de 
PHindoustan , dans les états du Nizam , anc. 
prov. et à 19 1 . S. S. E. d’Hayder-abad , 
clief-lieu de distr. Lat. N. 16° 4 ^'- Long. O. 
76° 37'. 

Le distr. de Dôorconda a L de long du 
N. au S. , et lu a i 3 de large de l'E. à l’O. 
La partie occid. eu est couverte de montagnes. 
La Krichna est la seule rivière remarquable 
qui l’arrusc : elle forme sa limite S. É. Les 
principales villes sont Dàorcuuda , Pailwa , et 
Nardinpett. 

DAOUARO, pays d'Abyssinie, sur la rive 
di'oitc de rilaouach, habite par les tribus 
de Gallas indépendans. Lat. N. 10°. Long. 
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E. 39° 3o^ Hubclla en est le principal en- 
droit. 

DAOUDAOU , ville de la Guinée supé- 
rieure, à la côte d'Or, roy. et à 38 I. N. E. 
de Coranza. 

DAOUDCANDY, Daoodcandj y ville de 
l'Hindoustan anglais, présidence et anc. prov. 
du Bengale , au confluent du Brahmapoutre 
et du Gomot, à 8 I. $. Ë. de Dacca , et à 
Il 1 . 0 . de Comillah. Lat. N. n 3 ° 3 o'. Long. 
E. 88° 16'. 

DAOUD-PACHA, village de la Turquie 
d’Europe, sur le territoire cl à 1 1 . 1/4 0 . 
de Constantinople. C’est la première station 
des armées ottomanes en sortant de la capi- 
tale. 

DAOUGlil , bourg de Russie, en Europe, 
gotiv. et à i 4 L 1/3 S. O. de Vilna , distr. 
et à 9 1 . 1/3 S. 0 . de Novo-Troki , dans un 
pays bas et marécageux. 

DAOUKKA-DJENG , Doukka-jeung, for- 
teresse du Boutan, près de la rive droite du 
Patchieii , à 35 1 . S. O. de Tassisudon. Lat. 
37“ 46'. Long. E. 87° 6'. Elle est bâtie sur le 
sommet d’une montagne peu élevée; c’est un 
cdiflcc trùs-considcrablc , dont les murs sont 
fort élevés , mais dont la forme est très-irré- 
gulière. Un temple dédié à Maliamounic en 
occupe le centre. 

DAOULAS, village de France, dép. du 
Finistère, arrond. et â 3 1 . 3/4 E. de Brest, 
et à 9 1 . 3/3 N. de Quimper; chef-lieu de 
cant., sur l'océan Atlantique. $73 hab. 

DAOULET-AB.\D , Doulutabad y petite 
ville de l'Afghanistan, prov. et à G 1 . N. N. 
O. de Balkh. 

DAOULET-ABAD, ditr. de l'HindousUn 
anglais, dans les états du Nizam. 11 est mon- 
tagneux nu N. et à l'E. Les principales rivières 
qui l’arrosent sont la Pourna, la Siouni, et 
le Godavery. Il est fertile en riz et coton. Ses 
principales villes sont Aureng abatI , Daoulet 
abad , et Phoulmorry. 

DAOULET-ABAD, DowUtahad , ancien- 
nement Déoghir y ville de t'Ilindoustan « 
états du Nizam, prov. et à 3 I. N. O. d’Au- 
reng-abad , distr. de son nom. Lnt. N. 19* 
57'. Long. E. 73° 5 '. Elle est située autour 
d'un rocher de granit , isolé , très-cscarpc , 
et dont le sommet haut de 5 oo pieds est oc- 
cupé par une forteresse , qu’un triple rang 
de murailles avec fossés, diücrcus autres ou- 
vrages, et sa position naturelle, font consi- 
dérer comme imprenable , autrement que par 
famine. 

Sous le nom de Déoghir ou Tangara, elle 
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était anciennement capitale d'un état soumis 
h un radjah Hindou qui y faisait sa résidence. 
En Ü 293 , les nnahomcians la prirent et U 
pillèrent , et en i3o6 , elle tomba au pouvoir 
de rctnpcrcur de Dehly. Au commencement 
du XIV' siècle , l'empereur afghan Mahomet iii , 
voulant y transporter le siège de son empire, 
changea son nom en celui de Daoulct>abad ; 
mais quoiqu'il eût ruiné Dehly , il ne put 
réussir dans son entreprise- Lors <lc la déca- 
dence de l'empire de Dchly, Daoulet-abad 
fut prise par plusieurs princes qui y régnè- 
rent jusqu'en iC34^ époque à laquelle les 
Mogols s'eu emparcrenl; clic perdit alors 
beaucoup de son importance, car le siège du 
gouvernement fut transféré à Aureng-abad. 
A la chute de l'empire Mogol, Daoulot-abad 
fut réuni aux possessions que Nizam-KUMoN 
louck avait coinjuiscs dans IcDékban. Depuis, 
cette ville a toujours appartenu aux Nizams, 
successeurs de ce prince, cl est encore regar- 
dée comme la clef du Dékban. 

DAOULETKHAILS, Doulutkhails , tribu 
de l'Afghanistan propre, qui habite sur les 
rives du Sind et clans les vallées des veisans 
orient, des monts Snlcyman. Elle foi partie 
de Kl nation <Ich Damnun. 

DA0DI.(«UAT , Dawulghaut f ville de 
THindoustan, états du Nizam , anc. prov. de 
Bérar , à la source de la Payn-Ganga, et à 
8 1. S. (le Molcapour. Lat. N. ao** 33'. Long. 
K. 74**- entourée de murailles et 

commande le passage de son nom qui con- 
duit aux montagues du sud. Cctlc place fut 
cédée en i 8 if) au Niziim, par les Anglais. 

DAOU^DIAKERA, Doundiakerut ville de 
riiindoiistaii , dans le soubahdar d'Aoude , 
anc. prov. et à 38 I. O. S. O. de la ville de 
ce nom , et à 17 I. i/a S. de Laknau, sur un 
bras du Gange. 11 y a dans les environs beau- 
coup de gibier et eJu bétail sauvage de petite 
espèce. 

DAOUNGORPOUR , Doun^trpoor , ville 
de l'Hindoustan, dans le pays des Radje- 
pouts , anc. prov. de Goudjérate; chef-lieu 
d'un petit état soumis à Guykavar , à 34 1. N. 
£. d'Ahmed-abad. 

DAOUR A , pays de Nigritie , à l'E. de Ca- 
cbena , par 17 ° de lat. N. et de long. E. 
Les habitans sont idolâtres et ont beaucoup 
souflert des incursions des Fellatas. 

DAOURIE, ancienne contrée de la Rus- 
sie, en Asie, gouv. d'irkoutsk , distr. de 
Nertebinsk; elle a donné .son nom â cette 
partie des monts SUiiovoi-Jablonnoi qui s'é- 
tend d'abord du S. O. au N. E., ensuite de 
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rO. à l'E., depuis le 5o* jusqu'au 53* pa- 
rallèles , et depuis 1 06 * jusqu’à 1 1 9 * de long. 
K. Les monts de la Daouric font partie de la 
vaste arête qui sépare le versant sept, de l'A> 
sié du versant orient. Ils renferment d'abon- 
dantes mines d’argent , de plomb, de cuivre , 
de fer, etc. 

DAOURIENS ou TAGOURlENS , tribu de 
Mandchous, qui habite dans la prov. chinoise 
de He-loung-kiang , sur les rives de l'Amour 
et de ses aOIuens ; elle tient plus de la race 
mongole que les autres tribus mandchoues : 
les individus dont clic est composée parlent 
un dialecte du mandchou , et sont cultivateurs, 
pécheurs, et chasseurs. Ils professent le cha- 
manisme. 

DAOURY , Douree f ville de THindousUn 
anglais, présidence du Bengale , anc. prov. 
et à i5 1. S. d'AUah-abad. 

DAPEYRE (LA), village de France , dép. 
de la Creuse, nrrond., cant. et à 3 1. 3/3 N. 
E. de Guéret. i,ia5 hab. 

DAPITAN, petite ville et fort de l'ile de 
Mindanao, Tune des Philippines , sur la cdtc 
sept, de nie, à rcmbouchure d'une nvière, 
et à 43 1. N. O. de Mindanao. 

DAPSeUAW, bourg de Hongrie, ^'oy*. 
Dobscuac. 

DAR. Ce mot signifie habitation f pojrs f 
demeure , dans la plupart des langues de l'A- 
frique orient. Tous les noms qui , commen- 
çant par ce monosyllabe ne sc Irouvcnt pas 
ici , se trouveront au mot qui le suit. 

DARA , village de la Turquie d'Asie, 
Cara-dérk. 

ÜARAAN ou DURHUN , ville de U Tar- 
tarie iudépciuK'intc , dans ta Turcomanie, sur 
la rive gauche du Djyboun , à 45 1. S. $. E. 
de Khiva. 

DARA U ou DAR ABGHERD. ville de Perse, 
dans le Farsistan , chef-lieu de distr. , dans 
une plaine fertile, sur 1a rive droite du Dja- 
rcu , à 44 Chiraz. Elle est très- 

étendue , mais une grande partie n'oHVe que 
des ruines. Les maisons, qu'on évalue à 800 , 
sont bâties en terre et ornées de jardins plan- 
tés d'arbrci fruitiers , surtout d'orangers et 
de citronniers. Le palais du gouverneur est 
situé au milieu de la ville, sur une colline 
isolée, et est entouré de murs ilanqués de 
tours. Darab renferme si.x mosquées et u ca- 
ravansérails ; les eaux y sont mauvaises. On 
y fabrique des toiles , des tapis et de la pote- 
rie } il y a une raffinerie de sel gemme dont 
les montagnes des environs renferment des 
mines. Environ 13,000 hab., sur lesquels on 
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compte 100 Juifs, rètinis dam un quartier 
sépare. On voit près de la ville des restes de 
raonumens antiques dont on admire les acu1p> 
tures , et il y a à Darabgberd des rochers 
d'où découle le moum , espece de pétrole li” 
quide d'une limpidité parfaite et d'une odeur 
agréable; ce pétrole passe cher, les Persans 
pour un hauiue miraculeux : on garde avec 
le plus grand soin la caverne des parois de 
laquelle il distille , et tous les ans le gouver* 
neur du district en fait extraire une petite 
quantité qu'il envoie à la cour de Perse. 

On attribue la fondation de cette ville à 
Darab , Gis de Bahmen , 8 ' roi de Perse , de 
la dynastie des Caianides ; elle a été en par* 
tic détruite à une époque inconnue , par un 
tremblement de terre. En 1794 cRc fut assié- 
gée par Loutf-Ali-klian , qui fut forcé à la 
retraite par un corps de troupes envoyé au 
secours de la garnison. 

DARAII , rivière, prov. , et ville de Bar- 
barie. DaxiiA. 

DARAMBARI, ville du Monomotapa. 
OMMAnint. 

OARAN , nom que les naturels de la Bar> 
baric donnent au l!aut*Atlas , c'est-à-dire à 
la partie de l'Atlas qui s'étend depuis Cbouk* 
ta, dans le Suse inférieur, jusqu'à 11 1 . à 
l'E. de Maroc. 11 parait dérivé de celui de 
Djris f qui , du temps de Pline, était appli- 
qué à cette chaîne par les indigènes. ' 

DAR AN AG OR, ville de l'Hind- 

ouslan anglais , présidence du Bengale, anc. 
prov. et à a 5 1 . N. E. de Dchly , dislr. et à 
19 1 . N. O. de Morad * abad , sur la rive 
gauche du Gange. Lat. N. 39° 17'. Long. E. 

75° 4 ® ■ 

DARAOÜÉH-EL-CHÉÏK-AMER , village 
de la Haute-Égypte, prov. de Thèbes, à 8 1 . 
N. d'Assouan, sur la rive droite du Nil. 11 
est habité par des Fellahs et par des Abab* 
déhs qui, de temps immémorial, sont les guides 
des caravanes dans le désert. Il commerce 
avec les Bicharyyns, qui y portent les produits 
de leurs troupeaux et prennent en échange 
de la toile et d'autres articles à leur usage. 

DARAl*OROM, /)araporum, ville de l'Hind- 
oustan anglais, présidence de Madras, anc. 
prov. et à 14 1 - S. E. de Caïmbétour, à quel- 
que distance de la rive gauche de l'Ambrad- 
dy. Lat. N. 10° 37'. Long. E. i 5 '. Elle 
est défendue par un fort en terre. Elle 
était autrefois très-grande ; vers la Gn du 
XVII** siècle, elle He présentait plus que des 
ruines : depuis 1800 on a commencé à la 
reconstruire sur un nouveau plan. Cette ville 



fulpriscen 1783 et rendue à la paixdei784; 
elle fut en i 8 o 5 le quartier général d'un corps 
de troupes anglaises. * 

BARASl, VaraseOj ville de rHindoustan 
anglais, pré.sidcnce de Bombay, anc. prov. 
d'Aureng-abad , à i 5 1 . i/s S. E. de Per- 
rainda, et à 39 1 . S. E d'Ahmed-nagor. 

DARBAKIl ou DARBACH, rivière de 
Russie, en Europe, qui prend sa source sur 
le versant orient, du Kochma-dagh , un des 
sommets les plus élevés du Caucase, forme 
la limite entre le Daghestan sept, et le Dagb- 
cfslan mérid., et va se Jeter dans la mer 
Caspienne, à 3 1 . i /4 de Derbent , après 
un cours de 17 1 . de l'O. à l’E. 

DARB.ANIA , pays de la Nigritic orient. , 
à trois journées O. du Babr-el-Abiad. Il est 
traversé par les montagnes d’Yba-Hossa oi'i 
se retirent lesChangallas. Leshabilans, nom- 
mes Dip|K)uras, parlent une langue diGTérente 
de celle des Cbangallas. 

DARBEIDA, village de Barbarie, dans 
l'empire de Maroc , prov. et à 5 s I. O. S. O. 
de Fez, et à 16 1 . S. O. de Salé, sur l’Atlan- 
tique. Les environs sont fertiles; la baie voi- 
sine a un bon ancrage. Près de là sont les 
ruines de la ville d'Anufoc ou Anafa , brûlée 
et démolie en 1468 p.irlcs Portugais. 

DARBUNG, rivière du Petit Tibet, qui 
prend sa source dans les montagnes neigeu- 
ses qui forment 1 a vallée de Songnem. Plu- 
sieurs torrens provenant de 1a fonte des nei- 
ges , l'alimentent et la rendent assez impor- 
tante; après avoir parcouru une grande 
étendue de pays, elle se joint au Sctiedje, 
à 3 1 . de Songnem, prés des frontières de 
rHindoustan. 

DARBY , comm. des États-Unis, état de 
Pen-sylvanie , comté de Delawarc, à 3 1 . 1/3 
N. E. de Chester, et à 3 I. 1/4 O. S. O. de 
Philadelphie, sur le Darby-creck, petite ri- 
vière qui se jette dans la Delaware. 1 ,004 
hab. Le village de Darby a 60 maisons. 

DARBY, cap sur la côte occid. de la 
Russie américaine, à 60 1 . S. E. du cap du 
Prince-de-Galles , et au N. O. de la baie de 
Chactoole. Lat. N. G 4 ** 13'. Long. O. i 65 " 34 ^- 

DARCHAN ou GANGARI, ville du Tibet, 
au pied des monts Gangdis, et au N. des lacs 
Mepang et Ravan-hrad. l.at. N. 3 i® 4 '* Eong. 
E. 78® 53 '’. Selon le voyageur MourcraD, 
elle est peu considérable et n'est composée 
que do quelques niaison.s en briques et d'en- 
viron 3 o tentes occupées par divers mar- 
chands cependant elle sert d'cntrcp«U aux 
marchandises expédiées de Lhas.sa à Ladak , 
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et n t'y tient une ecpcce de foire depuis le 
mois de juin jusqu*en octobre. 

DARDA, Ml’sssllaou Mumà uihor, bourg 
et forteresse de Hongrie, comitat de BAr«> 
njra, marche de Baranyawar, près de la rive 
gauche de U Drave , à i 1. 3/4 d'EszcK, 
et à 5 1. l/a N. O. de Dalya. Lat. N. 4^** 3B' 
i". Long. E. i6o 11' 34". 

DARDANELLES ( CANAL DES), Hel- 
LE8iK>iiTes , détroit qui sépare l'Anatolie de 
la presqu'île d'Âkttché-Ovassi ( Chersonetus 
T'hracice ) , dans la Turquie d'Europe , et qui 
établit une communication entre l'Archipel et 
ia mer de Marmara. Sa longueur est d’envi- 
ron i3 I. , et sa plus grande largeur, c'est- 
à-dire entre les tumulus connus sous les noms 
de tombeau d'Ajax et tombeau d'ilccube , 
d'i 1. i/q. C'est sur les rives de ce détroit 
qu'étaient autrefois situés les châteaux de 
^stos et d'Abydos , le premier en Europe et 
l'autre en Asie. La distance mesurée avec 
soin entre ces deux points , ou plutôt entre 
le cap Nagara et la côte d'Europe, est d'i/a 1. 
Sestos et Abydos sont aujourd'hui en ruine ; 
mais on a construit a nouveaux forts un peu 
plus au S., dans l'endroit le plus resserré du 
canal , vers le point où sa largeur n'est que 
de 8 à 900 toises ; de ces deux forts , celui 
d'Europe se nomme Kilidh bahr et celui d'Asie 
Hissar-Sultani : on les appelle communé- 
ment les Nouvelles-Dardanelles. Ce canal of- 
fre beaucoup de courbures et est rempli de 
bas'fonds; le passage en est bien défen<lu , 
non-seulement par les châteaux d'Europe et 
d'Asie, mais encore par plusieurs batteries 
placées convenablement sur scs bords , et 
contenant plus de 3ao pièces d’artillerie j 
CCS batteries ont été établies par divers ofli- 
ciers français en 1807, époque à laquelle une 
flotte anglaise , qui eut la témérité de fran- 
chir ce passage, y fut très-maltraitéc. L'an- 
cienne Dar Janus f qui était située sur ce ca- 
nal , lui a probablement fait donner le nom 
qu'il porte. 

DARDESHEIM, ville des États Prussiens, 
prov. de Saxe, régence de Mag<lebourg, cer- 
cle d'OchsersIeben , sur une colline, à 4 
N. O. d'Iialberstadt , et à 8 l. i/4 S. S. E. 
de Brunswick. Elle a i église et 1 hôpital. 
1,3 17 hab. 11 y a des carrières de pierre do 
taille dans les environs. 

DARDILLY , village de France, dép. du 
Rhône, arrond. et à 1 1. i/a N. O. de Lyon, 
cant. de Limonest. i,3oo hab. Les carrières 
des environs contiennent une grande quan- 
tité de fossiles où l'on trouve des cornes 



d'ammon, des bélcmnitcs, des gi*yplHlcs, des 
limaçons entici's , des biiitrcs , et d'autres 
parties de poissons , adhérentes à des frag- 
mens de cornes d'ammon. 

D.^R-EL-ABID , contrée de Nigritic, au 
S. du Darfour, et à l'O. du pays des Chi- 
louks; elle est montagneuse et bien arro>éc. 
Les habitans sont sauvages et vont entière- 
ment nus. Leurs cabanes sont rondes et en 
terre. On prétend que le roi de Bergoii fait 
souvent faire des incursions dans ce pays , 
pour enlever des liabitans qu'il réduit en es- 
clavage. 

DARELBEDA , village de Barbarie. 
Darbeida. 

DAR-EL-NAHAS , pays de Nigritic, au S. 
du Darfour. 11 y a des mines de cuivre, ainsi 
que l'indique son nom. 

DAREMPOUKY , Dantmpoory , ville de 
rilindoustan anglais , présidence de Madras , 
anc. prov. de Salem et Barahmahl , dans les Gliat* 
tes orient. , sur un atlluent du Pennar, à 1 3 I . 
N. de Salem, et à 4® k O. de Pondichéry. 

DAREN-SEE , lac de France, dép. du 
Haiil-Rbin , arrond. de Colmar, dans l.i val- 
lée de S*. Grégoire, à i I. cnviioii de AIuii- 
ster. Excepté du côté de Munster, il est en- 
touré de montagnes et de rochers couverts 
de sapins. 11 est très-profond, et l'eau en est 
très-agitée avant et durant les orages. Ce lac 
jette sur scs bords des pétrifications et des 
coquillages fossiles. 

I).\RENT, rivière d'Angleterre, comté de 
Kent, latlie de Sutton-at-Hone , qui a sa 
source dans le hundred et près de Wester- 
ham, et sc joint à la Tamise près de Dart- 
ford , après un cours de 7 1. du S. au N. 

DARFO, village du roy. Lombard-Véni- 
tien , prov. et à lo l. N. E. de Bcrgame , 
distr. et à 3 1. S. S. O. de Breno, et à 'j 1. 
f/4 N. Ë. du lac d'Iseo, dans le val Canio- 
nica , sur la rive gauche de l'Oglio. On y fait 
commerce de soie , de fer , et de bois. i,aoo 
liabitans. 

dAr-fôq, pays de Nubie , dans la partie 
mérid. du roy. de Sennaar , sur 1a rive gau- 
che du Tournât. 11 est montagneux, couvert 
de bois , et entrecoupé de torrens ^ les forets 
sont remplies de bétes fauves. Les habitans 
sont idolâtres et ont des moeurs farouches. 

DÂR-FOUNGARA , pays de Nigritic, dans 
la partie mérid. du Darfour. 

DARFOUR ( Pats de Focs ) , roy. de Ni- 
gritic , à rextremité orient, de cette grande 
contrée de rAfrique, entre ii® et iC" île 
lat. N. , cl entre aS** 3o' et 37'» 3u' de long. 
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E. ; borné au N. E. par la Nubie, à l’E. par 
le Konlofan , au S. et au S. E. par le pays 
(les ChUouks , et à l'O. par le Dâr-KouUa et 
le Baghenne. Sa longueur du N. au S. peut 
être évaluée à isS 1. , sa largeur à 8o I. , et 
sa superficie à environ 9,600 1 . On n*y trouve 
ni rivières considérables , ni lacs d'une grande 
étendue. Durant une partie de l'année, le 
sol , échauffé par les rayons d'un soleil brû* 
lant , présente l'aspect de la plus grande sté< 
rilité J mais ù la saison des pluies , qui com- 
mence à la mi-juin et finit à la roi-septembre, 
les campagnes abondamment arrosées et tra- 
versées dans tous les sens par une multitude 
de lorrcns , se couvrent d'une agréable ver- 
dure. Parmi les vents dominans, le plus nui- 
sible est celui de S. appelé heboub : il est 
très-chaud. Ce pays n'est pas malsain. Les 
eaux des puits sont moins légères que celles 
du Nil; lorsqu'elles ont été renouvelées par 
les pluies, elles ont uuu funeste influence sur 
la santé. 

L'agriculture est la principale branche 
d'industrie de ce pays j rinsirument dont on 
SC .sert pour remuer la terre , est une espèce 
de houe nommée solkub , qu’on conduit à 
la main. On ensemence les terres à l'épo- 
que de la saison des pluies : alors , pour 
honorer et pour encourager le plus utile des 
arts, le souverain, accompagné de sa cour, 
SC rend au milieu des champs, trace quel- 
ques sillons , et y dépose la semence de sa 
propre main. Le froment vient en petite 
quantité ; aussi n'y a-t-il que les gens riches 
qui en mangent. Les principaux grains sont 
le mais, le dokoun, et le kassob; ces der- 
niers sont deux espèces de millet dont les 
semailles se font en septembre. On cultive 
en outre des melons d'eau, des courges , du 
chanvre, du poivre de Cayenne, et du tabac 
qui parait être une production indigène. Les 
femmes et les esclaves sont chargés de la ré- 
colte. Quand le grain est séparé de la paille, 
on rcnfuuil dans la terre, où il se conserve 
assez bien jusqu'au moment de la consomma- 
tion ; la manière de le préparer en aliment 
est très-simple : après lavoir moulu cl cuit, 
ou r.issaisonnc avec «lu lait ou une herbe un 
peu acide j rtis.ige du beurre est presque in- 
connu. La partie mciid. «lu Darfour est la 
plus productive, parce «|u'clle est mieux ar- 
ro.sée que* le.s autres^ cependant les végétaux 
croissent facilement partout. Les forets sont 
nombreuses et couvrent somcnl un sol très- 
propre à la culture; les arbres sont en géné- 
ral remarquables par leurs fortes épines, par 



U dureté et rincorruptibilitc de leur bois ; 
plusieurs fournissent de la gomme, d'autres 
portent de petits fruits rouges à noyau , et 
agréables par leur douceur , etc. ; on y trouve 
peu de tamariniers , de platanes , et de sy- 
comores ; ces forêts recèlent un grand nom- 
bre d'animaux sauvages , dont plusieurs , tels 
que le lion, le léopard, 1a panthère, lliyènc, 
le chacal, le rhinocéros, et le loup, sont 
redoutables par leur férocité ; quelquefois 
des troupes d'byènes et de chacals se répan- 
dent dans 1a campagne, pénètrent dans les 
villages pendant la nuit, et y font un car- 
nage affieiix ; il y a aussi des éléphans , des; 
girafes, des renards, des chats sauvages, 
des singes, etc.; les autruches et d'autres 
oiseaux de diverses espèces et d'un beau plu- 
mage, sont communs dans tous les lieux. 
Des crocodiles répandent la terreur sur le 
bord des rivières. 11 y a peu d'animaux do- 
mestiques; les chevaux et les unes sont rares, 
mais il existe beaucoup de chameaux et de 
dromadaires; les moutons sont inférieurs à 
ceux de l'Égypte et ne donnent qu'une toison 
grossière. Les chèvres sont nombreuses et 
ont une chair excellente; il en est de même 
du gros bétail. Les minéraux les plut abon- 
dant sont le granit, les marbres de dificren- 
tes espt'ces , et l'albùtre ; il y a du nitre en 
abondance ; un district fournit de beau sel 
fossile. Quant aux métaux , il parait que le 
pays n'en contient que fort peu. Les arts sont 
encore dans l'cnfaiicc chez les Darfouriens; 
cependant il y a parmi eux des orfèvres, des 
forgerons, des menuisiers, et des 'maçons ; 
on y prépare les cuirs, et l’on y fabrique les 
munitions de guerre. 

Le Darfour fait avec l'Égypte un com- 
merce considérable. Les esclaves des deux 
sexes que le roi fait enlever chaque année 
dans les contrées voisines, l'ivoire, les cor- 
nes, les dents, et les peaux de rhinocéros*, 
les plumes d'autruche , les gommes, le pi- 
ment , les pcrroquct.s , et un peu de cuivre 
blanc, sont les principaux objets d'expor- 
tation ; on y importe des ornemens de toutes 
sortes et de jicii de valeur, du verre, de» 
armes , du soufre , des draps d'Ég^'plc et de 
France, plusieurs élolfos de coton et de 
laine , des soieries , des bonnets rouges de la 
Barbarie , des chaussures , de petits tapis , 
une grande quantité de papier â écrire , «les 
médicameiis, des épices, du café, etc. Le 
coinincrce se fait généralement par échange, 
et les marchés se font par l'entremise de 
courtiers ; quelquefois le prix d'achat C'^t 
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payé en pUatrcs d’Espagne, U seule mon- 
naie qui ait cours en cc pays, mais on les 
convertit presque toujours en colliers cl en 
bracelets pour les femmes. Le ratlc du Caii*e 
est le seul poids en usage, et le quintal varie 
suivant le genre de marchandises : il faut 
lao ratles pour le tamarin, iia pour la 
gomme, ito pour l’ivoire, et loo pour les 
plumes d’autruche. La mesure linéaire est le 
pik de Constantinople; la mesure de capa- 
cité est le reyk., qui équivaut à l’ardcb du 
Caire, et se subdivise en 20 modds. Le 
transport des marchandises se fait par des 
caravanes qui SC réunissent à Soueny , dans 
la partie sept, du royaume, et descendent 
à Siout; elles ne partent pas toujours à des 
époques fixes : quelquefois le Darfour en en- 
voie plusieurs dans une année en Égypte; 
le plus généralement il s’écoule deux ans 
sans qu’il en parte une. Elles ont de grands 
dangers à courir de la part de 2 tribus ara- 
bes , les Cubbabycb et les Bedeiats , qui 
errent sur les confins du royaume; mais les 
hommes armés qui les accompagnent les 
garantissent ordinairement du pillage. Les 
caravanes du Darfour sont les plus considé- 
rables de celles qui viennent de l’intérieur 
de l'Afrique : elles se composent ordinaire- 
ment, au départ, de a, 000 chameaux escor- 
tés de 1,000 hommes; mais quelquefois on 
compte plus de 10,000 chameaux chargés, 
tandis qu'au retour leur nombre est dimi- 
nué des trois quarts, attendu que les mar- 
chandises d'importation sont bien inférieu- 
res en volume et en poids à celles d'exporta- 
tion. 

Ce pays a aussi avec La Mecque des rela- 
tions mercantiles , combinées avec les pra- 
tiques de la religion. Pour sc rendre dans 
cette ville, plusieurs des voyageurs vont pas- 
ser au Caire , quoique le chemin soit plus 
court de moitié parSuakemet Djcddah; mais 
la traversée de la Nubie, infestée de hordes 
avides de pillage , présente beaucoup de. dan- 
gers. 

Les habitans du Darfour, dont le nombre, 
suivant Brown, ne dépasse pas 200,000, 
professent rislamtsmc ; ils n’ont pas tous la 
même origine ; les uns sont autocthones, les 
autres' sont venus des bords du Nil ou des 
régions occid. Ils vont 1 a tête cl les pieds 
nuds , quelques-uns portent des sandales : 
leur vêtement consiste en une simple chemise 
de toile; les gens aisés portent par-dessous 
un caftan et un calcron. Les femmes ont 
une ceinture autour des reins et sc drapent 
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les épaules avec un morceau de toile; les filles 
ne quittent le rahadli que lorsqu’on les marie : 
leurs têtes sont couvertes de petites tresses 
ointes, ainsi que le corps, d’une pûte com- 
posée de suif de mablcb et de spiga celtica. 
Les Darfouriens font subir à leurs filles l'opé- 
ration de l’excision. 

L’usage de la pierre à bâtir leur est in- 
connu; leurs maisons »ont construites eu 
argile, n’ont qu’un rez-de-chaussée, et se 
composent ordinairement de 3 pièces : le 
iionga f où sont renfermées les provisions 
et tout le mobilier de la famille; le kournac, 
lieu de travail et de repos; et le sukteia, 
pièce réservée aux femmes; une maison qui 
contient 2 donga, 2 kournac et 2 sukteia, 
passe pour fort belle et ne convient qu’à un 
homme de la première classe. On compte 
au Darfour une dizaine de villes, entre au- 
tres Cobbé , qui est la capitale. Les villages 
sont assez nombreux relativement à la popu- 
lation , mais les plus grands contiennent à 
peine quelques centaines d'habitans. Le sou- 
verain habite rarement Cobbé ; sa résidence 
habituelle est à une petite distance de là 
dans un lieu appelé El-Facher. Cc monarque 
est absolu , suivant l’nsage des pays mahomé- 
tans : à la vérité il ne peut pas violer le koran, 
mais à cela près , sa volonté est sans bornes; 
néanmoins les foukkaras ou ministres de la 
religion , ont le droit de lui faire des remon- 
trances, qui sont presque toujours sans effet , 
parce ((ii'iU ne peuvent les appuyer par la 
force. Un corps plus redoutable pour le sou- 
verain que celui des prêtres, c'est l'armée : 
s’il a le malheur d'encourir la haine de ses 
troupes , il est bientôt déposé ou étranglé. A 
sa mort la couronne passe à son fils aîné , 
s’il est en état de gouverner ; <lans le cas con- 
traire, le membre de sa famille le plus en 
faveur parmi le peuple , monte sur le trône. 
Les revenus du monarque sc composent des 
droits d'entrée et desortie des marchandises, 
des amendes payables en denrées par les- 
quelles on rachète la plupart de délits et 
parfois le meurtre , des presens que font les 
grands et les marchands riches , dos sommes 
que paient les tribus arabes du voisinage pour 
obtenir la permission de faire pâturer leurs 
troupeaux sur le territoire du royaume; en- 
fin des bénéfices qu'il retire du commerce 
qu’il fait lui -môme, en important et expor- 
tant une immense quantité de marchandises , 
pour lesquelles il trouve des débouches que 
ne pcMivent sc procurer les simples particu- 
liers. 11 est le maître absolu des biens-fonds, 
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Cl Ici donne à scs sujets mo/ennKnt une rc> 
devance du dixième de U récolte, payable en 
nature. Ainsi que les fokkaras , les cheykhs 
exercent un grand pouvoir sur les habitans, 
et c*cst parmi eux que le rui choisit le cadi, 
qui est chargé de rendre la justice ; les juge* 
mens de ce fonctionnaire sont sans appel, et 
tout est jugé par tradition , car il n'y a au* 
cunc loi écrite. 

Quoique la religion de Mahomet soit gé- 
néralement professée dans le Darfour, les ba> 
bitans n ont pas cette austérité de mœurs et 
ce goût pour la vie domestique , qui caracté- 
risent les Orientaux ; iU sont joyeux et en- 
clins au plaisir. Les femmes ne sont pas ren* 
fcniiccs; elles ne portent pas meme de voile, 
excepté celles des premières classes. En dé- 
pit du prophète, les deux sexes s'enivrent 
très-souvent d'une liqueur forte appelée mé- 
rissah; le sultan ayant proscrit cette boisson 
par une loi sévère , qui punissait de mort les 
hommes , et qui condamnait les femmes à 
être tondues , le nombre des coupables se 
trouva si grand, qu'on fut forcé de les laisser 
sans punition. Les mœurs ne sont pas plus 
respectccs que la sobriété , et une extrême 
dissolution règne dans les relations d'un .sexe 
avec l'autre. La polygamie est illimitée : le 
sultan a plus de loo femmes, et on lui 
compte plus de 20 enfans mules ; les grands 
ont quelquefois jusqu'à 3 o femmes, outre un 
nombre considérable d'esclaves. Les liens les 
plus rapprochés du sang ne sont pas tou- 
jours un obstacle à l'union conjugale : on voit 
souvent le frère épouser sa sœur, et le père 
s'unir à sa fille. Au reste, la jalousie n'est 
pas , au Darfour , le partage des maris : ils 
voient d'un œil tout-à-fait indulgent les infi- 
délités do leurs femmes, poun'u qu'ils en re- 
tirent quelquci avantages. Insensibles à l'hon- 
neur , et reganlant comme chimérique le 
droit de propriété , les liabitans de cette con- 
trée demi-sauvage se servent de toutes les 
ruses , de tous les moyens possibles pour 
tromper ceux avec qui ils ont des rapports ; 
ils s'emparent de tout ce qui tombe sous leurs 
mains , quand iis peuvent le faire impuné- 
ment. Les faquios sont les personnes qui 
jouissent parmi eux de la considération la 
plus distinguée : ils sont à la fois prêtres et 
savans, c'est-à-dire qu'iU sont en état de lire 
le Coran et qu'ils le piéchcnt au peuple Les 
troupes ne se distinguent ni par la valeur, ni 
par la discipline , mais clics endurent d'une 
manière admirable la faim, 1a soif, et la fa- 
tigue j 011 en porte le nombre à 3 o, 000 hom- 



mes répartis en 3 corps : la cavalerie , compo- 
sée dos principaux habitans, les hommes mon- 
tés à dromadaires, et l'infanterie. 11 n'y a 
que la garde du roi qui ait des fusils , le reste 
est armé de lances, de boucliers, et de sa- 
bres ; CCS troupes ont aussi quelques pièces 
de canon. 

Telles sont les notions que les voyageurs, 
et particulièrement Brown, nous ont laissées 
sur le Darfour, pays encore imparfaitement 
connu. 

DARGAGIN , village de l'oasis de Kliar- 
geb, en Afrique. DsKAxiif. 

DARGAN, ilc de la mer Caspienue. 
Dac.ada. 

D.kRGUEL, fort de Russie, yoyez Da- 

aiELA. 

DAR-GORISE, pays de Nigrilie , dans les 
montagnes du Kordofan , à environ 60 1 . S. 
S. O. d'ibéit. Une tribu formidable de Nu- 
bas y habite; elle est roahométaue. 

D.\RGUN , bourg du grand-duché de 
Mccklcnbourg'Schwerin , duché de Mecklen- 
bourg-Gustrow; chcf-lieu de baill. , sur un 
ruisseau qui va se jeter dans la Dcene, à 3 1 . 
3/4 S. E. de Gnoyen , et à 10 I. E. de Gus- 
Irow. Il y a I château, i église, des fabri- 
ques de toile, 1 distillerie d'eau-dc-vie de 
grain, et 1 teinturerie. 11 s'y tient a foires 
par an. 710 hab. 

Le baill. de Dargun renferme i bourg , a 3 
villages, et 4i9^9 hab. 

dAR-HOUMMAR, pays de Nigritie , dans 
le Kordofan , à l'O. d'ibéit. Il est peu fertile 
et couvert de rochers. Un foukkara y rend U 
justice. 

DARIELA, fort de Russie, gouv. de Géor- 
gie, sur la limite de l'Europe et de l'Asie, 
au milieu du Caucase, dans le défilé dont il 
a pris le nom , et qui était anciennement ap- 
pelé Porte Caucasienne ; sur la rive droite du 
Térok, à 3 a I. i/a N. de Tiflis. Il est b&ti 
immédiatement au-dessous de l'ancien fort 
qui était situé sur un i*ocher presque inac- 
cessilde, et qui est maintenant en ruine; il 
est entouré de murs protèges par des palis- 
sades : ces fortifications s'étendent même au- 
delà du (Icuvc , sur lequel un a jeté un pont 
de bois, en sorte que ce passage d'Europe en 
Asie SC trouve extrêmement bien gardé , et 
quiconque veut le traverser est obligé de pas- 
ser dans la forteresse môme , où l'on est sou- 
mis à une quarantaine de 4 jo^r*« plus, si 
la peste a régné en Géorgie quelque temps 
auparavant. La forteresse ne renferme que 
quelques }>clitcs habitations et une bonne 
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garnison. Quant au déOlé , il ircst plus aussi 
étroit qu'il était anciennement, et il a été 
considérablement élargi depuis la construc- 
tion de ce nouveau fort. 

DARIKN (ISTHME DK), en Amérique. 

. Panama (Isthme de). 

DARIEN , comm. des États-Unis, élat de 
Connecticut, comté de FairSeld , à 27 1 . S. 
O. de Hartford. 1,136 hab. 

DARIKN, ville des États-Unis, état de' 
Géorgie f cbeMicu du comté de Mac-lntosh, 
sur la plus sept, des 3 branches que TAlata- 
malia forme à son emboucbure dans l'Atlan- 
tique, ^ 30 1 . S. S. O. de Savannab , et à 
5 y I. S. K. de MÜIedgeville , par 3 i* u 3 ' de 
Ut. N. et 83 ** 57' de long. O. Elle a i église 
prcsbjrtériennc. Le commerce y est florissant 
depuis peu de temps \ mais la navigation est 
génee par une barre qui sc trouve à l'embou- 
chure de U rivière. 1 ,000 hab. 

DARIKN , golfe formé par la mer des An- 
tilles , sur la côte sept, do Colombie, entre 
le cap Braha à 1 * 0 ., et celui de Mamon à l'K., 
entre 7" 5 o' cl 10® 13' de lal. N. , et entre 
77® 55 ' et 79® de long. O. Les côtes en sont 
presque partout hérissées de rochers inacces- 
sibles, et ne présentent que vers TO. et le S. 
des atléragcs propres au débarquement. Parmi 
les fleuves qui débouchent dans ce golfe , 
l'Atrato est le plus considérable. 

DARIEN , rivière de Colombie. yoje% 
Atsato. 

DARIEN , province de Colombie , bornée 
au N. O. par celle de Panama, au N. par le 
golfe de Darien, à TE. par la prov. de Car- 
tbagène , au S. par celle de Cboco, et à l'O. 
par rOcéan paciflque. Elle a, de TE. à l’O. , 
68 1 . de long, et 5 o 1 . de large du N. au S. 
C'est en général un pajs montueux , entre- 
coupé de plaines extrêmement fertiles , et ar- 
rosé par un grand nombre decours d'eau, dont 
les plus considérables sont l'Atrato elle Gua- 
cuba ] quelques-uns charrient de l'or. L'air , 
à la fois trop huqiidc et trop chaud , y est mal- 
sain : le végétation y est partout d'une force 
surprenante. Ce pays est peu habité et peu 
cultivé J il ne produit que du cacao , du tabac 
et du coton en petite quantité. 

Cette province est la première du royaume 
de Tcrre-Fcrmc où les Espagnols ont formé 
des éUblisscmeiis ; mais l'insalubrité du cli- 
mat et la férocité indomptable des indigènes 
les ont forcés d'en abandonner un grand 
nombre. 

DARIEUGRAND, trois pics des Pyrénées, 
en France, dép. des Hautes-Pyrénées, arroud. 
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et .1 4 1 - 3/4 S- d'Argelès , cant. d’Aii- 
cun. Ils sont à 1/4 de I. l'un de l'autre. 11 y 
a , un peu au N. , un lac de même nom. 

DARION , village des Pays-Bas , prov. , 
arrond. , et ii 6 I. 1/3 de Liège, cant. et à 
1 I. 1/3 de Waremme. 99 liab. 

DAR'KAB, désert de Nigritie , qui sépare 
le Darfour et le Kordofan du pays des Cbi- 
Jouks. On emploie 8 jours à le traverser : il 
est fréquenté par les Arabes Bedcyat. 

DAR-KARKA, pays de Nigritie, dans U 
partie sept, du roy. de Bournou, entre le 
Balir-el-Gaxel et Kancm. 11 est arrosé par le 
Balir-cl-Foydh , et habité par les Bédouins 
Korg. 

DARKE , comté des États-Unis, dans la 
partie occid. de l'état d'Ohio. Le chef-lieu est 
Grccnvillc. 3,777 

DARKEHMEN , ville des États Prussiens , 
prov. de la Prusse orientale , régence et à 
5 1 . 1/4 S. S. O. de Guinbinncn , et à 33 I. 
E. S. E. de Kônigsberg ; chef-lieu de cercle, 
sur l'Angerap. Elle a des fabriques de toile 
cl de drap , des tanneries, et des brasseries. 
On y fait commerce de blé. 1,937 hab. 

Le cercle de Darkehmcn renferme 1 ville , 
7 paroisses, et 3i,io5 bab. 

DARKING , ville d'Anglc^rre. Doa- 

XINC. 

DAR-KOUGA , pays de Nigritie, dans le 
Bagbermé , sur le bord méridional du lac 
Fitrc. Il parait identique avec le Cauga d'E- 
drisi. 

DAR-KOULLA , pays de Nigritie , au 
S. E. du roy. de Bournou, dont il est tri- 
butaire, au S. du Bagherué , au S. 0 . du 
Bergou et du Darfour, et à l'O. de l'empire 
des Chilouks. On ignore scs limites vers le 
S. et vers l'E. : son étendue est considérable. 
Celte contrée, située au centre de l'Afrique, 
est une des moins connues de cette vaste pé- 
ninsule ; on sait cependant que c'est un pays 
humide , marécageux , arrosé par uii grand 
nombre de rivières , et rafraîchi par plusieurs 
lacs. Le sol est composé d'une argile très- 
épaisse , qui donne une grande vigueur à la 
végétation. On voit des arbres dont le tronc 
creusé peut former un canot capable de con- 
tenir dix personnes. Les babiUns sont, les 
uns noirs, les autres d'une couleur rouge ou 
cuivrée ; ils ont une prononciation nasale , 
mais leur idiome est simple et facile à com- 
prendre. Ceux qui habitent au N. E. sont 
soumis à l'autoritc d'un roi : les antres sont 
divisés en petites tribus. Les premiers con- 
duUeut des esclaYCs dans le Bergou et le Dax- 
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four, où Us les échangent contre du sel : le 
prix oi*dinaire est de la livres pour un mùlc 
de II à la ans , et de i 5 pour une femme. 

DARLASTON , paroisse d'Angleterre , 
comté et à 6 1 . S. de Staflbrd , et à i 1 . i /4 
E. de Wolverhamptou , hundred de Seisdon. 
5 , 58 o hab. 

DARLEY, ville d'Angleterre, comte et il 
6 1 . N. N. O. de Derby, cl i a I. S. E. 
de Bakewell, hundred d'Higb'Pcak. 1,175 
babitans. 

DARLINGTON , ville d'Angleterre , 
comté et a 6 1 . i/a S. de Durham, ward de 
son nom, sur le Skern , qu'on y traverse sur 
un pont en pierre de trois arches. Elle a une 
église construite en t iGo , et surmontée d'une 
flèche qui a 180 pieds de hauteur \ de belles 
halles, et des boucheries très^commodes. Il 
y a une multitude de métiers pour la fabrica* 
tion des toiles et des étoffes de laiuc , plu- 
sieurs filatures de laine et de lin , des usines 
à fer, et une machine ingénieuse pour tailler 
et polir les verres d'optique. Le commerce et 
les manufactures occupent plus des deux tiers 
des habiUus. 11 s'y tient 7 foires par an. Elle 
envoie deux membres au parlement 5 , 750 
bab. 11 y a, dans les environs, a sources mi- 
uéralcs , dont une est trcs^cflicace contre le 
scorbut. 

DARLINGTON, distr. des États-Unis, 
dans la partie N. E. de l'état de la Caroline 
du Sud , entre la Grande-Pedee et le Lyn- 
chcs-creek. 10,949 bab. , dont 4«4y^ eacla- 
ves. Le chef-lieu , qui porte le même nom , 
est à a 4 L E. N. E. de Columbia. 

DAR-MARRA , pays de Nigrilie , dans le 
Darfour, à 5 o 1 . S. de Cobbé. 

DARMOUT, bourg de la Nubie turque, 
à 14 1 * S. d'Assouan , et à 39 1 . N. E. de 
Deyr, partie sur un rocher escarpé de la rive 
droite du Nil, et partie sur une ile. L'on y 
voit encore les ruines d'une petite ville, que 
les Nubiens nomment Ebniet-el-Kufcra ( ba- 
timent des inhdèles). 

DARMOUTH ou ONGLA , rivière de Ma- 
dagascar, dans le pays des fiuqucs. Elle des- 
cend du versant occid. des monts Ambolis- 
ménes , coule vers l'O. , et se jette dans la 
baie Augustin, sous le tropique du Can- 
cer, après un cours d'environ 55 1 . 

DARMSTADT , ville capitale du grand- 
duché do Hesse-Darmstadt, chef-lieu du U 
prov. de Starkenburg et de bailliage , sur le 
Darm , à 5 I. i /4 Francforl-sur-ic-i\lain , 
a 7 I- 3/4 S. E. de Mayence, et à 108 1 . E. 
N. E. de Paris. Lal. N. 49 ** 56 ' a 4 '^ Long. 



E. 6 ° i 4 ' 34"- Résidence du grand-duc ; aiége 
du gouvernement , d'une cour supérieure 
d'appel , et d'un tribunal criminel. On la di- 
vise en vieille et nouvelle ville : la vieille 
ville, entourée d'une ancienne muraille, est 
intérieurement sombre , et n'a rien de remar- 
quable ; la nouvelle, aussi entourée de murs, 
est bien bâtie et a des rues larges, propres 
cl bien éclairées de nuit. Darmstadt a 5 pla- 
ces publiques : ses plus beaux édifices sont 
le palais ducal, orné de beaux jardins, le 
palais du prince héréditaire , la salle d'as- 
semblée des États , le bâtiment destiné aux 
exercices militaires, édifice unique dans son 
genre; la caserne d'artillerie , la salle d'opéra , 
et l'église principale, qui contient les tombeaux 
des landgraves , anciens princes de ce pays. 
11 y a , en outre , dans cette ville , i égUse 
calviniste , i synagogue , 1 hospice d'orphe- 
lins , I liùpital , I maison de force , 1 gym- 
nase avec la professeurs, 1 école militaire, 
1 d'équitation , t de dessin , 1 société bibli- 
que, I bibliothèque de 1 00,000 vol. , et un 
muséum contenant 1 galerie de tableaux et 

I cabinet d'histoire naturelle. On y trouve 
quelques fabriques de draps eide toile, et des 
tanneries. 1 8,800 hab., la plupart luthériens. 

Les environs de Darmstadt , du côté des 
montagnes, alfrcnt des vues très-variées ; on 
y voit un rocher appelé Karshol , qui renferme 
de l'aimant. 

Le bailliage de Darmstadt a iG,o 5 o bab. 

DARNAC, village de France, dép. de la 
Haute-Vienne, arrond. et à 3 1 . 1/4 N. N. 
O. de Bellac, et à 11 1 . i/a N. N. O. de 
Limoges, cant. du Dorât, sur une hauteur 
dont le pied est baigné par la Vienne. a,o 4 ; 
habita ns. 

DARNETAL, bourg de France, dép. de 
la Seine-liiféricurc , arrond. et à 3,4 de 1 . E. 
de Rouen ; cbef-liea de cant. , sur l'AubcUc. 

II y a un grand nombi*e de manufactures de 
drap, de flanelle, de tissus de coton, de 
couvertures, et d'indiennes; des filatures de 
coton , dos teintureries à grand teint , et de» 
papeteries. 5 , 800 hab. 

DARNEY , ville de France , dép. des Vos- 
ges , arrond. et .1 5 1 . a /3 S. de Mirccourt, 
et à 7 1 . S. O. d'Épinal ; cUef-licu de cant. , 
sur la rive droite de la Saùiic. C'était autre- 
fois une place-forte. H y a un hùpital \ on y 
fabrique des couverts de fer élamc et de la 
potissc. Il s'y tient G foires par an. 1,370 
linbitaiis. 

DAKNLKY , lie de l'Australasie, dans le 
détroit de Torres , cotre la Nouvellc-Uol' 
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lande et la Nouvellc-Guiocc. Lat. S. 9^ 
3o''. Long. E. 140*^ 39'. Elle a environ 5 I. 
de tour. Des collines et des plaines y alter- 
nent; le sol est couvert d'une riche végéta- 
tion. Les habitans, d'une forte complcxion et 
d'une haute stature ^ vont enlièrement nus 
et se tatouent; les femmes, beaucoup moins 
grandes que les hommes, portent un tablier 
qui descend jusqu'aux genoux. Des cabanes 
de forme conique composent des villages or- 
dinairement situés sur U côte; dans chaque 
c.'tbane 011 voit quelques crânes liumains , 
ainsi que des mains suspendues par un cor- 
don autour d'une image de bois peinte et dé- 
corée d'une manière bicarré : horrible spec- 
tacle, qui fait supposer que ce peuple olfre 
des sacriHces humains aux dieux qu'il s'est 
forgés. L'arc , les flèches , 1a lance et de lon- 
gues massues sont les armes dont sc servent 
CCS indigènes; ils ont des canots de 5o à jo 
pieds de long , dont plusieurs sont peints et 
sculptés d'une manière curieuse. D'après 1a 
construction de leurs cabanes et la fabrica- 
tion de leurs armes et de leurs canots , ils 
paraissent avoir fait plus de progrès dans les 
arts que les habilans des lies voisines. On a 
lieu de croire qu'ils sont perfides. 

DAROCÂ, ville d’Espagne, prov. et à 7 I. 
i/q s. E. de Calata^iid (Aragon) , sur la rive 
droite du Xiloca , dont les débordenicns y ont 
•ouvent causé de grands ravages. Elle a une 
collégiale , G autres églises , 6 couvens , 3 hô- 
pitaux, et des casernes de cavalerie. 5, 000 
hab. Aux environs il y a des mines de jais et 
un lac salé, qui approvisionne la ville. 

On prétend que cette ville a été fondée par 
les Celtibérieni. Alphonse la conquit sur 
les Maures en 1 1 a3. 

DAROeZ (KIRAL\), bourg de Hongrie, 
comitat et à 5 1. 3/4 ScaÜimar, 

marche de Kraszna-Kosc , sur les bords de la 
Kraszna. 11 est peuplé de Hurigrais cl de 
Valaques. 

DAROUR , Daroor, ville de THindousUn , 
dans les états du Micam, anc. prov. d’Aii- 
reng-abad , sur la rive droite de l«*i Koundga , 
à 10 1. S. E. de lUiyr, et â 34 1 E. S. E. 
d’Ahmed-nagor. Lat. N. i8° 49 - Dong. E. 

7 3" 5g' 

DAROUT - ACHMOUN , village de la 
Moycnne-Égypte , prov. et ù g 1. S. de Mi- 
nyéh , sur le bord orient, du canal Joseph. 
11 y avait autrefois un poste nommé llermo- 
poUtana^phjrlace y où l'on percevait un droit 
sur les marchandises descendant de la Haute- 
Égypte. 



D A R T 36i 

DAROUT -EL- CHERYF , bourg de la 
Moyciinc-Égyple , prov. et â i 3 1 . S. S. E. 
de Minyéh , et à i 3 1 . i,a N. O. de Siout , 
près du canal Joseph. Prés de ce lieu, à 
Derouch-Sarab'Amoun , était jadis un poste 
formant la frontière de rUcptanomidc et de 
la Thébaidc : on l'appelait Thebaica-phy- 
lace . 

D.\R-R()UMA , pays de ^igritic, dans la 
partie $. ü. du roy. de Bergou. Le sol, mêlé 
de sable et d'argile est peu productif; aussi 
cette contrée n est-elle habitée que par un 
petit nombre de tribus idolâtres. 

üAr-rungo, pays de Migritie , dans la 
partie S. O. du roy. de Bergou. 

DART , rivière «l'Angleterre, comté de 
Devon. Elle prend sa source dans la forêt de 
Dartmoor , coule vers le S. K. , passe ù Tol- 
ncss,ct se jette dans la Manche, à Dart- 
mouth, après un cours de la 1. 

u.\r-tama , pays de Nigritic, dans le 
roy. de Bergou. 

HARTFORD, ville d'Angleterre, comté 
de Kent , lathe de SuUon at Honc , hundred 
d'Axton , à 5 1 . E. S. E. de Londres, sur le 
Darent. La rue principale est large et garnie 
de jolies boutiques : on remarque dans l'é- 
glise plusieurs mausolées anciens enrichis 
d'airain, entre autres celui de J. Spilman, 
qui introduisit en Angleterre , sous le règne 
d'Élisabeth, les manufactures de papier. 11 y 
a plusieurs fabriques de papier, et une de 
poudre à canon. 3,393 bab. 

C'est à Hartford que prit naissance , sous 
Richard ii, la rébellion de Wat-Tyler et de 
Jack Straw. 

D.ARTMOOR, canton montagneux et aride 
d'Angleterre , dans la partie occid. du comté 
de Devon, entre Moreton-Ilampslead etTa- 
vistock. Il a environ 7 1. de long, 5 I. de 
large , et 20 1. de superficie. 11 abonde en 
mines d'étain. Autrefois couvert de bois, il 
offre aujourd'hui des pâturages où paissent 
de nombreux troupeaux de moutons. Les lia- 
bitans de cette contrée sauvage vont appelés 
Moormen y et passent pour les plus ignorans 
et les plus grossiers de l'Angleterre occid. 

D.ARTMÔUTH . ville maritime d'Angle- 
terre , comté de Devon , hundred de (^Ic- 
riJgc 10 I. S. d'Exeler, et à 74 L O. S. 
O. de Londres , près de l'cmbouchurc du 
Dart. Elle s'étend le long de la mer, sur le 
penchant d'une colline inégale , ce qui lui 
donne un aspect pittoresque et agréable. 11 y 
a trois églises dont une, surmontée d'une haute 
tour et située sur une éminence , sert de si- 
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gnal aux marins. Un château, bâti sous 
Henri vu, et plusieurs batteries défcnricnt le 
port , qui est très<siîr et capable de contenir 
5 oo bâtimens. La construction des navires et 
surtout la pèche au banc de Terre-Neuve oc- 
cupent les Labilans , qui portent aussi dans 
la Méditerranée une grande partie du pro- 
duit de leur pêche , et prennent en retour 
du vin, de l'buile, du sel, etc. Cette ville 
envoie deux membres au parlement. 
habitans. 

Les Français se sont emparés de Bart- 
moutli sous Richard i*' et sous Henri iv; 
ils tentèrent vainement en i4o4 le pren- 
dre une 3 ' fois. 

DARTMOUTH, ville de la Nouvelle- 
Écosse , comté d'Halifax, sur le btird orient, 
du havre d'Halifax, vis-à-vis de la ville de 
ec nom. Elle se compose de i 5 o maisons. 

DARTMOUTH , comm. des États-Unis, 
état de Massachusets , comté de Bristol , sur 
la baie de Biixxard, à i 3 1 . O. de Barnstable, 
et à 30 1 . S. de Boston. 3 , 63 C liab. 

D.ARTREE , baronnie d'Irlande , prov. 
d'Ulster, dans 4 a partie occid. du comté de 
Monaghan. 

DARTUCH , cap sur la cdtc occid. de l'ile 
Minorque, dans 1 a Méditerranée. Lat. N. 
39® 36 '. Long. E. 1® 3 o'. 

DARUVAR, ville d'Esclavonie , chef-lieu 
de seigneurie, comitat et à 11 1 . 1/3 N. O. 
de Posega , et à i 4 h S. E. de Kreux, marche 
supérieure de Pakratz, au pied d'une mon- 
tagne. Il y a I église catholique , t calviniste 
et I grecque , et des manufactures de drap. 
Les bains d'eau minérale, construits en 176a 
près de Daruvar, attirent un grand nombre 
d'étrangers , qui contribuent beaucoup à faire 
fleurir l'induslrie et le commerce de cette 
ville. 3,000 hab. On cultive la soie sur son 
territoire, et il j a des carrières de marbre. 

DARWAR, ville de rHinduustaii anglais, 
présidence de Bombay, anc. prov. et à 35 1 . 
S. S. O. de Beydjapour, dans une vallée fer- 
tile. Lat. N. i 5 ® 38'. Long. E. 73® 4 ^'* 
est entourée de murs et d'un fossé , et défen- 
due par un fort qui peut faire une assez 
longue résistance. En 17849 le sultan Tip- 
pou l'enleva aux Mahrallcs , et la conserva 
jusqu'en 1791 , époque à laquelle ces der- 
niers, aidés des Anglais, la lui reprirent, apres 
un siège de 7 mois. Tout récemment, tdlc 
vient d'être cédée au.\ Anglais. 

DASAN , petite île du groupe des Philip- 
pines, au S. O. de Mindanao. Lat. N. 6® 4 ^'- 
Long. E. 1 19® 10'. 



DASAR ou DASSER , volcan de l'ile de 
Java, prov. de Passarouang, à 3 1 . i/a N. de 
Loemadjan. 11 est très-élevé \ sa dernière 
éruption eut lieu en 1804. 

DASBURG, bourg des États Pi*ussicns , 
prov. du Bas-Rhin , régence de Trêves , cer- 
cle et à 6 1 . 1/4 S. O. de Prüm , sur la rive 
gauche de l'Oiir. Il y a i château. 600 hab. 

DASCliITZ, bourg de Bohème, cercle et 
à a 1 . 3/4 N. N. E. de Chrudim , et à a I. 
E. de Pardubitz, sur la rive gauche du Lan- 
czabach. i 5 o maisons. 

DASS, lie du golfe Persîque, près de la 
cèle d'Arabie. Lat. N. a 5 ® 10'. Long. E. 5 o® 
45'. Elle est médiocrement élevée et parait 
escarpée. Sa longueur est de a 1 . Le sol en 
est stérile i près de ses côtes règne un banc 
de perles où l'on fait tous les ans une pèche 
très-avantageuse. 

DASSAU ou DASSOW , bourg du grand- 
duché de Mecklenbourg-Schwerin , sur le lac 
de son nom , à 4 I- O. de Wismar , et à 9 I. 
N. O. de Sebwerin. Il a une église réformée. 
11 s'y tient un grand marché par an. 1,79s 
hab., y compris scs dépendances. 

DASSEL , ville du roy.de Hanovre, goov. 
d'ilildcsheim , principauté et à 7 1 . a /3 N. 
N. O. de Gottingue, baill. d'Erisebsburg- 
Hunnesnick , au confluent de l'Ilme et du 
Roüie-Wasscr. Elle a une église luthérienne 
et une catholique. On y fabrique beaucoup 
de toile , dont on fait un grand commerce. 
i, 5 oo hab. 11 y a prés de cette ville une belle 
papeterie, une scierie, plusieurs moulins à 
huile , et de grandes usines à fer où l'on 
coule plus de ôoo quintaux de fer en barres 
par an , et où l'on fabrique des baclics , des 
faux et d'autres outils. 

En 180a , Dasscl fut cédé à la Prusse qui 
le restitua en 1814 au Hanovre avec le reste 
de la principauté. 

DASSEN ou ÉLISABETH , lie de l'ABao 
tique, près de la côte occid. du gouv. du 
Cap-dc-Bonne-E$pêrance , distr. du Cap, au 
N. de la baie de la Table. 

DASSGONG , ville de I HindoutUn an- 
glais, présidence et à a6 1 . S. S. E. de Bom- 
bay, anc. prov. d’Aureng-abad , sur le Sâot- 
try. Lat N. 18® a'. Long. E. 71® 8'. Il y a 
dans les environs des eaux thermales très-rc* 
nommées. 

DASSOW, bourg du grand-duché de 
Mecklenbourg Schwériii. Da-tsar. 

D.ATCHAPILLY , forteresse de l'Uindou- 
stan anglais, présidence de Madras, anc. 
prov. des Serkars sept., sur 1 a rive gauche 
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(lu Nagolar, à 8 1 . 3/4 O. N. O. de Bellom- 
conda. 

DATE, bourg de Tile de Gilolu , une des 
Moluques, sur la côte mérid. delà presqu'île 
S. E. de cette ile. 

DATNOVO, bourg de Russie , en Europe, 
gouv. et à 1 . N. O. de Vilna, diati*. et à 
lo 1 . i /4 E. de Rnssiéna. 

DATSCHITZ ou DACZICZE , ville de Mo- 
ravie , cercle et à 8 1 . i/i S. S. O. d'IgUu, 
et à a I. i/‘j N. rî. K. de Zlabings , sur la 
rive droite de 1 a Taya. Elle a i ciiaUau , i 
église, couvent de franciscains, et des 
brasseries. i, 58 o bab. 

DATTI, bourg de Perse, prov. d'Irâc- 
Adjémi, sur la route d'Ispaban à Candahar, 
à i 3 I. l/a E. d*Yc2d. 

DATTIERS (PAYS DES), en Barbarie. 
yojr . Bilbddlcerid. 

DATTOLO, petite lie déserte de rarclii- 
pcl de Lipari, au N. de la Sicile, à i 1 . i /4 
N. N. E. de nie de Panaria. Lat. N. 38 ** 
43 ^,Long. E. 13 ° 5 o'. Elle n'est composée 
que de rochers. 

DATZELL, paroisse d'Écosse, comté de 
Lanark., presbytère d'Hamilton, sur la rive 
droite de la Clyde , à 4 1 * E. de Glasgow. 
9$5 liab. Ou voit près de là les restes d'une 
station romaine. 

DAUBA ou DURA , ville de Bohême , cer- 
cle de Bunzlau, à 6 1 . t /3 N. O. d'iung- 
Bunzlau , et à 7 1 . E. de Leitroeritz, au pied 
du mont Eichberg. 1,100 bab. 

DAUBRAVITZ ou DOBRAVITZ, bourg 
de Moravie, cercle et à 6 1 . N . de Brünn , et 
à 1 1 1 . O. S. O. d'Olmùtz , sur la rive gauche 
de la Zwittava. 700 hab. 

DAUCORE , ville de THindoustan anglais, 
présideqee de Bombay , anc. prov. de Gou- 
djérate, sur la rive droite du Seyry, à 14 !• 
K. S. E. d'Alimed-abad. 

DAUDNAGOR , ville de TUindoustan an- 
glais , présidence du Bengale, anc. prov. de 
Bahar, sur la rive droite de la Sone, à a 4 !• 
S. O. (le Patna. Lat. N. a 5 *> 5 '. Long. E. 8a*> 
5 '. £Ue est grande, et renferme 8,000 mai- 
sons, y compris Âhmcdgondge. 11 y a une 
iactorerie pour drap , et il s'y fait commerce 
d'opium. Un trouve sur les bords de la Sone 
(les agates , des onyx , et des cornalines. 

DAUJIL, ville de l'Afghanistan, dans le 
Moultan , prov. etàaô 1 . O. de Bebavolpour, 
et à 3 a 1 . S. S. O. de Moultan, près des 
frontières du Béloulchistan. 

DAULE, rivière de Colombie, dans l'an- 
cien royaume de Quito, prov. de Guayaquil : 



elle prend sa source sur le versant occid. des 
Andes , près de S. Miguel , à ao I. S. O. de 
Quito , coule du N. au S., et va se jeter dans la 
rivière de Guayaquil, sous les murs de la ville 
de ce nom , après un cours d'environ 4^ 1. 
Les bords de cette rivière sont couverts de 
jardins qui abondent en fruits délicieux. 

DAULE, petite ville de Colombie, ancien 
roy. de Quito, prov. et à 7 1 . N. N. O. de 
Guayaquil , sur la rive gauche de 1 a rivière 
de son nom. Son territoire est un des plus 
fertiles et des plus agréables de la province : 
il fournit à Guayaquil tous les fruits et tous 
les légumes nécessaires à sa consommation. 

DAULI, rivière de l'Hindoustan anglais, 
présidence du Bengale, anc. prov. de Gor- 
wal. Elle a sa source sur le versant mérid.- 
des monts Himalaya, passe à NUi , à Ma- 
lari, à Djosy-molh, et prend ensuite le nom 
d'Alakananda. C'est une des principales ri- 
vières qui forment le Gange : elle a environ 
xoo pieds de large et coule avec une grande 
rapidité \ le lit en est profond , et les bords 
rocailleux et escarpés sont ornés de plusieurs 
temples célèbres parmi les Hindous, qui s*y 
rendent en pèlerinage. 

DAUMA , Ile de la mer des Moltiqiiei, 
au N. E. de l'ile Timor. Lat. S. 7® l8^ Long. 
E. 108® la'. Elle est entièrement volcanique, 
et renferme un grand nombre de sources 
chaudes et beaucoup de soufre. Son terri- 
toire , généralement fertile , produit des 
muscadiers sauvages ; elle a de bons ports , 
mais l'air y est malsain , ce qui , sans doute , 
en a chassé les Hollandais, qui y avaient éri- 
gé un fort en 1646. 

DAUMAZAN , ville de France, dép. de 
TAriége, arrond. et à 5 I. i/a O. de Pamiers, 
eant. du Mas-d’Azil , sur la rive gauche de 
l'Arizc. 860 hab. 

DAUMÉ, petite ile fortifiée du golfe de 
Lyon , sur la côte de France, dép. des Bou- 
cbcs-du-Rbdne ; arrond. , cant. et à 3/4 del. 
S. de Marseille. Elle est ronde et a environ 
i 5 ü toises de diamètre. 

DAUMERAY , village de France, dép. de 
Maine-et-Loire, arrond. et à 7 1 . N. O. de 
Baugé,ctà 61 . i/a N. E. d’Angers, cant. de 
Durtal. 1,396 lukb. 

DAUN , bourg des États Prussiens, prov. 
du Bas-Rhin, régence et à 10 1 . i/a N. M. E. 
de Trêves, et à lu 1 . i/a O. S. ü. de Co- 
blentz ; chef-lieu de cercle, sur une hauteur, 
prés de la rive droite du Licier. Il y a un 
château. 49a hab. On exploite dans les envi- 
rons une riche mine de cuivre. 
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Le cercle de Daim contient 3 bourgs, 1^6 
villages , et 18,466 D renferme plusieurs 
sources minérales. 

DAUPHIN , rivière de U Nouvelle*Bre- 
tagne. Elle sort du lac Ouinipeg, coule au 
S. O. , traverse le lac Martin , et se jette 
dans le lac Manîtou-Boh , après un cours 
d'environ 18 1 . Elle est peu profonde, et dans 
la saison des sécheresses les canots peuvent 
à peine la remonter. Les Anglais ont près 
de son embouchure un comptoir pour le 
commerce des fourrures , avec les Indiens 
Assiniboins. 

DAUPHIN , port sur la cote orient, do 
nie de Cap^Breton , dans la Nouvclle-Breta- 
gnc. Lat. N. 46" ao^ Long. O. ôa® 35 '. 

• DAUPHIN , petite île des États-Unis, dans 
le golfe* du Mexique, sur la cdtc de l'état 
d'Alabama, à l'entrée de la baie Mobile, à 
rO. du fort Bowycr, et à la 1 . S. de Mobile. 
Lat, N. 3 o® 18'. Long. O. 90® 19'. Elle a 
environ 5 1 . de long et est très-étroite. Le 
sol en est stérile, et ne produit d'arbres 
que sur la cote orientale. Les Français ten- 
tèrent autrefois d'y fonder un établissement , 
et conimenccrent même à y cultiver du 
tabac. 

DAUPHIN, comté des États-Unis, dans le 
centre de l'état de Pensylvanic , sur la rive 
gauche de la Susquehannah. Il est en grande 
partie couvert de montagnes qui recèlent de 
riches mines do fer. ai, 653 hah. Harrisburg 
en est le chef-lieu. 

DAUPHIN, village de France , dép. des 
Basses-Alpes; arroiid. , cant. et à 1 1 . 1/3 S. 
de Forcalquicr , et à 9 1 . i /3 S. O. de Digne. 
544 H y a dans les environs des mines 

de houille et des cristaux de roche. 

DAUPHIN ( FORT), ville de Pile de Ma- 
dagascar. yor- Fort-Dacphi». 

DAUPHINÉ, une des plus considérables 
des anciennes provinces do France, qui sc 
divisait en Haut et Bas-Dauphiné ; 1 a pre- 
mière partie comprenait les Baronnies , le 
Gapeneois , TEmbrunois , le Briançonnois , 
le Grésivaudan , et le Royannès ; la seconde, 
le Tricaslin , le Valenltnois, le Diois , et le 
Viennois. Elle forme aujourd'hui les dépar- 
temens de la Drume , des Hautes-Alpes, et 
de risèrc. Grenoble on était la capitale. 

Les pays qui formaient le Daupliinc étaient 
anciennement habites par les Allobroges , 
peuple puissant et guerrier , que Ic.s Romains 
ne soumirent qu'après de longues et sanglan- 
tes guerres. Sous l'empereur Valcns , ces pays 
firent partie de la province Viennoise; à la 



chute de Pempirc , ils tombèrent au pouvoir 
des Bourguignons, qui en firent un royaume 
dont Vienne devint la capitale. Ce royaume 
fut conquis par les rois Francs en 634 ; 
ces princes il passa aux Carlovingicas , et 
après la mort de Louis-le-Dcbonnatre , cette 
partie de ses états échut à l'empereur Lolbai- 
re , qui 1 a laissa à ses 61 s. Charles le*Chauve , 
oncle du dernier de ces princes, parvint à 
s'en emparer, et Louis-le-Bègue , son 61 s, 
en hérita; ce fut après la mort de ce roi que 
Bozon 9 alors gouverneur de ces pays , se Ht 
proclamer l'oi de Bourgogne : soi\ royaume 
comprenait aussi la Provence et la Savoie. 
Charlcsde«Gros ayant réuni sous son autorité 
presque tout ce royaume, Bozon ne conserva 
que l.i Provence et la Savoie, dont il fil hom- 
mage à Charles, qui lui confirma le titre de 
roi ; ce qui donna naissance au royaume de 
Bourgogne Cisjurane. Charles Constantin , 
nis de Louis-l'Aveugle, en 910, s'était rendu 
maître de la province Viennoise, dont il Ht 
hommage en 951 au roi de France, Louis 
d'Outre-mer. Cependant en 953, cette pro- 
vince faisait encore partie du royaume de 
bourgogne, dont Conrad était roi ; mais déjà, 
sous le règne de ce prince, les archevêques, 
les évêques et les gouverneurs commen- 
çaient à se rendre indépendans, et avant la 
fin du xi« siècle , Guy, comte d’Albon , pos- 
sédait une grande partie du Viennois ; 
Guy IV , un de ses dcscendaiis , reçut au 
baptême le nom de Dauphin , que tous ses 
successeurs portèrent , et qui devint enfin 
un litre do priucipautè. Le Dauphine, après 
la mort de Guy tv , passa par alliance dans 
la famille des ducs de Bourgogne , et de 
celle-ci dans la maison des I..a Tour-du-Pin; 
Humbert 11 , dernier prince de celte famille, 
étant sans enfaus, céda en i 343 ces états au 
prince Philippe, fils puinc du roi de France, 
Pliilippc-de-Valois , à la condition de por- 
ter le nom de Dauphin. Le prince Philip[>c 
ayant renoncé à ses prétentions sur le Dau- 
phiné , Philippe - de - Valois nomma Dau- 
phin en 1 349 , son petit-fils Charles , fils aine 
du duc de Normandie , qui devint roi de 
France sous le nom de Charles V : c'est de- 
puis celte époque que les rois de Franct' 
ont donné le nom de Dauphin à leurs fils 
aînés , héritiers présomptifs de la couronne. 

Celte pmvince , avant la révolution , for- 
mait un des grands gouvernemeiis généraux 
militaires de France, et avait un parlement 
dont la juridiction était trcs-étcudue ; le 
gouverneur et le lieutenaut -général y sié- 
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^aicnl , el avaicul le premier ran^ dans tou- 
tes les cérémonies publiques. 

DAUPOW , ville de Boliémc. f^ojez Dur- 

PIC. 

DAURA, p»y> de Nigrilie. f'oy. Daocka. 

DAUSëNAü , bourg du duché de ^iassau, 
baill. et à iji 1 . N. O. de la ville de ce nom, 
sur la rive droite de la Lahn. Goo hab. , qui 
s’occupent principalement de 1a culture d'ar- 
bres fruiJirrs. 

DAUSFülS, village des Pays-Bas , prov. 
et à 9 1. l/a de Namur , arrond. et à 7 1. 3/4 
de Dînant, cant. et à il. de Walcourt. $59 
habitans. 

DAUSSOUX, village des Pays-Bas, prov., 
arrond. et à i 1. i/a de Namur, cant. et à 
I 1 . 3/4 de Dhuy. aoa liab. 

D.W AE, ville et distr. de l'empire Birman. 
A'qr- Tavat. 

DAV AX.ADGIRl , ville de l'Hindoustan, 
dans les étals du radjali de Maissour, distr. 
de Chatracal , à la I. N. O. de Tchittle- 
drotig. Lat. N. i 4 ® a 4 *. Long. E. yS® 

45''. Elle est défendue par un petit fort et se 
compose d'environ Soo maisons. Il y a une 
grande manufacture de couvertures. Il s'y 
fait un commerce assez considérable avec le 
Kamatic. 

DAVAROY DROUG, forteresse de I Hind- 
oustan , dans les états du radjah de Mais- 
sour , anc. prov. de ce nom, à 14 !• N. O. 
de Bangalore , et à a 6 1 . 1/3 N. N. E. de Sc- 
riiigapatam. Elle est sur un rocher, et passe 
pour inexpugnable. 

DAVE, village des Pays-Bas, prov., 
arrond. , cant. et à 1 1 . 1/3 de Namur. 860 
habitans. 

DAVENANZA, montagnes d'Abyssinie, 
dans le roy. d'Amhara, à l’E. des sources du 
Bahr-el-Azrak. 

DAVENPORT , comm. des États-Unis , 
état de New-York., comté de Delawarc , à 
41. 1/3 N. de Delhi, ctà jSI.O.N. O. d’Ab 
bany. i ,384 hab. 

DAVENTRY ou DAVENTRE , ville d'An- 
gleterre , comté et à 3 1 . 3/4 O. de North- 
ampton, hundred de Fawsley. Elle est mal 
bâtie, mal pavée, et fort sale. 3,336 hab. On 
voit dans le.s environs un vaste camp romain 
entouré de remparts et de fossés. 

DAVERDiSSE, village des Pays-Bas, prov. 
et à 30 1 . 3/4 de Luxembourg, arrond. ci à 
3 I. 3/4 de S*. -Hubert , cant. et à 1 1 . 1/4 de 
Wellin. 354 hab. 

DAVEY, port sur la eûte S. O. de la Terre 
de Diémen, dans le Grand-Océan équinoxial, 



à 37 1 . O. S. O. d'Hobart-lown. Son entrée 
se trouve par 4^'’ *7^ S. et i 43 ® 4*^ 

de long. E. Ce port est spacieux; sa pro- 
fondeur varie de 4 â 30 brasses. Il reçoit les 
eaux de plusieurs rivières. Le pays d'alentour 
est rocailleux et stérile. 

D.WIA, petit village de la Turquie d'Eu- 
rope, en Moréc , à 3 1 . S. 0 . de Oiritènc, 
et à 7 1 . O. <le TripoliUa. 11 occupe l'empla- 
cement de Pane. PhigalM. 

DAVID (S*.), une des îles Bermudes, 
dans l'océan Atlantique sept. , par 33® 10' 
de lat. N. et 66® 4 °' l^llc est ha- 

bitée. 

DAVID ( ) , paroisse dans la partie 

orient, de U Dominique, l'une des Pclitcs- 
Aiitilles. Rosalie en est le principal établis- 
sement. Sur la côte orientale de cette pa- 
roisse on trouve une baie et un cap du même 
nom. 

D.VVID (S^), port d'Écosse , comté de 
Fife , presbytère de Duufcrmiinc , paroisse 
de Dalgety , à 3 1 . 1/3 N. O. d'Édimbourg, 
sur la côte sept, du golfe de Forth. On en ex- 
porte beaucoup de houille que l'on tire des 
environs. 

DAVID, cap qui forme l'extrcmité N. 0 . 
de nie de Grenade, Tune des Petites Antil- 
les. Lat. N. 13" i 3 '. Long. O. 64 " 3'. 

DAVID (S*.), paroisse de la Jamaïque, 
dans le comté de Surry, sur la côte mérid. 
de Pile. Le territoire en est aride, rocailleux, 
et trés-montagncux. 

DAVID- CLARK, ilc du Grand-Océan 
équinoxial, par 17® 19' de lat. S. et i 4 o® 
5 o' de long. O. Elle a été découverte en juil- 
let 1833 , par le navire anglais le Good-Hope. 
Elle a environ 7 I. de circonférence, et est 
très-basse et d'un abord dangereux. Elle est 
assez peuplée. On a remarqué que les habi- 
taus portaient autour de U ceinture un mor- 
ceau d'étolTc semblable à celle qu'on fabrique 
à Taiti, et que Pun d'eux avait un collier de 
nacre de perles. Leurs pirogues sont d'une 
construction simple, et dépourvues de toute 
manoeuvre. 

DAViD-GORODOK , bourg de Russie, en 
Europe , gouv. et à 48 1 . S. S. O. de Minsk , 
distr. el à 16 I. E. de Pinsk , dans une île 
formée par deux branches du Gorin , et sur 
1 a rive gauche de 1 a branche orientale. Envi- 
ron 3,000 hab. 

DAVIDOV , petite ville el fort de Russie, 
en Europe, gouv. el à i 5 l. N. 0 . de Vi- 
borg, distr. et à 8 1 . 0 . S. O. de Vilman- 
strand. Elle est, comme presque toutes les 
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autres villes de ce goav. , entourée de lacs 
et de marécages. Le fort a été construit par 
Catherine ii. 

DAVID'S (S*. ville de la principauté de 
Galles , comté et à 6 1. N. O. de Pembroke, 
htindred de Dewisland , près du canal 
Georges. Siège d'un évéché. La cathédrale, 
dont le clocher a So^ pieds de hauteur, est 
un bel édihee qui parait être Touvrage de 
plusieurs siècles. A t/4 de I. de 

cette ville il y a une source minérale très- 
fréquentée. 

DAVID’S-HEAD (S‘.), OCTAPITARDM Pao- 
MOVTORieM , cap sur la edte occid. de la prin- 
cipauté de Galles, comté de Pembroke , à 1 1. 

N. O. de S^. David's. Lut. N. 5i" 5o'. Long. 

O. 7« 35'. 

DAVIDSON , comté des États-Unis, dans 
le centre de l'état de Tennessee; il est tra- 
versé par le Cumberland. ao,i54 hab. Le 
chef-lieu est Naslivillc. 

DAVIDSONVILLE , comm. des ÉUts- 
Unis , terril. d'Arkansas ; chef- lieu du comté 
de Lawrence, sur le Big-Dlack-rivcr , à i 1. 
au-dessus de son confluent avec le Spring, 
a 6i 1. N. Ë. de Little-Rock , et à 54 1- S. 
de Louis , par 36° a8' de lat. N. Les en- 
virons sont généralement fertiles. 

DAVIES , comté des États-Unis, dans la 
partie S. O. de l'état d'Indiana. 3,43a hab. 
Le chef-lieu est Washington. 

DAVIES, comté des États-Unis, dans la 
partie occid. de l'état de Kentucky, entre 
l'Ohio et le Green-river. 3,876 hab. Owens- 
boroiigh en est le chef-lieu. 

DAVIS (DÉTROIT DE ), brus de mer 
qui sépare le Groenland de la Terre de Cum- 
berland ( Nouvelle-Bretagne) , et qui unit la 
'mer de Baflin à l'océan Atlantique. 11 est 
compris cntix! 63° et 70° de lat. N., et entre 
5a^ et 68*^ ao' de long. O. Dans la partie la 
plus resserrée, entre le cap Oycr et l'ile 
Wliale-Back, il a 80 1. de largeur. 11 porte 
le nom du navigateur anglais qui le découvrit 
en i585. 

DAVIS, baie formée par l'Atlantique, sur 
la cdte orient, du Labrador, k 36 1. S. E. de 
Nain , par 55° 4°^ 

long. O. Sa profondeur est de 19 1., et sa 
moyenne largeur de a 1. Près et au N. O. de 
cette baie, les frères Moraves ont établi quel- 
ques missions. 

DAVIS, petite lie du groupe des Philip- 
pines , au S. O. de celle de ^hol , par 9° 
44' de lat. N. et iat° 19' de long. E. Ou pé- 
clic des perles sur scs cOtes. 



DA VIS*S-COVE , havi*e sur la côte occid . 
de la Jamaïque, comté de Comwall , paroisse 
de Hanover , à a /3 de 1 . N. E. du port de 
Green-Island. 

DAVOLl , bourg du roy. de Naples , prov. 
de la Calabre Ultérieure 11*, distr. et à 6 1 . 
l/a S. S. O. de Catanzaro ; ebef-lieu de can- 
ton. 11 a trois églises; il s'y tient une foire 
par an. 3 , 000 hab. On recueille du coton et 
de U soie sur son territoire. 

DAVOS , village de Suisse , canton des Gri- 
sons , dans la ligue des Dix-Droitures ; ebef- 
licu de la vallée et de la haute juridiction de 
son nom , sur la rive droite du Landwasser 
ou Davos, à 4 !• 3'4 E. S. E. de Coirc. 11 a 
une maison-de-ville , dans laquelle les diètes 
générales se rassemblent tous les 3 ans. Il t'y 
lient un marché. 555 hab. 

La haute juridiction de Davos, la première 
de la ligue des Dix-Droitures , est formée de 
la vallée de même nom , qui court du N. E. 
au S. O., et des 4 vallées latérales de Fluela , 
de Disma , de Sertig et de Monstein. Elle 
s'étend entre les Alpes des Grisons à l'E. , et 
les montagnes de SchalBk à l'O. Sa plus grande 
longueur est de 7 l.,el sa plus grande largeur 
du N. E. au S. O. d'environ 5 1 . La monla- 
gne qui la sépare du Pi*ettigau , au N. , offre 
une croupe basse et boisée , par ou passe le 
chemin; au S. O., est un déBlé étroit, au 
fond duquel coule, à i,aoo pieds de profon- 
deur ,'le Landwasser , seule rivière qui arrose 
ce pays , et qui , formant l'unique issue de la 
principale vallée , va se rendre dans l'Albula, 
près de Filisur. Toutes les montagnes sont 
composées de scliiste et de pierre calcaire. 
Elles renferment des mines d'or, d'argent, 
de plomb, de cuivre et de fer, qui parais- 
sent toutes avoir été exploitées. Cette vallée 
renferme 6 lacs , dont le plus grand et le 
plus septentrional a i/a I. de long sur i/4 
de 1. de large, et 9 gorges profondes, d'où 
sortent d'impétueux torrens. D'affreuses ava- 
lanches de neige et des éboulemens considé- 
rables de montagnes désolent aussi quelque- 
fois ce pays sauvage. On y trouve une source 
d'eau sulfureuse dont les bains ont été dé- 
truits en 1763, par tinc avalanche. La tem- 
pérature est très-froide. 11 tombe de 4 ù 11 
pieds de neige de novembre à avril ; quel- 
quefois même en été , le pays en est couvert 
pendant quelques heures. Ce pays produit 
peu de grains , et l'éducation des bestiaux y 
forme la principale ressource. Les habitant 
sont de la religion réformée , et remarqua- 
bles par U*ur haute stature , leur force et leur 
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hoBieur enjouée. Plusieurs dentre eux se 
sont distingués dans U littérature , d'autres 
à U guerre, et ont obtenu des lettres de no* 
blesse dans les pays étrangers : Ü en est aussi 
rpi vont exercer des métiers hors de leur 
patrie. 

La vallée de Davos , dont le noui en ro- 
man est Tavau (U derrière) , fut découverte 
en 1333 par des chasseurs valaisans qui l'ont 
peuplée , et dont les descendans ont con- 
servé le dialecte allemand , en usage dans le 
Haut-Valais. La charte qu'ils dressèrent en 
1289 contient le premier fondement de leur 
liberté. 

Cette haute juridiction renferme 1 , 8 o 3 
hab., répartis en 6 communes, et 14 quar- 
tiers ; elle est administrée , quant aux alTaires 
civiles et judiciaires , par un petit conseil de 
18 membres , sous la présidence d'un bailli, 
et, pour les affaires générales, par un grand 
conseil de 63 jurés. 

DAVRKLl , bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à s 3 I. 3/4 N. de Vilna, distr. et à 
i 5 1 . i|3 N. E. de Vilkomir, dans un pays 
marécageux. 

DAWFUSKiE , \\c des ÉUIs-Unis, sur la 
cétc de la Caroline du Sud , comté de Beau- 
fort, entre l'embouchure du Broad-river au 
N. , et celle de la Sovannah au S. Le détroit 
de C.aliboguc ou Dawfuskie la sépare à l'E. 
de l'ile de Hilton-head. Elle a 3 1 . 1/3 de 
long et I l. de large. 

DAWLE, ville de Bohême , cercle et à 4 !• 
3/4 £• S. Ë. de Beraun , et à 4 I- 3/4 S- de 
Prague, sur la rive gauche de la Moldau. 

DAWLISH , villaffc d’Angleterre, comté 
de Devon, hundred d'Exminster, au bord de 
la Manche , à l'embouchure d'une petite ri- 
vière, dans une petite anse, à 3 1 . 1/3 S. 
d'Eicter. 11 s'y rend beaucoup de monde 
dans 1 a belle saison pour prendre les bains 
de mer. 3,700 hah. 

DAX , Aqi’« Aucostss , ville de France , 
dép. des Landes, chef-lieu d'arrond. et de 
cant. , sur la rive gauche de l'Adour, k 1 1 1 . 
S. O. de Mont-de-Marsan , et à 9 1 . i /4 N. E. 
de Bayonne. Lat. N. 43 ® 4 ^' >9^- Long. O. 3 ° 
33' 18". Siège d’i tribunal de première ins- 
tance , d'i conservation des hypothèques cld'i 
direction des contributions indirectes. Elle a 
une enceinte carrée , flanquée de tours , et est 
déplus défendue par un chêteau-fort} les rues 
sont droites et peu larges , et les maisons d'une 
architecture ancienne. La cathédrale, l'hépi- 
tal , l'horloge des ci-devant capucins, et le 
pont , d'une hauteur et d'une hardiesse ëlun- 
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nantes, par lequel elle communique avec son 
beau faubourg , sont les seuls monumens re- 
marquables. Il y a 1 chambre de commerce ^ 

I grand séminaire, 1 collège communal, 1 
cabinet de minéralogie, et t salle de specta- 
cle. Les eaux thermales et les boues de Dax 
sont très -renommées pour les rhumatismes : 
elles étaient connues du temps des Romains. 

II y a au milieu de la ville un très-grand 
bassin dont les eaux sont bouillantes ; on a 
établi prés de la rivière des bains dont Ica 
eaux proviennent d'une source moins chaude. 
On prépare dans cette ville les jambons dits 
de Bayonne. 11 y a 1 fabrique de faïence, 

I usine considérable pour l'épuration des 
brais et goudrons , des fabnques d'huile de 
lin et de vinaigre , et des tanneries. Le com- 
merce consiste principalement en blé, four- 
rages , vins, caiix-de-vie , goudron et résine, 
planches de sapin , liège, etc. , qu'on envoie 
à Bayonne par l'Adour. Cette ville est en 
ouU'C l'entrepôt de marchandises qui s'expor- 
tent en Espagne. Il s'y tient 5 foires d'i jour 
par an , et des marchés considérables le ven- 
dredi et le samedi. Patrie de Vincent de 
Paulc. 4 i 9 ^^o ville a , d'un coté, 

une plaine sablonneuse, mais fertile ; de l'au- 
tre, une vaste forêt; il y a une mine de fer, de» 
forges , et des carrièiTs de grés et de pierre 
meulière. 

Dax est l'ancienne capitale des TarhelU , 
un des peuples les plus célèbres Je TAqui- 
tainc. Elle passa successivement des Romains 
sous la domination des Goths , des Francs , 
des Gascons , et enfln , dans le xii' siècle , 
sous celle des Anglais, qui s'y maintinrent 
jusqu'au milieu du xv® siècle, époque à la- 
quelle ils en furent chassés par Charles vu , 
qui la réunit à la couronne. 

L'arrondissement de Dax est divisé en 8 
cantons: Castels, Dax, Esprit, Mont- 
fort, Peyrehorade, Pouilhou, Soustons , et 
S^ Vincciit-de*Tirossc. 11 contient ii 3 com- 
munes et 90,363 hab. 

D.\XABON ou DAJABON , ville de l’ile 
de S*. Domingue, dép. du Cibao, sur la rivo 
droite du Massacre, près et à l'E. d'Ouana- 
minlhc , à 4 I- S. E. de Fort-Dauphin , et à 
i 3 1 . E. S. E. du Cap-Francais. 4^000 hab. 
Au N. de cette ville s'étendent les savanes de 
môme nom. 

DAXLAND ou DAXLAWDEN, village du 
grand-duché de Bade, cercle de Murg-et- 
PGnz , baill., lerrit. et à 1 I. i /3 O. de 
Carlsruhc. 910 hab. 

DAXWEILER, bourg des ÉtaU Prus- 
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siens, prov. iiu Bas-Rhin, regeuen et à lo 1. 
S. de Coblentz, cercle et à a I. i/u N. N. O. 
de Kreuznach. Il y a des forges où Ton fabri- 
que difTérens objets en fonte. 363 bab. 

DAYEGAM, petite ville de TUindoustan, 
états du Mizam, anc. prov. de Berar , distr. 
de Gaweil , sur la rive gauche de la Pourna, 
à 4 1- 6. K. d'Kllilclipour. 

DAY’MALOS, bourg d'Espagne, prov. et 
à 6 1. 1/4 H. N. K. de Malaga (Grenade), et 
à I 1. 3/4 N. de Vcicz-Malaga. 540 hab. 

DAY3I1EL, ville d'Espagne, prov. et à 
G 1. 3/4 E. N. E. de Ciudad-Rcul (Manche), 
dans une plaine. Il y a des fabriques de 
drap, de boiiracang, d’étamines, de toile, 
de savon { des distilleries d*cau-dc-vie , des 
briqueteries, des tuileries, des fours à chaux, 
ctai moulins à huiledans les environs. 10,000 
habitans. 

DAYTON, ville et comm. des Etats-Unis, 
étatd'Oliio, chef-lieu du comté de iMontgo- 
mery , à 19 1. N. N. K. de Cincinnati , et à 
aa 1. O. S. O. de Columbus , au confluent 
du Mad et du Grand-Miami ; on traverse ce 
dernier sur un pont. La ville a a églises, 
1 inai.son de justice, et t bibliothèque; le 
commerce y est considérable. 1,000 hab. La 
commune en contient 3,53o. 

D(^H1BB.\ , petite ville de la Turquie 
d'Europe, f'oy . Tchiprovatz. 

DCUIOAM, montagne d'Abyssinie, dans 
le gouv. des Cùtes, prov. de Samhara. Elle 
est habitée par les Chihos. 

DEADHAM, ville d’Angleterre. Foyez 
Dedham. 

DEAD-MAN'S-BAY (Baie du mort), baie 
de l'ilc de Terre-Neuve, sur la côte orient, 
de la pre.squ'ile d'Avalon, au S. du cap 
Spear , par 47** de lal. N. et 54® 3u' de 
long. O. 

ÙEAU-MAN’S-ISLAND , une des îles de 
la Madclainc, dans le golfe S^. Laurent , au 
N. O. de nie Amherst, et au S, de l’ilc Seal. 
Lat. N- 47 ” ■ Long. O. G4® 4^- 

DEAD-MAN'S-POINT , cap d’Angleterre, 
comté de Cornouailles, hundred de Powdcr, 
â 1 1 1. O. S. O. de Plymoiilh, sur la cdte de 
la Manche. Lal. N. 5o® i3' ao". Long. O. 

DEAD-RIVER, rivière des Etats-Unis, 
état de Maine. Elle prend sa source dans le 
comté d’Oxford, arrose la partie S. O. de 
celui de Somerset, et se joint au Kenncbeck, 
l>ar la hve droite, après un cours d’environ 
aa 1. de rO. à TE. 

DEAKOVAR, bourg à marché d’Esclavo- 



ntc , comitat de Verotze , chef-lieu de mar- 
che, sur la route d’Esick. à Brodi , à i3 I. E. 
de Posega, ci à 8 1. i/a S. de Valpo. Siège 
d'un évêché catholique suflragant de l’arcbe- 
véché de Kalocsa. Elle est mal bâtie; on y 
remarque cependant le palais épiscopal e( 
la caüiédrale, qui sont deux beaux édiflees : 
il y a un ancien couvent de franciscains et 
une caserne. 3 , 000 hab. 

DE.\L, ville d'Angleterre, sur la côte du 
comté de Kent, hundred de Bewsborough , 
entre les caps Nord et Sud , à S 1. E. de 
Cantorbéry, et à u4 1- E. S. E. de Londres. 
Elle a quelques rues larges et propres; mais 
celles qui avoisinent la mer sont étroites et 
sales; les maisons en général sont anetcunes 
et mal bâties : dans la partie auperieure de 
la ville , il y en a plusieurs de construction 
élégante. Cette ville est défendue par un 
châtcaii-fort; elle a une belle douane, de 
grands magasins pour le serxiccdcla marine, 
et un vaste hôpital. Dcal n’a pas de port 
proprement dit, mais la rade sure et com- 
mode des Dunes peut contenir plus de 4^»o 
bâlimeus de tous rangs , et est un rendez-vous 
de tous les navires qui fréquentent celte côte. 
Il s'y tient a marchés par semaine et a foires 
par an. G , 81 1 hab. 

C’est sur les eûtes de Dcal que César dé- 
barqua, lors de son premier voyage en Angle- 
terre. 

DE.4L, village des États Unis, étal de New- 
Jerscy, comte de Monmouth, sur l’AlUnti- 
que , à 5 1. l/a E. de Freehold , et à a4 
N. E. de Philadelphie. U est Irès-fréqucnté 
pendant la belle saison , par les habitans de 
cette dernière ville. 

DEAN-FOREST, ville d’Angleterre. Fojr. 
Miciiel-Deak. 

DE.\N ((iREAT), villed'Anglclerrc. Foy. 
Michel-Dear. 

DEARBOUN, comté des États-Unis, dans 
la partie S E. de l'état d’Indiana. 11,468 
hab. Lawrenceburg en est le clief-lieu. 

DEAUBÜRN, rivière des États-Unis, terril, 
de Missouri. Elle a sa source dans les Monts 
Rocheux , et va se jeter dans le Missouri , 
par la rive gauche, sous 46 ® de lat. N. 
et lia® 34 ^ de long. O., après un cours d’en- 
viron 35 1. du N. O. au S. E. 

DEARBORN , fort des États-Unis. Fof, 
Chicaco. 

DEARN ET DOVE, canal d’Anglclcrre , 
dans le wcsl-riding du comté d'York ; il com- 
mence à Barnsley, où il s'unit au canal dr ce 
nom , suit d'abord la rive droite de ia petite 
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rivière Deam , s'en écarte ensuite considéra- 
blement, et TA se joindre au Don un peu 
au-<lessous de Hotherham, après s’ètre divisé 
en deux branches. Il a un développement 
d'envi^n 3 I. ij%. 

DEBA , ville et port d'Arabie , dans l'O- 
man , sur la mer de ce nom , à i8 1. S. du 
cap Mocendon, et à 4o 1. N. O. de Mascat. 
Elle fait un commerce considérable avec 
l'Arabie, la Perse et le Sindhy. Elle rapporte 
à l'iman environ u5,ooo fr. 

DEBA ou DABA, ville du Tibet, capi> 
taie do pays d'Urna-Desa ou Un-Dés, près 
de la Tiltil, à a 1. O. du Sctledje, et è 
i8 1. O. N. O. du lac Ravan-hrad. Lat. N. 

11'- Long. E. 77" 4^'- bâtie 

sur des collines formant le cAté d'un ra- 
vin, près duquel coule la Tillil ; de liautes 
montagnes l'abritent au N. Deba est divisée 
en trois parties : le collège ou monastère, où 
réside le lama ainsi que ses prêtres; le cou- 
rent des femmes , et la ville proprement dite, 
rrsidenee du gouverneur et des autres habi- 
tans. Les maisons sont en pierre, ont a éta- 
ges , et sont terminées par une terrasse avec 
parapet. Elles sont blanchies à l'extérieur, 
mais malpropres en dedans. Au milieu de la 
ville s'élève le temple de Narayan (Wichnou) , 
bèliment très-irrégulier dont la porte est cou- 
verte en bronae doré , et omec de 6gurcs 
grotesques; ce temple a 3o pieds carrés inlé- 
rieurement et n'est éclairé que par a lampes 
d'argent Bxéea sur deux piédestaux de même 
métal; la statue du dieu est ao fond du tem- 
pie. Cette ville contient un grand nombre 
d'autres temples et de mausolées , ainsi que 
de vastes magasins de grains dont les habitans 
font un commerce considérable arec la prov. 
de Gorwal dans rUindomUn. 

DEBALPORE, ville de l'ilindoustan , 
dans les états des Séyks indépendans , anc. 
prov. et à a6 l. 8. S. O. de Laliore, sur une 
branche du Sctledje. Lat. N. 3o" 39^ Long. 
E. 71" 17'. C'est la résidence d'un des chefs 
de cette nation ; c'était autrefois le chef-lieu 
d'un district considérable. Elle est renom- 
mée pour 1a belle race de chevaux qu'on 
élève sur le territoire environnant , et <lont 
On se sert pour les remontes de la cavalerie 
anglaise. 

DEBARKE, bourgade de Nubie, roy. et à 
35 1. S. K. de Sennaar. 

DEBBASSOU, bourgade d'Abyssinie, dans 
le pays de Dacmaro, â 38 1. E. d'Aiikober. 
Elle est habitée par des tribus de Gatlas non 
civilisés. 

Dict. Gaoca. 4* 
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DEBEN , rivière d'Angleterre , comté de 
Suffolk. Elle prend sa source prés de Deben- 
ham , himdred de Thredling , passe par 
Woodbridge , où elle s'élargit considérable- 
ment , et se jette dans la mer du Nord entre 
les hundreds de Wilford et de Colneis , à 1 1. 
S. O. d'Alderton , après un cours d’environ 
8 1. du N. au S. 

DEBENUAM, bourg d'Angleterre, eotnté 
de Suffolk , hundred de Thredling , sur une 
montagne, près de la Deben , à 4 1* N. d'Ip»- 
«ich , et à a6 1. N. N. E. de Londres. 11 y 
a un marché par semaine et une foire par an. 
1,535 hab. 

DEBEYRA, grand village de la Nubie 
turque , sur la rive droite du Nil , è 3o I. S. 
O. de Deyr, et à 6 I. au-dessous de la cat»* 
racte de Ouady-Halfa. 

DEBIN , ville d'Arabie, dans l'Yémen, 
distr. d'Haschid et fiekil, à i5 1. E. de Cba- 
mir, et à aS I. N. N. O. de Sans. 

DEBLIN, bourg de Moravie, cercle et à 
5 I. I /a N. O. de Bruno, et à a I. i/aE. N. 
E. de Bilescb. On construisit dans le ix" siè* 
de , sur une hauteur qui dominait ce bourg, 
un chateau-fort qui fut pris par les Hongrais, 
dans le siècle suivant , et repris par le due 
Boleslas en 957. Dans le xvr siècle on com- 
mença à exploiter dans les environs une mine 
d'argent qu'on abandonna dans la suite. 

DËBOD, village de^bie.f^qy. DBaoucén. 

DEBORA , ville d^lnégambie, dans une 
ile , M l'emboocbiirc du Poungas, et à 5o 1. 
N. O. de Freetown, par 10® de lat. N. et 16® 
de long. O. Elle est habitée par des Bagos. 

DEBOUDÉH ou DEBOD, village de la Nu- 
bie turque , sur la rive gauche du Nil ,5 41- 
i/a S. d’Assouan. On y voit des ruines de 
plusieurs temples antiques, et l'on croit qu'il 
occupe une partie de l'emplacement de 1a 
ParemboU dont parle Antonin. 

DEBOUS, rivière de l'ilc Banca, une des 
îles de la Sonde. Elle se jette dans une très- 
large embouchure dans la mer de Chine , 
sur la cùte N. O. de l'ile ; elle est remplie 
d'écueils. 

DEBOUS, village sur 1a côte N. O. de 
l'ilc Banca, près de la rivière de son notn. 
C'est la résidence de l'inspecteur des mines 
d'étain de Debous, de Klabat et de Songy- 
Boulou, dont le minerai est expédié à Minto. 
Les habitans, au nombre de 5a6, sontChinois, 
Malais , et beaucoup sont de la race des 
Orang'Gounoungs. 

DEBRA - LIBANOS, ville d'Abyssinie, 
dans les provinces confédérées de Choa et 

a4 
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Efal, prov. de Choa , à 5a I. 0. d’AnVober. 
Il y a un monastère rélcbre. 

DEBR A-SELALOT , bourgade d’Abyssi- 
nie, roy. d’Amhara, prov. de Godjam, à 
5 I. S. E. du lac Dembea , et à environ 3o 1. 
S. S. E. de Oondar. 

DEBRECZIN ou DEBRECZEN , ville libre 
de Hongrie , coroitat de Bihar , marche de 
Sarret, sur le bord de U grande plaine cen- 
trale de la Hongrie, et sur la limite du co- 
mitat de Szabolcs, à i3 I. i,'a N. N. O. de 
Nagy-Varad , à i .5 I. S. de Toltay , ctà ^5 I. 
E. de Pest. Siège d\in tribunal civil et d'un 
commissariat provincial. Elle est grande et 
mal bâtie : il y a i église catholique, a cal- 
vinistes et a grecques ; un college de réfor- 
més, qui est en grande réputation, 3 lidpi- 
laux , un hospice d’orphelins , une célèbre 
académie avec une bibliothèque de :io,ooo 
vol., cl I imprimerie. Lc.s manufactures y 
sont en grand nombre : les principales sont 
celles d'étoffes communes en laine« de tabac, 
de pipes, de savon alimentées parles natrons 
qui abondent dans la plaine environnante, 
de boutons, de cuirs, de salpêtre qu'on lire 
des plaines de Szabolcs et Szalhmar, etc. 11 
y a aussi un nombre considérable d'artisans 
de toutes les professions. Cette ville est apres 
Pest la plus importante du roy., sous le rap- 
port du commerce. H s'y lient trois foires 
par an et de grands marchés' de porcs toutes 
les semaines. 3 S, 9 G^tab. On cultive beau- 
coup de Ubac et de grains sur son territoire. 

Debreezin fut pris parles Turcs en i684 » 
et abandonné la même année ; en i^iS, il 
obtint les privilèges de ville libre. 

DECATÜR , comm. des États-Unis , étal 
de New-Yo>k, comté d'Otsego, à 4 b i/a S. 
E. de Cooperstown. 908 hab. 

DECCAN , contrée de l'Ilindoustan. f^ojr. 
DéaHAK. 

DECCAN-CHABAZPOUR, île de l'Hind- 
ousUn anglais , dans le golfe du Bengale , sur 
la cÂtc de la pi*f»v. de ce nom , à l'embou- 
chure du Gange. Elle a lo I. de long sur en- 
viron 4 l^rge, et est tellement basse, 
qu'elle est presque entièrement submergée 
durant la saison des pluies. Elle n'est pas ha- 
bitée, mais on y cultive du riz, et on en tire 
une très-grande quantité de sel. 

DECIIANI, petite ville de la Turquie 
d'Europe, en Romélie, saiuljak et à 14 b 
E. dcTricala ( Livadic ); elle est un peu au N. 
du tac de Karla, etù 4 b i;a S. E. dcLarisse. 

DÉCHARGE (GRANDE) rivière du Bas- 
Canada. l'ojr, SaGI BIIAV . 



DECHKTN , ville de Rus.s>e, en Europe, 
gouv. cl à 10 1. 3/4 N. d'Orel, distr. et i 3 I. 
1/4 O. N. O. de MUensk , sur 1a rive gauche 
de rOka. 11 y a un port et des magasins à 
sel. On y fait commerce de blé. a, 000 kab. , 
presque tous cultivateurs. 

DECHTARZIN , bourg de Perse , dans le 
Farsistan , distr. de Komarre, à i4 b O. de 
Chiraz, dans une belle plaine fertile, bordée 
par les monts Pirezen et Aouclianek plantés 
de vignes, et arrosée par la Zirra , qui j 
forme un lac. Ce bourg, habite par 3oo fa- 
milles , n'csl remarquable que par le tombeau 
de Miirteza-Ali. 

DECHTCHIN, bourg de Rus.sic , en Eu- 
rope, gouv. de Volhinie, distr. et à 4 b */4 
S. E. de Jilomir , sur la rive droite de la 
Gounva. 

DECIES-WiTHIN DRUM , baronnie d'Ir 
lande , prov. de Munster , dans la partie mé- 
rid. du comté de Walerford. 

DECIES-WITHOUT-DRUM, baronnie 
d'Irlande, prov. de Munster, dans le centre 
du comte de AVaterford. 

DECIMüMANNU, village de Sardaigne, 
div. du cap Cagliari, près du conûuent de 
la Santatiana et du Manou, à 3 1. i/a N. O. 
de Cagliari , et sur la route de cette ville à 
Sassari. il s'y tient le mai une foire de 
8 Jours très-fréqiientée. Les environs produi- 
sent de bon vin. 

DÉCISION , cap de la Russie américaine, 
sur la côte occid. de l'Amcrique sept. Il 
forme rc.\trémité mérid. d'une île considéra- 
ble , située au N. O. de l'archipel du Prince 
de Galles, et git par 56° a' de lat. N. et 
i3G° la' de long. O. Vancouver le nomma 
ainsi , parce qu'après l’avoir découvert , il 
crut avoir décidé la question du passage nord- 
ouest. 

DECIZE, Decetia, ville de France, dép. 
de la Nièvre , arrond. et à 6 1. i/a S. E. de 
Nevers ; chef-lieu de cant.. dans une ilc for- 
mée par la Loire. Sa situation sur un rocher 
escarpe est bizarre et pittoresque. On y voit 
un vieux cbAtcau des comtes de Nevers. Il y 
a de grandes forges pour fer ; on fabrique 
aussi du fer-blanc. Cette ville fait commerce 
de merrain, d'échalas, de bois à brûler et 
de houille. Il s'y tient 7 foires par an. 
a,5oo hab. Il y a dans les environs des houil- 
lères très-abondantes et des carrières de 
pUlrc. 

DECKENBACH, village du grand-duché 
de Hesse-Darmstadt , piov. de la Hcssc su- 
périeure, baill. et à I I O. S. O. de liom- 
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bcrg cl à 6 1. N. E. tic Giessen. ago h«b., 
presque tous tisserands. 

DECKKNDORF ou DEOGENDORF, ville 
de Bavière, cercle du Danube inférieur, 
chef'lieu de présidial, cl résidence d'un 
bailli et d'un receveur des finances; sur la 
rive gauche du Danube, à 6 I. i/4 
Slraubing, et à ii 1. N. O. de Passau. Lat. 
N. 48® 49^ 4^* ■ Long. E. lo® 38' a3". Elle 
est bien bâtie, et renferme i église , 3 hôpi- 
taux , des fabriques de toile et de poterie et 
t papeterie. Elle est rcntrepdt des toiles fa- 
briquées dans les environs , et on y fait un 
assex bon commerce. a,6oo hab. * 

Le présidial de Dechendorf renferme t 
ville, 4 hourgs , aa châteaux, aoo villages, 
et aS,5io hab. 

DECKENPFROND , village du roy. de 
Wurtemberg, cercle de la Forél-Noire, baill. 
et à a I. i/4 S. E. de Calw, et à i 1. i/a N. 

N O. d’Hcrrenberg goo hab. 

DECKNALL, ville fortifiée de l’IIindou- 
sUn anglais, présidence du Bengale, anc. 
prov. trOryçah, dislr. et à i5 l.N. deKctck. 
Lat. N. ao® 58'. Long. E. 83® a8'. Un ze- 
mindar tributaire des Anglais y réside. 

DEÇÜUQ, grand village de la Basse- 
Êgypte , prov. et a 8 I. i/a S. E. de Rosette, 
et à 3/4 <lc 1. N. de Rahmâniéh, sur la rive 
droite de la branche occid. du Nil. Il y a 
une célèbre mosquée renfermant le tombeau 
d'un saint mahometnn , que l'on visite en pè- 
lerinage a fois par an. 

DÉCOUVERTE ( PORT -DE- LA ), dans 
les États-Unis, sur la côte du territoire de 
Columbia, au S. du golfe de (réorgic , par 
48 ® a' de lat. N. cl ia4" 58' de long. O. 
L'entrée de ce port , qui a a/3 de \. d'ouver- 
ture , est défendue par l'ilc I*roleclion. 

DEDDINGTON , ville d’Angleterre, comté 
et à 6 1. N. d'Uxford , huiulrcil de Woolon, 
et à 3 1. i/a E. N. E. de Chipping-Norton. 
Elle envoyait autrefois a députes au parle- 
ment ; aujourd'hui c'est un endroit de peu 
d'im]K>rtancc. Il s’y lient 3 foires p.ir «n. 
1.404 hab. Il y a dans les environs des bains 
d'eaux minérales entièrement négligés. 

DEDES , nom d’une partie du Haut-At- 
las , dans l'empire de Maroc , en Barbarie , 
sur la limite des prov. de Maroc, de Draha, 
et de Tafilet. Les monts Dedôs temehent à 
rO. aux monts deMagrans, et se terminent à 
TE. au mont Adesan , et au S. dans la plai- 
ne de Todgaj ils sont très- élevés el tres- 
froids. 

DEDIl AM , ville d'Angleterre , comté d'Es- 
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sex , hundred de Lexden , sur la rive droite 
de la Stour, â a I. N. E. de Colchestcr, et 
à a I. 3'4 S. O. d'Ipswicli. On y fabrique de 
la flanelle. Il s'y lient 1 foire par an et 1 
marché par semaine. i,G5i hab. 

DEDHAM , coram. des États-Unis , état 
de Massachuseis ; chef-lieu du comté de 
Norfolk , sur le Charlcs-rivcr et le Ncponset, 
à 3 1. i/a S. O. de Boston. Elle renferme 6 
temples pour difTérens cultes , des manufac- 
tures de lainage, de tissus de coton , et de 
clous, ainsi que a moulins à papier. a, 4 g 3 
hab. Le principal village de cette rouiin., agréa- 
blement silué sur le Charics-river , possède 

I maison de justice, 1 prison , et environ 100 
maisons , la plupart bien bâties. 

DÉDROU-YOA, rivière de l'ile de Ccylan, 
qui prend sa source à l'O. de Nalandé, â 

I I I. environ N. N, O. de Candy, coule d’a- 
bord vers le S. O. , et se dirigeant ensuite à 
rO. , va se jidcr dans le golfe «le Manaar, sur 
la côte occid. de l’ile, prés de la forteresse 
de Tcliilâ, après un cours d'environ ao 1. 
Elle n'est pas navigable. 

DEE. Les noms de l'Ilindoustan qui com- 
mencent ainsi suivant l’orthographe anglaise 
doivent être cherchés à Dy. 

DEE , Sbteia Æstiarium , fleuve de la 
Grande-Bretagne , formé dans la principauté 
de Galles , comté de Merioneth , par la 
réunion de a torrens qui descendent des 
montagnes situées entre Dolgclly el Dinat- 
Mawddwy; il traverse du S. O. au N. E. le 
lac de Bala , baigne les murs de la ville de ce 
nom , passe à Corweu , à Langollen , et après 
avoir arrosé la partie mcri<l. du comté de 
Dcnbigh , entre en Angleterre , dans le comté 
de Clieslcr , traverse la ville de ce nom , ren- 
tre dans le p.iys de Galles , parcourt le comté 
de Flint , et se jette dans la mer d'Irlande , 
en formant un vaste estuaire qui a 5 I. de 
longueur et i I. i/a de largeur moyenne. Le 
cours de ce fleuve est d'environ q 6 1 . , dans 
deux directions principales, d'abord de l'E. 
h l'O. , et enfin du S. au N. Il a été canalisé 
vers son embouchure, où il prend le nom de 
Ncw-Channel. 

Un système de navigation intérieure fait 
communiquer la Dce avec la Ribble,la Moi *.sey, 
rOusc , le Trcnt, le Derwciit , la Saverne , 
la Tamise, l'Humber , cl le Lower-Avon. 

DEE , Devana , rivière d'Écossc , qui 
prend sa source au mont Caimgorm , sur la 
limite des comtés d’invcrness et d'Aber- 
deen , parcourt d'abord le S. O. de ce der- 
nier comté , qu'elle sépare ensuite de celui 
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de Kincardiiie , et se jette dans U mer du 
Nord , prés de New-Abordeen , après un 
cours d'environ 3o l. de l’O. à l'E. Elle a un 
grand nombre d'affluens, parmi lesquels on 
distingue à droite , la Clunie et 1a Dye , et à 
gauche, le Lui , le Gairn , et le Ceul. Cette 
rivière n'est navigable que pendant i 1. Dans 
plusieurs parties de son cours , elle forme 
des chutes. La pèche du saumon y est abon- 
dante. 

DEE. rivière d'Ecosse, qui prend sa sour- 
ce sur la limite N. O. du comté de Kirkeud- 
bright, traverse la partie mérid. du lac Ken, 
et se jette dans le golfe de Solway , apres un 
cours d'environ i5 1. du N. au S. , par un 
large estuaire qui forme la baie de Kirkeud- 
briglit. De petits navires la remontent jusqu'à 
’j 1. de son embouchure. 

DEECE , baronnie d'Irlande, prov. de 
Lcinster, dans la partie mérid. du comté de 
Meath. 

DEELEN , village des Pays-Bas , prov. de 
Gticldre , arrond. et à 9 1. d'Arohem, 
cant. et à 5 l. d'Ede. 

DEENSEN , village paroissial du duché 
de Brunswick , district du Weser , cercle 
d'Ëschershausen , à 3J4 de I. S. O. tle Stadt- 
Oldendorf, et à a I. i/aN. E. d'Uolzminden. 
^ao hab. Il y a dans les environs noe verrerie 
et de belles carrières d'ardoise. 

DEEP, baie sur la côte O. de l'ile Pala- 
üuau, l'une des Philippines. Lat. N. la'. 
Long. O. 1 16° 3 

DEEPING ou MARKET-DEEPING, ville 
d'Angleterre, comté et à !• S. de Lincoln, 
et à a I. 3/4 E. de Stamford , hundred de 
Ness , sur la rive gauche du Welland , dans 
un lieu marécageux. U s'y tient 3 foires par 
an. i,oi6 hab. 

DEEP-lUVER, rivière des États-Unis, 
état de U Caroline du Nord ; elle prend sa 
source dans le comté de Giiilford , traverse 
ceux de Randolph, de Moore et de Chatham, 
et se joint au Haw , près de Haywoods- 
borough , pour former le Cape-Fear-river , 
après un cours très-sinueux d'environ 4^ L , 
dans deux directions principales, d'abord du 
N. O. au S. E. , puis de TU. à l’E. 

DEEP-SEA-BLUFF , cap du Nouvel-Ha- 
novre , sur la côte occid. de la Nouvelle-Bre- 
tagne , vis-à-vis de l'arebipel Bioughton. U 
s'avance dans le détroit de Fife, sous 5o" 5a' 
de Ut. N. et laS** 5a' de loug. O. 

DEER ( NEW ) , vilUge et paroisse d'É- 
cosse , comté d'Aberdeen , presbytère d'OId- 
Dcer , à 5 1. N. N. E. de Meldrum, et à 9 L 



l/a N. N. O. de New-Aberdeen. Il y a plu- 
sieurs restes de temples de druides , et divers 
caveaux dans lesquels on a trouvé des urnes 
sépulcrales. 3,aio bab. 

DEER ( OLD ) , vilUge et paroisse d'É- 
cosse , comté d’Aberdeen, siège de presby- 
tère, surTUgie, à 10 1. i/aN. de New-Aber- 
deen. Il y a quelques manufactures. 4i^4^ 
hab. La paroisse s'étend aussi dans le comté 
de BanflT, et renferme du cristal de roche, 
de la pierre à chaux , et du granit bleu et 
blanc. 

DEER , île des États-Unis , état de Maine, 
à l'entrée de la baie de Passamaqooddy. Lat. 
N. 40^. Elle a a 1. 1/4 de longueur sur 1 1. de 
largeur. 

DEER , lie des États-Unis , sur U côte de 
l'état de Maine , comté de Hancock , dans 
U baie de Pcnobscot, à a 1. i/a $. E. de 
Castine, et au N. E. de l'ile de Fox. Elle a 
environ 6 1. de circonférence , et contient 

t,84^ 

DEER, comm. des États-Unis, état de 
Pensylvanie , comté d’Allegfaany, à 60 1. O. 
d'Harrisburg. 1,07$ hab. 

DEER'CREEK , comm. des ÉtaU-Unb , 
état dX)hio , comté de Pickaway , à 11 i. 
$. de Columbus , sur U petite rivière du même 
nom , qui se jette dans le Scioto. i,53a ba- 
bitans. 

DEERFIELD, rivière des États-Unis, état 
de MassachuseU , comté de Franklin ; elle 
prend sa source dans un petit lac de la com- 
mune de Harley, court de l'O. à TE. , et sc 
jette dans le Connecticut par la droite , après 
un cours d'environ 11 1. 

DEERFIELD, comm. des États-Unis, 
état de Massachusets , comté de Franklin, 
sur la rive droite du Connecticut , près dn 
confluent du DecrOeld et de ce fleure, à 1 I. 
S. de Greenfleld, et à 33 I. O. N. O. de Bos- 
ton. Elle contient 1,868 hab. Le sol en est 
très-fertile , et U y a de très-belles prairies. 
En 1676, il s'y livra un combat entre les 
Anglais et les Indiens. 

DEERFIELD, comm. des États-Unis, 
état de New-Hampshire , comté de Rocking- 
ham, à 5 I. S. E. de Concord. ï,i 33 bab. 

DEERFIELD», comm. des États-Unis, 
état de New-Jersey , comté de Cumberland , 
à q 3 1. S. S. O. de Trenton. 1,903 hab. 

DEERFIELD, comm. des États-Unis, 
état de New-York, comté d'Oneida , sur le 
Mohawk, à 3o 1. O. N. O. d'Albany. 3,348 
babitans. 

DEERFIELD, comm. des États-Unis,, 
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état «l'Ohio , comté de Rots , à 1 7 I. S. de Co* 
lumbut. 1,104 btb. 

DEERFIELD , comm. des ÉUU-UnU, 
éUi d'Olno , comté de Warren , sur la rive 
droite du PetiuMiani, à 9 1 . N. E. de Cio> 
cinoati, et à 38 1 . S. O. de Colunsbut. 1,695 
bâbitaus. 

DEERING , comm. des États-Unis , état 
de New-Hampsbirc , comté de HUIsborough , 
à 6 I. S. 0 . dcCoocord , sur la rire droite du 
Gintoocook. i, 4 i 5 hab. 

DEERLYK, village des Pajrs-Bas , pror. 
de Flandre occid. , à 8 1 . 1/3 de Bruges , 
arrond. età i I. 1/3 de Courtrai , cant. et à 
3/4 de 1 . de HaerlebeLe. 

DEERPARK , comm. des États-Unis , état 
de NeW'York, comté d'Orange , à it 1 . O. 
de Newburg, et à 37 1 . S. O.d'Albany. i, 34 a 
habitant. 

DEES , bourg de Transylvanie , comitat 
et marche iio Siolnok-Intérieur , sur la rive 
gauche du Stamos, un peu au-dessous de sa 
jonction avec un autre bras de la même ri' 
viére, a 10 1 . 1/4 N. N. E. de Klausenburg, 
et à 3 1 . 3/4 N. N. Ü. «le Szamos-Ujvar. 11 
a 3 églises grecques, 1 catholique et i calvi- 
niste , et 3 couvent de franciscains. Il y a 
une direction des mines de sel et un entrepôt 
considérable de ce minéral. Les habitant sont 
en grande partie Valaqucs. 

DEESA , bourg de l'empire Birman , prov. 
et à i 5 I. S. S. E. de Pégou, sur la rive gau- 
che du Pégou. 

DEES-AKNA , village de Transylvanie , 
comitat et marche de Szolnok - Intérieur , 
à 1 1 . S. O. «le Dees. 11 y a de riches mines 
de sel. 

DEEST , village des Pays-Bas , prov. de 
Gueldre, à 7 1 . 1/4 d'Arnbem, arrond. et k 
3 I. 1/3 de Nimégue, eant. et à 1 1 . 1/3 de 
Drulcn. 

DEFIANCE, fort des États-Unis, état 
d'Ohio, comté d'Henry, au confluent du 
Naumée et de l'Au-Glaise , à 4^ L N. O. de 
Columbus. 

DEFTINGEN, village del Pays-Bas, prov. 
de Flandre orientale, à 9 I. 1/3 de Gand , 
arrond. , et à 5 I. t/a de Audenarde , cant. 
et k a 1. «le Nederbrakel. i, 4 ?^ 

DEGAGNAC, bourg do France, dép. du 
Lot, arrond. et k a 1 . $. S. O. de Gourdon , 
et k 6 I. N. N. O. do Cahors , cant. de Sal- 
viac. 1,877 hab. 

DEGERLOCH, village du roy. de Wur- 
temberg, cercle du Necker, bail!, et à 1 1. $. 
de Stuttgart, et k a 1 . 1/4 O. d'Esslingen. 
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t,ioo bab. On y récolte de bon vin rouge. 

DEGëT, petite lie du Danemark , dans le 
Gattégat , près de la côte N. E. du Julland , 
baill. d’Hiorring, distr. d'Homs , k 1/4 de 1. 
E. de Frederikshaven. Cette ile a d'eacellens 
pâturages : on y transporte les bestiaux de 
i'ile d'Hirtsholmen , qui en est voisine. 

DEGGENDORF, ville de Bavière. Fo^tz 
DxcaairDoav. 

DEGGHA- ARTUNNE, bourgade de U 
côte d'Adcl , dans le pays des Somanlis , k 
19 1. 1/3 S. 5. O. de Zéilah, et k a3 I. 3/4 
N. N. E. de Harrar. 

DEGGIN , ville de Nubie , dans le roy. et 
k 30 1. S. O. de Sennaar. 

DEGHITCHÉ, bourg de Russie, en Eu- 
rope , gon». et 5i J. l/a O. N. O. de Vilna , 
diitr. et à i8 1. 3/4 O. de Rossiéna , tur Ica 
fronlièrea de la Priiaae. 

DEGNiZLl, rille de U Turquie d'Aaie , 
dana l'Anatolie, aandjak et k 451. S. S. O. 
de Kutahiéh. Elle est entourée au S. et ii l'E. 
par lea hautea montagnes de Baba-dagh , et 
au N. et à rO. par dca collines courertea de 
vignobles. Cette rille , située sur une ririére 
qui parait être le Ljrcui des anciens , possède 

I petit chlleau , , mosquées, et plusieurs 
bazars. Elle est habitée par des Turcs , des 
Grecs , et des Arméniens.- En 1716, elle fut 
détruite par un tremblement de terre , et 
ia,ooo pcrionncs y périrent. 

Quelques auteurs pensent que Degnizii est 
l'ancienne Laodicea ad Lycutn ; il parait plus 
vraisemblable que c'est EsLi-hissar , situé un 
peu plus au N., qui occupe l'emplacement de 
cette Laodicée. 

DEGO , bourg des États Sardes , division 
d'Alexandrie, prov. età 4 I. 3/4 S. d'Acqui; 
chef-lieu de mand. , sur 1a rive gauche de la 
Bormida. Les Autrichiens y furent battus par 
les Français, en avril 1796. 

DEGOUMBAH ou DAGOUMBAH, roy. de 
la Guinée supérieure, à la c&te d'Or, au N. 
E. du roy. d'Acbanti, dont il est tributaire, 
et pris des limites du Soudan. Yahndi ou 
Degoumbah en est la capitale. 

Ce roy. est riche , et commerce en or , es- 
claves , peaux de chèvre et de buffle , et en 
une espèce de noix nommée gourou. 

DEGOUMBAH, ville de la Guinée supé- 
rieure. ^oy. Yàurdi. 

DEH-AK ou DOUAK , village de Perse, 
prov. d'Ir&c , sur la roule d'Hamadan à Is- 
pahan, k ao I. N. O. Je cette dernière ville. 

II est composé de 3oo maisons , qui toutes 
sont entourées de murs , ce qui fait paraître 



Digitized by Google 




D E H L 



D E H L 



3,4 

ce vUlage plus considérable qu'il ne Test cf- 
fcctivement. 11 y a 8 caravansérails. 

DEH-AK-KOUH ou DOHAK., village de 
Perse, dans le Laristan , à 5 1. N. de Lar. 
Les ruines au milieu desquelles il est bâti 
annoncent que c'était autrefois un endroit 
considérable. 11 y a un grand caravansérail 
et plusieurs citernes. 

DEIIAN , fort d'Arabie, dans l'Yéraen , 
distr. d'Hascliid et Bekil , à 1 1 1. N. O. de 
Sanà. 

' DEHEGAMPOLE-CORLA, district del iie 
de Ccylan , à l'O. du pic d'Adam, entre le 
Kaleny-ganga et le Kallou«ganga. 11 est en 
partie couvert de forêts. 

DEHESA DE LAS SIETE VILLAS , petit 
pays d’Espagne , situé au milieu de la sierra 
Morena , dans la prov.*et à 9 1. N« N. E. de 
Cordouc. 

DEH-GHERDAN , bourg de Perse , dans 
le Farsistan,à 4L S. d'Yczd-Khast, et à 4^ L 
Pi. de Chiraz. 

DEllGOND , ville de l'IIindoustan , dans 
les états de Guykavar, anc. prov. de Gou> 
djérate, entre le Kâry et le Mhcyswah, à 61. 
Pi. E. d'Abmed-abad. 

DEIllR , bourg de Perse , dans l'Irîic , be* 
glerbcglik. et à 8 1. N. O. de Zengbian, et à 
4i L S. Ë. de Tauris, 

DEH-KHARGAN, ville de Perse, dans 
l'Aderbaidjan ; chef-lieu de caiit. , près du 
bord orient, du lac Ourmiab, à 11 1. N. O. 
dePlaragba, ctà 12 I. S. O. de Tauris. Elle 
est d'un aspect agréable ^ on y compte 800 
maisons, et t mosquée fondée par Abmcd- 
khan, dans laquelle il y a un collège. Dans 
les environs sont de beaux jardins bien ar- 
rosés et bien cultivés. 

DEII-KOUHDY, /)«-AooWm, fort de 
l'Afghanistan, près de la rive droite de l'HeL 
mend, à q 3 I. E. S. E. de Hérat. 11 appar- 
tient aux HazArébs. 

DEHLYjDeM^, prov. de l'IIindoustan , 
qui tire son nom de son chef-lieu ; bornée au 
N. par celles de Lahore et de Gorwal, à l'E. 
par celle d'Aoude , au S. par celle d'Agrah , 
et à l'O. par celle d'Adjemyr ; elle est com- 
prise entre a8° et 3i® 20' de lat. N., et 
entre 7a” 3o' et 78° 20' de long. E. Sa lon- 
gueur du Pi. O. au S. E. est de 1 16 L, et sa 
largeur moyenne du N. E. au S. O. d'envi* 
i on 6u 1. 

Le sol de celle province est généralement 
uni; au N. seulement s'élèvent les moiita- 
gne> dqGor^sal, à travers lesquelles le Gange 
cl la Djcmiia -ne précipitent pour entrer dans 



le Dchly, et le parcourir du N. au S. dans sa 
moyenne largeur. Le Setlcdje forme la limite 
de cette prov. du côté du N. O-, le Gagor et 
le Tchillong-Nollah en arrosent la partie 
occid., le Cally-Pieddy coule entre le Gange 
et la Djcmnah , la Ramganga el le Douah- 
Gorrah parcourent les distr. de l'E. , el la 
Gogra limite celte prov. sur un espace d'en- 
viron 20 1. ; chacune de ces rivières a un 
grand nombre d'afllucns, qui ne sont la plu- 
part que des torrens qui tarissent en été. Le 
climat est tempéré dans le nord , à cause des 
montagnes qui s’y trouvent; dans le midi, la 
chaleur est insupportable en été. Le sol ii'esl, 
en général , fertile que le long des rivières 
et dans quelques vallées. Il y a de grandes 
étendues de terrain stérile et désert , beau- 
coup d'endroits qui pourraient être fertilisés 
manquent d'eau , et les canaux d'irrigation 
qui, jadis, alimentaient la culture, ont été 
détruits par suite des guerres dont ce pays a 
été long-temps le théâtre ; néanmoins l'agri- 
culture a fait des progrès depuis rétablisse- 
ment des Anglais : les principales produc- 
tions sont le mais, le millet, l'orge, un peu 
de blé et de riz, des légumes, des fruits des 
tropiques , du sucre, du colon, et du tabac. 
Les forêts du nord fournissent du bambou , 
de beaux bois de construction, et des arbres 
résineux cl gommeux. On élève beaucoup de 
bestiaux , principalement dans le nord , et U 
y a encore dans les forêts de cette partie, des 
éléphans sauvages. Partout on recueille do 
miel en abondance. Les fabriques de tissus 
de coton sont très-nombreuses, mats les pro- 
duits sont d'une qualité inférieure, et ne sc 
consomment que dans le pays. On n'exporte 
de cette province que du sucre, des cuirs, de 
rivoire , des bois de construction , et quel- 
ques autres articles peu important; elle tire 
le sel dont clic manque de la prov. d'Adje- 
myr. Selon Hamilton , la pop. s'élève à en- 
viron 8 millions d'hab., Hindous, mabomé- 
tans, et Seykbs; ces derniers professent une 
religion particulière. 

La prov. de Dchly est partagée entre les 
Anglais et les Seykbs ; quelques districts aux 
environs de Dehly ont été assignés à l’entre- 
tien de la famille du Grand-Mogol. Les An- 
glais possèdent dans la partie orientale les 
distr. de Bareily , de IMorad-ahad , de Chah- 
djehanpour, de Rampour-Djaghirc, de Scha- 
rempour sept. , de Mérot ou Scharempour 
mérid. , el d'Horriana. Les possessions des 
Seykhs se composent de petites principautés, 
telles que Pattialah, Sirhiud, AnibaUlah. etc* 
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Tous les princes qui Ici goiiveniciit sont sous 
la dépendance (les Anglais; néanmoins ils sc 
font souvent la guerre entre eux. 

Les villes principales sont Delily, chef-lieu 
de la province , Bareily , Pilibyt , Chalidje- 
hanpour, Rampour, Morad-abad , Merut, 
Anoupcheher, Sjrdouna, Sebarempour, Pat- 
tialali , Ambahiah , et Sirhind. 

DKHLY , DeUtjr ou Chah~Djihàn-abad ^ en 
sanskrit Indraprastha (DeMet'REn'liiDaA), ville 
de niindoustan anglais , présidence du Ben- 
gale , anc. capitale des empires Palan et Mo- 
gol , aujourd'hui chef-lieu de prov. , à 4'J 1- 
N. O. d'Agrah, et à 3oo I. N. O. de Cal- 
cutta. Lal. N. a8“ Long. E. 74“ 4^ • 
Résidence de la famille du Grand-Mogol, d'un 
gouverneur anglais, et d'un collecteur d'im- 
pdts; siège d'un tribunal ou cour de zillah. 
Sa position sur deux hauteurs rocailleuses et 
sur la rive droite de la Djemnah, qui n'est 
ici navigable , pour des barques un peu con- 
sidérables , que dans la saison des pluies , 
n'a rien d'attrajant, et les environs en .sont 
peu fertiles. Elle a a 1. ijn de circonférence , 
et est entourée de trois cdtcs d'un mur de 
briques et de pierres ; on y compte 7 portes : 
celles de Lahorc, d'Adjemyr, des Turkomans, 
de Debly , de Mour, de Caboul, et de Cache- 
mire ; toutes sont en pierre de taille, et ont de 
jolies entrées en forme d'arcade. Dchly est di- 
visé en 36 quartiers, qui portentcbacun le nom 
del'OmraA^ou seigneur de l'empire, <^i y rési- 
dait. Les rues sont généralement étroites et si- 
nueuses ; un grand nombre de maisons sont 
solidement construites, la plupart en briques. 
Au milieu des ruines de cette ville jadis si 
belle et si florissante , il s'élève encore un 
grand nombre d'édifices somptueux : les prin- 
cipaux sont le palais de Tamerlan ( Timour), 
bâti par l'empereur Cliah-Djihàn , sur le bord 
occid. de la Djemnah : il a environ 3/4 de 1. 
de circonférence , est entouré d'un mur de 
pierres rouges , et est la résidence de la fa- 
mille impériale ; celui du Dyvàn-Khass , qui 
est remarquable par la beauté de scs ouvrages 
intérieurs ; les bains de l'empereur , aussi 
construits par Chah-Djibàn qui consistent 
en trois grands appartemens surmontés de 
ddmes de marbre blanc : l'intérieur est d'une 
grande richesse ; le Chah Bagh ou jardin royal, 
qui renferme une salle octogone, nommée 
tour royale, entièrement revêtue de marbre ; 
c'est par 1a fenêtre de cette tour que le dé- 
funt héritier présomptif de l'empire, Myrzà- 
Djevan-Bakbts s'échappa en 1784* s'enfuit 
à Laknau ; et la forteresse de SclimgUor , 



375 

contiguë à ce jardin, et à laqucdlc on arrive 
par un pont en pierre de 1 u arches élevé sur 
un bras de la Djemnah : elle est maintenant 
en ruine; il en est de même de plusieurs pa- 
lais magnifiques de grands de l'cinpircou de 
princes de la famille des sultans , qui tous 
sont entourés de hautes murailles , et occu- 
pent une étendue de terrain considérable. 
Parmi les 4<> mosquées répandues dans la 
ville et les environs, on distingue surtout la 
djam'i-mcsdjcd ou mosquée cathédrale, sur- 
montée de trois coupoles en marbre blanc , 
et dont tous les ouvrages et décorations inté- 
rieurs sont d'une grande magnificence; la 
zeyboul méçadjid (l'ornement des mosqué(>s), 
fondée par Zeybûl-?iica, fille d'Aurcng-Zeyb, 
qui contient le tombeau en marbre blanc de 
cette princesse ; la mosquée de Raiichcncd- 
Daulah , ornée de trois dômes riebeinent do- 
rés , qui est célèbre, parce que Nadir-chah 
»'y retira avec scs principaux ofliciers , pen- 
dant le massacre qu'il avait ordonne de tous 
les habitans de celte ville. Près de la porte 
d'Adjemyr , il y a au centre d'une vaste place 
carrée, un mcdrécêh ou college fondé par 
GÂzy-éd-Dyn-khan , et bnti en pierre rouge, 
avec une fontaine «t une jolie mosquée : cet 
édifice est aujourd'hui fermé; à côté, on re- 
marque le tombeau en marbre blanc du fon- 
dateur. Un voit aussi près de la porte de 
Caboul, dans un jardin appelé Tys-Hczêry- 
Bêgh , le tombeau de Malkali-Zémâny , femme 
de l'empereur Mahmoud-chah. Les bazars et 
marchés sont en grand nombre dans celte 
ville , mais ils sont assez mal approvisionnés; 
celui qui contient encore beaucoup de bouti- 
ques assez bien fournies , est le Chandrey- 
Tchoke. On fabrique toujours des étulTes de 
coton à Dehly et dans les enviions. Les ex- 
portations en sont peu considérables. Des ca- 
ravanes du Cachemire ci du Caboul y arrivent 
tous les ans , et y importent des châles , des 
fruits et des (dicvaux , et depuis quelque temps 
le commerce avec le Bengale est assez actif. 
Cette ville ^ autrefois très - populeuse , ne 
compte aujourd'hui, selon Uamilton, qu'en- 
viron u 00, 000 hab. 

Le sol autour de Dehly est couvert k uno 
grande distance de débris de moiiumens , de 
vestiges de vastes jardins et de sépultures ; 
011 y reconnaît encore l'observatoire bâti par 
le radjah Djey-Singh, sous le règne de Mah- 
moud-cbah , et détruit par les Djattes. Les 
campagnes des environs sont tristes et déser- 
tes ; cependant , depuis l'occupation des 
Anglais , on commence à y cultiver le riz 
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et rindigo, tioai qu*^ rétablir les canaux. 

L’origiuede TancieDne Debly est incoonue. 
Des historiens rapportent qu'elle fut fondée 
par le radjah Déhu qui régnait dans l'Hind* 
oustan, à Tépoque de rinrasion d'Alexandre- 
le-Grand ; d'autres prétendent qu'elle a etc 
bâtie à une époque bien moins reculée , et 
les auteurs mabométans ne font mention des 
radjahs de Dehly qu'à partir de l'an 1008. 
Qtfelle que soit l'antiquité de cette ville , il 
est évident, par les nombreux débris de scs 
anciens et beaux édifices , qu'elle fut jadis 
trés-florissantc et très-populeuse. Des souve- 
rains hindous y régnèrent jusqu'en iigS : 
alors commença la dynastie des princes af- 
ghans ou patans , qui finit en i 4 i 3 . Ce fut 
pendant leur règne , en 1 398 , que Tamerlan 
ou Timour prit et pilla Dehly ; depuis la mort 
de ce conquérant , en i 4 o 5 , jusqu'en i 5 a 5 , 
époque de la fondation de l'empire Mogol , 
les souverains de Dehly n'eurent qu'une om- 
bre de pouvoir , et déjà sous le règne des der- 
niers de ces princes, Dehly avait été aban- 
donnée , et Agrah était devenue le siège de 
leur empire. Celte ville resta déserte pendant 
le long et glorieux règne de l'empereur Ak- 
bar, et ce ne fut qu'en i 63 i , que Chah-Dji- 
hân la fit sortir de ses mines , l'ombellit , et 
en fit de nouveau la capitale de l'empire. Il 
parait que la nouvelle Dehly acquit son plus 
haut degré de splendeur sous le règne d'Au- 
reng-Zeyb , successeur de Chah-Djihân, car 
on prétend qu'elle contenait alors a millions 
d'habitans (évaluation sans doute exagérée , 
dit Uamilton). De la mort de ce prince, arri- 
vée en 170;; , datent les infortunes de la nou- 
velle Dehly , et le décroissement successif de 
la puissance mogole dans l'Hindoustan. Déjà 
en 1735, on voit les Malirattes brûler les 
faubourgs de Dehly; en 17391 Nadir-chah 
entre dans cette capitale, la dévaste, en fait 
massacrer un grand nombre d'habitans, ot 
en sort la même année avec d'immenses ri- 
chesses. Cette dernière expédition porta le 
coup mortel à l'empire Mogol; ‘et, depuis, 
les empereurs n'ont plus été que les instru- 
mens aveugles des Anglais qui les soumirent 
en 17O1 , ou des Mahrattes qui disputèrent 
long-temps à ces Kuropéens leur importante 
conquête; enfin , lord Lakc ayant défait, en 
i 8 o 3 , l'armée de Daoulct-Raou-Sindhiah , 
les Anglais te rendirent une seconde fois maî- 
tres de Dehly , ainsi que de l'empereur mo- 
gol, qui n’a conservé qu'un titre dérisoire et 
quelques petits districts dont les revenus 
luiiiseot à peine à reuirelien de sa nom- 



breuse famille , qui, d^ailleurs , est soigneu- 
sement surveillée , et comme prisonnière dans 
le palais qu'elle occupe. 

DEHLY (CANAL DE) ou CHAHNHIR , 
magnifique canal de rUiodoustan anglau , 
présidence du Bengale , anc. prov. de Debly, 
il dérive de la Djemnah, à droite, près de 
Rider-ahad,à 7 l. N. de Seharempour, se 
dirige d'abord au S. O. , ensuite au , et se 
rend près do Dehly dans le lac de Dabbour. 
U a une étendue d'environ 5 o 1 . Les Anglais 
l'ont récemment réparé , et il répand aujour- 
d’hui l'aboudance dans des pays naguère 
sans récolte et sans lubilans. 

La partie de ce canal qui s'étend de Kar- 
nal à Dehly fut exécutée sous le règne de 
Djebanghire , par Ali-Mcrdan-kban. Ce ca- 
nal subsista jusqu'après l'invasion des Mo- 
gols et des Afghans. En 1810, le gouverne- 
ment anglais a fait réparer la partie de ce 
canal qui s'étend dans les faubourgs de Mo- 
gol’Parah. 

DEURENTHAL , village du duché de 
Brunswick, distr. du Weser, cercle et à 3 1 . 
lia S. d'Holzmindeo , et à quelque distance 
de la rive droite du Weser. 617 hah. 11 y a 
de belles carrières dans les environs. 

DEIBARRA ou DEIJBABRA, ville forte 
de l'Hindoustan , états de Guykavar , anc. 
prov. de Goudjérate , au N. de l'embouchure 
de la Nerbodahÿ à 9 1 . O. de Barotcb, et à 
1 1 1 . N. G. de Surate. Lat. N. ai° 4 ^ ■ Long. 
E. 70® 43^- 

DËIDESHEIM , ville de Bavière, cercle du 
Rhin , distr. et à 4 I- i /4 O. N. O. de Spire, 
et à I 1 . 3/4 N. N. K. de Neustadl. i, 3 oo 
habitans. 

DEIFAN, ville d'Arabio, dans rYémen, 
distr. d'Haachid et Bekil,ài 4 L N.dcSanà. 

DEIJBARRA, ville de l'HindousUn. f'oy. 
DsiBAiax. 

DEIL, village des Pays-Bas, prov. de 
Gueldre , à 1 1 . i > a d'Arnhem , arrond. et à 
8 1 . de Tiel, caiit. et à il. i/a d'EUt. ii 477 
habitans. 

DEINACH, village du roy. de Wurtem- 
berg , cercle de la Forèt-Noire , baill. et à 
I I. S. O. de Calw, et à 3 1 . i/a N. O. 
d'Hcrrenberg , au pied d'une montagne , dans 
une vallée triste. 11 y a des bains d'eaux mi- 
nérales; les eaux ne peuvent en être trans- 
portées au loin sans perdre leur qualité. 4<>o 
habitans. 

DEINUN , village des Pays-Bas , prov. de 
Frise, arrond. de Leeuwarcleu. 3 oo hab 

DEIH, caut. do Nigritie. Dixa 
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DEIRA ou DlRl , montagnes de rUc de 
Sumatra , dans le pays des Battas; elles s'é- 
tendent au S. du SckJri , en se dirigeant au 
S. E. Les babitans de ces montagnes vendent 
à ceux des villages voisins le benjoin et le 
camphre qu'ils recueillent. 

DLIR-EL-CAMAR ou DALIL-CAMAR 
{Maiacv db la Lcrb), ville de la Turquie 
d'Asie, en Syrie, pach. et à 91 1. N. N. E. 
d'Acre , et à 6 1. N. E. de Saide. C'est la ca- 
pitale du pays des Druses. Elle est sur le 
penchant d'une montagne, au pied de la- 
quelle coule un ruisseau affluent du Naliar- 
cl-Damour. L'émir ou prince des Druses ré- 
side près de cette ville , dans une forteresse 
presque imprenable , à cause de sa position 
sur un rocher escarpé. Deir-el-Camar est as- 
sez grand , mais mal bMi ; il y a 1 mosquée. 
1,800 bab. , catholiques, Grecs, Maronites, 
et Druses. On recueille de la soie dans les 
environs. 

DEIR-ETTIN, village de 1a Basse-Égypte, 
prov. de Gizéh, à 3^4 Caire. Il 

est renommé par les figues que produit son 
territoire. C'est un lieu de rendez-vous pour 
les voyageurs qui se rendent dans 1a Haute- 
Égypte. 11 y a I couvent cophtc et une mos- 
quée; cette dernière, nommée Atter-Enna- 
b J , est en grande vénération, parce qu'elle 
est bAtie é l'endroit où le premier khalife , 
Omar, laissa l'empreinte de ton pied. 

DEÏROUT, bourg de la Basse- Égypte , 
province et à 5 1. S. de Rosette, .sur la rive 
gauche de U branche occid. du Nil. C'est à 
ce bourg que commence le canal de Dcirout, 
qui aboutit à la mer au S. E. d'Abouqlr; ce 
canal fut construit en 1801 , à l'époque de 
l'inondation du Nil, pour donner de l'écoule- 
ment aux eaux de co fleuve qui avaient cou- 
vert une grande étendue de terrain; mais il 
ne put faire écouler les eaux des bas-fonds 
des environs de la mer : ces dernières formè- 
rent le lac Edkou. 

DEIR - SAFËRAN , ville do la Turquie 
d'Asie , dans le pachalic de Diarbckir , à 3 I. 
1/9 N. O. de Mardin. Résidence d'un pa- 
triarche de chrétiens jacobites. Il y a i cou- 
vent dans lequel est, dit-on, la charte ori- 
ginale, par laquelle Mahomet permit aux 
chrétiens l'exercice de leur religion, 

DEISENDORF ou TEISENDORF, bourg 
de l'arcliiduché d'Autriche, pays au*dessiis 
de rtins , cercle et k 4 1- i/4 Sultzbourg, 
et à 3 1. E. S. E. de Traunstein, sur U rive 
gauche d'un petit affluent de la Salza. 

DEISLINGEN , village du roy. de Wur- 
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temberg, cercle de la Forèt-Noire , baill. et 
à I I. 1/9 S. de Rotweîl, et à i4 !• S. O. de 
Tubingen. 1 , 4 ^^ hab. 

DEISSEL, village de la Hesse-Électorale , 
prov. cl à 6 1. 3>4 N. de Cassel, cercle et à 
' 1/9 1. N. d'Hof-Geismar , baill. de TrendeL 
burg, sur la rive gauche du Diœcl. 900 hab. 

DEliCISAU , village du roy. de Wurtem- 
berg, cercle du Necker , baill. et à 9 I. 3/4 
S. E. d'Esslingeo , près de 1a rive gauche du 
Necker. 897 hab. 

DÉKllAN ou DECCAN, vaste contrée de 
niindoustan, dont elle occupe la partie mé- 
rid., depuis la Ncrbcdah et le Mahanedy 
jusqu'au cap Comorin , en formant une lon- 
gue presqu'île triangulaire , dont l'isthme est 
fort étroit, puisque la Ncrbcdah et le Maha- 
nedy , vers leurs sources , ne se trouvent 
séparés l'un de l'autre que par un eapace 
d'environ 3 1. Elle est bornée au N. par 
l'Hindouslan propre, et baignée k TE. par le 
golfe du Bengale, au S. E. par celui de Ma- 
naar , au S. O. par l'océan Indien, et à PO. 
par la mer d'Oman. Sa plus grande longueur 
est , depuis la forteresse de Bedaghor sous le 
93 * parallèle, jusqu'au cap Comorin, de 
3^5 1 . ; sa largeur, depuis l'embouchure de 
la Ncrbcdah dans le golfe de Carobaye, jus- 
qu’à celle du Mahanedy , dans le golfe du 
Bengale, est de 33o I. environ. Cette grande 
contrée est divisée en deux parties par la 
Krichna, fleuve important qui coule généra- 
lement de PO. à PE., entre 16 ^ et de Ut. 
La partie sept, est le Dékhan proprement 
dit , que les Ghattes et les monts Calyblt , 
Boundeh, Setchateboil , ramifleations des 
Ghâties , couvrent presque entièrement ; de 
nombreux courans d'eau, dont plusieurs peu- 
vent être comptés parmi les plus considéra- 
bles de PHindoustan , y prennent naissance ; 
ce sont le Godavery , qui va se jeter dans le 
golfe du Bengale ; U Madjera , la Worda , 
affluens du Godavery; U Bain-ganga, la 
Payn-ganga, affluens de U Worda; le 
Tapty , qui se rend dans le golfe de Cambaye 
après avoir reçu la Pouma ; et la fiimah , af- 
fluent de la Krichna. Les distr. occid. du 
Dékhan propre sont, en gênerai, les plus 
peuplés et les plus riches; vert le N. E., 
s'étendent des pays encore très-peu connus. 
La partie située au $. de la Krichna com- 
prend toute celte contrée qu'on a- souvent 
désignée sous le nom de Karnatic , dénomi- 
nation qui ne convient réellement qu’à la 
portion $. E. de la division mérid. du Dé- 
khan ; elle est , comme Pautre , extrêmement 
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moaUgncu»c et couverte des nombreuses ra- 
raîBcations des Ghâttes. Dans le Karnatic, 
néaumoins, vers les cOtes du golfe du Ben- 
gale et de celui de Manaar, on trouve de 
vastes plaines coupées par d’innombrables 
rivières , qui toutes , si l'on en excepte le 
Pennar, le Pallar, le Pao-aur, elle Cùverj, 
sont de peu d’importance j le N. O. est ar- 
rosé par la Tounibcdrah , le Vadavotty , et 
la Malporba. 

Toutes les rivières du Dékhaii sont peu in- 
téressantes pour la navigation ; car dans la 
saison des pluies elles deviennent impétueu- 
ses comme des torrens , et dans celle de la 
sécheresse, elles n'ont plus assez de profon- 
deur pour être navigables, excepté vers leurs 
embouchures, qui sont toujours obstruées par 
des bancs de sable. La pop. du Dékhan est 
évaluée par Hamilton à 5 o millions d'Iiab. , 
la majeure partie composée d’Hindous j il y 
a aussi un grand nombre de roaliométans; 
parmi ces derniers, tous les cultivateurs ont 
adopté les mœurs et les usages des Hindous. 

Le Dékhan était anciennement habité par 
5 nations ; les Mahrattes, les Tellingas, les 
Cannaras , les Gounds , et les Tamoulas. 
Dans le xiv*’ siècle, ces nations furent toutes 
soumises par les raahométans , qui fondèrent 
un empire dans celte vaste contrée. Jus- 
qu'alors , le nom de Dékhan , d'origine san- 
scrite , avait désigné tout le pays au S. de la 
^îerbedab ; insensiblement il fut restreint 
sous la domination mahométane , au pays 
entre la Ncrbedah et la Rrichna. Le premier 
souverain indépendant fut le sultan Àlia-éd- 
Dyn-Hasscin-Kangoh-Bhameny ; il eut i 3 
successeurs qui régnèrent jusqu'en i 5 i 8 . A 
la mort de Mahmoud-chah Bharocny , dernier 
de cette dyna.stie , cct empire, qui avait été si 
florissant, fut divisé en 5 roy. : le Bcydja- 
|H>ur, le Golcondc, leBerar, l’Ahmcd iiagor, 
et le Beydcr. Ces royaumes ne conservèrent 
pas long-temps leur indépendance , car le 
grand-inogol Aureiig-Zeyb en acheva la con- 
quête en 1G90 , et divisa tout le pays en 6 
soubabies ou vicc-myautés , qui furent Khan* 
deych , Aurcog-abad ou Abiued-nagor, Bcy- 
der ou Katbergah , Haydcr-abad , Beydja- 
pour , et Berar j les prov. de Gandouana et 
d'Oryçah, quoique comprises dans le Dékban, 
ne ürcnl pas partie des divisions politiques 
de celte contrée. La guerre longue et rui- 
neuse que Aureng'Zeyb ht ensuite aux IMah- 
rattes , fut cause que ce prince ne laissa 
qu'un pouvoir affaibli à ses successeurs; une 
grande partie de ce pays devint la proie des 



conquérans ou des vice-rois , et en 1717, 
?Hzam-el-Mo]ouck, un de ces derniers, réunit 
sous son autorité tout ce qui restait des con- 
quêtes d'Aurcog-Zcyb ; depuis cette époque , 
le Dékban fut indépendant de l'empire inogol. 
Celte contrée comprend aujourd'hui 9 prov.: 
Gandouana, Oryçah , les Serkars sept., 
Khandeych , Bcrar, Beydcr , Hayder*abad , 
Aureng-abad, et Beydjapour; ces provinces 
sont presque toutes- possédées par des princes 
hindous tributaires ou alliés des Anglais ; 
ceux-ci occupent eux-mèmes toute la côte 
orient., presque toute celle de 1*0., et les 
dislr. les plus fertiles de riuléricur. Les 
Français et les Danois possèdent aussi sur U 
cdlc quelques comptoirs qui ne sont pas for- 
tifiés. Les Portugais seuls jouissent à Goa 
d’une certaine indépendance. 

Les Hindous ont donné à cette contrée le 
nom sanskrit de Dckhau, qui signifie sud, 
parce qu’elle s’étend dans le S. de rUindon- 
slan. Ce pays était connu des Grecs et des 
Romains , et dans le Périple de la mer Ery- 
thrée , il est désigné sous le nom de Dachi- 
nabatles. 

DCKIA^ , rivière de Perse, f'oy. Kuoa- 
Essia. 

DEKINGEN ou DEGGliNGEN , bourg du 
roy. de Wurtemberg, cercle du Danube, 
bail!, et a a 1 . 0 . de Geisslingen , et à 7 1 . N. 
O. d'Ulm, sur le Fils. 11 s'y tient un marché 
de bestiaux très fréquenté. i,49<>bab. 

DEKTAN, Dektaun , ville de rilindou- 
slan, dans les états du Nizam, anc. prov. 
de Malwali, à 16 1 . S. S. O. d'Oudjeu. Lat. 
N. 36 '. Long. E. 73® 10'. 

DEKUL, ville de rHindoustan anglais. 
rojr . Bicol. 

DELACUA, Othrts, mont de U Turquie 
d'Europe, en Romélie, sandjak de TricaU; 
il se dirige de l'E. à l'O., cl se ralUche à 1 a 
chaîne du Meizowo {Pinde). 

DELAlDJENG, forteresse du Boutan, à 
3 1 . l/a S. O. de Tassisudon , et à 1 1 . i/a 
E. de Duakka-Djeng. 

DELATYN, bourg de GalUcic , cci-cle et 
à 1 a 1 . S. de Stanisiawow , et à 6 1 . i/a N . E. 
de Jablonow, .sur la rive gauche du Priith. 

DELAWARE, Uibu indienne des États- 
Unis, qui descend des Lenni-Lcnapcs , et à 
laquelle on a donne le nom de fleuve prés 
duquel clic a habité. Elle était autrefois 
nombreuse et puissante; mais s'élaut affai- 
blie par les guerres continuelles qu'elle eut 
à soutenir contre les Alligcwi , clic se vit 
forcée d’abandonner à ses vainqueurs le pa/s 
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c|u*el)e occupait anciennement, et sc répan> 
liit dans quelque» partie» de la Pensylvanie ; 
du Piew-Jertcy , et du New-Yurk. RcduîU à 
un petit oorabre de guerrier», les DeUwares 
furent bientôt forcés par les Anglo-Améri- 
cains de se retirer sur les bords de TObio , 
où ils habitèrent à peu près 6o ans ; ils émi* 
grèrent ensuite , au nombre d'environ 800 , 
dans la partie de l'ctat d'indiana arrosée par 
le White^river, où leur ville principale s'ap* 
pelait ff 'apemînakink ou Chûtait^niev. Par le 
traite de S*. Marys,en 181 8, ils échangèrent 
avec les ÉtatS'Uuis, le pays quMU occu- 
paient, contre des terres situées sur l'Arkan 
sas, à rO. du Mississipi , où ils sont au 
nombre de 1,000 environ. 

D£LA^VARK , graude baie des États- 
Unis, formée par l'océan Atlantique sept. , 
entre les états de Delaware et de New-Jer- 
sey ; elle a ua 1. de longueur du N . O. au S. 
E. , et sa largeur varie «le 3 à 9 1. : à son en- 
trée , cotre les caps May et llenlopen , elle 
a 6 I. i/*j de large. Elle reçoit un grand 
nombre de cours d’eau , parmi lesquels le 
plus remarquable est la Delaware , dont 
celte baie peut être considérée comme Tes- 
tuaire. Elle est parsemée de bancs de sable , 
et communique à la baie Chesapeak par le 
canal de Delaware et Chesapeak. 

DELAW'AKE , fleuve des ÉlaU - Unis , 
formé sur la limite des états de Pensylvanic 
et de New-York, par la réunion du Mobawk 
et du Popachton , qui ont leurs sources au 
mont Catskill , à 17 1. S. O. d’Albany. Après 
avoir séparé , sur une étendue assez consi- 
dérable , l'état de New-York de celui de 
Pensylvanic, la Delaware sépare ce dernier 
état de celui de New-Jei*sey , forme ensuite 
la limite cotre celui-ci et l’état de Delaware, 
et se jette dans la baie de son nom , à 14 1. 
l/a au-dessous de Philadelphie, après un 
cours d'environ 60 1. du N. au S. ) les plus 
considérables de ses nombreux aflluciis sont : 
le Schuylkill et le Lchigb , qu'elle reçoit 
par la droite et qui sont tous deux naviga- 
bles. La Delaware a près d'i^3 de 1. de large 
à Philadelphie , où , au moyeu de la ma- 
rée qui y monte de 6 à 8 pieds , elle a une 
profondeur suflisantc pour recevoir des vais- 
seaux de ligne ^ à Treoton elle a i,aoo pieds 
de large, mais son cours est obstrué par des 
chutes. Elle est navigable pour des chaloupes 
au-dessus de Trenton, et pour des bateaux de 
8x9 tonneaux , à 36 I. au-delà. 

DELAWARE, uA des États-Unis de l'A- 
mérique sept., qui occupe la partie N. E. de 
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la prcsqii’ilc formée par les baies Chesapeak 
et Delaware, entre 38® 29' et 39“ 5o' de 
lal. N . , et entre 77® 16' et 78® de long. O. j 
borne au N. par l'étal de Pensylvanic , à l'O. 
et au S. par celui de Maryland , à l'E. par 
rAtl.iiitiquc , et par le fleuve et la baie De- 
laware, «pii le séparent du New-Jersey. Sa 
longueur du N. au S. est de 35 1. , sa largeur 
de l'E. à l'O. varie de 3 à 1 j 1. , et sa super- 
fleie est évaluée à 271 1. Une chaîne de mon- 
tagnes peu élevée» traverse cet état du N. 
au S. , et donne naissance à de nombreux 
cours d'eau , dont les uns, tels que la Christ- 
iana , qui reçoit la Brandy -wiiie , l’Apo- 
quinimink , le Duck , le Jones , le Mispilion , 
en rindiau-rivcr , se dirigent à l'K. , et sc 
rendent dans le fleuve et U baie Delaware, 
et les autres, tels que leNanticuke et le Cbop- 
tank , coulent vers l'O. et vont déboucher 
dans la baie Chesa|X%k ; plusieurs sont 
navigables pour des navires de 5o à 60 
tonneaux, excepté dans la partie supérieure 
du comté de Newcastle. Le sol de cet état 
est généralemeut bas et uni , et Une grande 
partie de sa surface est couverte , en certai- 
nes saisons , d'eaux stagnantes ; dans la par- 
tie mérid. , il y a un marais appelé Cypress- 
swamp, qui occupe près de 20,000 hectares 
de superficie. Les terres basses sont légères 
et sablonneuses. Les terrains élevés sont un 
mélange d'argile et de marne très* produc- 
tif. Le climat est tempéré. L'hiver com- 
mence à la mi-octobre et flnit au commen- 
cement de mars ; il est plus doux le long des 
côtes que dans les parties mérid. de la Pen- 
sylvanic. En été les chaleurs sont excessives , 
quoique l'air soit en général sain. 11 règne en 
automne sur les bords de la Delaware , des 
Gèvres bilieuses et intermittentes. La culture 
des terres est très-soignée dans cet état ; la 
principale pi'oduction est le froment , qui 
rapporte 3o à 35 pour 1 dans les bonnes ter- 
res, et moitié dans celles d'une qualité infé- 
rieure ; on récolte aussi du mais , de l'orge , 
du seigle , de l'avoine , du sarrazin , des 
pommes de terre, et du chanvre. Le marais 
de Cypress , et les bords de plusieurs rivières , 
principalement de l'indian-rivcr , sont cou- 
verts de bois peuplés de ehéiics , de cèdres , 
de cyprès , de châtaigniers , de sapins , de 
peupliers , de frênes , «le noyers , de sassa- 
fras , etc. 11 y a de gras pâturages, où l'on 
élève beaucoup de bestiaux et des moulons 
de race mérinos , qui fournissent une belle 
laine. 11 y a beaucoup de fer prés des bords 
du Naiilicükc , et d'argile dans la Delaware , 
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près de NcwctsUc ; on n'y trouve iiucun autre 
minéral. L'cUtde Delaware po&sèdc un grand 
nombre de manufactures , de forges , et de 
moulins à poudre , à blé , à tabac , à scies et 
à foulon , des papeteries , etc. ; toutes les 
machines des diverses fabiiques sont mises en 
mouvement par Icau; on remarque surtout 
les moulins établis sur la Brand^>winc, le 
Red'clay ^ et le White-clay , qui produisent 
annuellement 5oo,ooo boisseaux de farine , et 
par semaine i5 à i6 milliers de poudre à tirer. 
Il y a à Lewistown des salines dont le pro~ 
duit est considérable. Les relations comraer* 
ciales sont facilitées par un canal navigable 
pour des bâtimens de 70 tonneaux, qui joint 
la baie Chesapeak à U baie Delaware. 11 y a 
aussi plusieurs bateaux à vapeur sur la Dela- 
ware, qui partent régulièrement de Newcastle 
pour Philadelphie. En iSao , U pop. de cet 
état s'élevait à 7a, 7^^ bab., dont 4)^<>9 es- 
claves et 12,968 noirs libres; le plus grand 
nombre suit la religion presbytérienne; il y 
a aussi des épiscopaux , des quakers, des bap- 
listes , et des mclhodistcs. 

Les Hollandais réclamèrent autrefois le 
territoire de cet état , comme faisant partie 
de la Nouvelle-Belgique , et s'y établirent en 
i6a3. Les Suédois, attirés par la description 
favorable qu'en Bt un Hollandais , y formè- 
rent aussi des élablissemens en 1C27. Ces 
deux peuples vécurent en assez bonne intelli- 
gence jusqu'en i65i , époque à laquelle les 
Hollandais commencèrent à empiéter sur les 
possessions suédoises : dès-lors la guerre s’al- 
luma ; les Suédois furent vaincus , mais le 
triomphe des llolUndais ne fui pas de longue 
durée. Les Anglais ne tardèrent pas à s’em- 
parer de la Nouvelle-Amsterdam , et à sou- 
mettre ce pays à leur autorité. En i683, Guil- 
laume Penn acheta du gouvernement anglais ce 
territoire, qui dans la suite forma une province 
de la Pensylvanie , indépendante de cette 
dernière quant au gouvernement. En 1777, 
cette province fut le théâtre de la célèbre ba- 
taille de la Bratuly-winc. Depuis U révolution 
elle a été érigée en état libre, et sa constitu- 
tion proclamée en 1793. Le ;>ouv'oir législatif 
réside dans un sénat et une chambre de re- 
pré^entan-s , dont les membres sont élus au 
scrutin par les comtés , savoir : les sénateurs 
pour 3 ans a raison de 3 par comté , et les 
représenlana pour 1 an à raison de 7 par 
comté- Le pouvoir exécutif est entre les mains 
d'im gouverneur nommé pour 3 ans , et qui 
n'est pas rééligiblc 6 l'expiration de ce terme. 
Tous les citoyens , excepté les hommes de 



couleur, ayant atteint Page de 21 ans, ont 
droit de suffrage. Les jugea des divers triba- 
naux sont nommés par le gouverneur , qui 
peut les destituer pour cause de mauvaise con- 
duite. Les esclaves sont jugés par les tribu- 
naux ordinaires dans les actions civiles, et par 
jury dans les affaires criminelles; le maître 
qui tue son esclave est passible de la peine 
de mort. En vertu d'un acte rendu en 1796 
par le corps législatif, il a été établi des 
écoles dans toutes les parties de cet état , et 
U existe une academie à Wilmington et à New* 
ark , une société philosophique dans la pre- 
mière de ces villes , et uue d'agriculture dans 
le comté de Newcastle ; il vient de s'en for- 
mer une autre sous le nom de société de l'état 
de Delaware , pour l'encouragement des ma- 
nufactures. En 1821 , cct état avait 7,4-^t 
botiimes de milice. 

L'état de Delaware est divisé en 3 comtés : 
Kent, Newcastle, et Sussex, et en 26 com- 
munes ou hundreds. Dover en est le cbef- 
lieu. 

DELAWARE, rivière des États-Unis, 
dans la Floride orientale ; clic sort du lac 
Mayaco, coule de l'Ë. N. E. à l'O. S. O. , et 
se jette dans le golfe du Mexique , è l'E. do 
cap Roman, par 26** de lat. N., après un cours 
d'environ 18 1. 

DELAWARE , comté des États-Unis , dans 
le centre de l'état d'Indiana. 3,679hab. India- 
nopolis en est le chef-lieu. 

DELAWARE , comté des États-Unis , dans 
la partie mérid. de l'état de New-York. 11 y 
a de ti'ès-bautcs montagnes , de belles plai- 
nes , et de fertiles vallées. 26,687 bab. Delhi 
eu est le chef-lieu. 

DELAWARE, comté des États-Unis, dans 
le centre de l'état d'Ohio. 7,369 bab. La 
commune du même nom, qui en est le chef- 
lieu , est sur la Whetstone , à 8 1. N. de Co- 
lumbus , et renferme 1 maison de justice et 
696 bab. 

DELAWARE , comté des États-Unis , dans 
U partie S. E. de l'état de Pensylvanie, au 
S. O. de Philadelphie , sur la rive droite de 
la Delaware. Il y a sur les bords de ce fleuve 
d'excellentes prairies où l'on engraisse un 
grand nombre de bestiaux qui alimentent les 
marchés de Philadelphie. bab. Chester 

en est le chef-lieu. 

DELAWARE ET CHESAPEAK (CA- 
NAL DE ) , dans les États-Unis ; il tra- 
verse l'isthme de la presqu'île formée par 
les baies Chesapeak et Delaware , daus lc« 
états de Maryland et de Delaware , coin* 
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mencc au fleuve de ce dernier nom à New- 
bold’s-Unding , se dirige vers PO.., et sc joint 
au Back'crcek, qui se jette dans PElk-rivcr, 
affluent de la baie Chesapeak. Ce canal , qui 
a environ 5 1. de longueur, a 4 <^*cluscs , 
6o pieds de large à la surface de l'eau , 36 
au fond, et S pieds de profondeur; il est 
revêtu de pierres dans toute sa longueur. Le 
port sur la Dcbware , qui occtfpc une super* 
6cie de 3 hectares , est formé par des chaus- 
sées en pierre et en terre , de 4<>^ pieds 
de longueur sur chaque face , avec une es- 
pèce de quai semi-circulaire de 3i5 pieds 
de longueur de chaque cote , et une ouver- 
ture ou entrée de loo pieds entre les côtés , 
où le fleuve a environ ao pieds de profondeur 
à eau basse. Des bùtimens tirant 7 pieds i/a 
dVau , peuvent y naviguer facilement. Ce 
canal est abondamment pourvu d'eau par 
rAtlanliquc , et la coupure profonde qu'on 
a été obligé de faire à la chaîne de collines 
qui se prolonge à travers la presqu'île, a 
permis de construire en cet endroit un pont 
assez élevé pour que des navires puissent 
passer dessous à pleines voiles. 

DELBRLJCK, bourg des États Prussiens, 
prov. de Westpluilie, régence de Minden, 
cercle et à 3 1. O. N. O. de Paderborn, et à 
6 1. S. de Bielefeld, entre la Lippe et l'Ems. 
Il a I église, i hospice pour les pauvres, et 
plusieurs fabriques de tabac. On y fait com- 
merce de toile et de fil de lin. 1,716 bab. 
C'est prés de ce bourg que Germanicus déflt 
les Bructeri. 

DELDEN, ville des Pays-Bas, prov. d'Over- 
Yisel, arrond. et à a 1. t/a S. d'Almelo; chef- 
lieu de cant. 11 y a des blanchisseries de 
toile. Cette ville faisait autrefois un grand com- 
merce avec l’Allemagne. Les environs sont 
boisés. 3,870 bab. 

DELDEN , village des Pays-Bas , prov. de 
Gueldre , à 8 1. i/a d'Amhem , arrond. et à 
a 1. l/a de Zatphcn, cant. et à i/a I. de 
Volden. 

DELEBIO, village dn roy. Lombard- 
Vénitien , prov. de Valtcliiie, distr. et à t I. 
3/4 O. de Morbegno, et à 6 I. O. S. O. de 
Sondrio, près de la rive gauche de TAdda, et 
à I I. du lac de Côme. Lat. N. 46® 8' \ *. 
Long. E. 7** 7' a4^'- Le climat y est malsain 
à cause des marais voisins. On y fait com- 
merce de vin et de soie. Il s'y tient une foire 
de le 16 octobre. 960 bab. 

En 1434* le <luc de Milan remporta une 
grande victoire sur les Vénitiens dans les envi- 
rons de ce village. 
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DELEHAMEÏT, village de la Turquie, 
d'Asie, en Syrie, pachalic d'Acre , à 3 1. 
3/4 N. de Bal'bck. Il est habité par des Ma- 
ronites, et renferme nne belle église, bùUc 
sur le modèle du temple de Balbck. On sup- 
pose qu'il occupe l'emplacement de l'anc. 
j 4 phaca. 

DELÉMONT, en allemand Delsberg, 
ville de Suisse, cant. et h 1 1 1. N. de Berne, 
et a 5 1. 3/4 E. S. E. de Porentrui, chef-lieu 
de bailliage , au pied d'un monticule , sur 
la rive gauche de la Sorne, près du con- 
fluent de ta Birse. Elle oQre un aspect agréa- 
ble. Les rues sont larges, droites, et ornées 
de belles maisons. La maison du bailli et le 
bûliment du collège sont les seuls édtflccs re- 
marquables. Le cbateau, bâti en 1719, ser- 
vait de résidence aux anciens cbanoines de 
Moutiers , et de maison de plaisance d'été 
aux évéques de Bùle : c'est maintenant une 
propriété particulière. On fabrique à Delé- 
mont de l'horlogerie et des toiles peintes ; 
les blanchisseries de toiles y sont depuis 
long-temps renommées. i,a8o bab. Au con- 
fluent de la Sorne et de la Birse sont de belles 
ruines de bains rom:iins. 

Le bailliage, qui dépendait autrefois de 
l'évéchc de Bàlc, a fait partie du départe- 
ment français du Haut-Rhin jusqu'en i8i5, 
qu'il a été réuni au canton de Berne. Les 
montagnes abondent en pierre , et il y a 
des mines de fer à Seprais , Courroux , etc. 
Le territoire produit i^aucoup de grains et 
de légumes , et on y élève un grand nombre 
de bestiaux. 

Ce bailliage est administré par le haut 
bailli de Berne , et renferme 37 paroisses 
catholiques. 

DELEYTOSA, bourg d'Espagne, prov. 
et à i4 I- l/a E. de Caceres (Estramadurc) , 
et à 6 1. N. K. de Truxillo. 

DELFT ou NEDONTIVOÜ, une des nom- 
breuses îles qui SC trouvent au N. O. do 
Ceylan, dans le détroit de Palk, et au S. O. 
de nie de Middcibourg Elle a 7 1. de cir- 
cuit. Le sol, rocailleux et légèrement impré- 
gné de sel , produit beaucoup de noix de 
cocos et de coton. 11 y a d'cxccllens pâtura- 
ges; les Hollandais y ont établi un haras de 
chevaux arabes et hindous. Les habitans sont 
des Malabars de dÜTérentes tribus , dont la 
principale, celle des Vellalas, habite deux 
grands villages. Quelques-uns de ces habitaas 
sont catholiques. 

DBBFT, ville des Pays-Bas , prov. de la 
Hollande mérid., arrond. et k 3 1. N. O. de 
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Iloltcrdatn., el h i 1. i/a S. S. E. de La Harc, 
avec laquelle elle communique par un ca* 
nal ; chef-lieu de a cantons « sur la Schie. 
Lat. N. 5a® o' 49"- Long. E. a® i' 3o". 
C’est une place <lc guerre de 3® classe. Elle 
est entourée de imtrailles flanquées de vieilles 
tours, dont quelques-unes sont en ruine. Qiioi- 
qu'ancicnne, elle est assez bien bAtie; les 
rues sont alignées, et la plupart arrosées par 
un canal bordé de quais plantés d'arbres. Les 
édiflccs publics sont niagniflqucs ; la maison- 
dc-villc est remarquable par sa façade et son 
bel escalier; l'arsenal, depot de rartillerie 
du royaume, est un très-vaste et très-beau 
briment, qui contient une fonderie de ca- 
nons , des ateliers pour leurs affûts , etc. La 
vieille église, oraéc d'une belle tour, ren- 
ferme les tombeaux du fameux amiral Trorap, 
de l'amiral Pierre Hein et du naturaliste 
Lecuwcohock; l'église neuve, egalement sur 
montée d'une tour très-clevéc, renferme le 
beau mausolée en marbre de Guillaume , 
prince d'Orange, fondateur de la républi- 
que, qui fut assassiné en i584 ^ le tnaiisolce 
est soutenu par 4 colonnes de marbre, au 
milieu desquelles on voit la statue de Giiit- 
laumc, surnomme le père de la patrie. Les 
4 coins du mausolée sont ornés de figures 
allégoriques avec cette inscription : Je main- 
tiendrai piété et justice. Le tombeau de Gro- 
tius est aussi dans cette église. Deift a 6 églises, 
I collège , et i école du génie, d'artillerie et 
de marine pour tout le roy. , à laquelle on a 
joint un beau cabinet de physique et de ma- 
thématiques. Il y a aussi i société de bien 
publient 1 société économique, i hôpital, 
I hospice pour les vieillards des detix sexes, 
Q pour les orphelins, i maison de correction, 
1 dépôt de mendicité et plusieurs établissc- 
mens de bienfaisance. Il y a des fabriques de 
draps fins et communs^ de serge, de tapis de 
table, de faïence, de savon, d'instrumens de 
physique et de inathématiqiics, i verrerie et 
beaucoup (^c gcnicvrerics ; son commerce est 
néanmoins peu important : il se fait prinri- 
palcmcnt par Delfuliaven et Rotterdam. Cette 
ville a vu naître Grotius, Leciiwcnhock , 
Pontus Heuterus, historiographe, et Gérard 
Vanlooii , auteur de l'histnirc métallique des 
Pays-Bas. Elle nomme un député aux états de 
la province. i3,^oohab. 

L'origine de celte ville ne remonte qu’à 
10^4- Go<lefroy-lc- Bossu , duc de la Basse- 
Lotharingie , est regardé comme son fonda- 
teur. En i536, un violent incendie Fit con- 
suma une grande partie. 



DELFTSHAVEN , bourg des Pays-Bas , 
prov. de la Hollande mérid. , arrond. , cant. 
et à 3/4 de 1. S. O. de Rotterdam, sur la rive 
droite de la. Meuse, à rembouehurc d’un ca- 
nal qui conduit de Delfl à La Haye. 11 y a 
des distilleries de genièvre, des corderies et 
des chantiers de construction. Patrie de l'ami- 
ral Hein. On y fait commerce de grain, et la 
pèche y est ti4s-active. a,8a8 liai). 

DELFZYL, ville des Pays-Bas, prov. et à 
5 I. 3/4 N. E. de Groningue, arrond. d'Ap- 
pingadtim. sur l’Ems. Elle est bien fortifiée , 
et est la résidence d'un commandant de place 
de 3* classe. Son port, entoure d’une digue, 
est commode et sûr. 3,ioo hab., qui s'occu- 
pent de la pèche et de la navigation. 

DELGAD.\ (PUNT.-V ), pointe sur la côte 
mérid. de la Patagonie , à l'entrée orient, du 
détroit de Magellan , par 5a® a5' de lat. S. 
et ^1® 4®^ ïong. O. 

DELGADO , cap d’Afrique, ^oyez Gido 

( CàIO DEf. ). 

DELHI , comm. des États-Unis , éut et 
à 44 New-York, el à a3 I. S. 

0. d’Albany; chef lieu du comté de Delaware, 
sur le Mobawk. a,Q85 hab. Elle renferme un 
joli village de 3o à maisons. 

DELHI, comm. des États-Unis, état d’Ohio, 
comte d'Hamilton , à 36 1. S. O. de Colum- 
bus. 1 ,1 58 hab. 

DELHI , prov., ville et canal de l'Hindoti- 
stan. yoy\ i)EHt.T. 

DELI, roy. de l'ilc et sur la côte N. E. 
de Sumatra , le long du détroit de Malacca. 
A reatrémitc sept, est le cap du Diamant. 

1. e sol, arrose par l'iolo, le Langkat, le Batu 
cl U Schina , abonde en or , camphre , ben- 
join, et poivre. Un radjah indépendant est le 
souverain de ce roy. Les habitans sont Ma- 
lais , et ont U réputation de pirates. 

DELI, ville sur la côte N. E. de l'ilc de 
Sumatra , rapitalc du rov. de .son nom, et 
résidence du souverain , à l'embouchure d'une 
rivière dans le détroit de Malacra. Lat. N. 
3® 39'. Long. E 96® 35'. On en exporte une 
assez grande quantité de poivre. 

DÉLIATITCHI , bourg de Russie, en 
Europe, gouv. et à 3i I. i/a E. de Grodno , 
distr. et à 5 1. N. N. E. «le Novogrodek , sur 
la rive gauche du Niémen. 

DELICETO . bourg du roy. de Naples, 
prov. de Capilanate , distr. et à 1 I 1^4 2>- 
K. de Bovino , el à 7 I. S. S. O. de Foggia ; 
chef-lieu de canton , sur une colline. Il a 
1 collégiale. I émirent, et plu.sieiirs établis- 
.••cincns de bicirfaisancc. 3, 000 hab. 
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DÉLIÉKÉ, bourg <le Perse, f^oy. Dalaki. 

DELI-GHOLAMAR , bourg de TAfghani- 
sUn propre, prov. et ^ S 1. S. O. de Canda- 
har, pr^s du bord septentrional d'un lac que 
forme le Tornok. 

DELIKLITACH (Roche percée), petite 
ville de la Turquie d'Asie, pacli., sandjak. et 
à lo I. S. E. de Sivas , sur le penchant d'une 
montagne et dans un pays stérile. 

DELIKTACH, village de la Turquie d'A- 
sie , dans rAnatolic , sandjak. et à i31. S. S. 

0. de Sataliéh , sur la côte occidenlale du golfe 
du même nom. Au S. O. de celte ville, se 
trouve le port Genovèse, qui offre un bon 
ancrage atiK navigateurs. 

DELITZSCH , ville des États Prussiens , 
prov. de Sa\c , régence et à G 1. i/a N . E. de 
Mersebourg, et k 4 1- 3/4 de Lcipsick; 
chef-lieu de cercle , sur la rive droite de la 
Lober. Elle est bien bâtie , et a un château , 
Séglises, I hôpital , et de belles promenades. 
On y fabrique beaucoup de bas de laine, ce 
qui fait son principal commerce. 3,ooo liab. 
Les hussites incendièrent cette ville en 

Le cercle de Delitzsch renferme 3 villes , 
164 villages et 36,364 bab. 

DELLAMCOTTA, forteresse du Boiitan, 
sur une montagne au pie<l de laquelle coule 
la Dorlah , à 29 1. S. O. de Tassisudon. Elle 
commande le principal passage qui conduit 
dans le Bengale. Cette forteresse fut prise 
d'assaut en 1773 par les Anglais, qui la rcn> 
dirent quelque temps après. 

DELLAMENNË, bourgade de U côte d'A- 
del, dans le pays des Somanlis , k 1. 3/4 
S. S. E. de Zcilah , et k i3 1. 3/4 N. N. E de 
Harrar. 

DELLE ou DATTENREITT, ville de 
France, dép. du Haut-Rhin, arrond. et k 4 

1. S. E. de Béfort; chef-lieu de cant. , sur 1a 
rive gauche de la Leinc. Il y a une tuilerie, 
un moulin k tan et un k foulon. 738 liab. 

DELLEN , village des Pays-Bas , prov. et 
k 8 1. 3/4 de Luxembourg, arrond. et k 3 1. 
3/4 de Dickircli, cant. et k 1 1. 1/4 d'Ospe- 
ren. a66bab. 

DELLIGSEN , bourg du duché et k i5 l. 
S. O. de Brunswick , et k 5 l. N. O. de Gan- 
dersheim, distr. de 1a Lcine , cercle de 
Oreene. Il y a une papeterie, et on y fait 
commerce de fil et de toiles. Il s'y lient une 
foire par an. 710 hab. 

DELLY , mont de l'Hindoustan anglais , 
présidence de Madras , anc. prov. de Mala- 
bar, à 61. N . O. de Cananorc. U s'élève sur le 
bord de la mer, et forme une petite prcsqu'ilc . 
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DELLY , ville de rHindonslan anglais , 
présidence de Madras« anc. prov. et k 1 1 I. 
S. de Caimbétour. 

DELLYS, bourg de Barbarie, roy. et k 
i5 I. E. d'Alger, prov. et k 5o 1. O. N. O. 
de t^onstantine , k peu de distance de la rive 
droite <lu Bouberak et de la Méditerranée, 
sur les ruines d'une ancienne ville. Les habi- 
tans sont très-habiles dans la teinture de di- 
vers tissus ; mais ils sont renommés pour 
leur brigandage. 

DKLME, village de France, dép. de la 
Meurtlie , arrond. et k 2 1. a/3 N. O. de Châ- 
teau-Salins ; clicf-licu de canton , sur la route 
de Metz k Strasbourg. 43o hab. 

DKLMEMIORST, cercle du grand-duché 
d'Oldenbourg, borné au N. E. parle roy. 
de Hanovre cL le territoire de la ville libre de 
Brème, au S. E. par le roy. de Hanovre, au 
S. O. par les cercles de KIoppenburg et de 
Vccbtc, et au N. O. par celui d'Oldenbourg. 
Sa longueur, du N. E. au S. O. est de 9 1., 
et sa largeur moyenne du N. O. au S. R. de 
4 k 5 1. 11 est arrosé par le Weser qui , au 
N. E. , le sépare du roy. de Hanovre , et par 
la Hunte, qui coule au S. O. C'c&t, en géné- 
ral, un pays couvert de landes et de maré- 
cages. 11 se divise en 4 baill. : Berne, Dcl- 
menhorst , Gaiidcrkesa , et Wildesliausen , 
et renferme 28,460 hab. Le chef-lieu porte 
le même nom. 

DELMENHORST , village du grand-duché 
et k 7 1. E. S. K. d'Oldenbourg ; chef-lieu de 
cercle et de baillage, sur la Delmc. Lat. N. 
53° 3' 29''. Long. E. 6° 19' i3". Siège d'un 
tribunal et résidence d'un bailli. Elle a 1 
église. Il s'y tient 4 grands marchés aux che- 
vaux par an. i,5oohab. 

Le baill. de Uelmenborst renferme 5, 610 
habitans. 

DELONIA , ville de la Turquie d'Europe. 
yoy. Delviro. 

DÉLOS, 11c de l'Aixliipcl. yoy. Sdili (Pe- 
tite). 

DELPHES , ancienne ville de Grèce, yoy. 
Castri. 

DELPHI , montagne de la Turquie d'Eu- 
rope , dans l'ilc de Négrcpoiit dont elle occupe 
k peu près le centre. Le sommet le plus 
élevé est par 38° 87' 4^^^ 

3i' 3" de long. E. 

DELPHINO , village et port de la Turquie 
d'Asie, .sur la côte orient, de Pile de Chio. 
Il occupe Pcinplacemcnt de l'ancien Delphi- 
nitun. A 2 1. 1/2 de Ik s<; trouve le mont 
Epos , sur le sommet duquel est un banc cir- 
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caliire avec une pierre carrée , où les habi> 
tans prétemlent qu'Homëre, ne dans celle 
lie , récitait ses vers : cet endroit porte encore 
le nom tVécole d' Homèt'^. 

DELPIIINSNOSE ( Nez du Dàvpiiih ) , cap 
de rilindoustao anglais , anc. prov. des 
Serkars sept. U a a 5 o toises do hauteur, et 
s’avance dans le golfe du Bengale, au S. E. 
de VitagapaUiD, par 17° 4 *'^*^^*^* 

7' de long. £. 

DELSBERG , ville de Suisse, Dblé- 

MOVT. 

DELTA , contrée de la Basse - Égypte , 
comprise entre les 2 branches principales du 
Nil, celle de Rosette et celle de Damiette; 
elle a tiré son nom de sa forme, qui est à peu 
près celle de la 4** lettre de l'alphabet grec, 
À. Sa longueur du N. au S. , <lu cap Burlos 
au village de Daraouéh , où le Nil se divise à 
5 l. l/a au-dessous du X^ire , est de 35 1 ., et 
sa plus grande largeur, de Damiette à Ro- 
sette, est de 09 1 . C'est une vaste plaine cou- 
pée en tous sens par une multitude de ca- 
naux dérivés du Nil, tels que ceux de Mclig 
et de Chibin>el-Koum. Les inondations pé- 
riodiques du fleuve J entretiennent 1a plus 
riche fécondité ; on voit néanmoins vers le 

N. de grands espaces où la culture est aban- 
donnée , et l'on trouve même sur les eûtes 
de la Méditerranée, un désert sablonneux 
assez considérable; dans le N. O. s'étendent 
les marécages du lac Burlos. Le reste du 
pays est très-peuplé, et renferme plusieurs 
villes florissantes. Le Delta comprend les 
prov. de Menoùf, de Garbiéb, et en partie 
celles de Rosette et de Damiette. 

Le mot delta est devenu un nom commun 
par lequel on désigne un espace compris en- 
tre les branches principales d'un fleuve qui 
SC bifurque vers son embouchure. 

DELTING, village et paroisse d'Écossc, 
dans nie Mainland , une des Shetland. 

1,634 

DELVENDOS , bourg de U Turquie d’Eu- 
rope, en Romélie , aandjak et à 36 I. 1/3 S. 
£. de Monastir , et chef-lieu de juridiction, 
sur la rive droite de l'Indje-Cara-sou ; à 3 1 . 
S. E. de Cojani. 

DELVIN , baronnie d'Irlande, prov. de 
Leinster, dans la partie N. E. du comté de 
Wcsl-jVIcalh. 

DELV 1 N.\KI, ville de U Turquie d'Eu- 
rope , en Romélie, sandjak et à 3 i 1 . 1/3 S. 
E. d’AvIone (Albanie), cl à 9 I. i /4 O. N, 

O. de lanina , près des limites du sandjak. 

DELVlNOou DKLONIA, ville de la Tur- 



quie d'Europe, en Romélie; chef-lieu de 
sandjak, à 14 I. i/a O. S. O. de lanina, et à 
5 1 . 1/3 de rextréniitc N. Ë. de Pile de Cor- 
fou , sur le penchant des monts de la Chi> 
mère, à s /3 de 1 . de la mer et près d'une 
petite rivière qui sc jette dans la Pavla. Elle 
est bien fortiOéc et contient plusieurs mos- 
quées. 8,000 babitans , ou d'après Palma , 

13 , 000 . 

Le sandjak tic DeWino est borné au N. et 
au N. E. par le sandjak d'Avlone, à TE. par 
celui de laoioa, et an S. O. et à l'O. par la 
mer Ionienne. Sa longueur du N. au S. est 
de 33 à u 3 1 . , et sa plus grande laideur de 
1 1 . C est un pays montagneux appelé Ghaonie 
par les anciens, et faisant partie de l'Alba- 
nie. Au N. sont les monts ^rnèlet et de U 
Cbimère { Àcroeèrauniens ) ; au N. O. le 
Tclieracdcs court parallèlement aux côtes. 
Les rivières qu'on y trouve ne sont g»ére 
que des torrens qui sont a sec en été. La 
principale récolte consiste en olives, dont on 
fait d'assez bonne huile. On trouve à l'E. 
quelques bois avec des pâturages, où l'ea 
élève des bestiaux. La péclie est abondante 
sur les côtes. La population de ce sandjak se 
compose de Grecs et d Arnaalcs. 

DELWYNEN , village des Pays-Bas , ptw 
de Gucldre, à 17 1 . d'Arnlicm, arroad. et à 
9 1 . de Tiel , cant. et à 3 1 . 1/4 de Bommel. 
630 hab. 

DELY-BABA , bourg de la Turquie d'A- 
sie , pach. et à 18 1 . 1/3 E. S. £. d'Erse- 
roum , dans un pays montagneux. 11 se com- 
pose d'environ i 3 o maisons. 

DEM AK ou DAM AK , ville dcl'ile de Jars; 
chef-lieu de prov. , à 5 1 . N. E. deSamaraog, 
sur la rive gauche de la rivière de son nom, 
qui, après un cours d'environ 8 1 . du S. E. 
au N. O. , se jette dans la mer de Java. Elle 
était autrefois capitale d'un royaume; elle est 
grande, mais sa pop. est réduite à 3 , 000 hab. 
11 y a dans les environs un grand marais d'un 
coté , et une vaste plaine fertile «le l'autre. 

DEMAR, ville de Nubie, /''qy. Dahki. 

DEMASS ou DKMSAS, village de Barba- 
rie, roy. et k 34 L S. E. de Tunis , et à 4 
N. O. d'Africa, sur la Méditerranée. U rem- 
place l'anc. Tapsus, dont les ruines sont très- 
étendues. 

DEMAVEND, pic le plus élevé des monts 
Elbours, en Perse, sur la limite des prov. de 
Mazenderan et de Tabaristaii , à 10 1 . E. de 
Téliéran. Sa hauteur est d‘à peu près 5 oo 
torses au-dessus des montagnes emironuaD- 
tes, et de 13 à i, 3 oo toises au-dessus de U 
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plaine de Téhéran. U a la forme d*im cdnc 
et est rouvert de neige presque toute l'an- 
née ; on » lieu de cruirc que c'est mi ancien 
volcan. I/accès en est très-difficile , et per- 
sonne n'a encore osé le gravir; au-dessous de 
sa cime il y a a petits Ucs, et on trouve aux 
environs du soufre, de l'alun, et d*aulres 
substances minérale». 

DEMAVEKD, ville de Perse, clief-lieu tle 
la prov. de Tabaristan et de distr. , à 8 1. 

N. E. de Téhéran , dans une vallée, sur une 
rivière , et au pied des monts Ëlbours. Elle 
a I mosquée remarquable par une vieille tour 
qui lui sert de minaret. Celte ville a beau- 
coupsouffert de trcmblciucii» de leiTc; on y 
compte encore 5oo maisons et 3,5oo hab. 

DEMBACANl, ville de Scnégumbic, dans 
le roy. de Godumuh, sur la rive dix>ilc du 
Sénégal, à 3o 1. N. O. de Fattcconda, et à 
i3o 1. E. de S*. Louis. 

DEMBAKAKl ou DAHAMBAHl, ville rui- 
née du Monomoiapa, à 3o 1. S. E. de Chi- 
cov» , à 6o I. S. O. de Tête , et à i oo I. N. 

O. de Zimbao. Elle était autrefois grande et 
florissante, et il s'y tenait un marché consi- 
dérable pour l'or. On voit parmi ses ruines 
le clocher d'une église détruite lors du sac 
de la ville, par un des ancêtres du Changa- 
mera. Les babitans se sont retirés à Tête et 
à Zimbao. 

DEMBEA (LAC DE ) ou TZANA, en 
Abyssinie, dans le roy. d'Amhara, par 
de lat. N. , entre la prov. de Dembea au N. 
O. , celle de Begemder au S. E- , et celle de 
Godjam au S. On lui donne 1. de lon- 
gueur, i5 I. de largeur, et i6o de tour; 
mais, comme tous les lacs de la zone tor- 
ride, il change d'étendue selon les saisons. 
Il contient une douzaine d'iles : sur 1a plus 
grande, nommée l)ck ou Daga, il y a i pri- 
son d'état. Parmi les nombreux cours d'eau 
que reçoit ce lac, le plus considérable est le 
Bahr-cl-Azrak ou Mil Bleu qui, sans mêler 
tes eaux à celles de ce vaste bassin , traverse 
1a partie mérid. , et en sort pour aller IVrti- 
' User la partie occid. de rAby.$sinic. ('e lac 
nourrit des hippopotames , mais on n'y trouve 
pas de crocodiles. Près de ses bords, notam- 
ment dans les environs d'Emfras, croit l'ar- 
bre qui donne la myrrhe. 

DEMBEA, prov. d'Abyssinie, dans le roy. 
d'Amhara ; elle comprend le territoire qui 
s'étend au M. et au M. O. du grand lac de 
son nom. Le sol, entrecoupe de montagnes cl 
de plaines, est en général trcs-fertilc. Dé- 
puta, le dernier siècle, c'est la prov. la plus 

Dict. Géocr. 4- 



peuplée cl la mieux cultivée de cette con- 
trée. Elle fait un commerce considérable avec 
le Tigré. Elle renferme Gondar , capitale de 
l'Abyssinie, cl est., comme tout le reste de 
l'Amhara, au pouvoir des Gnilas. 

DKMBl ou DEMBü, prov. de U Guinée 
inférieure , dans la partie orient, du rny. 
d'Angola, au M. E. de la prov. <rOvando, 
et au S. des monts du Soleil. Elle occupe 
une partie considérable du vaste plateau de 
son nom, qui est élevé de i,4oo toises au- 
dessus de l'Océan. Le .sol en e^t peu fertile. 
Elle a secoué le joug du roi de Congo , et 
s'est mise sous la protection de celui d'An- 
gola. 

DEMBK^A, ville de Gallicic, cercle et à 
6 I. I 3 E. de Tarnow, et à 3 I. O. de Rop- 
czyce, près de la rive droite de la AVisloka. 
11 y a uu cliateau. 

DEMBÜ- HIALALA, ville de la Guinée 
inférieure, roy. de Congo, capitale des Mos- 
sosos , à 96 I. E. S. E. tic S. Salvador, par 
5® de bit. S. et iS'de long. E. 

DEMBOWIEC, petite ville de Gallicic, 
cercle et à i l i/a S. de Ja.slo , et a 5 1. O. 
de Krosiio , sur la rive gauche de la Wisloka. 
Presque tous les hahitans sont occupés dans 
des fabiiqucs de toile ou de crêpe. 

DËMCHIINSK, bourg de Russie, en Kii- 
ropc, gouv. et à 3*a 1. S. O. de Tambov , 
distr. et à 3 1. 3/4 N. d'Ousmanc. 

DEMEGRAEI) , village de la Hautc- 
Égypte, prov. de Thebes , à 5 I. N. M. O. 
d'Ksnc, sur la rive gauche du Nil. On sup- 
pose qu’il occupe remplacement de C/xjco- 
dilopolis J dont cependant on ne trouve plus 
de traces. 

DEMEM, village du grand-duchc de Mec- 
klenbourg-Schwerin, baill. domanial et à 3I. 
N. K de Krivilz. 11 s'y lient 1 foire par an. 
653 hall. 

DEMENYFALVA ou DEMANOVA, vil- 
lage de Hongrie, comitat et marche mérid. 
de Lyptau , à 3 1. 1/3 E. de Lipèse , et à 
Il 1. i/s M. de Rrczno. 11 y a dans les mon- 
tagnes calcaires , qui constituent le sol de la 
contrée , une grotte nommée Draclicnliülle , 
où l'un a annoncé qu’il existait des ossemens 
comme dans les cavernes de Galeyrculz, etc. 

DEMER, rivière des Pays-Pas, qui prend 
sa source dans la prov. de Limbourg , entre 
Maesiriclit et llasselt , passe sous les murs 
de celte dernière ville, entre dans hi prov. 
du Brabant mérid. , où elle arrose Diest , Si- 
chem et Acrscliot , et se réunit à la Dylc 
par la rive droite, au-dessous de Louvain , 

3 5 



Digitized by Google 




386 



DEME 



D E M M 



apr^s lin cours crcnviron x8 I. , dont 7 de 
navigation depuis Diest. La Gectc en est le 
principal alDucnt. 

DKMERARY, rivière de la Guyane an- 
glaise , qui prend sa source dans les monla- 
gnes qui séparent cette contrée de la (ruyaiie 
hollandaise, coule du S. au N. , traverse le 
district auquel elle donne son nom , et se 
jolie dans rAtlantiquc , un peu à l'E. de 
l'embouchure de l'Esscqiiebo, apres un cours 
«renviron 70 1 . A son embouchure elle a *j /3 
de 1. de large , et forme un port sûr et spa- 
cieux qui, à cause de la barre qui en gène 
l'entrée , ne peut recevoir que des bàtimcns 
tirant au plus 18 pieds d'eau. Cette rivière 
c.st navigable jusqu'à 36 1 . au-dessus de son 
embouchure J au-delà , la navigation est in- 
terrompue par des cataractes. 

DEMERARY ou DEMERARA , distr. de 
la Guyane anglaise, qui tire son nom de la 
principale nvicrc qui l'arrose et s'étend l'es- 
pace de 16 1 . le long de la côte de l'Atlanti- 
que, depuis rembouchurc de l'Abary à l'E. 
ju.squ'à celle de l'Esscqucbo à l'O. 11 est assez 
généralement uni , excepté dans la partie su- 
périeure de la rivière où il devient monta- 
gneux. Le climat est semblable à celui de la 
Caroline du Sud. Le sol est très-fertile en 
toutes e^^pcces de denrée.^ coloDialc.s , et on y 
a intrriduit récemment la culture du liz , 
qui promet de grands avantages. Les belles 
et vastc.s prairies de l'intérieur de ce district 
sont couvertes d'innombrables troupeaux de 
bétail qui forment une branche très-impor- 
tante de comtnei'cc. Demerary a fourni en 
i 8 a 3 à l'Angleterre, quintaux de 

sucre, 1,694 tonneaux de mélasse, 54,174 
de rhum, 94 t«i 94 gallons de café, etQ 3 , 6 o 4 
balles de coton. La population s'élève à 3,87 1 
blancs, 3,980 gens de couleur, et 77,080 
esclaves. Ce distr. a appartenu aux Hollan- 
dais , qui eu 1 8 1 4 , l'ont cédé à la Grande- 
Bretagne. 

Slabrock en est le chef-lieu. 

DEMETRIÜ (S. ), bourg du roy. de Na- 
ples, prov. de l'Abruzzc Ultérieure II*, distr. 
et à 3 1 . 3/4 S. E. d'Aquila; chef-lieu de 
cant. II a 3 églises. 11 s'y tient i foire le ai 
novembre, a, 000 hab. On recueille sur son 
territoire beaucoup d'amandes et de safran. 

DEMETRIO ( S. ) , bourg du roy. de Na- 
ples, prov. de la Calabre Citérieurc , distr. 
et à 6 I. O. de Ros5.mo,ct à 7 1 . N. N. E. de 
C'osenza ; chef-lieu de cant. Il a a églises , 
l'une catholique et l'autre grecque. i, 5 oo 
hab. , la plus grande partie Albanais. En 



1791 , Ferdinand iv a fondé, à f/a 1 . de ce 
bourg, un college royal pour l'instruction de 
tous les jeunes Albanais du royaume. 

DEMIANK.A , rivière de Russie, en Asie, 
gouv. de Tobolsk ; elle sort du lac Ouganskoé , 
coule de l'E. à l'O. , et va s'unir à l'irlycli 
par la rive droite , à Demioaskoé , après un 
cours d'environ 70 1. 

DEMIANSKOÉ, bourg de Russie , en Asie , 
gouv. , distr. et à 3 a 1 . N. E. de Tobolsk, au 
confluent de la Demianka et de l'Irtych. Il 
est composé d'une centaine de maisons habi- 
tées par des Russes , la plupart pasteurs. 

DEMICOTTA ou DENAIGENCOTTA , 
petite ville de l'Hindoustan anglais , prési- 
dence de Madras, anc. prov., distr. et à i 3 1 . 
N. de Caimbétour , sur la rive gauche du lk>- 
vany , au pied des Ghatles occid. 

DEMIQUIAN, rivière des États-Unis, état 
d'illinois , qui prend sa source par ^4' 
de lat. N. et 9a** 10' de long. O. , coule du 
N. au S. , et se jette dans l'Illinois, par la 
rive droite, après un cours d'environ ao 1. 

DEMIR-CAPOU ( Poste de pbe ) , petite 
ville de la Turquie d'Europe, en Romélie, 
sandjak et à 3 i 1 . S. S. O. de Ghiustendil, 
sur la rive droite de la Bagna. 

DKMIR-HISSAR (ChXteac de fbe), ville 
do la Turquie d'Europe, gouv. du Capitan* 
pacha, bcglik et à 4 1 - O. de Sc- 

rès ; chef-lieu de juridiction. Elle est bâtie 
au pied d'une haute montagne, sur le som- 
met de laquelle est un vieux château en ruine, 
d'oû elle tire son nom. Cette ville est en- 
tourée d'une muraille flanquée de tours car- 
rées, et traversée par une petite rivière qui fait 
mouvoir plusieurs usines, et se jette ensuite 
dans le Cara-sou. U y a un quartier habité 
par des Grecs qui y ont une église. 7 à 8,000 
habitans. 

Demir-hi^sar est sur l'emplacement d'//é- 
racUe. 

DEMMIN, ville des États Prussiens, prov. 
de Poméranie, régence et à aa 1 . O. N. O. 
de Steltin; chef-lieu de cercle, sur la Peene, 
au confluent de la Tollensc et de la Trebei. 
Elle a I église, i hôpital, i école latine, plu- 
sieurs fabriques de chapeaux, de drap, de 
toile, et de bas; des tanneries, des distille- 
ries de genièvre, et des brasseries, ün y fait 
un commerce considérable , principalement 
en bois, blé , verrerie, etc. , au moyen de la 
Peene, qui est navigable, et qui y forme un 
port où remontent des navires. Il se tieut 
dans cette ville 4 foires par an. 3 , 940 hab. 
En 1807, il s'est livré dans les environs 
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plusieurs combats entre les Français et les tendue est con$id< 5 rHble. Les principales ri- 
Russes. vières sont U Dec , le Clvr^d , le Conway , et 

Le cercle de Demmin renferme 3 villes, l'Elwy. L'air y est sain. Le sol produit des 

166 villages , et hab. grains en abondance ; on élève , dans les gras 

DEMONE (VAL), anc. div. de Sicile, pîiturages qu'oflTrent les vallées , de nombreux 

dont elle comprenait la partie N. E. ; elle troupeaux de bestiaux, qui fournissent un 
forme aujourd'hui la prov. de Messine, tine excellent lait dont on fait du fromage, qui 
portion considérable de celle de Catanc , et ne le cède pas en qualité à celui de Chester. 
une faible partie de celle de Païenne. Mes- 11 y a de riches mines de plomb, de fer et 
sine en était le chef-lieu. de houille, plusieurs forges , et r fonderie de 

DEMONTE , bourg des États Sardes , div., canons, des fabriques de flanelle, de gants, 
prov. et à 4 L >/^ S. O. de Coni ; chef-lieu et de souliers. La côte n'a aucun port remar* 
de mand., sur la rive gauche de la Stura. 11 qiiable. ^ 6 , 5 ii hab. 

est défendu par un fort. 11 y a 3 églises et Ce comte envoie a membres au parlement, 

1 hôpital. 6,000 hab. Les troupes franraises et est diviséen 6 hundreda : Bromficld , Chirk, 
et espagnoles réunies prirent ce bourg en Isaled , Isdulas , Ruthin , et Yale. Le chef- 
1774 « démolirent les fortifleations , qui lieu porte le meme nom. 
ont été réparées depuis. DKNBIGH , ville de la princip. de Galles , 

DEMZËNAN , ville «le Perse, prov. et à chef-lieu de comté, à 1 . E. de Caernar- 
30 I. environ E. N. E. de Kerman , au milieu von, et à ^5 k N. O. de Londres, au pied 
de montagnes, à l'E. de Kcvachir. Elle est d'un roc escarpé, près de la rive gauche du 
environnée de mines de fer , de cuivre , et de Clwyd , dans une vallée fertile. Elle est petite 
tel ammoniac , qui alimentent son commerce et bien bütie. On y fabrique des gants , des 
avec les provinces voisines. souliers, et divers objets en cuir , qui sont 

DEM ABUDDKLECIIE , bourgade d’Abys- les principaux articles de son commerce. 11 
sinic , dans les provinces confédérées de s'y tient 3 foires par an. Cette ville se réunit 
Cboa et Efat , prov. d'Efat, à i 5 1 . E. N. à Ruthin et à Holt, pour envoyer un mem- 
E. d'Ankober, près de la rive gauche de bre au parlement. 3,196 hab. 
l'Haouach. Denbigb était auti'cfuis une place de guerre 

DENAIGENCOTTA, villcdcTHindoustan défendue par un chàtcau-fort très-ancien : ce 
anglais, Demicotta. chnteau étant tombé au pouvoir des troupes 

DEMAIN - SUR - L'ESCAUT , village de du parlement en 1646, fut détruit; on eu 
France, dép. du Nord , arrond. et à .5 1 . 1/4 voit encore les ruines sur le roc qui domine 
E. de Douai, cant. de Bouchain. 937 hab. la ville : quelque temps après, Dcnbigh fut 
En 1713, le maréchal de Villars remporta démantelé. Cette ville avait beaucoup souf- 
près de cet endroit , sur les Impériaux et les fert pendant les guerres des maisons d'York 
Hollandais réunis, une grande victoire , qui et de Lancastre. 

amena la paix d Utrcchl. DENBIGH, cap sur la côte occid. de la 

DEN AT, bourg de France , dép. du Tarn , Russie américaine , a 76 1 . S. E. du cap du 
arrond. et à 3 1 . 1/3 S. S. E. d'Alby , cant. Prinre-de-GalIcs. Lat. N. 64° 4 ^'* Long, 
de Réalmont. 334 i^ 4 "- s'avance au N. E. de la baie 

DENAZÉ GRAND*BOIS, village deFrancc, Chacloolc. 
dép. delà Mayenne, arrond. et à 3 1 . 1/3 O. DENBY, paroisse d'Angleterre, west-ri- 

N. O. de Chèteau’Gonticr , et h 5 1 . S. S. ding du comté d'York, wapentake de Stain- 

O. de Laval , cant. de Craon. Il y a des car- cross, à 3 I. S E. de Hmldersfieid , et à .6 1 . 

rières d'ardoise. 536 hab. 1/3 N. N. O. de ShclHcld. Elle contient 300 

DENBIGH, comté de la princip. de Gai- maisons. 1,1 33 hab. 
les , borné au N. par la mer d'Irlande , à l'E. DENDER , rivière qui a sa source en Abys- 
par le comté de Flint et par l'Angleterre, au sinie , près et à l'O. de celle du Bahr-cl- 
S. par les comtés deMcrioneth et de Montgo* Azrak ou Nil Bien , coule au N. 0 . , entre 
méry, et à l'O. par celui de C^aernarvon. Sa dans leSennaar, reçoit par la gauche l'Essen* 
longueur du N. O. nu S. E. est d'environ Gologo,ct après un cours d'environ 100 
i 4 L , et sa plus grande largeur de 8 1 . Il est 1 . , se jette dans le Bahr-cl-Azrak , un peu ^ 
CO grande partie inégal et montagneux , et au-dessus du cuafluent du Rahad , que Bruce 
renferme de fertiles vallées bien cultivées, a supposé à tort recevoir les eaux du Dcnder. 
particulièrement celle du Clwyd , dont l'c- La presqu'île comprise entre cette rivi^e cl 
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le 6 ahr>el-Azrak , se nomme Gaba. Le Dcn^ 
( 1 er est large et profond ; dans le temps de 
la crue, il est, selon Bruce, presque aussi 
considérable que le ^îil; scs bords sont garnis 
d'arbres cl habités, entre autres peuplades 
indigènes, par les Cohalas. Le sol de scs ri- 
ves est de couleur rouge Le terrain est gras 
et produit du blé. 

DENDER, rivière des Pajs-Bas, qui prend 
sa source au M. de Mons , à i forte 1. N. O. 
de Leuze, passe ù Alh, Lessincs , Grammont 
et Alost , et se jette dans l'Escaut par la rive 
droite, à Termondc , après un cours d'envi- 
ron 31 1., dont xG de navigation depuis Ath; 
celte navigation a clé établie au moyen de 
i4 écluses à vannes, dont G se trouvent dans 
Alh. Les transports sur cette rivière consis- 
tent piiiicipaleraenl en charbon de tcnc tiré 
des bords de la Haine au\ environs de Mons. 

DENDERAll , TBKTvm ou TETcrrRis, bourg 
de la Haute-Égypte, prov. deThebes, sur 
la rive gauche du Mil , près des ruines de 
rancienne Tentyris , à ii I. N. d(» celles de 
Thèbes , et à i 8 I. E. S. E. de Girgch. Lat. 
N. aG® 8 ' 3G". Long. E. So® ao' 4^"*' H “ 
1 église cophtc ; du reste il n'a rien de re- 
marquable , mais il est très-frequenté par les 
voyageurs*, qui vont visiter les belles ruines de 
'J'entj'ris ; ces ruines montrent rancienne ar- 
chitecture égyptienne dans toute sa splen- 
deur : on cite surtout le grand temple : il 
est de forme oblongue , et a aSo pieds de 
long sur io 8 de large. Le i**' portique est 
formé dea 4 colonnes de 4 ^ pieds de hauteur 
et de a3 de circonférence, couvertes d'hié* 
roglyphes cl de peintures, ainsi que les cha- 
piteaux. Le second portique c-st sotilenii par 
6 colonnes J les murailles et les plafonds de 
l'intérieur sont tous ornés de sculptures en 
bas-relief, dont les sujets sont très-variés, 
et dont l'exécution Onie prouve le haut degré 
auquel cet art était parvenu chez les Égvp- 
tieii.s. On remanpic encore une porte magiii- 
liquc et Irès-clevéc , décorée de bas-reliefs 
sur toutes les faces. C’est au plafond d'une 
des salles supérieures, construites sur U ter- 
rasse du grand temple, qu'était placé le fa- 
meux planisphère, qui a été transporté en 
France en i 8 ai, en déposé au musée de Pa- 
ris ; on ii'esl pas d'accord sur la date de ce 
momiment curieux. 

DEMÜERBELLE, village des Pays Bas , 
prov. de Flandre orient. , à 9 1. de Gand, 
arrond- , cant. et à 1 I. de Tcriuonde. 877 
habitans. 

DENDERHAUTEM , village des Pays Bas, 



prov. de Flandre orient., à 7 1. 3/4 deGaod , 
arrond. et à 8 I. i/a d'Aiidciiaerdc, cant. et 
à I I. 1/4 de Minove. 3,i i4 bab. 

DENDERLEEÜW, village des Pays-Bas , 
prov. de Flandre orient., à 7 1. 3/4 de Gand , 
arrond. et à 9 1. d'Audenaerde , cant. et à 
a 1 . t /4 de Ninove. 1,784 bab. 

DENDERMOxNDE, ville des Pays-Bas. 
f -' of . Termoxox. 

DENBERWINDEKE , village des Pays- 
Bas , prov. de Flandre orient., à 11 I. de 
Gand, arrond. et à 8 1. 3/4 d'Audenaerde, 
cant. et à X 1. x /4 de Ninove. a.G 8 o hab. 

DENDOUDÉ-THIALI, Uc de Séncgam- 
bie, dans les roy. de Foutaloro et de Bondou. 
H tire son nom du village de Dendoudé situé 
sur ses bords : Üiiali, dans U langue des 
Foulahs , signifie lac. Ses eaux s'écoulent à U 
fois au N. E. cl au S. O. , et vont d'un cétc 
dans la Gambie, et de l'^itre au Sénégal; le 
courant qu'elles forment prend le nom de 
Nérico, et dans le temps des pluies, inonde 
le pays d'Oulli. Des pirogues peuvent y na- 
viguer. 

ÜEiNDOUR ou DOMDOUR, distr. de 1a 
Nubie turque , par a3" a4" de lat. N. et 3o* 
40 ' de long. E., à aS I. N. E. de Deyr, sur 
le Nil , qui s'y resserre extrêmement entre 
des rochers. Sur la rive gauche du ûeuve est 
un petit temple fort bien conservé, qui res- 
semble beaucoup à celui de Denderah; au- 
dessus de la porte est le globe aile ou l'oeuf 
du monde. 

DENÉCOLLY , village de THindoustan an- 
glais, présidence cl anc. prov. du Bengale , 
à quehjue distance de la rive gauche de la 
branche occid. de 1a Dommoiidah , et à 1 1 I. 
ii'a N. O. de Calcutta. 

DENÉE, village des Pays-Bas , prov., ar- 
rond. et à 5 I. l/a de Namur, cant. et à a 1. 
de Fosses. Il y a 1 forge et des carrières de 
marbre dans les environs. 35o hab. 

DENÉE-L.^-NÜUE , village do France, 
dép. de Maine-et-Loire, arrond. et à a 1 
x^a S. S. ü. d'Angers, cant. de t'halonnc, 
sur la rive g.iuchc de la Laiibanei. 1,557 hab. 

DENEKAMP, village des Pays-Bas, prov. 
d Üvcr-Y.sscl, à iG 1. i/4 de ZwüIIc, arrond. 
et à 5 1. i,a d'AImelo, cant. et à a 1. 
d'Oolmarsstiro. 3,33i h>ib. 

DENEUVBE, village de Fiance, dép. de 
U Meiirlhe, arrond. et 5 51. S. E. de Luné- 
ville, cant. mL* Hacarat , sur une montagne. 
11 y H X collégiale fondée en i3oi. 5io hab. 
11 y avait une forteresse considérable dont il 
ne reste aucun vestige. 
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DENGENESS, cap d'Angleterre, ^ojr. 
Duhgkkess. 

DENGIE ou DANGEY , hundred d'Angle- 
terre, dans U partie orient, du comté d'Es- 
sex. 91767 liab. Malden en est le chef-lieu. 

DEMA y Diabicm, ville d'E.ipagne, prov. 
et il i3 I. E. de San-Felipe (Valence), un 
peu à l'E. de l'embouchure du Rio-Vergez 
dans U Méditerranée, et au pied d'une col- 
line sur laquelle est un chateau-fort. Elle est 
entourée de murs , et possède un port double 
dont l'entrée, diflicile et dangereuse, est 
protégée par une haute et forte tour. Cette 
ville a I église, a couvens, 5 maisons de 
charité, et des fabriques d'étoffes de laine et 
de toile. On en exporte beaucoup de raisins 
secs, d'amandes, et d'autres productions de 
son territoire. 3, 000 hab. 

Celte ville très-ancienne se nommait He- 
meroscopiuntf et avait un temple consacré à 
Diane, sur la colline où est actuellement le 
fort; Sertorius ût une place d'armes de ce 
temple. Dan.s la suite on donna le nom du 
temple à la ville. Pline l'appelle Dianium. 

DEMCE , village des Etats Sardes, div. 
d'Alexandrie, prov. et à a I. 1/4 S. O. d’Ac- 
qui, à quelque distance de la rive gauche de 
la Bormida orientale. i,aoo hab. 

DENIS (S*.), ville chef-lieu de l’ilc Bour- 
bon, sur la côte sept. Lat. N. 10^ 5i' 4^''- 
Long. E. 53*^ 10' Siège du gnuv. de l'Ile, 
d'une cour royale et d'i tribunal de i*** ins- 
tance. Sa position , entre la mer et le pied 
d'une montagne, est trcs-agréablc. Elle est 
assez régulièrement bâtie en bois ; les mai- 
sons sont d'une construction élégante, les 
rues non pavées sont droites, et quelques- 
unes sont ornées de beaux arbres ; celles où 
sont les établissemons de l'état et des maga- 
sins pour le commerce avoisinent la mer, et 
sont les plus fréquentées. Il y a i église, 1 
collège, et des caicrncs; le jardin du roi, 
situe à rextrémilc de la ville, offre do char- 
mantes promenades : il est vaste, bien dis- 
tribué , et riche en végétaux précieux. L'ar- 
bre à thé et le vanillier y sont cultivés avec 
soin. Il n'y a pas de port; la rade foraine, où 
les bâlimens peuvent appareiller à volonlé , 
est défendue par une redoute et quelques 
batteries; néanmoins sa meilleure défense 
en cas d'attaque serait la difficulté d'un dé- 
bajpquemcnt, la cùlc n'étant abordable qu'a- 
vec les barques du pays. Otte ville est la 
plus commerçante de l'ilc; quoique ses rela- 
tions ne soient pas très-ctenducs , le com- 
merce ne laisse pas d'y avoir une certaine 
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activité. 9,846 hab., dont i,8a4 blancs, 
1,1 5 a affranchis, et 6,870 noirs; ils sont de 
moeurs douces , affables et linspitalicrs. 

DENIS (S*. ), village de France, dép. de 
l'Aude, arrond. et à !\ 1. i N. O. de Car- 
cassonne, cant. de Saissac, sur le Lignon , 
aOliicnt de la Durre. 11 y a une papeterie et 
des forges. 63o hab. 

DENIS (S*. ), village de France, dans l'ilc 
d'OIeron, dép. de la Charentc lnfériciirc , 
arrond. cl à 7 I. i/4 N. ü. de Marennes , 
cant. de S*. Pierre-d’OIeron. Il s'y lient une 
foire le 3 octobre. i,464 

DENIS (S‘), village de France, dép. 
d'Indre-et-Loire, arrond. et à 5 I. E. de 
Tours, cant. et à 1/4 de I. S. E. d'Aroboise. 
U y a des fourneaux et des forges dans les 
environs. 837 hab. 

DENIS (S*.), village de France, dép. de 
Loir-et-Cher, arrond., cant. et à 1 1. 1/4 
N. K. de Blois , sur la rive droite de la Loire. 
II y a une source minérale que la reine Ma- 
rie de Médicis a fait entourer d'un beau bas- 
sin. 868 liab. 

DENIS (S*.), village de France, dép. de 
la Lozère, arrond. et à 5 1. i/a N. de Mende, 
cant. de Saint-Amans, sur 1a rive droite du 
Mezeri. On y fabrique quantité de serges, 
dites cadisseries. 746 bab. 

DENIS (S*.), village de France, dép. de 
rOrne, arrond. et â 5 I. 1/3 O. d' Argentan, 
cant. de Briouze, sur la rive droite de la 
Rouvre et sur la route de Paris à Rennes. 11 
a des fabriques de faïence commune et deux 
forges qui tirent leur minerai des environs , 
et qui livrent au commerce 4^o milliers de 
fer de première qualité. 5oo hab. 

DENIS ( S*. ), ville de France , dép. de la 
Seine , chef-lieu d'arrondissement et de can- 
ton, à U I. N. de Paris, sur la Cruu, près de 
la rive droite de la Seine et du canal de son 
nom , dans une plaine fertile. Siège d'un tri- 
bunal de instance cl d'une conservation 
des hypothèques Elle est assez bien bâlic , et 
a de belles casernes, un dépôt de mendicité 
et de vagabonds , une petite salle de specta- 
cle , une bibliothèque publique , et une mai- 
son royale d'éducation pour 5oo filles de 
membres de la Légion d'honneur ; cet établis- 
sement occupe les bâtimens de la célèbre 
abbaye royale fondée en 61 3 par Dago- 
bert I" , près de laquelle est l’église royale, 
dont l'origine remonte au ni'' siècle. Cette 
église , que S^. Louis Bl reconstruire en 1 sSi , 
est un beau monument d'arcbilecturc golld- 
qiie. Elle renfermait les tombeaux des rois de 
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France et de leurs familles, depuis Dago* 
bcrt I*' ; quelques personnages illustres , 
parmi lesquels on compte le grand Turenne, 
y avaient aussi leur sépulture ; en 1793, tous 
CCS lieux sacrés furent profanés et détruits, 
et les dépouilles mortelles des princes furent 
déposées dans les lieux de sépulture des en- 
virons de Paris : dans le meme temps, le 
riche trésor de l'abbaye , composé de reliques 
et d’autres objets précieux , tels qu’une 
grande croix enrichie de pierreries , la chfisse 
de Louis, la couronne et l’épée üe Char- 
lemagne, l'épée de Jcannc-d'Arc , etc., fut 
enlevé; depuis environ ao ans, on a com- 
mencé à réparer ce monument, qui continue 
d’étre le lieu de sépulture des rois de France. 

S*. Denis a des fabriques de toiles peintes, 
des blanchisseries , des filatures de coton , 
des (eintureiies, des tanneries, des entre- 
pôts de laine pour drap et châles, un grand 
nombre de moulins à farine, etc. Le com- 
merce y est très*animé. Il s’y tient des foires 
de 8 jours les 34 février et 1 1 juin , et de 9 
jours le 9 octobre. Le mercredi ou samedi le 
plus près du 1 1 juin s'ouvre la foire aux mou- 
tons, dite du Landjr, qui continue les mer- 
credi etsamedi suivans. 

S*. Denis était dans l'origine un petit vil- 
lage qui SC nommait Catolacum. S*. Denis 
martyr y fut enterré dans le iir siècle , et on 
lui érigea d'abord une chapelle qui fut con- 
vertie en église quelque temps apres. Sous 
les règnes de Charles vi et de Charles vu , 
cette ville fut prise par les Anglais. Les li- 
gueurs et les frondeurs s'en emparèrent aussi 
dans les siècles suivans. 

L'arrond. de Denis est divisé en 
tons : S'. Denis, Nanterre , Ncuilly, et Pan- 
tin; il contient 36 , 000 hab. 

DKNIS (CANAL DE S*. ), en France , dép. 
de la Seine, arrond. de S*. Denis. 11 est ali- 
menté par les eaux du canal de l’Ourcq, au- 
quel il s'embranche à 776 mètres au-dessus 
du bassin de La Villellc, près et au N. de 
Paris, et va joindre la Seine à La Briche, 
très-près et au-dessous de St. Denis , après 
un cours d'environ 1 1 . i/a du S. S. £. au N. 
N. O. Sa pente , de 38 mètres 8 centimètres, 
a été rachetée par 13 sas écluses. 

DENIS (S^ ), village des Pays-Bas , prov., 
arrond. et à 3 1 . 1/4 de Namur, cant. et à 
I I. 3/4 d'Huy. 600 hab. 

DENIS (S*. ), village des Pays-Bas , prov. 
de Hainaut, arrond. et à i 1 . 1/3 N. E. de 
Mons, cant. et à 1 1 . de Roculx, sur la rive 
gauche d'une petite rivière. Il y a une belle 



DENI 

filature de coton , et des carrières de grès- 
Ô 30 hab. 

DENIS-BOUCLE (St.), village des Pays- 
Bas, prov.de Flandi*e orientale, à 6 1 . 3/4 de 
Gand , arrond. et è 3 1 . i/a d'Audenaerde, 
cant. et à I l. de Maria-Hoorebeke. 980 bab. 

DENIS-D'ANJOU ( S*. ), bourg de France, 
dép. de la Mayenne , arrond. et à 4 1 - 1/3 £• 
de Château-Gontier , cant. de Biemé. 3,100 
habitans. 

DENIS-DE-GATINES (S*.), bourg de 
France, dép. de la Mayenne, arrond. et à 
4 1 . O. N. O. de Mayenne, cant d'Ernée. 
3,170 hab. 

DENIS-DE-JOUHET (S*.), village de 
France, dép. de l'Indre, arrond. et à 3 1 . 
1/3 S. O. de La Châtre, et à 7 I. 3/3 S. S. E. 
de Châteauroux, cant. d'Aigurande. i, 4 ^^ 
babiUn.v. 

DENIS-DE-LA-GADRIE ( S‘. ), ou S‘. DE- 
NIS-MAISONCELLES, village de France, 
dép. du Calvados, arrond. et à 3 l. 3/4 N. 
de Vire, cant. du Bcny-Bocage. 1,691 bab. 

DKNIS- DE -L'HÔTEL (SL), vilUge de 
France, dép. du Loiret, arrond. et à 3 1 . 
3/4 E. d'Orléans, cant. de Châteauneuf-sur- 
Loire, sur la rive droite de 1 a Loire. On y fait 
commerce devins. i ,365 bab. 

DENIS -DE -PILLE ( S>. ) , village de 
France , dép. de la Gironde , arrond. et à 3 I. 
1/4 N. de Libourne, et à 7 1 . 3/3 N. E. de 
Bordeaux, cant. de Giiitres, sur 1 a rive gau- 
che de rislc. 1,950 hab. 

DEMS-DE-VILLENETTE (S*.) , vilUge 
de France , dép. de l’Orne, arrond. et à 3 1 . 
1/3 S. E. de Domfront, cant. de Juvigny. 
11 y a un fourneau et une forge à 3 feux. 438 
habitans. 

DENIS-D’ORQUES(S».), village dcFrance, 
dép. de la Sarthe, arrond. et à 7 1. 3/4 0 . 
du Mans, cant. de Loué. i, 8 o 4 bab. 

DENIS-DU-TERTRE ( S*. ) , village de 
France , dép. de la Sarthe , arrond. et à 3 1 . 
1/3 E. du Mans, cant. et à 3/4 de 1 . S. de 
Monifort. 11 y a une forge pour le fer. 330 
habitans. 

ÜENIS-LE-CHOSSON (S*.) , village de 
France, dép. de l'Ain, an*ond. et à 8 1 . N. 
O. de Bclicy , et à 6 1 . s /3 S. de Bourg, 
cant. de Lagnieu, sur la rive gauche de l'Al- 
barinc. 11 y a des fabriques de serge. 808 
habitans 

DENIS-LE-GAST (S*.), bourg de France, 
dép. de la Manche, arrond. et à 3 1 . i /3 S. 
S. E. de Coutances, et à 5 I. 3/4 S. O. de 
S^ Lô , cant. deGarray. Il y a des papeteries. 
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Cest la patrie de Charles de S>. Evremont. 
1 ,656 hab. 

DENIS-LE-VÊTU (S'.), village de France, 
dép. de la Manche, arrond. et à t I. i/a S. 
de Coulances, cant. de Céris/-la-Salle. i,3a9 
habitans. 

DENIS- SUR -SARTON (S>. ), village de 
France, dép. de l'Orne, arrond. , cant. et à 
a I. I 4 O. d'Alençon , sur la rive gauche du 
Sarton. Il y a une forge et une faïencerie. 
1 ,85o hab. 

DENIS- WEST (S‘. ), village des Pays- 
Bas , prov. de Flandre orient. , arrond. , 
cant. et à I I. 3'4 de Gand. 1,333 hab. 

DENKENDORF , bourg du roy. de Wur- 
temberg, cercle du Nccker, baill. cl à i I. 
l/a S. d’Esslingeii, et à 6 I. S. S. E. de Louis- 
bourg, sur la rive droite de laKersch. Il y a 
un couvent. i,3oobab. 

DENKOW , ville de Pologne, vroiwodie de 
Sandomir , obwodie et à 3 I. i/4 N. d'Opatow, 
et à I a I . I /a S. de Radom , sur la rive gauche 
de la Kamienna. laS maisons. 

DENMARK ou HARRISBURG , commune 
des Etats-Unis, état de New-York , comté de 
Lewis, sur le Black-river, k 54 I- N- O. d'AI- 
bany. 1,^45 hab. 

DENN , ville d'Arabie dans l’Yémen, roy. 
et à aS I. S. S. O. de Sanà. Elle est dé- 
fendue par un chkteaii-fort. Il s'y tient un 
marché. 

DENNEWITZ, village des États Prussiens , 
prov. de Brandebourg, régence de Potsdam , 
cercle de Jüterbogk-Luckenwalde, k i I. i/4 
S. O. de Jiiterbogk. iSohab. 

C'est près de ce village que les Suédois et 
les Russes , commandés par le roi de Suède , 
remportèrent un avantage , le 6 septembre 
1 8 1 3 , sur un corps de l'armée française, bien 
inférieur en force , et commandé par le maré- 
chal Ney. 

DENNIS, comm. des États-Unis, état de 
Massacbusels , comté et k a I. E. de Barns- 
table , et k aa 1. S. £. de Boston. Il y a a 
églises protestantes , et i chapelle de quakers. 

DENNIS, Ile du Grand Océan équinoxial. 
ycy. GéasaD-Danais. 

DENN Y , paroisse d'Écosse , comté , pres- 
bytère et à 3 I. S. de Stirling, et k i I. 3/4 
O. de Falkirk, sur le Can'ou. Le grand canal 
de Forth-et-Clyde qui traverse cette paroisse 
favorise son commerce. 3,364 hab. 

DENOUBIOU , ville de l'empire Birman. 

Dhaioobiod. 

DENOWAN , cap sur la cAte S. O. del'ile 



de Mindanao , Tune des Philippine». Lat. N . 
6° 3 5'. Long. E. i ai ^ 4^'- Au S. E. de cc cap, 
il ^ a une petite lie de même nom. 

DENTA, bourg de Hongrie, comitat et à 
lo 1. S. de Temesrar , marche ci à 6 1. N. de 
VerseU ou Verschitz , sur le canal de la Ber- 
zava. On cultive du riz sur son territoire. 

DËNTËRGHEM , village des Pays-Bas , 
prov. de Flandre occident. , à 5 1. 1/3 de 
Bruges, arrond. et à 5 1. de Courtrai, cant. 
ci à 3 1. de Mculebekc. 3,3oi hab. 

DENTILIA , pays de Sénégambie , entre 
la (vambie à l'O. , et le Falémé à l'E. , vers 
de lat. N. et ia° de long. O. Il est mon- 
tagneux et arrosé par plusieurs torrens. Le 
Falémé y est navigable. Ses habitans sont des 
Mandingues; ils savent bien préparer le fer. 
L*or abonde, dit-on , dans celte contrée. Bé* 
niscrile en est la capitale. . 

DE^TON , paroisse d'Angleterre, comté 
de Lancastre, hundred de Salford, à 3 1. S. 
de Rocbdale, et à a 1. i/a E. N. E. de Man- 
chester. 3,000 hab. 

DENTUM , comm. des États-Unis , état de 
Maryland , chef-lieu du comté de Giroline , 
sur la rive gauche du Choptank , à i4 1. E. 
d'Annapolis et à 19 1. S. E. de Baltimore. 11 
y a I banque. 

DENTS (CÔTE DES) ou D’IVOIRE , par- 
lie de la côte de la Guinée supérieure, com- 
prise entre l'Assinie à l’E. , et le cap Palmos 
à rO. , c'est-à-dire , entre la côte d’Or et 
celle des Graines; elle a environ 130 I. de 
développement, et est habitée par les Adous 
ou Quaguas , et par les Malas-Gentes. Cette 
contrée , qui est ainsi nommée de la grande 
quantité de dents d éléphants qu’on sy pro- 
cure , prend quelquefois avec 1a côte des (vrai- 
nés, la dénomination de côte du Veut. 

DEO. Les noms de l'iliiidoustan qui com- 
mencent ainsi suivant l'ortliographe anglaise , 
doivent être cherchés à Di. 

DEOGUIR , ville de l'IlindousUn. Voyez 
Daoület-xbad. 

DÉOLS , bourg de France, yoy. Botiac- 

Dixc. 

DEONELLY , ville de rilindoustan. Voy. 
Dihuollt. 

DEOULINA , village de Russie , en Euro- 
pe, gouv. et à i3 1. N. de Moscou, distr. et 
à 6 1. 1/4 E. S. E. de ümilruv , prés de la 
rive gauche de la Voria. 11 est célébré par le 
traité de paix qui y a été conclu en 1 6 1 8 , entre 
la Russie et la Pologne , et en vertu duquel 
le prince Wiadislas de Pologne a renoncé à 
la couronne de Russie. 
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DEPEDELEN , villfï de U Turquie d'Eu* 
rope. f^oy. Tepelew. 

DEPPEN, viiUge des États Prussiens, prov. 
de U Prusse orient., régence de Ronigsberg, 
cercle d'Ucilsberg , sur 1a rive droite de U 
Passarge , à 3 I. 1/3 S. O. de GuttsUdt, et 
à 4 !• E- de Mobrungen. 73 hab. En 1807 , 
rarmee française , commandée par le maréchal 
Sou^, y remporta une victoire sur les Russes 
et le^ Prussiens réunis. 

DEPTFORD, ville d’Angleterre, comte de 
Kent , lathc de Suiton ai Hone , hundred de 
Blackhcatb , au confluent de la Ravensbotirnc 
et de la Tamise, à 3 1. S. E. de Londres. 
Elle s'étend du coté de l'E. jusqu’à Green- 
wich , et du côté de l'O. jusqu'à South- 
wark , un des faubourgs de Londres. Elle est 
uial bâtie. Ses principaux édifices sont l'église 

Nicolas, celle de S*. Paul , les deux hos- 
pices de la Société de la Trinité , destinés à 
recevoir les malheureux marins ou leurs veu- 
ves , et l'arsenal de la marine royale , bâti 
par Henri vni. Ce dernier établissement ren* 
ferme de grands magasins de vivres pour 
rapprovisionnement des navires , des dépôts 
considérables d'attirail de marine et de four- 
nitures pour l'entretien des marins, des chan- 
tiers de construction pour vaisseaux de guer- 
re , et des bassins de réparations ; depuis 
4 (uelque temps, cet établissement , le moins 
spacieux de tous ceux de la marine anglaise, 
ne sert guère aux grandes constructions na- 
vales. 19,863 hab. Le czar Pierre 1'^'' vint 
travailler dans un des chantiers de con- 
struction de cette ville; on a construit, sur 
remplacement de la maison qu'il habitait , 
râtelier d'industrie des pauvres de la paroisse. 

DEPUCH’SISLAND, ilc de l’Océan indien 
é(|uinoxial , sur la côte N. O. de la Nouvelle- 
Hollande. Lat. S. 30“ 55' 3o". Long. E. 1 1 1® 
37'. Elle a près de 3 1. de long ; clic est 
composée de grands prismes pentagones de 
basalte , qui tantôt s'élèvent en murHÜle , cl 
tantôt s'étendent en colonnes, à l'instar de la 
chaussée des Géants, en Irlande. On y trouve 
peu de végétaux et d'animaux , et clic n'est 
pas habitée. 

DEPW ADE, liiindred d'Angleterre, dans U 
partie mérid. du comté de Norfolk. 9,063 hab. 

DKH ou DEIR (KL), village de 1a Tur- 
quie d'Asie , en Syrie, pach. et à 80 1. N. K. 
de Damas, sur la rive droite de l'Euphrate. 11 
est habité par des Arabes. Les environ» abon- 
dent en bois de construciion. 

Ce village occupe remplacement de l'anc. 
TkaptaCHs. 



DERA , ville de rUindousUn , daiu 1c 
soubahdar d'Aoude, anc. prov. et à 33 1. N. 
N. E. d'Allahabad, ctà 16 1. N. O. de Djouan- 
pour, sur la rive gauche du Goumly. 

DERA-GHA/Y-KHAN, prov. de rAfshan 
istan , dans le Moultan ; bornée à l'E. par les 
provinces de Leia et de Behavolpour, dont 
elle est séparée par le Sind, à 10. par l'Af- 
gbanislau propre, au N. par la prov. de Mo- 
kclouud , et au S. par ci lle de Bchavolp<iur 
et le Béloutchistan. Sa longueur , du N. au S.,* 
est (le 34 1. , et sa largeur moyenne , de 1 3 1. 
Celle province est enlièremeot soumise au 
chah : ses revenus sc montent à un peu moins 
de 1,300,000 fr. Les habitana sont Hindous 
ou Rcloutciiis. Le chef-lieu porte le même 
nom. 

DERA-GHAZY-KüAN , ville de l'Argluii 
Ulan , dans le Moultan , cbef-lieu de prov., 
à 16 1. S. O. de Moultan. Lat. N. 39^ 5o'. 
Long. E. 68^. Elle est située sur un bras du 
Sind, et est la résidence du bakim. On U dit 
aussi grande et aussi peuplée que Moultan; 
mais elle n'a été récemment visitée par aucun 
voyageur. 

DÈR.X-ISMAEL KHAN, ville de l’Afgbao- 
istan, dans le 31ou)tan, clief-licu de la prov. 
de Mukelouàd, agréablement située au milieu 
d'une foret de dattiers, près delà rive droite 
du Sind, à 4^ R N. de Moultan. Elle est 
ceinte d'une muraille en briques qui tombe 
on ruine, La plupart de ses habilans sont 
Béloutchis; il y a auiM beaucoup d'Afghans 
et quelques Hiudoiis qui y ont un temple. En 
1809 l'ambassade de Caboul s'y arrêta pen- 
dant quelques semaines. 

DERAJNIA, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. de Podolic, distr. et à 3 1. 1/3 S. 0. 
de Letitebev, et à 18 1. N. N. E. de Kamé- 
nelz , sur la rive droite de U Doiajua. 300 
maisons. 

DERAJNIA, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. de Voihinie , distr. et à 6 1. 3/4 N . 0- 
de Rovno, et à 43 1. O. N. O. de Jiloniir, 
sur une petite rivière qui, à i;3 1. plus 
bas, SC jette dans le Gorin. Environ 100 
maisons. 

DERAS ou EL -IIEF-ABOU-SAMBRA , 
cap d'Égypte, sur la côte de la Mediterranée, 
à rO. du golfe des Arabes. Lat. N. 3i* 3' 
55". Long. E. 36“ 8' 5". 

DÉU AYÉH, ville d'Arabie. A ' oj . DeaaévÈti. 

DERUACH , hameau des Pays-Bas , prov. 
et à 10 I. 1/3 de Lu.xciubourg , arroiid. ctà 
3 I. I 4 de Dickirch , caiit. et à 3 I. 1 4 de 
Will/.! 
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DERBANË, rivière «les États-Unis, ctai 
tic Louisiane. Elle prend sa source dans le 
comté de Natchitoebès , arrose la partie 
occid. de U paroisse d'Ouacliitta , et se joint 
à U rivière de ce nom. par la rive droite, 
>ous 3'i° de lat. N. et 94 ® 'a5' de long. 
O., après un cours d’environ aS 1. de l'O. à 
TE. Elle est navigable pour de grands bateaux 
l'espace de i4 1- 

DERBENT, en turc Demtr-capi ( Poiite 
DE raa), ÂLaaiia , ville de Russie, en Eu> 
ropc , gouv. de Géorgie; chef-lieu du Dagh- 
esUn, au pied d’une montagne, sur le bord 
occid. de la mer t’aspicnne, à 03 1. H. N. 
E. de Tillis. Lat. N. 43 “ Long. E. 4^” 
o^ Elle a la forme d'un carré dont les cdlés 
ont environ 1 1. de long; des remparts Ûan- 
«juét de tours rondes et carrées l'entourent , 
et une citadelle bâtie k l'O. sur le sommet 
<lc la montagne la coromaïule et la défend. 
On divise Derbent en 3 parties : celle de la 
citadelle , qui renferme l'ancien cliéleau du 
Lhan où réside actuellement le commandant 
russe; celle du centre, qui est la plus peu- 
plée et où se trouve 1 église arménienne et 
I synagogue ; et la partie inférieure , qui 
s'étend du côté de la mer. Les rues sont en 
général étroites et irrégulières ; les maisons, 
bâties dans le goût oriental , sont basses et à 
toit plat. On n'y remarque qu'un grand édi- 
fice qui était vraisemblablement une église 
chrétienne. Il y a quelques fabriquc.s d'étof- 
fes de soie, de tissus de coton , et de tapis ; 
le port ne pouvant recevoir que de petites 
barques et la rade n'étant pas sûre, le com- 
merce est peu important. 8,000 hab., Armé- 
niens , Juifs , Géorgiens , Arabes et Russes. 

On remarque dans les environs, au N., 
un grand nombre de tombeaux , entre au- 
tres ceux des principaux chefs arabes qui 
périrent lors de la conquête du Daghc.sUn 
par CCS peuples. A l'O. de la ville, ou voit 
encore les restes de l'anc. muraille qui fer- 
mait dit-on , les défilés du Caucase et dont 
la longueur était de 3o 1 . : quelques auteurs 
en attribuent la construction à Cbosroes, roi 
de Perse ; d'autres prétendent qu'il ne fit que 
la réparer et qu'elle est duc à Darius i'*', qui 
voulut par ce moyen arrêter les courses des 
Scythes. 

Derbent est une ville très-ancienne ; au 
dire des habitans, elle aurait été fondée par 
Alcxandrc-lc-Grand ; quoi qu'il en suit, 
Cbosroes la fortifia et en fit un rempart pour 
le roj. de Perse. Dans la tuile clic fut prise 
par les Arabes, et le fameux calife Haroun- 
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el-Raschid y résida ; depuis elle a souvent 
changé de maîtres. Les Russes l'ont prise sur 
les Perses en , et ne l'ont rendue qu'en 
1^35; ù la suite de la guerre de 1795 , ils 
l'ont prise une seconde fois et l'ont conservée 
depuis cette époque. 

Le territoire qui formait autrefois le k.ba- 
nal de Derbent est peu considérable : il s'é- 
tend entre le Darbach et le Samour, et est 
très-fertile en blé, riz, et safran; le vin en 
est la principale production , mais sa qualité 
est médiocre. 

DERBENT, bourg de la Turquie d'Eu- 
rope, dans la Bosnie, aandjak et à 11 I. N. 
N. O. de Trawnik, cl à 4 1- de Brod , sur 
la rive droite de bUkrina. 

DERBLJJND , bourg de U Petite Boukbaric , 
dans le pays de Tourfan, khanat de Kacb- 
gar, sur la rive gauche du Kaméh, au pied 
du Bcluur-lagh , sur 1a roule de Caboul à 
Ycrkim. 

DERBY, comté d'Angleterre, borné an 
iS. par celui d'York, à l'E. par celui di* 
NoUiogbatn , au S E. par celui de Lciccs- 
ter, et ù l'O. par ceux de Slaflbrd et de 
Cbcstcr. Sa plus grande longueur, du N. au 
S., est de 20 1., sa moyenne largeur de 8 !.. 
et sa superficie d'environ i3o 1. La partie 
N. O. est très montagneuse ; la montagne du 
Peak s'y fait remarquer par son aspérité, ses 
cavernes, ses pétrifications , et d'autres cu- 
riosités , qu'on nomme les merveilles du Peak. 
Ce comté est arrosé par 6 grandes rivières • 
le Trcnt , le Derwent , 1a Wyc , le Rolher , 
U Dove et l’Erwadi , et par une multitude de 
ruisseaux. Il y a beaucoup d'étangs et do 
nombreuses sources minérales, dont les plus 
renommées sont celles de Buxton, de Mallock 
cl de Keddlestone. Eu égard ù la tempéra- 
ture de son climat et à la nature de son sol , 
on y récolte peu de grain , mais beaucoup de 
lin, de chanvre et de camomille. Ou y élève 
un grand nombre de bestiaux. 11 y a des 
mines de fer et de houille, des carrières de 
marbre, d'albatre , de pierre à chaux, de 
spath, et de pierres meulières; ses anciennes 
mines de plomb sont presque épuisées. Les 
manufactures sont nombreuses , et la source 
de la richesse des h.ibitans : il y en a de lai- 
nage, de toile , d'étolTes de soie, et de divers 
tissus de coton. On travaille le fer dans plu- 
sieurs usines , et le marbre et l'albùtrc dans 
quelques ateliers : les produits de ces mami- 
factures sont l'objet d'un grand commerce, 
favorisé par six canaux navigables. 4’-^B,oifi 
habitans. 
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Le comté de Derby est divisé en 6 hun* 
Hreds : Appletree, Uigh-Peak, Morteston et 
Litchurch, Repton et Gressley , Scarsdale, 
et Wirkswarth. Il est compris dans le dio* 
cèse de Litch6eld et Q>ventry , et envoie 4 
membres au parlement. Le cheMicu porte le 
meme nom. 

Ce pays était anciennement habité par 
les Coriuini ; les Romains le comprirent dans 
la prov. Britannia prima : sous les Saxons , 
il Gt partie du roy. de Mcrcie. Il reste des 
monumens de ces trois peuples. Le comté de 
Derby a joué un grand rôle dans les guerres 
civiles , sous le régne de Charles 

DERBY, ville d’Anglcteirc , chef-lieu de 
comté , sur la rive droite du Derwent , qui 
y est traversé par un beau pont de pierre, k 
33 I. S. E. de Lancastre , et à 4<> !• O. 
de Londres. Lat. N. 5a® 58'. Long. O. 3® 
45'. Elle est ancienne et assez grande. On 
y compte 5 églises paroissiales , dont la prin* 
cipalc a une tour trés^élevée, et plusieurs 
temples pour re.xcrcicc de divers cultes. Les 
cdiGccs les plus remarquables sont : la mai- 
son-dc-ville , Phospice du comté, qui est le 
plus bel établissement de ce genre qu*il y 
ait en Europe , Parsenal , et la poudrière. 
Derby possède plusieurs maisons de charité, 
I société philosophique et littéraire , et un 
grand nombre de manufactures où l'on fabri- 
que principalement des tissus de coton , des 
bas de soie , de la porcelaine , et divers ou- 
vrages en marbre indigène, en alb&tre, et 
en métaux. Il y a beaucoup de Glatures de 
coton et de soie; le premier moulin à dévider 
et tordre la soie y fut établi en 1718, par 
J. Lombe, qui ravit aux Italiens le secret de 
cet art. Le canal de Derby favorise le com- 
merce et Pindustric de celte ville. Il s'y tient 
7 foires par an. Cette ville envoie a membres 
au parlement. 17,420 hab. 

Derby était autrefois une place de guerre 
défendue par un château-fort. 

DERBY (CANAL DE), en Angleterre, 
comté de Derby. Il se compose de 3 bran- 
ches, qui, se joignant dans la ville de Derby, 
vont, la première, vers le S., jusqu'au ca- 
nal de Trcnt et Mersey, qu'elle traverse 
pour déboucher dans le Trent à Swark- 
stone , la deuxième vers le N. , et la troi- 
sième vers le S. E. , jusqu'au canal d'Er- 
wa»h. La longueur totale du canal est de 
5 1. l/a. 

DERBY, comm. des États-Unis, état de 
Connecticut, comté et à a 1. i/a O. de New- 
ilaven , sur la rive gauche du Housatonick , 
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«U confluent du Naugatuck. La première de 
ce. rivières est navigable jusqu'il cette com- 
mune pour des bitimens de 8o tonneaux. 
Les cascades du Naiigatuck , un grand nom- 
bre de moulins , et plusieurs manufactures , 
rendent cet endroit intéressant ; néanmoins , 
le commerce n'y est pas aussi florissant qu'au- 
trefois. Celte commune renferme Hum- 
phrcysville , village manufacturier , et 3,088 
babitans. 

DERBY , rivière des États - Unis , état 
d'Ohio. Elle prend sa source dans le comté 
d'Union , arrose ceux de Madison , le Frank- 
Un , de Pickaway , et se joint au Scioto , par 
la rive droite , vis-à-vis de Circleville , à 8 I. 
S. de Columbus, après un cours d'environ 
ai I. du N. O. au S. E. 

DERECSKE , bourg de Hongrie , comilat 
de Bihar, marche de Sarret, à 4 1- >/^ S. 
de Debreezin. Il a i église catholique et i 
calviniste. 

DERECSKE , bourg de Hongrie, foy. 
DaassEHMzaaT. 

DEREDJOUZ, ville de] Perse, prov. de 
Kboraçan, à aS I. N. N. E. de Mesched. 

DEREH AM ( EAST ), ville d'Angleterre, 
comté de Norfolk, hundred de Mitford, à 
4 I. O. N. O. de Norwicli, et à 7 I. O. N. O. 
de Lyme-Regis. Elle est très-bien bâtie. H 
s'y tient a foires par an. 3,a44 

DEREIRA , bourg de Nubie , dans le Sen- 
naar, à 10 I. S. O. de Chendi, et à 85 I. 
.N. de Sennaar, près de la rire gauche du 
Nil. 

DERENBACH, hameau des Pays-Bas, 
prov. et à 16 i/4 de Luxembourg , arrond. 
et à 6 I. 3/4 de Diekirch , cant. et à a I. 1/4 
de Wiltz. 

DERENBURG, ville des États Prussiens, 
prov. de Saxe, régence de Magdebourg , ce^ 
cle et à 4 I. S. E. d'Usterwich, et à a I. 1/4 
O. S O. d'Halbersladt , sur la Holicmme. 
Elle est entourée d'un mur , et a un vieux 
château, i église, i hôpital, i papeterie, et 
I moulin à huile. Il s’y tient a marchés par 
an. a,a4o hab. 

DERENDÉH, ville de la Turquie d'Asie, 
pach. et à 38 I. E. S. E. de Sivas, sandjak 
et à 4 I. O. d’Arabkir, sur l'Aksa, qui prend 
sa source près de là. 

DERETCHIN , bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. et à 19 I. i/a S. E. de Grodno, 
distr. et à 6 I. i/a N. O. de Slonim. 

DÉREVNAÏA, bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. et à 3o I. S. S. E. de Vilna , 
diflr. et à 31 1. S. d'Ochmiana. 
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DÉREVNOÉ, bourg de Ruuie , en Eu- 
età 27 I. t/a S. E. de Grodno , 
Ahir. et 3 1. 3/4 N. E. de Slonim , entre 
a petites rivières, dans un pa^rs bas et maré- 
cageux. 

DERGASP, Aeiaspb, ville de TAfghant- 
slan propre, 3*70 1 . S. O. de Caodabar, sur 
la rive gauche de l'Helmend. 

DEKG11EZ(N , ville de Perse , prov. d'Iric, 
sur la route d'Haroadan à Cazbïn , à 18 1. 

N. N. E. d'Hamadan, et à 43 !• S. O. de 
Téhéran. 

DERGN EAUX , village des Pajs*Bas , prov. 
du Ilainaut , à 10 1. de Mons, arrond. et à 
4 1. l/a de Tournai, cant. et à il. 3/4 de 
Frasncs. 6o3 hab. 

DERl-ABAD, ville et fort de l'Hindou- 
•tan , dans le soubahdar d'Aoude, anc. prov. 
de ce nom , sur la route de Laknau à Aoude , 
à i4 1' E. de la première de ces villes , et à 
égale distance O.^de la dernière. 

DERIABY 4 une des lies de Curia-Muria , 
dans la mer d*Oman, sur les cotes d'Arabie. 
Lat. N. 17*» 3o'. Long. E. 53“ 6'. 

DERIAZÏ-NÉMET, lac de Perse, dans le 
Farsistan , à 4 E 1/3 S. E. de Chiraz. Excepté 
du cdté du N. , il est partout environné de 
montagnes et de collines. 11 a 5 1. i/4 de 
long sur a I. i/a de large, et reçoit toutes 
les eaux des environs de Chiraz. 

DERIG , petite Ile près de la cdte O. de 
l'Irlande , prov. d'UlsIer , comté de Sligo. 
Lat. N. 54** 35'. Long. O. io<* 43'< 

DERIMTO , bourgade d'Abyssinie , dans 
le pays de Daouaro , occupée par des Gal- 
les indépendaiis , a a4 d'Ankober, 

et il 9 1. 1/3 de la rive droite de l'Haouach. 

DERKATCHI, bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv., distr. et à 3 1. 3/4 N. N. O. de 
Kharkov , sur la rive droite du Lopan. 

DERKIN , pays de Nubie , dans la partie 
orient, du roy. de Sennaar, entre le Mareb 
et le Tacazze. 

DERMBACH , bourg du grand-duché de 
Saxe-AVeimar, cercle et à 7 1. S. S. O. d'Ei- 
senach , et à ao I. 1/3 S. O. de Weimar; 
chef-lieu de baill., près de la rive gauche de 
la Fulda. 11 a i église catholique, i luthé- 
rienne, et X couvent de franciscains. x,aoo 
habitans. 

Le bailliage de Dermbach renferme 5,576 
habitans. 

DERMON , comm. des États-Unis, état 
de Pensylvanie, comté de Fayette, à 55 1. 

O. d'Harrisburg. 3,379 hab. 

DERNE, Daavis, ville principale du pays 



395 

de Barcah , en Barbarie , au fond d'une petite 
baie de la Méditerranée , à 58 I. E. N. E. de 
Bengazjr , et k ao 3 I. E. de Tripoli. Lat. N. 
3 a“ 4 a’ 55 ". Long. E. ao“ i8' 45 ". Réii- 
dence d'un gouverneur nommé par le bey de 
Tripoli. Les rues de cette ville sont assez ré- 
gulières et arrosées par des eaux amenées 
par un aqueduc de deux sources voisines 
abondantes. Les maisons y sont basses, peb- 
tes , et bAtics avec des cailloux et de la terre. 
Le palais du gouverneur, au centre de la ville , 
est dans le même goût. Les marchés sont bien 
approvisionnés en viande, grains, laitage, 
et fruits délicieux. Les habitans recueillent 
une grande quantité de miel dont ils font un 
commerce assez avantageux. Cette ville, dont 
le territoire est extrêmement fertile, est ex- 
posée aux attaques des Bédouins , et souvent 
ravagée par la peste qui , en peu d'années, a 
réduit à environ 5 oo bab. la pop. qui s'éle- 
vait à 7,000. 

La rade de Deme est remplie de récifs ; 
cependant , l'importance de sa situation y 
attira les Américains, qui tentèrent d'y for- 
mer un établissement. L'amiral français Gan- 
tbeaume y débarqua aussi en 1799. Un an- 
tique bastion , qui défend encore Derne du 
coté de la mer, atteste U haute antiquité de 
celte ville. 

DERNE, sandjak de la Turquie d'Asie, 
dans la partie orient, du pachalic de Bagdad; 
il est arrosé par la petite rivière de même 
nom , qui se jette dans la Diala. 

DERNIS , bourg et forteresse de Dalma- 
tie, cercle et è i 4 L E- N. E. de Zara , et à 
XI 1 . N. N. O. de Spalatro. La forteresse, 
située sur la rive droite du CicoU , et en- 
tourée de trois côtés de rochers presque inac- 
.cessibles , commandait plusieurs passages 
tres-importans. Les Vénitiens s'en sont em- 
parés pendant l'biver de 1648 ; elle est main- 
tenant en ruine. Le bourg , situé au bas de 
la forteresse, a 1 caserne de cavalerie. 3,000 
habitans. 

DEROUR.k , port de U Nubie. 

Doxho. 

DERPEZ , ville de Perse , dans le LarisUn , 
chef-lieu de distr. , sur la rive droite de l’Ab- 
Chôr ou rivière Saum&tre, à 39 1 . N. E. de 
Lar. 

DERPT , ville de Russie, en Europe, f^ojr. 
Doxpat. 

DERR ou DERRl, ville de Nubie, f^ojr. 
Dbtk. 

DERR. A, fort d'Arabie, dans T Yémen, 
principauté et à iB 1 . 1/3 O. de Kaukeban. 
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DERRABUN ou KHALATOU , rivière de 
Perse , dans le Lariitan ; elle prend sa source 
dans le distr. de Taroun , traverse celui de 
Houle ^ en coulant au S. de Lar , et va se 
jeter dans le golfe Persique , sous les murs 
de Bender>Nakilou, vis-à-vis de l'ilc Bu- 
cbëab , après un cours' d'environ 55 I. du N. 
S. au S. O. 

DERRÉYÉH (EL) ou DÉRAYÉH , ville 
d'Arabie, capit. duNedjed, et chef-lieu de 
la prov. d'El-Ared, à 60 1. O. du pays d'El- 
Uaça, à 34 L O. S. O. d'El-Qatyf, port du 
golfe Persique, et à 170 1. N. E. de La Mec* 
que. Lal. N. a5® i5'. Long. E. 44* 
est bâtie au pied de la montagne de Khour , 
au fond d'une gorge formant la fertile vallée 
dite Ouady-Hanyfêh. Sa position est forte, 
et l'on ne peut y arriver que du cAtc de l'O. 
par une étroite coupure de la montagne de 
Toueyk , appelée El~Chehke. El-Dcrréyéh 
se compose de 5 quartiers entourés chacun 
d'une muraille baslionncc. Les maisons sont 
partie en pierre et partie en briques. Le 
quartier de Toui-cyf, au N. d'El-Dcrréyéh , 
renferme le palais de l'iroan. Un autre quar- 
tier plus au N. E. , est la résidence du chef 
de la religion , du corps des Mollas ou prê- 
tres , et des gens de loi; au S. est le quar- 
tier de Bcdjciri. Catte ville contient 38 mos- 
quées sans minarets , 3o médresséhs , et des 
bazars composés de boutiques portatives fai- 
tes de roseaux. i3,ooo liab. , non compris 
les enfans. Les environs offrent des jardins 
agréables où croissent le dattier, l'abricotier, 
le pécher, etc. 

La vallée est arrosée par un cours d'eau 
assez considérable qui , pendant la saison 
des pluies, s'étend jusqu’à So 1. à l’E. Elle 
produit des céréales et des fruits en abon- 
dance. 

La montagne de Khour sc détache de celle 
de Toueyk , qui se dirige du S. au N. , et se 
prolonge de l'O. à l'E., jusqu'à 4 L au-des- 
sous de la ville. Kl-Dcrréyéh était le centre 
de la puissance ties Wahubis. En septembre 
1819 , elle fut prise et presque entièrement 
détruite par Ibrahim-pacha, ûls du vice-roi 
d’Égypte. 

DERRIAH-KHAN, ville de l'Afghanistan, 
dans le Moultan , prov. et à a3 1. N. de Leia , 
sur la rive gauche du Sind. I^t. N. 3i<^ 53'. 
Long. E. 68 " 4-^ ■ 

DERRY , comm. des États-Unis, état de 
Pensylvanic , comté de Columbia, à 35 1. N. 
O. de Philadelphie. i, 66 a hab. 

DERRY, comm. des États-Unis, état de 



Pensylranie, comté de Dauphin, au confluent 
de la Susquehaiina et de la Swatara , à a I. 
i/a S. E. d’Harrisburg, et à 3o I. O. N. O. de 
Philadelphie. On y remarque une grotte de 
30 pieds de largeur sur 9 de hauteur , remplie 
de stalactites curieuses. 3,356 hab. 

DERRY, comm. des États-Unis, état de 
Pensylvanic , comté de Mifllin , sur la Ju- 
niala , à 5o 1. O. N. O. de Philadelphie. 1 ,55 1 
habilans. 

DERRY, comm. des États-Unis , étal de 
Pensylvanic, comté de Wcstmoreland, à 5o I. 
O. d'Harrisburg. 3,3oi babi 

DERRY , comté et ville d'Irlande. Eoyr. 
LoanoifnzHBT. 

DERTENG , sandjak de la Turquie d'Asie , 
dans la partie orient, du pachalic de Bagdad. 
11 est arrosé par la petite rivière de meme 
nom , aflluent de la Diala. 

DERTINGE\ , bourg du roy. de Wur- 
temberg, cercle du Necker, baill. et à i 1. 1/3 
N. de Maulbronn, et à 4 L O. de Bracken- 
iieiin. 11 est divisé par la Kraieh en haut 
et bas. 1,673 hab. il y a dans les environs 
deux lacs : le Kraieh supérieur et l'inférieur. 

DERVAL, bourg de France, dép. de la 
Loire-Inférieure, arrond. et à 5 1. i/4 O. de 
Châteaubriant , et à 1 1 1. 1/3 N. de Nantes; 
chef-lieu de cant. i,75o hab. 

DERVAZÉII , rivière de la Tartane indé- 
pendante , dans le khanat de Badakhchan ; elle 
descend du versant occid. du Belour-tagh. se 
tlirige à rO., et se joint au Cara-tegbin pour 
former le Zour-ab, après un cours d'environ 
5o 1. C'est une des sources principales do 
Djyboun. 

DERVAZÉU , état de 1a Tarlaric indé- 
pendante, dans le Badakhchan. Son terri- 
toire n’est composé que d’une grande vallée 
arrosée par la rivière ile même nom ; il est 
habite par de paisibles cultivateurs Tadjiks, 
gonvemes par un khan indépendant , qui pré- 
tend descendre d'Alexandre-le-Grand. 

Le cbcf-licu porte le meme nom , et est à 
43 1. N. E. de Badakhchan. 

DERVENICH , petite ilc de la mer Adria- 
tique , près des eûtes de Dalmatic, cercle de 
Spalatro , à 4 L S. O. de Trau , et à l'O. de 
Pile lie Zirona, tout près de la cOte. Elle n'est 
habitée que par quelques pécheurs. 

DERWENT, rivière d'Angleterre, comte 
de Cumberland. Elle prend sa source près 
de la limite du \Vestmoi*elnnd , coule au N-, 
traverse dans sa longueur le lac qui porte 
son nom , et celui de Bassenth-waitc-water, 
et sejette dans la mer d'Irlande à Workington, 
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après avoir arrosé Keswick , Cockormouth ^ 
Camcrton , et avoir parcouru un espace de 
la 1. , en SC dirigeant d'abord du S. K. au 
N. O. , et ensuite de l'E. à l'O. 

DERWENT, rivière d’Angleterre, comté 
de Derby. Elle se forme dans le liundrcd 
deUigh'Peak, de plusieurs lorrens qui des* 
tendent de la montagne du Peak , coule du 
N. N. O. au S. S. E. , au centre du comté, 
en passant par Deipcr et Derby, et se joint 
au Trent par la rive gauche , après un cours 
d'environ ao l.La Wye et l'EccIcsburn, qu’elle 
reçoit par sa droite, en sont les principaux 
alDuens. 

DERWENT , rivière de la Terre ilc Dié- 
men , dans l'Australasie. Elle prend nais* 
sance à peu près au centre de l'ile , au S. du 
Grand Lac, reçoit les eaux de plusieurs ri> 
vicres, et va se jeter dans la baie de la Tcra* 
pète, au N. de l'ile Durne , après un cours 
d’environ 3o I. du N. O. au S. E. Elle a 
environ i I. i/a à son embouchure; plus haut, 
sa largeur varie de i/a 1. à 3/4 de 1. Celte 
rivière est navigable pour les plus gros na- 
* vires , pendant environ 9 1. De petits 
Umens de 5o tonneaux )>cuvent 1 a remonter^ 
environ G 1. de plus, jusqu’à rétablissement 
de New-Norfolk. A ce point , une ligne de ro- 
chers traverse le lit du Derweut et interrompt 
la navigation. 

Le pays que cette rivière arrose est très* 
fertile. Hobart-lown, clicf-lieu des établisse- 
mens anglais de la Terre de Dicmen, est sur 
la rive droite du Derwent, à 6 I. de son em- 
bouchure. 

DERWENT- FELLS , montagne d’Angle- 
terre , comté de Cumberland , ward d'Al- 
lerdale - above- Dcnvei\t , près et au S. de 
Kcswick. Elle est célèbre par scs mines de 
plomb. 

DERWENT- WATÇR, lac d'Angleterre, 
comté de Cumberland, huiidrcd d'Allcrdale- 
above-Derwent , près et au S. de Keswick. Il 
est formé par le Derwent. Sa longueur est 
d’i 1. et sa largeur d'i/3 de I. Il renferme 
plusieurs petites îles. Les eaux de ce lac sont 
lujéUes à de violentes agitations sans aucune 
cause apparente ; elles abondent en truites et 
autres poissons. Les bords en sont très-pitto- 
res 4 |ues. 

DËSAGUADERO, rivière du Haut-Pérou , 
qui prend sa source dans le lac de Paria , sur 
la limite des dép. de Cbarcas et de Potosi, en- 
tre dans le dép. de La Paz , traverse un lac 
assez considérable , et va se jeter dans le lac 
Titicaca , à a4 L O- N. O. de La Paz, après 
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un cours d'environ G5 1. Cette rivière est tra- 
versée par un ancien pont que l'un dit' avoir 
été bûli par le 4* du Pérou , dans l'in- 
tenlion de faire passer son armée : ce pont 
est réparé tous les six mois parles indigènes; 
c'est lu que sc rassemblent les Indiens desti- 
nés à aller exploiter les mines de Potosi : 
il s'y célèbre chaque fois une fête qui se ter- 
mine par de tristes adieux , car plusieurs 
d'entre ces mineurs ne doivent plus revoir 
les parens et les amis qui les ont accompa- 
gnés. 

DES.\GUADERO , fleuve du gouv. de Buc- 
nos-.Ayres. Coloxado. 

DESAGÜADERO DE OSORNO , lac du 
Chili, dans la partie roérid. du pays des 
Araucaiiiciis. 11 a environ iS I. de long sur 
I ou a de large. 11 donne naissance au Rio 
del Penon par sa partie tnérid., cl à l'Osorno 
par son extrémité N. O. 

DÉSAIGNES, bourg de France, dép, de 
l'Ardèche, arrond. et à 6 1. O. N. O. de 
Tournon , canton de La Mastre , sur 1a rive 
droite du Doux. 11 y a des antiquités romaines 
très-intéressantes , principalement un grand 
bâtiment carré qu’on croit avoir été un temple 
de Diane. 3,44° hub. 

DESAN , ville de l’empire Birman, dans 1a 
partie sept, du pays de Calchar, par aS** 3o' 
de lal. N. et 91 " de long. E. 

DESBOROGGH , hundred d'Angleterre, 
dans la partie méridionale du comté de Buck- 
inglum. 18,61 3hab. lligh-Wycombc ctGrcat- 
Marlow en sont les lieux principaux. 

DESCABE/ADO, montagne de la chaîne 
des Andes , sur la limite du gouv. de Buenos- 
Ayrcs et du Chili, à la 1. S. du volcan de 
Peleroa , et à 54 L S. S. E. de Santiago. 
Elle donne naissance à une rivière qu'on ap- 
pelle aussi Descabezado , mais qui change 
bientAt ce nom en celui de Tungayan. Elle 
parait n*'étrc pas beaucoup plus basse que le 
Chimborazo. On prétend que c'est ta monta- 
gne la plus haute du (^hili, où les Andes sc 
partagent en trois chaînes , et présentent en 
grand nombre des scènes pittoresques et ma- 
gnifiques. 

DESCARGA - MARIA , bourg d'Espagne, 
prov. et à 19 1 . N. de Caccres (Salamanque), 
sur la rive droite de l'Arrago. 

DESCONOCIDA , cap du Mexique , sur la 
côte N. O. du Yucatan, à 18 1. N. de Cam- 
peche. Lal. N. ao® 5o'. Long. O. 93 ® .5'. 

DESE, rivière du roy. Lombard-Vénitien, 
qui prend sa source sur la limite mérid. de 
U prov. de Trévise, à 1 I. S. E. de Castel- 
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franco, entre auuiltU dans U prov. dePadoue, 
dont elle traverse U partie N. E. , se rend 
dans la prov. de Venise , passe à Marocco où 
elle comnioncc à être navigable , et après avoir 
reçu le Zéro, se jette à Monliron dans les la> 
gunes de Venise , à a 1. N. N. E. de cette ville , 
après un cours de 9 1. dont 3 1. i/a de navi* 
gation. La Dese porte des barques d'environ 
i5,ooo kilogrammes. 

DESECHEO ou ZACHÉE, une des Antilles, 
è 6 1. O. de Porto-Rico , et à aa 1. E. de l'ex- 
trémité orient. d'Haiti. Lat. N. iS° a4'. Long. 
O. 69 ° 49 '. 

DESENBERG ou DASEBURG , village des 
États Prussiens, prov. de Westphalic, ré- 
gence et à ao 1. S. S. E. de Minden , cercle 
et à I 1. N. E. de Warburg. 11 y a une source 
minérale. On voit près de là le cbnteau en 
ruine du même nom , qui appartient à la fa* 
mille Spiegel. 

DESËNZANO , ville du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. et à 5 1. a/3 E. S. Ë. de 
Brescia , dislr. et à 1 1. E. N. E. de Lonato, 
sur la rive S. O. du lac de Garda, où elle a 
un bon port. L'air y est sain , quoiqu'un peu 
humide. Elle est défendue par un ancien 
château-fort situé sur une colline qui la do- 
mine. Elle a plusieurs églises, un couvent, 1 
hôpital , des casernes, des fabriques de bas , 
et des tanneries. Son port est le plus fréquenté 
de tous ceux du lac, et il s'y fait un commerce 
d'exportation considérable en grains venant 
des prov. de Mantoue , de Brescia , et de 
Crémone ; c'est aussi à Desenzano qu'est le 
principal entrepôt de la pèche du lac, cc qui 
donne lieu à un grand commerce. Il s'y tient 
un grand marché où les habitaiis des prov. 
environnantes viennent échanger leurs denrées 
contre d'autres articles de consommation ; et 
a foires : l'une les 3 derniers jours de mars , 
et l'autre les a premiers jours de septembre. 
3,400 hab. Les environs sont très-fertiles en 
blé , mais , bon vin , soie , etc. 

En 1705 , le maréchal de Vendôme tint 
ses troupes en quartier d'hiver dans cette 
ville , et réunit sa flottille dans le port. 

DÉSERTES (ÎLES), groupe de 3 petites 
iles de l'océan Atlantique, près et au S. E. 
de nie Madère, par 3u° 3o' de lat. N. et 
i 8 ^ 55' de long. O. La plus considérable, 
appelée Table Déserte, est fertile et produit 
du vin. Un grand nombre de belles maisons 
éparses, et de couvens qui sont entourés 
d'orangers et d'autres arbres toujours verts, 
démentent le nom de ces îles. 

DÉSERTIFIES, vilUge de France, dép. 



de l'Ailier, arrond. , cant. et à i/x I. N. E. 
de Montluçon , et à i 3 1 . 1/4 O. S. O. de 
Moulins. 1,000 hab. 

DÉSERTINES, village de France, dép. 
de 1a Mayenne, arrond. et à 5 1. 3/4 N. O. 
de Mayenne, cant. de Landivy. i,a5o hab. 

DÉSERTS ( LES) , village des Étals-Sar- 
des, div. de Savoie, prov. de Savoie propre ; 
à a I. 3/4 Fi. E. de Chambéry. t,o5o hab. 

DESFOUL, ville de Perse, f'oy. Dw- 

POUL. ^ 

DESHAYES, quartier sur la côte N. O. 
de 1a partie occid. de la Guadeloupe , qui 
tire son nom d'un bourg maintenant ruiné. 
La côte en est très-malsaioe, ci forme une 
anse commode pour le cabotage qui y est 
peu actif. Ce quartier est un des plus tristes 
de l'ilc. Le terrain est partout vulcanisé, et 
les cultures y sont peu développées ; les 9/10 
sont en bois et en savanes; le reste produit 
principalement du café, un peu de sucre, de 
coton, de cacao, et de manioc. La pop. se 
compose de 57 blancs , 34 affranchis, et 
esclaves, 

DE-SIMA ou , selon 1a lecture des Chi- 
nois , TCIIHOU-TAO (Ils ATAKCÉB ), petit 
ilôt du Japon , construit arüflciellcment en 
avant de la ville de Nagasaki , du côté du S. 
S. O. La mer étant en cet endroit peu pro- 
fonde et remplie de rocliers , il a été possible 
d'y jeter les fondemens d'une construction en 
pierre de taille de deux toises de hauteur 
environ , et qui s’élève à une demi-toise au- 
dessus de la haute marée. L'ile entière a 1a 
forme d’un éventail dont on aurait retraocké 
les branches , c'est-à-dire quelle est comprise 
entre deux lignes droites convergentes , et 
deux segmens de cercle inégaux et conccnln- 
ques; sa plus grande longueur est de 600 
pieds hollandais ou a36 pas ordinaires, et sa 
largeur de 340 pie<ls ou 83 pas. Elle est 
jointe à la ville par un petit pont de pierre 
gardé par des soldats. C'est dans cette ilc que 
la demeure des commerçans hollandais fut 
6 xce par ordre du gouv. japonais , en i636 
suivant les annales du pays, eu i 64 ( selon 
Kæmpfcr. Leur factorerie y a toujours été 
établie depuis ccitc époque , elles reslriclions 
qu'on a mises à leurs rapports avec les habi* 
tans de la ville, font du séjour de celte lie 
une véritable captivité. Les vaisseaux ne peu- 
vent être chargés ou déchargés (juc tlans un en- 
droit , au N. de l'ilc, qu'oti nomme la Perte 
de l'eau, en présence des commissaires du 
gouverneur. Toute l'ilc est entourée de plan- 
ches de sapin , terminées par un petit luit sur 
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lequel est un double mng de piques; une rue 
Urge coupc l'île dans sa longueur , et un pe- 
tit boulevard planté de bambous en fait le 
tour. Les maisons sont toutes de bois et mal 
b&ties; cependant les Hollandais paient pour 
les occuper f à des habitans de Nagasaki , qui 
les avaient originairement fait construire , une 
rente annuelle qui excède le capital de la va- 
leur réelle. Outre celles qu'occupent le sub- 
délégué du gouverneur, le chef du quartier, 
les interprètes , les magasins, les étables, etc., 
il y a 3 corps -de-garde, a aux deux extrémi- 
tés , et I au milieu. Kaempfer avait rapporté 
un plan de De si ma qui s'est perdu; on a ré- 
paré cette perte en en faisant graver un autre, 
d'après un original japonais, et qui a été 
inséré parmi les additions aux Mémoires sur 
Us Djogouns de Ti-tsingli. 

DESIO , bourg du roy. Lombard-Vénitien , 
prov. et a 4 1 - N. de Milan, distr. et k i I. 
3/4 S. E. de Barlassina. Les maisons sont 
bien bkties. a,o 5 o bab. C'est près de là qu'est 
située la Villa Casani, une des plus belles 
maisons tle plaisance de la Lombardie, re- 
nommée par scs beaux jardins , ses jets d'eau , 
ses serres magnifiques, et ses arbres et plan- 
tes rares. 

En 1277 , il se livra près de ce bourg une 
bataille sanglante entre les Torriani et les Vis- 
conti, dans laquelle les premiers furcntcomplè- 
tement battus; de cette époque date le règne 
des Vi^conti, qui a duré un siècle et demi. 

DÉSIRADE, Ile du groupe des Petites- 
Antilles, dépendant du gouvernement colo- 
nial de la Guadeloupe, cl située par 16^ 
ao' o'' de lat. N. et 63 ® aa' de long. O. , k 

3 I. 1/4 N. E. de la poiuie des Châteaux ou 
de l'extrémité orient, de la Grande-Terre de 
la Guadeloupe, dont elle est séparée par un 
canal toujours houleux. Sa longueur est de 

4 1 . et sa largeur de a. Cette Ile est élevée , 
et marque les atterages en venant d'Eu- 
rope : c'est un groupe de mornes ou de moo- 
tagnes qui , d'un côté , sont taillés k pic jus- 
qu’à leur base , et de l'autre s'abaissent in- 
sensiblement jusqu'à la mer; le plus grand de 
ces mornes est de la largeur de Pile et offre 
des sites agréables. Ces montagnes portent 
remprcinlc de volcans éteints ; elles sont 
couvertes de talc, de pierre calcaire en partie 
calcinée, et renferment plusieurs cavernes 
produites sans doute par d’anciennes explo- 
sions. Cette lie n'a ni port, ni rade; l'anse 
du Galet, sujette kde fréquens razde marée, 
est le seul mouillage. La Désirade est arrosée 
par plusieurs sources abondantes de très- 
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bonne eau ; Tune d'elles, coulant k travers des 
racines de gayac, s'imprègne de leur suc et 
devient une boisson trèa-efîicacc contre le 
pian et la lèpre. L'air est très-salubre. Le 
sol , sablonneux et aride , n'est très-propre 
qu'au colon , et celui qu'on y cultive est ré- 
puté le meilleur des îles. Il y a aussi quel- 
ques forêts et de grandes prairies; on ne 
compte qu'environ 1/4 de terres en friche. 
Cette Ile possède deux salines dont on ne tire 
pus un grand parti ; les habitans préfèrent sc 
livrer k la pèche , qui est très-abomlantc sur 
les etUcs. 

Les colons divisent la Désirade en 7 par- 
ties , savoir : le Désert, le Galet, la Grande- 
Anse, le Latanier , la baie Mahaut, la Mon- 
tagne, et le Souflleur. Pop. : i«a 35 bab., 
dont a84 blancs , et le reste mulâtres libres 
et esclaves. 

Celte île fut la première que Colomb dé- 
couvrit le 3 novembre i 49 ^« ^ second 
voyage : il lui donna le nom do Deseada. Les 
Français s'y établirent les premiers; les An- 
glais s'en emparèrent en 1762, et la resli- 
tuèrent l'année suivante. Pendant la révolu- 
tion française elle a subi le sort des autres 
colonies de la France , et n’a été rendue qu'en 
i 8 i 5 . 

DÉSIRÉ, port sur la côte orient, de la 
Patagonie , k l'embouchure de la rivière de 
Port-Dcsiré, par 4 ?** 5 o' de lat. S. et 68® 
3 o* de long. O. H est grand et commode, 
mais exposé au vent du sud. On a remarqué 
au S. de son entrée, un rocher qui s'élève 
en forme de clocher. Sir Thomas Cavendish 
qui reconnut ce port eu i 586 , lui donna le 
nom qu'il porte. 

DÉSIRÉ, cap k rexirémite occid. de la 
Terre de Feu, au S. de celui de los Pila- 
rcs , par 62® 49^ S. et 77® 12' de 

long. O. 

DESNA, ville de Bohème Tbsches. 

DESNA , rivière de Russie, en Europe. 
Elle prend sa source dans le gouv. de Smo- 
lensk , disir. et k t 1 . 1/2 N. E. d'Elnia, 
passe par la ville de ce nom , et entre bientôt 
dans le gouv. d'Orel , 011 elle baigne les murs 
de BriansL et de Troubtehevsk; elle parcourt 
ensuite le gouv. de Tcbcrnigov , où elle ar- 
rose les villes de Novgorod-Siévernoi , de 
Tchernigov, et Oster, et sc joint au Dnièper, 
par la rive gauche, k 2 1 . N. de Kiev. Elle 
a un cours d'environ 200 1., presque entiè- 
rement navigable, et coule dans deux direc- 
tions principales , d'abord du N. N. O. au S. 
S. E. , ensuite du N. E. au S. O. La Desna 
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leçoil par sa rire droite le Soudust et le 
Siiov, et par sa rive gauche le Snopot, la 
Vetnia , la Bulva , la ?iavlia, la Ncrousa, 
rivot, le Seiru, cl rOslcr. Les eaux en sont 
limpides et saines; celle rivière est poisson- 
ncusc. On a le projet de la réunir ù l'Oka au 
moyen de la Bolva et de la Jizdra , ce qui 
ferait communiquer la mer Noire à la Cas- 
pienne et à la Baltique, et serait d'un grand 
avantage, surtout pour les prov. de Tinte* 
rieur de Tempire, en leur procurant un dé- 
bouché facile pour leurs blés et leurs autres 
productions. Les transports sur la Desna con- 
sistent en vivres pour Rherson , objets tra- 
vaillés , sel , bois de chauffage et de construc- 
tion , etc. 

DESMCO, mont de la TurquiiMTEurope, 
en Romélie , samljakel à 12 1. S. de Mona- 
stir. C'est un des sommets de la chaîne du 
Mezzowo [Pinde). 

DESNIT/A , rivière de la Turquie d'Euro- 
pe, en Romélie, qui prend sa source dans le 
sandj'ak. de Monaslir, an mont Grammes, 
entre bientôt dans le sandjak d'AvIonc , 
passe par le bourg de Ucsnilza, ci se jette 
dans la Voioutza , à Cleisoura, après un 
cours d’environ 18 1. de TE. à TO. 

DESNITZ.A, bourg de la Turquie d'Eu- 
rope, en Romélie, sandjak et à 22 1. E 
d'Àvlone, et à 5 1. N. N. E. de Prcinili; 
chef-lieu de la juridiction de Tomoritza, sur 
la rive gauche de la Desiiitza. 

DESOJO, bourg d'Espagne, prov. et à 
10 l. 1/4 S. O. de Pampelune (Navarre), et 
à 3 I. 3/4 O. S. O. d'EstclIa. 

DESOLADOS(PUNTA DE LOS), cap sur 
la côte occid. de la prov. de Nicaragua , dans 
le Guatimala, à 11 1. O. de Léon. Lat. N. 
n® 5a'. Long. O. 89 ° 18 '. 

DÉSOLATION , cap sur la cdle S. O. du 
Oioénland, par 60 ® 5o' de lat. N. et 5i° 
16 ' de long. O. ; il forme Textrémité S. O. 
de Tilc Nunar-Soak, qui fait partie du dislr. 
danois de Julianas-luiab. 

DÉSOLATION {ÎLEDELA),dans Tocéan 
Indien, t^or- Kcecuelek. 

DÉSOLATION , cap sur la cote S. O. de 
la Terre du Feu, par 54° 55' de lat. S. et 
I o' de long. O. 

DESPAIR , cap du Bas-Canada , sur la cote 
orient, du dislr. de Gaspé, au N. de Tcntréc 
de la baie des Chaleurs , et à 1 l. O. S. O. 
de Tilc Bonaventure. Lat. N. 4 ^" • Long. 
O. 66 “ 4®^- 

DESFAIR, baie sur la côtemerid. de Tilc 
de Terre-Neuve, près et à TO. de la baie 
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de THermitage. Lat. N. 4?^ 4*^ * l^ong. O. 

58“ 1 4'. 

DESPENSA , etablissement du Guatimala , 
prov. de Costa-Rica, à Tcmbuucbure de la 
Nicoya dans le golfe de lus Salinas , à G 1. 
S. E. de Nicoya. 

DESPOTO-DAGIÏ , Rhodope, chaîne de 
montagnes de la Turquie d Europe , en Ro- 
mélie; elle se rattache au Balkaii , sur la li- 
mite des sainljaks de Suphia,de Gallipoli, 
et de Ghiustciulil , un peu au S. de Samakov, 
se dirige au S. E. en séparant le sandjak de 
Sophia de celui de Gallipoli , et va se termi- 
ner sur les rives de U Maritza. Sa longueur 
est de 60 1. Uue infinité de rivières et de 
torrens sillonnent ses versans , et vont d'un 
rdtc se jeter dans la IMaritza , de Taulre dans 
le 3lcsto et dans T.Archipcl. 

Los sommets les plus remarquables de 
celte longue chaîne sont les monts Kilo et 
Gourou. 

DESPOUL, DESFOUL ou DIFFOÜL, 
ville de Perse, dans le Khousislan ; chef-lieu 
de hcglerbcglik et résidence d'un gouverneur, 
dans une plaine , sur TAbzal , qu'on traverse 
sur un beau pont de 3a arches , ù i3 1. O. 
de Chuchler, cl à 43 1- N. N. E. de Basera. 
Lat. N. 3 j“ i 3'. Long. E. 46 " 4 * Despoul 
est une grande villo entourée de iniirs, qui 
possède des fabriques d'étoffes de suie et de 
laine, et où il se fait un commerce assez ac- 
tif. On évalue la pop. à i5,ooo bab. très- 
industrieux. 

On voit à 3 1. de celte ville des ruines que 
Hammor croit cire celles de Tancienne Ely- 
maii . 

DESSAU, ville capitale du duché d'An- 
halt-Dcssau, chef-lieu de bailliage, dansuoe 
belle vallée, sur la rive gauche de la Mulde, 
qu'on traverse sur un pont, à t I. du con- 
fluent de cette rivière et dcTElbc, à 12 I. S. 
K. de Magdcbüurg, et à 27 I. S. O. de Ber- 
lin; résidence du duc et siège du gouveroe- 
menl. Elle se divise en vieille et nouvelle 
ville cl en 2 autres parties, le Sand et le 
AVasservorstadl ; elle renferme 7 places pu- 
bliques et 3o rues, la plupart régulières, bien 
bâties, et fort bien éclairées pendant la nuit 
On y remarque le palais du due, U nouvelle 
cbaiicelleric , le manège, Tarsrual de chasse 
et la salle de spectacle. 11 y a 2 églises cal- 
vinistes, 1 luthérienne, 1 catholique, 1 sr- 
iiagogiie , 3 hùpilaiix, 1 hospice <Torphclin« , 
une maison de charité, et un bain public 
Les établisveiuens d'instruction publique sont 
un gymnase renfermant une petite bihlio- 
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tbèque avec collection <Ic modèles , une école 
juive, cl une école pour les langues étrangè- 
res. Il y a quelques fabriques de drap, de 
bonneterie, de chapeaux, de passementerie 
d'or et d'argent, et de tabac. Le principal 
commerce consiste en grains. 11 s'y tient 3 
foires par an et un grand marche par se* 
roaine. Patrie du philosophe Muisc Meu- 
delssobn. 9,800 hab., dont 980 juifs. 

' Les environs de cette ville sont très-beaux : 
on y remarque le Luisium et le Georgium , 
deux châteaux de plaisance des ducs , et près 
de là les tombeaux de la famille ducale. 

Dans la dernière guerre , cette ville a été 
plusieurs fois occupée par les Français , et 
n'a été restituée qu'en i 8 i 3 . 

Le bailliage de Dessau renferme 4 villes , 
i 5 villages , et i4iOoo hab. 

DESSCHEL , village des Pays-Bas , prov. 
d'Anvers, arrond. et à 3 1 . t a S. È. de 
Tumhout, cant. d’Arcndonck. Il y a des fa- 
briques de drap et des corroicrics. 1,595 li. 

DESSELGHEM, village des Pays-Bas, prov. 
de Flandre occid., è 7 1 . i/a de Bruges, ar- 
rond, et à a I. 1/4 de Courtrai , cant. et à 
t 1. d'Hacrlebeckc. 1,638 hab. 

DESSOUBRE, rivière de France, dép. du 
Doubs , qui prend sa source près du hameau 
de N. D. de Consolation , au fond d'un am- 
phithéâtre de rochers de plus de 3 oo mèt. 
de hauteur, passe è Russureux, et se joint 
au Doubs, par la rive gauche, ù S^. Hippo- 
lyte, après un cours d'environ 8 1., dont 7 de 
flottage à bûche perdue depuis un peu au- 
dessous de N. D. de Consolation. Le ruisseau 
de la Reverotte , entièrement flottable , est 
son principal aflfluent. 

DESTBARI , ville de Perse. Abdjam. 

DESTELBERGE , village des Pays-Bas , 
prov. de Flandre orientale, arrond., cant. , et 
à 1 1 . Je Gand. 3,694 bab. 

DESTELDONK, village des Pays-Bas, 
prov. de Flandre orientale , arrond. et a 3 1 . 
1/3 de Gand , cant. et à 3 I. 1/4 d'Evergem. 
1,159 bab. 

DESVRES ou DESURÈKES , ville de 
France, dép. du Pas-de-Calais, arrond. et à 
3 1 . 3/4 S. E de Boulognesur-Mer, et h 17 I. 
3/4 N. O. d'Arras; cbcf-lieu de cant., sur le 
penchant d’un coteau , dont le pied est bai- 
gné parlcPilain. Les maisons sont en pierre. 
Il y a une grande place. On y fabrique du 
gros drap et de la faïence , et il y a des tan- 
neries. Foires le 7 octobre , de 3 jours , et le 
33 octobre, de 4 jours. Patrie de Molinet. 
3,4oo hab. 

Dict. Géoca. 4 - 
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DE 5 ZNA ou DEZNA , bourg de Hongrie , 
comitat d'Arad, marche et à 7 1 . 1/4 E. de 
Bortjs-Icnü, et à 3 1 . 1/3 E. N. E. de Borûs- 
Sebcs , sur le Sebes. Il y a i forge, et dans 
les environs des lavages d'or. 

DETMOLD , ville capitale de la princi- 
pauté de Lippe-Dctraold ; chef-lieu de haill., 
siège du gouv. et résidence du prince , sur la 
rive gauchede 1 a Vcrc, à 9 I. S. de Minden , 
et ù 30 1 . S. 0 . de Hanovre. Elle se divise en 
vieille et nouvelle , et a 1 faubourg : 1a nou- 
velle ville c.st régulièrement bâtie. Detmold 
possède un vaste chateau, séjour du prince, 
a églises calvinistes et 1 luthérienne , 1 sé- 
minaire, I collège avec bibliothèque, i hû- 
pliai , 1 hospice d'orphelins , 1 école des arts 
et métiers, et 1 société biblique. Il y a des 
fabriques de toile, des tanneries, et des 
brasseries. 11 s'y tient tous les ans plusieurs 
foires très-fréquentées. a, 38 o hab. 

On voit dans les environs Friedricbsthal , 
château de plaisance du prince. 

Le haill. de Detmold contient i 5 , 3 Go bab. 

DÉTROIT , rivière de rAmériqtie sept. , 
qui verse les eaux du lac Saint-Clair dans le 
lac Erié, et forme une partie de la limite 
entre le territoire de Michigan (États-Unis) 
et le Haut-Canada. Elle coule du N. au S., 
et a loi. de long sur 1/4 de 1. de large vis- 
è-vi* de Détroit, ci près de 3I. vis-à-vis du 
fort Maldcn. La rivière aux Canards et la ri- 
vière Rouge en sont les principaux aflluens. 
Parmi les lies qu'elle forme , on i*cmarque 
rUe Grosse et celle de Bois-Blanc, situées 
vers son embouchure. Cette rivière est navi- 
gable pour de gros navires, et son embou- 
chure forme un port sûr et commode. Les 
bords en sont unis, bien cultives, et bien 
peuples , surtout la rive gauche. La plupart 
des èublisscmcns qu'elle arrose ont été (or- 
mes par des Français du Canada. 

DÉTROIT, ville des États-Unis, chef- 
lieu du territoire de Michigan et du comté 
de Waync, sur la rive droite de 1 a rivière de 
son nom , à 3 1 . du lac Saint-Clair , à 7 1 . i/a 
du lac Érié, à 64 1 - de Columbus, et à 
i 4 o 1 . N. O. de Washington. Lat. N. 43** 
3 o'. Long. O. 85 ° 18'. Elle est à 4 <> pieds 
au-dessus de la rivière , et construite sur un 
plan régulier. Les rues en sont larges et 
droites, et les mai.sons pour la plupart en bois; 
presque tous les édifices publics sont en bri- 
que ou en pierre. Détroit possède 1 église ca- 
tholique et 1 protestante, i pénitentiaire, 1 
maison d'assemblée, des marchés , un arsenal 
militaire , 1 entrepût d'artillerie^ des roaga- 
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tins du gouvernement , et de nombreuses et 
belles casernes : le fort Shelby le défend. 
Les établisscmcns publics sont : la banque 
du Michigan, i lycée, i société d'agricul* 
turc , I société d*artisans , i société biblique, 
1 société de morale et d'humanité, et i associa- 
tion dite des écoles du dimanche. Cette ville 
ayant une communication directe par les 
grands lacs avec le Saint-Laurent , fait un 
commerce important avec les états d'Ohio , 
de Pensylvanic et de New-York, et avec les 
postes militaires établis sur le lac Supérieur. 
T, 43a hab. 

Détroit occupe remplacement d'un village 
indien qui fut visité en i6ao par des mission- 
naires français} 63 ans après, ils y élevèrent 
le fort de Pontebartrain , où les Indiens du 
nord et de l'ouest venaient échanger des pel- 
leteries contre des objets de fabriques eui'o- 
péennes. Après la prise de Québec en 1769, 
cette ville tomba au pouvoir des Anglais, qui 
y furent assiégé» durant une année entière 
par les Indiens confédérés ; cependant les 
Anglais la conservèrent jusqu'en 1795, épo- 
que à laquelle elle fut cédée aua États-Unis. 
En 1812 , elle se rendit encore aux Anglais, 
qui la restituèrent l'année suivante. F2Ile fut 
incorporée pour la première fois en 1802 ; et 
en i 8 o 5 , un acte du congrès y 6xa le siège 
du gouvernement du territoire dans lequel 
elle est située; réduite en cendres dans la 
même année , elle reçut une seconde charte 
d'incorporation en 181 5 . 

DETTELBACH ou TETTELBACH, ville 
de Bavière, cercle du Main-Inférieur; chef- 
lieu de présidial et siège d'une chambre fis- 
cale , sur la rive droite du Main , à 3 1 . 1/2 
E. N. E. de Würtzbourg , cl à i 3 I. i/a O. 
S. O. de Bamberg. Elle a 2 églises, dont une 
est un but de pèlerinage. 2,i5o hab. 

Le présidial de Dettclbach contient 7,060 
babilans. 

DETTENIIEIM, village de Bavière, cercle 
de la Rezat, juridiction seigneuriale et à 1 1. 
3/4 N. de Pappciiheim , et à 10 I. S. E. 
d'Anspacb. On voit dan.s les environs les res- 
tes du canal que Charlemagne fit construire 
en 793, pour unir rAltmüfil à la Bednitz , 
et, par conséquent, faire communiquer le 
Danube au Rhin. 

DETTlNtiEN, village de Bavière, cercle 
du 31 ain-Inférieur, présidial et à 3 1 . 1/4 
N. O d'AM:hafrcubourg , et à même distance 
S. E. de Hanau, sur 1 a rive droite du Main. 
460 hab. 

En 1743, les Anglais et les Autrichiens , 



réunis sous le commandement de Georges ir , 
y remportèrent une victoire sur les Français, 
commandés par le maréchal de Noailles. 

DETTINGEN, bourg de Wurtemberg, cer- 
cle du Danube, baill. supérieur et à i I. S. 
de Kirchbeim , et à 1 3/4 E. S. E. de Nur- 
tingeo. On y fabrique des toiles. 1,910 bab. 
11 y a une carrière de marbre aux environs. 

DETTINGEN, bourg de Wurtemberg, 
cercle de la Foret-Noire, baill. supérieur et 
à 1 1 . 1/4 N. O. d’Urach , et à 2 1 . 2/3 S. de 
Nürtingen , sur la rive gauche de l'Erms. U 
y a 1 fabrique de ferblanc vernissé , et 1 de 
voitures. On y fait un grand commerce de 
fruits secs. 2,460 bab. 

DETTINGEN, bourg de Wurtemberg, cer- 
cle de riaxt, baill. supérieur et à 2 1 . i /3 
S. S. O. de Heidenhcim , et à 5 1 . 1/2 N. N. 
£. d'Ulm. 1,286 hab. 

On voit sur un rocher voisin les ruines do 
l'anc. château de Dettingen. 

DETTWEILER , village de France, dép. 
du Bas-Bhin , arrond. , cant. et à i 1 . 3/4 £• 
N. E. de Saverne, et à 6 1 . 1/2 N. N. O. de 
Strasbourg , sur la rive gauche du Zom . 1 , 3 1 o 
babitans. 

DEULE ( CANAL DE LA ) , en France. 
11 commence dans le dép. du Nord, arrond., 
cant. et a i/a 1 . N. de Douai, au fort de 
Scarpe, où il dérive de la rivière de ce nom, 
entre bientôt dans le dép. du Pas-de-Calais, 
se joint près de Courierres au canal deLcns, 
qu'alimente 1 a rivière Soiichez ou Dculc , re- 
çoit près de Bcrclau Je canal de La Das.sée, 
revient dans le dép. du Nord , où il passe par 
Haubourdin, Lille, Le Qucsnoy-sur-Deule, 
K se joint à la Lys , par la rive droite, entre 
Dcuslemont et Frelingbera. Son développe- 
ment est d'environ 16 1. 1/2; son bief de 
partage , situé entre les écluses du fort de 
Scarpe et de Pont-è-Wendin , a 20,266 mè- 
tres de long. Le versant de ce bassin , du 
côté d(r la Scarpe, n’a que 79 mètres de long, 
avec une pente de 43 centimètres, racbclée 
par une écluse ; le versant du côté de la Lys 
A une longueur de 46 , 334 mètres, et sa pente 
de 10 mètres i 5 ccntimctrcs, est rachetée 
par 9 sas. 

Ce canal sc désigne par les noms de Haute 
cl Bassc-Deule : la première partie s'étend 
depuis le fort de Scarpe jusqu’à Lille; la se- 
conde depuis Lille jusqu'à la Lys. La naviga- 
tion y est très-active : on y transporte de U 
houille et du charbon de bois, des grains, 
de la cendre d'engrais, de la pierre, de la 
chaux , etc. 
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DEURCIIY, Virthee, petite ville de l'iliii- 
doustari anglais, présidence de Madras, anc. 
prov. de Kamatic , à i 3 1 . N. O. d'Ongole. 

DEURLE, village des Pays-Bas, prov. de 
Flandre orientale , arrond! et ù a 1 . 3/4 de 
Gand,cant et ù i I. i/adc Nazareth. q 44 hub. 

DEURNE, village des Pays-Bas, prov. du 
Brabant méridional, à ii 1 . 3>4 de Bruxelles, 
arrond. , et à ^ 1 . 3/4 de Louvain, cant. et 
à I 1 . i;'i de Diest. 'jqS liab. 

DEURNE, village des Pays-Bas, prov., 
arrond., cant. et à i/a 1 . d'Anvers. 3,911 
liabitans. 

DEURNE, village des Pays-Bas, prov. du 
Brabant sept., arrond. et à 5 1 . E. N. E. 
d'Eindhoven , et à a 1 . 1/4 E. d'Iielmond, 
près du vaste marais de Pool. a, 63 o hab. 

DEUSLEMONT, village de France, dép. 
du Nord, arrond. et à 3 1 . N. O. de Lille, 
cant. du Quesnoy. 11 y a des tisserandcrics 
et des briqueteries, i ,885 iiab. 

DEUTK^HEM, ville des Pays-Bas. f^ojez 
DoBTiaCflEU. 

DEUTSCH. Pour tous les noms commen- 
çant par Deutsch, voj-. le mot qui suit cet 
adjectif. J 

DEUTSCIIENDORF, en hongrais Poprnd , 
ville de Hongrie , comitat de Zips , marche 
inférieure des Karpalhes , sur la rive gauche 
du Poprad, à a 1 . 3/4 S. O. de Kaysmark. 
Elle a 1 église catholique et 1 luthérienne. 
On y fabrique de la toile, du papier, et U y 
a des distilleries d'cau-de-vic. 1,175 hab. 

Deutschendorf est une des 16 villes qui 
furent engagées à la Pologne en i4i3, et 
restituées à la Hongrie en i77^> 

DEUTSCHHAUSE, bourg de Moravie, 
cercle et à 5 I. 3 j <4 N. N. E. d'Olmutz, et à 
5 I. 1/4 E. de Ncustadt, dans les montagnes. 
1 , 3 1 5 hab. 

DEUTZ ou DUYTZ, ville des États Prus- 
siens , prov. de CJèvcs-Berg, régence et cer- 
cle de Cologne, sur la rive droite du Rhin, 
vis-à-vis de Cologne, à laquelle elle commu- 
nique par un pont de bateaux. 11 y a une 
abbaye de bénédictins. On y fabrique du 
velours et des rubans de velours. Le com- 
merce et 1a navigation la rendent florissante. 
1,075 hab. , en grande partie juifs. 

DEUX -PONTS, ZweibrUcken, ville de 
Bavière, cercle du Rhin, ancicntiement ca- 
pitale du duché de son nom , maintenant 
chef-lieu de distr. et de cant. , et siège d’une 
cour d'appel, dans une position agréable, sur 
l'Erlbach, a 17 1 . i/a O. de Spire, et à 33 1 . 
S» O. de Mayence. Elle est petite , mais bien 
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bâtie, et les rues eu sont bien percées. Elle 
possède 1 beau château, ancienne résidence 
des ducs , 3 églises luthériennes et 1 calvi- 
niste , I gymnase, et 1 hospice d'orphelins. 
11 y a ries fabriques de lainage , 1 manufac- 
ture d’acier, et beaucoup de tanneries. L'im- 
primerie de cette ville , d'où sont sorties de 
belles éditions des classiques grecs et latins, 
a été transportée à Strasbourg durant l’occu- 
pation française. 5 , 54 o bab. 

On voit dans les environs les restes du 
château de plaisance bâti par Stanislas, roi 
de Pologne ; quant au château appelé Carls- 
berg , appartenant au duc de Deux-Ponts , il 
a été entièrement détruit pendant la révolu- 
tion française. 

Le distr. de Deux-Ponts est fertile en blé 
et en vin ^ il est divisé en xo cant. : Blies- 
castcl , Deu.x-Ponts , Dlian, Hombourg , Neu- 
Hornbach , Landstuhl , Medelshcim , Pirma- 
sens , Waldûscbbacli, et W'aldmohr. Il con- 
tient 5 villes, 5 bourgs, 308 villages, el 
1 3 o, 5 oo bab. 

Le duché de Deux-Ponts était ancienne- 
ment un comté fief de l'évêché de Mets; 
moitié de ce comté fut vendue à Étienne , 
comte palatin du Rhin, troisième fils de l'em- 
pereur Robert, et l’autre moitié passa à Phi- 
lippe V , comte de Hanau , par son mariage 
avec la fille de Jacques , dernier comte de 
Deux-Ponts. Louis-le-Noir réunit les deux 
portions de ce comté , et fut le premier duc ; 
depuis , le duché de Deux-Ponts a toujours 
appartenu à un prince descendant des com- 
tes l’alatins. Il échut par succession à Char- 
les XI , roi de Suède} le roi de France voulut 
faire revivre d'anciens droits de souveraineté 
sur ce duché, s’en empara en 1O76, et le 
conserva jusqu'après la paix de Ryswick. 
Charles xii étant mort sans enfant , ce duché 
échut à Gustave-Emmanuel, cousin germain 
de Charles xii , et descendant de Jean Casi- 
mir , prince palatin. 

Le duc de Deux-Ponts avait séance et voix 
aux diètes de l'cnipirc , où il prenait rang 
dans le college des princes ; son revenu était 
estimé ù 1,875,000 francs. Les Français ont 
pris et évacué plusieurs fois ce duché depuis 
1793 jusqu’en 1794» H fut définitivement 
cédé à la France eu 1803 par Je traité de 
Lunéville, et réuni au dcp. du Mont-Ton- 
nerre , dont il forma un arrond. jusqu'en 
1814. A celte époque, il fut accordé à l'Aii- 
trichc , qui l’échangea arec la Bavière contre 
d'autres portions de territoire. 

DEUX-SÈVRES, dép. de France, qui est 
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formé «lu Haut-Poitou , et tire son nom «le 
deux rivières qui Tarrosent. 11 est situé entre 
45" 56' cl 47" 7* de Ut. N. , et entre a® lo' 
et 3" i5' de long. O. , et borne au N. par 
le dép. de Maine-et-Loire, à TE. par celui 
de la Vienne, au S. E. par celui de la Cha- 
rente, au S. O. par celui de U Charente-In- 
férieure, et à rO. par celui de U Vendée. Sa 
plus grande longueur, du N. O. au S. E., 
est de a6 1 . i/a ; sa plus grande largeur de l'E. 
érO. de i4 I- 1/3 1 et sa superficie dc32o 1. 

Une chaîne de collines venant du dépar- 
tement de U Vienne traverse celui-ci du 
S. E. au N. O. ; sa hauteur moyenne est 
de 7a toises. Elle forme le prolongement 
des montagnes du Limousin , et fait partie 
de la ligne de partage entre la Dordogne et 
la Loire ; les bassins secondaires déterminés 
par ses ramifications, sont ceux du Thoué 
et de la Sèvre-Nantaisc au N., et ceux de la 
Boutonne et de la Sèvre-Niortaisc au $. 
Celte chaîne forme aux a/3 environ de son 
développement, depuis la source de la Sevré* 
Niortaisc , un plateau désigne par le nom de 
Gatine , qui occupe près du tiers de la sur- 
face du dép. La nature du terrain des colli- 
nes varie à chaque pas : néanmoins , il est 
principalement argilo-siliceux , calcaire et 
graDitique ; mais le plateau est entièrement 
granitique , excepté les deux versans 011 le 
granit est séparé du terrain calcaire par un 
banc d’argile et de schiste. C'est sur cn^pla- 
tcau que se trouvent presque tous les étangs 
du département : ces étangs , au nombre de 
196, occupent une superficie de 4^4 <trpens, 
et donnent naissance à des ruisseaux ou à des 
rivières. La plupart des cours d’eau de ce 
département sont peu étendus; les plus con- 
sidérables sont la Sèvre-Niortaisc et la Sèvre- 
Nantaise , qui ont donné leur nom au depar- 
tement, le Thoué, la Boutonne, TArgcn- 
ton , le Lambon , l’Autise , le Mignon , les 
Dives sept, et mérid. , etc. ; quelques-uns 
sont en partie navigables. Ce département 
contient aussi un grand nombre de marais 
situés en grande partie dans le S. , et plu- 
sieurs dans le N. E.; on estime à 18,074 
arpens l'étendue de terrain qu'iU embrassent, 
et qui est cnticrcrocnt perdue pour l’agricul- 
turc : l«!s plus considérables sont ceux de 
Coulon à Arsais , 3, 600 arpens^ ceux de la 
Dive sept. , 5,534 > marais entre Armais et 
S*. Hilaire-la-Paliix, 3,700 ; et ceux de Lc/.ay 
et de Boniicuil , 1,000 arpens; le dessèche- 
ment de ces marais olfrc, en général, peu 
de difiiciiltés. 



La température est plus froide dans la 
partie septentrionale ou la Gatine, que dans 
la partie méridionale ou la Plaine, non-seu- 
lement à cause de la position, mais encore 
parce que la Güttne est plus boisée , et bai- 
gnée par un plus grand nombre de rivières , 
de ruisseaux et d'étangs. L'été y est moins 
long , et les chaleurs y sont tempérées par 
«les brouillards souvent ti*ès-épais ; dans U 
Plaine, les vents d'ouest apportent dès le 
mois de février une douce chaleur , et le 
thermomètre, dans le plus fort de l'iiiver, 
ne dépasse jamais , terme moyen , le 3* ou le 
4® degré au-dessous de zéro; en général, 
l'air n'est sain que dans la partie S. K. de 
ce département, car les habitans du nord 
sont sujets à des fièvres très-longues , à des 
infiammatioDs de poumons , et à beaucoup 
d'autres maladies; et dans le midi, ceux qui 
vivent près des marais sont presque tous af- 
fectés d'un vice scorbutique qui occasionne 
des l'Iiumatisines , des érésipèles , des cancers 
aux jambes , etc. 

Le sol de ce département est assez varié, 
et oQlrc de vastes plaines , beaucoup «le val- 
lées , et des coteaux escarpés. Lalbaturc des 
terres est , en général , argilo-calcaire dans 
le bassin incliné au S. O.; dans celui incliné 
au N. E. elle est argilo-siliceuse et graniti- 
que : colle dernière partie n'oflfre guère que 
(les coteaux cl des ravins. La vallée de 1a 
Sèvre-Nantaise renferme beaucoup de landes 
(pli ne forment que de mauvais pâturages. 
L'agriculture a fait encore peu de progrès 
dans ce pays; cependant elle commence k 
s'améliorer dans 1a Plaine depuis plusieurs 
années. Ce qui diminue considérablement les 
produits du sol , c'est l'habitude où l'on est 
de laisser annuellement un tiers des meil- 
leurs terres en jachère ; il en est même qu'on 
ne cultive que a ou 3 années sur 9, 10 ou 
i5. Les principales productions sont le blé, 
le seigle , l'orge , l'avoine , le chanvre , et le 
lin ; on ne cultive la vigne en grand que dans 
la partie S. O., où l'on récolte des vins rou- 
ges (le médiocre qualité , et des vins blancs 
dont on fait une excellente eau-de-vie : dans 
le N. E. , au-dessus de Thouars , on récolte 
aussi des vins blancs assez bons . mais en pe- 
tite quantité. Les arbres fruitiers réussissent 
très-bien, excepté dans la G&tinc ; on' cultive 
beaucoup le noyer pour avoir de l'huile. 
forêts occupent une superficie de 37,4^4 hec- 
tares. Il v a dans ce departement un grand 
nombre de prairies naturelles et artificielles, 
dont une partie de la récolte est exportée. 
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et oii l’an élève beaucoup de bestiaux , une 
de* principales sources de la richesse de ce 
pays ; on remarque surtout les mules , les 
mulets, et les baudets de l'arroiid de Melle, 
dont la race est la plus estimée de l'Europe. 
Les bétes à cornes sont aussi d’une belle es- 
pèce, et une grande partie est vendue pour 
rapprovisionnement de Paris^ l'éducation des 
moulons est encore d'un grand produit, mais 
1a laine en est commune. On élève aussi dans 
ce pays beaucoup de porcs et de volaille ; il 
y a des sangliers , des cerfs , et beaucoup de 
petit gibier J mais roalheureuseuicnt les loups 
commencent à s'y multiplier. Les rivières et 
les étangs sont très-poissonneux. 11 y a une 
mine d'antimoine , plusieurs mines de fer 
exploitées , des carrières de marbre , de pier- 
res meulières eide pierre de taille, du grès, 
de la pyromaque, du calcaire contenant des 
coquillages pètriHés , de l'argile en quan- 
tité , etc.;- on trouve souvent la calcédoine 
aux environs de Niort , et dans beaucoup 
d'endroits, le sol calcaire fournit du salpê- 
tre, mais nulle part il n'y a de sel. 11 y a 
plusieurs sources minérales : la plus renom- 
mée est celle de Bilazay dans le canton de 
Thouars. 

La chamoiscric et la ganterie sont les 
principaux articles d’industrie manufacturière 
de ce département; on y fabrique aussi , pour 
la consommation intérieure , des serges , des 
étamines, de la flanelle, du molleton , quel- 
ques toiles Unes et beaucoup de communes ; 
il y a des chapelleries , des papeteries , des 
forges , des faïenceries, des tuileries , et des 
tanneries. La coofllure d'angélique de Niort 
est renommée , et la distillerie des eaux-de- 
vie très-active. Les principales exportations 
consistent en grains et farines , vins , bois , 
bestiaux , roules et mulets , principalement 
pour l'Espagne ; chevaux , moutons , laines , 
cuirs bruU et tannés , fer, salpêtre, et quel- 
ques objets manufacturés. Les importations 
sont en sel, tabac, denrées coloniales , quin- 
caillerie, objets de modes , etc. 

Ce dép., qui a pour chef-lieu Niort, est 
divisé en 4 arrond. : Bressuire, Melle, Niort, 
et ParÜicnay, subdivisés en 3i cant. , conte- 
nant 359 comm. et 379,84^ hab. 11 a 3 mem- 
bres à élire à la chambre des députés , est 
compris dans 1a la*’ division militaire et le 
I O* arrondissement forestier , forme avec le 
dép. de la Vienne le diocèse «le Poitiers, res- 
sortit à la cour royale de celte ville , cl su 
trouve dans la circonscription de son acadé- 
mie universitaire. Il y a des églUcs cuusislo- 
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riales à Niort, Melle, Maixcnl, La Molbe 
S‘*. Héraye, et Lezay. 

DEÜX-SICILES (ROYAUME DES), 
t'egno delle Due-Sicilie y état du midi de 
l'Europe, entre 3G° $7' et 4'-*“ ^4^ de lat. 
N., et entre lu® 8' et 16" 9' de long. E. , 
formé do deux parties distinctes : 1 ** le roy . de 
Naples, qui comprend la moitié merid. de 
la péninsule italienne , et qui , dans les actes 
publies est désigné sous le nom de Domai- 
nes en deçà du Phare {Dominii al tli tfua 
del Faro); la Sicile, une des plus grandes 
îles «le 1a Mediterranée , et qui a le titre 
«le Domaines au delà du Phare (Dominii al 
di la del Faro ): le Phare ou détroit de Mes- 
sine , qui laisse enti*e ces deux parties a 1. 
d’intervalle, a motivé ces dénominations. 
Le roy. des Dcu.x-Siciles a 5,5uo I. de su- 
perficie ; le N. O., où il confine aux États de 
l’Église , est le seul c6té où il ne soit pas 
baigné par la mer Méditerranée, «fui porte 
sur trois points des noms ditTérens : au N. 
E. , on la nomme Adriatique ; au S. E., tner 
Ionienne , et à l'O. , mer Tyrrliénicniic. Le 
développement des c«Mcs est de 700 I. : sur 
certains points, les Apennins dans le roy. 
de Naples , et les Neptunieiines dans la Si- 
cile, ont oppose aux empiétemens de la mer 
la base granitique de leurs ramifications , et 
déteniiiiié des promontoires remarquables, 
entre autres celui de Gargano \ ceux de Leuca 
et de Nau , qui marquent l'entrée du grand 
golfe de Tarente ; celui deU'Armi , à l’e.xtré- 
mité de la péninsule italienne , et ceux de 
Faro, de Boco , et de Passcro , «[ui avaient 
fait appli(|uer anciennement à la Siiilc le 
iiiriiom de Trinacric. Ces mêmes montagnes 
impriment aux Deux Siciles un caractère phy- 
sique remarquable : le Vésuve, l'Etna, vomis- 
sent encore les restes de ces feux souterrains 
qui, à des époques très-reculées , ont dû bou- 
leverser CCS coutrées ; presque partout le sol 
est imprégné de matières volcaniques , et 
plusieurs Iles voisines des c«Ues , telles qu'ls- 
chia et Nisida, sont dues à des éruptions. On 
doit très-probablement aux trembicmens de 
terre qui ravagent fréquemment ce pays , 
risolcmcnt de 1a Sicile : car la direction des 
montagnes et la parfaite analogie des terrains 
qui bordent le Pbarc de Messine attestent 
que cette ile a fait partie du continent. La 
ligne de faite des Apennins et des Neptu- 
nienues , généralement dirigée au centre du 
pays, le partage en deux versans presque 
égaux et de peu d'étendue : il en résulte 
que les cours d'eau sont peu considérables ; 
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ïe VoUurno, qui occupe 1c premier rang, n'a 
que 3o I, de cours , et encore y près de 
U moitié de ce cours parallèle à la ligne de 
faile. 

Ces montagnes , ces volcans , ce peu de 
longueur des fleuves, semblent devoir s'op> 
poser à U prospérité des Deux'Siciles ; il 
en est cependant tout autrement : à part 
les sommités des chaînes , qui sont arides , 
sans forêts, sans végétation, et couvertes de 
neige pendant une partie de l'année, les 
Dcux'Sicilcs offrent des vallées et des cam- 
pagnes agréablement diversifiées, parsemées 
de mdriers, de peupliers, d'ormes , auxquels 
les vignes sont pour ainsi dire suspendues. 
L'hiver s'y fait à peine sentir pendant deux 
mois , et pendant huit , la douceur du climat 
est telle, que malgré le peu de soin donné 
généralement à l'agriculture , clic permet 
deux récoltes dans beaucoup d'endroits, et 
jusqu'à trois dans quelques autres. Néanmoins, 
on ne saurait nier que de mai en octob;c les 
pluies sont très>rares, et que la chaleur de- 
venant excessive amène la sécheresse { en 
beaucoup d'endroits des vents de mer tem- 
]H*rent cette chaleur , mais elle devient in- 
supportable lorsque le vent soufilc du S. : le 
sirocco, c'est ainsi qu'on nomme ce vent, 
fait monter le thermomètre a 33°. Cependant 
l'air est généralement salubre, et on ne coii- 
nait pas de maladie endémique dans les Deux- 
Siciles. 

Le malheureux état de la culture dans ces 
cunirées, fruit de la concentration des pro- 
priétés dans les mains d'un petit nombre, 
et de réiiormité des impôts dont les petits 
propriétaires sont chargés , n'cmpüchc pas le 
sol de SC couvrir de productions très-variées 
et très-utiles. La récolte du blé siiflirait à 
une population double de celle des Deux-Si- 
cilcs : le maïs , l'orge , le riz sont aussi tres- 
abondans; il en est de même des vins, dont 
]>lusicurs espèces sont très estimées, de l'huile, 
et des fruits qui sont exquis : on récolte éga- 
lement du sucre, trois espèces de coton, du 
lin, du chanvre, du tabac d'excellente qua- 
lité, du safran , de la soude , de la gomme , 
de la manne renommée, des résines , etc. Des 
fleurs parfument l'air en toutes saisons , cl il 
y a beaucoup de plantes médicinales précieu- 
ses. Le bétail est nombreux; la laine des 
moutons est fine. Les chevaux ne sont plus 
aussi estimés qu'ils l'ont été \ les mulets et les 
unes y sont très-précieux vu 1 a configuration 
du terrain. Les proiluils des abeilles et des 
vers a soie sont très-importans ; le gibier est 



très-varié, et le poisson abondant. Il y a 
beaucoup de bétes fauves, et des reptiles 
dangereux dans la partie méridionale. 

Bien que ce pays soit riche sous le rap- 
port minéral, on y exploite peu de mines. 
Le fer , le cuivre , le marbre , le soufre , l’a- 
lun , le vitriol , le sel gemme , i‘t le sel marin 
en très-grande quantité , voilà tout ce que 
l'industrie sait employer; cependant, il y a 
dans les Deux-Sicilcs de l'or, de l'argent, du 
plomb, du cristal, beaucoup de granit, du 
porphyre, de ralbalre , et des pierres pré- 
cieuses. En général, l'industrie est loin de 
mettre en oeuvre toutes les richesses du pays. 
Les fabriques d’étoffes de soie sont très-re- 
nommées, mais celles d'étofi'cs de laine ne 
donnent que des produits communs ; il en 
est de même de celles de tissus de coton , de 
cuirs , etc. Toutefois les moyens de commu- 
nication et les débouchés ne manquent pas; 
car, malgré les neiges qui couvrent les .\|>cn- 
nins et le Neptuniennes , les nombreux pas- 
sages que présentent ces montagnes ne sont 
presque jamais impraticables , et des ports 
qui SC trouvent sur plusieurs points des côtes 
sont d'un abord facile. Ce sont les ouvriers 
habiles qui manquent a ce pays , et les arts 
mécaniques n'y tendent pas encore au perfec- 
tionnement. L'industrie manufacturière ne 
pouvant alimenter le commerce extérieur, les 
principaux articles d'exportation se réduisent 
aux productions territoriales, particulière- 
ment aux céréales, à l'huile, aux fruits; a 1 a 
soie, à la laine et aux colons bruts; au sel 
marin en grande quantité , aux bestiaux, etc. 
Les denrées coloniales et un grand nombre 
d'objets manufacturés de France, d'Angle- 
terre, et d'Autriche, sont les articles les plus 
considérables d'importation. On n'a aucune 
donnée récente sur la quotité de ces expor- 
tations et importations ; néanmoins on pense 
que la balance du commerce est en faveur du 
pays. Le marine marchande de cet état se 
composait, en i8a4, de 3,7 1 3 bétiroens , 
tels que polacrcs , brigantins , pinques , goé- 
lettes , bombardes , chebecs , felouques , et 
autres bntimens de moindre grandeur ; tous 
ces batimens portaient ensemble 100,399 
tonneaux. 

Le roy. des Dcux-Siciles qui, depuis le 
it décembre 1816 , forme un seul état indi- 
visible, est partagé en aa provinces : i5 se 
trouvent dans le royaume de Naples; les 
7 autres sont en Sicile et sont nommées 
d'après leurs chefs-lieux. Naples, l.v ville la 
plus opulente et 1a plus peuplée Je Tltalie. 
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en est U capitale et lo siège du gouverne* 
ment. 



PROVIHCeS. POPCLAT. CUEPS-LIBÜX. 

NAPLES. 

Abruuc CiUrieu- i 

re 356,398 Cliieti. 

Abruzze Ultèrieu* ^ 

re I" 176,935 Teramo. 

Abruzze Ultèricu* I 

re 11' 346,205 Aquila. 

Basilicale 4^4>^4^ Potenza. 

t^labre Citéricurc 316,993 Cosenza. 

Calabre Ultérieu* I 

re 200, 3a4 Reggio. 

Calabre Ultéricu- | 

re n' 387,726 Calanzaro. 

Capitanate 35i,254| Foggia. 

Molise ou Sannio. 3o4f4^4 Campobauo. 

Naples 638,974: Naples. 

Principauté Citc- 

ricure Saleme. 

Principauté Ulté- 
rieure 327,750 AtcIUoo. 

Terre de Bari 344*579 Bari. 

Terre de Labour.. 572,170 Cascrtc. 
Terre d'Otrante... 3o5,644 Tarente. 

TOTAL 5,052.261 



SICILE. 



CaltaniscUa I 161,1 13| Caltanisetta. 

Catinc ^ 293,28a Catane. 

Girgcnti | 198,5261 Girgenti. 

Messine | 355, 084' Messine. 

Palerrac Palcrmc. 

Syracuse 189,918 Syracuse. 

Trapanî .' 146,208^ Trapani. 

TOTAL....... 16,734,244* 



Cette population de 6,734,244 
donnée par l'almanach de la cour de 1822 ; 
quelques auteurs donnent comme total du 
dernier recensement 6,967,889 bab. catlioli> 
ques , à l'eaception de quelques Grecs des- 
cendans d'Albanais , et qui sont établis dans 
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la partie continentale. Les femmes sont, en 
général, plus nombreuses que les hommes. 
Une portion de cette population se compose 
de marchands et d'artisans; l'autre est for- 
mée d'agriculteurs peu habiles et de men- 
diaos , ces derniers vivant des aumdncs des 
églises et des couvens , et souvent de vols et 
de rapines : les habitans sont , en général , 
misérables. La noblesse est nombreuse ainsi 
que le clergé : on compte dans la partie con- 
tinentale I ecclésiastique sur 5o hab. , et 
dans la Sicile 1 sur i3. 

Le gouv. des Deux-Siciles est une monar- 
chie absolue. Les revenus de cet état s'éle- 
vaient en 1820 à environ 86,300,000 francs, 
et les dépenses à 91,600,000. En 1822, 
i cause de la guerre, les revenus s'élevè- 
rent à 169,980,000 fr. , et les dépenses à* 
3 i 6 , 6 o 4 , 85 o fr. : la dette publique, qui ne 
montait en 1820 qua 137,800,000 fr. , est 
maintenant évaluée à 3oo,ooo,ooo de fr. 

La force armée consistait en 18 1 8 en 
50,291 hommes en activité, et en i8,65o en 
réserve; elle se recrutait par des cnrôlemens 
volontaires et par des levées forcées de 3 
hommes sur 3,000 dans la partie continen- 
tale, et de I sur 1,000 dans la Sicile. Les 
événemens de 1820 portèrent l'armée à 
53,000 hommes de force active, 219,830 
gardes nationaux, et 10,000 gendarmes et 
gardes-côtes; mais elle a été entièrement dis* 
•outc, et elle n'est pas encore tout-à-fait 
réorganisée. Les principales forteresses sont , 
pour le roy. de Naples : Gaèle, Capoue , et 
Pcscara; pour la Sicile, Palerme et Messine. 
La marine royale se composait en 1822 , de 
1 vaisseau de ligne, 2 frégates, 1 corvette, 
et 92 autres petits bôtimens, et il y avait en 
réparation 1 vaisseau de ligne , 3 frégates , 
et 69 petits bètimens : cette flotte se trou- 
vait répartie dans les principaux ports de l'é- 
tat : Naples , Palerme , Messine , et Trapani. 

L'ordre judiciaire compte 7 cours d'appel , 
savoir : 4 <^*ns la partie en deçà du Phare, 
et 3 dans celle au delà , et chaque province 
a I grande cour criminelle et t tribunal ci- 
vil. Le royaume des Deux-Siciles possède 
l'académie royale de Bourbon , composée de 
60 membres distribués dans les 3 classes 
d'archéologie, des sieuces, et des beaux-arts; 
3 universités, 4 lycées, 1 college dans cha- 
que province , plusieurs écoles militaires , 1 
conservatoire de musique et de danse , des 
musées de peinture , de sculpture et d'archi- 
tecture , 1 observatoire, 1 jardin botanique, 

I iustitulion de sourds et muets, des écoles 
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dfi mathématiques , des cabinets de physique 
et de chimie, et plusieurs bibliothèques pu* 
bliques; indépendamment de plusieurs bopi* 
taux pour les pauvres dans toutes les provin* 
ces, il y a, dans le royaume, 6 hospicesdestincs 
k recevoir les mendians , les vagabonds , et 
les eufans trouvés. 

On compte dans cet état 3 ordres de che* 
valcrie , dont le roi est le grand*maitrc : le 
plus ancien est l'ordre militaire de Constan- 
tin , que quelques écrivains font remonter k 
Constantin-le-Grand ] le second est l'ordre 
de Saint-Janvier , établi en 1^38 par Char- 
les 111 ; le troisième est celui de Saint-Fer- 
dinand et du Mérite, institué en i8oo par 
Ferdinand iv. 11 est encore un autre ordre 
militaii'c appelé de Saint-Georges de la Réu- 
nion , et institué le janvier 1819 pour 
récompenser les services militaires et pour 
célébrer U réunion qui eut lieu , en décem- 
bre 1816 , des domaines en deçà et au delà du 
Phare. 

Le royaume des Deux Sicilcs , situé sous le 
plus beau climat du globe , a clé le théâtre 
de beaucoup d'événemens , et a subi nombre 
d'invasions qui ont singulièrement inûué sur 
scs destinées. Des colonies grecques étant ve- 
nues s'établir dans la partie mérid. de l'Ualie, 
ce pays fut alors connu sous le nom de Grande- 
Grèce ; les Romains, après avoir soumis les 
Samnites, achevèrent la conquête de la Basse- 
Italic l'an de Rome A la chute de l'em- 
pire d'Occident, l'an 476 de l'èrc chrétienne, 
les Oslrogotlis s'emparèrent de la partie con- 
tinentale, et les Vandales de la Sicile; en 
554 9 l'cmpcrcur grec Justinien 1*' soumit 
ù son pouvoir ces deux contrées , que ses 
successeurs réunirent à l'exarchat de Ra- 
venne ; cet état de choses dura jusqu'à l'inva* 
lion des Sarrasins, dans le xi' siècle. Othon 1*', 
empereur d'Alleinagne, et les ?^ormands qui 
le suivirent , parvinrent à expulser ces bar- 
bares de riulie en io35, et Roger, fils de 
Robert Guiscard , acheva de les chasser de la 
Sicile en io^4- temps date la domina- 

tion des Normands dans ces pays ; car le 
vainqueur des Sarrasins dans la Sicile ne 
tarda pas à la réunir au royaume de Naples, 
qu'il avait déjà fondé. Son (ils Roger 11 prit, 
en 1 135 , le titre de roi de Naples et de Si- 
cile ou des Deux-Sicilcs , titre qu'il crut de- 
voir faire légitimer en recevant l'investiture 
de scs états du pape Anaclct 11 î c'est depuis 
lors que les papes ont considéré le royaume 
des Dcux-Siciles comme un Hcf relevant du 
Saint-Siège , et que les rois , jusqu'à ces der- 



niers temps , leur ont rendu hommage. Guil- 
laume 11 , dernier prince de la branche des 
Roger, étant mort en 1198 sans enfant mêle, 
ses états échurent par succession à Henri vi, 
empereur d'.Alletnagne , de la maison de Ho- 
henslaufen , qui avait épousé Constance, 611e 
de Roger; par la mort de Conrad iv, eo 
1^54, 6nit la dynastie des Hobenstaufen. Le 
pape Clément IV, qui ne voyait qu'avec peine 
ce royaume sous la domination des princes 
allemands , profita de U minorité de Conra- 
din , (ils de Conrad tv , pour donner les états 
de ce prince a Charles d'Anjou, frère de 
Louis IX, roi de France, qui en reçut l'in- 
vestiture en lafiS , et qui s'étant emparé de 
Coiiradin, lui fit trancher la tète en 1369. 
Pierre , roi d'Aragon , allié de la maison 
de Conrad par son mariage avec Constance, 
fille de Mainfroi , frère naturel de Conrad , 
fit valoir ses droits en Sicile et s'empara de 
cette île après en avoir soulevé les habi- 
tans contre les Français, qu'ils massacrèrent 
perfidement en 1 aSa , le jour de Pâques , au 
premier coup de cloches des vêpres: exécrable 
attentat appelé depuis Vêpres siciliennes, et 
dont l'histoire a flétri pour toujours la mé- 
moire de ce prince. Ainsi s'éclipsa pendant 
quelque temps le nom de royaume des Deux- 
Siciles. La dynastie de la maison d'Anjou 
conserva le royaume de Naples jusqu'à 
Jeanne 11 , qui le donna par testament à Al- 
phonse V, roi d'Aragon; ce prince se main- 
tint sur son trône , malgré tous les efforts de 
Louis 111 d'Anjou pour l'en chasser , et laissa 
pour successeur Fernando ou Ferdinand, son 
fils naturel , qui reçut du pape l'investiture 
de scs états au préjudice des héritiers de U 
seconde maison d'Anjou. La postérité de Fer- 
dinand a régné à Naples jusqu'en i5oi. 
Charles vin, roi de France, qui avait hérité 
des droits du comte de Provence, de la se- 
conde maison d'Anjou, s'empara du royaume 
de Naples en 1 5 jours et s'y fit couronner 
roi; mais en i5o3, Gonsalve de Cordoue 
défit les troupes de Louis xii , et ce prince, 
qui avait partage le royaume de Naples avec 
Ferdinanü-lc-Catholique , roi d'Aragon et de 
Sicile, perdit sa part sans retour à la suite 
d'un différend qui s'éleva au sujet de la Capi- 
tanatü. Ferdiuand-lc-Catholiqiie transporta 
l'héritage des Deux-Siciles à son neveu Char- 
les-Quint : ainsi ces deux royaumes réunis 
tombèrent sous la domination de l'Espagne , 
qui les conserva pendant deux siècles , mal- 
gré les troubles auxquels ils furent en proie 
durant plusieurs années. Par suite du traité 



Digitized by Google 



DEUX 



DEUX 



o’Utrecbi, qui, en mit fin à U guerre 

lie la succession d'Espagne , le ro/aumc de 
Naples fut cédé à l'Autriche , et la Sicile à la 
maison de Savoie. Quatre ans après l'Autriche 
échangea la Sardaigne contre la Sicile , et les 
Dcux-Siciles « encore une fois réunies , firent 
partie des États Autrichiens. Pendant la 
guerre queTAutriche eut à soutenir en 1733, 
à la mort d'Auguste 11, roi de Pologne, l'Es- 
pagne envahit le roy. des Deux-Siciles pour 
l'infant D. Carlos, et le traité de 1730 en 
assura la possession à ce prince; en 1759, 
le trône d'Kspagnu étant échu à ce nouveau 
roi par la mort de son frère , le royaume des 
Deua-Sicilcs fut cédé à Ferdinand iv^ troi- 
sième fils de don Carlos , avec la condition 
qu'aucune portion de cet état ne serait jamais 
réunie à la monarchie espagnole. A la révo- 
lution française, Ferdinand ayant pris part à 
la coalition formée contre la France, une ar- 
mée française envahit, en 1799, le royaume 
de Naples , qui fut aussitôt formé en une ré- 
publique nommée Patihenopéenne, de l'an- 
cien nom de Naples. Ce nouveau gouverne- 
ment ne tarda pas à être anéanti parles efforts 
des Austro-Russes, et Ferdinand, rappelé de 
la Sicile , où il s'était retiré , recouvra ses 
états, dont la possession lui fut assurée à la 
paix de Lunéville , en 1801. Dans la guerre de 
i8o5 entre la France et l'Autriche, Ferdi- 
nand SC rangea de nouveau du côté de cette 
dernière puissance : les Français vainqueurs 
s'emparèrent une seconde fois de la partie 
continentale de ses états , et Napoléon donna , 
en 1806 , le trône de Naples à son frère Jo- 
seph , qui l'abandoiina en 1808 pour celui 
d'Espagne. Joachim Murat, beau-frère de 
Napoléon , devint alors roi de Naples et prit 
le titre de roi des Dcux-Siciles} cependant 
Ferdinand , assisté des Anglais , sc maintint 
toujours en Sicile , u laquelle il donna , en 
x8ia, une constitution calquée sur la consti- 
tution britannique , mais qui n'eut pas une 
longue existence. A cette époque, la guerre 
entre la France et 1a Russie ayant éclaté , 
Murat suivit d'abord le parti de son beau- 
frère ; mais cette campagne ayant été dé- 
favorable à ce dernier , le nouveau roi con- 
clut, en 1814 1 avec l'Autriche et l'Angle- 
terre , une alliance offensive et défensive p'our 
s'assurer la possession du royaume de Naples. 
Malgré ce traité, le congrès qui se tenait à 
Vienne lui inspirant des inquiétudes, il s'al- 
lia alors secrètement avec Napoléon , retiré 
à l'ile d'Elbe; et lorsque celui-ci rentra en 
France, Murat envahit la Uautc-lUlic à la 
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tête de son armée. Cette résolution fut sans 
succès, car, en moins de quatre semaines , 
il se vit abandonné de ses troupes , et tandis 
qu'il se réfugiait en France, Ferdinand iv 
rentrait dans Naples le 17 juin 181 5 , et re- 
couvrait ainsi tous ses étals, qui lui furent 
confirmes par le congres de Vienne et par le 
second traité de Paris, à la condition, tou- 
tefois , de restituer au Saint-Siège les princi- 
pautés de Bénévent ci de Ponte-Corvo , que 
Napoléon en avait détachées. Partes actes des 
9 et 1 1 décembre 1816, Ferdinand iv réu- 
nit les royaumes de Naples et de Sicile en un 
seul état indivisible sous la dénomination de 
royaume des Dcux-Siciles , et prit dès-lors 
le nom de Ferdinand 1*'. Dans cette année, 
Murat , comptant trop facilement sur des in- 
telligences qu'il s'était ménagées dans le 
royaume de Naples, eut la témérité de débar- 
quer avec un petit nombre de scs amis sur 
les côtes de la Calabre Ultérieure 11*) mais 
il ne larda pas d'y être fait prisonnier près 
de PÎ2ZO et fusillé. 

Depuis la première retraite du roi Ferdi- 
nand en Sicile , l'esprit d'indépendance ani- 
mait une grande partie de la nation , et mal- 
gré les difTcrcotcs révolutions que le royaume 
de Naples avait éprouvées , les idées de li- 
berté n'avaient cessé de sc développer. La 
reine Caroline d'Autriche , qui connaissait 
bien cct esprit d'indépendance qui animait 
la nation, avait institué la société des car- 
booari , composée de citoyens de toutes 
classes, et qui tendait à renvci^ser Murat 
comme usurpateur étranger. Ces idées n'a- 
vaient pas cessé de germer parmi les mem- 
bres de cette société occulte; aussi la nou- 
velle de la proclamation de la constitution 
espagnole de 1813 , faite à Madrid , donna- 
t-elle le signal d'une révolution qui éclata le 
1*''^ juillet 1830 à Nola , et se termina le 7 
du môme mois par la proclamation à Naples 
de la même constitution , sauf les modifica- 
tions nécessaires d'après 1a situation parti- 
culière du royaume. La Sicile qui, en i8i5, 
avait perdu sa constitution sans avoir recou- 
vré son ancien parlement , s'empressa d'ac- 
cepter la constitution espagnole , mais voulut 
former un état indépendant et avoir un par- 
lement distinct et séparé de celui du royaume 
de Naples. Mais son insurrection du 17 juillet 
fut apaisée quelques mois apres , et le 6 oc- 
tobre , après une afl'aire sanglante , ce pays 
rentra sous la domination du souverain des 
DcuxSiciles. Ferdinand fut invité à se 
rcudre au congrès de Laybach pour s'enten- 
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dre avec les souverains alliés , qui refuse* 
rcnt de reconnaiti^e tous les actes de la révo- 
lution napolitaine. Les Napolitains s’appre* 
tant à la guerre , il fut décidé à Laybach , le 
•1 février i8ai , qu'une armée autrirliienne 
forte de a 5 ,ooo hommes serait, au nom des 
cours d'Autriche , de Prusse cl de Rusde, 
mise à la disposition du roi des Deux Siciles , 
qui la solderait aussitôt son passage du Pô. 
Les états napolitains furent envahis par cette 
armée , qui commença les hostilités le ao fé- 
vrier i8ai 4 et 6t son entrée à Naples le a 4 
mars suivant , après une seule affaire d'a- 
vant-poste qui fit débander les troupes napo- 
litaines. 

DEVA, rivière d'Espagne, prov. de S*. 
Sébastien (Guipuzeoa). Elle prend sa source 
au mont Arcamo, dans les Cantabres , passe 
à Mondragon , à Bergara , à Elgoybas , et se 
jette dans le golfe de Gascogne, près de la 
ville de son nom , après un cours d'environ 
1 1 1 . du S. au N. 

DE VA , petite ville d'Espagne, prov. et à 
G 1 . i /4 O. de S*. Sébastien (Guipuzeoa), sur 
la côte du golfe de Gascogne, près de l’em- 
bouchure de la Deva qui y forme un petit 
port. Elle est très-peu fréquentée depuis que 
Bilbao lui a enlevé les expéditions de laines 
pour l'étranger. Deva possède une belle église 
paroissiale et un hôpital. a, 5 oo hab. La pè- 
che est très-active sur la côte. 

Il y a sur le territoire une carrière de 
jaspe, une source intermittente , et des for- 
ges. 

DEVA, en allemand Dimrich ou Schloss^ 
berg, bourg de Transylvanie , au pays des 
Hongrais , comital et à 3 1 . i /4 N. deHunyad, 
marche de son nom , près de la rive droite 
de la Maros , au pied d’une montagne sur U- 
qtiellc il y a un fort en ruine. 11 a i église 
catholique, i calviniste, et i grecque. a,aoo 
hab. On exploite dans les environs une mine 
de cuivre et une de houille. 

Oïl prétend que Déva occupe l'emplace- 
ment de Decidui^a y niic. ville des Daccs , et 
que Dcccbalus , le dernier de leurs rois , y 
a été enterré. 

DEVAFRAYAGA, ville de niindouslan 
anglais, Dipiac. 

DE VENISH , ilc d'Irlande , dans le Lough- 
Krne, prov, dTJl.stcr, comté de Fermanagh, 
près et au N. d'Enniskillen. 11 y a une tour 
remanpiable par sa construction en pierres 
noires, liées ensemble sans ciment. On voit 
près de celle tour les ruines d'un monastère 
célèbre , fondé en 565 . Le chôteau de Hume 
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contribue à embellir la scène pittoresque de 
ce lieu. 

DEVENTER , ville des Pays-Bas , prov. 
d'Over-Ysscl , chef-lieu d’arrond. et de cant., 
sur 1a rive droite de l'Yssel , que l'on y passe 
sur un pont volant , au confluent du Schip- 
beek, à 6 1 . a /3 S. de Zwolle. Lat. N. 5 a* 
i 5'9". Long.E. 3 * 49 ^ Klle est grande, 
assez bien fortifiée , et la résidence d’un com- 
mandant de place de 3 * classe. Il y a i cour 
d'assises, et i tribunal de première instance 
On y remarque rhôtel-de-ville , la cathédrale , 
d'architecture gothique, le poids public, et 
1 belle promenade. Deventer a i église lu- 
thérienne, a catholiques, t racnnonitc et i 
synagogue. 11 y a aussi i athénée avec i bi- 
bliothèque , I académie de dessin, i école 
de mathématiques , d'architecture, de pers- 
pective et de dessin , i société d'histoire na- 
turelle et de chimie , i société d'agriculture, 
et 1 section de la société pour rutilité publi- 
que. On y fabrique des étoffes de laine, des 
toiles, des tapis et de la sellerie ; on y con- 
fectionne aussi beaucoup d'ouvrages en fer, 
et il s'y fait un grand commerce de bestiaux, 
de blé , de beurre , de fromage , de pain d'é- 
pice, et de bierre renommée; de laine, de 
pierres , et de tourbe. C'est 1 a patrie de Gro- 
novius, auteur des Antiquités grecques , de 
l'astronome Deventer et de plusieurs autres 
savans. Elle nomme 7 membres aux états de 
la province. 9,800 hab. Les environs sont 
très-fertiles , et les bords de l'Yssel sont gar- 
nis de belles maisons de campagne 

L'origine de cette ville remonte au 7* siè- 
cle. Les Normands 1 a ravagèrent en 88i. Phi- 
lippe , duc de Bourgogne , l'assiégea en 1 4 ^ 7 ■ 
En 1578, elle SC rendit aux États, qui U 
gardèrent jusqu'en 1587, époque à laquelle 
le commandant anglais Stanley , la livra par 
trahison aux Espagnols ; le prince Maurice U 
reprit quatre ans après, et en 1673, clic 
tomba au pouvoir de l'évêque de Mumter, 
qui l'abandonna en >674. En i 8 i 3 , elle ré- 
sista aux Russes et aux Prussiens réunis. 

L'arrond. de Deventer est divisé en 4 cant. : 
Deventer, Hardenberg, Ommen, et Raalte; 
il contient hab. 

DEVERON ou DOVERAN, rivière .lÉ- 
cosse , qui prend sa source dans les monta- 
gnes qui séparent le comté de Banlf de celui 
d'Aberdeen, à 10 I. O. S O. de Meldrua. 
arrose allernatircmcnt ces deux comtes en 
formant leur limite sur quelques points , re- 
çoit le Bogie par la droite, près de Huntir, 
et SC jette dans 1 a mer du Nord , sous Ir^ 
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murs Je BanfT, aprbs un cours sinueux J'en' 
viron i8 1 . Ju S. O. au N. E. On y pèche 
des truites et Ju saumon. 

DEVEZ, montagne Je France, qui fait 
partie des ramifications Je la chainc des Al> 
prs qui s'étendent dans le Jép. Je la Drôme. 
Elle est située au N. Je Nions ; à son sonO' 
met est un Hermitage appelé Notre-Dame Je 
Reparat. Elle est célèbre comme Juiinant 
naissance au vent Pontias , une des merveil' 
les du Dauphine. 

DEVÈZE(LA), bourg de France, Jép. 
du Gers, arrond. et à 0 1 . i ,4 O. de Mi- 
rande , et à 9 1 . 3/4 O. S. O. d'Auch, cant. 
de IMarciac , sur une montagne , entre le 
Larros et l'Adour. 700 hab. 

DEVir.OTTA , ville cl port de rHindou- 
stan anglais, présidence de Madras, anc. 
prov. de Karnatic, distr. de Tanjaour, à 
l'embouchure du CAvery dans le golfe du 
Bengale, à 10 I. N. de Tranquebar, et h 
i 3 1 . 3/4 de Pondichéry. Le port est d'un 
accès dillicilc et dangereux. Cette ville a été 
prise en 1749 le* Anglais, et en 1758 
par les Français. 

Df.VlLLï; LÈS-ROUEN , village .le Fran- 
ce; dép. de la Seine- Inferieure , arrond. et 
à 3/4 de 1 . N. O. de Rouen, cant. de Ma- 
romme, sur 1 a rive gauche du Cailly , dans 
la belle vallée de son nom. Il est bien bAti, 
et renferme des manufactures «le toiles pein- 
tes et de plomb laminé , des filatures de co- 
ton , et des teintureries à grand teint. 3,700 
habitans. 

DEVIL'S - BASON ( Bassim du Diable), 
port sur la côte mérid. de la Terre du Feu , 
dans le Christmas- Sound , par 55 ^ 16' de 
lat. S. et 73° de long. O. Le capitaine Cook, 
qui le visita en 1774 ) nomma en raison 
de son aspect sombre. 11 est entouré de ro- 
chers tellement sauvages et si élevés , qu'en 
été ils empêchent les rayons du soleil de pc- 
Dctrcr ; cependant le port est assez commode. 

DEVIZES , ville d’Angleterre, comté de 
Wilts , hundred de Poltern et Cannings , sur 
le canal de Kcnnct et Avon , ii 4 k O. 
S. O. de Marlborough , et à 9 1 . i/a N. N. O. 
de Salisbury. Elle a a églises , 1 bel hôtel- 
dc-villc, 1 prison nouvellement bâtie, et 1 
école gratuite dont le bâtiment est remarqua- 
ble. On y fabrique des étoffes de laine. 11 s'y 
tient I marché par semaine, cl 7 foires par 
an. Elle envoie 3 membres au parlement. 
4,300 hab. 

Quelques auteurs prétendent que Devizes 
doit son origine aux Romains , parce qu'on 
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y a trouvé plusieurs fois des monnaies romai 
nés J ce qu’il y a de certain , c'eat qu'elle ne 
fut d'aucune importance jusqu'au règne de 
Henri i*' : Roger, évêcjue de Salisbury, y 
fit construire alors un chateaii-fort qui a sou- 
tenu plusieurs sièges durant les guerres civi- 
les, et dont il ne reste plus de traces. 

DEVON , Det'onshire , comté d'Angleterre, 
entre 5 o® 1 3 ' et 5 i” i 5 ' de lat. N. , cl entre 
5 ® ao'ct 6® SS' de long. ü. Borné au N. et au 
N. O. par le canal de Bristol, au N. K. par 
le comté de Somerset, à l'E. par celui de 
Dorset, au S. R. et au S. par la Manche, et 
à rO. par le comte de Cornouailles , dont il 
est presque enlicrement séparé par le Tamer 
et 1 a Torridge. Sa longueur, du N. au S., est 
de 36 1 ., et sa largeur, de l'E. à l'O., de 
33 I.; sa supcrBcie est évaluées 333 1 . Parmi 
les enfonccmens que forme la Manche sur la 
côte de ce comté , on remarque les baies de 
Babicomb , de Tor, de Start et de Bigbury , 
et le havre de Plymooth. La baie de Barn- 
slable ou de Bideford et U baie Morte , qui 
appartiennent au canal de Bristol , découpent 
la côte sept. : cette partie n'est abordable 
que sur quelques points , A cause de terribles 
naufrages. Les parties les plus élevées du 
comté de Devon sont l'Exmoor-forest , dans 
le N. ; le Dartmoor-forest , dans l'O. ; le 
Haldon hill, dans le S. E., et les Blackdown- 
hills , dans l'E. Une inhnité de rivières arro- 
sent ce pays , qui a deux inclinaisons généra- 
les vers les deux parties de mer que nous 
avons nommées : parmi les tributaires de la 
Manche , on doit citer le Tamer, le Dart, le 
Teign , l’Ex , l'Otter, et l'Ax ; dans le canal 
de Bristol se rendent la Tonidge et le Taw. 
Ce comté est en général peu propre à l'agri- 
culture , cependant la partie mérid. et une 
grande portion des vallées sont fertiles et 
bien cultivées ; le Dartmoor-forest est inculte 
et sauvage. Une des grandes ressources de ce 
pays est l'éducation des bestiaux , dont 1a 
chair est tres-estimée ; les rivières sont poisson- 
neuses, ainsi que les côtes, où l'on trouve 
de grands bancs d'hultres , principalement à 
Starcrosi, à Topsham et à Limstonc. Le De- 
Ton est riche en mines : le cuivre, le fer, le 
plomb , sont abondans , mais les mines d'étain 
qu'on y exploitait autrefois sont maintenant 
abandonnées ; il y a aussi du manganèse, de 
ranlimoine, du bismuth, du gypse, de très- 
beau marbre, beaucoup de houille, et des 
sources minérales dans plusieurs endroits. 
Presque toutes les manufactures de lainage 
répandues autrefois en assez grand nombre 
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dont ce comte , ont disparu ou sont peu tm- 
porUntcs aujourd'hui; on y fabrique beau* 
coup de dentelle commune. Il y a une grande 
fonderie à Tavislock, ainsi que des fabriques 
de coutellerie; la construction des navires 
est très-active dans plusieurs ports , particu- 
liérement a Plymoulh. 

Le comté de Devon est divisé en 3a hun- 
dreda : Axminster, Bamplon, Black-Torring* 
ton, Braunton , East-Budleigh , West-Bud- 
leigh , Gliston , Coleridgc , Colyton , Credi- 
ton, Ermington , Exminster, Fremington, 
llalbcrton, Hartland, Uayndge, Haytor, 
Hemyock, Lifton , South-Moulton , Otlery 
Mary, Plympton, Roborough, Sbebbear, 
Sberwiir, Stanborough , Tavislock, North- 
Tawton et Winkley, Teingbridgc, Tiverton, 
Witberidge, ctWonford. 11 envoie a 6 mem- 
bres au parlement, et contient 43 q,o4o bab. 
Exeter en est le chef-lieu. 

Ce comté fut anciennement habité par les 
Dumnunii ; il fit ensuite partie du roy. des 
Saxons occidentaux. 

DEVRIGHl, Nicopolis, ville de la Tur- 
quie d'Asie, pach. et à 3a 1. E. de Sivas; 
chef-lieu de sandjak, sur i'Egkin. Lat. N. 39 ^ 
a4'- Long. E. 36° 10 '. U y a un cbateau. 
Une montagne voisine parait contenir du fer 
et de l'aimant. 

Pompée fonda cette ville durant la guerre 
qu'il fit contre Mithridate , et la nomma AV- 
copolis . 

BEW. Les noms de l'ilindoustan qui com- 
mencent ainsi, suivant l'orthographe anglaise, 
doivent être cherchés à Dioc. 

DEWA , en chinois Tchhou-iuj prov. du 
Japon, dans la partie sept, de l'ilc de Nifon, 
sur la cOtc occid. , bornée au N. et à l'E. par 
la prov. de Moûts, et louchant au S. à celle 
de Yetsougo. On la divise en la distr. ; la 
ville principale est Yone-Sawa (Mi-tse), à 
75 *ri (environ 5o 1.), au N. E. de Ycdo. On 
comptedans cette prov. un très-grand nombre 
de temples, chapcllc.-i, et autres lieux de culte 
et de pèlerinage. Les productions qu'on en tire 
sont le carlharoe , l'indigo japonais , la cire , 
le vernis, du papier huilé, de l'étain, de 
l'argent, des toiles, du soufre, des peaux de 
cerf, et surtout des chevaux; il y a pour ce 
dernier article une foire célèbre qui se tient 
au milieu de la lune , et où l'on amène les 
chevaux des deux prov. de Dewa et de Moûts : 
les marches s'y concluent par des signes par- 
ticuliers auxquels l'usage a donné une valeur 
de convention. 

ÜEWSBURY, bourg et paroisse d’Angle- 



terre , west-riding du comté d'York , wapen- 
takc de Morley , près de la rive droite du 
Calder , à i l. 3/4 O. de Wakefîeld, et à 3 1. 
3/4 S. S. O. de Leeds. C'était anciennement 
une ville considérable ; le premier archevêque 
d'York y prêcha l'évangile en 636 . 

La paroisse deDewsbury, dont une grande 
partie est comprise dans le wapentake d'Ag- 
brigg, contient i 6 ,a 6 o bab. 

DEYA, bourg d'Espagne, prov. et à 4 1- 
1/4 N. de Palma ( îles Baléares) , sur la cdte 
occid. de l'ile Majorque , et sur une colline. 
1,830 hab. Il y a de beau marbre dans les 
environs. 

DEYNSE, ville des Pays-Bas, prov. de la 
Flandre orient., arrond. ctà 3 1. 1 / 3 S.O. de 
Gaud , et à 3 1. 3/4 N. N. O. d'Audenardc; 
chef-lieu de cant. , sur la rive gauche de 1a 
Lys. Elle est renommée pour ses distilleries de 
genièvre et pour ses brasseries. On y fabrique 
du savon , de l'amidon , de l'huile de colza 
et de lin , de 1a poudre à tirer. Il y a 1 raf- 
Gncrie de sel , des corroieries , des tuileries 
et des briqueteries, et on y fait un grand com- 
merce de toiles, de grains , de bestiaux, etc. 
3,100 hab. 

Elle est très-ancienne ; les Normands U 
ravagèrent en 880 . En 1636 , Philippe iv , 
roi d'Espagne, l'érigea en marquisat en fa- 
veur de Diego Mexia de Gusman , qui la ven- 
dit a Florent de Mérode en i633. 

DEYR, ville de la Nubie turque, à 34 
S. S. O. d'Assouan , et à io5 1. N. £. de Ma- 
rakahou Nouveau-Dongolah, sur U rive droite 
du Nil , au milieu de bosquets de palmiers. 
Lat. N. 33 ° 44 ■ LoDg* 39 ° 55'. Résidence 
d'un kachef qui habite un assez beau bâti- 
ment, et de l'avidité 'duquel les Européens 
oui eu plusieurs fois à se plaindre. Deyr a 
1/3 de 1. de long, et n'a que 300 maisons, 
qui , pour 1a plupart , ne sont que de misé- 
rables huttes; elle renferme une mosquée, 
un petit khan , et un ancien monument taillé 
dans le roc , que Belzoni regardait comme 
un temple d'Osiris. A peu de distance , près 
de Hassaya et sur la rive opposée , sont les 
ruines d'un autre temple en grande partie en- 
seveli sous les sables. Cette ville fait un com- 
merce considérable d'esclaves du Sennaar et 
de la Nigritic. 3,ouo hab. On recuite dans 
les environs une grande quantité de dattes 
renommées que l'on envoie à Assouan. 

DEYRAH ou DHEKAH, ville de rUimi- 
oustau anglais , présidence du Bengale, anc. 
prov. de Gorwal , chef-lieu de 1a vallée de 
Deyrah-Doun , à 18 I. O. de Sirynagor. Lat. 
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N. 3o® 19'. Long. E. ^5° 34'. Elle upparlc- 
niiit autrefois au radjah de Sirynagor. 

La vallée de Dc}rraD-I)min est située entre 
le Gange et la Djcmnali j elle cstlrés-fertile et 
bien cultivée- En 1814 elle fut cédée aux 
Anglais^ qui la considèrent comme une po- 
iition iniliUire trrs-imporUnte. 

DEZEMONT, hameau des Pays-Bas, prov. 
et à 9 I. de Luxembourg, arrond. et à 10 I. 
deNeufchfttcau, cant-, et à 3 I. 1/4 de Virton. 

DGENKA , une des plus redoutables tri- 
bus des Niihas,sur la rive droite du Bahr-el- 
Abiad , dans la partie S. O. du roy. dé Sen* 
naar, en Nubie, par la® i5' de lat. N. et 
3i” de long. K. Elle est idolâtre. Le terri- 
toire qu'elle habite est montagneux et bien 
arrosé , et renferme des mines de cuivre. 

DGERDINSKOÏ, village de Russie, en 
Asie, gouv. d'irkoutsk, distr. et à 35 I. S. 

O. d'Olekminsk , sur la rive gauche de la 
Lena. Il est habité par des Tartares. 

DHABI, ville d'Arabie, dans le Nedjed, a 
8 I. S. E. de Derrcyéh. 

DHABOR, Dhabur, lac de l'Hindoustan , 
dans le pays des Radjepouts, anc. prov. de 
Goudjérate, à 4^ I- E. d'Ahmed-abad. 
Lat. N. a4® 10'. Long. E. 71® 

miAÏNEVEYLY, ville de 
l'Hindoustan anglais, présidence et à i3 1. 
E. de Bombay, et à 8 1. S. E. de Calliany , 
anc. prov. d'Aureng-abad. 

DHALAC, ilc du golfe Arabique, yojrtz 
Dahalac. * 

DHAMNAGOR , Dhamnuggurf ville de 
l'Hindoustan anglais , présidence du Bengale, 
anc. prov. d’Oryçah, à 17 1. N. E. de Ké- 
tek, au N. du Baytorny. 

DHAMONY , Dhamnnet , ville forte de 
l'Hindoustan anglais, présidence du Bengale, 
anc. prov. de Malvah , sur la rive gauche du 
Dessân, k 34 I. N. E. de BopkI. Lat. N. 
a3® 37'. Long. E. 76® a6'. Elle appartenait 
autrefois au radjah de Nagpotir. Cédée aux 
Anglais en 1818, la garnison refusa de la 
livrer : alors le général Marshall l'investit et 
y entra le u4 mars de la même année. 

DHAMPORRAGOR, Dhampurragur, ville 
de l'Hindoustan anglais, présidence du Ben- 
gale, anc. prov. d'Oryçah, à 6 I. O. de Ké- 
tck., près de 1a rive dnûte du Mchcncddy. 

DHAMY, Dhamee f principauté de l'Hind- 
oustan anglais , présidence du Bengale , anc. 
prov. de Gonval , distr. de Sormour, au S. 
E. du Setledjc- Elle fournit aux Anglais aoo 
soldats , dont 100 pris parmi les habitans des 
montagnes. 
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DH.AN, bourg de Bavière , cercle du Rhin, 
distr. et à 7 I. S. E. de Deux-Ponts, et à 
5 I. l/a O. de Landau; chef-lieu de cant. , 
sur la rive gauche de la Lauter. 11 y a i châ- 
teau , 1 fabrique de bas, 1 brasserie, 1 ma- 
nufacture de faïence, i teinturerie, et 3 tui- 
leries. Goo hab., catholiques. 

DHANDOR, Dtiandur J rivière de l'Ilind- 
oustan , dans les états de Guykavar, anc. 
prov. de Goudjérate. Elle prend sa source 
dans les environs de Tchampanyr, passe a 
Baroda , et va se jeter dans le golfe de Oim- 
baye , entre la Mhye et la Nerbedah , après 
un cours d'environ a8 1. du N. E. au S. O. 

DHANOUBIOU, ville de l'empire Birman, 
prov. cl à 18 I. S. O. de Pégou , sur le bras 
occid. de riraouaddy. Elle a 3à 4oo roaisoni 
et I beau temple. 

DHANPOl/R,/>Ann/»oor, village de l'IIind- 
oustan anglais, présidence du Bengale, anc. 
prov. de Gorwal , à 10 I. E. N. E. de Siry- 
nagor. Il y a près de là des mines de plomb 
et de cuivre en exploitation. 

DHAR, ville de l'Hindoustan, anc. prov. 
de Malvalu a 18 I. S. S. O. d'Oudjcin. Lat. 
N. aa® 38'. Long. E. 73®. Résidence d'un 
des chefs Radjepouts. Elle était ancienne- 
ment très-importante. Les ruines qu'on y voit 
rappellent l'invasion de Tamerlan ; les mar- 
bres de scs édiBces ont servi à ériger des 
palais a de nouveaux maîtres , et des mos- 
quées. 

DHARMSALEH, ville de PHindonstan, 
dans le Ncypal, sur la rive droite de la Go- 
gra, a i5 1. N. de Djcmlah. 

DHAT-AL-JAMIN , ville d'Arabie, dans 
le Nedjcd ,317]. N. de Khaibar, et à 46 1. 

N. E. de Médine. 

DHAT-EREK , ville d’Arabie, dans l'Ue- 
djaz, a i5 l. N. E. de La Mecque. 

DHAWAD , ville de l'Hindoustan. é'oy. 
Dohod. 

DHAWALADGIRI, un des plus hauts som- 
mets des monts Himalaya , sur les limites du 
Tibet et du Neypal, a 58 1 N. O. dr Cat- 
mandou. Lat. N. 29® 4'- Long. E. 79® 3i'. 
Sa hauteur au-dessus du niveau de la mer 
est de 4*4^^ toises. 

DHELLI, ville de Pile de Timor, yojr. 
Diellv. 

DHENKANALGOR , Dhenkanaulgur , for- 
teresse de PHindousIan anglais , présidence 
du Bengale, anc. prov. d'Oryçah, à 10 1. N. 

O. de Kétck. 

DHËRGONG, ville de l'Hindoustan, dans 
les états d'Holkar, anc. prov. de Goudjérate, 
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à 14 )• E- de NÂndodc , et à 3 a 1 . N. E. de 
Surate , entre U Nerbedah et POdj. 

DHERMAPOUR, prnv. de l'empire Bir- 
man, dans le pays de Calchar, au N. d'une 
grande chainc de montagnes qui la sépare de 
la prov. de Catchar propre, à laquelle elle 
ne communique que par un col tortueux et 
âpre. C'est uii pays de^plaine bien arrosé , 
fertile , et bien plus peuple que le Catchar 
propre ; sa pop. est d'environ 3 o,ooo famil- 
les. Le chef-lieu porte le même nom. 

DllERMAPOUR, ville de rempirc Birman, 
dans le pays de Catchar; chef-lieu de prov. , 
dans une belle et grande vallée, sur le Kou- 
pili , à QU 1 . N. de Khospour. Elle avait au- 
trefois un chûteau-fort , et rivalisait avec 1 a 
capitale par son étendue, sa population , et 
son commerce ; elle est bien tiéchiiu aujour- 
d'hui par suite de l'état de trouble du pays , 
et des incursions des peuples voisins. 

DHERREMPOUR, ville de l'Hiudoustan 
anglais, présidence de Bombay , anc. prov. 
de Goudjérate, à 17 !• S. de Surate. 

D'HEÜNE, rivière de France, dcp. de 
Saône-et-Loire. Elle prend sa source près du 
village de La Cbapclle-de-VilIars , arrond. 
de Châlons, cant. de Buxy , et côtoie d'abord 
le canal du Centre qu'elle abandonne près de 
Chagny , pour former la limite sept, du dép. 
sur un espace d'environ 5 l. ; parvenue près 
de Palleau, où elle reçoit le Meuzin , elle 
quitte la direction N. E. qu'elle avait suivie 
jusque-là, tourne au S. , et va se jeter dans 
la Saône, vis-à-vis de Verdun, après un cours 
d'environ i 4 L 

DHEYGONG, ville de l'Hindoustan, dans 
les états du radjah de Sétarah , anc. prov. et 
à 3 g I. N. O. de Beydjapour. 

DHI-S 0 H.\ 1 N, ville d'Arabie, dans l'Hed- 
jaz, à 16 I. N. E. de Niab , et à 70 1 . S. £. 
de La Mecque. 

DHODH-KOSl , rivière de l'Hindoustan , 
dans le Neypal ; elle prend sa source au mont 
Gosaingsthaii, coule au S. des monts Hima- 
laya, en suivant une direction parallèle à 
celle de cette chaîne, et va se jeter dans le 
Kosi, entre Halesi et Lobsty, après un cours 
d'envirou h 

DHOLARR A, ville de l'Ilindoustan anglais, 
présidence de Bombay , anc. prov. de Goud- 
jératc, à 7 I. S. £. de Oondouka, et à 1 1 1 . O. 
de Cambaye. Lat. N. au** i8\ Long. E. 70° 1^. 

DHOLKA , ville de l'Hindoustan anglais, 
présidence de Bombay, anc. prov. de Gou- 
djérate, à 7 1 . S. S. O. d'Ahnicd-abad , et à 
Il I. N- N. ü. de Cambaye. 



DUOLL, DhuU ou Dall^ lac de l'Hind- 
oustan , dans les états des Séyks, anc. pro- 
vince de Cachemire ; il s'étend au N. E. delà 
ville de ce nom. Sa forme est ovale et son pé- 
rimètre de 3 1 . Il SC joint au Djylem par un 
étroit canal. Ce lac est très-beau et procure 
beaucoup d'agrément aux habitans de Ca- 
chemire. A l'entrée E. , il y a une colbne 
isolée sur laquelle des dévots musulmans ont 
consacré un temple à Salomon , dont la mé- 
moire est en grande vénération dans cette 
province. 

DHOOLEA, ville de l'Hindoustan anglais, 
f'qy. DiiouLi. 

DHOR, ville de rilindoustan, dans le Ney- 
pal , à sG 1 . O. de Catmaudou. Lat. N. 37" 
56 ^ Long. E. 81® 3 o'. Le territoire environ- 
nant est très-montagneux , et renferme, dit- 
on , des mines de fer. 

DHORROLE, Dhan^ole , Dhrole , ville de 
PHindoustan, état de Guykavar, anc. prov. 
de Goudjérate, distr. de Djhalavàr, à 3 J. 
3/4 S. S. O. de Baloumba , et à 48 1 . O. S. 
O. d'Ahmed-abad , à peu de distance de 1 a 
côte mérid. du golfe de Koteb. 

DHOUGOUBONE , ville de Cafrerie , dans 
le pays des Betjouanas, à 7 1 . S. E. de Keur- 
ritcliane. 

DHOULI, Dhoolea f ville de PHindoustan 
anglais, présidence de Bombay , anc. prov. 
de Rbandcych, sur 1 a rive droite du Pônzar, 
à 17 1 . S. E de Nôndourbar. 

DHOULPOUR, Dhoolpoor, ville de PHind- 
oiistan , dans le pays des Radjepouts , anc. 
prov. et à 13 1 . S. d'Agrah, et à 1/3 1 . N. du 
Tchcmboul. Lat. N. 36” 4 ^ ■ Eong. E- 7a® 34"- 
Elle est grande et florissante; elle a beaucoup 
souffert durant les guerres contre les Afghans. 

DHOURB, Dhoorb ^ ville de l'Hindoustan 
anglais, présidence de Bombay, anc. prov- 
de Khamlcych , à 5 I. O. N. O. de Tchan- 
dour. Lat. N. 30® 33'. Long. E. 71® 47 ^ 

DHUIS, rivière de France, dcp. de PAis- 
ne , arrond. de Chùtcau-Thicrry ; clic prend 
sa source entre Artonges et Pagney , où elle 
reçoit les eaux de quelques ruisseaux qui ont 
leurs sources dans le dcp. de la Marne , et se 
joint au-dessous dcl^ndé, au Surmclin , par 
la rive gauche, après un cours d'environ 3 P 
1/3 , dont 3,4 de 1 . de flottage à bûche per- 
due , au moyen du perluis du Moulin-de- 
Condé, depuis un peu en auiont du confluent 
du Verdon, au-dessus de Condé. 

DHL’Y, bourg des Pays-Bas, prov., ar- 
rond. cl à 3 I. 1/3 N. de Namur; chef-lieu 
de canton. gC 3 hab. 
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DHYNEVEYLEE, ville ac,nUnao«sUn 
aogUis. f^ojr. Duaihivetlt. 

DIA, île ae U M^aUerranée. Staw*Dia. 

DIABBIE, ville ae 1 » Guinée supérieure, 
à la côte a'Or , capit. au ruy. a’Amina , à 4 o 
1 . E. ac Coumaisic. 

DIABLE, île de l'Arcbipel. f^'ojr. Joura. 

DIABLE (ÎLES DU J , groupe ae petites 
Iles inhabitées et ae rochers aaugereux, aans 
TAtlaiitiquc équinoxial , sur la cdtc ae la 
Guyane française, à la 1 . N. O. ac Cayenne. 
Lat. N. 5 " 3 a^ Long. O. 54 ® 5 o'. On aonne 
le nom ae côte au Diable à la partie du con» 
tinent qui avoisine ces Ilots. 

DIABLCRETS, montagnes de Suisse, dans 
les Alpes Bernoises , sur la limite du Bas- 
Valais et du canton de Vaud ; à 3 1 . i/a N. 
O. de Sion , et à 4 L N. K. de Saint Maurice. 
Leur plus haute cime a i,Goo toises au-des- 
sus du niveau de la mer. Les deux grandes 
chutes qui eurent lieu en 1714 d *749 
ont fait disparaître la plupart des pics et ont 
causé de grands dommages : les rochers se 
précipitèrent au milieu d'une épaisse nuée 
de poussière et de vapeurs jusqu'à a 1 . de 
distance; plusieurs personnes perdirent la 
vie. Ce n'est que par suite de la catastrophe 
de 1749 îc* eaux de la Liserne, arrêtées 
par les débris, formèrent le petit lac de Dcr- 
borentze. Au N. O. , la montagne offre des 
glaciers considérables dont le poids énorme , 
joint à l'abondance des eaux qui en décou- 
lent et décomposent les substances dont elle 
est formée, parait être la principale cause 
des fréquens ébranlemens qui ont lieu. Les 
Diablerets sont composés de pierre calcaire 
mélangée d'argile et de quartz ^ à 4^0 toises 
au-dessous du sommet on trouve des bancs 
de fer limoneux en grains , des bancs de co- 
quillages pétribés , et des mines de bouille. 

DIACOVO , petite ville de la Turquie 
d'Europe. Iacova. 

DIADÏN , Daudtaha, ville de la Turquie 
d'Asie, en Arménie, pach. de Bayazid , à 
aa 1 . N. de Van, sur la rive droite du Mou- 
rad-Tcbat, qui n'y a que uo pieds de large 
et peu de profondeur. Elle renferme 5 oo 
maisons arméniennes. A l'O. est un fort con- 
sidérable où réside un commandant , et qui 
renferme 100 maisons turques, 1 bazar, des 
emplaceniens suflisans pour établir de grands 
magasins, et une source d'eau. Ce fort peut 
contenir 3 à 4,000 personnes et être défendu 
par aoo. 11 y a près de là un couvent d' Ar- 
méniens bâti par Héraclius , prince de Géor- 
gie. 
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DIALA, Dblas , rivière de la Turquie d'A- 
sie , qui prend sa source au pied du Djebel- 
dagh {Zagros)» pachalic et à quelques lieues 
S. E. de Chehrezour, entre dans le pach. de 
Bagdad , se fraie un passage à travers les 
monts Harorin, et se divise ensuite en plu- 
sieurs canaux dont les eaux se réunissent en- 
fin dans un seul bras , qui va se jeter dans le 
Tigre, à 3 1 . S. E. de Bagdad, après un 
cours d'environ Go I. du N. E. au $. ü. 

DIALI-B.A ou DIOLI-BA , grande rivière 
de rintérieur de l'Afrique , dont la source est 
peu éloignée de la montagne de Lomba, dans 
le pays des Soulimas, vers de lat. N. et 
II" de long. O. , et est élevée de a, 3 oo à 
a, 5 oo toises au-dessus de l'Atlantique. Cette 
rivière sc dirige d'abord au N. £. pendant 
environ i4o 1. , à travers des pays inconnus, 
puis à l'E. , et baigne plusieurs grandes vil- 
les, telles que Bammakou , Yamina, Ségo , 
Sansanding, dans un cours de 100 1. ; ensuite 
elle SC porte au N. , tombe dans le lac Dib- 
bic , descend à Djenny , forme l'ile de Djin- 
bala, remarquable par sa fertilité, et sc rend 
à Kabra , port de Timbouctou, à lao l. en- 
viron de Sansanding, traversant partout des 
contrées fertiles et peuplées. C'est auprès de 
Kabra , selon les uns , que la rivière se dé- 
tourne brusquement et sc porte , par de 
grands contours, au S. E. et au S.; et c’est 
au-delà de Haoussa et de Niffé, suivant les 
autres, qu'elle sc dirige au S. pour se jeter 
dans l'Atlantique à la côte de Bénin. D'apres 
cette opinion, 1" le bassin du Diali-ba se- 
rait entièrement distinct de celui où coulent 
le Quolla , le Yaou , le Chary et d'autres ri- 
vières du bassin central , bassin dont le fond 
est occupé par le grand lac Tchàd ; s" son 
embouchure serait l'une des rivières qui se 
déchargent dans le golfe de Bénin : c'est ce 
qu'on a rapporté tout récemmeut à M. Clap- 
perton, à son passage à Sakkatou. Dans ce 
système , Timbouctou n'aurait pas de rela- 
tion par eau avec les villes de Cachena , 
Kauo , Üournou et les autres villes du Soudan; 
mais, selon Homemann, le Diali-ba, après 
avoir dépassé Timbouctou , prend les noms 
do Quolla et de Yaou, et il se porte jusqu'au 
centre de cette partie de l'Afrique. Peut- 
être ces deux opinions ne sont-elles pas in- 
conciliables ; il suffit d’admettre que l'une 
des branches du Diali-ba continue vers l'E. , 
et que l'autre franchit un col très-bas de la 
chaîne de Kong. En estimant à 36 o L le 
cours de cette seconde branche , le dévelop- 
pement du fleuve , depuis la source jusqu'au 
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golfe de Bénin , serait de plus de 700 I. , et 
la moitié inferieure de ce cours serait d'une 
pente très-faiblc. On a encore conjecturé 
qu'après s'ètrc avancé jusqu'au degré de 
long, orient. , il se détournait vers le S. O. , 
et, par un coude immense , venait mêler ses 
eaux k celles du Zaïre; cette opinion parait 
abandonnée généralement. Il en est de même 
de celle qui prolongeait le Diali-ba jusqu'au 
Nil d'Ég^ple à travers toute l'Afrique tropi- 
cale. Ce qu'on connaît aujourd'hui du nivelle- 
ment de plusieurs lieux de l'Afrique, savoir : 
la source du Diali-ba d'après le major Laing, 
les environs deKouka et du lac Tchàd obser- 
vés par le docteur Oudne^, enfin divers points 
du cours du Nil, dont la hauteur a été me- 
surée par M. Cailliaud et par les voyageurs 
français qui l'ont précédé, rend cette hypo- 
thèse inadmissible : le témoignage récent du 
major Denham y est également contraire. 

La largeur de cette rivière est très^grande, 
selon Mungo-Park, l'aspect de ses rives est 
admirable. Devant Sego, sa largeur est égale 
h celle de la Tamise à Westminster ; au-des- 
sous de Bammakou elle avait i/3 de 1. au 
mois d'aoùt : on y navigue dans des canots 
formés de deux troncs d'arbres joints bout à 
bout. Les crocodiles y abondent; dans les 
lies, on voit des éicphans et des hippopota- 
mes , et, sur le rivage , beaucoup de tortues. 
Le climat des pays qu'elle arrose est extrê- 
mement chaud; ses eaux s'accroissent beau- 
coup dans la saison des pluies, mais elle ne 
sort point de son lit comme le Nil. On des- 
cend de Ségo à Djenny en 5 à 6 jours. Le lac 
Dibbie, qu'elle traverse, est plus grand et 
plus voisin de Djenny qu'on ne croit ordinai- 
rement. Les villes de Ségo et de Djenny sont 
sur sa riVe droite et non sur sa rive gauche. 
Timbouctou est à a 1. seulement de Kabra ; on 
décharge et on embarque les marchandises k 
Kabra , et on les transporte, à dos d'hommes 
ou sur des Ânes, jusqu'à Timbouctou : un 
homme chargé fait aisément deux et trois 
voyages par jour. Aucune rivière importante 
ne coule dans l'inlérieur ni dans le voisinage 
de cette capitale. Quand IVIungo-Park décou- 
vrit le Diali-ba , il crut avoir trouvé le Niger 
des ancien.s : cette idée, admise un peu lé- 
gèrement , a encore des partisans malgré les 
difficultés auxquelles elle est sujette. 

On écrit quelquefois, mais à tort, Jolibof 
et par corruption Diali->ba ; le nom est formé 
de deux mots ; ba, qui signifie nVïére dans 
la langue des Bambaras cl celle des IMandin- 
gucs , et dioli ou dhioli, qui signifie rouge et 



qui se prononce presque djoli, c'esl-k-<lirc 
eau t'ouge ( plutêt que grande eau ). Nous 
croyons superflu de traiter ici des autres ri- 
vières qui ont des rapports plus ou moins di- 
rects, plus ou moins problém.iliques avec le 
Diali-ba, et qui nous sont connues par des 
relations trop confuses pour trouver une place 
dans un recueil de faits. 

DIALON ou DIALONKADOU, contrée de 
Sénégambie , qui s'étend à l'E. du Foiita- 
Dialon , entre 1a Gambie et le Sénégal , et est 
traversée par le Falémé, qui, ainsi que ces 
deux fleuves , a sa source dans ce pays. Le 
sol , en partie stérile, présente des montagnes 
couvertes d'épaisses forêts cl entrecoupées 
d'agréables vallons. Les caravanes mettent 
ordinairement 5 jours à traverser ces solitu- 
des, qui ne sont peuplées que de bêtes fau- 
ves. Les Dialonkes habitaient autrefois le 
Fouta-Dialon ; mais, chassés parles Foulahs, 
ils SC sont retirés dans ce pays difficile. Leurs 
villages , très-peu nombreux , sont composés 
de huttes en forme de tentes , semblables à 
celles des Foulahs. Ils sont païens, et leur 
langue a beaucoup de rapports avec celle des 
Mandingues ; ils sont gouvernés par nombre 
de chefs presque toujours en mésintelligence. 

DIAMAN , boui^ de Sénégambie, roy. de 
Kabmi , à 3 1. de 1a rive droite du Bio-Grande, 
ctà -6 I. N. O. de Kadé. 

DIAMANT , île du golfe du Bengale, près 
des côtes de l'empire Birman , prov. de Pé- 
gou , vis-à-vis de l'cmbouchurc du Persaim , 
un des bras de l'iraouaddy, par i5^ 5o' de 
lal. N. et de long. E. Elle est petite, 
basse, et entourée d'ccucils. On y trouve 
beaucoup de bois, de l'eau douce, et de 
belles tortues dont on peut se procurer un 
grand nombre pendant 1a nuit. Cette île e<t 
inhabitée. 

DIAMANT (LE) , paroisse et bourg sur 1a 
cotemériil. de la Martinique, arrond. et à 
4 I. O. Cul-de-sac-Marin, et à 3 1. S. de 
Forl-Boyal. Le sol de la paroisse est argi- 
leux, rocailleux, peu fertile, et mal cullisé. 
Au N. s'élève le gros morne du Diamant, 
montagne volcanique. Le mancenillier y est 
commun ; il y a 8 sucreries , qui fournissent 
f,56o milliers de sucre brut par an. t,5ti 
hab., dont q 3 blancs, iii horotnes de con- 
leur libres, et i,3o^ esclaves. Le bourg est 
situé sur l'anse du Diamant, grande, mais 
peu sûre, et fermée au S. O. par la pointe 
du même nom, à i/u 1. S. de laquelle on 
trouve le rocher du Diamant. 

DIAMANT, cap sur la côte sept, de l'ilc 
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de Sdmatni, à rentrée du délmil de MaUcca. 
Lat. N. 5 ® xy. Long. R. 95° 37'. 

DI AMANTE, bourg du roj. de Nnplca , 
pror. de 1 a CaUbi*c Citérieure, dislr. de 
Paola , cant. et à i 1 . i /3 N. N. O. de Bel- 
vedere , et à la I. i/a N. N. O. de Coieiixa , 
sur une colline, prés du Diamante, qui non 
loin de là se jette dans la mer Tyrrhénienne. 
11 est renommé pour ses bons vins, t «44^ 

DIAMANTINO, rivière du Brésil, prov. et 
distr. de Mato-Grosso. Elle prend sa source 
dans les montagnes qui séparent ce distr. de 
la comarca d'Arinos, coule vers le S., et se 
jette dans le Paraguay, à 4 <> !• N. deCuyaba, 
après un cours d'environ 3 o 1 . 

DIAMANTINO, distr. du Brésil, prov. 
dcMinas-Gcraes, comarca de Cerro-do-Frio. 
Il a environ 16 1 . du N. au S. et 8 1 . de l'E. 
à rO. Le sol en est montueua et presque par- 
tout aride; il est renommé pour scs mines de 
diamans, de saphirs, d'émeraudes, et d'au- 
tres pierres précieuses. Les roches qui indi- 
quent la présence des diamans sont le plus 
souvent des minerais de fer éclatans, des ar- 
doises d'une texture fine, du fer oxydulé noir, 
des fragmens roulés de quartz bleu , du cris- 
tal jaune, et d'autres matières étrangères aux 
montagnes adjacentes ; l'enveloppe des dia- 
mans est une terre ferrugineuse mélée de 
cailloux agglutinés. Outre ces pierres pré- 
cieuses , ce district renferme des mines de plu- 
sieurs métaux dont l'oxploitationcst sévèrement 
défendue. Plusieurs milliers d'ouvriers travail- 
lent aux mines de diamans sous l'inspection 
d'environ 300 chefs, qui dépendent d'un tri- 
bunal appel éyu^ta diamantina , et composé de 
cinq membres. 

On doit la découverte de ces mines à un 
nommé Fonseca Lol>o , qui ne connaissait pas 
la valeur des pierres qu'il avait trouvées; 
quelques-unes de ces pierres ayant été ap- 
portées par hasard à Lisbonne , on en remit 
k l'ambassadeur de Hollande , qui les envoya 
à Amsterdam où elles furent reconnues pour 
de beaux diamans. Depuis cette époque , le 
gouvernement déclara cette contrée district 
royal. L'exploitation de ces pierres précieu- 
ses fut suivie avec ardeur dans les premières 
années, et la quantité qu'on en exporta en 
diminua promptement le prix en Europe. On 
estime que les mines produisent encore main- 
tenant , année commune , île 30 à 35 , 000 ca- 
rats de diamans ; mais on compte qu'il y en a 
environ autant de détournés par fraude, mal- 
gré les rigueurs de la surveillance et la sévère 
punition à laquelle s'exposent les fraudeurs. 
Dict. céogr. 4 - 
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Le chef-lieu de ce district est Sant'Antonio 

dfe Tijuco. 

DIAMOND -HARBOUR , ville et port de 
mer de l'Hindouttan anglais, présidence et 
anc. prov. du Bengale, sur la rive droite de 
l'Hougly, à quelques lieues au-dessus de l'em- 
bouchure de ce ûeuve dans le golfe du Ben- 
gale, et à environ 13 1 . S. S. O. de Calcutta. 
La ville est pauvre , et les maisons sont cou- 
vertes en chaume; il y a quelques boutiques. 
Le port est le meilleur du distr. d'Hougly, et 
le véritable port de Calcutta : tous les vais- 
seaux de la compagnie des Indes y sont dé- 
chargés , et y prennent une grande partie de 
leur chargement qu'ils vont compléter à l'ilo 
de Sagor. Les vivres y sont à bon marché , 
mais le climat y est très-malsain , et les équi- 
pages y penlcnt beaucoup de matelots. 

Les environs sont bien cultivés et très-fer- 
tiles. 

DIAMPOUR, ville de l'Hindoustan, dans 
le roy. de Travancore, anc. prov. et à 5 1 . 
E. de Cochin. Elle a été habitée par des 
chrétiens ; un archevêque portugais y tint 
sans succès un synode pour convertir au ca- 
tholicisme les nestoriens de cette partie tie 
rinde. 

DIANE (BANC DE), écueil du Grand 
Océan équinoxial, au N. E. de la Nouvelle- 
Hollande, par i 5 *> 5 o' de lat. S. et 148° 10' 
de long. E. , découvert par Bougainville en 
1768. il s'élève à peine au-dessus de la sur- 
face de l'eau , et ne peut être aperçu qu'à en- 
viron a 1. de distance. 

DIANO, ville du roy. de Napic.s, prov. 
de la principauté Citérieure, dislr. et à 1 1. 
1/3 S. O. de La Sala, et à 17 1 . S. E. de Sa 
lerne ; chef-lieu de canton , dans la fertile 
vallée de son nom, au pied de la moiitaguc 
Molulo. Elle est défendue par 1 chàtcaii-fort, 
et a 5 églises ornées de superbes mausolées , 
3 couvens , et 1 séminaire. 11 s'y tient 1 foire 
le 3 juin. 4 i*^^ 

La vallée de Diano a 8 1 . de long sur a de 
large ; elle est arrosée par le Negro. On y 
i*ecueille toutes sortes de grains , du vin , et 
beaucoup de fruits. 

DIANO - CASTKLLO , village des États 
Sardes, div. de Nice, prov. et à i 1 . N. N. 
O. d'Oncillc ; chef-lieu de mand. Il tire son 
nom d'un château Ircs-furt qui le défend. 

DIANO D'ALBA , village des Étals Sardes, 
div. de Coni , prov. et à i 1 . S. E. d'Âlba ; 
chef-lieu de mand. 1,590 hab. 

D 1 ANO-MAR 1 N.O , bourg des États Sar- 
des, division de Nice, prov. et à 1/3 1 . N. 

37 
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d'OncllIe, sur la Médilcrranvc. On y fait im 
assez grand commerce en builc. 

OtAPORO, petite ilc de la Turquie d'Eu> 
rope, dans le golfe de Montc-Santo , près de 
la côte de la Romélie , sandjaL et à 19 1 . S. 
E. de Saloniquc. 

DIARBEKIR, pach. de la Turquie d'Asie, 
entre $7® et 39® de lat. N. cl entre 36 ® 3 o' 
et 4 <>^ 13' de long. E. ; borné au N. par les 
pach. de Sivas et d'Erze-Roum ; à TE., par 
ceua de Van , de Chebrezonr et de Mossoul ^ 
au S. , par ceux de Bagdad et de Racca , et 
è rO., par celui de Maracb. Sa longueur de 
TE. à rO. est d'environ 73 1 ., sa largeur 
moyenne du N. au S. de 38 1 . , et sa super* 
ficie d'environ 1,900 1 . Les monts Nimrod et 
Barema forment sa limite sept. , et de leurs 
versans mérid. descendent la plupart des 
nombreuses rivières qui arrosent ce paclialic; 
an S. s'élèvent le Karadja-dagh et le Giondi* 
dagh, et à TO. est cette partie du Taurus 
appelée Kurin, qui donne naissance au Ti* 
grc , principale rivière de ce pays, qu'elle tra- 
verse de rO. N. O. à l'E. S. E., mais où elle 
ne devient navigable que sur la frontière, 
près de Djéziréb : les alHuens les plus remar- 
quables que le Tigre reçoit dans ce pachatic 
sont, par la gauche, le Kbabour et l'Erzen ; 
l'Euphrate baigne la limite occid.en se frayant 
un passage à travers les monts Kuriu ci en 
formant la cataracte de Nuchar. 

En hiver, la température du DiarbeLir est 
assez froide , et il y tombe beaucoup de neige , 
<|ui séjourne long-temps dans les montagnes; 
l'été y est généralement sec : dans les plai- 
nes et dans les vallées, les chaleurs sont très- 
fortes ; l'air n'est pas partout salubre. Le 
sol, eatrémeroent fertile, produit deux ré- 
coltes en froment, orge et mais : 011 recueille 
aussi beaucoup de légumes , toutes sortes de 
fruits, du colon , et du tabac; les forêts don- 
nent la terebenthine , la tioia de galle , la 
manne, cl la gomme adragant. On élève dans 
ce pachalic des chevaux d'une Ircs-bellc race, 
un grand nombre de bestiaux , des vers à 
suie, et des abeilles; le gibier y est très- 
commnn , et les rivici'cs sont très-poisson- 
neuses. Les montagnes contiennent des mines 
d'or, d’argent, de cuivre, d'étain, de fer; 
des carrières de marbre , d'albatrc et de 
chaux : on y trouve aussi des pierres précieu- 
ses ; 011 exploite , dans les environs d'Argbana- 
Alaadcn , de riches mines de cuivre et de 
plomb. L'industrie maiiiifacturièrc est toute 
concentrée dans Diarbékir, qui est aussi l'en- 
trepùt général et le centre du commerce de 



ce pachalic. Les principales exportations con- 
sistent en grains , noix de galle et autres pro- 
ductions du territoire, cuivre et vases de ce 
métal, orpiment, soie, laine, poil de chè- 
vre, maroquins, étolTes de coton, etc. 

La population de ce pachalic se compose 
de Kurdes , qui sont les plus nombreux , de 
Turcs, d'Arabes, d' Arméniens, de Grecs, 
et de Juifs. 

Ce pachalic, dont les revenus te montent 
à environ a8i,ooo piastres turques, est di- 
visé en 17 sandjaks. Le chef-lieu porte le 
même nom. 

DIARBEKIR, AMID ou CARA-AMID, 
CABCATHiocsaTÂ , Amida , vilIc de la Turquie 
d'Asie , chef-lieu de pach., a 74 I. N. E. d'A- 
lep , à i 4 a I. N. O. de Bagdad , et k a 3 o I. 
E. S. E. de Constantinople. Lat. N. 37® 55 ' 
3 o". Long. E. 37° 3 t' 35 ". Résidence d’un 
paclia à 3 queues, d'un archevêque nesto- 
rien , et d'un patriarche jacohite. Elle est 
située dans une plaine basse et fertile, sur Ia 
rive droite du Tigre, qu'on y traverse sur un 
pont en pierre de la arches. L'air y est mal- 
sain : les nèvres , le bouton d'Alep et les 
ophthalmics y sont communs. Cette ville a 
environ a 1 . de circuit, et est entourée d'une 
épaisse muraille en pierres noires, dea 5 pieds 
de hauteur, crénelée , et flanquée de 73 tours 
rondes et carrées ; celte muraille , qu'on croit 
avoir été construite par les Romains , est pré- 
cédée d'un large fossé ; au N. , sur une luu- 
teur qui domine le fleuve , est le chAtcau-fort 
où réside le pacha. Diarbékir est bien bèti; 
les rues sont longues, étroites et pavées; les 
maisons, construites en lave , olTrenl un coup- 
d'œil agréable; celles des riches, surtout, 
sont Irés-belles : des jets d'eau avec de beaux 
bassins entretiennent dans l'intérieur une 
fraîcheur continuelle. On remarque dans celle 
ville un grand nombre do bains et de cara- 
vansérails , des bazars remplis de riches mar- 
chandises de l'Orient, de belles fontaines 
publiques , onze mosquées , dont la plus belle 
est l'ancienne église de Saint-Jean; plusieurs 
églises chrétiennes, parmi lesquelles on dis- 
tingue la cathédrale arménienne. Sous le rap- 
port de l’industrie et du commerce , Diarbe- 
kir est une des villes les plus importantes de 
la Turquie d'Asie : on y fabrique priucipalc- 
ment des maroquin.s très-eslimés <ians tout 
l'empire , des étofles de soie , de laine cl de 
coton de plusieurs sortes , une grande quan- 
tité de poterie et divers objets en cuivre ; il 
y a aussi des usines pour l'cpiiralion du cui- 
vre provenant tics mines d'Arghaiia-Maadm 
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Le commerce d*e\porUlioii y est tres^consi- DIBEND, Deobend, ville de THindouslan 
dérabic; elle expédie des camvanes à Sm^rrnc aogUis, présidence du Bengale, anc. prov. 
et à Alep, et reçoit de Bassora une grande et à aS l. N. N. E. de Dcbly , et ^ 8 1. S. de 
quantité de marchandises de l'Inde, qu'elle Seharenipour. 

envoie ensuite à dos de mulets jusqu'à Cons> DIBRÊ-POST ( Basse-Dibbe ) , bourg de 
tantinople. Ia Turquie d'Europe, en Romélie, sandjak 

Les auteurs évaluent diversement la popu* et a 8 I. 3/4 N. d'Okhrida, et à 3 1. i/a 
latioii de cette ville; Gardannc l'estime à N. de Dibrc sipre , sur la rive droite du Drin* 

80.000 hab. , Dupré a ^5,000 , et Kinncir à Noir. 

38.000 : cette .population se compose de DIBRE-SIPRE ( Haute-Dibre) , Datoaus , 

Turcs, de Kurdes, d'Armcnietis, de Grecs ville de la Turquie d'Europe, en Romélie, 
catholiques, de Jacobitcs , et de Juifs. Les sandjak et à 5 1. 3/4 N. N. O. d'Okhrida, 
femmes de Diarbekir ne sont pas eufermées sur la rive droite du Drin-Noir. ^ 

comme dans le reste de l’empire othoman ; DlCASTILLO, bourg d'Espagne, prov. 
elles jouissent, au contraire, d'une assez cl à 7 1. i/3 S. O. de Pampelune (Navarre), 
grande liberté, et on les rencontre souvent et à a 1. S. d'Estella. 

dans les promenades publiques. DICllTEREN, village des Pays-Bas, prov. 

Aux environs sont des jardins charroans ou de Gueldre , à 5 1. 3/4 d'Arnhem, arroiid. 
croissent en abondance les fruits les plus dé- et a 5 1. 3/4 de Zutpben, cant. et à i/a 1. de 
licieux; les melons et les pastèques y parvicn- Doctinchem. 

nent à une grosseur extraordinaire. DICIERTA, lie du Grand Océan équi- 

Diarbckir occupe remplacement de l'an- noxial, dans l'archipel d'Ansoii , un pea au 
cienne Amida; 011 ignore répoqiie de sa ton- N. du tropique du Cancer, par 161^ de 
dation. Cette ville a pris le nom d'un Arabe long. £. 

qui la conquit sur les Persans , et clic a été DICK, port de la Russie américaine , sur 
plusieurs fois détruite; sa dernière restaura- la côte mérid. d'une presqu'île considérable 
tion remonte aux règnes des empereurs Va- qu'habitent les Tchougatchis , à 10 1. E. 
lens et Valentinien. Dans les guerres entre du cap ÉlisabcÜi. Lat. N. $9^ i4'* Long. O. 
les Grecs de l'empire d'Orient et les Persans, 35 . 

clic fut souvent assiégée, prise et reprise, DlCKEBUSCll, village des Pays-Bas, prov. 
jusqu'au milieu du xii* siècle , épo<(uc a la- de Flandre occid. , à 11 1. i/a de Bruges , 
quelle elle tomba au pouvoir des Turcs. arrond. , cant. et à il. 1/4 d'Ypres. i,3a6 

DIBBIE, Bahr-Tieb ( lac Noir), lac de habilans. 

Nigritie, à 45 I. S. O. de Timbouctoii. Il est DICKELE, village des Pays-Bas, prov. de 
encore très-peu connu , et l'on ne peut en Flamlrc orient. , à 5 1. 3/4 d'Audenarde , 
déterminer exactement réteiuluc; mais s'il cant. et à a 1. t/a de Maria-lloorcbeke. 
est vrai , comme on l'a rapporté , que hrs l>a- a8i b:tb. 

leaiix qui y naviguent de l'O. à l'E. perdent DICKELVENNE, village des Pays-Bas, 
la terre de vue pendant un jour entier , il prov. de Flandre orient. , arrond. et a 3 1. 
peut être rangé parmi les plus grands de l'A- i/4 de Garni, cant. et à a 1. 1/4 d'Ooster- 
frique. 11 reçoit leDiali-ba p.ir son extrémité zccle. t,4yO hab. 

mérid. , et les eaux de ce fleuve s'échappent DICKENSON , comm. des États-Unis, état 
de ce vaste lac vers le N. N. E. par deux bras de Pensylvanie, comté de Cumberland, à 
qui forment l'ilc de Djinbala; le lac Dibbic 4^ Philadelphie, a, 000 hab. 

reçoit encore le BA-Nimma. DICKERING , wapentake d'Angleterre, 

DIBBIE ou SIBBY , ville du Soudan, roy. dans la partie N. E. de l'east-riding du comté 
et à 5o 1. S. O. de Timbuiictou , et à Go 1. d'York. iG,4^< bab. Kilbaro , Bridlington 
N. N. E. de Ségo, sur le bord S. 0. du lac Htiiimanby en sont les lieux principaux, 
de son nom. DICKS , rivière des États-Unis, état de 

DIBBONG , ville de Sénrgambic , roy. de Kentucky. Elle prend sa source dans le comté 
Kaarta, à i5 1. E. de Keinmou. de Rockeasile , près de Mounl-Vernoii, coule 

DIBBOTST, pclile ilc du groupe do Ca- du S. E. au N. O., en arrosant les comtés 
rimonf'Java , an N. de Java , dans le Grand de Lincoln , de Garrurd , et de Mcrccr , et 
Océan équinoxial, par 5° 4^' j^bit au Kentucky, par la rive gauche, 

10 ^** 44^ C'est la plus considc- près de Shakerluwn , apres un cours d'envi- 

rablc du grotijie, après celle de CariiuoH-Java. ron 18 1. ' 
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DICKSON, comté des États-Unis, dans 
le centre de TéUt de Tennessee , entre le 
Duck et le Cumberland. 5,190 bab. Char- 
lotte en est le chef-lieu. 

DICKT, hameau des Pajs-Bas, prov. et 
à 1 1 1. de Luxembourg, arrond., et à 9 I. 
3/4 de Diekirch, caut. et à 3 1. 3/4 de 
Vianden. 

DICKWEILER , hameau des P.ijs-Bàs , 
prov. et à 7 1. 3/4 de Luxembourg, arrond., 
et à C 1. 3/4 de Diekirch, cant., et à i 1. 1/4 
de Echlcrnach. 

DICOMANO, bourg du grand-duché de 
Toscane, prov. et a 7 1. E. N. E. de Flo- 
rence, vicariat de Pontassieve, au con Suent 
du Dicomano et du Sieve. 11 a 4 églises et 
i hôpital. 

DIDAM, village des Pays-Bas, prov. de 
Gueldrc, arrond. et à 5 1. S. de Zutphen , 
cant. d'Hccrcnbcrg. 2,784 hab. 

DIDDY, DiddeCf ville de l'Hindoustan an- 
glais , présidence de Bombay, anc. prov. et 
à 35 1. S. O. de Beydjapour, et à i3 1. 1/9 
E. N. E. d'Ouary , aur 1a rive gauche de la 
Gorporba. 

DIDIER (S*.), village de France, dép. 
de la Haute-Loire , arrond. et à 9 1. 3/4 E. 
de Brioude , et à 8 1. 3/4 N. O. du Piiy , 
cant. de Paiilhaguct , sur 1a rive droite du 
Doulon . On y fait commerce de fromage. 1,807 
babitans. 

DIDIER (SE), ville de France, dép. de 
la Haute-Loire, arrond. et à 4 L 3/4 N. E. 
d’Issingcaux , et à 9 1. 1/2 N. E. du Puyj 
chef-lieu de canton. 11 y a 1 filature de soie, 
et des fabriques de rubans de soie, de mou- 
choirs , et de papier. Il s'y tient des foires 
les 4 1 i^dn , 94 août , 98 octobre , et 

18 décembre, et le dernier mardi de jan- 
vier , le mercredi des Cendres , le mercredi 
de la mi-carème , et le mercredi-saint. 3,9o3 
babilans. 

DIDIER (SE), village de France, dép. 
de 1a Nièvre , arrond. et à 3 1. i/4 S. S. £. 
deClamecy, cant. de Tannay, sur la rive 
gauche de l'Yonne. Il y a sur son territoire , 
prés de la rivière , une mine qui donne un 
peu d'or ; on appelle le minerai calichaUs ^ 
c'est-à-dire qu'il se tourne en chaux dans la 
calcination ; il fournit un métal très-pur. 187 
habitans. 

DIDIER-AU-MONT-D’OR (SE), village 
de France, dép. du Rhône, arrond. et à 
1 1 . 1/4 N. de Lyon, cant. de Limonest. 
9,000 hab. 11 y a une carrière dans les envi- 
rons. 



DIDIER- D'AUSSÏAT ( SE village de 
France, dép. de l'Ain, arrond. et à 3 1. 3/4 
N. O. de Bourg, cant. de Monlrevel. 1,01 1 
habitans. 

DIDIÊR-DE-CRUSSOL ( S*. ), village de 
France, dép. de l’Ardèche, arrond. et à 3 I. 
3/4 S. S. O. de Tournon, cant. de S*. Pé- 
ray. 1,000 hab. 

DIDIER-DE-VALEINS (S*,), village de 
France, dép. de l'Ain, arrond. et à 6 I. N. 
de Trévoux, cant. de Thoissey, sur la rive 
droite de la Chalaronne. 1,337 hab. 

DIDIER-LES-BAINS (SE ), village des 
États Sardes, Psês-SE-Didiir. 

DIDIER-SOÜS-RIVIRIE ( SE ) , village de 
France, dcp. du Rhône*, arrond. et à 5 1. 
2/3 S. O. de Lyon, cant. de Momant. Il s’y 
lient des foires pour bestiaux, chapellerie, 
draperie, et laine en bourre et 61ée, les 3 fé- 
vrier , 99 avril, 3o juillet, et 9 novembre. 
1,999 hab. 

DIDIER-SUR-ARROUX (SE), bourg de 
France, dép. de Saône-et-Loire, arrond. et 
è 4 k 1/9 S. S. O. d’Autun, cant. de SE 
Leger-sous Beuvray , à 1 I. de la rive droite 
de l'Arroux. 11 s'y tient des foires pour bes- 
tiaux le 94 mai et le 96 décembre. 74a 
habitans. 

DIDIER-SUR-ROCHEFORT (SE), village 

de France, dcp. de la Loire, arrond. et ii 
6 I. N. O. de Montbrison, cant. de Noire- 
Table. 11 s’y tient des foires d'i jour pour 
bestiaux, mercerie, draperie, étolTes, les 99 
janvier, 11 juin, septembre et 98 octo- 
bre, et une de a jours le mardi de 1a Pas- 
sion. 1,780 bab. 

DIDJELou PETIT-TIGRE, rivière de la 
Turquie d'Asie, pacbalic de Bagdad. Elle 
s’échappe de 1a rive droite du Tigre , près 
de Sainarra , et va joindre le canal d'Isa qui 
fait communiquer ce flcu>\; à l'Euphrate , à 
6 1. O. de Bagdad, après un cours de a5 1. 
du N. au S. On donne aussi quelquefois ce 
nom au Tigre dans la partie supérieure de 
son cours. 

DIDO, peuplade de Russie, en Europe, 
dans le Daghestan mérid. , khanatde Koura. 
Elle habile dans les montagnes du Caucase 
vers les sources du Samour. Les Dido sont à 
demi-sauvages , d'un aspect hideux, et mal 
vêtus; leur langage approche du dialecte des 
Avares, cl leurs coutumes annoncent leur 
barbarie ; ils mangent toutes sortes d'ani- 
maux , et s'occupent principalement de pil- 
lage. Ils n'ont aucun egard pour les liens du 
sang, car le père qui choisit une femme è son 
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61 i, en partage les faveurs. Ils n*ont pas de 
chef : les plus anciens sont arbitres dans les 
querelles particulières. La plupart ont cm- 
brasaé le mahométisme. Le territoire qu'ils 
occupent renferme des mines de cuivre , de 
plomb , et de fer , ainsi que du salpêtre : ils 
ont appris à se fabriquer avec ces produits 
des armes et de la poudre à tirer; ils n'ea- 
ploitent pas les autres mines. 

Les Dido réunis aux Unso, forment envi- 
ron , 1,000 familles lixccs dans 34 villages, 
au milieu de rochers élevés et escarpés , qui 
les mettent à l'abri de toutes poursuites. 

DIÜOUANA , ville de l'Hindoustan , dans 
le pays des Radjepouts , anc. prov. et è 19 1. 
N. d'Adjemyr, près et au N. d'un lac salé. 
Lat. N. 27® 18'. Long. E. 7a® 1'. 

DIE, Dba Vocortiobl'm , ville de France, 
dép. de la Drôme, chef-lieu d'arrond. et de 
cant., sur la rive droite de la Drume, dans 
une vallée fertile et agréable, agi. 3/4 E. 
S. E, de Valence. Lat. N. 44 " 4 ^^ 3 i". Long. 
E. 3 ® 2' 18''. Siège d'un tribunal de 1^* ins- 
tance. Il y a uuc église consistoriale et une 
conservation des hypothèques. Elle est en- 
tourée de vieilles murailles flanquées de tours» 
Ou y remarque la porte Saint-Marcel , mo- 
nument antique bien conservé , et l'ancien 
palais épiscopal. 11 y a 1 imprimerie, 1 fa- 
brique de drap, des fllatures de soie, des 
tanneries, des papeteries , et des corderies. 
On y fait commerce de soie et de vin muKat 
dit clairette de Die , productions de son 
territoire. 11 s'y tient des foires pour mulets, 
bestiaux, noix, draperie, mercerie, quin- 
caillerie, taillanderie, clouterie , les 10 août, 
29 octobre, 2, 1 1 , et 2$ novembre, et 9 
et 21 décembre. 4 tOoo bab. On trouve dans 
les environs des cristaux de roche et une 
source minérale. 

L'origine de cette ville remonte à une très- 
haute antiquité; d'abord l'une des principa- 
les villes des yocontii , elle devint sous Au- 
guste une importante colonie romaine, qui 
fut nommée Au^sta Dea ou Dca f ’ocontio^ 
rum. Elle fut dans la suite capitale du pays 
de Diois , et siège d'un évéché sufl'ragant de 
Valence; cet évéché fut réuni à celui de 
Valence en 1276. Dans le xvi'’ siècle, avant 
1 a révocation de l'édit de Nantes, les calvi- 
nistes y étaient en grand nombre et y possé- 
daient une université. 

DIÉ ( S^) , ville de France , dép. de Loir- 
et-Cber , arrond. et à 3 l. N. E. de Blois, 
cant. de Bracieux, sur la rive gauche de la 
Loire. Ôii y fabrique «les couvertures de eo- 
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ton, des molletons croisés, et du vinaigre. 

Au moyen de son petit port elle fait com- 
merce de graines , de vins , et d'eaux-de-vie. 

11 s'y tient des foires pour bestiaux et Blassc , 
le 24 avril elle 1*' décembre. i, 32 i hab. 

D 1 É(S‘.), ville de France. Koy. Dibt(S‘.). 

DIËBSFURT , village de Bavière, cercle 
du MaimSupérieur, présidial et à 2 I. S. de 
Kemnath, et è 7 1 . S. E. de Bayreuth, sur 
1 a rive droite de THiadnab. 11 y a 1 tréfilcrie, 

1 fabrique d'armes blanches, et 1 de glaces. 
277 bab. 

DIEBURG, ville du grand-duché de llcssc- 
Darmstadt , prov. de Starkenburg ; clief-Iieu 
de baill. domanial, sur la rive droite du 
Gernsprenz , à 2 1 . 3/4 E. N. E. de Darm- 
stadt. Elle est défendue par un chMcau-fort, 
résidence des comtes de Lcrchenfehl . 11 y a 
I église et I hôpital. 2,216 hab. 

Le baill. de Dieburg renferme 5,533 hab. 

DIEB/IG , village paroissial du duché 
d'Anhalt-Cûthen , baill. de Wulfcn , au mi- 
lieu des bois, sur la rive gauche de 1 a Taube, 
à 4 1 - 1/2 N. de Cùthen. 11 y a un chatcau 
ducal. 35 o hab. 

DIECZIN, ville de Bohème, rox- Trr- 

SCHEN. 

DIEDDE, ville de Sénégambic , roy. de 
Cayor, k 4 !• S. E. de Louis. 

DIEDESFELD, village de Bavière, cer- 
cle du Rhin, distr. et à 4 1 - 3/4 Spire, 
cant. et k 1/2 1 . S. de Ncustadt. 1,000 hab. 

DIEDITZ ou DIETITZ, bourg de Mo- 
ravie, cercle et à 6 1 . i /4 E. N. E. de 
Brünn , etk 3/4 de I.O.de Wischau. x ,260 bab. 

DIÈGE , rivière de France, dép. de U 
Corrèze. Elle prend sa source aux monta- 
gnes de Mille-Vaches , passe près d'Usscl , * 
et SC joint à la Dordogne, par la rive droite, 
au-dessous de Bort , après un cours d'envi- 
ron lo 1. , flottable pendant 4 h, depuis 
le confluent de la Sarronne , un peu au- 
dessous d'Ussel. Ce flottage n'a lieu qu'k 
bûches perdues, et on est obligé de les reti- 
rer de l'eau ii chaque digue de moulin, et «le 
les transporter à braa de l'autre côté de ces 
digues pour les remettre a flot. 

DIEGHEM, village des Pays-Bas, prov. 
du Brabant merid., arrond. et à 1 1 . 1/2 de 
Bruxelles, cant. et à 3/4 de 1 . de Woluwc- 
S^. -Étienne. Il y a 1 papeterie et 1 moulin a 
huile. 785 hab. 

DIEGO (S.), bas-fond sur la cÔte mérid. 
des États-Unis, entre Pensacola et le Mis- 
sissipi. La frégate espagnole commandée par 
don Andres d'ArrioU y fit naufrage en 1696. 
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DIEGO (S-), ville et port üu Mexique^ 
clans la NouTetle-CaUfomie , à i43 1. S. K. 
<lc Montc-Rc/, dans un pays inculte et sté> 
rilc. Lat. N. 3a® 4®^* Long. O. ii^® 9'. 
La ville, bâtie sur un terrain inégal, eatirré> 
guiière et incommode. Le port oiïirc un bon 
ancrage, et peut recevoir un grand nombre 
de navires; mais on ne peut s'j procurer 
que très-difficilement de l'eau et du bois. 
Cette ville a été fondée en 1709, et sa po- 
pulation ne s'élevait, en i8oa, qu'à i,56o 
iiabitans. 

U y a dans les environs quelques herba- 
ges où l’on fait paiti'c des bestiaux durant la 
saison pluvieuse; pendant l’été on est oblige 
de les envoyer 3 plus de 10 1. de l'établisse- 
ment. 

DIEGO ( S. ) , cap qui forme l'extrémité U 
plus orient, de la Terre du Feu , au N. O. 
du détroit de Le Maire. Lat. S. 54** 35'. 
Long. O. 67® ao'. 

DIEGO DE GU AMES (SAN), établisse- 
ment de Colombie , à 5a 1. S. E. de Popayan, 
sur la rive droite du Guames. 

DIEGO-GARCIA , groupe d'iles de l'océan 
Indien, yoy. Chacos. 

DIEGOHAMIREZ, Iles de l'archipel de 
Magellan, au S. de 1a Terre du Feu, à ao I. 
S. O. du cap Hora. L'existence de ces îles a 
été mise en doute. 

DIEGO -RAYS, petites îles de l'océan 
Indien, dans la partie mérid. de l'archipel 
des Maldives , sous l'équateur. On y trouve 
beaucoup de tortues. Ces iles ont été décou- 
vertes par les Portugais ; elles sont peu visi- 
tées. 

DïEGO-RUYS, Ile de l'océan Indien, yojr. 
é RonaicrB. 

DIEGO-SÜAREZ , baie sur la côte N. E. 
de Madagascar, à 6 I. S. E. du cap d'Ambre. 
I*at. S. la® ao'. Long. E. 47° 3o'. On y 
trouve beaucoup de tortues. 

DIEKIRCH , ville des Pays-Bas , prov. 
et è 6 1. N. de Luxembourg; chef-lieu d'ar- 
rond. et de cant. , sur U rive gauche de la 
Sure. Siège d'un tribunal de 1'*^ instance. 
Les maisons sont mal construites et d'un 
stylo gothique. On y fait un commerce assez 
considérable en drap , cuirs , pierres , et 
plùtre. Diekirch envoie un député aux étals 
de la province, a, 600 hab. Cette ville n'é- 
tait daus l'origine qu'un amas de chaumiè- 
res , que Jean , roi de Bohême et comte de 
Luxembourg , fit entourer de murs vers l'an 
1 3ao. 

L'arrond. de Diekirch sc divise en 5 cant. : 
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Clervâux , Diekirch, Osporen , Vianden , et 
Wiltz, et renferme 47*074 hab. 

DIÉLÉK.I , village de Perse, dans le Fars- 
istan , sur la rive gauche de la Zirra, et sur 
la route d'Aboucheher à Chiraz , à i3 I. N. 

N. E. de la première de ces villes , et à 3ô I. 

O. de la seconde. 11 y a dans les environs a 
sources à la surface desquelles on recueille 
de l'asphalte. 

DIELLY , DHELLl ou DILLY , ville sur 
la cùle sept, de l'ile de Timor , dans l'archi- 
pcl de la Sonde Lat. S. 8® 33'. Long. E. 
ia3® 10'. Siège d'une administration portu- 
gaise et résidence d'un gouverneur dépen- 
dant de Macao. Elle est grande et bien peu- 
plée, et défendue par un fort. 11 y a plusieurs 
églises. Le port est parfaitement abrité par 
une chaîne de rochers qui traversent la rade, 
et oc laissent entre eux que deux étroits pas- 
sages. Les Chinois en exportent des nids d'oi- 
seaux, de la cire, et du bois de sandal ; 
ils y importent du nankin, de la porcebine, 
du cuivre, et du fer. On y fait aussi un assez 
bon commerce avec Macao. 

DIEMEL ou DIMEL , rivière d'Allemagne, 
qui prend sa source sur la limite de la prin- 
cip. de Waldeck et de la prov. prussienne 
de Westphalîe , à 3 1. z/a O. N. O. de Cor- 
bach , coule d'abord dans U princip. de 
Waldcck , entre bientôt dans la prov. de 
Westphalîe qu'elle sépare sur un court es- 
pace de la princip. ci-dessus nommée, se 
rend ensuite dans la Hcsse-Électoralc , ou 
clic parcourt la partie N. O. du cercle d'Ilof- 
Geismar, et sc jette dans le Weser à Carls- 
bafen , après un cours d'environ 17 1. de 
rO. il l'E., et après avoir baigné les murs de 
Slatdberg, de Warburg, de Liebenau , de 
Trcndelburg, et d'HcIroersbausen. Ses bords 
sont fertiles, mais exposés à des inondations 
fréquentes. 

DIKMEN (STORE) , une des Iles F.eroc , 
dans la mer du Nord , entre Sandoc et Su* 
deriie. Elle a 3/4 de 1. de long sur i/a 1. de 
large. 

Près et au S. E. de cette île, il y en a une 
autre pins petite nommée Dicmen. 

DIÉMEN (TERRE DE) , île considérable 
du Grand Océan austral, au S. E. de la 
Nouvelle-Hollande , dont elle est séparée par 
le détroit de Bass , entre 4<>° 4^' 
de lat. S., cl entre i4a° aa' et 14G" 5' de 
long. £. Elle a la forme d'un quadranglc ir- 
régulier ; sa longueur est de 63 1. du N. <)o 
S., c'csl-à-dirc depuis le Port-Dalrymplc 
jusqu'au cap Sud, et sa moyenne largeur, 
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(le TE. à rO., (le 5a à 53 1. Scs côtes, prin- 
cipalement au N. E. , au S. K., et au N. O., 
sont parsemées de petites Mes, et possèdent 
d'exceUeiis ports : les principaux sont ceux 
du Derwent , de Port-Dalrymplc, du Grand- 
Cygne , et de Macquaric. Parmi les caps qui 
s'y élèvent, on remarque surtout le cap Sud, 
le cap Sud-Ouest, et le cap Grim; ce der- 
nier forme l'extrémité N. O. de l'ile. Au S. 
E. se trouve la baie des Tempêtes, compre- 
nant celle de l'Aventure , et vers l'O. , le 
canal d'Entrecasteaux , l'un des plus beaux 
havres du monde. Les principales rivières 
qui l'arrosent sont le Derwent , qui se jette 
au S. E. dans la baie des Tempêtes, et le 
Tamar , qui se rend dans le détroit de Bass , 
sur la côte sept., et forme à son embouchure 
le Port-Dalrymplc : ces deux rivières reçoi- 
vent les eaux de plusieurs autres qui arrosent 
nie dans différentes directions. Le seul lac 
considérable qu'il y ait occupe à peu près le 
centre de l'ile, et peut avoir 5 1. de long. La 
surface de cette ilc e^t entrecoupée de plu- 
sieurs chaînes de montagnes séparées par de 
grandes et fertiles vallées ; quelques-unes de 
ces montagnes offrent des pics assez élevés : 
celui de la montagne de la Table a 6Co toi- 
ses au-dessus du niveau de la mer, et celui 
de la montagne du Cap, 55a toises; la pre- 
mière conserve la neige pendant près de 8 
mois. A TE. de Tamar, le Ben-Lomon et le 
pic de Tasman sont aussi très-élevés , mais la 
hauteur n'en est pas déterminée; dans la par- 
tie N. O. il y a une haute montagne et une 
chaîne de collines nommées collines d'Asbes- 
tes , à cause de l'abondance de cette substance 
minérale qui s'y trouve ; dans la partie S. O. 
de cette ilc , il règne une autre chaîne de 
montagnes nommée montagnes de l'Ouest , 
dont les pics s'élèvent à plus de 5oo toises. 
Le climat parait tempéré ; il est néanmoins 
très-variable. Les vents du nord-ouest y amè- 
nent quelquefois l'air bnilant de la Nouvelle- 
Hollande, et le vent du sud est souvent froid 
et orageux; en général l'air est salubre dans 
toutes les saisons , et la température extrém(ï- 
ment favorable à toutes les productions de la 
terre. La côte sept, de cette ilc parait aride; 
cependant lesenvirons dePort-Dalrymple sont 
couverts de beaux arbres et de riches prairies, 
et au S. et a l'E. la végétation est très-forte et 
indique un sol très-fertile. Les principales 
productions sont le froment d'une belle qua- 
lité , l'orge , l'avoine , et presque tous les lé- 
gumes et beaucoup de fruiU de l'Europe ; le 
climat ne permet pas de cultiver la vigne avec 
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succès, mais les pâturages y sont eicellens. 
Les montagnes sont couvertes d'épaisses forêts 
qui offrent des arbres d'une grosseur cl d'une 
hauteur surprenantes : les leptospermes , ail- 
leurs arbrisseaux, y sont de grands arbres ; le 
cyprès , le pin , et quelques au 1res arbrc.s four- 
nissent du bois propre à la charpente : on y 
trouve aussi l'cucalypte réiiniJerCf qui donne 
une gomme fîne et rougeâtre , et plusieurs 
plantes utiles , entre autres le plantaff^ tri- 
ciapidata bon à manger , et qui est l'une des 
plus intéressantes de cette ile. Tous les ani- 
maux domestiques d'Europe s'y acclimatent 
facilement ; quant aux animaux sauvages , les 
plus nombreux sont les kangarous , une sorte 
d'opossum, espèce d'hyène très-dangereuse, 
dont 1a hauteur est de 8 à 9 pieds, le vom- 
bas, l'écureuil, et le rat kangarou ; les pho- 
ques de l'espèce appelée phoca monachus fré- 
quentent les côtes en assez grand nombre. 
Parmi les oiseaux on remarque l'emou , qui 
se rapproche de l’autruche par la forme , l'ai- 
gle d'une grandeur considérable, le pélican, 
et une nouvelle espèce de perruche du cap 
Diéroen ; le cygne noir, dont l'existence avait 
paru long-temps fabuleuse , se voit en grand 
nombre dans les lacs cl les rivières. Les pro- 
ductions minéralogiques sont le fer, qui s'y 
trouve en abondance , le cuivre , l'alun , l'ar- 
doise , le marbre, le jaspe, l'asbcste, une 
grande variété de pétrifications curieuses, et 
le sel , qu'on tire de différens petits lacs salés. 

Les indigènes sont très-disséminés dans 
l'ile ; ils ofl'rcnt , par leur conformation phy- 
sique , une plus grande ressemblance avec 
la race nègre qu'avec les indigènes de la 
Nouvelle-Hollande : ils ont les cheveux lai- 
neux et les traits extrêmement marqués; leur 
peau n'est pas d’un noir très-foncé, mais 
pour la rendre plus noire ils se frottent d'une 
graisse préparée avec du charbon pulvérisé , 
et par dessus cela ils se tatouent avec beau- 
coup de symétrie. Du reste , ils ont la tète 
grosse et longue , les épaules larges, le ventre 
proéminent , les cuisses charnues , les bras 
et les jambes grêles ; ils se laissent croître la 
barbe , et les deux sexes vont également nus 
ou couverts d'une peau de kangarou. Quel- 
ques familles habitent dans dos huttes fabri- 
quées avec (les écorces ; d'autres se conten- 
tent de se retirer , pendant la nuit , dans 
des troncs d'arbres, ils se nourrissent assez 
généralement de racines et de coquillages; 
ils n'en sont pas moins robustes et hardis , 
mais francs , vifs, et affables pour les étran- 
gers. Us n'ont pour armes que de courtes 







D I E P 



424 D I É M 

aauliei et des lances de 16 à x8 pieds de 
long ; ils savent se fabriquer des canots de 
8^9 pieds de longueur arec de Técorce en> 
trclacéc de roseaux ; ils font aussi d*asscz 
jolies corbeilles d'une forme bizarre. Ces 
peuples paraissent vivre dans une parfaite 
indépendance et n'avoir aucun chef : les en- 
fans sont très-attachés à leurs parens, et les 
femmes très-soumises à leurs maris ; on ignore 
s'ils SC permettent la polygamie. On n'a re- 
marqué parmi eux aucune trace de religion ; 
ils ont la coutume de brûler leurs morts et 
d'en déposer les cendres en terre. 

Cette ile fut decouverte en par Abel 
Janson Tasman , célèbre navigateur hollan- 
dais , qui l'appela Terre de Diémen , du 
nom du gouverneur de Batavia à cette épo- 
que. Marion Dufresne y mouilla en 1773, et 
le capitaine Fourneaux l'annce suivante; les 
capitaines Cook et Bligh la visitèrent, l'un 
en 1776 et l'autre en 1793; et l'expéditioD 
française envoyée à la recherche de Lapé- 
rousc en 1783 , en c.\plora la cûte , que l’on 
croyait être la partie la plus méridionale de 
la Nouvelle-Hollande. Quelque temps après, 
Basa, chirurgien à bord du vaisseau anglais 
le Refiaine , découvrit le détroit qui porte 
son nom , et constata que cette terre était 
une ile. En 1799, le capitaine Flinders en 
fit le tour , et cil 1800 et 1801 , les capitai- 
nes d'Entrecasteaux et Freycinet firent con- 
naître , dans le plus grand détail , une grande 
partie de ses côtes. 

Les Anglais se sont établis dans cette Üc 
depuis 1804, et l'ontdivisée en deux comtés : 
la partie septentrionale a reçu le nom de 
Cornouailles, et la partie mérid. celui de 
Buckingham ; Georges-town ou Port-Dalrym- 
ple est le chef-lieu du i**’ comté , et Hobart- 
town, sur le Derwent, est le chef-lieu du 
second. 

En 1819 on comptait , dans celte colonie , 
3,340 hectares de terre en culture, 378 che- 
vaux , 34*700 bêtes a cornes, et 170,390 
moutons. L'exportation consiste en gros et 
menu bétail , laine , farine , salaisons, poisson 
sec, cuirs , suif, soude, tan, madriei*s, et huile 
de baleine et de phoque. Les principaux 
marchés ouverts aux colons sont l’Anglc- 
leiTC , le Cap-de-Bonne-Espérance et les 
Indes orientales ; on envoie aussi des provi- 
sions considérables de viande de boucherie , 
de blé et de pommes de terre à Port-Jackson. 

En 1819, la pop. européenne de la Terre 
de Diémen était de 4*367 individus ; en i8ao, 
elle s'élevait à 6,1 j8 , et en i8ai à 7 ,î 85 ; 



elle 8C compose de colons dont la position 
est encore peu satisfaisante, de plusictirs 
émigrés européens qui vivent misérablement , 
d'uii petit nombre de marchands, et de con- 
damnés , dont les uns travaillent chez les co- 
lons , et les autres sont employés aux travaux 
du génie. En général , la misère est grande 
dans cette colonie , et les forfaits qui en sont 
la suite y sont fréquens. 

DIÉMEN , cap sur la côte sept, de la Nou- 
velle-Hollande ; il forme l'extrémité N. O. de 
la terre d'Arnhcm et l'extrémité N. E. de 
celle de Wilt. Lal. S. ii® 5 '. Long. E. 137“ 5 o'. 

DIÉMEN, baie formée sur la côte sept, 
de la Nouvelle-Hollande, à TE. du cap de 
son nom ,1 dans la terre d'Ambem. Son en- 
trée est très-resserrée , et par 1 i 5 ' de Ut. 
S. et 138° 4 ^' long. E. Cette baie est bor- 
dée de montagnes. 

DIÉMEN (DÉTROIT DE), dans l'empire 
du Japon, entre Vile de Kiu-siu au N., et 
celles de Tanega-sima et Jakuno-sima, au 
S.; il a , ilans l'endroit le plus étroit, une 
largeur de 7 1., et ton milieu se trouve par 
3 o'* âo' de lat. N. et 138° 30' de long. E. 

DIEMEN , village des Pays-Bas, prov. de 
la Hollande sept., arrond. et à 1 I. i /3 S. E. 
d'Amsterdam, dans un site fort agréable, 
sur le Zuiderxéc. Dans la belle saison les ha- 
bitant d'.Xmsterdara viennent s'y divertir. 
800 hab. 

DIEMERINGEN, village deFrance. Ko/. 
TnnixBiirGEN. 

DIENAY, village de France, dép. de U 
Côte-d'Or, arrond. et à 5 1 . i /4 N. de Dijon, 
cant. et è 3/4 de I. O. d'Is-sur-Tille. 11 y a 
I forge et i fourneau pour du fer commun. 
193 hab. 

DIENNE, village de France, dép. do 
Cantal , arrond., cant. et à t 1 . a /3 N. O. de 
Mural, et à 8 1 . i /4 N. E. d'Aurillac , sur 
la rive gauche de U Rue. 1*768 hab. 

DIENVILLE, bourg de France,*'dép. de 
l'Aube, arrond. et à 5 1 . N. O. de Bar-sor- 
Aubc, et à 7 1 . 3/3 E. de Troyes , cant. de 
Briennc-le-Chaleau , sur l'Aubc. il y a des 
fabriques de salpêtre, de toiles, et de bon- 
neterie. U s'y tient des foires pour chevaux, 
besliau.x , chanvre , et laine , les la janvier, 
9 septembre , et 3 o octobre , le lundi de 
Carême , et le vendredi avant la Pentecôte. 

1 ,300 hab. 

DIEP, baie sur la côte sept, de file de 
S*. Diristoplie, quartier de Cabus-Terre. Lat. 
N. 17*^ 3 o'. Long. O. 65 ® 8' 3 o". Un village 
du mémo nom est situé sur ses bords. 
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DIËPENAU, bourg du roy. et du gouv. 
de Hanovre, comté de Hoya; cbefdieu de 
baill., à 7 1 . S. E. de DiepboU, et à 1 1 I. i/a 
S. S. O. de Ho^ra. 4^3 hab. 

Le baill. de Diepenau renferme a, 3 oo hab. 

DIEPËNBEEK. , bourg des Pays- Bai , prov. 
de Limbourg, arrond. et à 4 L i/s O. N. O. 
de Macstricht, caot. de Bilscn. a,ia 3 hab. 

DIEPENIIEIM, ville des Pays-Bas, prov. 
d'Over-Yssel , arrond. et à 4 1 - i /4 S. S. O. 
d'Almelo, cant. de Goor. i,aoo hab. 

DIEPEPiVEEN, village des Pays-Bas, 
prov. d’Ovcr-Yssel , à 6 1 . de /wollc, arrond., 
cant. et à 1 I. de Devenler. a ,383 hab. 

DIEPHOL 2 , comté du roy. et du gour. 
de Hanovre, borné au N. et à TE. par le 
comte de Hoya , au S. par le roy. de Finisse , 
et à rO. par la prov. d'Osnabrück et le 
grand-duché d'Oldenbourg. 11 a lo 1 . de long 
du N. au S., et 4 à 5 1 . de large de TE. à l'O. 
Sa superficie est d'environ 3 G 1 ., et sa pop. 
de 1 1 ,8i 1 hab. Au S., il y a quelques mon- 
tagnes , parmi lesquelles le Lemfordcrberg 
est la plus remarquable. La Hunte est la ri- 
vière la plus considérable ) dans la partie S. 

# O, est le lac Dümroer. Le sol n'est en géné- 
ral qu'une vaste plaine coupée de landes et 
« de marécages; on cultive dans quelques en- 
droits du chanvre et du lin ; près du lac 
Hùmmcr il y a de bons pâturages où l'on 
élève beaucoup de bestiaux qu'on exporte en 
Hollande. On y fabrique de la toile. 

Ce comté se divise en deux baill. ; le chef- 
lieu porte le même nom. 

DIEPHOLZ , ville du roy. de Hanovre , 
gouv. et à ai 1 . O. Pi. O. de la ville de ce 
nom, et à la 1 . i/a S. O. de Hoya; chef- 
lieu de comté et de baill., sur la Hunte. Lai. 
N. 5 a° 36 ' 3 o". Long. E. 6“ o' 46 ". Elle a 
1 château et quelques manufactures d'étofles 
de laine , de toile commune , et de lin. i, 55 o 
habitans. 

Le baill. de Diepholz renferme 8 , 65 o hab. 

DIEPPE, ville et port de France, dépar- 
tement de la Setoe-lnférieure ; chef-lieu 
d’arrondissement et de canton, sur la Man- 
che , à l'embouchure de rArques,à lal. i /4 
N. O. de Rouen , et à 34 1 . Pi. de Paris. Lat, 
PI. 49 ® 55 ' 34". Long. O. 1“ i 5 ' 3 i". Siège 
de tribunaux de 1'* instance et de commerce, 
et d'un sous*commissariat de marine ; il y a 
1 conservation des hypothèques , 1 direction 
des contributions indirectes , 1 bourse et 1 
cliambre de commerce. Dieppe est défendue 
par une citadelle et par plusieurs autres for- 
Ulications du c 6 té de la mer , et par un ebâ- 
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teau-fort du côté de terre. Elle est awez bien 
bâtie , et les rues sont régulières : la grande 
rue a plus d'i/4 de 1. de long, et plusieurs 
maisons en sont remarquables. U y a 6 
places publiques et 68 fontaines alimentées 
par un aqueduc taillé dans le roc sur un es- 
pace de plus d'i 1., de belles promenades , et 
1 beau pont en pierre de 7 arches ; l'église 
de S*. Jacques est surmontée d'un clocher, 
d'où l’on découvre les côtes d'Angleterre. 
Cette ville a 1 temple protestant , i collège 
communal avec bibliothèque de 3 , 000 vo- 
lumes , t école de navigation , a hôpitaux , 

I caserne d'infanterie , et 1 salle de spectacle. 

Le port est sûr, mais l'entrée en est étroite , 

et il n'a que 18 pieds de profondeur à marée 
haute : il peut recevoir aoo bâtimeus de 60 
â ^00 tonneaux , et autant de bateaux de pè- 
che ; on admire ses deux belles jetées. L'éta- 
blissement de la marée est à 10 heures * 3 o 
minutes. Dieppe a des fabriques de tonnelle- 
rie pour les salaisons, des raflinerics de su- 
cre , des corderies, et des chantiers de cons- 
truction pour des bâtimens de commerce ; on 
y travaille parfaitement la corne et Tivoire. 
La fabrication de la dentelle y était peu con- 
sidérable depuis quelque temps ; on vient d'y 
établir une école-manufacture de dentelles 
qui donnera de l'activité à celte branche d’in- 
dustrie. La pêche sur les côtes est très-ac- 
tive , et cette ville approvisionne en grande 
partie la capitale de poisson frais. On y arme 
pour la pèche de 1 a morue au banc de Terre- 
Neuve; les produits de celle du maquereau 
et du hareng y sont aussi très-considérables. 

II y a un entrepôt de sel et de denrées colo- 
niales. Le commerce maritime de Dieppe est 
très-étenda , et emploie plus de 80 navires. 
Il s'y tient 1 foire de 8 jours le 16 août, 1 
de i 5 jours le 1*' décembre, et 3 marchés 
par semaine. Cette ville a un établissement 
de bains de mer commode, qui attire beau- 
coup d'étrangers dans la belle saison. C'est la 
patrie de plusieurs hommes célèbres , entre 
autres de Jean Pecquet, savant médecin, à 
qui l'on doit la découverte du canal thoraci- 
que , auquel on a donné son nom , cl de Bru- 
zen de La Martiniérc, auteur d'un diction- 
naire géographique. ao,ooo hab. Le gouver- 
nement a le projctd'établir une communication 
entre Dieppe et Paris , au moyen d'un canal 
navigable. 

Dieppe n'est pas ancienne : elle doit son 
origine à des pécheurs; dans le xiv' siècle, 
elle était déjà célèbre par son industrie et 
son commerce- Apres avoir été plusieurs fois 
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le théâtre de guerres sanglantes , clic fut preS' 
que réduite en cendres eu 1694 par les Ân* 
glats ; c'est sous ses murs que s'est donnée la 
bataille d' Arques où Henri iv Tainqiiit le duc 
de Mayenne. On doit ù rinfatigablc activité 
des habilaus de cette ville la découverte du 
Canada; ce sont les premiers Français qui 
ont bâti des forts sur les côtes d'Afrique, où 
ils ont fait un commerce considérable. 

L'arroiul. de Dieppe est divisé en 8cant. ; 
Basqiieville , Bcllencombrc , Dieppe , Knvcr> 
meu, Eu, Lougucvillc, OflranTillc , etTotes; 
il contient io()«ii9hab. 

DIEPPEDALLË, hameau de France, dép. 
de la Scinc-lnfcrieurc , arrond. et à i 1 . 

S. O. de Ilouen , caiit. de Maromme, com- 
mune de Cautcleu , sur la rive droite de la 
Seine. On y épure la craie , et on l'envoie 
dans le commerce sous la forme de petits 
pains. 

DIER (S^), village de France, dép. du 
Puy-de-Dôme, arrond. et à 7 1 . i/a £. S. E. 
de Clermont-Ferrand , chef-lieu de cant. 11 
s'y tient des foires pour bestiaux , toile com- 
iiuinc, mercerie, fil et denrées, le 4 mai, 
le 3 novembre, et le lundi de la Passion. 

1 ,280 hab. 

DIER , cant. de Nigritic, dan» les mon- 
tagnes du Kordofan, ù environ ao 1 . S. d'I- 
béit. Méhémet « Ikrg , oflicicr du vice -roi 
d'Égypte, y a fait, en i8a4, deux incursions 
sans avoir pu en subjuguer les babitaiis. 

DiERDORF , ville des États Prussiens , 
prov. du bas-Rhin, régence et à 5 1 . N. 
K. de Coblcnlz , cercle de Neuwied , à 3 1 . 
l/a S. d'Altenkirchen , sur le Wicdbacli, 
dans une conti'éc fertile. Siège de collèges 
seigneuriaux. Elle a t beau château, 1 église 
catholique cl i luthérienne, i hôpital, des 
fabriques de drap et de toile , et des tanne- 
ries. i, 3 oo bah. Ou cultive 1 a vigne sur son 
territoire. 

DIEREN , village des Pays-Bas , prov. de 
Giicidre, arrond . et à 3 1 . 1 /a d' Arnhem , cant . 
et à a 1 . 1/4 de Yelp. 

DIERMEN , village des Bays Bas, prov. de 
Gueldre, arrond. et à 10 1 . d'Amhem, cant. 
et â l/a I. de Nykcrk. 

DlER?iSTELN, ville de l'archiducbé d'Au- 
triche , pays au-dessous de l'Eiis , cercle su- 
périeur du Maiihartsbcrg , sur la rive gauche 
du Danube, à 1 1. 1/4 O- de Krems, et à 5 I. 
S. E. de Saint-Polten. Il y a i château et 1 
fabrique de porcelaine. 4 ^^ hab. On trouve 
dans les environs 1 mine de plomb et des car- 
rières de pierres meulières. 11 existe, près de 



cette ville, les ruines du château dans lequel 
Richard -Cœur -de -Lion fut enfermé, à son 
retour de Palestine , eu 1 194 1 P*r Léopold , 
duc d'Autriche. 

DIERSHEIM , village paroissial du grand- 
duché de Bade , cercle du Kinzig , baill. de 
Rliein-DischofTshcim , prés de la rive droite 
du Rhin , à 3 I. N. E. de Strasbourg, cl à 
4 I l/a N. d'Oflfenbourg. 700 hab. En 1797» 
les Autrichiens y furent battus par les Fran- 
çais 

DIESDACH, village de Suisse, cant. et 
â 3 I. 3 / 4 S. E. de Berne, baill. de Konolfin- 
gen , dans une vallée fertile et bien arrosée, 
près du confluent du Kiesen et du Diesbach. 

11 a une très-belle apparence. On y fabrique 
du drap, et U y a des filatures; on y fait 
aussi commerce de grains. La paroisse rea- 
ferme 4174'*^ ruines de l'an- 

cien château de Diessenberg , près de la 
haute montagne de Falkcnfluh qui domine 1 a 
vallée. 

DI ESSEN, village des Pays-Bas, prov. du 
Brabant sept., à C 1 . de Bois-lc-Duc , aiTonJ. 
et à 5 1 . de Eindhovcii, cant. et à i/a 1 . de 
llcJvarenbcek. 894 hab. ^ 

DI ESSEN , bourg de Bavière , cercle de 
risar, présidial cl à 4 - 1 - i/a S. E. de Lauds- * 
berg , et à 9 1 . S. O. de ^Munich , sur le bord 
S. O. du lac Ammcr. On y remarque l’église 
paroissiale, une des plus Imites delà Bavière, 
il y a des fabriques de poterie. 1,000 hab. 

DIESSENHOFEN , ville de Suisse, cant. 
de jriiurgovie , chef-lieu de bailliage et de 
cercle ; sur la rive gauche du Rhin , que l'on 
y traverse sur un pont couvert; dans un ter- 
ritoire fertile ; à I 1 . 3/4 E. de SchafThouse , 
et à 4 1 . N. O. de Frauenfcld. Lat. N. 4 "® 4 ‘* 
37". Long. E. 6® 25 ' 18". Elle est bien bâtie, 
et les rues en sont larges; il y a 1 église com- 
mune aux protestans et aux catholiques, et 
quelques tanneries. Cette ville passe pour U 
principale du canton; il s'y tient 8 marches 
par an pour bestiaux. 1 ,aoo hab. , dont t ,000 
proleslans. Près et à l’O. se trouve le cou- 
vent de Catliarinentlial , et un peu plus loin 
celui de Paradios. 

Eu 1178, le comte Hartmann de Kybourg 
entoura de murs les fermes isolées qui occu- 
paient le sol de Diessenhofen. Les confédérés 
firent le siège de cette ville en 1460 , et s’en 
emparèrent après avoir livré plusieurs com- 
bals aux Autrichiens. Depuis elle a fait partie 
du bailliage de Thurgovic , qui a été érigé 
en canton en 1798. Diessciihoicn a beaucoup 
soufTcrt des combats sanglans que les Fran- 
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çais , et les Autrichiens réunis aux Russes, se 
livrèrent en 1799 ; le pont couvert sur le 
Rhin fut brûlé à cette époque, mais recons- 
truit flepuis. 

Le bailliage He Diessenbofen renferme 5 
communes et a, 616 linb. 11 est très-bien cul- 
tive et a (le riches vignobles. 

DIEST, ville des Pays-Bas , prov. du Bra- 
bant mi^rid. , arrond. et à 6 1 . N. E. de Lou- 
vain; chef-lieu de eant., au confluent du 
Denier et du Bever. Elle a une vieille en- 
ceinte d*i I. de tour, dont une grande partie 
est en jardins et en terrains cultivés. Elle 
possède I collège, -des filatures de coton et 
de laine , des fabriques de bas , de ]>oterie de 
terre , d’imilc de colza; des brassenes renoni- 
mees , et des distilleries d*eau-de-vic degrain. 
Il s*y tient une grande foire pour les che- 
vaux. Diest envoie j députés aux étals de In 
province, 0,ioo hab. 

Celle ville fut prise en 1705 sur les Fran- 
çais, par Marlborough; ceux-ci la reprirent 
la même année et la démantelèrent. 

DIETENDÜRF (ALT,) village du duché 
de SaxcoCollia , princlp. et à 31 . i/a E. S. E. 
de Gotha , baill. d'Ichtersbausen , sur la rive 
gauche de rApfclstcdt. 11 y a des fabriques de 
soieries, d*étoflcs de coton et de laine, de bas, 
de chapeaux , de papier de dilTéreiitcs cou- 
leurs, et de cire à cacheter; des dislillcries 
de liqueurs, etc. 1^0 hab. A une petite dis- 
tance. se trouve Meu-Dîctciidorf ou Gnaden- 
thal , colonie des frères moraves , sur l'Ap- 
fclstcdt, où Ton fabrique des lainages, des 
étoffes de coton , des bas , de la cire à cache- 
ter, du papier, du savon; cette colonie pos- 
sède aussi des imprimeries sur flanelle et de 
belles teintureries, ^'xo hab. 

DIETENHEIM , ville de Wurtemberg , 
cercle du Danube , baill. et à 4 1 - S- E. de 
W'iblingcn , et à 6 1 . ^ . E. de Bilnuach ; chef- 
lieu de la baronnie des comtes Fugger-Die- 
teiiheim, sur la rive gauche de rillcr. i,i4^ 
hab. L'ancien château de firandenbourg est 
dans les environs. 

La baronnie dcDictenheim a a 1 . 1/2 car- 
rées , et renferme 5 villages , 3 fermes , et 

3.000 hab. , catholiques. 

D 1 ETERSK. 1 RCHEN, village de Bavière, 

cercle de la Rcgen, présidial et à 1 1 . 1/4 
£. de Ncunbourg-Vordemwalde , et à 11 1 . 
1/3 N. N. E. de Ratisbonne. 11 y a 1 forge. 

1.000 hab. 

DIETFURT, ville de Bavière, cercle de 
la Regcn , présidial et à 3 1 . N. O.deRieden- 
burg, et à 7 1 . 1/3 O. de Ratisbonne, dans 
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une belle vallée, sur la rive gauche de l'Alt- 
mühl. 800 hab. En 1703 , les Autrichiens 
remportèrent, près de celte ville, une vic- 
toire sur les Bavarois. 

DIKTIGHP^IM , village paroissial du grand- 
duché de Bade, cercle de Main-ct-Tauber , 
bail], et à 1 /3 de 1. S. de BisebofTsheim , et à 
4 1. S. E. ae Wertheim, sur la rive gauche 
du Tauber. 995 hab. Ce village fait partie 
des possessions du prince de Salm-Kraii- 
theim. 

DIETIKON, village de Suisse, canton, 
baill. et à a I. i/3 0. N. O. de Zurich , sur 
la Reppisch , près de son confluent avec la 
Lioimat , et sur la limite nccid. du canton. Il 
a I église commune aux catholiques et aux 
protestans. 1,100 liab. 11 appartenait autre- 
fois au couvent de Wettingen , et était ad- 
ministré par le bailli de Baden ; en i8o3, 
il fut réuni au canton de Zurich. En 1799, 
il soufFrit beaucoup des combats que les 
Français et les Russes sc livrèrent dans les 
environs. 

DIETLINGEN, villagedu grand-duché de 
Bade, cercle de Mui^-et-Pfinz , baill. et à t 
I. l/a O. de Pforzhcim, et à 4 1- >/3 S. E. de 
Carlsnihe. 1,100 hab. Il y a dans les envi- 
rons des carrières de beau marbre veiné, et 
des vignes qui donnent de très-bon vin. 

DlKTMAPiSRlED, bourg de Bavière, cer- 
cle du Danube supérieur, présidial et à il. 
3;4 S. E. de Grbnenbach. Il t'y tient un mar- 
ché considérable pourles chevaux, i, 300 hab. 

DIETTl^G, ville de Bavière, Tit- 

TI9C. 

DIEU , lie de France , dans l'Atlantique , 
dép. de la Vendée , arrond. et à 10 I. N. O. 
des SaLlcs-d’Olonne, dont elle forme un can- 
ton , à 4 1. i/a du continent, et à 6 1. S. 0. 
de l'ilc de Noirmouticr. Elle a une longueur 
de 3 1. , une largeur d'i 1., et une superficie 
de 3 L La côte de 1*0. est escarpée , inacces- 
sible , formée de rochers énormes qui ont en- 
viron i3 toises au-dessus de la surface de la 
mer. La côte orient., au contraire, est unie, 
basse, sablonneuse • et a à peine l'élévation 
nécessaire pour contenir 1 a mer ; des rochers 
peu élevés la divisent en plusieurs anses qui 
permettent partout un abordage sûr et facile 
aux petits batimens. L'ile entière n'est qu'un 
vaste rocher dont la surface irrégulière est 
couverte d'une couche de terre végétale , sa- 
blonneuse et peu fertile; et dont l'épaisseur, 
de 3 mètres dans les lieux les plus bas, va 
toujours en diminuant sur les hauteurs , 011 
l'on voit souvent le roc a découvert ; le noyau 
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de rUe tsi de granit. La moitié seulement des 
terres est cultivée; le reste est couvert de 
bruyères où paissent quelques bestiaux. On y 
a établi des batteries formidables et un fort. 
L’ilc Dieu a sur la cdte orient, un bon port 
de marée , et tous les babitans y vivent de 
la pèche. 3,aSo hab. 

Cette ile ne renferme qu*un bourg, qui 
porte le même nom , et est le chef-lieu du 
canton. Elle fut prise en 1795 par les An- 
glais, qui la restituèrent presque aussitôt. 

DIEÜE, village de France, dép. de la 
Meuse, arrond. , cant. et à a 1. 1/4 S. de 
Verdun, et à 8 I. 3/4 N. N. E. de Dar-le- 
Ouc, sur la rive droite de la Meuse. 11 y a 
3 papeteries où l'on fabrique du carton. 5o4 
babitans. 

DIEU-LE-FIT, viUe de France, dép. de 
la Drôme , arrond. et à 5 1. 3'4 E* de Mon- 
tclimart, cl à 10 l. i/a $. S. E. de Valence; 
cbef-licu de cant. , au confluent de l'Abron 
et du Faux , au milieu de montagnes. Siège 
d*une église consistoriale. L'industrie et le 
commerce rendent cette ville une des plus 
riches et des plus intéressantes du départe- 
meut; elle possède des fabriques de drap, 
de molleton , de flanelle , de cadis et de serge ; 
de belles mécaniques moderaes pour la fila- 
ture du coton et pour l’ouvraison de la soie 
en organsin et en trame , des poteries renom- 
mées, des mégisseries , et des verreries. 11 
s'y tient des foires pour chevaux , mulets , bes- 
tiaux , laines, soies grèges, chanvre, huile, 
grains, rouennerie, mousseline, mercerie, 
clouterie, quincaillerie, et taillanderie, les 
3 février, 3 mars, a 3 avril, 6 juin , 17 juil- 
let , 1 3 août , 9 septembre , a 1 octobre , ao no- 
vembre , et i3 décembre. 3,989 hab. 

Le territoire renferme trois sources miné- 
rales ; à I 1. N. E. de la ville, il y a une grotte 
extrêmement curieuse, connue sous le nom 
de Tom-Jones. 

DIECLIVOL , village de France , dép. de 
la Gironde, arroud. et à 3 I. i/a N. £. de 
La Rcole, et à i3 1. E. S. E. de Bordeaux, 
cant. de Monségur. i,o3obab. 

DIEULOUARD, bourg de France, dép. 
de la Meurthe, arrond. et à 4 1- N. N - O. de 
Nancy, cant. de Pont-à-Mousson. C'était an- 
ciennement une ville et une place forte. 11 y 
a une belle brasserie. 9a3 hab. On a trouvé 
dans les environs beaucoup de médailles ro- 
maines. 

DlElIPART , village des Pays-Bas , prov. , 
arrond. et à 4 f cant. 

«le LoiJvfigné , sur la rive gauche de l'Ay- 
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wailles. U y a des usines ù fer à hauts four- 
neaux. 

DIEUZE, Dicxm Paoi , ville de France, 
dép. de la Meurthe, arroud. et à 3 1. f/a E. 
de Ch&teau-Salins ; chef-lieu de canton , sur 
la rive droite de la Seille, et sur la rive gau- 
che du Spin, dont les eaux alimentent le ca- 
nal des ^lines , qui commence sous les murs 
de cette ville. Elle a a hôpitaux, des fabri- 
ques de toile, de chapeaux, de bas, et de 
soude cristallisée. Il y a une source salée qui 
fournit 16 livres de sel sur 100 livres d'eau. 
11 s'y tient une foire le i'*’ de chaque nsols, 
pour mercerie , épicerie , draperie , bijouterie, 
chapellerie , souliers, etiustrumens aratoires. 
3,800 hab. 

Dieuze est une très-ancienne ville; du temps 
des Romains, elle était regardée comme un 
poste militaire important, à cause de sa po- 
sition entre Metz et Strasbourg. 

Les environs sont fertiles en grains , bois, 
et vin de médiocre qualité. 

DIEVEN , village des Pays-Bas , prov. de 
Drentlie, arrond. et à 6 1. d'Assen, cant. et 
à 5 1. de Meppel. 84a hab. 

DIEY (S^), ville de France, dép. des 
Vosges , chef-lieu d'arrond. et de canton , 
sur la Meurthe, dans un vallon très-agréa- 
ble, à 9 1. E. N. E. d'Épinal. Siège d'un 
évéché suflragant de Besançon , dont le dép. 
des Vosges forme le diocèse, et d'un Lriha- 
nal de t'* instance. 11 y a une conservation 
des hypothèques et une direction des contri- 
butions indirectes. Elle est entourée d'une 
vieille muraille, et a un college communal, 
une bibliothèque de 7,000 volumes, des fa- 
briques de calicot , de toiles de colon , de 
mouchoirs, de bas, et de potasse, une fila- 
ture de coton, et des tanneries. On y fait 
commerce de grain», de bois , de bestiaux, 
(le fer, et de quincaillerie. U s'y tient des 
foires le a* mardi de chaque mois pour grains 
et bestiaux. 6,8a3 hab. 

Il y a dans les environs des eaux minéra- 
les, et plusieurs mines de cuivre cl de fer, 
dont l’exploitation a été abandonnée. 

L'arrond. de Saint-Dicy est divisé en 9 can- 
tons : Brouvolieure , Corcieux , Saint-Diey , 
Fraisse , Gérard mer , Raon-l'Étape , Saalcs, 
SchirmeeV, et Sénones. 94)4^^ 

DIEZ • ville du duché et à a 1* i/a N. E. 
de Nass.iu , cbef-lico de bailliage, dans une 
plaine fertile , sur la rive gauche de la Lalm. 
({u'on y traverse sur un pont. Résidence d'un 
bailli. Elle sc divise en vieille et iiouvello , 
et est bien bâtie Elle a a église.s , 1 iKNjoLal, 
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1 maî»on de force, et i piipctenc. On y a 
établi I école pour le perfectionnement de la 
culture des fruits, qui, avec les grains, font 
les principaux articles du commerce. a,ioo 
liab. Le château d'Oranicnstein , résidence 
des ducs de Nassau, est à i i. de cette ville. 

Le bailliage de Diez renferme a villes, 38 
villages ou hameaux, et 11,675 hab. , dont 
10,768 protestans , 644 catlioliques , et a63 
juifs. 

DIEZEN , rivière des Pa^rs-Bas. yoy. 
Dommel. 

DIEZMA, bourg d'Espagne, prov. et à 
8 1. l/a E. de Grenade, et à 6 1. i/a O. de 
Guadix. 

DIFFERDANGE, village des Pays-Bas, 
prov., arrond. et à 6 1. i/a de Luxembourg, 
cant. et à al. i/a de Messency. 1, 655 hab. 

DIFFOÜL, ville de Perse, Despoul. 

DIFUNTOS ( LAGUNA DE LOS ) , lac du 
gouv. de Buenos* Ayres, intendance et à 100 1. 
E. de la ville de ce nom , et à a 1. de l'Atlan* 
tique. Les Portugais ont érigé sur ses bords 
un fort appelé S*'*. Thérèse. 

DIGBY , petite ville de la Nouvelle'Écosse, 
comté et à la I. S. O. d'Annapolis-Royalc, 
et à 4° 1- D. S. O. d'Halifax , sur le bord S. 
O. du bassin d'Annapolis-Royale. La pèche 
y est active , et il s'y fait quelque commerce; 
un paquebot part régulièrement de cette ville 
pour S*. John dans le Nouveau-Brunswick. 

DIGBY , cap sur la côte orient, de la Terre 
de Kerguelen, dans l'océan Indien austral. 
Lat. S. 49® Long. E. 68° i4^ 

DlGENNEou YENNE , rivière de France, 
dép. de la Cdte-d'Or , qui prend sa source 
au hameau de Palu , où elle est connue sous 
le nom de Dinne, passe par Mont-moyen et 
Essaroy , et se joint à l'Ource , par la rive 
gauche, vis-à-vis de Voulaines, après un 
cours d'environ 6 I. , dont 3/4 de I. de flot- 
tage à bûche perdue depuis l'étang d'Essaroy. 

DlGES, bourg de France , dép. de l'Yonne, 
arrond. et à 3 1. i/4 S. O. d'Auxerre, cant. 
de Toucy. 11 y a une source d'eau minérale. 
i,3aa hab. 

DIGGANI , ville de Nigrilie , roy. de Bam- 
bara, à 8 I. N. O. de Ségo. 

DIGGES , cap de la Nouvelle-Bretagne , à 
l'extrémité N. O. du Labrador, et au S. de 
l'entrée occid. du détroit d'Hudson. Lat. N. 
6a® 4'^* Long. O. 8i®. 

DIGHOR , distr. de l'Hindou- 

stan , dans les états du radjah de Nagpour , 
anc. prov. de Gandouaiia. Il est arrosé par 
le Bain-Ganga , est très-fertile , et produit un 



D I G N 4^9 

revenu considérable au radjah. Vyraghor en 
est le lieu le plus considérable. 

DIGHOR, Deo^tr f ville fortiBée de 
l'Hindoustan , dans les états du radjah de 
Nagpour, anc. prov. de Gandouana , à a I. 
N. N. O. de Nagpour. Cette ville est an- 
cienne , 4ct a été autrefois la résidence du 
radjah; depuis qu'elle a perdu cet avantage , 
elle est dans un état de décadence. 

DIGHTON, comra. et port de mer des 
États-Unis, état de Massaebusets , comté de 
Bristol , sur la rive droite du Taunton , ù 3 I. 
de l'embouchure de cette rivière dans la baie 
de Mount-Hopc , à i4 1. S. de Boston. Ce 
port est particulièrement fréquenté par des 
bètimens de Wellington , Taunton, Troy , 
Freetown, Berkley , Somerset, et Swansey. 
11 y a sur un rocher , près du Taunton , une 
inscription hiéroglyphique , dont on n'a pu 
jusqu'à ce jour donner une explication satis- 
faisante. 653 hab. 

DIGLIGGY-NEÜR , ville de Hic de Cey- 
lan , à 4 1* environ de Candy , au centre de 
l'ile. Elle est entourée de hautes montagnes, 
et renferme un palais, où l'ancien roi de 
Candy avait fixé son séjour lorsqu'une ar- 
mée européenne se fut emparée de sa capitale. 

DIGNAGOR, Dignagurf ville de l'Hind- 
oustan anglais , présidence et anc. prov. du 
Bengale, à 6 l. N. O. de Berdouan, (ït à 
x3 I. S. S. O. de Mourched- abad. Il y a 
une manufacture considérable d'ctolTes de 
coton. 

DIGNANO, ville d’illyric, gouv., cercle 
et à ai 1. S. S. E. de Trieste, agréablement 
située sur une hauteur, à il. 1/4 de l'Adria- 
tique , et à 3 1. N. de Pola. Elle possède 3 
couvens et ,i cathédrale qui renferme plu- 
sieurs beaux tableaux de Paul Véronèse , de 
Palma, et du Tintoret. 3,5oo hab. 

DIGNE, Dîna ou Dinia, ville de France , 
chef-lieu du dép. des Basses-Alpes, d'arrond. 
et de cant., sur le penchant et au pied d'une 
montagne , sur la rive gauche de la Bléonc, 
à 20 1. N. E. d'Aix , et à 180 I. S. E. de Pa- 
ris. Lat. N. 44° 5' 18". Long. E. 3° 54' 4". 
Siège d'un évéché sutfragant d'Aix, dont le 
diocèse comprend le dép. des Basses-Alpes \ 
d'i cour d'assises, etd’i tribunal de i'’° ins- 
tance. Il y a des directions de contributions 
directes et indirectes , des domaines , et des 
douanes ; i conservation des hypothèques , 
X société d'agriculture, i collège communal, 
et I bibliothèque de 3, 000 volumes. Elle est 
entourée de vieilles murailles flanquées de 
tours carrées , cl l’intérieur u'oITre que des 
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rues escarpées et tortueuses , et d'aiicicnnes 
maisons mal bâties; l'église principale et le 
palais épiscopal sont peu remarquables. La 
promcnatle plantée d'arbres qui sert d'are* 
nue a la ville, ci qui est bordée d’assez jo* 
lies maisons , est très*agréable. Toute l'in* 
dustrie de Digne se réduit à quelques, tanne- 
ries, et le commerce aux productions ter- 
ritoriales , parmi lesquelles les prunes sont 
renommées. 11 s'y tient des foires pour grains , 
chanvre, toile, pruneaux, amandes, bes- 
tiaux , cadis , et cuirs , les 3 o novembre et 
ai décembre, et les lundis après les Cen- 
dres , la Quasimodo , la Fête-Dieu , et 1 a S*. 
Julien. 3 , 35 o bab. 

Il y a dans les environs des eaux thermales 
très-fréquentées ; on y trouve aussi quelques 
antiquités. 

Digne est une très-ancienne ville ; elle a 
été saccagée plusieurs fois par les protestaos, 
et notamment en i 56 a et iSgi. 

L’arrond. de Digne est divisé en 9 caot. : 
Barrémc, Digne, Javic , Mcés , Mezcl. Mou- 
tiers, Riez, Seyne, et Valensolc; il contient 
5 o,aa 5 hab. 

DIGOER, Deogeerj ville fortifiée de l'Hind- 
oustan , dans les états de Siiidhyah , anc. 
prov. et à 3 o I. S. S. E. d'Agrnh, dislr. et à 
Il 1 . E. S. E. deOoualior, à quelque dis- 
tance de la rive gauche du Sind. 

DIGOIN, bourg de France , dép. de Sad- 
ne-et-Loirc, arroiid. et à 5 I. i /3 O. dcCh.*i- 
rollcs ; cbef-lieu de cnnt. , sur la rive droite 
de la Loire, à l'endroit où le canal du Cen- 
tre SC réunit à ce fleuve. 11 y a une fabrique 
de faïence; on y fait beaucoup de commerce 
principalement en sel. Il s'y tient des foires 
pour bestiaux les 14 février, 19 avril, 10 
juin, juillet, a8 août, et 29 novembre. 

a, 44 <) 

DIGOR ou DAIDYA-NATH, Dcogurf ville 
de rUindouslan anglais , présidence et anc. 
pr 07 . du Dengale, dislr. de Birbhoiim,à aSl. 
N. O. de Souiy, et à 34 h O. de Mourched- 
abad. Lal. N. a 4 '* 3 o'. Long. E. 84° ao'. 
Elle a un temple célèbre où l'on se rend on 
pèlerinage. 

DIGUE (LA), une des Seychelles , dans 
l'océan indien équinoxial, très-près et à l'E. 
de Tilc Praslin. Elle produit de beau bois 
rouge. 70 hab. 

DIGZ.\ , ville de Nigritie, roy. de Bour- 
uou , par de lat. M. et i 3 ^ de long. E. , 
à 110 I. E. de Cacbena. 

DlilA, roy. de la Guinée supérieure, à 
18.S 1 . E. de la cùtc de Gabon , sur la Ouola, 
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au N. du roy. d'Okandi, par 6^ de lat. N. 
et de long. K. 

DIJON , Divio , ville de France , chef-lieu 
du dép. de la Cùtc-d'Or, d'arrond. et de 3 
cant. , dans une plaine fertile , élevée de 648 
pieds au-dessus du niveau de la mer, au con- 
fluent de rOuchc et du Suzon , à 4 * h N. de 
Lyon, et à 61 I. S. E. de Paris. Lat. N. 4 ?* 
19' a 5 ''. Long. E. a® 4 Siège d'un évê- 

ché sufrrag.int de Lyon, dont le dép. de 1 a 
Côte-d’Or forme le diocèse, d'i cour royale, 
d'i cour d'assises, de tribunaux de 1'* ins- 
tance et de commerce , de direcÜoiii des 
domaines et des contributions, d'i académie 
des sciences et belles Ictires , et d'i académie 
universitaire, qui comprend i faculté de 
droit , 1 des lettres et <Ies sciences , cl 1 col- 
lege royal; chcf-lieu de la 18* division mi- 
litaire , et de la 8* couscr\'ation forestière. 
Dijon possède , en outix , nue école spéciale 
des beaux-arts; a bibliothèques, l'une de 
36,000 vol., et l’autre renfermée dans les bâ- 
limcns de l'évèché, où l'on a réuni une col- 
lection précieuse d'bistoirc naturelle; elle a 
aussi 1 jardin botanique, 1 bel hôpital, 1 sé- 
minaire , et a prisons. Cette ville est de 
forme ovale, et a plusieurs faubourgs; ses 
anciens remparts ont été convertis en pro- 
menades, et il ne reste plus, de ses fortifi- 
cations, que le chùtcau bâti par Louis xi. Scs 
rues sont larges et bien pavées , et scs mai- 
sons, quoique peu élevées, sont en général 
bien bùiics; clic a i 5 places, parmi les- 
quelles on remarque la place Royale , autre- 
fois décorée delà statue équestre de Louis xtv, 
et ornée de raucicn palais des ducs de Bour 
gogne, renfermant le musée de peinture et 
de sculpture , et surmonte d'une vieille tour 
qui sert d'observatoire. Les autres édifices 
remarquables sont : U caüiédralc , monu- 
ment gothique très-élevé et surmonte d'uoe 
flèciic légère ; l'église gothique de Notre- 
Dame; celle de S‘. Michel, de même style, 
dont le portail est d'un travail précieux; le 
dôme des Orphelines S'**. Anne, l'hôlcl de 
\n préfecture, et la salle de spectacle; une 
multitude d'hôtels et de maisons élégantes, 
de belles promenades, particulièrement celle 
du Parc, des bains publics et plusieurs au- 
tres établisscmcns utiles et commodes, fout 
de cette ville une des plus belles et des plus 
agréables de la France. Son industrie manu- 
facturière est peu active : ses fabriques les 
plus importantes sont celles de drap, cou- 
vertures cl molletons , de bonneterie , de 
laine et coton de vinaigre et de moutarde 
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renommés; tes Hiaturcs de laine ont acquis 
une grande supériorité , et scs labriques de 
bougie , de chapeaux, de toiles , de faïence, 
et de savon , ses blanchisseries de cire , scs 
brasseries et ses tanneries contribuent à ali- 
menter le commerce , qui embrasse aussi les 
vins, les laines, les grains, et autres pro- 
ductions du territoire. La construction du 
nouveau canal qui de cette ville va aboutir à 
la Saône, près de Saint- Jean-de-Losne , le 
rendra encore plus florissant. Use tient dans 
cette ville des foires de 7 jours, les 10 et 
a4 juin et 10 novembre; ét de 3 jours , le 
10 mars. Les habiUns de Dijon sc sont tou- 
jours distingués par leur goût pour les scien- 
ces et les lettres; 011 compte parmi les sa- 
vans qui y ont reçu le jour, Bossuet , Cré- 
billon , Piron, Fréret , Longepierre, Ber- 
nard, Daubenton, Guyton-Morveaii, Jesnnin, 
Bouhier, Charles Desbrosses , Rameau , Sau- 
maisc, etc. C'est aussi la patrie de Philippe- 
Ic-Bon, duc de Bourgogne, et d'Antoine, 
son Bis naturel, grand capitaine, de Bouci- 
caut, et de Jean-sans-peur. aa,ooo hab. 

L'origine de Dijon est très-ancienne : ce 
n'était primitivement qu'un camp retranché 
établi par César pour contenir les Autuhois 
et les Langrois. Marc-Aurèle fit entourer de 
murailles le peu de maisons qu'on y avait 
élevées , et Aurélius y ajouta de nouvelles 
constructions et y érigea un temple à ses 
dieux, d'où l'on prétend que cette ville prit 
son nom latin de Divio f dont on a formé 
par corruption celui de Dijon. Cette ville 
déjà considérable , fut presque entièrement 
consumée par un incendie en 1137; rétablie 
30 ans apres, elle devint bientôt la capitale 
du duché de Bourgogne et la résidence des 
ducs de la 3* race; à la mort du dernier duc, 
Louis XI s'étnnt emparé du duché de Bour- 
gogne, cette ville fut la capitale de 1a pro- 
vince, le siège des états de Bourgogne, et 
dans la suite d'un parlement. 

L'arrond. de Dijon est divisé en i4 can- 
tons : Auxonne, Dijon (3 justices ), Fon- 
taine-Française, Geniis, Gevrey, Granccy-le- 
Cbâteau , Is-sur-Tillc , Mirebeau-sur-Dèze , 
Pontaillier, S*. Seine-l'Abbayc, Selongey, et 
Sombernon; il contient 136,947 

DIKUOUNAR, rivière de la Turquie d'A- 
sie. ^ojr. Asxli-Tchaï. 

DIKKËMARK, village deNorwege, dio- 
cèse et baill. fl'Aggershuus , à 5 1. S. O. de 
Christiania. 11 y a une usine qui fournit an- 
nuellement environ 10,000 quintaux tant de 
fer en barres que de fonte moulée. 
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DIKLIDJÉH, bourg de la Turquie d'Asie, 
pach. et à 36 I. O. N. O. de Sivas, sandjak. 
et à 7 1. N. E. d'iüa^hat. Il contient environ 
600 maisons. 

D1KNAS , peuplade qui habite dans la par- 
tie sept, du Sahara, près de l'empire de Ma- 
roc , par 38° de lat. N. et 7^ de long. O. 

DiKRONG, rivière du roy. d'Assam, qui 
prend sa source dans les montagnes qui bor- 
nent cet état à l'B. , et va sc jeter dans le 
Diliing, bras mérid. du Brahmapoutre; son 
cours , à cause de ses longs circuits , est 
d'environ 3o 1. Ses eaux charrient beaucoup 
d’or. 

DILAH-DOLLAH, bourg de l'Afghanistan, 
dans le Moultan , prov. et à 33 I. N. N. E. 
de Lcia , et à 3 q 1. N. de Moultan. 

DILARAM, Dilaraunif ville de l'Afghan- 
istan propre , chef-lieu du territoire des 
Nourzyes , prov. et à 3o L E. de Ferrah, sur 
la rive droite du Khâch-roud. 

DILIAN , une des lies Calaraiancs , dans 
l'archipel des Philippines, à l'extrémité S. 
£. de l'ile Busvagon. Lat. N. 4^ * Long. 
E. 118" i3'. 

DILLENBOURG, DilUnhurg , ville du 
duché et à 6 1. 3;3 N. E. de Nassau; chef- 
lieu de baill. , sur la rive droite de la Dille. 
Résidence d'un bailli, et siège d'une cour 
supérieure de justice, d'un tribunal crimi- 
nel, et d'une haute chambre des comptes. 
Elle a I château en ruine , 3 églises , 1 col- 
lège, I hôpital, I hospice d'orphelins , et 
des fabriques d'étoffes de laine et de maro- 
quin. Il s'y tient plusieurs marchés par an. 
3,3 oo hab. 11 y a dans les environs i fonderie 
de cuivre, 3 brûleries de potasse, et 1 tui- 
lerie. 

Le baill. de Dillcnboiirg renferme a villes , 
80 villages , et 1 3, 660 hab. , dont quelques- 
uns sont catholiques. 

DILIdNG ou DILLINGEN, village des 
États Prussiens , prov. du Bas-Rliin , régence 
et à 9 l. 1/4 S. de Trêves , cercle et à 1 I. 
N. de Sarre-Louis, sur la rive droite du 
Prims. Il a des usines a fer à hauts four- 
neaux , I grande fabrique de tôle et 1 de fer- 
blanc. , 

DILLINGEN , ville de Bavière , cercle du 
Danube supérieur; cbcl'-lieu de présidial, 
dans un site charmant, sur la rive gauche du 
Danube, à 8 I. N. O. d'Augsbourg , et à 9 1. 
i|'3 N. E. d'Ulm. Lat. N. 48° 3^ 33". Long. 
E. 10' 3". Siège d'un tribunal et d'une 
chambre des Biiaiiccs. Elle a d'anciennes mu- 
railles en ruine, est bien bâtie, et possède 
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un chAtcau autrefois résidence ordinaire de 
révèque d'Augsbourg ; 3 églises catholiques , 
1 hôpital bien doté , i hospice d'orphelins , 
1 belle caserne , i séminaire , i lycée , et 
I gymnase. 3 ,aoo hab. , dont une partie s'oc* 
cupc de la navigation et de la fabrication de 
divers ouvrages en fer. II y a i papeterie 
dans les environs. 

Le présidial de Dillingen renferme i ville, 
1 bourg, Qa villages et métairies , et i8,8oo 
habitans. 

DILLCÆN , lie du lac Vener , en Suède , 
préfecture de Skaraborg, disir. de Wadsbo, 
au S. de celle de Thorseen, et à t I. x/a N. 
O. de Mariestad. 

DILMAHET , peuplade indienne de la Pa- 
tagonie , qui habite dans les Andes vers les 
sources de la Campana , entre 49^ et 5 o<^ de 
lat. S. , et entre ^ 4 “ long. 0 - 

DILSBERG , ville du grand-duché de Bade, 
cercle du Necker, baill. et à i/s 1 . E. N. E. 
de Neckergetnünd , et à 6 I. i/a E. S. E. de 
Manheim , sur la rive gauche du Necker. 4 ^o 
hab. Près de là est un chàtcau-fort qui a servi 
de prison d’état. 

DIMA, bourg d'Espagne, prov. et à 4 !• 
i /4 S. E. de Bilbao (Biscaye), sur la rive 
droite de l'Ugachun. 1,730 hab. Il y a beau- 
coop d'usines et plusieurs sources minérales 
sur son territoire. 

DIMBACH, bourg à marché de l'archidu- 
ché d’Autriche, pays au-dessus de PEns, 
quartier de la Mùhl , à 3 1 . 1/4 N. N. E. de 
Grein , et à 8 I. Si £. de Freystadt. 

DIMEL, rivière d'Allemagne, f^oy. Die- 

«CL. 

DIMITRIIA (S. ), ville et forteresse de 
Russie, en Europe, Rostov. 

DIMITZANA, ville de la Turquie d’Eu- 
rope, en Moréc , sur une rivière qui se jette 
dans la Carbanara, une des branches prin- 
cipales de la Roufia, agi. i/a S. S. O. de 
Calavrita, et à 5 I. N. 0 . de Tripolitza. 
Avant l'invasion des Russes en 1770, cette 
ville était une des plus importantes places 
du pays. Elle ne contient plus que 5 oo mai- 
sons. Les Grecs y ont établi une école qui 
a fait de grands progrès, «et qui comptait 
plus de 3 oo élèves avant les derniers évéïie- 
naens. 

DIM LE , ville d'Arabie, dans l'Ycmcn , 
roy. et à 47 I- S. de Sanà , et à 8 I. E. de Taas. 
Elle est défendue par un château-fort , mais 
elle est peu considérable. 

DIMOE, petite île de la côte occid. de 
Norn'ègc , diocèse de Drontheim , baill. <le 



Romsdal , entre celles de Gttrskoe et de 
Hareidland, par 6a® 19' de lat. N. et 3 ® a8' 
de long. E. 

DIMOTIKA ou DEM 0 T 1 K.A , Dboimoti- 
CHos, ville de la Turquie d’Europe, gouv. 
du Capitan-pacha , sandjak et à a 4 L N. de 
Gallipoli , et à 9 1 . i/a S. d’Andrinople , sur 
la rive gauche de la Maritza, près du con- 
fluent de ce fleuve et du Kizilnahar , au pied 
d'une colline de forme conique , sur le som- 
met de laquelle est une citadelle renfermant 
un sérail, qui a été la résidence du grand- 
seigneur avant la prise de Constantinople. 
Dimotika est la résidence d'un archevéqne 
grec ; elle est assez bien bâtie , et possède 
I mosquée, plusieurs églises grecques, des 
collèges, et des bains. Il s'y fabrique des 
étoffes de soie et de laine, ainsi que de la 
belle poterie. 

Charles 111 , roi de Suède , y a séjourné 
long-temps , après 1 a bataille de Pultawa, en 
1709. Pop. : 8,000 hab. 

DIMRICH, bourg de Transylvanie, yoy, 
DévA. 

DINA, ville de Sénégambie, roy. de Lu- 
damar,à lol. E. dcBenowm. Elle est grande, 
bâtie en pierre, et habitée principalement 
par des Maures. 

DINABOURG ou DÜNABOÜRG, ville de 
Russie , en Europe, gouv. et à 54 L O. N. O. 
de Vitepsk; chef-lieu de disir. , sur la rive 
droite de la Dvina. Lat. N. 55 ® 4 ^'- Long. 
E. a 3 ® 5 g'. Elle possède 1 église grecque, 
3 églises catholiques , et 1 synagogue. Il s’y 
tient 3 marchés par an. 4^000 hab., qui s'oc- 
cupent du commerce et de la navigation. 

Dinabourg fut fondé en 1377 , par les che- 
valiers de l’ordre Tcutonique. En 1576, U 
fut pris et ruine par le czar Ivan Vassilié- 
vitch, puis rebâti quelque temps après. Dans 
le XVII® siècle , il fut arraché à 1 a Russie, et 
resta sous la domination polonaise jusqu’à la 
réunion de la Russie Blanche à l'empire. 

Le district de même nom est généralement 
fertile { il renferme une ville, un bourg, plus 
de 1,000 villages ou hameaux, et environ 
48,000 hab. , 

DINADGEPOUR , Dinagrpoor ^ distr. de 
rHindoustan anglais, présidence et anc. prov. 
du Bengale; il a, selon Hamilton , 1,790 I. 
c. , et 3,000,000 (i'hab. , dont les deux tiers 
mahométans. Le sol est très-inégal sans être 
très-montueux; il forme une infinité de peti- 
tes vallées arrosées par une foule de rivières, 
dont les plus considérables sont le Mchrnedi, 
le Pornababa , l'Atlry , le Tangan, la Djc- 
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boanah, le Curatliah , et la Il pro- 

duit principaleroent du riz, de l'indigo, du 
bucre, du coton , du tabac, du chanvre, et 
du lin. Les forela fournissent du bois de cons- 
truction : le plus commun et le plus en usage 
est le bambou; elles servent de retraite à des 
éléphans sauvages et à des rhinocéros. Ce dis- 
trict fait un commerce assez considérable , ce- 
pendant il passe pour un des plus pauvres 
du Bengale. 

Dinadgepour en est le chef-lieu. 

DIN AUGEPOUR , Dinag^poor ^ ville de 
rilindouslan anglais , présidence et anc. prov. 
du Bengale , chef-lieu de district, sur diver- 
ses branches de la T^rslah, à 38 1 . N. de 
Mourched-abad. Lat. N. aS^ 36 '. Long. E. 
86 ° aG'. On y fait un commerce assez consi- 
dérable. 

DINAN , ville de France, dép. des CÔtes- 
du-Nord , chef-lieu d'arrond. et de a cant., 
à 4 1 - i/'-' S- Malo, et à la I. i/a E. 

de S*. Brieuc , sur une hauteur, pi*ès de la 
rive gauche de la Runcc. Siège d'un tribunal 
de i'** instance ; il y a une conservation des 
hjrpothéques , et une société d'agriculture, 
de commerce et d'industrie. Elle est ceinte 
d'une muradle très-épaisse et dominée par 
un vieux cbateaii-fort où ont séjourné les ducs 
de Bretagne , et dans le(|uel sc :>ont tenus 
plusieurs fois les étals de la province. Oinan 
a I collège communal , i école de dessin li- 
néaire , i grand hôpital, i belle salle de 
concert, et de trcs-beJlcs promenades. Un y 
fabrique des toiles, du basin, de la coton- 
nade, de la flanelle , ainsi que des souliers et 
des chapeaux pour les troupes et les colonies; 
il y a a raflîiieries de sel et de grandes tan- 
neries. Le port peut recevoir, au moyen de 
la marée , des bâtimens de 70 à 90 tonneaux, 
et communique à celui de Malo; ou en 
exporte du beurre salé, chanvre, H1 , suif, 
peaux , miel , cire, etc. C'est à Dinan que la 
Rance commence à être navigable; c'est aussi 
à cette ville que commence le canal d'ille-ct- 
Rance • qui met Rennes en communication 
avec Dinan. 11 sc tient dans cette ville 7 foi- 
res par an : celle dite du Liège, qui com- 
mence le 3^ jeudi de carême et dure 8 jours, 
est con.sidcrablc. Patrie de Charles Pineau 
Duclos, historiographe de France. 8,000 bab. 
il y a prés de U ville , dans un site agréa- 
ble , des eaux minérales très-renommées. 

Le territoire produit beaucoup de lin, qu'on 
emploie en grande partie à fabriquer les toi- 
les dites de Bretagne. 

Cette ville était déjà connue dans le xi*^ 
Dict. Géoca. 4 * 
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siècle , sous le nom de Dinellum ; elle a eu 
des seigneurs particuliers qui port.iicnt le 
titre de vicomte , et Dugucscliii en descen- 
dait. 

L'arrond. de Dinan est divisé en 10 can- 
tons : Broons , Dinan (N. et S. ), Evrati , S*. 
Jouan-de-l'lle, Jugon, Matignon, Plancocl , 
Plelan , et Ploubalay. 11 contient ioG,Gi 4 
babitans. 

DIN.ANT, anse de France, formée par 
l'océan Atlantique , sur la côte occid. du dép. 
du Finistère, arrond. de CbAteaulin , cant. 
de Crozon. 

DINANT, ville forte des Pays-Bas, prov. 
et à 5 1 . 1^3 S. de Namur;cbcflicu d'arrond. 
et de cant., sur la rive droite de la Meuse, 
qu'on traverse sur un beau pont construit en 
i 5 oi. Siège d'un tribunal de instance, 
et résidence d'un commandant de place ayant 
rang de major , et d'un inspecteur forestier. 
Elle a I école latine , plusieurs églises , 3 hô- 
pitaux, des fabriques d'étoffes de laine , de 
chapeaux , de couteaux , de papiers , de car- 
tes ; des tanneries, 1 verrerie à vitrc.s, des 
fabriques de vinaigre de pommes , d'hydro- 
mel; des scieries, des raliiiieries de sel, et 
I chantier de construction. On fabrique aussi 
dans cette ville du pain d'épicc renommé , 
connu sous le nom de conques de Dînant. Le 
commerce de chaudronnerie, qui faisait jadis 
la richesse de Dinant, est aujourd'hui presque 
nul. Dinant concourt à la nomination des 
états provinciaux pour 3 membres. 4 ,ooo bab. 
On exploite dans les environs du marbre noir. 

Dinant est une très-ancienne ville , dont 
il est fait mention dans les premiers siccics 
de notre ère ; on prétend même qu'elle avait 
un temple consacré à Diane, ce qui indique- 
rait l'oiiginc de son nom. Elle a été le Illet- 
tré de plusieurs guerres, et en 146G elle fut 
détruite de fond en comble par Ic.i troupes 
de Pbilippc-le-Bon , duc ilc Bourgogne; elle 
fut reconstruite, et le duc de Nevers la prit 
en 1554 et la livra au pillage; les Français 
la prirent une dernière fois en 1790, et en 
firent le cbef-lieu d'un arroud. du dép. de 
Sambre-et-Meuse. 

L'arrond. de Dinant est divisé en 5 can- 
tons : Ciney , Dinant , Gedinne , Rochefurt , 
et Wellin; il renferme 93,760 bab. 

DINAR , montagne de Perse , dans le Fars- 
istan , à 37 1 . N. O. de Chiraz. 

DINARA ou DINARI, montagne de Dal- 
roatie , cercle et à 4 L N. O. de Macarsca , 
près et à l'E. d'Almissa , entre la rive mérid. 
de la CcUina et le canal de Brazta. Elle 

38 



Digitized by Coogle 



DINA 



DINA 



4H 

fonDC 1c dernier chahion d*on des contre* 
forts des Alpes Dinariques. 

DINARA , Tille de l'HindousUn , dans les 
états de Sindh^ah , anc. prov. de Malvah, h 
6 1. l/a O. S. O. de Djansey, et à 3^ 1. N. 

E. deSérondge. 

DINARl ou DINAR A , un des principaux 
sommets des monts Dinariques , sur la limite 
de la Dalmatieet de la Turquie d'Europe, à 
3 I. l/a R. N. E. de Knin , et à a3 1. O. S. 
O. de Trawnik. 11 parait répondre au mons 
j4drius des anciens, et a donné son nom à 
la chaîne des Alpes Dinariques. 

DINARIQUES (MONTS), chaîne de mon- 
tagnes qui appartient au vaste système des 
Alpes, et qui s'étend entre 4^^ 8' et 45** 3o' 
de lat. N. , et entre la® ao' cl i8® 54^ de 
long. E., dans les états autrichiens d'illyric, 
de Croatie et de Dalmatie, et dans les pro- 
vinces turques de Bosnie et d'Albanie. Elle 
SC lie vers le N. O. aux Alpes Juliennes, et 
vers le S. E. au Balkan. Sa crête principale 
a un développement d'environ i8o 1. Elle 
sépare les cours d'eau qui sc rendent dans le 
Danube par l'intermédiaire de la Save de 
ceux qui sillonnent la côte N. E. de l'Adna- 
tique. 

On peut diviser cette chaîne en cinq par- 
ties. La première commence dans l'illyrie 
par le mont Kleck , où , près des sources de 
la Kulpa, elle sc détache des Alpes Juliennes : 
elle se dirige au S. E. , à travers la Croatie 
militaire et sur la limite de cette contrée et 
de la Dalmatie , et se termine aux sources de 
la Kerkaj elle se compose de deux chaînons 
presque parallèles, dont l'un, au S. O., 
prend les noms de Merzlavoditza et de Ycli- 
bitchi ou Wellebit , et longe les rivages de la 
mer, tandis que l'autre , au N. E., porte les 
noms de Grande Kapella , Petite Kapella , et 
Plisscvicza ; ces deux chaînons entourent un 
plateau assez considérable, arrosé par la 
Licca et la Gaczka, dont les eaux sc perdent 
au milieu des terres. Des sources de la Kerka 
à celles du Verbas s'étend de l'O. à l'E., à 
travers la Bosnie , la deuxième division , qui 
reçoit les dénominations de Chator et de Sal* 
liava. La troisième partie , qui présente le 
mont Ivan, court au S. E. , des sources du 
Verbas à celles de la Bosna. De là jusqu'à 
l'endroit où leDrinouTerra prend naissance, 
on voit courir au S. E. la quatrième division , 
qui offre le mont Zamora. Enfin la cinquième 
partie, qui sépare la Bosnie du sandjak de 
Scutari , cl qui couvre le N. E. de ce san- 
djak, suit en général la même direction que 



la précédente , et se joint au Balkan par le 
mont Perserin , au S. de Pristina : elle porte 
sur une grande étendue les noms de Baba , 
Rachka, Bori, et Djamous-dagh. 

Les branches des monts Dinariques sont 
peu connues ^ on peut néanmoins citer sur le 
versant sept. : le mont Zrinique, qui sé- 

pare le bassin de 1a Kulpa de celui de 
l'Uuna, et qui est couvert de forêts,* a** la 
branche escarpée et boisée qui , partant du 
mont Chator, forme la séparation des bassins 
de rUnna et du Verbas, porte dans sa partie 
sept, le nom deKosaratz, et envoie au N. O., 
entre la Sanna et l'Unna , un rameau très- 
remarquable connu sous les noms deTzerna- 
gora , Tzervlievitza , Lopata , et Gliermetch ^ 
3° la branche qui , se détachant de la chaîne 
principale vers les sources du Verbas , sc di- 
rige entre cette rivière et la Bosna sous les 
noms de Vranja , Radovan et Vlaiich ; 4^ 
branche qui a son origine au S. O. de Bosna- 
serai , et court entre la Bosna et le Drin : 
5** enfin la branche qui commence à l'O. de 
Novibazar, s'étend, en projetant les monts 
Souhor et Slatibor , entre la Morava occi- 
dentale et le Drin , et se partage en deux ra- 
meaux principaux, dont l'un se dirige au 
N. O., entre le Drin et U Kolubara, et l'autre 
à l'E. et au N. E., entre le bassin de la Ko- 
lubara et ceux de 1a Morava et de 1a lessava. 

Parmi les branches méridionales des monts 
Dinariques, on peut indiquer les 4 suivantes : 
1 ° les monts Prologh, qui abandonnent le 
faite de la grande chaîne vers les sources de 
la Kerka, se dirigent au S. E. sur 1a fron- 
tière do la Dalmatie et de la Bosnie, entre 
1a Cetlina et la Narenta inférieure, et pro- 
jettent de nombreux rameaux qui vont oppo- 
ser à l'Adriatique leurs flancs déchirés et 
taillés à pic$ a® la branche qui commence 
à l'E. de Gasko , s'étend entre le bassin de 
la Narenta et ceux du lac de Niksiki et de la 
Tribinschitza , et envoie au N. O. un ra- 
meau considérable qui force la Narenta à dé- 
crire un coude remarquable ; 3° le Monténé- 
gro , qui sépare les deux derniers bassins 
dont nous venons de parler de celui de la 
Bojana ; 4^ branche qui se dirige entre le 
Drin-Blanc et la Bojana. 

Les points les plus élevés des Dinariques 
sont : le Kleck, qui atteint i,ooo toises ; le 
Dinari ou Dinara , dont 1a hauteur est d'en- 
viron i,i6o toises^ et les principaux som- 
mets des Kapella , qui excèdent 83o toises. 

Ces montagnes sont, en général, compo- 
sées de pierres calcaires j elles soûl escarpées. 
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rocailleuses , entrecoupées de profonds pré- 
cipices , d’iDDombrables ca?ernes , et rem- 
plies de conduits souterrains dans lesquels 
les eaux se perdent l'espace de plusieurs 
lieues. 

Deux routes principales , qui pciiTcnt rece- 
voir des voitures, traversent les Dinariques : 
l'une est la route Caroline, qui conduit de 
Fiume à Carlstadt; l'autre va de à 

Carlstadt, et a reçu le nom de route José- 
phine. Parmi les chemins secondaires qui 
coupent cette chaîne , on doit remarquer 
comme passages principaux : celui qui 

conduit U'Ostrovicza à Carlopago par Buko- 
vaez; celui qui part de Szokol , sur la 
Plieva , pour se rendre dans la vallée delà 
haute Cettina ] 3 *^ celui qui va de Prousatx 
à Livno par Keupris ; 4 ** celui qui établit une 
communication entre Nakoup, supérieur, sur 
le Verbas, et la vallée de la Cettina, infé- 
rieure. On doit ajouter le passage de Skonicza, 
à rO. de Bosna-serai , sur la route de cette 
ville à la vallée de U Narciita ; le cul de Bie- 
lopolie , à la source du Drin ou Tarra , sur 
la route de Bosna-seraï à Scutari^ enfin le 
passage de Sienicza, sur la route de Bosna- 
seraï à Novibazar. 

DINAS-MÜÜTHY, DINAS-MAWDDWV 
ou DYNAS-YM-WÜWDWY, bourg de la 
principauté de Galles , comté de Mérionetb , 
hundred de Talljbout, paroisse de Mallwyd, 
à 3 I. t /4 E. de Dolgelljr, et à ^ 1 . S. O. 
de Bala , sur la rive droite du Djfi, qu'on j 
passe sur un pont de pierre. 11 s'y tient 4 
foires par an. 

DINAVER ou DAINÜR, ville de Perse , 
dans le Kurdistan, cbcf-licu dedistr., a 18I. 
N. de Kirmanchah , et h 80 1 . O. S. O. de 
Téhéran , sur une des sources du KcrVhah. 
Elle est peu connue. C'est la patrie de This- 
torien persan Ibn-Rhotaiba. 

Le district de Dinaver occupe la partie 
sept, du Kurdistan , et le mont Elveiid le sé- 
pare de rirâc. 11 est entièrement habité par 
des Kurdes nomades. 

DINAZZANO, bourg du duché de Mo- 
dèue , distr. et à 4 1 . i /3 S. S. E. de Reggio, 
k quelque distance de la rive gauche de la 
Secchia. 1,800 bah. 

DINCHIRAH , ville du Zanguebar, dans 
le pays des Macouas , près des sources de la 
Sanega , à environ i 4 o 1 . de la côte , par 9^ 
de lat. S. et 3 i" de long. E. 

DINDIGOL , Dindigul ou 7 'ontlicallou , 
ville et fort de rilindoustaii anglais , prési- 
dence et à 90 1 . $. S. O. de Madras , et à 



toi. l/a N. N. O. de Madura, anc. prov. 
de Kamatic; chef-lieu de distr. Lat. N. 10^ 
18'. Long. E. ^ 5 ^ 4 ^'* C’est une place im- 
portante ; le fort, situé sur un rocher élevé, 
est en bon état. 3 ,aoo hab. 

Le district de même nom est très-monta- 
gneux et arrosé par le Wayg-Arou , qui y re- 
çoit quelques aOluens. 11 a été cédé aux An- 
glais en 1 79a. 

DINDIKOU , ville de Sénégambie , roy. 
de Konkodou, à 9 1 . E. de Satadou , au pied 
d'une chaîne de montagnes où l'or est abon- 
dant. 

DINDING, Me dans le détroit de Malacca, 
sur la cùte occid. de la presqu'île de ce nom, 
un peu au N. de l'embouchure de la Perah. 
Lat. N. 4 ** Long. E. 98° 3 o'. Elle a 
environ 7 I. de circonférence. 

DINDOURY, DinJooree f \ille de l’Hind- 
oustan anglais , présidence et à 40 1 . N. E. 
de Bombay , et à 1 9 1 ■ N . O • de Song-Omny r , 
anc. prov. d'Aureng-abad. 

DINEAULT, village de France, dép. du 
Finistère, arrond., cant. et à i 1 . i/a O. 
de Chàteaulin , et à 6 1 . N. de Quimper. 
1,363 hab. 

DilNEZ, hameau des Pays-Bas, prov. et 
à 19 1 . de Luxembourg, arrond. et a 11 I. 
1/4 de Neufebateau , cant. et à 1 1. i/a de 
HoufTalise. 

DINGE, bourg de France , dép. d'Ille-et- 
Vilaine , arrond. et à 6 1 . 1/4 N. de Bennes, 
cant. et à 3 l. N. E. d'Hédé. i ,538 hab. 

DINGELSTÀDT , bourg des États Prus- 
siens, prov. de Saxe , régence d'Erfurt , cer- 
cle et à 3 1 . 1/4 K' 8 . E. d'Heiligenstadt , et 
à 4 I- N- Mulhausen, sur la rive 

droite de l'Unstrut. Il est entouré d'une mu- 
raille , et renferme 1 église catholique , des 
âlaturcs de coton , et des fabriques d'étoffes 
de laine et de toiles. Commerce d'épicerie. 
Il s'y tient trois grands marchés par an. a,oai 
habitans. 

DiNGlIOV , village de Russie , en Europe , 
gouv. de Courlande, distr. et à 10 1. i /4 
£. N. £. de Mitau , sur la rive gauche de la 
Dvina. 11 y a une carrière de gypse près du 
fleuve. 

Dl?iGLË, baie sur la cote occid. d'Ir- 
lande, prov. de Munster, comté de Kerry, 
par 5 a“ 10' de lat. N. et ta® 3 o' de long. O. 
Elle a une profondeur de 10 1 . , et une lar- 
geur de 6 I. à son entrée, formée par les 
caps Dunmore et Brea. Elle prend vers son 
extrémité orient, le nom de Castlcmain-har- 
bour. La Launc et la Many s'y jettent. 
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DINGLK, ville d'Irlande, prov. de Man- 
slcr, comté de Kerry, baronnie de Corca« 
ÿiiiinny , sur U côte sept, de la baie de son 
nom, à 9 1 . O. S. O. de Tralee. Elle pos- 
sède un havre très-vaste, et on y fabrique 
beaucoup de toile. 3 ,ooo hab. 

DlNG-'Ol , prov. de l'empire d'An-nam. 
f^ojr. Doac-KGoi. 

DINGOLFINGEN, bourg de Bavière, 
cercle du Danube inférieur , présidial et à 
3 1 , l/a O. S. O. de Landau , et à 6 I. i/a S. 
deStraubing, sur une hauteur escarpée, près 
de la rive droite de l'isar. 11 est ancien • mais 
assez bien bâti. 11 s'y est tenu des conciles en 
77a et 93a. Pop ; a, 080 hab. 

DINGWALL , bourg royal d'Écosse , comté 
de Ross ; siège de presbytère , à 4 L 3/4 
O. d'inverncss, et à 6 1 . S. O, de Cromarty, 
dans une plaine , à l'extrémité occid. de 1 a 
baie de Cromarty , où peuvent aborder de 
petits bâtimens. 11 parait , par les vestiges de 
chaussée et de fondations qui ont été décou- 
verts près de ce bourg, qu'il était ancienne- 
ment beaucoup plus considérable; il est assez 
bien bâti , et a des rues bien pavées : il y a , 
près de l'église, un obélisque de 5 ^ pieds de 
hauteur qui indique le lieu de sépulture des 
aïeux du comte Cromarty. 11 s'y fait un com> 
mcrcc avantageux. Ce bourg se réunit à Dor- 
noch, Ktrkwall, Tuin et Wich, pour envoyer 
un membre au parlement. 3 ,o 3 o hab. 

DlINH-CATH ou QüANG-DUC, prov. 
de l'empire d'Annam , dans la Cocbinchine , 
dont clic est la partie la plus sept. ; bornée 
au N. par le Tonkin , à l'E. par la mer de 
Chine , au S. par la prov. de Kué-hoa, et à 
l'O. par les montagnes des Kémoys, qui U 
séparent de la prov. de Laos. Sa longueur, 
du N. au S., est de 38 1 . environ , et sa lar- 
getir, de l'R. à l'O. , est évaluée a 35 l. Sa 
limite mérid. est formée par le Dinh-Cath, 
sur les bords duquel on a élevé une muraille 
flanquée de tours et de petits forts , qui fut 
pendant long-temps un sujet de guerre entre 
les peuples de la Cocbinchine et du Tonkin. 

Cette province abonde en cire et en mines 
d%fer. 

DINHOLLY , Deonhull)' ou Deoneüjr , 
ville de THindoustan , état du radjah de 
Maissour, anc. prov. de ce nom, à 8 1 . N. 
N. E. de Bangalore, cl k 3 a L N. E. de 
Seringapatam. Lat. N. i 3 <> i 4 '. Long. E. 
75® 27'. Elle est défendue par un fort. Hay- 
dcr-Ali essaya vainement de s'en erap.i- 
ror; Jord Coriiwalits la prit sans résistance 
en 1 791 . Il y a , dans le district dont dépend 



cette ville, une secte dont les mères de famille 
ont la singulière coutume de se- faire couper 
la première phalange des 3 *^ et 4* doigts lors 
du mariage de leur fille aînée. 

DINISH, petite lie de l'océan Atlantique , 
à I I. de la côte S O. Je l'Irlande, prov. de 
Munster, comté de Kerry. Lat. N. 5 i® 4 y^* 
Long. O. 13 ® qG'. Elle fait partie du groupe 
situé entre la baie de Ballynaskellig et l'es- 
tuaire de Kenmarc. 

DINKA, pays de Nigritie. Dohca. 

Dl^KELSBÜllL , ville de Bavière, cercle 
de la Rézat, chef-lieu de présidial, sur la 
rive droite de la Wernitz, à 7 1 . 3/4 S. O. 
d'Anspach , et à 2X 1 . N. N. O. d'Augsbourg. 
Siège d'un tribunal et d'une chambre des finan- 
ces. Elle est entourée d'une muraille élevée et 
flanquée de tours ; les maisons sont gothiques. 
Elle renferme t hospice d'orphelins , 3 hôpi- 
taux , 1 école latine , des fabiiques de futainc , 
d'étoffes en laine, de bas, de chapeaux, de 
papier, de gants ; des tanneries, et des bras- 
series. On y fait commerce de grains et de 
bestiaux. 6 , 43 o bab. La plupart luthériens. 

Le présidial de DinkcUbühl contient 1 ville, 
I bourg, 4 < villages, et 16,760 hab. 

DINKELSCHERBEN, bourg de Bavière, 
cercle du Danube supérieur, présidial et à 
I 1 . 1/3 S. de Zusmarshausen , et k 5 I. O. 
d'Augsbourg, sur la rive gauche du Ziisam. 
600 hab. 

Dl^iKlRA , roy. de la Guinée supérieure. 
Foy. Dakxaua. 

bl? 4 KLAGE , village du grand-duché d'Ol- 
denbourg, cercle et k 3 1 . S. O. de Vechte; 
chef-lieu de baill. et d'une seigneurie; près 
du chkteau-fort de son nom. 11 s'y tient 4 
grands marchés de bestiaux par an. 85 o hab. 

DINSLACKEN, ville des États Prussiens, 
prov. de Clèvcs-Berg, régence et k 10 1 . 1/3 
S. E. de Clèvea, et k 8 1 . 1/4 N. de Düssel- 
dorf; chef-lieu de cercle, sur la Minne, a 
3/4 de 1 . de la rive droite du Kbin. Elle a 
1 église luthérienne, i calviniste, et 1 monas- 
tère. On y fabrique des tissus de coton , des 
bas, des toiles, et des chapeaux. 1,386 hab. 

Le cercle de Dinslackcn renferme 5 villes , 
X bourg, 3 x villages, et 38,0^0 hab. 

DINTELOORT , village des Pays-Bas , 
prov. du Ürabant sept. , arrond. et k 6 I. x/4 
O. de Breda, dans le Prinzenland , près de 
1 a rive gauche du Dinlcl , k son confluent 
avec le Volke-Rak. 1,737 hab. 

DINTHER , village des Pays-Bas, prov. 
du Brabant sept., arr. ksi. 3/4 de Bois- 
le-Duc, canl. et k 3 I. 3/4 d'Oss. x 3 io hab. 
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DINWIDDIE, comte dci ÉUIs-UnU, dans 
la partie S. E. de l'état de Virginie , au S. de 
l'Appomatox , qui le sépare du comté de Ches- 
terfield, au N. du Nottaway , qui le sépare 
des comtes de Brunswick et de Lunenburg. 
13,79a hab. 

Le chef-lieu est Petersbourg. 

OINXPERLO, village des Pays<Bas, pror. 
de Gucldrc, arrond. et à 8 I. i/a S. E. do 
Zutpben , et à 9 l. i/a E. S. E. d'Arnhem, 
cant. d'Aaltcn. I1767 hab. 

DIOMA, rivière de Russie, en Europe, 
gouv. d'Orenbourg. Elle prend sa source 
dans les monts Obchtchei-Siert , près du vil- 
lage de Danilovka , à 3 1 1 . N. N. O d'Oren- 
bourg , et va se réunir à la Biélaïa , un peu 
au-dessous d'Oufa , après un cours d'environ 
70 1 . du S. S. O. au N. N. E. Il / a des 
mines de cuivre près de scs bords. 

DION-LE-MONT, village des Pays-Bas, 
prov. du Brabant méridional, à 5 1 . 3/4 de 
Bruxelles, arrond. et à 4 1 - 3/4 de Louvain , 
cant. et à I I. 1/4 S. de Grez. 363 hab. 

DION-LE-MONT, village des Pays-Bas, 
prov. et à 10 1 . de Namur, arrond. et à 4 !• 
l/a dcDinant, cant. et à 1 1 . i/a de Beau- 
raing. 166 hab. 

DlON-LE-VAL, village des Pays-Bas, 
proT. du Brabant méridional , à 6 1 . 3/4 de 
Bruxelles, arrond. et à 41 - >/^ de Louvain, 
cant. et à I 1 . S. O. de Grez. 11 y a 1 château 
et I brasserie. 360 hab. 

DION-LE-VAL, hameau des Pays-Bas, 
prov. et à il. de Namur, arrond. et à 4 !• 
x/3 de Dinant , cant. et à 1 1 . 3/4 de Beau- 
raing. 

DIOS-GYÔR, bourg de Hongrie, comilat 
(le Borsod, marche et à 3 1 . O. de Miskolcz, 
et à 1 3 l. O. de Tokaj , dans une vallée agréa- 
ble , sur le ruisseau de Szinva , qui abonde 
en truites. Il a i chMcau en ruine, 1 église 
catholique , s protestantes , i synagogue et 
1 source thermale. On y fabrique beaucoup 
(le futailles et divers petits objets en bois. 
4,000 bab. Oo récolte de très*bon vin et des 
fruits dans les environs. 

DIOSZKG, bourg de Hongrie , comilat de 
Bihar, marche d'Er-mclIyék, sur la rive droite 
de l'Er , à 6 1 . N. de Gross-Wardein , et ii 
8 I. S. E. de Debretzin. 3 , 5 oo hab. 

DIOSZEG , bourg de Hongrie , comilat ci 
h 9 1 . E. de Presbourg, marche ultérieure, 
sur la rive droite du Dudwag. 11 est très- 
commerçant. 

DIOU, village de France, dép. de l’AlHcr, 
arrond. et à 7 1 . E. de Moulins, cant. de 
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Dompierre , sur la rive gauche de la Loire , 
où il a un petit port. 1,078 hab. Il y a du 
marbre sur son territoire. 

DIOUANGONDGE, Dewangunge j ville 
de rilindouslan anglais, présidence et anc. 
prov. du Bengale, sur la rive droite du Brah- 
mapoutre, à 10 1 . 1/3 E. S. E. deGoragot, 
et à 4 < I- E* de Mourched-abad. 11 s'y 
fait un commerce considérable en grains et eu 
coton. 

DIOUANSERAÏ , Dewanserat, ville de 
rilindoustan anglais, présidence et anc. 
prov. du Bengale, distr. et à 5 1 . N. de 
Mourched-abab , entre le Gange et le Cossiiu* 
bazar. 

DIOUASS , Dewas» , ville et princip. de 
rilindoustan, dans les états d'Hollar, anc. 
prov. de Malvah , à 8 1 . S. E. d'Oudjeiu. 
Lat. N. 33® 58 '. Long. E. 74® 4 ^ • Avant 
1818, ce pays a beaucoup souffert des dévas- 
tations des Loandies. 

DIOUGOR , Dew^ür, fort de l'IlinJou- 
stan anglais, présidence de Bombay , anc. 
prov. et à 56 I. O. de Beydjapour, et à iG 1 . 
N. O. de Ouary , dans une île formée à l'eu)- 
bouchure de la rivière de son nom. 11 y a iin 
port qui peut recevoir des navires de 600 
tonneaux. 

DIOUILMORRY , DewHmurry- , ville de 
rilindoustan, ëlat du radjah de Nagpour , 
anc. prov. de Gandouana, à 35 1 . S. O. de 
Bostar, sur la rive gauche du Bnm-gangu. 

DIÜULY, Dewljr , ville de rilindoustan, 
dans les états du radjah et à jo I. S. O. de 
Nagpour, anc. prov. de Gandouana. Lat. N. 
30 ® 43'- Long. E. 76° i 3 '. 

DIOÜREGAPOÜR , Duregapoor , ville de 
l'Hiodoustan, présidence et anc. prov. du 
Bengale, sur la rive gauche du Soioinouscrai, 
ù 35 1 . N. de Dacca. 

DIOURELY , distr. de l'Hind- 

oustan, dans le Sindhy, pay* de l'Émir-So- 
rhab, sur les liroiles du grand désert de sa- 
ble I il est arrosé parle Kbyrpour qui y prend 
naissance. 

DIOURY , Dewt'ee , ville de l’ilindousfan, 
dans le Bopal , à 1 3 I. S. O. de la ville de ce 
nom, anc. prov. de Malwab. Lat. N. 33 ® 58 '. 
Long. E. 74® 4 ® • 

DIPAL, ville de rilindoustan. Douti. 

IMPIGNANO , village du roy. de Naples, 
prov. de la Calabre Cilérieurc , distr. et à 
1 1 . 1/3 S. de Cosenza; chef-lieu de cant., 
au pied des Apennins. 11 a 5 églises et 3 cou* 
von.*. 3,000 hab. 

DIPQUR, Deopoor , ville de rilindoustan 
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angUîj, présidence cl anc. prov. du Ben> 
gale, au N. du BArracor, à ao I. O. de Na- 
gorc^ et à 4^ 1. O. de Mourched-abad. 

DIPPACH , village des Pays-Bas, prov. , 
aiTond. et à a l. 3/4 de Luxembourg, cant. 
et à 3 1. de Betterobourg. 88o hab. 

DIPPOLDISWALDE, ville du roy. de 
Saxe, cercle de Misnie; chcf-lieu de baill. , 
sur la rive droite du Weisseritz , à a 1. 3/4 

N. E. de Frauenstein, et à 4 P >/4 
Dresde. Elle est bien bâtie, et possède i châ* 
teaii , des tanneries, des brasseries, et i 
blanchisserie de fil de lin. i,4oo bab. 

Le bailliage de Dippoldiswalde est hérissé 
de montagnes riches en mines d'argent, d'e- 
Uin , et de plomb. 11 y a aussi des carrières 
de pierres meulières et à aiguiser. On n'y ré- 
colte que du seigle et beaucoup d'avoine, 
mais on y élève un grand nombre de bes- 
tiaux et de moutons. Il renferme a villes , 
3a villages , et hab. 

lyPPOURA, peuple qui habite le pays de 
Darbauia, dans la partie orient, de la Ni- 
gritie. 

DIPRAG ou DEVAPRAYAGA , Dcoprag, 
ville de PHindoustan anglais, présidence du 
Bengale, anc. prov. de Gorwal , à 4 1- 

O. S. O. de Sirynagor, au pied d'une mon- 
tagne élevée, et au confluent de PAIakananda 
et du Baghirati , dont la réunion forme le 
Gange. Lat. N. 3o*^ 8'. Elle contient environ 
aôo maisons en pierre. C'est une des cinq 
prayagas ou villes saintes des Hindous; le 
temple révéré , qui attire une grande af- 
fluence de pèlerins , est situé dans la partie 
supérieure de la ville : il a 6o pieds de haut, 
est construit en pierre de taille sans ciment , 
et consacré à Ramachandra , dont la statue 
en pierre noire a 6 pieds de hauteur. Les 
bassins qui servent aux ablutions des pèlerins 
ont été taillés dans le roc ii la pointe même 
du confluent des deux rivières. Cette ville est 
en grande partie habitée par des brahmincs 
qui vivent des offrandes des dévots , et du 
revenu de aS villages qui sont sous leur dé- 
pendance. La ville et le temple ont beau- 
coup souffert du tremblement de terre de 
i8o3 ; depuis , le temple a été restauré aux 
frais du syndhiah Daoulet-Raou. Les brah- 
mines prétendent que cct édifice existe .de- 
puis 10,000 ans, mais ils ignorent par qui il 
a été fondé. 

DIPSO, bourg de la Turquie d'Europe, 
gouv. du Capitan- pacha, sandjak et à lo 1. 
.N. 0. de Négrepont , dans l'ilc de ce nom, 
sur la côte du détroit de Talanta. Il remplace 
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Pancicn OEdepsus f renommé pour scs bains 
chauds. 

DIRAC , ville de France , dcp. de la Cha- 
rente , arrond., cant. S. et à a 1. S. E. d'An* 
gouléme. On y récolte du vin , dont la plus 
grande partie est convertie en eau-de-vie. Il 
s'y tient des foires les aS janvier , mars , 
mai , juillet, septembre, et novembre. i,ooo 
habitans. 

DIRA-DYN-POUNAH , Daera-Dcen-Pu- 
nah f ville de l'Afghanistan , dans le Moul- 
tan, prov. et à 1 1 1. i/a S. de Leïa, et à 1 4 L 
N. O. de Moultan, près de la rive gauche du 
Sind. C'est le chef*lteu d'un petit district. 

^DIRAMA , ville de la Turquie d'Europe. 

Drama. 

DIRBAH, ville d'Abyssinie , roy. de Ti- 
gré, prov. d'Endcrta, à aol. S. E. d'Axoum, 
et à 4 !• N. d'Antalo. 

DIRCK-HARTIGHS, Ile de l'océan In- 
dien , près de la cOte occid. de 1a Nouvelle- 
Hollande, à rO. de la baie des Cbiens-ma- 
rins. Lat. S. a5" 4^ * Long. E. iio<* 4^'* 
Elle a i6 1. de longueur et 3 de largeur. Le 
canal du Naturaliste la sépare au N. de l'ile 
Dorre. Ses côtes occident, sont escarpées et 
rocailleuses. 

DIRECTION, cap sur la côte N. E. de la 
Nouvelle-Hollande, dans la Nouvelle-Galles 
mérid., au S. E. de la baie de Lloyd. Lat. 
S. la” h\'. Long. E. i4i° Y- 

DIRECTION , montagne de la Terre de 
Dicmen, sur la rive gauche du Derwent, à 
a 1. i/4 N. de Hobart-town. Elle a environ 
i5o toises de hauteur. 

DIRILLO, Acrates, rivière de Sicile, 
prov. de Syracuse, distr. de Modica. Elle 
descend des monts Licordia, passe sous les 
murs de Biscari , et sc jette dans la Méditer- 
ranée, à 8 1. l/a O. N. 0. de Modica , après 
un cours d'environ lo 1. de l’Ë. N. E. à l'O. 
S. O. On trouve des agates sur ses bords. 

DIRIN , vallée de la Tartaric indépen- 
dante, dans la Tnrcomanic , à l'Ë. du lac 
Kouli-deria , et à 76 1. O. N. O. de Khiva. 
Ses bords escarpés indiquent l'ancien lit d'une 
rivière aujourd'hui desséchée, et qui a dd 
couler du N. au S. C'est sans doute par inad* 
verlance que M. Mouraviev, dans son voyage 
en 1819, pense que cette rivière a dû être 
l'Amou-dcria , VOxus des anciens , dont U 
croit avoir retrouvé plus loin l'ancieD Ht dans 
la direction de l'E. à l’O. 

DIRINON , village de France, dép. du 
Finistère, arrond. et à 3 1. 3/4 E. de Brest, 
cant. de Landerneau. i,534 hab. 
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DIRIS , hameau de Peric , prov. de Fart , 
prêt et à l'O. N. O. de Kazroun. C'était au- 
trefois une Tille considérable. Par suite de 
la dilEcuUé de se procurer du bois tle char- 
pente , toutes les maisons ont été voûtées. 
A peu de distance au N. de Diris, sont les 
ruines de l'ancienne ville de Tcbapour qui 
ont environ q 1 . de circuit : on y remarque 
des restes de statues colossales, de remparts 
en terre « et de maisons. 

D1HK.SLAND , villa;:e des Pays-Bas , prov. 
de Hollande mérid. , arrond. et à 4 h 
de La Brielle, cant. et à al. 3/4 de Goede- 
rede. i,5G3 hab. 

DIRKY, ville du Sahara, à lo I. N. de 
Bilma , et à 1. S. de Mourzouk, sur la 
route et à peu près à moitié ebemin du Fez- 
xan au Boumou. Elle est habitée par une 
tribu des Tibbous de Bilma. il y a une fon- 
taine. MM. Oudney , Denham et Clapperton 
la visitèrent en i8a3. 

DIRLETON, village d'Écosse, comté, pres- 
bytère, et à al. N. d'Haddinglon, et à 5 1. 
l/a E. N. E. d'Édimbourg, sur la cote mé- 
rid. du golfe de Forth. i,3i5 liab. On voit 
près de là les ruines du château de Dirle- 
too, qui fut pris par les Anglais en lagS. 

DIRMSTEIN ou DÜRMSTEIN, bourg de 
Bavière, cercle du Rhin, dislr. de Spire, 
cant. et à 1 1. a/3 £. N. E. de Grünsladt, et 
à a 1. i/4 S. S. O. de Worms. Il a un châ- 
teau autrefois résidence des évêques de 
Worms. i,5oo bab., caüioliques et calvi- 
nistes. On nommait anciennement ce bourg 
Tiiümutein, à cause du grand nombre de 
tours qu'on voyait tant sur les églises et sur 
les couvens , que sur les habitations des an- 
ciens chevaliers de difTérens ordres qu'il ren- 
fermait. 

DIRNHOLZ ou DCRNHOLZ, bourg de 
Moravie, cercle et à 8 1. 3/4 S. S. O. de 
Brünn , et à al. i/a N. O. de Nikolsburg, 
sur la rive gauche de la Taya. 11 a une 
belle église. i,8a3bab. 

DIROUILLËS, groupe d'iluti et de ro- 
chers, dans la Manche, à i 1. i/a N. de Jer- 
sey, et à 4 des eûtes de France, près et à 
rO. des rochers d'Ecrehou. Lat. N. 49** ^o^ 
Long. O. 4** 33 '. 

DIRSCHAU , ville des États Prussiens , 
prov. de la Prusse occid., régence et à 7 I. 
S. S. E. de Dantzig, cercle et à 5 I. N. E. 
de Stargard , sur la rive gauche de la Vistule. 
Elle a 1 église catholique , 1 lutbéricniie , 

1 couvent de dominicains , des tanneries, et 
des brasseries. La navigaliou sur la Vistule 
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emploie beaucoup d'habitans de Dirschau, et 
le commerce quelle favorise y est avanta- 
geux; on exporte principalement du bois. 
i, 99 'j hab., dont 171 juifs. 

DISANT-DU-GÜA (S‘.), village de France, 
dép. de la Charente-Inférieure , arrond. et à 
4 1- 3/4 O. de Jonsac , cant. de Genis. 
i, 3 i 3 bab. 

DISAPPOINTMENT , cap sur la cOle 
occid. des États-Unis, territ. de Columbia , 
au N. de l'entrée de la Columbia , à 1 1. i/a 

N. O. du capAdams. Lat. N. 4B° 19 '. Long. 

O. i'j 6 “ i4'* 

DISAPIHJINTMENT, île du Grand Océan 
équinoxial, dans l'archipel Magellan. Lat. 

27 ° i5'. Long. E. 10 '. 

DISAPPOINTMENT, baie sur la cûtr 
orient, de l'ile Mindanao, par 6° 52 '. de l.it. 
N. et 123® 32 '. de long. E. 

DISAPPOINTMENT, groupe d'iles du 
Grand Océan équinoxial , dans l'archipel do 
la mer Mauvaise. Le centre est par 14 ** 5' de 
lat. S. et 4J° 35' de long. O. Ces iles ont été 
découvertes en 1765 par le commodore By- 
roD qui ne put les aborder à cause des dis- 
positions hostiles des indigènes. Celle qu'il 
voulut rcconnaitrclui parut avoir environ 2 I. 
de circonférence | sur scs bords s'élevaient 
de grands arbres qui indiquaient un sol riche. 

DISCHINGEN, bourg du roy. de Wur- 
temberg, cercle de Tlaxt, buill. et à 2 1 . 3/4 
S. S. £. de Neresbeim , et à 3. 1. 1/4 E. de 
Heidenbeim , sur l'Eggc. Il est bâti au pied 
d'une montagne sur laquelle est un château , 
résidence d'été des princesde laTourclTaxis, 
auxquels appartient la seigneurie de Dischin- 
gen, dont ce bourg fait partie. 1,020 hab. 

DISCORD , cap sur la cote orient, du 
Groenland. Lat. N. 60 ^ 10 '. Long. O. 46 *^ i4 * 

DISCOVERY , nom donné par les Anglais 
à un groupe considérable de rochers de l'ar- 
cbipel des Paracels, dans la mer de Chine. 
Lat. N. 16 ^ II'. Long. E. 109 ** 20 '. 

DISENTIS ou DISSENTIS, bourg de 
Suisse , cant. des Grisons , dans U Ligue- 
Grise; chef-lieu de haute juridiction , à 11 1. 
3/4 O. S. O. de Coire, près de la rive gau- 
che du Rhin antérieur, au point ou il se réu- 
nit au Rhin du milieu ; sur le penchant d'une 
montagne, et à C5o toises au-dessus du ni- 
veau de la mer. C'est le siège d'un tribunal 
civil et criminel. H s'y tient le t*' octobre la 
plus grande foire de bétail de toute la vallée 
du Rhin antérieur. i,o5o bab. Un peu au- 
dessus du bourg et sur le revers sept, du 
mont Yakaiaka est située l'abbayc de Discu- 



Digiiized by Google 




D 1 s M 



D I S S 



44o 

tif; , fondue dans le vii^ siècle , par Sigebert , 
bénédictin écossais , qui , retire dans ce pajs 
pour prêcher le christianisnie aux Rhétiens , 
en devint abbé, et obtint en fief des empe* 
rcurs d'Allemagne la seigneurie de Oisentis, 
et même le titre de prince d'Empire. Un des 
abbés fut, en i 4 ^ 4 ' fondateurs de la 

Ligne-Grise, et depuis , jusqu'à la révolution 
de i8o3 , les abbés de Disentis ont constam> 
ment présidé les diètes de la Ligue; à cette 
époque , la Ligue avait retiré ces prérogatives 
à Icvéque^ mais depuis, elle lui a accordé la 
première voix dans ses conseils , ainsi que le 
droit de présentation de candidats aux places 
déjugés. En 1799 , cette abbaye ainsi que le 
bourg furent incendiés par les Français , et 
les habitans passés au 61 de l'épée , pour avoir 
massacré une compagnie de soldats désarmés. 
L'abbaye a été rebâtie et l'école cantonnale 
catholique y a été transférée depuis 1804 . 

La haute juridiction de Disentis comprend 
une vallée de 8 1. de long. Les montagnes qui 
l'entourent sont très-élevées, et couvertes 
pour la plupart de neiges et de glaces; elles 
sont composées de granit , de gneiss , de ro- 
che calcaire primitive, de pierre ollaire , de 
schistes , de talc , etc. On y trouve des gre- 
nats d'uD rouge jaunâtre , connus sous le nom 
de hyacinthes de Disentis, delà serpentine, 
et uqc espèce de porphyre. Le climat y est 
froid , et le sol n'y produit que du seigle , de 
l'orge , du lin , et du chanvre; le blé y vient 
rarement à maturité. On élève beaucoup de 
bestiaux sur les montagnes , et on y prépare 
d'exceliens fromages gras. 5, 800 hab. , tous 
catholiques, et parlant la langue romane. 

DISLEY, paroisse d'Angleterre, comté de 
Cbcster, hundred et à 3 1. N. N, E. de Mac- 
cIcsBeld , et à 1 1 1. i/a E. N. E. de Cbestcr. 

1 ,53o hab. 

DISMAL-SWAMP , vaste plaine basse et 
humide des États-Unis , qui s'étend partie 
dans les comtés de Norfolk et de Nansemond , 
de l'état de Virginie , et partie dans les com- 
tés de Ciirrituck. de Camdcn et de Pasquo- 
tank, de la Caroline du Nord. Sa longueur, 
du N. au $. , est de 11 1. , et sa largeur, de 
TE. à rO. , est environ 3 I. i/a. Le sol de cette 
plaine est, en général, fangeux : cependant, 
dans quelques parties, la surface est assez 
sèche; mais il suffit d'une excavation de quel- 
ques pieds de profondeur pourquel'eau jaillisse 
aussitôt. Dans la partie occidentale , quoique la 
surface soit constamment couverte de a ou 3 
pieds d’eau , le fond parait avoir plus de ré- 
sistance que vers le centre , où la terre est 



moins humide. Le North-west-river , le Nan- 
semond et le Perquimans ont leurs sources 
dans ce terrain marécageux , qui renferme un 
lac assez considérable appelé Drummond't- 
pond. On y a creusé un canal navigable joi- 
gnant la Pasquotank, qui se jette dans l'Albe- 
marle-sound , à l'Élisabeth , qui , au moyen du 
James-river, communique à la baie Cbesa- 
peak. Cette plaine est presque partout rem- 
plie d'arbres, tels que cyprès, cèdres et pins, 
qui y parviennent à une grosseur et à une 
hauteur considérables , et qui sont entremêlés 
dans quelques endroits de broussailles ai 
épaisses, qu'il est impossible d'y pénétrer. 
Elle e.st bordée de roseaux de dix à douze pieds 
de hauteur , de bambous et de ronces. La 
grande étendue de terrain qu'occupent dans 
la partie méridionale ces roseaux, toujours 
verts et agités par les venU , est appelée mer 
Verte par les habitans des environs. De nom- 
breux troupeaux de bestiaux sauvages se 
nourrissent facilement dans l'intérieur de ce 
marécage , et il y a aussi des ou rs et des loups . 
Le Dismal-swamp , voisin de Norfolk, fournit 
en grande partie à cette ville les bois qu'on j 
porte, et est sous ce rapport une propriété 
•avantageuse pour les comtés dans lesquels il 
est situé. 

DISNA , rivière de Russie , en Europe ; 
elle sort du lac de son nom, dans le gouv. 
de Vilna , sur la limite des distr. de Vidzi et 
de Svenizani, entre dans le gouv. de Minsk, 
traverse le distr. de Disna, et va se joindre 
à la Dvina sous les murs de Disna , après un 
cours d'environ 3i 1. de l'O. à l'E. , pendant 
lequel elle forme plusieurs cascades. 

DISNA. ville de Russie, en Europe, gouv. 
et à 4o 1. N. de Minsk; chef-lieu de distr., 
au confluent de la Disna et de la Dvina. Lat. 
N. 55® 34^ Long. E. a5® 20 '. C'est une nou- 
yelle ville qui commence à fleurir au moyen 
du commerce qu'elle fait par les rivières qui 
la baignent. 

Le distr. de Disna est arrosé par la rivière 
du même nom et par 1a Dvina, qui forme sa 
frontière sept. Les principales productions 
sont le lin et le chanvre qu'on exporte en 
grande quantité à Riga. U possède i5 fabri- 
ques de tabac, une manufacture de drap et 
une de chapeaux. 

DISON , village des Pays-Bas, prov. de 
Liège, arrond., caot. et à i I. N. N. O. de 
Verriers. Il y a plusieurs fabriques de drap. 
2,900 hab. 

DISS, villp d'Angleterre, comté de Nor- 
folk, hundred de son nom, à 61. S. S. O. de 
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Norwich, et h 34 !• N. N. E. de Londrca. 11 
y ft iics fabriques de tuile et de bonneterie, 
il a'y tient i marché par semaine et i foire 
par an. a, 764 hab. 

DiSSAlS, village de France, dép. delà 
Vienne, arrond. et à 3 1. 1/3 N. N. E. de Foi* 
tiers, cant. de S‘. Georgcs-les>Bailliargeaux. 
11 s'y tient 1 foire le 3o juin pour bestiaux et 
Jaincs. i,o3o hab. 

DISSAY , village de France, dép. de la 
Sartbc, arrond. et à 8 1. S. S. O. de Ca- 
Uis , et à 9 1, 3/4 S. S. E. du Mans, cant. 
de Château*du>Loir , sur la rive gauche du 
Long. 1,100 hab. 

DISSEN, bourg du roy. de Hanovre, gouv., 
princip. et à 4 1- 3;4 d'Usnabrïick , 

juridiction et à 3 1. 3/4 E. S. E. d'iburg, au 
pied du Petersberg. i,8iG hab. Cest dans 
les environs que sont les belles salines de 
RoUienfcld, dont le revenu annuel s'élève à 
90,000 francs. 

DlSSËNl'lS , boui^ de Suisse. Di- 

sEiins. 

DISTRIANA , bourg d'Espagne, prov. et 
à 1 1 1 . S. O. de Léon , et à 3 1 . 1/4 S. d'As- 
torga, sur la rive gauche de la Duema. 

DITHMARSCHEN , pays du Danemark, 
dans le duché de Holstcin , borné au N. par 
le Sleswig, à TE. par les baill. de Rendsburg 
et de Steinburg, et le distr. d'itzehoe, au S. 
par l'estuaire de l'Elbe, et à l'O. par la mer 
du Nord, il forme a baill. , celui du Nord et 
celui du Sud. Le Norder-Dithroarschen ren- 
ferme 3 bourgs, 13 paroisses, et 30,830 hab. 
Le Süder-Dithroar.schen comprend 4 bourgs, 
i3 paroisses, et a3,o6o hab. Ce pays est su- 
jet à de fréquentes inondations qui le ren- 
dent marécageux j mais au moyen de canaux 
et de fossés , on est parvenu à dessécher et à 
rendre à la culture une grande partie du ter- 
rain. 

OITRO-VÂRHEGY, en allemand Durg. 
herg, village de Transylvanie, au pays des 
Szeklers, siège de Csik, marche deGyergyô, 
sur la rive gauche de la Marôs, à4 !• i/aN. 
O. de Gyergyé S^ Miklôs. 11 y a des sources 
minérales. 

DITTEAH, Tille de THindoustan. Voy. 
Dimu. 

DITTERSBACH , village des États Prus- 
siens, prov. de Silésie, régence de Liegnitx, 
cercle et à il. 1/3 N. de Sagan , etè xsl. O. 
de Glogau. 900 hab. 

DITTFURTH , bourg des Étals Prussiens , 
prov. de Saxe , régence et à 10 1. S. O. de 
Magdebourg, cercle et à 4 !• i/4 O* 
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d'Ascberaleben , sar la nve gauche de la 
Bode. 11 y a des distilleries de grains et des 
tanneries. 1,800 hab., dont 40 juifs. On cul- 
tive beaucoup de lin sur son territoire. 

DITTIH, Ditteahf ville de l'Hindoustan, 
dans l'clat de Bendelkcnd, anc. prov. et à 
80 1. O. N. O. d'Allah-abad, et à 38 1. S. 
S. £. d’Agrah; chef-lieu d'un petit distr. , au 
pied d'une colline. Lat. N. 4^ - Long. E. 
76° i5'. Elle a environ 1/3 1. de long sur a 
peu près autant de large , et est ceinte d'une 
muraille en pierre ,* elle est assez bien bâtie 
et bien peuplée. Le radjah réside dans un pa* 
lais placé sur une hauteur d'où la vue s'étend 
sur un beau lac et sur le pays environnant \ 
il est allié des Anglais. 

DITZENBACH, village du grand-duché 
de llcsse-Darmstadt , prov. de Starkenburg, 
baill. de Steinbeim , à 3 1. 1/3 N. N. £. de 
Darmstadt. x,ioo hab. 

DIU , Boboras , ile de la mer d'Oman , sur 
les côtes de l'Hindoustan, anc. prov. de 
Goudjératc , au S. de la presqu'île de ce 
nom , dont elle n'est séparée que par un étroit 
canal. Lat. N. 30° Long. E. G8° 4?'' 
Elle a 3 I. de long sur 3/4 de large, est sté> 
rile , manque d'eau potable , mais est impor- 
tante à cause de son port , qui peut recevoir 
de gros navires. Celte ile renfermait autrefois 
un temple célèbre chez les Hindous. En losS 
le sultan Mahmoiid'Ghizni , avait eiivalii la 
prov. de Goudjératc , pénétra dans l'Ile , dé- 
vasta le temple, et en emporta des richesses 
immenses. Les Portugais s'en rendirent maî- 
tres en 1 5i5 , et y bâtirent en 1 536 une ville 
avec un fort. En 10 années ils rendirent celte 
ville inexpugnable , et elle devint très-flons- 
santc par son commerce. Ayant été pillée en 
1670 par les Arabes de Mascate, elle com- 
mença à déchoir. Elle est encore entourée 
(le murailles , et défendue par nue citadelle. 
11 y a deuxeouvens , plusieurs églises , et en* 
TÎron 4iOOo hab. , qui font Irèa-peu de com- 
merce. 

DIU , cap. de l'ilindoustan , anc. prov. do 
Goudjérate, à l'extrémité méridionale de la 
péninsule de ce nom , et à l'O. de l'ile Diu , 
sous 3o<> 4^' ^0^8* E. 

DIVANIÉ, bourg de la Turquie d'Asie, 
pacb. et à 33 1. S. de Bagdad, et à i5 1. S. 
S. E. de Hilla , sur la rive gauche de l'Eu- 
phrate. Les habitans passent pour très-àctifs 
et industrieux : ils fabriquent une grande 
quantité d'étoffes grossières. Ce bourg est en 
outre un lieu d'entrepôt pour les mareban- 
disea arabes. 
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DIVE, rivière de France, qui prend sa 
source près et à l'E. du village de Montgau- 
guier, dép. de la Vienne, passe à Mazeuil et à 
La Griuiaudière , et forme la limite entre les 
dép. de U Vienne et des Deux-Sèvres, en pas- 
sant par Monconlour, Pas-de Jeu, et Gursay ; 
elle entre ensuite dans le dép. de Maine-et- 
Loire, y arrose Anliiigué et Brgzé . et se 
réunit à la Tlioué parlarivedroite,èS‘. Hip- 
polyte, après un cours d'environ i 5 I. 

Le projet d'un canal navigable et en même 
temps de dessèchement des marais considéra- 
bles qui bordent la Dive, fut mis à exécution 
en <7/6; la révolution étant survenue , les 
travaux furent abandonnés, et la partie exécu- 
tée n'a pu SC maintenir faute d'entretien. 

DIVKN , bourg de Russie, en Europe, 
dans le Daghestan, lerritoirede Tabasseran, 
sur la rive gauche du lloubass, à 8 1. 3/4 O. 
S. O. de Derbent. C'est la résidence d'un des 
princes du pays. 

DIVENY ou DIVIN, bourg de Hongrie, 
comitatde Nograd, marche ctà 4 b S. E. de 
Losonez , et à 7 I. i/a S. E. d'Altsobl. Il tire 
son nom d’un ebiteau en ruine, situé sur 
un rocher voisin escarpé et presque inacces- 
sible. 

DIVES, rivière de France, qui prend sa 
source dans le dép. del'Onie, prèsd'Exmes; 
entre dans le dép. du Calvados , passe è Cou- 
libceuf, à Mezidon et à Troam , et se jette 
dans la Manche au-dessous de Dires , après 
un cours d'environ aol., dont 6 de navigation 
au moyen de la marée, depuis Corbon. Les 
transports consistent principalement en eaux- 
de-vie , vins , cidres , bois , sable , etc. 

DIVES, bourg de France, dép. du Calva- 
dos, arrond. et à 4 1 - >/u O. de Pont-I'Ë- 
vèque, et à 5 I. N. E. de Caen; chef-lieu de 
caot., sur la rive droite delà Dires. Il y a un 
petit port où la marée monte de la à i4 
pieds ; on y embarque des cidres , des bois 
à brûler et de construction. C'est un passage 
très-fréqueoté à cause du pont établi sur la 
Dires , et qui conduit à Cabuurg , qui est vis- 
à-vis. Il s'y tient i foire de 3 jours le 9 sep- 
tembre. 349 hab. 

DIVIDAMPETTY , fort de l'HindousUn 
anglais, présidence de Madras, anc. prov. de 
Karnatic , è 9 I. S. O. de Dindigol. 

DIVIN, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 45 I. S. de Grodno, distr. et à 
7 I. i/a S. S. E. de Kobrin. 

DI'VIS ou D.AVIS, montagnes d'Irlande, 
prov. d'Ulster, comté d'Antrim , baronnie de 
Belfast, près et au N. O. de la ville de ce 



nom. Elles s'élèvent à a 65 toises au-dessus 
du niveau de la mer. 

DIV-RUD, rivière de Perse. Kijy. Rcn- 
Siun. 

DIVY , cap de l’Hindoustan anglais , pré- 
sidence de Madras , sur la cAte de l'anc. prov. 
des Serkars sept. , un peu à l'E. de l'embou- 
chure du bras orient, de la Krichna. Lat. N. 
i 5 ® 58 ’. Long. O. 79® 11’. 

DIVY, ville de l'Hindoustan anglais, pré- 
sidence de Madras, anc. prov. des Serkars 
sept. , è 10 I. S. O. de Masulipatam. Lat. N. 
i 5 « 53 '. Long. E. 78» 37'. 

DIWAK ou DIVAKI , village de Moravie , 
cercle et à 7 1 . 1/4 S. E. de Briinn , et à 
3 1 . l/a N. E. d'Auspitz, entre a petits lacs. 
Il y aune manufacture de drap fin. 

DIWISCHAU, petite ville de Bohême, 
cercle et è 6 1 . S. S. O. de Kaunim, et à 
10 1 . i/a S. E. de Prague. On cultive des lé- 
gumes estimés dans les environs. 

DIXAN , ville d'Abyssinie , roy. de Ti- 
gré, sur une montagne, à ao I. N. N. E. 
d'Axoum, et à 67 I. N. E. de Gondar. Lat. 
N. i 4 “ 59' 55 ". Long. O. 37® 18' i 5 ". Les 
maisons y sont terminées par des terrasses , 
et plusieurs sont même des cavernes creusées 
dans la montagne; deux tuyaux en terre y 
tiennent lieu de cheminées. Cette ville est le 
centre d'un commerce considérable entre le 
Darfour et Massouab. I>cs marchandises les 
plus recherchées dans les marchés qui s'y 
tiennent sont ; les étolTes blanches , le tabac , 
le poivre , les miroirs , et les liqueurs spiri- 
tueuses. La pop. est noire , grossière, pares- 
seuse, ignorante et malpropre. L'habillement 
des hommes consiste en un caleçon et un 
morceau de toile jeté sur les épaules; les 
femmes portent des espèces de ceintures or- 
nées de coquillages, et les enfans vont tout- 
à-fait nus. 

Dixan était autrefois un fief qui relevait 
d'Axoum. Ses babitans ont encore une grande 
vénération pour cette ville, et la plupart 
d'entre eux ont sur l’épaule droite une croix 
empreinte par le feu , comme marque de leur 
attachement à cette métropole. 

DIXCOVE , fort et établissement anglais 
de la Guinée supérieure, sur la cûted'Or, 
roy. d'Ahanta , très près et à l'O. de Boussoa , 
et à 3 I. N. E. du cap des Trois-Pointes , à 
l'entrée d'une petite cirque qui peut recevoir, 
à marée haute , des navires de 3 o à 4 » ton- 
neaux ; le canal est étroit , mais sûr ; les na- 
turels le nomment Nfouma. 

DIXMONT, bourg de France, dép. de 
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TYonne, arrond. et à a 1 . i/a N. de , 

cl à 7 ). i/a N. d'Auxerre, cintoo de Ville* 
neuTe-sur-Yonne. 11 s’y lient des foires pour 
bestiaux , laines et chanvre , le ao juin et le 8 
décembre. 1,19a hab. 

DIXMUDE ou DIXMUIDEN, ville des 
Pays-Bas , pror. de la Flandre occid. , arrond. 
et à 3 1 . E. S. E. de Fumes; cbeNicu de 
cant., sur la rive droite de l'Y'scr, dans une 
contrée fertile et agréable , nommée Freye- 
Lande. Lat. N. 5 i** a' la". Long. E. o® 3 i' 
48''. Elle a I belle église paroissiale, 1 bÂ« 
pital et I maison de charité, des fabriques de 
savon , des raffineries de sel, des brasseries, 
des distilleries de genièvre et des tanneries. 
Son commerce consiste en chevaux , bestiaux , 
fromage et beurre. Dixmude nomme un mem* 
bre aux états de la province. 3 , 000 hab. 

DIXON (DÉTROIT DE), canal qui sé- 
pare file de la Reine-Charlotte de l'archipel 
de Pitt et des lies de la Princesse-Royale , 
aurla côte occid. de l'Amérique sept. , entre 
5 a® et 54® de lat. N. , et entre i 3 i® et 
i 34 ® de long. O. Il a environ 60 1 . de lon- 
gueur, et 10 1. dans sa partie la plus resser- 
rée , entre la pointe Invisible et le cap Ib- 
betson. 

DIZABAD, petite ville de Perse, prov. 
d'irâc, à 18 1 . S. E. d'Hamadan. 

DIZIER (S*.), village de France, dép. 
de la Creuse, arrond. , cant. et à a 1 . N. de 
Bourganeuf, près de la rive droite de la 
Leyrenne. il s'y tient 1 foire le 9 septembre , 
pour bestiaux, mercerie, et instrumens ara- 
toires. 1 , 6 a 3 hab. 

DIZIER ( S‘. ), ville de France, dép. de 
la Haute-Marne , arrond. et à 3 1 . i/a N. de 
Vassy , et à i 3 I. i/a N. N. O. de Chaumont ; 
chef lieu de cant., sur la rive droite de la 
Marne, qui y commence à être navigable. 
Siège d'un tribunal de commerce. Elle est 
ceinte de vieilles murailles et a de grands 
faubourgs. Elle est assez bien bétie; il y a 
1 hôpital , 1 belle manufacture de toile de 
coton , des forges et fonderies de poêles , pla- 
ques , tuyaux , etc. On y construit un grand 
nombre de bateaux et de seaux en bois; il 
s'y fait un grand commerce de fer, de bois , 
et de grains qu'on envoie à Paris par la 
Marne. 11 s'y tient des foires de a jours les 3 
mai , au juillet et aS novembre , pour drap , 
toile , mercerie, quincaillerie, et bijouterie. 
5,800 hab. Les environs sont remplis de for- 
ges , de carrières, et de bois de construction. 

En i 544 ) 8. Dizier soutint un siège mé- 
morable contre Charles-Quint, qui l'attaqua 
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avec une armée de too,ooo hommes, et qui 
ne parvint à le prendre que par ruse. 

DIZINGEN, bourg du roy. de Wurtem- 
berg, cercle du Ncckcr, baill. et à 1 1 . N. 
£. de Leonberg , et è a I. i /a N. O. de Stutt- 
gart , sur la rive droite du Glems. 1 , 3 i 1 hab. 

DIZUK , dislr. du Bcloutchistan , dans la 
prov. de Mékran. Il est composé de 7 ou 8 
villages : le principal est appelé Goll ou Di- 
zuk. Cedistr. est gouverné par un chef, dont 
les revenus consistent en froment et en dat- 
tes, et peuvent s’élever à 60 ou 70,000 ron- 
pies (i 5 o,ooo francs environ). 

DIZUK, village du Béloutchistan. yojr. 
Goll. 

DIZY, village de France , dép. delà Marne, 
arrond. et à 5 I. S. de Reims, cant. d'Ay , à 
peu de distance de la rive droite de U Marne , 
sur un ruisseau qui y aflluc. On y trouve du 
bois fossile qui ressemble beaucoup au châ- 
taignier. 

DIZY-LE-GROS , village de France, dép. 
de l'Aisne , arrond. et k 7 1 . E. de Laon , 
cant. de Rosoy-sur-Serre. i,aaohab. 

DJABBOU, Jabboah, ville de l'ilindou- 
stan , dans les états d'Holkar, anc. prov. de 
Malvah , k 29 1 . i/a O. S. O. d'Oudjcin , 
près de la rive gauche de l'Annass , dans une 
contrée sauvage et habitée par les Bbyls. 
Lat. N. aa® 46'. Long. E. 73* 19'. Elle était, 
ainsi que le territoire environnant, au pou- 
voir de plusieurs chefs arabes qui en furent 
expulsés en 1818 par les Anglais; mais au 
moyen d'arrangemens faits avec eux , ils sont 
rentrés dans leurs possessions depuis 1819. 

DJACOTAH, petite ville de l'Hindoustan 
anglais , présidence de Madras , anc. prov. 
et à 6 1 . N. N. O. de Cochin. 

DJADGEMÔ , Jauy>mou'; ville de l'Hind- 
ouslan anglais, présidence du Bengale , anc. 
prov. et à 4 ^ L N. O. d'Allah-abad, et à a L 
S. E. de Cânpour , sur la rive droite du 
Gange. Lat. N. a6® a6^ Long. E. 77° 56 '. 

DJADJARCOTE, Jajarcote j dîstr. de 
l'Hindoustan , dans le ^eypal et le pays des 
Vingt-Quatre Radjahs : -il est compris entre 
la Gogra, à l'O. , et le Bahary, à TE. Son 
milieu se troûve par 39® de lat. N. et 78** 
4 o' de long. E. 

DJADJ.YRCOTE , Jajarcote , ville de 
rilindoustan , dans le Neypal ; chef-lieu de 
dislr. , à 9 I. l/a S. S. O. de Tchytnatebin. 

DJAFFER-ABAD , ville de l'IIindousUn , 
dans les états de Guykavar , anc. prov. de 
Goudjérate , près de 1 a mer d'Oman , a 10 L 

E. de Diu. Lat. ao® 5 a'. l«ong. E. 69® 



Digitized by 




D J A G 



D J A K 



444 

^9'. Cette ville Autrefois très^otomerçante , 
est aujourd'hui de peu d'importance. 

DJAFFER-ABAD, ville de THindoustan , 
dans les états du Nizam, anc. prov. et à 18 1. 
N. E. d'Aureng-abad, et à 9 I. N. de DJülna, 
sur la rive gauche de la Gorkh-Pouma. Lat. 
N- ao° i3'. Long. E. 73° 54^ 

DJAFNA ou DJAFiNAPATAM, Jafna ou 
JaJhapaUtm J péninsule située à l'eatrémité 
septentrionale de Pile de Ccylan, à laquelle 
elle est jointe par une langue de terre extrê- 
mement étroite. Sa longueur du N. O. au S. 
£. , est de 16 I., et sa largeur moyenne, du 
N. E. au S. O. , de 5 1. La mer pénètre fort 
avant dans son intérieur. Le climat est tem- 
péré , car la chaleur y est modérée par les 
brises de mer. Le sol est fertile quoique sa- 
blonneux : il pro<luit beaucoup de riz , de 
beaux fruits, et de bon tabac. Le poivre et 
la cannelle y sont de mauvaise qualité. 11 y 
a d'excclicns pâturages où l'on élève un grand 
nombre de bestiaux. On trouve en abondance 
du gibier et de la volaille , et les côtes four- 
nissent du poisson et des coquillages de toute 
espèce. On exporte de celte péninsule du ta* 
bac , du bois de palmier , et de l'écaille. Elle 
est très-peuplée ; la plupart des habitans 
sont Hindous et professent la religion catho- 
lique déüguréc par plusieurs pratiques du 
bouddhisme. Elle renfermait autrefois 3a 
églises catholiques , dont la plus grande par- 
tie sont détruites. 

DJAFNA ou DJAFNAPATAM , Jafna ou 
Jafnapatam , ville de Pile de Ceylan, sur la 
péninsule de son nom, à 68 1. N. de Colombo. 
Elle est bâtie sur le canal qui sépare cette 
péninsule de Pile de Leyden , et est défen- 
due par un bon fort entouré d'un fossé pro- 
fond. Cette ville est la seconde de Pile de 
Ceylan, et la résidence d'un gouverneur an- 
glais. Elle a un grand faubourg, des églises^ 
des mosquées, des filatures de coton, et 
d’habiles ouvriers en orfèvrerie, bijouterie, 
et menuiserie. Elle n'a pas de port, mais 
simplement une rade. 5,ooo hab., en grande 
partie Hindous et Portugais. 

DJAFNOU, roy. de Sénégambie, au N. 
du roy. de Kasson , au N. E. de celui de Ge> 
duma, et au N. O. de ceux de Kaarta et de 
Ludamar; le Sahara le borne vers le N. Il 
est très-peu connu. 

DJAGAS, peuple d'Afrique. Cas- 

SAHCES. 

DJAGDGERNATH , Jag^rnauûi f ville de 
Pllindoustan f^or. Pocar. 

DJAGDGERNATPÜRAM, Ja^ernautpo- 



rantf ville de PHindoustan, prov. des Ser- 
kars sept., à 10 1. Ë. de Radjamendry , et à 
3a 1. N. E. de Masulipatam , sur le golfe du 
Bengale, à l'embouchure de la Tolliabâg- 
Nolia, un des bras du Godavery. Elle appar- 
tenait aux Hollandais , qui Pont cédée depuis 
peu aux Anglais. 

DJAGHEDERPOUR, Ja^tederpoor , ville 
de PHindoustan anglais, présidence du Ben- 
gale, anc. prov. de Gandouana , à 7 1. S. de 
Bostar. Lat. N. 19 ° i4'> Long. E. 80 ° 8 '. 
Cette ville est «léfendue par un fort. 

DJ AGHIRE ou TCHINGLEPOT , Ja^'re, 
distr. de PHindoustan anglais , présidence 
de Madras , anc. prov. de Kamatic , borné 
au N. par PArcat sept. , à PE. , par le golfe 
du Bengale , au $. et à PO. par PArcat mérid. 
11 a une superlicie d'environ 36o 1. Le sol, 
arrosé par le Palüir et le Kortclair , est sa- 
blonneux et n'est fertile que dans les envi- 
rons de Madras; U produit 4i3,o34 pagodes 
de revenu (environ 3,738,8a3 fr. ). 

DJAGHOR , Jau^uir , port de mer de 
PHindoustan anglais, présidence de Bombay, 
anc. prov. et à 58 1. O. de Beydjapour, et à 
18 1. $. du fort Victoria, sur la côte du 
Concan , è Pembouchure du Djôghor , qui y 
forme une petite baie. Ce port oflfre un abri 
sûr, mais l'entrée n'en est pas facile. On y 
fait un commerce considérable de poivi'e, 
sel , et chanvre. 

DJAHIL, Jtihil, petite ville de PHîndou- 
flan , dans le pays des Radjepouts , anc. 
prov. et à 30 1. N. O. d'Adjemyr. Lat. N. 
37 ® 10 '. Long. E. 70 ® 36'. 

DJAHRO , Jahrowj village de PHindou- 
stan anglais, présidence du Bengale, anc. 
prov. et à 6 1. S. d'Agrah. C'est près de Ik 
que, le 8 juin x658, il sc livra entre Au- 
reng-Zeyb et ton frère Darah-Chccoh , une 
célèbre bataille dans laquelle le dernier fut 
défait ; il s'en donna une autre non moins 
décisive le 19 juin 1707 , entre le fils et le 
petit-Rls d'Aureng-Zeyb 3 le dernier y fut 
complètement battu. 

DJAITPOUR , Jaitpoor f ville de PHindou- 
stan , dans les états de Guykavar , anc. prov. 
de Goudjerate , sur la rive gauche du Blian- 
dor. Résidence d'un chef des Catlies , tribu- 
taire de Guykavar 

DJAIWOR , Jaiwur , ville de PHindoustan 
anglais, présidence de Bombay, aiic. prov. 
d'Aureng-abad, distr. et à 3 1. N. N. E. 
d'Ahmed-nagor. 

DJAKOVAR, bourg d'Esclavonie. ^oy. 
Dsaxovab. 
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DJALALGONDJE , Jalalgttngef ville de 

THindousIan anglais , présidence et anc. prov. 
du Bengale, sur la rive droite du Gaggot, à 
5 I. S. S. E. de Rangpour. Lat. N. a5° 3o'. 
Long. E. 87° 18'. 

DJAlDY , JauUlee f ville de l'Hindoustan 
anglais, présidence et anc. prov. du Ben- 
gale , à 17 1. O. S. O. de Bogonatpour , et à 
60 I. O. N. O. de Calcutta. Lat. N. a3° a3^ 
Long. K. 83® 36'. 

DJALIE, bourg d'Arabie, dans TYcmen, 
roy. de Sanà , à 10 1. $. E. de Lohéiah. 

DJALLINDER, Jallinderj ville et fort de 
l'Hindoustan , dans le pays des Séyks , anc. 
prov. rt a 33 I. E. S. E. de Lahorc , et à 18 1. 
F«. S. E. d’Acnratscyr ; chef-lieu du Douabeh* 
Djallinder. Lat. N. 3i® 18'. Long. E. 73® 
ao'. Elle était autrefois grande et habitée par 
des Afghans ; plusieurs de leurs descendant 
y résident encore, mais les Séyks en sont les 
principaux habitans. 

DJALLOUN , ville de THindou- 

stan , dans le Bendelkcnd, anc. prov. et à 
4o 1. S. E. d^Agrah, et à 11 1. O. deKaIpy. 
Lat. N. a6® 10'. Long. E. 76® 53'. Elle est 
grande et bien peuplée. Il s'y tient un grand 
marché pour la vente du coton. 

DJALNA , ville et fort de l'Hindou- 

stan , états du Nizam , anc. prov. et à i4 I* 
E. d'Aureng'abad ; chef>lieu du distr. de 
Djalnapour , sur la Coundolga. Les Anglais 
les ont enlevés aux Mahrattes en x8o3, et 
cédés en 1804 au Nizam. 

DJALNAPOÜR, Jaulnahpoor f distr. de 
l'Hindoustan , dans les états du Nixam , anc. 
prov. d*Aureng-abad. Il est formé de deux 
grandes vallées, dont l'une est arrosée par la 
pourna , et Taulre par 1a Doudna. Une bran- 
che des Gbattes occid. parcourt l'intérieur de 
ce distr. 

DJ Am , Jaum f ville de THindouslan , dans 
les états du Nizam, anc. prov. et à ai 1. S. 
E. d'Aiireng-abad , et à 18 1. E. de Pyetun. 

DJAMBARA, pays de l'intérieur de l'Afri- 
que, au N. O. des monts Lupata , et à PO. 
de la .capitaineric'générale de Moxambiqiie , 
et traversé par la Mangaza que l'on suppose 
être le cours supérieur du Chire. llv^$t indé- 
pendant des Portugais , et abonde en vivres 
et en ivoire. 

DJAMBEL-BANIAL, montagne de la par- 
tie S. O. de nie de Sumatra , sur la route de 
Manna à Pasummah-Lebar. Elle est très- 
escarpée; on évalue sa hauteur au-dessus du 
niveau de la mer à 833 toises. 

DJAMBODOU, ville de Nigritie, roy. et 
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à a8 I. N. E. d'Yarkon , et k g3 I. S. E. de 
Timbouctou. 

DJAMDRO, lac du Tibet, Palt*. 

DJAMGONG , Jaumgong, ville de l'Hind- 
oustan anglais , présidence de Bombay, anc. 
prov. d'Aureng-abad, à 4 d’Ahmcd- 

nagor, près de 1a rive droite de la Syna. 

DJAMKAlR , Janüiair , ville de l'Hindou- 

stan , dans les états du Nizam , anc. prov. et 
à 9 I. i/a S. E. d'Aureng-abab. 

DJAMLY, Jaumljr, ville de l'Hindoustan , 
dans les états du Nizam, anc. prov. de Bé- 
rar, sur la rive droite de l'Oumlah, à 9 1. S. 
O. d'Oumravolly. 

DJAMNIR, Jaumnier, ville do THindou- 

stao, dans les états du Nizam , anc. prov. de 
Bérar, sur la rive gauche du Kâng, à 11 1. 
O. de Molcapour. 

DJAMNIRY , JamnearjTj rivière del'Hind- 
ousUn, dans les étals de Sindhyah , anc. 
prov. de Malvah. Elle prend sa source dans 
les montagnes habitées par les Pindaries , à 
ao 1. E. d'Oudjein , coule au N., et va se je- 
ter dans le Nymodje , après un cours d'envi- 
ron 33 I. 

DJAMOUS-DAGH (montagne du Buffle ), 
mont de la Turquie d'Europe, en Romélie, 
sandjak de Scutari , dans 1a partie sept, du 
distr. de Prisrend. De ses flancs mérid. des- 
cendent plusieurs torrens tributaires du Drin- 
Blanc, qui coule près de là dans une vallée 
profonde. 

DJAMPTA ou DJEITOK , Jampta ou Jei- 
tiàk f fort de l'Hindoustan anglais, présidence 
du Bengale, anc. prov. de Gorwal , sur une 
montagne, à a I. N. de Nahan, et à 34 1. O. 
N. O. de Sirynagor. 

DJANDJOULA , Janjoola^ ville dcrilind- 
oustan, états du Nizam, anc. prov. d'Aureng- 
abad , à 7 1. O. de CalJiany , et à 56 1. S. E. 
d’Ahmed-nagor. Lat. N. 17® 5o'. Long. E. 

74“ 3*'- 

DJANDÜ, TÎIle de Nigritic, roy. de Bain- 
bar» , près des frontières du Baedou. 

DJANGOUTAI, bourg de Russie, en Eu- 
rope , pror. de Daghestan , dans le Daghestan 
sept., sur la rive gauche du Petit-Manas , à 
6 1. 1/4 S. de Tarki, et k a4 I. N. O. de 
Derbcnt. C'est le chef-lieu d'une princip., 
dont le chef est tantdt allié du Chamkhal, 
ét làntdt du khan des Avares , suivant qu'il y 
trouve son intérêt. Ce bourg reuferme envi- 
ron 5oo maisons. 

DJANIK, ville de la Turquie d'Asie, 
pach. ctà 4s I. N. N. O. de Sivas; chef-lieu 
de sandjak, sur riéchil-crmak. On ne con- 
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nait rien de particulier concernant cette ville : 
tout ce qu'on sait, c'est que l'on doit cultiver 
beaucoup de chanvre dans les environs , 
puisqu'elle est obligée d'en livrer annuelle^ 
ment 6,000 quintaux à l'arsenal de Constan- 
tinople. 

Le sandjak de Djanik est borné au N. par 
la mer Noire , à l'Ê. par le pach. de Trébi- 
zonde , au S. par les sandjaks de Devrighi, 
de Sivas , d'Amasiéh , et de Tcliouroum, et 
à rO. par l'Anatolie. Sa longueur , de l'O. 
N. O. h l'E. S. E., est de 7a 1., et sa lar- 
geur moyenne, du N. au S., de a3 à a4 
C'est un pays très-montagneux, principale- 
ment à 1*0. où s'élève le Tacban-dagh ; il est 
arrosé par un grand nombre de rivières , 
parmi lesquelles on remarque le Ktzil-crmak, 
riecbil-crmak , le Keuilu-Hissar-souï , le Ter- 
méh , qui tous portent leurs eaux dans la 
mer Noire j la côte projette plusieurs promon- 
toires , dont les principaux sont Voua, 
lasoun, et Terméh. Le climat de ce sandjak 
est extrêmement humide , cause à laquelle il 
faut attribuer la promptitude incroyable de 
la végétation : en moins de trois mois , le 
mais y parvient à toute sa hauteur. La vigne 
et l'olivier croissent aussi avec une vigueur 
extraordinaire , mais ne produisent que des 
fruits sauvages. Les babitans de ce pays , 
quoique voisins de nations depuis long*temp$ 
civilisées, n'ont que de faibles relations avec 
elles, et vivent isolés dans leurs montagnes. 

DJANPOUR, Janpoor J ville de l’Hmdou- 
stao anglais, présidence et anc. prov. du 
Bengale , près de la rive gauche de la Sa- 
bounryka, à 9 1. S. O. de Midnapour, et k 
35 1. O. S. O. de Calcutta. 

DJANT, Jawnee , ville de l'Hindoustan, 
dans les états d'ilolkar, anc. prov. de Khan* 
deych, k i5 I. N. £. de Bourânpour, au 
pied des monts Calybit. Lal. N. 4^'* 
Long. E. 74° 4 • 

DJANY, distr. de l'IlindousUn. f'ojr. 
Tchakt. 

DJAOUAR, ville de Sénégambie. A'qy. 
Kadmaga. 

DJAOÜRl • village de rilindoustan , dans 
le pays des Séyks, anc. prov. et à 35 1. E. 
de Laborc , sur la rive droite du Setlcdjc. 11 
y a une dizaine de sources d'eaux tbcroiales 
qui jaillissent à environ 3 pieds de la rivière, 
et dont la chaleur est de 4^** 4^'* ont 
une odeur de soufre et un goùl saumùtre Irès- 
désagrcables 

DJAPAN, petite ville de l'ile de Java, 
prov. et à 8 1. S. O. de Sourabaya, près de 



la rive droite du Kadiri. On voit dans une 
forêt des environs les ruines de l'ancienne 
ville de Mcdang-Kamalan. 

DJAPARA , prov. sur la côte sept, de Pile 
de Java, au N. de celles de Goudus et de 
Demak. Elle comprend le grand promontoire 
arrondi que forment les bancs du mont Morea. 
Sa longueur est de plus de la I., sa largeur, 
d'environ 6 1., et sa superâcie d'à peu près 
1 3 1 1. Elle produit du café , du riz, du mais , 
et un peu de bois de tek. Elle est divisée en 
4 cant., et avait en i8t 5 une pop. de 1 o 3,3 qo 
bab. Son chef-lièii porte le même nom. 

DJAPARA, ville de l’ile de Java; chef- 
lieu de prov., près de la mer, à xi 1. i/a N. 
E. de Samarang. 

DJÂR (EL), ville et port de mer d'Ara- 
bie, province d'Hedjaz, à i4 1- S. S. E. 
d'Yambo, et à 5i 1. S. O. de Médine, sur 
le golfe Arabique , ut sur la route de Médine 
à La Mecque. Les navires peuvent arriver 
jusqu'au rivage , où on les amarre avec des 
cubles. On prétend que cette ville occupe 
l'emplacement iVEztongeber j dont il est fait 
mention dans l'Écriture sainte. 

DJAR, bourg de Russie, en Asie, gouv. 
de Géorgie , à 8 1. S. E. de Sinag , et à 33 1. 
E. S. £. de Tidis. C'est un des principaux 
endroits du territoire des Lcsghi, et la rési- 
dence d'un de leurs chefs. 

DJARESANG, Jaresangf ville et fort de 
l'Hindoustan, dans le Neypal, sur le Lc- 
ghuya, qui sc jette pi'ès de là dans l'Arim , à 
la 1. l/a N. d'Amerpour , et à 46 1. E. S. E. 
de Catmandou. Lat. N. 27'* 7'. Long. K. 
840 36'. 

DJARKLIKEUÏ, village de la Turquie 
d'Asie, pach. et sandjak de Sivas, à 1 1. E. 
de Tocat. Il y a des fabriques de maroquin. 
Les caravanes s'y arrêtent. 

DJARNAÏN , lie du golfe Persique, prés 
des côtes d'Arabie. Lat. N. z5*’ 8'. Long. E. 
5o^ 35'. On 1a reconnaît a trois pics d'une 
égale hauteur, dont deux sont au N., et le 
troisième au S. 

DJAROUN , ville de Perse, dans leFarsi- 
stan , chef-lieu de distr., dans une vallée fer^ 
tilc et bien arrosée, au pied des monts Ajou- 
douchs , à a4 I. S. S. K. de Chiraz. Elle a été 
ceinte de murs , dont il ne reste que des rui- 
nes. Presque toutes les maisons sont bâties 
en terre et entourées de jardins clos de murs, 
ce qui fait paraître cette ville plus considéra- 
ble qu'elle ne l'est clTcclivement. Elle a été 
souvent victime de tremblcnicns de terre. Il 
y a 4 caravansérails et un petit bazar, des fa- 
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briques de toiles blanches et de toiles împri> 
loèes, et des ateliers pour la préparation des 
peaux de mouton, dont les Persans font 
usage pour leurs bonnets. On y fait corn- 
mercc de tabac , qu'on cultive sur son terri' 
toire, et de fer, qu'on tire des mines voi- 
sines. 4iOoo hab. 

DJARRA, ville de Sénégambie, roy. de 
LiuUmar, à i3 1. O. de Benovrm, et à a3 I. 
N. de Kemmoti , au pied de montagnes ro- 
cheuses. Elle est considérable , et bâtie d'ar- 
gile et de pierres. Elle a appartenu atilrefois 
au roi de Kaartâ ; mais elle dépend aujour- 
d'hui des Maures. Son commerce est assez 
considérable , surtout en sel , que l'on y ap- 
porte de l'oasis do Tichyt , k 5o I. N. dans 
le Sahara, où il s'en trouve des mines abon- 
dantes. 

DJARRAH, Jharrah f ville de l'Hindou- 
stan , dans l'état du Guykavar, anc. prov. 
de Kotch, â 19 1. N. O. de Bhoudj, près du 
grand marais deRin. 

DJAU, ville d'Arabie, dans la prov. d'Oman, 
à 70 1. O. S. O. tic Mascale. 

DJAÜF ou OIUF (AL), distr. d Arabie, 
dans la partie N. O. du Nedjed. Il est mon- 
tneux, assez bien cultivé et bien peuplé; il 
renferme le mont Chamar , aussi élevé et 
aussi étendu que le Liban , et couvert de 
forêts et de villages. H y a dans ce district 
des bœufs sauvages blancs , et une espèce 
de chien de la même couleur, dont les babi- 
tans mangent U chair. 

DJAVANA ou DJOANA , prov. de l'ile de 
Java , bornée au N. par la mer de Java, k 
l'E. par la prov. de Rembang, au S. par 
<;elle de Patti , et à l'O. par celle de Djapara, 
Sa longueur est de 7 1. et sa laideur de a 1. 
Le chef-lieu porte le même nom. 

DJAVANA ou DJOANA , ville de l'ile de 
Java, chef-lieu de prov., à 18 1. N. E. de 
Samarang, sur la route de cette ville à Sou- 
rabaya , et à 3/4 de 1. de la mer. Elle est 
agréable et protégée par un fort. Une ri- 
vière qui porte d'assez grands navires la bai- 
gne , et y est traversée par un pont de ba- 
teaux. 

DJAVAT, petite ville de Russie, en Asie, 
dans le Cbii*van, sur la rive gauche du Kour, 
un peu au-dessous de son confluent avec 
l’Aras. Le fleuve est, en cet endroit, tra- 
versé par un pont de bateaux , et de gros 
blocs de rochers en interrompent la naviga- 
tion. Les habilans de cette ville sont Armé- 
niens ; ils font quelque commerce. 

DJAYISS, Ja/iyss , ville de THindoustan, 
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dans le soubabdar d'Aoude , anc. prov. et è 
30 1. S. O. d'Aoude. 

DJEBAÏL, Btblvs , ville de la Turquie 
d'Asie, en Syrie, pacb. et à la 1. S. de Tri- 
poli ; chef-lieu de distr. , sur la Méditerra- 
née, à 3/4 de I. N. du Nahr-lbrahim , sur 
lequel on remarque un pont d’une seule ar- 
che de 5o pas de large, et d'une construc- 
tion légère « qu'on croit être l'ouvrage des 
Arabes. DJebail est entouré de murs cons- 
truits en partie de fragmens de colonnes et 
d'autres débris d'anciens monumens. Un 
fort situé sur un rocher voisin commande la 
ville et le port , et est 1a résidence de l'émir 
des Maronites. 11 y a une église chrétienne 
d'architecture byzantine; on voit en dehors 
et près de l'entrée de celte église un puits 
surmonté d'un petit édifice, dont 1a voûte 
est soutenue par quatre piliers peu élevés; 
dans le mur , entre ces piliers , est un beau 
morceau de sculpture antique où l'on re- 
marque le globe ailé des Egyptiens. 6,000 
hab. Cette ville occupe l'emplacement de 
Bjrblus f dont les habitans étaient regardés 
par les Tyriens comme d'habiles matelots 
et d'excelicns ouvriers pour la construction 
des navires. Les Arabes s'établirent à Dje- 
bail sous le califat d'Omar ; les croisés s'en 
emparèrent en 1 1 00 , et le conservèrent pen- 
dant tout le temps de leur domination en 
Orient. 

Le disirict de Djebail est une des 3 divi- 
sions que les Turcs ont établies pour le paie- 
ment du miri dans le Liban. 11 est presque 
entièrement habité par des Maronites et des 
Druses. Les Metualis , qui s’en étaient em- 
parés, en ont été chassés par Yoiisscf, chef 
maronite. 

DJEBEL, mot arabe qui signifie mo/ito^e. 
Tous les noms qui, commençant par Djebel, 
ne se trouvent pas ici , doivent être cherchés 
au mot qui le suit. 

DJEBEL , prov. d'Arabie , située pres- 
qu'au centre du Nedjed, entre 38° 30' et 39^ 
3o' de lat. N., et entre 41** 10' cl 4^° 
long. E. Elle est habitée par des Bédouins. 
Le sol n'oflre que de vastes plaines , dans 
l'une desquelles on trouve le lac d'ittra, qui 
fournil de sel toutes les contrées voisines. Les 
Arabes appelés Sylebs vivent en véritables 
sauvages dans la plaine qu'on nomme Haroad ; 
vêtus de peaux d'animaux , ils n'habitent que 
des cavernes et n'existent que de la chasse. 
Les seuls objets de leur trafle sont des plumes 
d'autruche , qu'ils échangent contre des fusils , 
des munitions , du soufre, et un peu de blé. 
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Ce pays compte plusieurs yillcs , yUlages et 
châteaux. 

^ DJEBEL' AHMAR , canton montagneux 
de Nubie, dans le roy. de Sennaar, entre 
le Tacazze et le Rahad, par de lat. N. 11 
est, surtout au S., marécageux et couvert de 
bois. 

DJEBEL -ATUN, cant. montagneux de 
Nubie, dans la partie mérid. du roy. de Sen- 
naar, au S. E. du Fazocle, sur U nve gauche 
du Babr'el'Azrak., par ii° de lat. N. et~3a** 
de long. E. 

DJEBEL-DEJUS , contrée montagneuse de 
Nigritie, dans la partie orient, du Kordofan , 
entre Ibéit et le Babr-el-Abiad. Elle manque 
d'eau. 

DJEBEL-EL-MOKATTEB, grand rocher 
d'Arabie, dans l'HeJjaz, situé sur la route 
du mont Sinai à Suez , à i6 1. N. O. du mont 
Sinaï. 11 est couvert d'inscriptions hiérogly- 
phiques qui ont été le sujet de beaucoup de 
discussions entre les savans. Niebubr y a vu 
un cimetière rempli de magnifiques pierres 
sépulcrales avec de très-beaux hiéroglyphes , 
monumens qui prouvent l'existence de villes 
populeuses et florissantes. 

DJEBEL- GOLI, cant. montagneux de 
Nubie, dans la partie mérid. du roy. de 
Sennaar, à l'E. du Fazocle, par ii® 3o' de 
lat. N. et 3a® 3o' de long. E. 

DJEBEL-HASSANÉ , île montagneuse du 
golfe Arabique, sur la cdlc d'Arabie. Lat. N. 
aS® 3a' ao". Elle a environ 3 1. de circuit, 
et est inhabitée. 

DJEBEL-NOUR, (montagne de la Lumière), 
montagne d'Arabie, prov. d'Hedjaz, près de 
Meaco. Elle s'élève en forme de pain de sucre 
au-dessus de celles qui l'environnent. Les 
musulmans croient que c'est sur cette monta- 
gne que l'ange Gabriel apporta à Mahomet le 
premier chapitre du Koran. 11 y avait jadis 
sur sou sommet une chapelle où l'on sc ren- 
dait en pèlerinage , et qui a été détruite par 
les Wahabis. 

DJEBËL-SOGHAÏR, ilc du golfe Arabi- 
que, à i3 1. de la côte de l'Yémen, en Ara- 
bie. Lat. N. i4°‘ Long. Ë. to'. Elle a 
la forme d'un triangle équilatéral , dont les 
sommets sont tournés au N. , au S. E. et au 
S. O. Elle a 6 I. du N. au S. , et à peu près 
autant de l'E. à l'O. 

' DJEBEL-SOKAR , petite île du golfe Ara- 
bique , â 10 1. des côtes de TYcmen , en Ara- 
bie. Lat. N. i4® 3'. Long. E. 4®° 5'. 

DJEBEI/-TAR , Gombostx, petite lie vol- 
canique du golfe Arabique, à i6 1. des côtes 



de rYéroen , en Arabie , et â ux 1. O. 5. O. 
de Lohéïah. Lat. N. i5® 3o'. Long. E. 3 q® a5'. 

DJEBl , ville d'Arabie , dans TYcmen, roy, 
et à iQ 1. S. O. de Sanà; chef-lieu de distr. 
Elle est ceinte de murailles. 11 y a une cita- 
delle, résidence d'un gouverneur. 

Le district produit beaucoup de café. 

DJEBIZÉ, GHEBIZÉH ou CHEVIZÉK , 
bourg de la Turquie d'Asie , dans l'Anatolie, 
sandjak de Codjab-Edi , à environ lo I. S. 
E. de Scutari, à peu de distance du bord 
sept, du golfe d'Ismid. 11 a i,ooo maisons, 
habitées principalement par des Turcs. Les 
environs sont bien cultivés. 

DJECELMYR , Jajrsuhneer f district de 
THindousUn , dans le pays des Radjepouts , 
anc. prov. d'Adjemyr , entre 26® 3o' et 27®' 
3o' de lat. N. 11 est entouré des déserts du 
Moultan, de Beykaniret de Djoudpour. Son 
sol offre beaucoup de sables et peu de ter- 
rain cultivé. Une seule rivière venant de l'Ë. 
l'arrose , et va sc perdre dans les sables du 
Grand Désert après avoir formé le lac Sirr. 
Ce district est sous la domination d'un radjah 
allié des Anglais depuis 1818. Lo chef-lieu 
porte le même nom. 

DJECELMYRfJ/fyju/meer, ville de l'iiind- 
oustan , dans le pays des Radjepouts, anc. 
prov. et à 75 1. N. O. d'Adjemyr; chef-lieu 
de dislr. et résidence d'un radjah. Lat. N. 
26® 45*- Long. E. 68® 34"- 11 y a au N. O. 
de cette ville un Uc .salé assez considérable. 

DJEDDAll ou DJIDD.VH, ville et port 
d'Arabie , dans l'Heiijaz , sur une petite baie 
du golfe .ârabique, â 22 1. O. de La Mecque. 
Lat. N. 21® 32'. 42". Long. E. 35® 54' 3o". 
Résidence d'un pacha dont le gouvernement 
est trés-borne. Djcddab est entouré de murs 
flanqués de tours et défendus par un fossé du 
xo pieds de largeur et de 12 de profondeur. 
Cette ville a des rues très-étroites , mais ré- 
gulières , et de jolies maisons à deux et ti*ois 
étages entièrement construites en pierre. Le 
palais du pacba , agréablement situé près du 
golfe , est très-irrégulier et eu assez mauvais 
état. 11 y a 5 mosquées, de grands khans, 
et des njarchés publics bien approvisionnés. 
Parmi les édifices , on remarque celui de 1a 
douane. Le port est assez bon ; mais rcnlréc 
en c.st difficile à cause des bancs de corail 
dont la côte est parsemée. 

Dje<ldah doit être considéré comme le 
point central du commerce intérieur t!u 
golfe Arabique. Les bJtimens de Moka y 
apportent du café, et des marchandises de 
rindc et de tout le Levant, qui de là sont 
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Iraniportées à Suez » à Cosséir , et dans d'au- 
tres ports de TArabie et de rAfrique. C'est 
aussi par cette ville que se fait tout le com* 
merce du Caire avec l'Arabie et l'Inde. Elle 
reçoit une grande partie des pèlerins qui 
vont visiter La Mecque. Les grandes cara- 
vanes d'Ëgypte et de Syrie qui , une fois 
par an , font le voyage de La Mecque , y ap- 
portent une grande quantité de roarchamlises 
de pria. Par suite, on compte dans cette ville 
•de grandes maisons de comujercc ; mais les 
exactions des douaniers , en triplant les droits 
fixés par d'anciennes conventions, ont éloi- 
gné de ce port une grande partie des Euro- 
péens. Selon Aly-bey, 1a pop. de Djcddah 
s'élève à 5,000 bab. , non compris le grand 
faubourg qui s'étend sur la grande route , et 
qui n'est habité que par des pécheurs et par 
des gens du peuple. 

Les environs de Djeddab sont stériles ; les 
approvisionnemens, et même l’eau potable, 
sont tirés de l'iutérictir ou des cAtes de l'A- 
frique , ce qui y rendj[j vie fort cbcrc. 

On voit près de cette ville une petite mai- 
son de pierre , nommée le Sépulcre d'Èvc , 
qui était autrefois visitée par un grand nom- 
bre de pèlerins. 

DJEDOUREUDI, ville de l'empire Bir- 
man, prov. de Pegou , sur la route de Pégou 
à Raiigoun. 

DJEDYD , rivière de Barbarie. V. Djiddi. 

DJEDYD, une des principales villes du Dar 
four, en Nigritic, à 9 I. S. E. de Cobbe. 

DJEDYD ( RAS-KL) , cap de Nubie , dans 
le pays des Bedjah, sur le golfe Arabique, à 
30 I. N. O. du cap Calmez. Lat. N. aa" 18'. 
Long. E. 34” 1 x'- 

DJEDYD, bourgade de Nubie, dans le 
roy. et à 5o 1. N. de Sennaar , près de la 
rive gauche du Bahr-el-Azrak. , à aâ 1. S. de 
Gerri . 

DJEHADJPOUR, Jehaujpoor, ville de 
riiindoustan anglais , présidence du Bengale, 
anc. prov. d'Oryçah, u i4 1* i/s N. E. de 
Kétek, sur 1a rive droite du Bytiirny. Elle 
est grande, et était, sous la domination des 
Mogols, une place très-importante et le chef* 
lieu d'une principauté \ clic conserve encore 
quelques restes d'éditiecs mahomclans , entre 
autres une assez grande mosquée de construc- 
tion irrégulière. On fabrique dans cette ville 
une grande quantité de tissus de coton. 

DJEHOUN, CAPPaRBÆ, bourg de la Tur- 
quie d'Asie , en Syrie, pach. de Damas ,«19!. 
N. de Hamah , et a 18 1. S. d'Alep. C'est la 
résidence d'un aga indépendant. 

Dicr. Gxoca. 4* 
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DJEINANGIOÜM ou YAYNANGHEOUM , 

village de l'empire Birman , prov. d'Ava , sur 
la rive gauche de l'Iraouiddy , à 5o I. S. O. 
d'Oummerapoura. 11 découle du pétrole des 
rochers des environs. 

DJEITOK, Jeituk^ fort de TUindoustan. 
Voy. Dmmpta. 

DJEITPOUR, Jatepoor, ville de l'Hindou- 
slao, dans l'état de Bendelkend , anc. piov. 
d'Allab-abad , a 8 1. N. N. O. de Tchalter- 
pour. Lat. N. a5® 17'. Long. E. 77® ia\ 

DJELAIR , tribu nomade qui habite en 
Pei'SjC , dans le Kborassan , aux environs de 
Kliélat. Elle parle la langue turque. 

DJELAL-ABAD , prov. de l'AfghanisUn 
propre, qui s'étend entre la chaîne des monts 
Soleyman, le Caboul , et des monts Kcibcr, 
à l'E. de la prov. de Loughman , et à l’O. de 
celle de Peychaver. Son chef-lieu porte le 
même nom. 

DJELAL-ABAD, ville de rAfglianistan 
propre , chef-lieu de prov. , près de la rive 
droite du Caboul , et à 3i 1. È. de la ville de 
ce nom. Lat. N. 34” 6'. Long. Ë, 67® ao'. 
Résidence du hakim. Elle a un marché , et 
fait encore un commerce assez considérable, 
quoique moins florissant qu'autrefois. Les 
environs produisent beaucoup de cannes à 
sucre. 

DJELAL ABAD, DOUCHAKou ZARANG, 
ville de l'Afghanistan, chef-lieu du Seïstan , 
sur un canal dérivé de l'Ilelmend, à 90 1. O. 
de Canduhar , et à i55 1. O. S. O. de Caboul. 
Lat* N. 3i® 58'. Long. E. 59® 5o'. Elle pa- 
rait avoir été bûtic sur les ruines d'une autre 
ville importante , et i cnfermc environ a,ooo 
maisons en bri(|ucs et un assez beau bazar. 
Elle est gouvernée par un prince d'une famille 
ancienne et indépendante , et qui se donne 
le titre de roi du Scistan. 

DJELAL-ABAD, Jelal~ahad, ville de 
riiindoustan , dans le soubabdar d'Aoude , 
anc. prov. de ce nom , à a 1. 3/4 S. de Laknau. 

DJELAL- AB.\D, Jelal-abadf ville de 
l'iiindoiistan anglais, présidence du Bengale, 
anc. prov. et à 1. £. N. E. d'Agrah , à 
quelque distance de la rive gauche de la Ram< 
gonga. Lat. N. 37® 4S^ E. 77” 18'. 

DJELALPOUK, petite ville de l'Afghan- 
istan , dans le Moultaii, prov. et 10 1. O. 
N. O. de Babavolpour, ci à ao 1. S. de Moiib 
tan , a quelque distance de la rive gauche du 
Tchenab. Elle est entourée d'une haute mu- 
raille flanquée de tourj. 

DJELALPOUR, Jelalpoor , ville do rHind- 
oiistan, dans les étals des Séyks, anc. pi'ov. 

^9 
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et à 3 a 1 . N. N. O. de Lahorc , sur la rive 
droite du Djylcm. On croit que c'est dans 
scs environs que se livra la fameuse bataille 
entre Alexandre et Porus dont parle Quinte- 
Curcc. 

DJELALPOUK ^Jelalpoor ^ ville de rHiiid* 
oustau anglais, présidence du Bengale, anc. 
prov. cl il 4 *^ 1 - O. N. O. d'Allah-abad , et 
à 7 1 . S. de Kalpy, sur la rive droite de la 
Bclouab. Les maisons sont eu pierre et cré- 
nelées. 

DJELANTIÏ Ail , JeUmtrahj ville de rHind- 
ouslan anglais , présidence de Madras , anc. 
j)rov. des Serkars sept. , û lo I. S. O. de 
Gaiigam. 

DJELASORE, Jellasore, ville dcrHindoii- 
stan aiiglaii, présidence et anc. prov. du 
Bengale, à quelque distance de lu rive gauche 
de lu Sobenrjka, à i 5 1 - S. de Midnapour, 
et à 34 I. S. O. de Calcutta. 

DJELEM ou BIIIOL, Jhjrbunj UToaspes , 
rivière de l'Jlindoustan , dans les possessions 
des Seyks. Elle prend sa source aux munis 
Himalaya , dans la prov. de Cachemire, ar- 
rose la fertile vallée de ce nom , en coulant 
de l'E. à rO., et, tournant ensuite ¥61*8 le 
S. O. , parcourt la partie occid. de la prov. 
de Lahorc , pour aller mêler ses eaux à celles 
du Tcbenab, à a7 1 . N. E. de Moultan, 
apres un cours d’environ i 5 o I., dans une 
direction coa-stammeiil parallèle à celle du 
Siiid. 

DJELGOMAII, Jel^nmhf ville de THind- 
oustan anglais, présidence du Bengale, anc. 
prov. cl à 7 1 . S. O. d’Allali-abad. Lat. 
a 5 ® 10'. Long. E. 79® a 3 '. 

DJELLÉ, ville de NigriUc , dans le Dar- 
four, à 17 1 . O. N. O. do Cobbé. 

DJELLINGIIEY , ^ rivière de 

rilindouslan anglais , présidence et anc. prov. 
du Bengale. Elle sort de la rive droite du 
Gange, prés de Djcllinghcy , passe à Ki- 
chenagor, et va se jenmlrc .au Uongly, apres 
un cours trcs-sinuciix d’environ u 4 !• du N. 
au S. 

DJELLINGIIEY , Jellinghej- , ville de 
rHindoiislMu anglais, présidence et anc. prov. 
du Bengale, sur la rive droite du Gange, 
près de rendroil où io Djcllinghcy sc sépare de 
ec ûcuve , à 10 I. £. de Mourched-abad , et 
à 3 q I. N. de CalcuUa. 

DJELLÔD, petite ville de Hlind- 

oustan anglais, présidence de Bombay, anc. 
prov. de Khandeych, sur la nvc gauche du 
Tapty,à ai 1 . E. S. E. de Nundourbar. 

DJELPECll , Jclpesh ^ ]>ctitc ville de 



rHiiidouslan anglais, présidence et «ne. prov. 
du Bengale , près des frontières du Boutan , 
à ai I. N. N, O. de Rangponr. 11 y a un 
temple fameux, érigé en rhonnciir du dieu Siva 
par les radjahs de Coulch-Bahar , qui, ainsi 
que ceux de Bykantpour, prétendent descen* 
dre de ce dieu. 

DJELPIGORY, Jelpigory , petite ville au- 
Irefoi.s forlifiée de rilindôustan anglais, pré- 
sidence et anc. prov. du Bengale , sur I.i rive 
droite de la T^slah, à a 3 I. N. N. O. de 
Rangponr. Lal. N. aG** 3 o'. Long. E. 8 G®a 5 '. 

DJ EM , rivière de laTartarie indépendante. 
f^oy. Kmbà. 

DJEMAL-ABAD, Jemal- ahad ^ ville de 
riiindoiisUn anglais , pi^ésidence de Madras, 
prov. de Kanara, à 1 1 1 . i/a E. N. E. de 
Mang.ilore. Lal. N. i 3 ® 3 ^ Long. E. 73® 5 '. 
Elle est défendue par un fort bâti par Tip- 
poti sur un énorme rocher qui n’est accessible 
que par 1111 chemin très élroit. Après la prise 
de Seringapalam , ce fort tomba au pouvoir 
des Anglais après six semaines de blocus. 

DJEMAL-ABAD, ville de Perse, dans 
riréc-Adjerai , à iC 1 . N. N. O. de Zeii- 
ghiaii , et à 4^ I* N. O. de r.azbïn. 11 y a un 
caravansérail bnli par Abbas-lc-Grand. 

DJEMARROU, roy. de Sénégambie, dans 
le pays des Mandingues , sur la rive gauche 
de la Gambie, à l'E. du roy. d’Eropina , et 
à rO. de celui de Tomaiii , entre 16® et 16® 
4 o' de long. O. Brouko en est la principale 
ville. 

DJEMBOUSYR , Jumbooseer, ville de 
rUiodou.stan , dans les états de Guykavar, 
chef-lieu d’un pergannah , à 9 1 . S. E. de 
Carabaye , et à 10 1 . N. N. O. de Baroda, 
près d’un lac dout les bords sont couverts 
de temples hindous ombragés par des maii- 
goiislaiis et des bananiers, (’ette ville a 3/4 
de I. de circoufcrcncc , et est entourée d'un 
mur en terre. Plusieurs des maisons sont 
grande.s , mais n'oul aucune apparence exté- 
rieure y les unes ont des toits plais , d’autrc.slcs 
ont couverts de tuiles ou de feuilles de pal- 
mier. Il s’y fait un commerce considérable 
avec Bombay , où l'on porte du colon , des 
grains cL de l’huile. 

Les Aiigl.'ds SC sont rendus maitres de celte 
ville en 1814 , et en rcroivent depuis cette 
é|M>quc une contribution de 3 o,ooo roupies 
(75,000 fr.) par an. 

DJEMLAll, Jemlah f dîstr. de l'Hinduu- 
slan , dans le Ncypal , entre aQ” et 3 o” de 
lat. N. , et entre 8i*'et 8a® de long. E. , au 
N. E. du pays de Djadjarcotc. La Gogral'ar- 
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rose au N. O. , et un aflliicnt de celle rivière 
en traverse rintéricur. On voit s'élever dans 
].i partie sept, de hautes monUgnes couvertes 
de neige. Leclimalest, en général, l'roitl, cl le 
sol ne produit cjuc du froineul, du mais, de 
r«rge , et quel(|ucs légumes. On eu lire une 
grande qatanlité de sel, que les bahilans di* 
sent provenir de plusiènis petits lacs sitiiéi à 
3o ou 35 I. N. H. de Tchynalcbiii. Les 3/4 
des bahilans sont des Cboulics ^ les autres 
sont de» ^adjepouts, dont les principaux 
cbefb ont gouverne le pays pendant 5oo ans, 
cl auxquels les radjahs du Neypal l'oiil enlevé. 
La principale ville connue de ce district est 
Tcbynatcbiii } il eu existe sans doute beaucoup 
d'autres dans rintcrictir de ce pays, que l'cx- 
Irémc déOaiicc des babilaiis c(up<‘clic de con- 
iiailre plus particulicrcinciit. 

DJLMIMOU, Jummoo f petite princip. de 
rilindoiislaii , dans les états des Seyks, nnc. 
prov. de Lahorc , entre 3a°4<^^cl 33'’ ao' de 
lat. N. , cl entre 7a® 6' cl j3® 10' de long. 
E. Le sol est moiitagueux, couvert de forêts , 
cl arrosé par IcTcbenab. Le radjah (pti gou- 
verne cette principauté c.«t radjcpoul , mais 
tributaire des Seyks. En 1783, scs revenus 
s'élevaient à 5ou,ooo roupies (1 ,a5o,ooo fr.). 

DJEMNAll, rivière de rHiudou- 

slaii, qui a sa source à l'O. de cclle.s du («ange, 
par 3o® 38' de lat. N. et 76° 33' de long. 
E. , sur le versant niérid. des monts llima- 
au pied du Djcimiàtry. Elle arrose la 
partie occid. du (jorval , fraiicliil les mon- 
tagnes qui bornent celle prov. vers le S. , 
parcourt successivement les prov. de Dcbly, 
d'Agrab, d'Allab-aba<l , et va, sous les murs 
de la citadelle de ce nom, se jeter dans le 
Gange apres avoir coulé constamment paral- 
lèlement à ce fleuve, c'est-à-dire d’abord du 
N. E. au S. Ü. , puis du N. au S. , enfin du 
N. O. au S. E. Sa longueur est d’environ 
aSo I. 

Parmi les nombreux afllucns de la rive 
droite <Ic la Djenmah, on distingue la Doiin- 
gounga , le Tchcmboul , le Koharry, le Dcl- 
vah , le Kine, et le Baugoii. L'ilindon et le 
Ilindc sont à pou près ses seuls afllucns de 
gauche rcmaitpiables. Elle est guéal)lc dans 
plusieurs endroits au-dessus d'Agrab. Entre 
Elawch et Kalpy, il existe dans son lit un 
banc de pierre calcaire qui ren<l la navigation 
très diflicilc dans la belle saison j mais depuis 
ce dernier endroit jusqu'à son confluent, la 
.Djeronali est plus grande et plus profonde que 
IcGangc. Les bord.i ofl'rent toutes les variétés 
de roches, depuis le tuf calcaire jusqu'au 
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gnin»tcin; U y a aussi du granit, et çà et là 
de la siénitc, du porphyre, et des fragmens 
de calcédoine. Les lcrrc.s en sont générale- 
ment bien cultivées J aux environs de Dehly, 
elles sont couvertes de riz et d'indigo. Les 
Anglais regardent la Djemnab comme une 
barrière très-importante pour leurs posses- 
sions, et depuis qu'ils ont acquis le Douab, 
elle est devenue poiirlc commerce d'un avan- 
tage inappréciable. 

DJEMNÂTRY, DJEMOÜTRY ou DJEM- 
NOUTRY , JumotUraf Jumnoutva , un des 
plus hauts sommets des monts Himalaya, sur 
la limite de la prov. de Gorval et du Tibet, 
à 3a I. N. de Sirynagor, par 3o" 4^' 

N. cl 7G'’ 4*^' long. E. il a 4)^50 toises au- 
dessus du niveau de la mer, et est couvert de 
neiges perpétuelles. C'est sur le versant roérid. 
de celle muutague que la Djemnab prend sa 
source. 



DJEMüüARY, Jumooaree f rivière de 
)'llindnust.m , d.ms le suiibahdar d'Aoude , 
anc. prov. de ce nom. Elle prend sa source 
dans la prov. de Dehly , à i3 1. K. S. E. de 
Pilibyt , passe à TE. de Kbyral)ad, reçoit le 
Glioii, et va se jeter dans le Koutliciiy , à 
10 1. tji N. de Laknau , apres un cours d'en- 
>iron 3u I. du N. au S. 

DJEMOÜTRY, montagne de l'Himalaya. 
A^qy. DjEMirÂTaT. 

DJEMRAl , yu/»r/ii, rivière de l'Uindou- 
stau anglais, présidence du Bengale, anc. 
prov. d'Oryçah , distr. de Beiasorc. Elle 
prend sa source dans les montagnes de l'in- 
terieur, à 8 1. N. O. d'Harriorpour , et va se 
jeter dans le golfe du Bengale, à 5 I. E. N. 
E. de Beiasorc. 

DJENDJAPOUR, Jenjapoor ^ ville de 
rilindoustaii anglais, présidence du Bengale, 
anc. prov. de Baliar, sur 1a rive gauche du 
Bnloun , à 39 1. N. E. de Patna. Lat. N. a6® 
14 • Long. E. 84**. 

DJENGAR ou CllENGAR, Jungar, bourg 
de l’illndoustan , dans le Siiidhy, terril, des 
Trois-Émirs, distr. de DjengarBazar , sur la 
rive droite du Kambergandy, une des bran- 
ches du ülud, à 16 1. N. N. O. d’Hayder- 
abad. 



DJENGAR BAZAR ou CHENGAR BAZAB, 
Jun^ar-Buzar f distr. de l'Hindoustaii , dans 
la partie occid. de l'état de Sindhy, terril, 
des Trois-Emirs , entre le Sind cl les monts 
Bralioiiiks. 

DJENGONCÜTTA , Junguncotta, ville de 
THindouslau, dans les états du i*adjab de 
Maissour , anc. prov. de ce nom , à quelque 
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disUncc de la rive gauche du Pan«ar , à B 1. 
O. N. O. de Colar, et à 35 1. N. E. de Sc- 
ringapaUm. 

DJENG-SÎL, 7uiijy-»W, ville de THind- 
<)U)«lan, dans les états des Séjks , anc. prov. 
et à 38 1. O. S. O. de Lahore, près de U 
rive gauche du Tchenab. 

DJëNIN, village de la Turquie d'Asie, 
pach. et à i3 1. S. S. K. d’Acrc , à l'extrc^ 
mile de la plaine d'Esdrclon , belle et natu- 
rellement fertile. Il occupe remplacement de 
l'anc. Ginœa : on y voit encore les ruines 
d'un palais et d'une mosquée. 

DJENINGALLA, bourgade de Sénégam- 
bic , roy. de Tenda , par i3“ 53' de lat. N. 

DJEISNAD , bourg d’Arabie, dans l’Yé- 
raeii , roy. et à 43 1. S. de Sanà , et à 4 1* i/^ 
E. N. E. de Taas. 

DJENMY, et suivant quelques auteurs, 
GUINÉE , ville du Soudan, roy de Bam- 
bara, dans une Ile du Diali-bà, à 43 !• N. 
E. du Ségo , et à 73 1. S. S. O. de Timbouc- 
tou , au S. O. du lac Dibbie. Elle est plus an* 
cicnne et a été long>tcinps plus considérable 
qucTimbouctou ; mais l’air y est très-malsain, 
ce qui a dû contribuer à sa dépopulation ; 
neanmoins elle est encore très-importante 
sous le rapport commercial , et ses relations 
s'étendent jusque sur les côtes de la Séné- 
gambic et du Sahara. 11 s'y fait un grand 
commerce d'esclaves et de poudre d'or. Les 
Nègres y sont en plus grand nombre que les 
Maures, mais c'est entre les mains de ces 
derniers que se trouvent l'autorité et le gou* 
vernement de la ville. 

DJKRACH, nom moderne des ruines de 
GeaA8\ , dans la Turquie d'Asie, en Syrie, 
pach. , sandjak et à 1 4 1- i/a S. O. de Damas , 
et a 3 1. i/a E. de rextrémité sept, du lac 
Tabariéh. Gerasa était dans une belle situa- 
tion , dans un vallon, et traversée par un 
ruisseau assez considérable; elle avait une 
Cüceiiite flanquée de tours et percée de trois 
portes : CCS constructions sont encore assez 
bien conservées. On voit dans l'intérieur 
beaucoup de ruines de temples cl d’amphi- 
theatres en marbre d'une qualité commune, 
et une pKicc uvale de 35o pieds de long en- 
tourée de colonnes ioniques; l’un des plus 
grands temples était dédie au soleil , comme 
l’annonce une inscription grecque : les cha- 
piteaux des colonnes de ce temple sont co- 
rinüiiciis et bien exécutés ; on voit au-des- 
sous de la principale pièce de rédificc une 
chambre souterraine avec un bain au milieu. 

• Oncompteencoreplus de a3o colonnes debout, 



et l'on voit dans les environs , 1 cirque , t arc 
de triomphe, i tombeau avec 4 colonnes co- 
rinthiennes , et I aqueduc. Il y a aussi beau- 
coup d’inscriptions , principalement du temps 
d'Antonin-lc-Picux. On doit la découverte des 
ruines de Gerasa à Scetzen , qui les visita eu 
1806. 

DJERAR, station du désert de Barcah , en 
Barbarie , à a 1. de la Méditerranée, et à en- 
viron 60 I. O. d’Abou-syr. Il y a 5 puits de 
bonne eau. Cet endroit parait être rciitrcpôl 
général du commerce des Bédouins de celte 
contrée. 

DJERDECKER , Jerdecker , rivière qui 
sort de la partie occidentale du Boutan , en- 
tre dans le Bengale (Hindoustan) , reçoit 
successivement le Manchi , le Torccha , la 
Dorlah , et va, sous le nom de Nyltmcr, se 
jeter dans le Brahmapoutre, è 4 h 
d'OIiapour , après avoir parcouru sur le ter- 
ritoire de l'Hindoustan un espace d'environ 
3o 1. , dans une direction S. E. 

DJERDJERIA, bourg de la Turquie d'A- 
sie, pach. et à 16 I. S. E. de Bagdad, sur 
la rive droite du Tigre. 

DJEREM , ville de la Tartaric indépen- 
dante, dans le Badakheban , à 6 1. S. S. O. 
de la ville de ce nom. C'est dans les envi- 
rons que se trouvent les principales mines 
de rubis balais du pays , dont le produit ap- 
partient au roi, qui y fait rigoureusement 
surveiller les ouvriers qu'on y emploie ; les 
plus belles pierres sont réservées pour le 
roi , et les autres sont vendues à des mar- 
chands de Yarkend , de Tachkend , cl à des 
Chinois. 

DJEREMOLLOÜ-DROÜG , Jeremulln- 
Droo§f ville de l'Hindoustan anglais , pré- 
sidence de Madras, anc. prov. de Balaghat, 
distr. et à la I. i/a S. O. de Bellary , è 1 1 I. 
l/a S. d’Anagoundey , et à a4 I- S. O. d'A- 
doni. 

DJERINA , ville de la Turquie d'Asie. 
k'oy. CzaiVA. 

DJEKKAH, |>etitc ville de THindoiistan , 
dans le Sindhy , sur le sommet d'une monta- 
gne et près de la rive gauche du Sind, sur 
la roule de Talta k Hayder-abad. Lat. N. 
a5® 4^* Long. E. 66" 6'. 

DJERRODE , ville de rilindou- 

stnn , dans les éUls de Guykavar, anc. prov. 
de Goudjerate , k 4 1- N. È. de Baroda , et à 
a4 1. S. E. d'Ahmed-abad. 

DJESAN , ville et poi*t d'Arabie, dans l'Yé- 
men, princip. et k 9 I. i/aO. d’Abou-nrych, 
et k aè I. N. N. O. de Lohéiah, sur le golfe 
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Arabujue, à 5 1 . S. Ë. du cap de son nom. 
Lat. On en exporte une Irès-grande 

quantité de séné qu’on tire des environs , et 
beaucoup de café provenant du dUtr. d’Ha* 
cliid et Bckil. Les habitans entretiennent 
aussi des rclaliotis commerciales avec l'Â* 
frique. 

DJESR-ERKENÉ, petite ville de la Tur- 
quie d'Europe, gouv. du Capitan -pacba , 
sandjak et à 1 . N. de Gallipoli , au con- 
fluent de l’Erkcné et de la MariUa, ù 7 1 . S. 
d’Andrinoplc. On y trouve 1 mosquée, 1 
hôpital pour les pauvres, et 1 bain. Le pont 
qui traverse l'Erkené est remarquable par sa 
grandeur et par sa solidité. 

DJESSEN , île du golfe Persique. yojr, 
KiCHwé. 

DJESSORE , JesMort , dislr. de l’Hindou- 
stan anglais, dans le Bengale, borné au N. 
par le Gange , à l'E. par les distr. de Dacca 
et de Backergondge, au S. par le golfe du 
Bengale, et à l’O. par l’Hougly. La partie 
mérid. est dans les Sonderboods; le climat y 
est très-doux, et le sol produit en abondance 
du riz , du bois , et beaucoup de sel. Dans les 
autres parties on récolte beaucoup d’indigo, 
de noix de bétel , de poivre long , etc., et on 
cultive le mdrier. En iSi 4 ) ce district rap- 
porta un revenu de a, 874 f> 4 ^ francs. On y 
compte 1,200,000 hab. , dont les *9/16 sont 
mahometans. Mourlcy en est le cbel^lieu. 

DJEVIZLIK, bourg de la Turquie d’Asie. 
yojr, Isaia*. 

DJEYTOUR, Jajjfoot’f dislr. de l'Hind- 
oustan , dans le pays des Radjepouts , an- 
cienne province d’Adjemyr, entre 26** et 28® 
de Ut. N. Il est situé à l'E. du district d'Ad- 
jemyr, au $. de celui de Kàot, et ù i'O. de 
la province d’Agrah. Sa longueur est de 5 o 1 . 
du N. au S., et sa largeur de a 3 I. 11 est ar- 
rosé vers le S. par la Banass , la Bonda , elle 
Morell ; le i*este du pays n'est rafraîchi que 
par des sources. Les parties de l'E. , du N. 
E., du S., et du S. O. , produisent du fro- 
ment, du coton, du tal^c , de l'indigo, et 
en général tout ce qui croit dans l'Inde ; celles 
du N. et du N. O. sont sablonneuses et peu 
fertiles , mais on y trouve du cuivre. Ce dis- 
trict renferme le lac Sambber qui* fournit du 
sel à une grande partie de l'Hindoustan. 11 
hy fabrique du drap, des tissus de coton, 
des sabres , et de la serrurerie. Les importa* 
tions consistent en étoffes de laine de Béna- 
rès, châles de Cachemire, opium, plomb, et 
cuivre en feuilles du Goudjérate et de Tatta, 
et en chevaux de la Perse. 
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En généra] , ce dislr. est le plus peuplé de 
ceux de l'Adjemyr. 11 psoduit iiu revenu 
d’environ 6 à 8 millions de roupies (environ 
20,000,000 defr.). Les habitans sonLtou- 
jours armés et très-disposés à sc venger cruel- 
lement de la moindre offense. Le radjah en- 
tretient 8,000 fantassins et 10,000 hommes 
de cavalerie. Le chef-lieu porte le même nom. 

DJEYPOUR, Jej'poor J ville de l’Hindou- 
slan , dans le pays des Radjepouts , anc. prov. 
et à 26 I. E. N. E. d'Adjcmyr, et à 55 1 . S. 
O. de Delhy; chef-lieu de dislr. Lat. N. 26*" 
54'. Long. E. 73° 20'. Résidence d’un radjah. 
Elle est entourée de murailles , excepté du 
côté de rO. ; plusieurs forts situés sur des 
collines voisines semblent en défendre l’ap- 
proche , mais leur éloignement les rend à- peu 
près inutiles. Djeypour est une des villes les 
plus belles, les plus régulières, et les plus 
peuplées de l’Hindoustan. Les rues en sont 
larges et propres , et la plupart des maisons , 
bâties en pierre , n’ont qu’un rez-de-chaussée 
au-dessus duquel règne une galerie ouverte 
en maçonnerie : le tout surmonté d’une tou- 
relle d’un assez bel effet. Parmi les rues, on 
remarque celle nommée le Tchok, d'environ 
2/3 de 1 . de long, et de 80 à 90 pieds de 
large. Les maisons y sont d’une architecture 
régulière , et offrent une suite non interrom- 
pue de boutiques et de magasins. On remarque 
dans les places formées par les différentes 
rues qui viennent aboutir au Tebok , de vas- 
tes réservoirs en maçonnerie qui contribuent 
aussi à l’cmbcUissement de cette ville, mais 
demeurent sans eau. Tous les temples sont en 
pierre; les idoles qu'ils renferment sont sans 
goût ot sans proportions; néanmoins ce sont 
des morceaux de sculpture très-curieux. Le 
palais du radjah, à l’exception d’un seul corps 
de bâtiment, ne présente du côte de la rue 
que ses portes : l'intérieur en est invisible ; 
on prétend que c’est un édifice sans magni- 
ficence , mais orné do jolis bosquets , d’étangs 
spacieux, etc. 

Djeypour a plusieurs fabriques de drap , 
de tissus de coton, d’armes à feu, etc. C'est 
la seule place importante de coiniuercc entre 
Dchly et le sud de l’Inde; on y tient des 
marchés considérables pour les chevaux de la 
l’erse, de l’Afghanistan , et dunordde l'Hind- 
oiistan. 

Le territoire qui environne cette ville est 
d’un aspect triste; la plus grande partie est 
couverte d’un sable profond qui n'oirre que 
peu de culture. 

DJEZAÏR. Ce root, qui sigoiPie Uâ'iles , 
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Kcrl ù désigner le gouv. du CnpiUn-piicha , 
ou plulOt Ics con 4 récs qui sont plus ou moins 
immédiatement soumises au grand -aaiiral 
turc. ^of. Capitah-pacha ( Goüv. nr). 

DJEZAÏPiLU - MOUSTAPHA - PACHA, 
ville de la Turquie d'Europe, en Honiclie, 
sandjak cl à 3 I. S. de Tchirmcii , et à 6 1 . 1/4 
N. O. d'Andrinoplc, sur la rive gauche de 
la Maritza. 

DJEZIRÉH, nom que les Turcs donnent 
à raiicicmie Mésopotamie , c'est-à-dire à la 
]dus grande partie du pays compris entre le 
Tigre et l'Euplirale, dans la Turquie d’Asie. 
Cette conti*ée est répartie entre les .sandjaks 
de Diarbckir, de Racca cl de Ba;;;dad. 

DJEZIREH ou DJEZIRÉT-EL-OMAR, 
ville de la Turquie d'Asie, pach. et à 4 ^ T. 
E. S. E. île Diarbekir; chef-lieu d’une prin- 
cipauté kurde héréditaire, dans une île sa- 
blonneuse formée par le Tigre, et d’environ 
1 I. de circonférence. Lal. N. 87® a 3 '. Long. 
K. 3 g® 5 o'. Elle est ceinte d'un mur. Quoique 
encore assez considérable , clic est bien dé- 
chue de son ancienne splendeur, et est rem- 
plie de mines. 11 y a au milieu un clmelicrc 
où reposent les cendres de plusieurs Abbas- 
.«iides eWd’uii grand nombre de savans maho- 
inétans. 

DJHOUGHOR , Jhu^urj ville de l'IIind- 
oustaii anglais, présidence du Bengale , anc. 
prov. et à i 3 1 . O. de Dehly. Elle a etc j)cn- 
dant quelque temps au pouvoir d'un aventu- 
rier nommé Georges Thomas. 

DJHYND, Jheerulf ville de rilindousUin , 
dans les états des Séyks , anc. prov. et à ^4 
N. O- de Dchly, et à 11 I. N. E. d’Hansy, 
sur la nvc gauche de la Tchitloiig-Nollah. 
Lal. N. ag® 6 '. Long. E. 73® 4 ^^- C’est la 
résidence d'un chef des Séyks. Elle a 1/4 de 
1. de long sur i /5 de 1. de large , est entourée 
de mura et de fossés , et défendue par un 
fort eu briques. 

Les environs sont couverts de bois, cl le 
sol en est assez fertile. 

DJIAR ( AL ), ville cl poii de mer d'Ara- 
bie. Djas. 

DJIDA , rfvièrc de Russie , en Asie , gouv. 
d'Irkoutsk , distr. de Verkn.cï-Oudinsk. Elle 
prend sa source aux monts Sayansk, et va se 
réunira la Selenga , après un cours d'environ 
5 o I. de rO. à l'E. 

DJIDDl ou DJEDYD, rivière de Barbarie, 
dans le roy. d'Alger. Elle descend dn versant 
merid. du Grand Allas, coule d'abord à l’E., 
puis au S. E. , en séparant le pays de Zabde 
la prov. de Coostantine, et se jette dans le 



lac Mclgig , après un cours d’environ 70 1. 

DJIDEIDAH, ville d'Arabie, dans l'Hc- 
djaz , à 4<> 1* environ N. N. O. de la Mecque, 
au fond d’une vallée. L'aspect en est triste. 
Les maisons y sont basses cl bâties en pier- 
res sèches sans revêtement. Il y a une grande 
place où SC lient le marché. 

On voit aux environs quelques jardins et 
des plant.itions de palmiers. 

DJIGNY, Jigneef fort de rHindouslan , 
dans les états de Sindhyah, anc. prov. et à 
16 1. l/a S. (TAgrah, et à 7 I. i/a N. de 
Goualior. 

DJIGRÔOUN, Jigrowrin J ville de l’Hind- 
oustan, dans le pays des Seyks , anc. prov. cl 
à 6a I. N. O. de Dehly , et à 8 1. S. O. de 
Lodhyana. Lal. N. 3o® Long. E. 73 ® 8'. 

DJIHAN-ABAD, Jeften-ubad f ville de 
rHiodoustan anglais, présidence du Bengale, 
anc. prov. et à la 1. i/a O. <lc Bahar, et à 
Il 1. S. S. O. de Palna, sur la rive gauche 
de la Pomna. 

DJIllOÜN , Ànwu ou Amoti^dcria y dans 
les idiomes turcs Amtin-déria , un de» fleu- 
ves les plus célèbres de l'Asie; c’est l'Oxw 
des anciens, et le Keâ ou P'eh-voud deS li- 
vres religieux des Parses. Les historiens chi- 
nois ont conserve celle dernière dcoomi- 
natioii, qui est très - ancienne ; ils rappe- 
laient y'ei on Vei~c!ioui {ckoni signifie mu et 
vii^ière y comme rond en persan ). Le mot 
Djiitomi parait désigner un fleuve en général, 
car dans les auteurs oricnlaux , oîi trouve le 
Gange nommé Djihoun-Gang ; le Volga, Dji- 
hotin-Elcl, cl l’Aras, DjUioun-Arras. Dans 
l'Asie mincui'c, il y a un autre fleuve qui ne 
porte que le nom de Djihnun , écrit par les 
Arabes Djihâii; c'est le /^yrumos des Grecs, qui 
traverse l.i Cilicic. Moïse donne le nom de 
Djihoun à l’un dc.s quatre fleuves de son pa- 
radis, cl ajoute que ce fleuve entourait tout 
le pays des Ethiopien». Le motpchlvi, Ocharty 
a la même signification que DyïAoii/i, en per- 
san , et désigne un grand fleuve; c’est de ce 
mot que vient probablement le nom d'Oxus. 
Dans le pays on appelle actuellement ce fleuve 
Amou-deria, de rancicnne ville d'Amou , 
Amouyéh ou Amol , située sur sa gauche. Le 
Djihoun supérieur s’appelait autrefois Hhar- 
rat ou Hazyal; il porte à présent le nom de 
Pendj, qui signifie ciruj en persan. Sa source 
est ilans le pays de Vakhan , par 38® de 
lat. N. et 6 g® 3o' de long. O., dans une val- 
lée qui n'a que 700 pieds de largeur , et qui 
est fermée de trois colts par la liante monta- 
gne Ponchlikhcr, couverte de neiges perpe- 
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tuellcs ; e 1 )c est cacliéc toUlement sous les 
glaces compactes , sans aucune fente , qu'on 
(lit (‘paisses ilc 4 ^ longueurs de lances ou 
plus de 5 oo pieds. Le Pendj coule dans la 
vallée pendant 5 coss; après le (|ualricme , 
sa largeur est déjà de plus de 5 o pieds , et 
SOS eaux vont ju 3 (|u'à la poitrine; ayaiitquitté 
la vallée par le N. O., il reçoit plusieurs tor- 
rens, et sa largeur augnicntc jusqu'à lao 
pieds. Sur une distance de cuss, il reçoit 
7 ou 8 rivières plus ou moins considérables, 
par la gauche; cl enfin, par la droite, le 
C'iiiber ou Adcm>LoucIi , qui vient du N., 
et dont la largeur est de i 5 o pieds; celui-ci 
parait être la méroc rivière que les auteurs 
aral>e.s et persans nommciU rivière de Va- 
il laii. D'après les cartes chinoises, le Chiber 
n sa source dans le TouzAoul, situé par 39° 
10' de lal. N. et 67° 3 o'dc long. O. , à l'O. 
du mont Altchoukha ou AlhoÛDtchoukh«i , coule 
au S. E. , et se jette au-dessus de la ville de 
Yakhàudans le Pendj , par la droite; après 
cetlc jonction , celui-ci tourne au S. O. , 
parcourt le pays de Vakhàu , et se dirige sur 
Slknan ou Chignon. Dans ce pays , il passe à 
environ 10 1. S. de la ville (le Badakhchan , 
ayant séparé le canton d'Issi-dcrik ou lochi- 
derak , situé sur sa gauche, d(! celui de Va- 
khan, qui est sur ladroile. Plus bas il reçoit, 
par la gauche, le Noumân, qui vient de 
JUank; le Farghi ou Farghen, et TAndldjaragh: 
il parait que le Farghi est le même courant 
d'eau que les cartes chinoises font sortir du 
lac Ycchil'koul, situé dans les monts Alardzi- 
Doï. La première rivière qui sc jette par la 
gauche dans le Pendj ou Hhnrrat, est le 
Koktcha ou rivière de Dadakhcban, formée 
par dcu.v autres, dont Tune vient du N. de 
Koiigoralcnk , cl l'autre du S. E. ; celle der- 
iitèrc sort du Badakhchan, lac assez consi- 
dérable, situé dans les montagnes des Siah- 
poiichi , et passe par le défilé Orlong. Les 
deux courans sc réunissent un peu au-dessus 
de la ville de Badakhchan, et forment le 
Koktcha, qui coule au N. O. , traverse les 
monts Sava-davan, et se réunit au Pendj. Le 
Koktcha est si rapide , qu'on ne peut le pas- 
ser à gué, et entre avec une si grande force 
dans le Pendj , que scs eaux traversent celles 
de celui-ci , et atteignent les bords opposés. 
La seconde rivière qui tombe dans le Pendj , 
par la gauche , est le Kechem , qui vient du 
S. E. La troisième est l'Ander-kb, qui coule 
dans la même direction , et reçoit à Kbast le 
Bakalaii , venant du S. L'Ak-sarai suit après; 
il vient du canton de Kouudouz, se forme 
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par la jonction du Ghori et du Ferkhar, qui 
sortent du flanc sept, de rilindou-koiicli , et 
se réunissent à l’O. de Koundouz; il coule 
nu N. O. Plus bas le Pendj reçoil , par la 
droite , la grande rivière de Vakhcli ou le 
Vakheh-âb, appelée aussi Souikh-ub ou l'eau 
rouge, qui a sa source u l'E. de celles du 
Pendj , par 38 " . 35 ' de lal. N. , cl 69" 5 o' de 
long. O. , dans la haute chaîne neigeuse qui 
srjiare le canton de Vakhàn de la province 
de Kachghar. Le Vakch-Ab porte d'abord le 
nom turc d'Ak-suu , eau blanche; il coule 
))cndaiit environ ao I. an N. O., passe à l'O. 
de la fameuse station de Pamir, qui sc trouve 
entre lui et le lac Riang-koul ; sc dirige en- 
suite au N. des rochers Tsiadar-tach, tourne 
à rO. et bientôt au S. O. , longe au N. O. les 
monts Altchoukha et le canton de Sikiian ou 
Chignan, traverse celui de Dcrvazeh ; ici il a 
une quarantaine de toises de largeur, et est 
extrêmement rapide jusqu’à son confluent 
avec le Karalcgbin ; il roule de l'or, est bor- 
dé de précipices, et tombe de rocher en ro- 
cher avec beaucoup de fracas. De Dcrvazeh , 
il entre dans le canton de Karaleghin, où U 
tourne à l'O. S. O., reçoit la rivière de ce 
nom , qui vient du nord et d'un pays très- 
montagneux, et est grossie par plu.siours tor- 
rens ; lo coss avant sa jonction avec rAk-soii, 
on lie peut le passer auircment qu’avec des 
inassak ( outres) , qu'on remplit d'air. Après 
cette jonction, l'Ak-soii entre dans le pays de 
Vakhch , «H reçoit jionr celle raison le iiuin 
de Vaklich-âb {[iascatis de.<t anciens); il s'y 
perd sous un rocher, coule pendant une lon- 
gue distance sous terre , et reparaît enfln à 
l'O. : on appelle cctle perte, eu persan, 
Pouli-senghin , et en turc Tach-kopiir ou le 
Pont de pierre. A ce pont c.st la frontière en- 
tre le Djil ( Khotl) cl le Vakhch. Plus loin la 
rivière passe au N. de Vakheh-gherd , chef- 
lieu du pays ; elle y est très-large , et sc réu- 
nit enfin au llharrat ou Pendj , qui , devenu 
très-considérable , prend le nom de Djihoun 
ou Aroou. Jusque-là le cours de ce fleuve a 
suivi généralement la direction de TE. à l’O., 
en décrivant de nombreuses sinuosités. Envi- 
ron à 10 1 . au-dessous, le Djihoun reçoit, 
par la droite, une autre rivière très-considé- 
rable, qui portait autrefois le nom de Sza- 
ghaniun ou TcbaghaniÂii , parce qu’elle ve- 
nait de 1a ville de ce nom, actuellement 
détruite ; à présent on l’appelle rivière de 
Kafcr-nihàn , et de Hissar ou Hissarck. Le 
Kafer-nihàti descend du flanc méridional du 
Kachghardavan , ou de la prolongation occi- 
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dcatalc des monts Célestes, coule au S. O. , 
reçoit par la droite la lassa , qui vient de 
3Iatcha, passe plus bas, près et h l'O. de Ka- 
fer^nihan et de Uissar , et se jette dans le 
Djiboun. Du même côté, ce dernier reçoit du 
N. E. le Toupalak, et quelques autres petites 
rivières sortant des montagnes fiotm. Le Gho- 
Uni , venant du S. , y entre plus bas par la 
gauche. Le Termedz>roud , formé par la ri- 
vière de Kobadiân ou KouvadiÂn et plusieurs 
autres cours d*cau des monts Botm , coule au 
S. O. , et atteint près de Termedz ou Ter- 
lued la rive droite du Djihoun , qui baigne 
les murs de celte ville. C’est le dernier af- 
iluent que ce fleuve reçoit par la droite ; il 
continue de couler encore 5 à 6 1. à TO. jus- 
qu'à Khilif, et se dirige ensuite au N. O. 

Nous ne pouvons terminer cette descrip- 
tion du Djihoun supérieur, sans signaler les 
erreurs dans lesquelles sont tombés MM. EI- 
phinstone et Macartney , relativement à ce 
fleuve. Ces hommes estimables, confondant 
la partie supérieure qui vient du Pouchükher 
avec le Vakheh-âb, n’en forment qu’une 
seule rivière , tandis que la première venant 
de TE., reçoit, par la gauche, la seconde 
qui arrive du N. E. Les mêmes auteurs ont 
encore pris une partie du véritable Djihoun 
ou Hharrat, pour le cours inférieur du Kok- 
tcha ou de la rivière de Badakhchan , qui se 
jette déjà à lo ou la 1. au N. O. de cette 
ville, dans la gauche du Hharrat. Dans sa 
carte du rojaume de Caboul, M. Macartney 
a conduit le Koktcha beaucoup trop à l'O. j 
la carte jointe au voyage de M. de Mcyen- 
dorf n’est pas non plus exacte dans le cours 
supérieur de ce fleuve. 

Autrefois le Djihoun recevait par la gauche 
la rivière de Balkli appelée Dehach ou De- 
rouha ; le Dehach, actuellement, n’atteint 
plus le Djihoun ; il vient des montagnes de 
Ivhorassan, coule au N. E., et reçoit dans le 
canton d'Andekhoud, le Zouf, par sa droite j 
il passe à 4 parasangucs de la ville actuelle 
de Balkli , change bientôt apres sa direction, 
va au N. O. , se grossit de l'Abi-siaU (rivière 
Noire) , qui est f^ormé par le Chez et par la 
rivière de Bamian , et sc perd dans les sables 
qui SC trouvent au N. des montagnes du can* 
ton de Balkh. Plusieurs autres rivières qui 
allaient autrefois grossir le Djihoun , sc per- 
dent dans les sables, ou forment des lacs et 
des marais dans lesquels clics finissent; la 
plus considérable de ces rivières est le Zer- 
efchân ou Kohek, qui, venant du Kachgliar- 
davan , coule à l’O. , passe au N. de Samar- 



kand et de Boukhara , se dirige au S. après 
cette dernière ville , et tombe dans le Kara- 
koul ( lac Noir ) , tandis qu’autrefois il ne 
faisait que passer par ce lac , et allait à 3 ou 
4 1. plus loin joindre le Djihoun. 

Le Djihoun , coulant depuis Termedz au 
N. O. par un pays presque désert , ne passe 
jusqu'à son entrée dans le khanat de Khiva 
devant aucune ville considérable. Il roule 
majestueusement ses flots dans un lit de a 
à 3oo toises de large ; et Strabon nous ap- 
prend que dans la partie orientale de son 
cours , sa largeur était de G à 7 stades. II sé- 
pare l’ancienne Sogdiane , appelée par les 
Arabes Mavarannaliar, du Khorassan, tra- 
verse le khanat de Khiva ou le Kharizm du 
S. au N., s’y divise en deux bras , et se jette 
dans le lac Aral, après un cours d’environ 
35o l. 11 n’y a pas long-temps qu'il recevait 
encore les eaux du Kyzil venant du $. E. ; 
mais il paraît que cette rivière est actuelle- 
ment presque entièrement desséchée* 

Les bords du Djihoun sont sablonneux , 
et en grande partie couverts de forêts. En 
hiver ce fleuve se couvre d’une glace si solide, 
que dc 3 ai*mées entières le peuvent passer; 
les Ouzbèk font principalement dans celte 
saison leurs incursions dans le Khorassan. 
Le principal gué est à Faraber au S. de Bou- 
khara. 

11 parait indubitable qu'autrefois deux 
bras du Djihoun se dirigeaient à l’O. , et sc 
jetaient dans la mer Caspienne. Le premier 
se détachait près de Vazyr-kend , coulait au 
S. O. sous le nom de Roudkhaneh-Gourgan 
( fleuve des Loups ), passait par le désert sa- 
blonneux de Kara-koum , et se jetait dans le 
golfe de Balkan ; rantre quittait à l'ancienne 
Ourgendj , la Kfiorasmia des anciens , se 
dirigeait à l'occident , et se jetait dans la 
mer Caspienne au N. de la baie de Kara* 
boghaz. Au milieu du dernier siècle , Han- 
way trouva le premier de ces bras totale- 
ment desséche ; on lui dit qu’il y avait en- 
viron 100 ans que les Turcomans avaient 
comble son embouchure, pour empêcher son 
dessèchement, qui avait lieu souvent quand 
Ictc était très-chaud : on ajouta que ses eaux 
n'ayant plus trouve d'écoulement, n'avaient 
pu emporter les sables, qui avaient fini par 
combler le lit de ce bras jusqu’au golfe de 
Balkan. 

On a beaucoup discuté sur l'ancienne em- 
bouchure du Djihoun dans la mer Caspienne. 
Des géographes pensent que les voyageurs 
des seizième et dix-septième siècles avaient 
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vu les faiU moÎDS pat* leurs propres yeux 
<|u'â travers le prisme trompeur que leur 
représentait 1 a géographie de Ptolémce : ils 
paraissent, en conséquence, ne pas admettre 
comme probable que le Djihuuii ait jamais 
coulé dans la mer Caspienne, quoique Jen- 
lünson , Bruce , Hanway et Bckevitch fas- 
sent tous mention d'un éco*ulement de ce 
fleuve , qui jadis versait au moins une partie 
de ses eaux dans cette mer. Il semble néan- 
moins qu'on doive ajouter foi à l'assertion 
de ces voyageurs , surtout depuis que M. Mou* 
raviev, qui est aile en 1820 du golfe de 
Balkan à Khiva, a vu les memes traces dont 
parlent les voyageurs que nous venons de 
nommer. M. Mouraviev croit que le Djihoun 
tournait à TO. à environ 38 1 . N. de Khiva, 
et se divisait en deux bras avant de se jeter 
dans le golfe de Balkan. Ses recherches lui 
ont appris, en effet, que le lit desséché de 
ce fleuve commence au point mentionné ; 
qu'aprés un court trajet à l'O. il tourne au 
S. O., et suit assez long-temps cette direc- 
tion ; qii’ensuitc il va parallèlement aux 
monta Balkan, situés à la pointe du golfe 
du même nom, sc dirige de nouveau à 1*0., 
et SC réunit à la mer Caspienne par deux 
embouchures , dont Tune sépare les monts 
du Grand Balkan de ceux du Petit Balkan, 
et l'autre est plus au S. , presque à la pointe 
mérid. de ce golfe. M. Mouraviev a vu les 
traces du fleuve en allant de Krasnovodsk à 
Khiva : en suivant 1 a route du N. il traversa 
le lit desséché de rAmou-deria , près des 
puits Bech-dichik ; dans cet endroit , ce lit 
porte le nom d'Ous-boi : il a plus de 100 
toises de largeur sur i 5 de profondeur. 
Celte trace profonde sc reconnaît, sur la 
steppe sablonneuse et unie , à des bords es- 
carpés et presque perpendiculaires, quel- 
quefois éboulés , et où les sables sont telle- 
ment amoncelés, qu'on arrive au fond du 
fleuve par une pente assez adoucie. Le lit se 
distingue de la steppe d'une manière frap- 
pante , car il est tapissé de verdure et d'ar- 
bres , et fréquemment sillonné par de pe- 
tits ruisseaux d'eau douce : il y croit des 
roseaux, et les caravanes qui vont ü Khiva 
y cherchent ordinairement un abri. Les Tur- 
comans qui s'adonnent au brigandage s'y 
cachent , et emportent leur butin au S. en 
suivant la direction de ce lit. En allant de 
Krasnovodsk à Khiva par la route du S. , le 
même voyageur passa le même lit im peu 
plus près de la mer, dans un endroit qui 
porte le nom d'Engundj : la nature des rives 




et du fond y est la meme que celle de l'Ous- 
boi, et diffère d'autant plus de la steppe que 
cclic-ci ne produit pas le moindre arbuste ; 
les rives u’y sont cependant ni aussi hautes 
ni aussi escarpées. Un peu plus au S. l'£n- 
gundj desséché tourne à l'Ë. , et s'arrêtant à 
sa rive , qui est très-élevéc, il se dirige de 
nouveau à l'O. ; vis-à-vis de ce bord escarpé , 
la rive droite du fleuve est en talus , et va de 
niveau avec la steppe. Les Khiviens et les 
Turcomans côtiers aflirment qu'à une époque 
reculée le lit eu question portail les eaux 
d'un grand fleuve qui 'se jetait dans la mer 
Caspienne ; qu'alors il ne sc nommait ni 
Ous-boi ni Engundj , mais Amitn-déria, 
parce que c'était la même rivière qui de nos 
jours traverse la Boukharie et le Kharizm , 
et tombe dans le lac Aral. Ils assurent égale- * 
ment que leurs habitations étaient situées 
sur les bords de ce fleuve; ce qui est prouvé 
par des restes encore visibles de canaux qui 
servaient à arroser les terres labourables , 
ainsi que par les ruines de divers édiflees et 
par les mûriers (|u'on y trouve, et qui n'ayant 
jamais poussé dans les environs du Balkan , 
doivent y avoir été apportés ou plantés par 
les anciens habitans du pays. A Khiva même 
on pense qu'on pourrait rendre son ancien 
lit au Djihoun. L'opinion sur ce sujet la plus 
généralement adoptée dans cette ville est 
qu'un tremblement de terre , qui eut lieu 
il y a plus de 5 oo ans , détourna le cours de 
l'Amou - déria ; cette opinion n'oflrc rien 
d'invraisemblable, car les pays de Khiva et 
de Boukhara sont en effet sujets à ces con- 
vulsions de la nature. 11 est aussi très-possi- 
ble que le Djihoun, se partageant autrefois 
en deux bras , ait eu une embouchure dans 
la mer Caspienne et une autre dans le lac 
Aral : cette supposition concilierait les opi- 
nions différentes des géographes. Nous avons 
déjà remarqué, dans l'article mer Caspienne, 
que le lac Aral faisait vraisemblablement , 
dans les anciens temps , une même mer avec 
celle-ci , et ce fait c.vpliquerait parfaitement 
le récit des géographes grecs et romains , qui 
font tomber l'Oxus dans 1 a Caspienne. 

Le dessèchement de l'ancien lit du Dji- 
houn n'est pas difficile à expliquer, et je crois 
même qu'on n'a pas besoin de l'attribuer a 
un tremblement de terre. Dans les pays si- 
tués à l'orient de la mer Caspienne, et en 
général dans toutes les steppes sablonneuse^ , 
les sables mouvant empiètent sur les rivières 
et les réservoirs d'eaux stagnantes. Il est de 
fait que le lac Aral a considérablement dimi* 
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nué pendant quelques siècles j on voit encore 
aujourd'hui ses anciens bords. Les fleuves 
qui se jettent dans la mer Caspienne char* 
rient beaucoup de sabirs qui encombrent 
leurs embouchures, de sorte que celles-ci 
deviennent chaque année moins profondes et 
plus diflicilcs à remonter, si bien que les 
{grands poissons ont cesse d'enlrer dans l’iem- 
ba , qu'ils rréquenlaicnl aiilrefois. Le Djnn- 
déria , un des bras du Syr, qui se jetait au- 
trefois dans le lac Aral, est presque enlière- 
mcnl desséche depuis dix-sept ans. Le Kyzil, 
qui était, il n'y a pas cent ans, un des af- 
fluens les plus considérables du Djihoun, 
n^cxislc presque plus. La plupart des autres 
rivières <jui autrefois se réunissaient au Dji- 
boun ne l'atteignent plus, et se })erdcut dans 
* les sables : cette perte d'alflucns doit iialurcl- 
Icmcnt avoir influé sur ht force du fleuve et 
sur U masse d'eau qu'il roulait; il est donc 
trcs-vraisemblablc que Je bras occidental , 
qui se rendait h la mer Caspienne, étant 
moins profond cl ayant moins de pente que 
celui qui se jetait dans le lac Ar^ , les eaux 
du Djihoun ont suivi principalement la di- 
rection de ce dernier. I/autro ncpoiivaul plus 
résislcrà la niasse desnble que les venlslrans- 
portaicnl de la steppe tlans son lit, a fini par 
être encombré cl parsc dessécher totalement. 

Le Djihoun est d'une uliliic extrême pour 
tout le territoire de Khiva ; une infinité de 
canaux faits avec inIcUigeiicc servent à con- 
duire scs eaux dans les champs pour les fer- 
tiliser. Le principal de ces canaux, nommé 
Ghiktam-om, sort du fleuve au-dessous de 
la ville de Khiva, près d'un village qui porte 
son nom, cl forme presque la corde de l'are 
que décrit le fleuve. On en a dérivé trois au- 
tres grands conduits qui pai'couicnl la steppe 
dans la direction du IS. O. : le plus inérid. 
s'appelle Douz-Ghémen, celui du milieu Ak- 
Scr.ii, et le dernier, au N. , Dach-Goous. Au 
S. du Douz-Ghemen est le fossé de Khizarist 
(ou llczar-asb), et au N. du Dacb-Gooiis 
relui d’Arna. Les eaux sont réparlic.s ensuite 
dans une infinité de pelils canaux, et fertili- 
sent le sol d'une manière extraordinaire. Dana 
quelques endroits on a creusé des réservoirs 
pour le temps des sécheresses. Les principaux 
canaux ont, dans quelques endroits, jusqu'à 
3a picd.s de largeur ; ils sont élevés sur des 
digues très-bien construites, cl l’on en voit 
même qui se croisent au moyen d'un pont. 
Dans ce pays l'eau de puits n'étant pas bonne, 
on en fait rarement usage, cl l'on se sert de 
celle du Djihoun. xl. 



DJIHOUN , bourg de Perse , dans leFars- 
istiin , cbcf-licu de dlslr., à 47 b S. K. de 
Chiraz. 11 est entouré de murs en terre flan- 
qués de tours, et est gouvqrné par un oflicier 
nommé par le prince de Chiraz. i,5oo hab., 
qui paraissent jouir d'une certaine aisance. 
Les environs produisent des grains, du co- 
ton , des dalles,* et du tabac estime. 

DJIHOUN , Ptramos, rivière très-large «le 
la Turquie d'Asie, qui prend sa soui*ce aux 
monts Kurin [Tnnrus), dans le pacb. de 
Maracb, baigne les murs de la ville de ce 
nom, entre dans le pacb. d'ilchïl, où elle 
arrose les sandjaks de Sis et d'Adana, et se 
jette dans le golfe d'Alexandrctte ou Scander- 
ouii , après un cours d'environ 36 1. du N. 
E. au S. O. Elle est sujette à des déborde- 
roens annuels qui fécondent le territoire en- 
vironnant. 

DJILLEM , boarg de Perse, prov. de Fars, 
distr. du Laristan , sur le golfe Persique, à 
i8 1. S. de Lar. 

DJILPY-AMNIR , JUpjr-Anmnierf ville de 
l'ilindoustan , dans les états du Nizam, prov. 
de Berar, au pied des monts Bondch , sur la 
rive gauche du Tapty, à 1 1 1. N. N. O. d'Akôt. 
Lat. N. a8'. Long. E. 74 ® ■ 

DJllMEAT, horde de Bédouins, dans la 
partie occid. de la Basse-Égypte, au S. du 
lac MarioiU. Elle était autrefois indépendante 
et pouvait mettre 4^^ hommes sur pied : 
mais depuis 10 ans elle paie un tribut annuel 
en productions du pays, et une pailif des 
Arabes qui la composent servent dans les 
arroéc.s du pacha. Ces Bédouins sont cultiva- 
teurs et portent leurs denrées à Damanbour, 
que le pacb .1 leur a assigné pour lieu de réu- 
nion. Plusieurs d'entre eux escortent les ca- 
ravanes d'Égypte avec leurs cliamcaux. On 
vante leur bospilalilc, mais ou assure qu'ils 
se font payer très-cher les services qu'ils ren- 
dent aux caravanes. Depuis que le pacha a su 
attirer à &a cour les chefs de ces Bédouins , 
plusieurs d'entre eux ont change leurs habi- 
tudes et même leur costume , et ont appris à 
connaître le luxe. 

DJIMILLAU ou DJEMlLAli , Gkh£i.l.c , 
ville de Barbarie, roy. cl à C8 l. E. S. E. 
d'Alger, prov. cl à aô I. S. O. de Coustan- 
tioc. Près de là sont des ruines magnifiques, 
particulièrement celles d'un ampUithéàtrc. 

DJINBALA , pays de Nigrilie , dans le roy. 
de Tinibouctou , au S. de la ville de ce nom. 
C'est une île formée par le Diali-ba , à sa sor- 
tie du lac Dibbie , et qui a 35 L de longueur 
sur ia 1. dans .sa moyenne largeur. Elle est 
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fertile, et ses liabilans sontinrluslricux. Sur la 
nvc droite du bras occid. du Diali-L>a , se 
trouve la ville de Djînbala , sur laquelle on 
UC possède pas de rcnscignerocns. 

DJINDAKI, tribu d'Arabes pasteurs, en 
Perse. Elle habile ime oasis du grand désert 
Salé. 

DJINDGERGOTClIA , Jingergutcha , ville 
de riliiidoustaii anglais, présidence et anc. 
prov. ilii Bengale, sur la rive gauche du Od>- 
badoek, ù 3 I. i /3 O. de ^louilcy, et à at I. 
?î. E. de Calcutta. 

DJINHOT, Jinhut, distr. de niindou- 
stan, dans le pays des SéyLs , an<*. prov. de 
Lahorc. Il se trouve entre le Behol et le 
Tclienab, au de Lahorc. Le ^ol en est 
uni , et il y a de bons pâturages. On y compte 
ti-ès-peu d'habitans ; il n’a aucune ville rem.tr- 
r|iiable. 

DJIOUALAMOKHI , Djwolanv.ikhi ^ ville 
de rilindou&tan, dans les étals des Séyks, 
nue. prov. et à 5 a 1 . E. E. de Lahorc, et 
à 7 I. E. de Nadonc, au pied des munis Hi- 
malaya. Elle était anssez ilorissaiite avant le 
jdllagc qu'elle éprouva de la part de deux 
radjahs qui réunirent leurs forces à cet enTel. 
On y remarque un temple hindou <!c qo 
pieds carrés, C(»iisacré à la déesse Parrati j 
les liubilans assurent qu'il existe dans une des 
encoignures de ce temple une cavité d’où s’é- 
chappe continuellement une flamme de i8 
pouces de hauteur, qui, dans U saison plu- 
vieuse, s’élance avec plus de force; cette 
flamme parait niéine quelquefois au-dchors 
du temple. 

DJIPANG ou DJEPAN , prov. de l'ilc de 
Java, h ro. de celle de Sourabaya, entre le 
Solo à l’O. cl le Kadii'i ù l’E. Sa superficie 
est d’environ i 54 L Le sol est en gcnériil 
montagneux et volcanique; neanmoins if est 
très-fertile dans certains endroits , et dans 
plusieurs il est couvert d’épaisses forêts. Il 
produit du riz, du maïs, et du bois de tek. 
On évalue à iia, 8 a 3 roupies (environ 
f*** ) 1^ valeur des denrées qui s’en 
exportent. 

Celle prov. se divise en 7 cant , et ren- 
ferme 1,356 villages et 66 , 5 'jo hab., pami 
lesquels on compte ^00 Chinois. Le chef-lieu 
porte le même nom. 

DJIPANG ou DJEPAN , village de l'ilc de 
Java J chef-lieu de prov.,aQo 1 . O. de Soura- 
baya. 

DJIROST, ville de Perse, dans le Kcrinaii , 
distr. de Pureg , à 18 I. E. S. E. de Velaz- 
gberd, et ù 5 o I. S. 8. E. de Sirdjan. 
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DJISAHGH, forteresse de la Tartane in- 
dépentlanic , dans la Boukhanc, à 20 1 . N. 
E. <lo Samarkand , cl à Go 1 . E. N. E. de 
Boukhara. • 

DJISVANCIIIR , Iribu nomade de Russie, 
en Asie, dans le ChiiTan , aux environs de 
Chouchr : elle parle le turc , et se compose 
d'environ 7,000 individus. 

DJÜ.VG, ville tic Sénegambie, roy. de 
Kadjaaga, h 6 1 . S. E. de Galam, sur un 
aiïluent <lc gauche du Sénégal. Elle csl cn- 
lource d’une haute muraille crénelée, a, 000 
hab. I.a3s environs produisent bcniicoitp de 
Ubac. 

DJOANA, prov. cl ville de l’ilc de Java. 
f^Oy. DJAVA^A. 

ÜJÔ.\R, Jowaiir, distr. de rUindouslan 
anglais, présidence de Bombay, anc. prov. 
d’At«rciig-abad I il occupe une grande partie 
du Concan sept., et est borné au N. par la 
prov. de Goiidjérate, à l'E. par les monts 
Sydary qui le séparent du distr. de Sangom- 
nyr, au S. par le di.st. de Calli.iny , et à l'O. 
par la mer d’Oman. Sa longueur, de l’E. à 
ro. , c.sl d'environ 20 I. Les principales ri- 
vières qui raiTosonl sont la Veylarn.ih et la 
Souria (le Sty'x des mylliologiies bindnus). 
Ce district est mal cultivé le long de la cAtc, 
cl il n'a aucun port remarquable. Le chef-lieu 
porte le même nom. 

DJÔAR, Jaw/ruff ville de rilindoiistnii 
anglais, présidence et à I- N. N. E. de 
Bombay, anc. prov. cl à 5 i I. O. d'Aureng- 
abad ; chef-lieu tle distr., à quelque distance 
de la rive gauche de la Souria. Lat. N. 19° 
55 '. Long E. 71° 20'. Elle appartient, ainsi 
que le district, aux Mahralles de Ponnali. 

DJüRAKlSNA , Juhakisna . pagode de 
niiiulouslan anglais, présidence de Madras, 
anc. prov. de Karualic, distr. et à 2 I. N. E. 
de Tritchinapaly , dans une île formée par le 
Cuvery. Elle est, ainsi qu’une autre pagode 
de la même Ile, extrêmement fréquentée par 
les pèlerins. 

DJOBBELPOUR , Jubhulpoor y ville forte 
de THindouslan anglais, présidence du Ben- 
gale ; chef-lieu de la partie anglaise de l’anc. 
prov. de Gandouana , entre Je Pracu au N. , 
et lu Nerbeda au S., à 54 I- N. N. E. de Nag- 
pour, et à 187 I. O. de Calcutta. Lat. N. 23 ° 

1 1'. Long. K, 77® 56 '. C’est la résidence d’un 
gouverneur anglais , et le .siège d’une cour 
de justice. Elle est bien bâtie et bien peu- 
plée. 

En 1817, le général anglais Hardy , après 
y avoir défait les troupes du radjah de Nag-* 
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pour, y éUblit un gouvememcnt provisoire. 

DJOBBOUGONG, Jubboogong ^ ville de 
rilindousUn , dans les états de Guyluivar , 
ane. prov. de Goudjérate, sur la rive gauclie 
du Kim, h 7 1 . i/a S. E. de Barotch, et à 
i 4 1 - N. Ë. de Surate. 

DJOB-EL-A’LA , bourg d'Arabie , dans 
TYcmen, sur un rocher, à 18 1 . N. O. de 
Sanà. 

DJOBLA , ville d'Arabie , dans rYémen , 
roy. et à 3 G 1 . S. de Sanà, et à 9 1 . N. do 
Taas , sur une rivière profonde. Résidence 
d’un gouverneur. Elle est bâtie en forme de 
dcmi'cercic. Les rues y sont pavées contre 
l’usage général du pays, et les maisons, au 
nom!>rc d'environ 1,300, sont hautes et bien 
bâties. 11 y a plusieurs fabriques de savon. 
Une partie de la population est juive et ha- 
bite un quartier hors de 4 a ville. 

Djobla était une ville célèbre il y a quel- 
ques siècles ; on n'y trouve cependant ni ins- 
criptions ni autres monumens d’antiquité. 

DJOBRA, Jubra, ville de TUindoustan an- 
glais, présidence du Bengale, anc. prov. de 
Bahar, snr la rive gauche de l’Ammanot, à 
19 I. O. N. O. de Raingor, et à 43 1 . S. S. O. 
de Patna. 

DJÜOHPOÜR, Jushpoor, distr. de THind- 
oustan anglais, présidence du Bengale, anc. 
prov. de Gaudouana , entre aa® et a 3 ° de lat. 
N., et entre 81® 10' et 8a® 5 ' de long. E. Le 
sol en est montagneux, aride et mal cultivé. 

chef-lieu porte le même nom. 

DJOCHPOÜR, Jtishpoorj ville de riliiid- 
oustan anglais, présidence du Bengale, anc. 
prov. de Gandouana; chcf-lieu de distr. , à 
27 1 . N. de Sombbelpour. Lat. N. aa® 11'. 
Long. E. 81® 3 i'. C’est la résidence d'un 
radjah. 

DJOCJACARTA, ville de lile de Java, 
capitale des états et résidence d'un des sou- 
verains de cette ilc, près de la rire droite du 
Mantickan , à 4 1 - i/a de l'océan Indien, cl 
à 90 1 . E. S. E. de Batavia. Lat. S. 7® 36 '. 
Long. E. 107® 54^- Elle est grande et assez 
bien bâtie. Le palais du prince, renfermé 
dans une enceinte immense entourée de hau- 
tes murailles et d'un fossé large et plein 
d'eau , est défendu par 100 pièces de canon ; 
on remarque aussi dans cette enceinte un pa- 
lais trbs-ancicii bâti au milieu d’un lac , cl 
auquel on ne peut arriver que par un passage 
long et spacieux pratiqué sous l'eau. II y a 
dans la ville une fonderie de canons. 90,000 
habitans. 

DJOCKUODA , Juckhoduf ville de l'ilind- 



oustan , dans les états de Siodhyah , anc. 
prov. et à a8 1 . S. d’Agrah, cl à 10 1 . N. N, 
O. de Nourouer , à quelque distance de la 
rive gauche du Souk. 

DJOGDYSPOUR, Jugdeespoor j ville de 
l'Hiodoustan , dans le soubahdar d'Aoude , 
anc. prov. et à 18 1 . S. O. de la ville de ce 
nom , cl à 18 1 . S. E. de Laknau. Lat. N. a6® 
a8'. Long. E. 79® i 3 '. 

DJOGIUGOUPA , Ju^igoopa , ville de 
l’Hindoustan anglais, auc. prov. du Bengale, 
sur la rive droite du Brahmapoutre, au con- 
fluent de ce fleuve et du Banaash, près des 
frontières du roy. d'Assam, à 11. 1 . E. de 
Rangamatty. Lat. N. 36® la'. Long. E. 88® 
i 5 '. Elle ne contient qu'environ i 5 o maisons 
avec quelques boutiques. 

Les forêts qui PcDvironnent abondent en 
bambous et en bois de charpente. 

DJOHORE ou DJ.^HORE, Johore , ou 
Jahore f roy. de la presqu'île de Malacca , 
dont il occupe l’extrémité; borné au N. O. 
par l'clat de Malacca, au N. par celui de 
Pibang , à TE. par la mer de Chine, nu S. 
par le détroit de Sincapoura, et à l'O. par 
celui de Malacca. Sa longueur, du N. O. au 
S. E. , est de 4 ^ 1 - ? et sa moyenne largeur, 
du N. E. au S. O. , de 35 1 . Les monts Ram- 
boun le parcourent dans sa longueur, et vont 
se terminer au capRomania. Plusieurs petites 
rivières arrosent son sol , fertile en poivre et 
en sagou , et riche en or, étain et ivoire. Les 
Européens y font peu de commerce. Les ha- 
bilans vont échanger eux-mèmes les produc- 
tions de leur sol à l'ilc du Prince de Galles ; 
ils visitent aussi les marchés de Java et de 
Sumatra. Us sont renommés par la piraterie 
qu'ils exercent dans les détroits de Sinca- 
potira et de Malacca. Ce royaume, dont la 
capitale porte le même nom, est gouverné 
par un sultan , Malais d'origine , et professant 
la religion mahomctanc. Lorsqu'il s’établit 
dans ce pays, les Portugais de Malacca l’ai- 
dèrent à s’affermir dans la possession de ses 
éUts , et cependant quelque temps après il 
devint vassal des Siamois; il est maintenant 
afi'ranchi de leur domination. 

DJOHORE, Johore, ville capitale du roy. 
de ce nom , à rextrémité de la presqu'île et 
à 43 1 . S. E. de Malacca, sur le détroit de 
Sincapoura. C'est la résidence du souverain. 
Elle est peu connue des voyageurs. 

DJOL (BELÂD-EL), grand distr. d’Ara- 
bie, dans l'Yémen , qui s'étend à l'E.dcSanà 
jusqu'à PHadramaout. La plus grande partie 
consiste en plaines, dont quelques-unes sont 
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sablonneuses et désertes ^ les autres arrosées 
par quelques ruisseaux produisent du fro- 
ment, du dourra , de Torge, des fèves, et 
d'autres légumes. On y élève un grand nom- 
bre de chevaux et de chameaux. Les mon- 
tagnes près de Mareb , 1a principale ville de 
ce district, fournissent en abondance du sel 
gemme qu'on exporte dans tout rVéïnen. 

Ce district se divise en 3 parties .* Belad-el- 
Bedaoui , à TE., qui est habité par des Bé- 
douins gouvernés par un chéykh indépendant ; 
Beiad-el-Saladtn , qui comprend les monta- 
gnes , et est liabité par des Arabes sédentai- 
res, aussi gouvernés par un ché^kli indépen- 
dant ; et Bclad-el-Cheraf , à l'O. , qui est gou- 
verné par des descendans de Mahomet. 

DJOLGAM, Jut^aum, villcdc rilindoustan, 
dans les étals du Nisam , anc. prov. de Berar, 
sur un petit affluent de la Pourna, à 8 1. N. 
£. de Molcapour. 

DJOLYAH , Jolyahf ville de THindousUn, 
dans le pays des Radjepouts, anc. prov. et à 
3o 1. Ë. d'Adjcmjr, et à i5 I. S. S. £. de 
Djeypour. 

DJÔN-ABAD , Joan-abad t ville de l’Uind- 
oustan, dans les états du Nizam, anc. prov. 
de Berar, sur la rive gauche du Tapty, vis-à- 
vis de Bourûnpour, à lit. N. de Molcapour. 
Lat. N. ai° 19'. Long. E. 74®- 

DJONDAH , Jundahj ville de TUindoustan, 
dans le pays des Radjepouts, anc. prov. cl à 
35 I. N. E. d'Adjemyr, et à a6 1. N. N. O. 
de Djeypour. 

DJO^DGEYPOUR , Jungeypoor y ville de 
THindoustan anglais , présidence et anc. 
prov. de Bengale, sur la rive gauche du Cos- 
simbazar, à 8 I. N. O. de Mourched-abad. 
Lal. N. a4® a8'. Long. E. 85° 53'. Elle est 
renommée pour ses nombreuses filatures de 
soie, qui, avec l'éducation des vers à soie, 
occupent plus de 3, 000 personnes. 

DJONGLEBARY, JungUhary y ville de 
l'Hindoustan anglais, présidence et nnc. 
prov. du Bengale, à ai 1. N. N. E. deDacca. 
Lat. N. a4® 4^^- Long. E. 88® ao'. 

DJONGLE-MAUALS, JungU-MahaU, 
petit distr. de THindousUn anglais , prési- 
dence et anc. prov. du Bengale , entre le 
Berdouan, à l'E. , lcPacbcle,au N. et à l'O. , 
et le Midnapour, au S. Les autorités civiles 
et militaires résident à Bancourah, situé par 
a3® ao' de lat. N. et 84® 5o' de long. E. 
Néanmoins la ville la plus considérable du 
district est Tcliatna. 

DJONGOU , mont de la Turquie d'Europe, 
en Romélie , sandjak de Sophia , au S. de 



461 

Philippopoli. Il se dirige du S. O. au N. E. 
Le Slaniuiaki-sou et l'OuzoundJa coulent à sa 
base. 

DJONKSEYLON, la plusmcrid. des prov. 
de l'empire Birman. Elle comprend la partie 
S. O. de risthme de Krà, et quelques-unes 
des îles de l'archipel Mergui , entre autres 
celle dont elle tire son nom. 

DJONKSEYLON ou SALANGA, la plus 
grande lie de l'archipel Mergui , dans l'cinpirc 
Birman , prov. de Ojonkscylon, au S. O. de 
l'isthme de Kra , par 7® 54" de lat. N. et 96® 
de long. E. Elle est séparée du continent par 
le détroit de Popra, d'i/4 de I. de large cà 
d'une profondeur de 10 pieds à marée haute. 
Celte ilc a 18 1. de long sur 5 de large; sa 
superficie est de 85 1. L'intérieur en est uni , 
très-boisc , et arrosé seulement par des ruis- 
seaux. La saison des pluies est de juillet en 
novembre : le reste de l'année, le temps est 
beau; l'air est très-chaud pendant le jour, 
mais les nuits sont très-fraiclics. Le riz et les 
bois sont les principales productions végétales. 
Le buffle , les chèvres , la volaille et les pi- 
geons sont les seuls animaux domestiques in- 
digènes ; on y a importé des éléphant. Il y a 
des mines d'étain exploitées par les Chinois. 
L'agricuUiirc et 1a pèche sont ensuite les oc- 
cupations les plus importantes des habitans. 
Celte lie ne commerce qu'avec celle du Prince 
de Galles, où elle envoie de l'ctain , des nids 
d’oiseaux , del ivoire , et du bois de sapan. 
Environ ia,ooo liab. , qui sont un mélange 
de Chinois, de Malais, de Siamois, et de 
Birmans. 

Djonkscyion appartenait autrefois aux Sia- 
mois; les Birmans, qui en hrciit la conquête 
en 1810, l'ont conservée depuis cette époque. 
Le gouverneur n’en permet pas l'entrée aux 
vaisseaux de guerre cui*opcens. Le chef-lieu 
est Terrovah. 

DJONKSEYLON , ville et port de l’empire 
Birman, prov. de Djonkseylon, sur la côte 
orient, de l'ilc de son nom , dans l'archipel 
Mergui. Lat. N. 7® 58'. Long. E. 96® a'. 

DJÙRA ou CHAVURAH, Jowra, ville de 
l'Hindoustan, dans le pays des RadjepouU, 
anc. prov. de Malvah , à la 1. S. de Mondes- 
sor, et à a3 I. N. O. d'Oudjcin. 

DJORDJAN , ville de Perse, prov. de Ma- 
zenderan , chef-lieu de distr. , sur la rive droite 
de l'Abiscoun, à aa 1. E. d'Aslcr-abad , et à 
49 1. £. de Balfrouch. 

Le district de Djordjan est dans la partie 
orient, du Mazeoderan, et traversé par l'A- 
biscoun de l’E. à l'O. 
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DJORIIAT , Jovhaut^ ville cap. du roy. et 
de la prov. d'Assam, ù quelque distance de U 
rive gauche du Di-alimnpouU’u , sur le Dissoye, 
û C8 1 . N. K. de Calcutta. Rcsidcnccdu maha- 
radjali. Clle est grande et mal bâtie. 

DJORKKIUA, Jtu'heirtt f ville de i'Hiad- 
ousUn , dans le pays des RadjcpouU) anc. 
prov. et à G 1 . 1/2 E. d’Adjemyr. Lat. N. 
26° 4 * • boiig. E. 72® 10'. 

DJOSY - M ATII , Josce~Mmhf village de 
rHindousUn anglais , présidence du Dengaie , 
nue. prov. de Gonal, sur la rive gauche du 
Daiili, à 22 1 . E. de Sirynagor, au milieu 
«runc montagne qui l'abrite de trois eûtes, 
taudis que île hautes moutagnes nu N. le pré* 
servent de.s vents froûls <jui vieunciit de l'Hi- 
malaya. L.il. N. 3 o° 33 '. houg. E. 77“ 20'. 
Ce village contient environ i 3 o m tisons bien 
bâties en pierre et couvertes en buis. Il sert 
de refuge aux h-abit.ins des environs de l'IIi- 
malaya dans la saison froide. Le grand-prclrc 
de üailrinaih y vient résider six mois de i*an- 
iiéc , et il y a un temple de Nara-Singba , di- 
vinité des Hindous. 

Les environs, quoique montagneux, sont 
assez bien cultivés en blé, orge, cl autres 
céréales. 

DJOTOUAR, , Jutwam', distr. île riliiid- 

oustaii, dan.H les étal.^ de Guykavar, anc. 
prov. de Goudjératc. U s'étend le long du 
grand marais de Rin, entre 23 ” et 24** de 
lat. N. , cl est armsc par le Baiiass, le Sor- 
raswoUy et le Roupoync. 11 est peu fertile. 
Guy exploite du minerai de fer qui est abon- 
dant. Ce district est principalement habité 
par les Djats, qu'on croit d'origine hindoue, 
(*L qui furent convertis au mahométisme lors 
de l'invasion des Arabes : les Djats .sont Icl- 
IcmuciiL disperses dans l'Inde, qu'on ne con- 
naît pas leur hUloirc. Ceux de ce district 
descendent des Sindéans; ils sont lurbulens 
et trcs-cnclins an brigandage , qu'ils vont 
cxcieer loin de leur pays. Né.iiiinoins ils cul- 
tivent bien leur territoire. Quoique nialiomé- 
fans, leurs femmc.s exercent un grand empire 
sur eux; cllc> ont meme le droit de divorcer 
et de choisir d'autres maris. Les chefs sont 
souvent en guerre entre eux i ni.ais si un en- 
nemi coinnuin les attaque, leurs querelles par* 
liculicrcs cessent , et iLs se réunissent de .suite 
pour mieux lui résister. 

DJOüANPOUR , Juunpoor , dislr. de 
rilindoustau anglais , présidence du Bengale, 
anc. prov. d'.Mlah-abad , cuire 2Ô” cl 26” de 
lat. N. Il est borné au N. et à l E. par la 
Gogra , et arrosé au S. E. par le Gange. Dans 



l'intérieur, les principale» rivières sont U 
Tousc, le Goumty et la Sye. Le sol, quoi- 
que sablonneux, est bien cultivé; il y croit 
surtout beaucoup de mangoustans. Ce district 
est très-peuplé. Les principales villes sont : 
Djouanpour, chef-lieu , Azymgor, et MA. 

DJOUANPOUR , Juanpoor, ville de PHind- 
oii.sLan anglais , pi'ésidencc du Bengale, anc. 
prov. et à 21 1 . E. N. E. d'.Allah-abad , et à 
12 1 . N. N. O. de Dcnaics; chef-lieu de distr. 
cl siège d'une cour de justice, sur la nvc 
gauche du Goumty, qu'on traverse sur un 
]>onl construit sous le règne il'Abbar, et dont 
un admire la belle architecture. Cette ville, 
ancienne et grande, est ceinte tic murs, et 
défendue par un fort. Il y a des mosquées, 
des pagodes, et des ruines d'anciens et beaux 
édiÜccs, qui téinoignL-ul de sa splendeur pas- 
sée. La plus grande partie des habitans sont 
musulmans. 

On prétend que celte ville a été fondée par 
le sultan Feroze de Dehly , cl qu'elle fut pen- 
dant quelque temps la capitale d'un état in- 
dépendant. Apres avoir cpi'ouvé dilTércnles 
vicissitudes dans le xv^ siècle, elle tomba au 
pouvoir des cmjscrcurs mogols sous le règne 
d'Akbar : c'est de ccUc époque que date sa 
décadence. 

D.IOUROL, Joohul f ville et fort de l'Hiiid- 
oustaii, dans la partie occid. de la prov. de 
Gorval, ù 18 I. N. N. E. de Naban , et à 
34 I. N. O. de Sirynagor. Lat. N. 3 i” lo'. 
Long. E. 75® I j'. C’est le chcMicu d’une pe- 
tite principauté gouvernée par un chef radje- 
pnul dépendant de celui de Sirmore, et dont 
les revenus sont (>cu considérables. 

DJOUDIIÜN, Joodhun J fort de riiindou- 
sLan anglais, présidence cl à a 3 1 . K. N. E. 
de Bombay, et à 7 1 . O. de Djouueir, anc. 
prov. d'Aurciig-abad. H est sur mi l'ocher 
trcs-élcvc <pii fait partie des Ghattes occid. 

DJOUDPOUR, Jhodcpoor on Joujpoor, 
dislr. de i'iliudoustaii, dans le pays des Rad- 
jcpouls, anc. prov. a-Adj euiyr, entre 25 ® et 
2G® 3 o' de lat. N. Il a au N. le dislr. de 
Marv^ar, et s'étend «lepuis les monts Mogra- 
Par, à l'E., jusqu'à l'aride contrée qu’on 
nomme le Petit Désert, à l'O-, ce qui lui 
donne une longueur d'environ 70 1. 11 est 
traversé dans toute celle longueur par le Ba- 
n.is.s. Il est assez fertile vers les fi'onlièrcs du 
S. et de TE., et produit du blé, de l'orge, 
et un pou de coton. On y élève beaucoup de 
bestiaux, et les bœufs y sont regardés comme 
les meilleurs de l'Adjomyr. 11 y a des minc.s 
de plomb au S. E. , et beaucoup de sel et de 
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salpêtre. L'exportation consiste Hans les pro- 
ductions du pays. Ce district est gonverno 
par un des plus puissans radjabs des Pudje* 
pouls, qui possède encore les districts de 
Marwar et de Nagore. En i 8 o 5 , on évaluait 
ses forces à 37,000 cavaliers et 3 , 000 fauta-s* 
sins, et scs revenus à 3,000,000 de roupies 
(environ 4)^(>090oo fr. ). Le chef-lieu porte 
le même nom. 

DJOUDI^OUIi , Jouilpouv ou Jhodepoiu'j 
ville de rUindoustan, dans le pays des Rad- 
je[K>uls, prov. et à 35 1 . O. d’Adjomyr; chef- 
lieu de dislr. , et résidence d'un radjah. Lat. 
N. 3 C° 18'. Long. E. 70® 38 '. 

DJOUDYA, Jotnija f ville de Tlliudo 4 i- 
stan anglais, pré.sidence et anc. ])ruv. de 
Bengale, près de la cAte du golfe du Ben- 
gale, à i 5 1 . S. S. E. de Coniillali , et à 68 I. 
E. de Calcutta. Lal. N. 33® 5 o'. Long. E. 
88 ® 53'. On y fabrique une sorte de tissu de 
coton nommé baftas, et les Anglais y ont 
établi une raflineric de set. 

DJOULAlMKRK, principauté kurde de la 
Turquie d'Asie, occupant toute la partie nié* 
rid. du pach. de Vau. Ce pays moiiliicux est 
convert de forêts, et d'immenses pâturages 
qui nourrisignt de nombreux troupeaux. H 
est arrosé par quelques rivières qui se réunis* 
sent au Zarb-soui. 

DJOULAMERK, petite ville de la Turquie 
d'Asie; chef-lieu de princip. , sur un alDuciit 
du Zarb-som, à 33 I. S. de Vau. On y trouve 
desyezidis, sorte de sectaires qui révèrent 
le génie du mal. 

DJOÜLMY, JoalmeCf ville de l'Hindou- 
stan, dans le poys des Radjepouts, anc. pi*ov. 
de Malvah, à 36 I. N. d'Oudjcin. 

DJOÜMAKA ou DJOUMAIA, bourg de 
la Turquie d'Europe , en Romélie, sandjnk 
et à 8 I. S. E. de Gbiustendil, sur la rive 
gauche de la Strouma. 

DJOUMOU , Jumoo, ville de Tllindoustan, 
dans les états des Séyks, anc. prov. de La- 
bore, chef-lieu de princip., à 34 L N. d'Aiu* 
relscyr, sur le penchant d'une montagne au 
pied de laquelle coule uo petit afllucnt du 
Tchenab. Lal. N. 3 a® 56 '. Long. E. 73® 13'. 
Elle est divisée en nouvelle et vieille ville. 
En 1783, le commerce y était très-florissant; 
depuis cette époque, il a beaucoup souffert, 
à cause des troubles dont la principauté a 
été le théâtre. Cependant cette ville est en* 
corc l'entrepôt des . cachemires, qui de là 
sont transportés dans les différentes parties 
*dc rinde. 

«DJOUNAGHOR, 7 oonn^iur ou %/iernarf 
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groupe de montagnes de V^iudoustan , dans 
l'ancicunc prov. et la presqu'île de Goudje- 
rale, à TE. de Djounaghor. La plus haute et 
la plus rcmanpiable est sacrée; c'est un chaî- 
non étroit qui court à peu prè-s de TE. a l'Ü. 
Ou y distingue sept pics. Celle montagne sa- 
crée est ciilouréc d’autres plus pciites , dont 
clic est séparée par des vallées couvertes d’é- 
paisses forêts de manguiers. La longueur de 
la monhgue cculrale est d'envirou 5 1 . Au 
S., une branche plus basse se détache du 
groupe, cl SC prolonge dans le Babriavâr eu 
suivant celte direction. Les pagodes construi- 
tes suc ces luontagncs ont une assez chétive 
apparence. 

DJOUNAGHOR, Joonaghur ^ ville de 
riliiulüustau , dans les états de Guykav.ar, 
anc. prov. de Goudjérale, à 58 1 . S. O. 
d’Ahmcd-abad ; chef-lieu d'un petit état et 
résidence d'un radjah. Cette ville u'est pas 
considérable. 

DJüUN-EL-KlBRlT , nom que les Arabes 
donnent ai» golfe de Sidre [ Grande-Sjrte). 

DJOUNYR, JooneeVf dislr. de rHindou- 
stan anglais, présidence de Bombay, anc. 
prov. d'Aureng-abad , )>orné a l’O. par la 
chaîne des Gliattcs occid. qui s'élèvent comme 
une barrière du côté du dislr. de Calliany. 
Une iüGnilé de rivières qui descendent des 
vci'sans orient, de ces moiil.igncs , arrosent 
ce distr. : les plus remarquables .sont la Bi- 
mali, la la Pounab, et la Koukia. Il 

est très-montagneux. Les vallées en sont fer- 
tiles et bien cultivées. 11 y a sur les monta- 
gnes plusieurs forts d'une bonne défense, à 
cau»e de leur position. 

DJOUNYR, dooneer, ville de l'IIindou- 
stan anglais, présidence cl a 3 o 1 . E. de 
Bombay, anc. prov. d'Aiircug-aba»! , à 17 1. 

de Pounah; ctief-licu de distr., sur la rive 
gauche de la Koukra. Lat. N. 19® 12'. Long. 
E. 71® 5 o'. Elle est défendue par un fort, 
et rcnrorrac des ruines d'anciens édifices turcs 
taillés daii.s le roc; on remarque parmi ces 
ruines un temple de 60 picd.s de long sur 4<> 
de large. Lorsque les Anglais s'emparèrent 
du fort, ils y trouvèrent 38 canons orués de 
figurc-s bizarres. 

DJOUUAD, mont de la Turquie d'Eu- 
rope, en Romélie, sandjak d'Klbassan. 

DJOURIA, Jonriuj ville de rUiiuloustan , 
dans les étals de Guykavar, anc. prov. de 
Goudjerate, sur le golfe de Rorlch , à 3 1 . O. 
S. O. de Daloumba , et û 4 ^ h d'Adraed- 
abad. Lal. N. 33° 37^ Long. E. 68® i6'. 
Elle est trcs-peuplcc , a un bon port, et fait 
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beaucoup Je commerce aux ManJavie et 
Bombay. Cette ville fait partie des posses- 
aions du radjali de Nda*Noggar. Elle a éprouvé 
en 1819 un tremblement de terre qai l'a dé* 
truite en partie. 

DJOUSY , Joosy, ville de l'Hindoustan 
anglais, présidence du Bengale, anc. prov. 
d'Allah-abad , vis-à-vis de la forteresse de ce 
nom, sur la rive gauche du Gange. Lat. N. 
a5** a5'. Long. E. 79° 3a^ 

DJOWRA , ville de THindouslan. 

Ojôaa. 

DJULFA, village de Perse, prov. d’Éri- 
van, di&tr. et à 4 L S- Nakhehivan, 

sur la rive gauche de TAras. C’était autrefois 
une ville florissante dont les liabitans ont été 
transportés à Ispahan par Abbas i*'*'. 11 n'y a 
maintenant que ao familles annénieiines. 

DJULFA ou JULFA, bourg de Perse, 
prov. d’Iràc, sur la rive droite du Zender- 
oud, près et au S. d’ispahan. Il est habité 
par environ 3oo familles d’Arméniens qui y 
fabriquent de la toile. 

DJULIFÜNDA, ville de Senegambie , roy. 
de Dentilia, à 3 1. i/t2 O. de Bcniserilc. Sa 
situation entre la Gambie et le Falémé est 
très-avantageuse. Les habilans y font le com- 
merce au moyen du crédit que leur font les 
marebands européens établis daus ces para- 
ges. Le roi de Fouta-Diallon les a forcés d'em- 
brasser l'islamisme. a,ooobab. 

DJUMKIMIH, cap de la cdte sept, de 
l'Égypte, à rO. du golfe des Arabes, par 
3o° 57' i5" de lat. N. et a6" 26' 3o" de 
long. E. 

DJUTHIA, ville du roy. de Siatn. 

SlÀM. 

DJWALAMÜKHI, ville de rilindoustan. 
l^oy. DjiouLAMoani. 

DJ Y APOUR , ville de l’Hindou- 

stan anglais , présidence de Madras, anc. 
prov. des Serkars sept., à 3o 1. O. de Cica- 
cole. Lat. N. 18® 25'. Long. E. 8o° 23'. 

DJYDJOURY , Jeejooryj ville de PHind- 
ouslan anglais , présidence de Bombay , anc. 
prov. d’Aureng-abad , à 9I. S. E. dcPoimah. 
Elle est considérée comme ville sainte^ il y a 
sur une montagne un temple célèbre d'une 
assez belle apparence, bâti en pierre, et con- 
sacré à Chiva. On entretient près de ce tem- 
ple environ 25o jeunes filles destinées au cul- 
te de cette divinité , et auxquelles on enseigne 
la danse et d’autres lalcns d’agrément. Celte 
ville est un lieu de prédilection pour les 
Mahrattes, qui en sont les principaux habi- 
tans. 



DJYMTA , Gentiahf pays de rUindoualan , 
dans U contrée des Garraous, au N. E. du 
Bengale, entre 25° et 26® de lat. N., et en- 
tre 89° et 90° de long. £. Sa plus grande 
longueur, de l'E. à l'O., est de 36 1. , et sa 
plus grande largeur d'environ 29 1. Il est 
borne au N. par le roy. d'Assam, à PE. par 
PHyramba , au S. par le distr. de Silhet , et 
à PO. par les monts Garraous. 11 est eitré- 
racment montagneux^ mais les plus hautes 
montagnes u'excèdent pas 1,000 pieds; on 
y remarque un plateau qui a près de 22 1. 
d’étendue de PE. à PO. , direction que sui- 
vent généralement les chaînes du Djynta. Il 
n’y a aiioune rivière importante dans ce 
pays ; le Koupili est la plus considérable : il 
vient de Perapii'c Birman, coule vci*s PO. , et 
se jcttcdan.sie Brahmapoutre. Les montagnes 
de la partie mérid. envoient leurs eaux dans 
le Bengale par un grand nombre de ruisseaux 
qui se jettent dans la Sourmah. Ce pays pro- 
duit principalement du riz et du coton. Les 
montagnes sont peu fertiles, et en partie 
couvertes de bois de charpeute de peu de va- 
leur; on en retire du fer, de la pierre à 
chaux , et de la houille : toutes ces produc- 
tions sont, avec Pivoire cl les elephans, les 
principaux articles d'exportation. Les indi- 
gènes se donnent le nom de Khassis ; 011 sup- 
pose que leur origine est tarlare; ils sont 
gouvernés par un grand nombre de petits 
radjahs, tous soumis à un radjah principal, 
tributaire des Anglais , et qui réside à Djyn- 
tapour, capitale de ce pays. 

DJYNTAPOÜR , Gentiapoor , ville de 
l’Hindoustan, capitale du pays de Djynta, et 
résidence du radjah qui en est le souverain; 
au pied de hautes montagnes, à 7 1. N. N. 
E. de Silhet, et à io5 1. N. E. de Calcutta. 

DJYZEIl, prov. et • ville de la Basse 
Égypte, l'oy. Gtzéii. 

DLASCHKOWITZ, village de Bohème, 
cercle et à 3 1. S. O. deLcitmeritz , et à 4 L 
S. E. de Bilio. 11 a un château. On tire des 
environs de très-beaux grenats , que Pon 
fait polir ensuite dans les fabriques de Pod- 
scliz. 

DMITRIEV , ville de Russie, en £iiro|>e, 
gouv. et à 20 l. O. N. O. de Koursk; chef- 
lieu de distr., sur la rive droite de POusoja. 
Lat. N. 5a” 7'. Long. E. SS*" 29'. Elle eslsur 
une montagne escarpée , et a i église et 1 ,268 
habitans. 

Le distr. de même nom renferme i ville , 
environ i4o villages ou hameaux, et 76,023 • 
habitaosf « 
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DM1TH1EVSK., ville de Rutiie, en Eu- 
tx>pe. Kamichii. 

. DMITROV , ville de Rtusie, en Europe , 
gouv. et à i5 1. N. de Moscou \ chcf'lieu de 
distr. , sur U rive droite de l'Iakiiroma. Lat. 

5G** i8'. Long. E. 35° iS'. Elle est mal 
bâtie , et renferme i ancienne cathédrale , 5 
autres églises, dont 3 construites en pierre 
et a en bois, i couvent, et i collège. 11 y a 
4 manufactures de drap, 3 fabriques de faux 
galons , et quelques tanneries. 11 s'y tient une 
foire par an qui dure une semaine. 3,ooo hab. 
On trouve dans les environs une manufacture 
de porcelaine ; on y voyait aussi un beau palais 
^ 4cs comtes Soltikov, qui fut incendié lors de 
la retraite des Français en octobre i8ia. 

Cette ville doit sa fondation au grand-duc 
Georges Vla<limirovitcb, qui, après avoir été 
clias&c du trône de Kiev en i i5o, se trouva 
dans cet endroit avec ses trou|>es. En ii54« 
son épouse ayant mis au monde un ûls qu'on 
nomma Dmitri , on bâtit dans ce lieu une 
ville à laquelle on donna le nom de ce prince. 
Dmitrov a été à plusieurs époques l'apanage 
de princes russes; dans les guerres qu'ils se 
lireiit entre eux, elle fut prise et reprise plu- 
sieurs fois. Eu 1037, le fameux Batou-klian 
la saccagea; en 1293, un prince tartare 
noniinc Dédènela ravagea aussi, et en iGôG, 
elle fut dépeuplée par la peste. 

Le distr. de Droitr<»v renferme 1 ville, 
463 villages, et 58,a4i bab. Sa surface est 
montagneuse, il est arrosé par beaucoup de 
rivières, parmi lesquelles Plakliroina, la Ses* 
tria, U Doubna, et la Velia, sont les plus 
considérables. 11 y a beaucoup de bots , clou 
y élève beaucoup de bestiaux ; les babilans y 
sont très-industrieux. 11 y a 9 manufactures 
de drap , a fabriques de toile , des tanneries, 
i savonnerie, elc. 

DMITUüVKA, bourg de Russie, en Eu- 
ro|>e, gouv. et à 53 1. N. de Kherson , distr. 
et U G 1. 1/4 O. d'Alexandria , sur la rive 
gauche de l'ingouletz. 

DMITROVSK , ville de Russie, eu Eu- 
rope, gouv. et à i5 1. S. O. d'Orel; ebef- 
lieu de distr., sur la rive droite de i'Ubtché- 
ritza , et sur la grande route qui conduit de 
Moscou à Kiev. Lat. N.5a° a5'. Ixmg. E. 3a" 
57'. Elle a a églises , et environ 3, 000 bab. 

Droilrovsk fut élevé au rang de ville en 
1778. Elle fut une des premières à lever l'c- 
tendard de la révolte en faveur du faux Doii- 
Iri ; dans la suite elle fut donnée parPierre- 
Ic Grand à l'hospodar de Moldavie , à la mort 
duquel elle retourna à la couronne. 

Dict. ccoca. 4* 
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Le distr. de même nom consiste en terres 
labourables , qui produisent beaucoup de 
grains et de très-beau chanvre. 

DNIEPR ou DNIEPER, BoBTSTnans, fleuve 
de Rassie, en Europe; il a sa source au mi- 
lieu de marais couverts de bois, prés du vil- 
lage de Kololkiuo, dans le gouv. de Smo- 
lensk, distr. de Bcloi; coule d'abord au S. 
jusqu'à son confluent avec l’Osma , tourne 
alors à l'O., et ne quitte cette direction qu'im 
peu au-dessus d'Orcha, dans le gouv. de 
Mobiiev, où il reprend son cours vers le S.; 
après avoir arrosé une partie considérable du 
gouvernement de Mobiiev, il en forme la li- 
mite du côté de celui de Minsk, et sépare 
ensuite ce dernier de celui de Tcbcmigov, 
qu'il borne aussi du côté du gouv. de Kiev. 

A 3 1. au-de»sou» de la ville de ce nom, il 
abandonne sa diiocUou S., coule au S. E. , 
en séparant le gouv. de Kiev de celui de Pul- 
tava, puis ce deruier de ceux de Kherson et. 
d'iékatérinoslav , et entre ciifln dans celui ci , 
où, parvenu sous les murs de la ville du 
même nom , il tourne au S. , et forme plu- 
sieurs chutes; H incline ensuite sers le S. 0., 
constitue la limite entre les gouv. de Khcrsoil 
et de Tauride, ci va se jeter dans la mer 
Noire par une large embouchure qu'on ap- 
pelle golfe du Dnieper, et dans laquelle vient 
se jeter le Doug. Le cours du Duiejicr est 
d'environ 3Go l. , dans une direction géné- 
rale du N. au S. Le golfe a iG 1. de long sur 
3 dans sa moyenne largeur; sa partie la plus 
étroite est l'endroit où il se jointà la mer Noire 
et où , resserré entre la pointe de Kinbouiii. 
et celle d'Olchakov, il n'a pas plus d't 1. de 
large. Les pAncipaux afllucns de la droite 
sont le Droutz , 1a Bérézina , le Pripet , le 
Téteruv, rirpen, la Ros, rirdcn , le Tias- 
min , ci l'ingouletz ; ccu:; de la gauche sont l«y 
Soj, la Dusna , U Troubcj , le Soupoi , le 
Psioul , rOrcI, la Samara, cl la Konsknia. 
La plupart de ces rivières ont une clendue 
considérable, et le bassin du Dnieper est 
compté parmi les plus vastes de l'Europe : 
sa longueur est de a5o 1., et sa plus grande 
largeur de 200 . 11 a pour limites au N. cl au 
N. 0. des collines peu élevées, faisiiiit par- 
lée de celle longue arête qui divise l'Eurripo 
en deux grands versaus; à l'E. et au $. O. il 
est circonscrit par des dos de pays qui se 
rattachent à cette arête. Les villes principa- 
les qu'arrose le Dnie|H:r sont Dorogobouj , 
Smolensk , Kiasnoi, Urcha, Kopi, Mohilev, 
Staroi-Uykbov , Rogatebev, RclchiUa , Kiev, 
Tcherkasi , Kiemeulchoug, VcrkhnéDoic- 
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pronk , léLaterinoiUv , AlexaoJroirtk , Kfaer- 
son , et Alecbki. 

Le Dnieper e>t large et profond ; «es eaux 
«ont troubles à cause de la grande quantité 
de sable qu'elles entraînent par leur rapi- 
dité ; ses bords sont presque partout élevés et 
escarpés. Il commence à être navigable à 
Smolensk et même à Dorogobouj , durant les 
hautes eaux. Sa navigation est facile et sdre 
josqu'k l'embouchure de la Samara au-dessous 
de lékaterinoslav ; puis elle est interrompue 
pendant l'espace de 17 I. par plusieurs chu- 
tes, et ensuite par de petites Iles, ee qui 
oblige d'elfcctucr le transport des marchan- 
dises par terre jusqu'au fort d'Alexandrovsk 
où elles sont de nouveau embarquées. Ce 
fleuve éprouve l'influence de plusieurs cli- 
mats; à Smolensk il est couvert de glaces de 
novembre en avril, tandis qu'ù Kiev, il ne 
reste gelé que de janvier à mars. 11 est trés- 
poissonneux; ses meilleures pêcheries sont 
entre Kberson et son embouchure : on 7 
prend surtout lieaucoup d'esturgeons. La 
largeur et la rapidité du Dnieper n'ont permis 
d'établir des punts en pierre que dans la pai^ 
tie supérieure de son cours ; partout ailleurs 
ou ne le traverse que sur des ponts de bateaux 
qu'on enlève en novembre, et qu'on rétablit 
au printemps. 

La partie inférieure de ce fleuve a été le 
théûtrc de nombreux combats entre les Turcs 
et les Russes. 

DNIÉPROVSK, village considérable de 
Russie, en Europe, gouvern. de Tauride, 
distr. et à 381 . N. N. E. de Pérékop , et k 63 
I. N. de Simféropol, près de la rive gauche 
du Dnie|ver. ' 

DNIESTR ou DNIESTER, Tvaas ou Da- 
aasTxa, fleuve qui prend naissance dans un 
petit lac situé au milieu des Karpathes , en 
Gallicie, cercle de Sambor, k a 1 . S. S. O. 
de Turka; coule d'abord au N., puis au N. 
E. , se dirige ensuite au S. E. , forme l'es- 
pace de 10 I. la limite entre la Gallicie et la 
Russie , dans laquelle il entre un peu au- 
dessus de Khotin , après avoir arrosé le ter- 
ritoire autrichien l'espace d'environ 80 1. ; 
sépare la Bessarabie des goov. de Podolie et 
de Khersoo , et se jette dans un limait on 
golfe marécageux qui communique k la mer 
Noire par deux passages , dont l'un est appelé 
Gfairlo Otcliakovskoc , et l'autre Ghirlo Tsa- 
regradskoé. Son cours entier est d'environ 
180 I. Les principaux aflluens de droite sont 
le Stry , le Réout , et la Botna ; et de gauche 
le Scred , la Podhorce ou Zbroutscli , la Mou- 



rafa , el l'iagorlik. Aucune de ces rivières ne 
présente un cours considérable, et le bassin 
du Dniester est très-peu étendu en largeur , 
car il n'a pas plus de 33 I. en ce sens ; sa 
longueur est d'environ i 5 o 1. Il est limité au 
N. O. par la longue arête qui divise l'Europe 
en deux graniis versans , au S. O. par les 
monts Karpathes et une de leurs branches , 
et au N. E. par un dos de pays qui se rattache 
k l'arête dont nous avons parlé. Les villes 
dont il baigne les murs sont Stare-IUiasto, 
Sambor, Brxozdowce, Ualicz , Maryampol, 
Zaleszczyky , en Gallicie , et Khotin , Oa- 
chitza, Mohilev, lampol, Tzékinovk, Nov- 
Doubozari, Bender, Tiraspol, en Russie. 
Les ports d'Akermane etd'Ovidiopol se trou- 
vent, le premier sur la rive occid. , le second 
sur 1 a rive orient, du golfe du Dniester, qui a 
7 1. l/a de longueur sur a de largeur. 

Le Dniester est assez généralement peu pro- 
fond ; dans quelques endroits il acquiert une 
largeur de plus de 170 toises. Son cours est 
rapide , et ses eaux sont bourbeuses et mal- 
saines. Ce fleuve est très-poissonneux. Quoi- 
que ton lit soit obstrué par quelques rochers , 
sa navigation n'ofTre plus de difficultés depuis 
que le gouvernement russe l'a fait améliorer; 
excepté le point où se trouve la chute d'iam- 
pol , il est presque partout navigable pour 
des barques , et facilite l'exportation dans la 
mer Noire des blés et des bois'des provinces 
qu'il baigne. 

DO AN , ville d'Arabie , dans l'Hadra- 
maout, k 4 ° I. O. S. O. de Dafar, k laS I. 
E. de Saok , et k quelque distance de la mer 
d'Oman , dans une vallée profonde k laquelle 
on n'arrive que par une gorge étroite. C'est 
la résidence d'un chéykh ; elle est grande et 
assez bien bâtie. 

DOARA ou DOURA, rivière de la edte 
d'.tjan; on ignore sa source ; elle se jette 
dans l'océan Indien, au N. E. de Magadoxo, 
sons 3 ° 4 ^' de lat. N., et ne porte que des 
bateaux plats; son cours parait être très- 
étendu. 

DOAR-GOURBAN , rivière de la Tartane 
indépendante, f'ojr. Oosiasxa. 

DOAZIT , village de France, dép. des 
Landes, arrond. et k a 1 . i /4 S. S. O. de 
S‘. Sever, eant. de Mugron. On y récolte 
d'excellent vin et de bons fruits dont on fait 
commerce. 1,379 hab. 

DOBARVA ou BARVA, ville d'Abyssinie , 
capitale du gouv. des Côtes, k aa I. environ 
du golfe Arabique, et k aS I. N. d'Axoum, 
sur une colline. Il s'y tient un grand marché 
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où U se fait des échanges. Cette ville qui oc- N. de Goldberg, et à 4 i- >/> S. S. O. de 
cupe remplacement de l'anc. Coloe, passe Gustrow. II ^ a i église calviniste, i maison 
pour être laclef de r.Abyssinie du cùté de la de charité, et 1 monastère de religieuses, 
mer. Du temps des Portugais elle faisait un dont la fondation remonte è l'an ia38. Il s'y 
commerce considérable. Les environs sont tient une foire par an. Pop. delà paroisse: 
extrêmement fertiles et abondent en bestiaux. 684 hab. 

DOBÂS, tribu de Nègres, qui habite une DOBBOI , Dubboi, ville de l'Hindouslan , 
vaste plaine inculte située sous i3°delat. N. dans les états de Guykavar, anc. prov. de 
et 38° ao' de long. E. ,.en Abyssinie, dans Goudjérale; chef-lieu d'un petit état, è 7 1. 
la partie sept, du pays des Gallas non civili- i/a S. E. de Baroda , et è 14 1. N. E. de 
sés , et sur la limite S. E. du roy. de Tigré. Borotch. Elle était autrefois d'une grande 
On considère les Dobas , depuis des temps étendue et très-florissante; on y voit eneore 
très-reculés , comme des brigands redouta- les ruines des anciennes fortifications et de 
blés ; ils ont une telle aversion pour les chré- plusieurs temples d'une belle architecture, 
tiens , qu'aucun d'eux ne peut se marier sans 11 n'y a maintenant que peu de maisons as- 
avoir déclaré par serment qu'il en a tué au sez bien bâties. On s'y occupe de la filature 
moins la. Il parait que cette tribu a depuis delà laine. 4,ouu bab. 
quelque temps beaucoup de peine à maintenir L'état de Dobboi renferme 84 villages , et 
son indépendance. rapporte an radjah environ 960,000 fr. 

DOBASMZZA , village et petit port d'Illy- OOBBS , cap de la Nouvelle-Bretagne, 
rie , gouv. de Trieste , cercle et à 7 1. S. S. E. dans la Nouvelle-Galles sept. , par 64 * 58' 
de Fiume, sur la côte N. O. de l'ile Veglia. de lat. N. et 88° 44' tle long. O. , dans le 
Le port ne peut recevoir que de petits navi- détroit de sir Thomas Roc , vis-à-vis de l'ile 
res. 1,060 bab. Soutbampton. 

DOBBER, bourg d'Arabie , dans l'Yémen, DOBCZYCE, petite ville de Gallicie, 
distr. d'Hacbid et Bekil , à i5 I. N. O. de cercle et à 7 1. O. S. O. de Boebnia , et à 
Sanà. et à g I. N. N. O. de Kaukeban. 3 I. N. E. de Mysleniee, sur la rive droite 

DOBBERAN, bourg du grand-sluché de de la Raba. 

Mecklcnbourg-Scbwcrin ; chef-lieu de baill. , DOBELIOU, bourg d'Abyssinie, sur la 
dans une vallée agréable, sur une petite ri- cùte orient, de l'ile de Dahalac, dans le 
viére qui va se jeter à 1 lieue de là dans la golfe Arabique, au fond d'une petite baie 
Baltique , à SI. 1 /a O. de Rostock , et à 1 3 1. demi-circulaire. 

t/4 N. N. E. de Sebwerin. 11 a un château DÜBELN, ville du roy. de Saxe, cercle et 
ducal et une salle de spectacle. Il y avait à ta 1. E. S. E. de Leipsick, baill. et k 
autrefois une célèbre abbaye de Bernardins, a I. 3/4 E. de Leisnig, sur une ile formée 
dont il ne reste plus que l'église qui renferme par la Muldc. Elle a 3 églises et des manu- 
les tombeaux de plusieurs grands-ducs. On factures de drap, de toiles, de futaine, de 
fabrique dans ce bourg de la toile cl de l'eau- bas , de chapeaux et de maroquin. 4 , > uo bab. 
de-vio de grains. Il s'y tient un grand marché DÜBERN (ALT), bourg des Etats Prus- 
par an. i,4ao bab. A 1 I. de Dobberau, on siens, prov. de Brandebourg, régence et k 
a établi un beau bain de mer, où se rasscm- ig 1. S. S. O. de Francfort, cercle et à 3 1. 
blent , chaque année, un grand nombre S. S. E. de (^lau. 11 s'y tient 5 foires con- 
d'clrangers. On voit près de là une digue sidérables. 45a hab. 

nommée //etl<ÿe.<f<u>iin, qui s'est formée gra- DOBERSBERG, bourg de l'arcbiduché 
duellement par les dépôts des vagues. Elle a d'Autriche, pays au-dessous de l'Ens, ccr- 
100 pieds de largeur et 16 pieds d'élévation, cle supérieur du Manhartsberg , sur la rive 
Le baill. de Dobberan renferme 8,800 hab. gauche de la Tbaya, k a I. i/a S. de Zla- 
DOBBERSEN , village paroissial du grand- bings , et à 1 a 1. 3/4 N. N. O. de Krems. 
duché de Mecklcnbpurg-Scbweriii , baill. et DOBETSKI, bourg de Russie, en Europe, 
à I I. i/a N. de Wittenburg, et à 5 1. i/4 O. gouv., distr. et à a3 I. i/a N. de Vilna. 
de Sebwerin , sur un petit lac. Il s'y tient une DOBLANA , Dublana, ville de l'IIindou- 
foiré par an. i,a4o hab. slan , état du radjah et à 3a 1. S. de Djey- 

DOBBERTIN , village paroissial du grand- pour, ane. prov. et à 33 I. E. d'Adjemyr. 
duché de Mecklenbourg-Schwerin , duché de Lat. N. aS° 38'. Long. E. 78 ° 10 '. 
Mccklenbourg-Gustrow ; chef-lieu de baill. , DOBLEN , ville considérable de Russie , 
sur le bord sept, du lac de son uom, à 1 I. en Europe , gouv. de Coutlande, dii|r. et k 



! . C -- >■ ‘oIt 




D 0 B 0 



D 0 B R 



468 

5 I. 3/4 O. de Mitau , sur la rive droite du 
Bcrsé. Il a I église et i vieux château. 

DÔBLING, village de l'archiduché d'Au- 
triche , pajs au-dessous de l'Eos , cercle in- 
ferieur du Wiencrwald, à i 1. N. de Vienne. 
11 est divisé en haut et bas. On y voit de 
jolies maisons de campagne. Environ iSo 
maisons. 

DOBOÏ , petite ville de la Turquie d'Eu- 
rope , pacli. de Bosnie, sandjak et à 17 1. 
N. N. E. de Trawnik, et à 3 1. i/a N. E. de 
Tcchein , sur la rive gauche de la Bosna , au 
confluent de cette rivière et de la Spretsa. 
11 ^ a un fort. Cette ville n'est presque plus 
habitée depuis qu'un incendie l'a détruite en 
grande partie. On y trouve un khan. 

DODORA, comitat de Transylvanie, dans 
le pays des Hongrais, borné au N. par le 
distr. de llisztritz et les comitaU de Stol- 
nok intérieur et de Siolnok moyen , au S. E. 
par le comitat de Thorciibourg , au S. par 
celui de Klausenbourg , et a l'O. par celui 
de Kraszna. 11 a 37 1. de longueur sur 3 I. 
daus sa moyenne largeur. Sa superficie est 
de i5o I. Le sol est montagneux au N. et au 
S. ; partout il est formé par les especes de 
dépôts sableux secondaires qui constituent 
la formation du grès houiller , et au milieu 
de laquelle sc trouvent ici des amas de sel 
gcinoie et une multitude <le sources salées. 
La partie la plus occidentale présente des 
loonUguos calcaires. 11 est arrosé par quel- 
ques rivières, comme le Szamos et le Disz- 
tritz, qui eu reçoivent un assez grand nom- 
bre de petites. Plusieurs de ces rivières 
coulent dans des vallées très-plates , dans 
)cs((ucllcs les eaux s'étendent en forme de 
lac ; tel est plus particulièrement le lac Ho- 
dos. L'air est pur et salubre sur les monta- 
gnes; il est épais dans les plaines et les val- 
lées. On ne récolte que peu de grains et de 
vin dans ce comitat; mais il y a beaucoup de 
bois , et on y élève un grand nombre de bes- 
tiaux. 

Le comitat de Doboka est divisé en 1 cer- 
cles , Tun supérieur et l'autre inférieur ; cha- 
cun d‘cux est subdivisé en 4 marches ou jaras. 
Les marches du cercle supérieur sont : M.igyar* 
Kgrcgy , Panczel-Csch , Kis-lklod , et Valas- 
zut. Celles du cercle inférieur sont : Szck, 
Üuza , Kcrlès , et Dorgo. Il renferme 1 bourg 
h marché, i63 villages, et 13,478 familles, 
la plus grande partie valaques ^ les autres 
sont magyares et saxonnes. Szck en est le chef- 
lieu. 

DOBOKA, village de Transylvanie, dans 



le pays des Hongrais , comitat de Doboka , 
marche de Kis-lklod , à 4 O- O. de 
Szainos-Ujvar , et à 5 1. N. de Klauscnbotii^. 
11 parait répondre à l'ancienne Nnpoca. 

DOBOLY, DuboleCj bourg de l'Hindoustan, 
dans le Sindhy, pays des Trois-Émirs, dans 
une üe formée par le Sind et le Kombergandy, 
à II l.S. deLarkhanou, età a8 1. N.d'Hayder- 
abad. 

DOBOR , bourg de la Turquie d'Europe , 
pach. de Bosnie , sandjak et à aa I. N. N. E. 
de Trawnik, cl à 5 I. N. O. de Gradatchatz, 
sur la rive gauche de la Bosna. 

DOBR.'V , rivière de l’empire d'Autriche , 
qui prend sa source dans leroy, d'illyric, 
gouv. de Tricsic, cercle et â lo I. i/x E. N. 
E. de Fiume, entre, près de Verbovszko , 
dans la Croatie militaire , distr. régimen- 
taire d'Ogulin , et , parvenue au l)ourg de ce 
nom, abandonne la direction S. E. qu'elle 
avait suivie jusque-là, tourne au N. E., dis- 
parait dans un canal souterrain l’espace d'en* 
viron i/a I. , et revient bientôt dans le roy. 
d'IIlyrie , ou elle arrose la partie occid. du 
cercle de Carlstadt, et où elle se joint à U 
Kulpa par la rive droite, à a 1. N. N. O. de 
Carlstadt, après un cours sinueux de ao I. 

DOBRA, Dubra, ville de l'Hindoiislan , 
dans les états de Sinclhyah , anc. prov. et à 
331. S.d’Agrah, et à lol. S. S. E. deGoualior. 

DOBRA, bourg de Hongrie, f^ojrez Nbü- 

BACS. 

DODRA , ville de Pologne , woiwodie , 
obwodic et à 9 1. 1/4 N. E. de Kalisch , près 
de la rive droite de la Teleszyna. Elle a a 
églises et I synagogue. On y fabrique beau- 
coup de toiles, de chapeaux, de bas et de 
gants. 980 bab., dont Coo juifs. 

DOBRA, bourg de Transylvanie, comitat 
de Hunyad, marche de Lapusnyak , sur les 
frontières du Banal , près de la rive gauche 
du Maros , à 5 1. 1/4 E. de Deva. Il a un fort 
pour ]»rotéger le Banal de Temesvar. 

DOBRAVA, mont de la Turquie d'Eu- 
rope, en Bosnie, sandjak de l'Hertzegovine , 
au S. de Mostar. 11 sc rattache à l'E. au mont 
Biélosok , et sc termine à 1*0. sur le bord de 
la Narcnta. 

DOBRA VEWEDIK, ville de Dalmatie. 
yoy. UACCse. 

DOBRAVITZ, bourg de Moravie, yoyez 
Daubravitz. 

DOBRAWITZ, bourg de Bohème , cercle 
du Bunzlau , à 1 1. 3/4 S. Ë. de lung-Bunzlau , 
et à 3 1. Ë. N. E. de Rosdialowilz. Il a un 
très-beau château. 1,000 hab. 



Googk 



D 0 B s 



D 0 B R 

DOBRA-WODA , bourg de Bohème, yoy. 
Bcl'kkeL'Brubdb. 

DOBRE, ville de Pologne, woivrodie de 
Maïuvic, obwodie et à al. i/4 N. E. de 
Stanulawow , et à lo 1. E. de Varsovie. Elle 
ne se compose que de 4^ maisons. 

DODRIAISKA, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. cl à i4 I. N. de Tchernigov, dislr. et 
à 8 I. N. O. de Goroduia. 

DOBRIGNO, bourg d'Illjrric, gouv. de 
Trieste, cercle et à 8 I. S. S. E. de Fiume, 
dans l'ilc de Veglia. 1,640 hab. 11 j a des 
salines dans les environs. 

DOBRILUGK, ville des États Prussiens, 
prov. de Brandebourg, régence et à a5 1. 
S. O. de Francfort, cercle et à 6 1. S. S. O. 
de Luckau , sur la rive droite du Dober. Elle 
est bien bâtie , et a 1 château , 1 église , 1 
fabrique de drap , et des distilleries de geniè- 
vrc. 1,000 hab. 

DOBRIN, bourg de la Turquie d'Europe, 
en Romélie, sandjak d'Avlone , sur la rive 
droite du Beratino , à j 1. 1/4 E. de Berat, 
et à 18 1. N. E. d'Avlone. 

OOBRINSKAIA , bourg de Russie, en 
Europe , dans le p^ys des Cosaques du Don, 
distr. du Khoper, à 9a 1. N. N. E. de Novo- 
Tcherkask, entre deux rivières qui près de 
là se joignent au Khoper. 

DOBRITSCHAN , village de Bohême, cer- 
cle et à I 1. 1/4 S. E. de Saatz, près de la 
rive droite du Gohl. Il y a un beau château 
et des eaux minérales. 

DOBRODWOR, bourg deGallicie, cercle 
cl à i3 1. N. O. de Zloezow, et à a 1. tj 2 
O. de Cbolojow, sur 1a rive gauche du Bog. 

DüBROllüSTOVV, ville de Bohême, ^oj-. 

BuClIOFTEiaiTZ. 

DOBRÙKOZ , bourg de Hongrie , comitat 
et à 10 1. O. de Tolna, marche et à a 1. 
N. O. de Dombovar, sur la rive gauche du 
Kapos. Il appartient à la famille Esterbazy. 
On cultive beaucoup de tabac dans les envi- 
rons. 

DOBROMYL, ville de GalÜcie, cercle et 
à 8 1. i,a E. de Sanok , et à il. tji S. O. 
de Nowe-Miasto ; cbef-licu d'une seigneurie , 
sur la Wiar. Il y a près de là des mines de 
sel. 

DOBRONA ou DOBRONYIVA, bourg de 
Hongrie , comitat de Zolyom , marche infé- 
rieure et à a 1 . 1/4 S. d'Altsohl, et à 3 1 . 1/4 
de Karpfen , sur la Ncrcsznitza. Il est 
habité par des Esclavons. 

DOBRÜNAK, bourg de Hongrie, comitat 
de Szalad , marche et à 6 I. S. O. de Lüvo, 
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et à il. N. E. de Bellatinez. Go^ habiUns. 

DOBRONICH, ville de Dalmatie. f^ojrez 
Raccsb. 

DOBROTA , bourg de Dalmatie , cercle et 
à 3/4 de I. N. de Cattaro, sur le golfe de ce 
nom. C'est un endroit riche , mais peu peu- 
plé en proportion de son étendue. 1,700 hab., 
dont i,4<><^ catholiques. 

DOBROUDJE , pays de la Turquie d'Eu- 
rope. TAaTAn-DoBROUDJB. 

DOBRUSCHKAou DOBRUSKA, ville de 
Bohème, cercle et à 5 1. i/a E. N. E. de 
Küniggràtz , et à 3 1. i/a N. N. O. de Rci- 
chenau. Elle appartient à la famille Collo- 
redo , et possède i église et 1 hôpital. On y 
fait commerce de vins , de grains , de lin et 
de 61. Il s'y tient un marché par semaine. 
1,993 liai). 

DOBRZAN , ville de Bohème , cercle cl à 
3 1. S. S. O. de Pilsen , et à 6 I. 1/4 N. de 
Klaltau , sur la rive droite de la Radbuza. 
a3o maisons. 

DOBRZICHOWICZ, village de Bohème, 
cercle et à 3 1. E. de Beraun , et à 4 h >/4 
N. de Neuknin, sur la rive gauche de la 
raun. Il y a de belles carrières de marbre 
dans les environ». 

DOBRZISCH, bourg de Bohême, cercle 
et à 4 1> 3/4 S. S. E. de Beraun , et à 5 I. E. 
S. £. de Zebrak , sur un petit aflluent de la 
Moldau \ chef-lieu d'une seigneurie apparte- 
nant ;i la famille Collorcdo. 11 y a un château 
magnidque. i,3ai hab. 11 y a dans les envi- 
rons des mines de fer et des bains d'eaux 
minérales. 

DOBRZYCE, ville des États Prussiens, 
prov., régence et à 17 I. S. S. E. de Posen , 
cercle cl à 5 1. N. N. E. de Krotoszyn. Elle 
a I église, et des fabriques de toile et d'ar- 
mes. 704 hab. 

DOBRZYN , ville de Pologne , woiwodie et 
à 6 1. l/a O. N. O. de Plock, obwodie et ù 
ô 1. 3,4 bipno, sur la rive droite 

de la Vistulc. Lat, N. 5a® 38' 5". Long. E. 
17® i5' o". Elle a a églises et i synagogue, 
des distilleries d'eau-de-vie, et des brasseries. 
i,4Go hnb., dont 600 juifs. 

DOBRZYN, ville de Pologne, woiwodie 
et à 17 1. 3^4 Plock, obwodie et à 

6 I. 3/4 N. N. O. de Lipno, sur la rive gau- 
che de la Drewenz. Elle a 1 église et 1 syna- 
gogue. 1 ,1 10 hab., dont Gi5 juifs. 

DOBSCHAU ou DOBSINA, bourg de Hon- 
grie, comitat et à 9 1. i/a N* de Gumor, 
marche et à 5 1. N. N. O. de Rosenau, et à 
8 1. S. de Kesmark, sur la Dobsina, dans 
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une vallée étroite. Elle « 1 église catholique, 

I luthérieoDe, et 1 collège luthérien. 4^000 
hab., pour la plupart Allemands, qui s*occii« 
pent principalement de Texploitation des mi- 
nef de fer, de cuivre, et de cobalt, situées 
sur aon territoire. Toute la vallée, depuis ce 
bourg jusqu'à Rosenau, renferme les princi- 
pales usines et forges du comitat. 

DOBYGOR, Dobjrgurj ville de l'Hindou- 
stan anglais, présidence de Madras, anc. 
prov. de Kamatic, à 7 1 . S. O. d'Arcat. Lat. 
N. la® 4^^- Long. E. 76 ® 4®^* 

DOCCIA , village du grand-duché de Tos- 
cane, prov. et à 41 - N. E. de Florence, 
yicariat et à 1/2 1 . N. de Pontassieve. Il ^ a 
une grande manufacture de porcdainc. 

DOCE (RIO), rivière du Brésil, formée 
dans la prov. de Minai-Geraes , distr. de 
YUUrica, par le Guallacho do Norte et le 
Guallacho do Sul, à 8 I. E. N. £. de Villa- 
rica. Elle traverse la prov. de Minas-Geraes 
dans presque toute sa largeur, constitue en- 
suite la limite entre celles de Porlo-Scguro 
et d'Espiritu-Santo, et se jette dans TAtlanti- 
que, sons 19® 36 ' de lai. S. et 4 ^" 11' ^0 
long. O., après un cours d'environ 90 I. de 
ro. à TE. 

Celte rivière n'est pas navigable. Le pays 
qu'elle arrose est fertile, mais la culture en 
est extrêmement négligée, en partie à cause 
de l'indolence naturelle des habitans, et en 
partie à cause des frais considérables qu'oc- 
casioncrait le transport par terre des pro- 
tluctions au port le plus voisin , qui est à 90 1. 
environ. 

DOCKAN , une des Iles Soulon,. au N. E. 
de Bornéo, dans le Grand Océan équinoxial. 
Lat. N. 5 ® 58 '. Long. E. 117® 4 ^^ 

DOCKCHITZI, bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. et à 1. 1/3 N. de Minsk, distr. 
et à 18 I. 1/3 N. O. de Borisov, près de la 
source et sur la rive gauche de la Bérézina. 
1,000 hab. 

DOCUNAVI, tribu indienne qui habite 
sur les rives de l'Ynirrita, dans la partie 
orient, de la Colombie, par 3® 3 o' de lat. N. 
et 73® de long. O. 

DODA-BEILA ou DODABALL, village 
fortifié de l'Hindoustan, étal du radjah de 
Maïssour, à 8 1 . N. N. O. de Bangalore, et à 
q 5 1 . 1/3 N. E. de Seringapatam. 

DODAIRY , Dndaù'ce f ville de l'Hindou- 
stan, état du radjah de Maïssour, anc. prov. 
de ce nom; chef-lieu d'un petit distr. qui est 
arrosé par le Vadavotty, sur un petit affluent 
de cette rivière, à 8 I. E. N. E. de Tchiltcl- 



droug, et à 43 1 . N. de Seringapatam. Lat. 
N. 14** Long. E. 74° 28'. 

DODANATOU-CAPELLA , montagne de 
nie de CeyUn , à la source du Mahavelle, à 
loi. S. S. E. de Candy. Elle parait former 
le nœud principal des montagnes de la partie 
mérid. de Pile. 

DODBROOKE , bourg d'Angleterre , comté 
deDevon, hundred de Coleridge, ires-près 
et à l'E. de Kingsbridge, et à 3 1 . S. O. de 
Dartmouth. 11 s'y tient tous les mois 3 mar- 
chés, dont I pour les bestiaux, et i foire 
par an. Ce bourg est renommé pour avoir été 
le premier à brasser de l'ale. 885 hab. 

DODDINGTREE, hundred d'Angleterre, 
dans la partie N. O. du comté de Worcester, 
8,81 4 hab. Bewdley et Tenbury en sont les 
lieux principaux. 

DODEE, bourg de THindoustan. 

Dodt. 

DODEKANISI (Douze ües), nom que les 
Grecs modernes donnent aux Cyclades. 

DODEROUH, Doderuhf bourg de l'Hind-; 
oustan, dans le Sindhy, pays des Trois-Émirs , 
à 38 1 . S. d'Hayder-abad , au milieu de ma- 
rais salans qui occupent la majeure partie 
d'une grande Ile formée par divers bras du 
Sind. 

DODO, rivièi*e de la Guinée supérieure, 
dans le roy. d'Ouary. On ne connaît pas sa 
source; elle se jette dans le golfe de Bénin , 
sous 4 ** 3 o' de lat. N. Peut-être est-ce une 
des bouches du Diali-ba. 

DODONE, vallée de ta Turquie d'Europe, 
dans l'Albanie, sandjak de lanina. Elle ren- 
ferme la ville de lanina. Sur la montagne qui 
la forme à l'O., s'étend la forêt du même 
nom si célèbre dans l'antiquité pour ses ora- 
cles; elle est toujours peuplée de beaux chê- 
nes; il y a sur le sommet de la montagne des 
pins et des sapins. Cette forêt sert maintenant 
de retraite aux Albanais rebelles. 

DODY , Dodee f bourg de l'Hindouslan, 
dans le Sindhy, au pays des Trois Émirs; chef- 
lieu du distr. de Khoudjor , sur la rive gau- 
che du Gony, un des bras du Sind, à 16 1 . 
6. E. d’Hayder-abad. 

DOE, rivière de la Cafreric propre, dans 
la terre de Natal; elle sc jette dans l’océan 
Indien, après un cours d’environ 35 1 . du N. 
O. au S. E. 

DCÆDl , montagne de Suisse, f^of. Tobdi. 

DOEL, village des Pays-Bas, prov. de 
Flandre orient., à 14 1 - dcGand, anond. cl 
à 10 1 . de Termonde, cant. et à 3 I. r /4 de 
Beveren. i, 5 ii bab. 
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DOER, Dower, vallée de l'AfghaiiitUo , 
daiu U proT. de Peychaver, à l'E. du monb 
Sole/man , et au S. des monts de Sel. Elle 
est très-peuplée et remplie d'un grand nom- 
bre de villages, dont le principal, appelé 
Dour, est è 36 I. S. S. O. de Peychavcr. 

DOESAH, ville de l’Hindoustan anglais, 
présidence du Bengale , anc. prov. de Bahar, 
sur une montagne, è a3 1. S. O. de Ramgor, 
et à 66 I. S. de Pains. 

DOESBURG, ville forte des Pajrs-Bas, 
prov. de Gueldre, arrond. et à 3 I. S. de 
Zutpben ; chef-lieu de cant. , agréablement 
située au confluent du Vieux et du Nouvel- 
Yssel , que l'on passe sur un pont de bateaux. 
Résidence d'un commandant de place de 3* 
classe. On y remarque l'église de S‘. Martin, 
dont la tour est la plus haute des Pays-Bas. 
Elle possède divers établissemens de bien- 
faisance et d'instruction publique, i arse- 
nal , des fabriques de colle forte , d'huile de 
colza et de lin , et des tanneries. Elle envoie 
I député aux états de la prov. a, 466 bab. 
On cultive beaucoup de tabac sur son terri- 
toire. 

Doesburg était une place très-importante 
è l'époque des guerres pour l'indépendance 
de la Hollande. 

DOETINCHEM ou DEUTICHEM , ville 
des Pays-Bas , prov. de Gueldre , arrond. et 
è 4 I. l/a S. de Zutpben; chef-lien de cant., 
sur la rive droite du Vieil-Yssel. Ses fortifi- 
cations tombent en ruine. Elle a i fonderie 
de boulets et de bombes. Elle envoie un dé- 
puté aux états de la prov. 1,980 bab. 

DOETVE , petite Ue de la mer des Molu- 
ques, au N. de l'ile Baber. Lat. S. 7 ® 6 '. 
iamg. E. ia 8 ° aS'. 

DOFAR ou DAFAR , ville et port d’Ara- 
bie, dans l'Hadramaout, sur la mer d'Oman, 
à i 6 o I. E. de Sanè. Résidence d'nn cbéyLh 
indépendant. On en exporte le meilleur en- 
cens de l'Arabie , connu sous le nom d'oli- 
ban. Le territoire environnant produit du 
bétel , des noix do cocos , des muscades , et 
des bananes. 

DOFAR , Sareza , ville d'Arabie , dans 
l’Yémen, distr. d'Hachid et Bekil, è aa 1. 
N. N. O. de San.v. Elle est assez considé- 
rable. 

DOFFIR , ville d’Arabie, dans l’Yémen, 
wy. et à 3i 1. t/a N. O. de Sanè, et è 5 1. 
S. de Chamir , sur une colline. Elle est grande 
et ceinte d’une muraille. 

OOFRIPIES. Sous ce nom ou celui d’Alpes 
Scandinaves, on comprend tout le système 
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de montagnes qui traverse, dans leur plus 
grande longueur, la Laponie russe et le 
royaume-uni de Suède et de Norvrège. Ce sys- 
tème , avec les branches qui en sont le pro- 
longement, s’étend, en forme de croissant, 
depuis le Cattegat et le Skager-rack. entre la 
mer du Nord et la Baltique, jusqu'au cap 
Sviatoi, è la pointe oceid. de l’entrée de la 
mer Blanche. Deux files principales de monts 
le composent : l’une, à l'O. de la Baltique, 
court dans le sens des méridiens j l'autre, an 
N. du golfe de Botnie dans la mer Blanche, 
suit la direction des parallèles. Le sommet 
de l'angle de divergence que forment ces desix 
lignes est par 68 ° 4<>' de lat. N. et 18 ° de 
long. E. Le développement des deux ares 
qu'elles sous-tendent est d'enriron 54o 1 . 

( a4o myriamètres ) , ou goo I. (4oo myria- 
mètres ) en an suivant les sinuosités. ^ s' 

Les Dofrina s'approchent, en général, 
beaucoup pins des cAtes de l'océan Glacial 
et de l’océan Atlantique que de celles au bas 
des revers opposés ; il suit de lè que les pmi- 
tes sont, de ce dernier cAté, bien plut lon- 
guet et bi-n plut douces que sur le premier. 
Une semblable remarque a lieu, quant è la 
longueur, pour les branches qui divisent le 
massif principal en plusieurs massifs particu- 
liers , ainsi que pour les cours d'eau qui en 
baignent le pied. ^ 

Les chaînes dont te composent les Alpes' 
Scandinaves sont difi'érenciées par des noms , 
sur l'application desquels les géographes ne 
sont pat parfaitement d'accord. Les dénomi- 
nations de Seve , Sevo , Serons , Dofrines et 
Kiôlcn , sont parfois données è l'ensemble , 
parfois aux parties centrales ou extrêmes seu- 
lement ; la dernière est néanmoins plut spé- 
cialement réservée pour les chaînes do notd, 
et la première , comme anciennement , pour 
celles du midi. De ces désignations vagues et 
de quelques autres dont l'usage est plut fré- 
quent et mieux déterminé, nous empruntons 
les différent noms tous lesquels nous allons 
faire connaître les divisions et subdivisions 
naturelles de l'un des plus grands systèmes de 
montagnes de l'Europe. 

Le corps principal des Dofrines se divise 
en 4 parties , qui sont : 

1 ° Les Kiôlen orientales, constituant le 
faite longitudinal de la presqu’île entre l'o- 
céan Glacial et la mer Blanche , depuis le 
cap Sviatoi jusqu'à l'origine de la Toumsa. 
Leur longueur est de 117 I. (5a myriamè- 
Ires ). 

a° Les Kiôlcn centrales, entre le même 
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océan et la côte N. du golfe de Botnie ^ de* 
puis 1a source de la Toumsa ju8qu*aua cimes 
d'oii descendent TAltcn et l’Ounas sur des 
revers opposés. Longueur : 54 1- (^4 tuyria- 
mètres). 

3° Les Kiôlen occidentales ou les monts 
Sevo , entre l'océan Atlantique et U côte oc* 
cidentale du golfe de Botnie, depuis l'catré* 
raité O. de la section précédente jusqu'au 
nœud principal, sous le 63* parallèle et le 
10* méridien. Longueur : 189 1. (85 myriamè* 
très). 

4** Le Kolen-Molen ou Kinne-Kullc , dit 
aussi monts Sevons, entre la mer du Nord et 
la côte occidentale de la Baltique, depuis le 
63* parallèle jusqu'au détroit du Suud. Lon* 
gueur : 180 1. (80 royriamétres). 

La première division est la partie la plus 
liasse et 1a moins liée des Alpes Scandinaves. 
Toute apparence de cliaiiie y disparaît ; scs 
monts sans glaciers, mais pourtant presque 
toute l'année caches sous la neige, sont en 
partie couverts de bois nains. Nonobstant leur 
disposition irrégulière, les uns appartiennent 
au dos principal de la presqu'île , les autres 
aux arêtes transversales , qui de ce dos des* 
cendent vers les côtes. Ils partagent ainsi les 
versans de la péninsule en bassins jdtis ou 
moins ouverts, dont le fond, généralement 
sablonneux, est entrecoupé de marais, de 
lacs et de rivières. Parmi ces bassins, les plus 
considérables sont ceux des lacs Imandra et 
«lu fleuve Panoi , l’un et l'autre descendant 
au S., et ceux de la Varonya et de TEkonglia, 
s'écoulant vers le N. 

S'il nous était permis de nous écarter des 
conventions admises , nous ne considérerions 
ce prolongement des Kiülen que comme une 
branche orientale de la suite des montagnes 
et dos de pays «jui se détachent de l’arétc cen- 
trale de l'Europe, et cUblMsenl, par les 
monts Olonetz et Maansclka , le partage d'eau 
commun à l'océan Glacial arctique et à l'océan 
Atlantique. 

La deuxième division , beaucoup moins 
étendue c|u'aucunc des trois autres, présente 
des cimes plus élevées que celtes des Kicden 
orientales. Sa liaison avec les monts Maan* 
selka, du côté du S., et sa branche septen- 
trionale. entre la Tana et l'Alten, fortement 
prononcée jusque dans l’ilr Magcrue , où elle 
SC termine parle cap Nord, élevé de i,44® 
pitMis au-dessus du niveau «le la mer, donnent 
à Celte partie une importance géographique 
toute particulière, comme anneau ou chaî- 
non inlcnncdiairo d'une arête continentale 



du premier ordre, c'est-à-dire sur la limite 
de deux versans océaniques. Sous le rapport 
de la connexion des masses , il n'apparaît pas 
bien encore ici que ces hauteurs constituent 
UDC chaîne proprement dite; on aperçoit ce- 
pendant çà et là des glaciers et des cimes es* 
caiq>ées au-dessous desquelles se rencontrent 
des passages frayés par des traîneaux attelés 
de rennes. Le Vurieduder, haut de 3,3go 
pieds , et le RastelLaise . qui en a 90 de moins , 
appartiennent à un rameau oriental de la 
branche ci-dessus mentionnée ; ce rameau est 
celui par le«|uel les eaux se rendant au golfe 
de Porsanger sont séparées des afllucns de 
gauche de la Tana. A l'E. de ce dernier bas- 
sin se trouvent ceux des lacs Enara et Noto 
ou Kola , traversés par des fleuves tributaires 
de l'océan Glacial. Sur le versant opposé des 
Kiolea centrales, toutes les eaux courantes 
ont pour récipient commun le Kcmi de Bot- 
nie , séparé du Torneo par une file de monts 
dont l'élévation , de i,3oo pieds à leur point 
de départ des Kiülen, n'est plus que de 44^ 
vers le 67* parallèle, et qui , au-dessous de 
ce cercle , continuent à décroître. 

Les Kiülen occidentales ou monts Sevo , 
que nous comprenons «Uns la troisième divi- 
sion des Dofrines , forment la plus haute par- 
tie de toute la chaîne. L'escarpement de ces 
montagnes du c<Mé de l'Océan est extrême- 
ment rapide. De longs golfes y découpent des 
rivages où presque partout le flot sc brise 
contre des rochers arides ; le plus remar<|iia- 
ble de ces cnfoncemensest le golfe Occidental, 
couvert à rO. par les îles Lofoden. Les nei- 
ges ne sont ici perpétuelles qu’entre le 67* cl 
le 68* degrés. Là s'élèvent plusieurs massifs 
séparés par des vallées «le glaces et par des 
glaciers d'une largeur cl d'une étendue con- 
sidérables. ('eux qui ont une élévation connue 
sont : le Tulpajegna , de 3,7 1 3 ; le Linajegna. 
de 5,31 5 ; le Sulitelma , de 5,8 13 , couronné 
par un glacier fendu en colonnes et en ai- 
guilles; et le Saulo , de 3, 490 pieds. Vers 
l'extrémité septentrionale de la même divi- 
sion , sur la branche à la gauche de l'^Uea et 
à la droite du golfe de Qvœnanger , on a aussi 
mesure les hauteurs du Storvandsfield et du 
Joke-flcid : celle-ci est de 8,770 pieds, celle- 
là de 3.3oo. 

Dans le nœud, par lequel sc termine la 
partie méridionale des Kiolcn occidentales ou 
Dofrines propres, domine, sur le faîte prin- 
cipal ,lcSyll-neld,haut de 6,098 pieds. L'A- 
reskutan, à 16 L ( 7 rayriaraèlres) au N. B 
de ce point , et haut de 4i44 * pi<^ds , se range 
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clans les sommités crime branche oricnUlc. 
Le Kul-ficld, à II 1. (5 myriamètres) au S. 
O. du Sylt-ficld , commence une branche oc* 
cidcntalc, le Dovre>üeld, dont nous parle- 
rons plus bas : sa hauteur est de 5,88o pieib. 

Les passages principaux des Kiülen occi- 
dentales se rencontrent : aux sources de 

TAlten et de l'Ounas , sous le 4>^ méridien; 
a" entre le golfe de Drontbeim et le lac Kal- 
Icn, par 63“ 35' de lat. ; 3° vers l'origine du 
Stordal , à i5' plus au S. ; 4° du Sylt- 
ficld , sur le col au-delà duquel commence la 
quatrième division des Alpes Scandinaves. 
Hors ces communications, dont la seconde 
est la plus importante, comme partie de la 
grande route de Stockholm à Drontheim , on 
ne trouve que des sentiers impraticables pour 
les bétes de somme. 

Les subdivisions des Kiulen occidentales 
sont établies du cdté de Tocéan Atlaulicjuc 
pluldt par des golfes que par des fleuves. Le 
contraire a lieu pour le versant sur le golfe 
de Botnie , où les pentes se trouvent quatre 
fois plus longues que celles auxquelles elles 
sont adossées. L''Alten , les pentes côtières 
entre ce fleuve cl le Mais, le Mais, les pen- 
tes côtières vers les îles Senjen et Hindoc , le 
golfe Occidental , les golfes du Saltcn , du 
Rancn et du Vefsen, du Mamsen , et de 
Drontheim , donnent neuf subdivisions hy- 
drographiques secondaires pour la face occi- 
dentale; sur celle a l'E. , on en compte éga- 
lement neuf déterminées par les bassins du 
Torueo , du Calix , de la Lulca , de la Pitea , 
de la Skelleftea, de l'Umea , de TAngermau , 
de rindal , et de la Niurunda. Tous ces fleu- 
ves parcourent des vallées longues et étroites, 
dont beaucoup de parties , évasées et conca- 
ves, sont occupées par des lacs. 

Les branches des Kiôlcn occidentales , 
quoique toutes formées par des séries de re- 
liefs singulièrement accidentés, ne sont guère 
connues que par les noms de quelques-unes 
de leurs sommités ; aussi aurons-nous besoin 
de nous servir de noms composés. La chaîne 
du Tomeo et du Kemi , déjà mentionnée , 
colle de la Niurunda et de la Liusnc, sont, 
l'une et l'autre , les arêtes extrêmes du ver- 
sant oriental. Ce que nous avons à dire du 
Dovrc-flcld , opposé à la dernière , sur le ver- 
sant occidental , sera exposé après ce qui 
concerne la quatrième division du système 
principal. 

Les monts Kolcn-Molcn ou Sevons , qui 
forment la quatrième division du système 
Scandinave , ont , comme les précédens , leur 
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direction générale vers le S. Us séparent d’a- 
bord le Kiar du Dal, passent ensuite entre 
les lacs \Vener et AVelter , puis au S. de ce ^ * 
dernier se courbent vers l'E. en embrassant 
le mont Taberg, de 94(1 pieds , et le Bamq- 
villa, de 980. Après cette déviation d'environ 
1 . ( ta myriamètres ) , ils courent de nou- 
veau au S. , et atteignent les contrées les 
plus méridionales de la presqu'ile Scandinave, 
où, sous la forme seulement de collines, et 
même de dos de pays , on peut les suivre 
jusqu'au détroit du Sund. Cette chaîne te- 
nant immédiatement au groupe du Sylt-ficld , 

Tun des plus élevés de la Scandinavie, a dans, 
toute sa partie septentrionale le caractère 
âpre des Kiülen centrales : le Svuku-field, à 
l'H. du lac Fæmund, porte sa cime à une 
hauteur de 4*4^7 pieds ; le Transtrand , au- 
dessus du 61* parallèle , a 3,o3a pieds; le 
Taberg, au-dessous du 58*’, et le Ramqvilla , 
plus au S. encore, n'arrivent pas, comme on 
le voit ci-dessus , au tiers de cette dernière 
élévation. 

Une des particularités des monts Sevons 
est que la plupart des vallées y sont longitu- 
dinales , c'est-à-dire qu'elles ont leur direc- 
tion dans le sens même de la longueur de la 
chaîne. Le Dal , le seul fleuve de quelque 
étendue sur le versant oriental , affecte ce pa- ^ 

rallélisme dans son cours supérieur. Au S. de 
ce bassin, le dernier sur le golfe de Botnie , 
se trouve celui du lac Mælar , et après celui-ci * 

le système hydrographique du lac Wetter. La 
suite du versant, en descendant toujours du 
N. au S., présente sur la Baltique quatre pen- 
tes côtières aUernativement exposées à TÈ. et 
au S. 

Le versant occidental des monts Sevons 
a son plan d'inclinaison générale limité à 1*0. 
par le Glommen, au S. O. parle Skager-rack 
et le Cattegat, depuis l'embouchure du fleuve 
ci-dessus jusqu'au détroit du Sund ; ce plan 
est traversé dans la direction méridienne par 
une contre-chaîne longitudinale ( les monts 
Glommen ), commençant au N. du lac Fæ- 
mund, et se prolongeant jusqu'à la mer. Le 
Tron-field, élevé de 5,5aa pieds; le mont 
Seve , qui en a au moins 920 , et le désert / 
de Svarteborg, haut de i,65o pieds, appar- ' 
tiennent à cette file secondaire. Le premier ^ * 

SC rencontre dans sa partie septentrionale et 
vers le milieu de l'arc que fait le Glommen 
supérieur pour se porter du S. 0. au S. Dana» 

U partie centrale , on trouve le deuxième 
au-dessus du 60* parallèle et au S. O. de \ 

l'angle par lequel le cours du fleuve prend sa 

» 
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direétion vers l'O. Le troisième forme , dons 
la partie méridiooale , le promontoire d’un 
rameau occidental se détachant des monts 
Glommen , au-dessous du 69' degré de lat. , 
et se dirigeant vers Svaricborg , petit pays 
dont le désert emprunte le nom. Une autre 
branche transversale qui a son départ entre 
les sources opposées du Tidan et de la Nissa, 
l'une et l'autre au revers occidental du Ta- 
berg , va de ce point par l'O. jusqu’à l'ori- 
gine de la Noss ; là elle se bifurque , et en- 
ferme entre ses deux rameaux les eaux de la 
section orientale du bassin particulier de la 
Gœta. Il résulte de la situation respective 
de ces deux branches que le versant occi- 
dental de la quatrième division des Alpes 
Scandinaves se trouve partagé en 5 subdivi- 
sions, dont la principale renferme toutes les 
eaux qui ont le lac Wener pour réservoir 
commun ; que les 4 autres à l'O. et au S. de 
cette première circonscription sont détermi- 
nées : 1° par les revers qui appartiennent 
en propre au Glommen ; a° par les pentes 
côtières sur 'le littoral oriental du SLager- 
rack ; 3° par l'enclave particulière de la 
Geeta ; 4* per les pentes côtières qui , de la 
branche occidentale du Taberg , descendent 
au Cattegat. 

Sur le revers de ce même contre-fort du 
Kolen-Molen court , entre le Lidan et le Ti- 
dan , deux alDuens du lac AVener, un ra- 
meau remarquable en ce que le mont Kinne- 
Kulle, par lequel il se termine sur la rive 
môme du lac , donne son nom au système 
dont il est séparé par une longue vallée la- 
térale. Les passages se rencontrent en trop 
grand nombre dans cette quatrième subdi- 
vision pour être l'objet d'une mention parti- 
culièie. 

A l'O. du versant occidental des monts 
Sevons , et au S. des pentes sur l'océan At- 
lantique , s'élèvent des massifs considérables 
dont l'escarpement du côté du N. est ex- 
trêmement rapide. Les bras de mer qui, sous 
le nom de Gord ( golfe ) , pénètrent en quel- 
ques endroits jusqu'à 34 I. ( i3 myriamètres) 
dans l'intérieur des terres , sont bordés de 
rochers souvent coupés à pic et d'une hauteur 
si grande, que l'on serait tenté de prendre 
l'eau que l'on voit pour un canal situé dans 
une crevasse de montagnes. Les îles nom- 
breuses qui régnent tout le long de la côte 
présentent le même aspect ; elles s'abaissent 
ù mesure qu'elles s'éloignent du massif cen- 
tral. Deux chaînes connues sous les noms 
particuliers de Dovre-Geld et de Lang-Geld 



établissent la charpente de cet appendice de 
la Scandinavie ; la première n'est de fait 
qu'un contre-fort des monts Kiôlen par le- 
quel la deuxième se trouve liée au système 
principal. 

Le Dovre-Geld, ainsi appelé do village de 
Dovre sur la pente méridionale, est tout-à- 
fait dans la Norwège, et va du mont Syit- 
Geld , d'abord dans une direction S. O. , 
jusqu'au 6a* parallèle, ensuite à l'O. , où il 
se termine par le cap Stadtnaes. Cest dans 
la première partie qu'il atteint à une élé- 
vation de 3,660 à 5,300 pieds, et que l’on 
rencontre le point le plus élevé de la pé- 
ninsule , le Sneehoettan ( bonnet de neige ) , 
haut de 7,643 pieds : son énorme masse py- 
ramidale se peid dans les nues au-dessus des 
plaines couvertes de neiges perpétuelles ; sa 
cime est trop isolée pour pouvoir donner 
naissance à des glaciers considérables. Qua- 
tre passages traversent le faite du Dovre- 
Geld : le principal conduit de la vallée du 
Glommen dans celle du Guul , roule de 
Christiania à Drontheim ; son point culmi- 
nant est élevé de 3, 940 pieds. Deux autres 
plus à rO. aboutissent aux mêmes points , 
mais , comme moins directs , ils n'ont pas la 
même importance; l'un de ces deux cols, 
celui de Yerken , est élevé de 4<^^4 pmds. 
La vallée du Romsdal , plus à l'O. encore , 
ouvre par le passage de Lessôe , haut de 
u,aoo pieds, une quatrième communication 
au-delà de laquelle se trouve le noeud d'où 
se détache le Lang-Geld. Les versans du Do- 
vre-Geld, beaucoup plus escarpés vers le S. 
que vers le N. , ne présentent point d'encla- 
ves hydrographiques d'une Importance sulB- 
sanlc pour y établir des divisions secondai- 
res. Des pentes côtières sur l'océan Atlan- 
tique , sillonnées par les eaux du Sundal et 
du Romsdal , remplissent l'intervalle du bas- 
sin du golfe de Drootlieim au cap Stadtnaes, 
et le versant occidental du Glommen com- 
prend , sur le revers opposé , toutes les 
pentes qui , jusqu'aux sommités du Slagen- 
Geld , appartiennent en propre au Dovre- 
Geld. 

Le Lang-Geld , dont il nous reste à parler, 
établit le partage des eaux entre les rivières 
côtières de la mer du Nord et les Genres et 
torrens qui se rendent au Skager-rack. Le 
faite de cette chaîne , depuis son origine jus- 
qu'au cap Lindcsnxs , par lequel elle se ler- 
minc sur le Skager-rack , est un long plateau 
ayant presque partout de 9 à 1 1 , et même 
■ 3 I. I /a (6 myriamètres) de large, au rapport 
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<lc M. de Buch. Bcnucoap de parties y ont des 
noms particuliers : la première, au-dessus et 
au-dessous du 6a' parallèle, retient le nom 
propre de Lang-6eld; la deuxième est le 
Sogne-6eld, glacier élevé de 6,76a pieds; 
1 )^ troisième , le Fille-6cld , de 5 ,S 4 o; la 
quatrième, le Hardanger-field , de 5 , 4 >6; 
la cinquième, le Haugle-Bcld ; la sixième, 
le loglc-6eld; la septième, le Bygle-6eld ; 
et la huitième , le Hekie-field : les bailleurs 
de ces quatre dernières ne sont pas connues'. 

Le Lang-Beld présente sur ses deux faces 
des saillies abruptes que l'on doit regarder 
plutdt comme des éperons de cette chaîne 
que comme des branches et des rameaux. 
Un peu au-dessous du 6a* parallèle et par 
le S. O. , se détache du Lang-6cld propre le 
Snee-Bneen (dôme de neige), un des plus 
^bcaux glaciers de la Norwège , et dont le 
sommet, haut de 5 , 5 oo pieds, est couvert 
de neiges perpétuelles. Sous le 6o* paral- 
lèle, et près de la rive orientale du llar- 
danger-6ord, le Folgefonden-6eld , aussi du 
côté de la mer du Nord , n'est pas moins 
remarquable comme plateau , plus élevé que 
le précédent de ;a4 pieds, et également cou- 
vert de neigea perpétuelles , que comme pro- 
montoire cerné par des golfes entre lesquels 
l'isthme de liaison avec la cinquième subdi- 
vision , le Uaugle-6eld , a des parties qui no 
s'élèvent pasè plus de 640 pieds au-dessus du 
niveau de la mer. Des glaciers descendent de 
ses flancs du côté du M. O. 

Sur le versant oriental du Lang-field , les 
promontoires ou les monts en dehors du 
faite principal sont : le glacier de Halling- 
dal, qui atteint une hauteur de S,Si6 pieds; 
entre les sources du Snarum et du Louven ; 
le Tind-6eld , de 4,^83 pieds , et situé pres- 
qu'à l'intersection du 60' parallèle avec le 
6' méridien; le Gute-fîeld, de 4 ,So 6 , à i 3 1 . 
( 6 myriamètres ) O. S. O. du point précé- 
dent; le Gausta-field , haut de 6 ,oa 3 pieds , 
sur la rive droite du Mandai et entre les lacs 
Miôsvaad et Tindsoe; le Laurdal, de 3 , 108 
pieds, au-dessus des sources du Mid etè 18 I. 
(8 myriamètres) au S. S. O. du Gausta-field; 
enfin le Jonsknude , un mont antérieur du 
Tind-field , à la droite du Louven comme ce- 
lui-ci , mais à un degré plus au S. E. ; son 
élévation est de 3,480 pieds. Sous le 61* de- 
gré i 5 ', le Lang-field offre le passage de 
Fille-ficid, dans une partie où le faite n'a 
que 4 1 - 1/3(3 myriamètres ) de largeur. 
Cette circonstance est ici remarquable par la 
dilfércncc qu'elle établit entre les chaînes 



méridionales de la Norwège et celles des Al- 
pes et des Pyrénées. Dans celles-ci , dès 
que l'un est arrivé aux passages les plus éle- 
vés , on est en général obligé de descendre 
de l'autre côté , et il y a peu de plateaux 
comme ceux du Lang-field , et même du Do- 
vre-fîeld. Dans celles-là, on est frappé de 
voir les formes arrondies des montagnes et 
les angles obtus que présentent leurs som- 
mets , tandis que les vues vraiment alpines , 
les roches brisées , les profonds précipices , 
et les grandes fissures du terrain , au lieu 
d'étre, comme dans les Alpes , dans les par- 
ties élevées , sont placées au bord et presque 
toujours plus bas que le niveau même de 1a 
mer. 

Les versaos du Lang-field sont, ainsi que 
ceux des Kiôlen centrales , subdivisés à l'O. 
par des bassins de golfes, à l'E. par des bas- 
sins de fleuves. On trouve de ce côté le 
Snarum , le Louven , le Nid , le Torris et 
le Mandai, se rendant au Skager-rack par 
de longues vallées ouvertes au S. E. Sur le 
littoéal de la mer du Nord , le Vaags-fiord , 
le Sogne-fiord , le Hardanger-fiord , et le 
Bukke-fiord se partagent toutes les eaux cou- 
rantes qui , par des embouchures étroites , 
vont , apres un court trajet , se perdre dans 
les eaux de l'Océan. 

Les Dofrines, comme presque toutes les 
montagnes du Nord , sont composées prin- 
cipalement de gneiss ; on ne trouve de vrai 
granit qu'en peu d'endroits, où il est en mas- 
ses subordonnées au gneiss , qui le tient 
comme enclavé. Le gneiss renferme la plu- 
part des mines de fer, qui font la richesse du 
Nord ; il est recouvert de schiste micacé que 
l'on rencontre jusque dans les bras de mer et 
les lies , et qui contient des grenats. Les cou- 
ches de pierre calcaire grenue sont assez com- 
munes , surtout dans les parties boréales. Les 
formations secondaires , telles que les couches 
de houille , de grès houiller, de poudingues , 
de pierres calcaires compactes , les grès nou- 
veaux , etc., manquent absolument aux con- 
trées du Nord. On n'y voit que les formations 
nommées de transition ; on les trouve abon- 
damment dans les environs de Christiania , 
ainsi qne dans le lemtland et la préfecture 
de Stora-Kopparberg. Elles y sont recouvertes 
de porphyre de transition , dont la beauté , 
en quelques endroits , ne le cède pas au por- 
phyre d'Égypte. Nulle partie cuivre et le fer 
ne se trouvent avec autant de profusion que 
dans les montagnes Scandinaves , qui parais- 
sent traversées en tous sens par des veines 
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métalliques. Dans la mine Je Niansperbcrg , 
dans la préfecture J'OKrebro, le cuivre est en 
fîlnns; il est en couches dans celles de la 
préfecture de Stora-Kopparberg } le minerai 
de cette dernière est un sulfate encastré dans 
des terrains primitifs (pi'on fouille maintenant 
à la profondeur de qSj pieds , et qui , depuis 
six siècles , n'ont cessé d'étre également pro- 
ductifs. Le fer, dans les Dofrines , est dis. fois 
plus abondant que le cuivre. Les mines les 
plus riches sont dans la Norwège méridionale, 
où se trouve aussi celle d'argent dcKonsberg; 
elle a fourni un bloc d'argent natif, conservé 
idu musée de Copenhague, du poids de 4<>9 
marcs, estimé i4,4°° francs. Le métal est 
dans un schiste micacé à bancs verticaux , 
contenant des grenats , du spath calcaire et 
du quartz. Les veines sont inégalement richesj 
elles disparaissent quelquefois pour se mon- 
trer ensuite avec plus d’abondance. Les Alpes 
Sciindinavcs fournissent encore du pfoiub, du 
cobalt , de l'ai^scnic , du carbure de fer, et il 
y a à Edswold , en Norwège, et à Ædelfors, 
en Suède, des mines d'or, qui sont, à la vé- 
rité , de peu de valeur. Dx. 

DOG, une des îles Vierges, dans les Pe- 
tites Antilles, à 3/4 de 1. O. de Virgin*Gorda. 
Elle a environ a;3 de 1. de long. 

DOGAN - HISSAR , ville de la Turquie 
d'Asie, dans la Caramanic, sandjak d'Ak- 
Cheher. * 

DOGGER - BANK , banc de sable fort 
étendu , dans la mer du Nord, entre le Da- 
Bcmarck et rAuglctcrrc, par 54° 10^ et 
33' de lat. N. , et entre 31' de long. O. et 
4° 17' de long. E. Les Anglais et les Hol- 
landais le fréquentent pour la pèche de la 
morue ^ il est célèbre par le combat naval 
qiii &y li\ra le 5 août 1781, entre une Botte 
anglaise commandée par l'amiral Parker , et 
une Hotte hollandaise. aux ordres de l'amiral 
Zuutmuii, qui fut vain<|ucur. 

DOGIIRY, Du^iree, bourg de l’Ilindou- 
slan , dans le Sniilliy, pays des Trois*Émirs, à 
i5 1. S. d'ilayder-abad , au milieu de marais 
salans qui occupent la majeure partie d'une 
grande ilc formée par divers bras du Sind. 

ÜOGLIANI, bourg de*s Étals Sardes, di- 
vision de Coni , prov. et à 5 1. 3/4 N. N. E. 
de Mondovi; chêf-Ucu de mand. , sur une 
colline , près de la rive gauche de la Reha. 

DOGLIOLA , village du roy. de Naples, 
prov. (le TAbruzze Ciiéricurc, dislr. cl à 4 É 
1/3 S. d‘ll-Vaslo, et à i3 I. S. E. de Cliieti, 
cant. de Ccleiiza. Il s'y lient 1 foire le 13 dé- 
cembre. 55o bab. ^ ^ ^ 



DOGNACZRA , bourg de Hongrie , comitat 
et marche de Krasso, à 3 1. 3/4 S. de Boksan, 
et à G 1. 1/4 N. d'Oravicza. Siège d'une juri- 
diction et d'une direction des mines. 11 a 1 
église caUiolique. On y exploite des mines 
d'argent, de cuivre, de plomb et de fer. 

DOGORAll , ville de THindoustan, dans 
le Beiidelkend , anc. prov. de Malvab, à i5 
1. S. S. £. de Djansy, et à G9 1, O. d'Allah- 
abad. Lat. N. 30°. Long. E. 76® 3a'. 

DOG-niBBED-lNDLANS (Indiens de la 
Cèle du Chien ) , tribu dans le centre de la 
Nouvelle-Bretagne, au N. du lac Atbabasca. 
Elle commerce avec les établisscmens de la 
mer d'Hudson. 

DOG-RIVER, rivière des États-Unis. f'o^. 

CXDAR. 

DOHNA , ville du roy. de Saxe, cercle de 
iViisuie, baill. ctà 1 l. 1/3 O. de Pirna , etk 
3 I. 3/4 8. S. £. de Dresde, sur le Muglitz. 
Elle a 1 église, et des fabriques de passemen- 
terie, de maroquin rouge, et de chapeaux de 
paille. 56o hab. 

DOHNSEN, village du duché de Bruns- 
wick, distr. du Weser, cercle et à 3 1. 1/4 
N. d’Eschershausen , et à 5 1 . 1/3 N. N. E. 
de üolzmindeu. Il s'y fait un grand commerce 
de toiles. 384 

DüHOD ou DWAHAD, Dohudj ville de 
rHindoustan , dans les états d'Holkar, anc. 
prov. de Goiidjératc, sur la rive gauche du 
Khan , à 18 1. N. E. de Tcliampanyr, et à 38 
1. E. d'Aliixied-abad. Lat. N. 33° G'. Long. 
£. 73° G'. Elle est entourée d'une haute mu- 
raille et défendue par un fort ; les maisons 
sont bâties en 'briques. En i8o3, on y con- 
struisit un hôpital anglais et des magasins 
d'approvisionnemens. Les babitans sont ma- 
bométaos. 

DOÏAN, bourg de la Turquie d’Europe, 
en Romélie, sandjak et à 33 1. N. E. de Si- 
listri , et à 4 k N. de Hirchova , sur la rive 
droite du Danube. 

DOIL, rivière de France, AütAiok. 

DOIHADA (SERRA), chaîne de mon- 
tagnes du Brésil, dans la partie mérid. de la 
prov. de Goyaz. Elle sc dirige du N. E. au 
S. O. , cts'unit au N. E. aux monts Pyrineos , 
sous le iG^ parallèle; au S. O., elle se ter- 
mine vers le Rio-Claro-Diamanlino . sous le 
1 7' parallèle. Sa longueur est de 70 1. Dans 
sa partie N. K., elle établit le point de par- 
tage des eaux, qui, d'un côté, sc rendent 
dans le Paranayba , et de l'autre , dans le To- 
cantins, par rintermédiairc du Rio das Aimas 
et de l'Araguay. Le principal nœud se trouve 
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au S. E. lie Villa-Boa; elle s’y rattache au N. 
à la Coi'dillera-Granile , et im S. à la Serra 
Kselavana. 

DOIRAN , ville de la Turijuie d'Europe , 
CD Romélie, sandjak et à a(> 1. S de Uhiiis- 
tcndil, sur le bord d'un lac. Elle coiiticat 
environ 4oo maisons. 

DOIRE ou DOIRE BALTÉE, Oora 
DvaiA MAJOR, rivière des ÉUU Sardes, qui 
prend sa source au pied du Pctit-SainUBer> 
nard , dans les Alpes Grecques , dans la par- 
tie occid. de la prov. d’Aoste , traverse cette 
prov. de l'O. à TE. , arrose la partie orient, 
de celle d'ivréc, forme ensuite la limite de 
celles de Verceil et de Turin , et se jette dans 
le Pô par la rive gauche, entre Crescontino 
et Brusasco, après un cours d'environ 35 1. , 
dans deux directions : d'abord de l'O. à l'E. 
jusqu'à Saint-Vincent , un peu au-dessous de 
Châtillon , puis du N. O. au S. E. Aoste et 
Ivrée sont les seules villes dont elle baigne 
les murs. On la nomme très-souvent Doirc- 
Baltéc, pour la distinguer de la Doire-Ripaire, 
dans les mêmes états. Cette rivière avait 
donné son nom à un dép. français dont Ivrce 
était le chef-lieu. 

DOIRE ou DOIRE-RIPAIRE, Dora-Ri^ 
paira , Donia miror , rivière des États Sardes , 
qui prend sa source sur le versant orient, des 
Alpes CoUiennes , près des frontières <lc 
France, dans la partie occid. de la prov. de 
Suse, qu’elle traverse de l'O. à l'E., en bai- 
gnant les murs de la ville du même nom , 
entre ensuite dans la prov. de Turin, cl va, 
un peu au-dessous de cette capitale, se jeter 
dans le Pô, par la rive gauche, aprè.s un 
cours d'environ 34 1 - 1 d'abord du S. O. au 
N. E. , puis de l’O. à l'E. On lui donne très- 
souvent le surnom de Ripairc pour la distin- 
guer de l'autre Doive. 

DOIX , village de France , dép. de la Ven- 
dée, arrond. et a I 1. 3/4 S. dcFontcnay-lc* 
Comte , et a 1 3 I. S. E. de Bourbon-Vendée , 
canl. de Maillczay, i,o5o liab. 

DOKHALA ou DAKALA , village de la 
Turquie d'Asie, pach. et à 8. 1. N. de Bag- 
dad, sur la rive gauche du Tigre. Il est en- 
touré de jardins , presque tous plantés de dat- 
tiers. 

DOKKUM , ville des Pays-Bas , prov: de 
Frise, arronil. et à 4 E i/3 N. E. de Leu- 
warden; chef-lieu de cant. , sur un canal qui, 
à marée haute, peut recevoir de gros navi- 
res. Lat. N. 53® 19 ' Long. E. 3® 39 ' 
• 4R"- Dokkum est bien bâti \ on y remarque de 
jolies promenades et l'hôtel -de- ville* Elle 
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possède de belles salines et de belles rafOnc- 
rios de sel : son commerce consiste en beurre , 
fromage frais , bierre , genièvre , bétail et 
laine. C’est la patrie de l'astronome Gemino 
Frisius. Elle envoie 3 députes aux états de la 
prov. 3,35ç hab. 

. DOKOULOV , bourg de Russie, en Eu- 
rope, goov. et à 35 l. E. de Grodno, distr. 
et à 4 h S. E. de Lîda. 

DOKLDOW, petite ville de Pologne, 
woiwoilie et à i4 1- 3/4 S. S. E. de Siedlec, 
obvrodie et à 3 1. 1/3 S. S. E. de Biala, près 
de la rive gauche de la Zielawa. 

DOL, ville de France, dép. d’Ille-et-Vi- 
laine, arroml. et à 5 1. S. E. de Saint*Malo, 
et à II I. N. de Rennes; chef-lieu de cant. 
Lat. N. 48® 33' 8 ". Long. O. 4 ® 5' 18 ". C’est 
un lieu de passage très-fréquente, car 5 
grandes routes y aboutissent ; mais le séjour 
en ést malsain , à cause des marais voisins. Il 
y a une ancienne cathédrale et un hôpital. On 
y fait commerce de blé , de chanvre et de 
cidre, il s'y tient des foires pour bestiaux, 
instrumens aratoires, ctolTes communes, et 
quincaillerie, les 33 mars, 6 avril ,18 mai, 
39 juin, 37 juillet, to août, 39 septembre, 
f3o octobre, et 33 décembre. 4i^oo Iiab. 

Cette ville s’est formée après la fondation 
d'un monastère en cot endroit dans le vi'* 
Siècle, par saint Samson. 

OOLA, bourgade 4* Abyssinie, roy. de 
prov. d'Endcrta, à s 1. 1/3 N. d'An- 
talo , a 3 1. 3/3 N. O. deChcIicut, et à 3i I. 
S. E. d’A.xoum. 

- DOL.AH, bourg d'Espagne, prov. et à 1 1 
1. N. N. O. 4'Almeria (Grenade), et à 4 1- 
S. E. de Guadix. 

DOLAY (S'.), village de France, dép. da 
Morbihan, arrond. et a lu 1. t '3 K. $. E. de 
Vannes, cant. et à s 1. 1/3 E. N. E. de 
La Rochc'Bernard. 11 s'y lient des foires les 
31 mai et i**» juin pour bestiaux, grains, 
chanvre , beurre , instrumens aratoires , mer- 
cerie, quincaillerie, et drap. 9,100 hah. 

DOLCE, lac dfl Guatimala' Kor- Dülcc. 

DOLCE-ACQÜA , bourg des Étals Sardes , 
div. de Nice, prov. et a 3 1. 3/4 O. N. O. de 
San-Remo ; chef-lieu de mand., sur la rive 
gauche de la Nervia. Ce bourg est défendu 
par un chateau-fort, et renferme un couvent 
de capucins. 1,100 hab. 

DOLCOOTH, mine de cuivre / en Angle- 
terre, comté de Cornouailles, hundred de 
PcBwith , à 1 I. 3/4 O. de Redruth ; elle est 
à' 1,300 pieds de profondeur. Les galeries 
a'étendent à^lus de i/3 de 1. de l'E. h l'O.- 
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Ctoq machines hydrauliques sout occupées 
continuellement à monter le minerai et les 
décombres , et trois autres à pomper Teau : 
ces machines exécutent le trarail de aoo 
chevaux. Le nombre total des ouvriers em- 
ployés s'élève à 1,600 environ. 

DOLDJAPOUR, ville de l'IIiadoustan an* 
glais, présidence de Bombay, anc. prov. 
d'Aureng-abad « à 7 1 . N. N. £. de Solapour , 
et à 4 ^ d'Ahmed-nagor. 

DÔLE, ville de France, dép. du Jura, 
clief'lieu d'arrond. et de caiit. , sur la rive 
droite de Doubs , et sur le canal de Mon> 
sieur, dans une vallée fertile et agréable 
nommée Val-d'Amour , à 10 1 . 3/4 N. de 
Lons-le-Saunier, et à 10 l. S. O. de Besan- 
çon. Siège de tribunaux de 1'' instance et de 
commerce. 11 y a 1 conservation des hypo- 
thèques, 1 direction des contributions indirec- 
tes , I inspection forestière , et i société d'agri* 
culture. Elle est grande et assez bien bÂtie. 
Parmi ses édifices publics,. on remarque le 
palais de justice, les églises de Saint-André 
et de Notre-Dame, le bétimenl du collège 
communal , les deux hôpitaux civil et mili- 
taire , et la. salle de spectacle. 11 y a aussi 
deux cliarmantes promenades. Ddle possède 
une biblioüièqoe de 5 , 800 volumes , des fa- 
briques de bonneterie, de produits chimi- 
ques, et d'instrumens aratoires. 11 y a des 
tanneries. On y fait un grand commerce de 
fleura, grains, vin, fruits, et bois; il s y 
tient une foire de 4 jours le lundi de la Pen- 
tecôte , et d'autres foires d*un jour les 6 fé- 
vrier, 17 avril, ag mai, a8 août, 16 octo- 
bre , et 4 décembre, pour bestiaux et chevaux. 
Le canal de Monsieur est d'un très-grand 
avantage pour cette ville. 9,647 hab. Il y a 
d^ns les environs des carrières de marbre 
rouge pourpre à grain (in , dont on peut ex- 
traire des blocs du plus gros volume. 

Dûle est une ville très-ancienne ; les Ro- 
mains rembellircnt de plusieurs monumens 
dont on voit encore des vestiges. Elle a été 
capitale de 1 a Franche-Comté et bien forti- 
fiée ; les Français la prirent en i 479 - Char- 
les-Quint Ia fit fortifier de nouveau en i 53 o; 
le prince de Condé l'assiégea vainement en 
i 636 . Louis XIV l'enleva aux Espagnols en 
1668 et en 1674 ; c'est à cette dernière épo- 
que qu'il en fit détruire les fortifications et 
qu'il transféra le siège du gouvernement de 
la province à Besançon. 

L'arrondissement de Ddlc est divisé en 9 
cant. t Chaumrrgy , Cbaussin , Chemin, Dam- 
picrrc-lès-Fraisans , Dûle, Gendrey, Mont- 
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barey, Montmireyde.Châleau, et Rochefort. 
U contient 78,559 hab. 

DÔLE (LA) ou LA DOLLE, sommité du 
mont Jura, en Suisse, dans 1 a partie occîd. 
du cant. de Vaud, près de 1 a frontière de 
France et de 1 a grande route de Paris à Ge- 
nève, à 6 1 . N. de Genève, et à 8 1 . i/a O. 
S. O. de Lausanne. Lat. N. 46° a 5 ' 33 ". 
Long. E. 3 *> 46' 54 ''* Elle s'élève è 84 <> toi- 
ses au-dessUs de la mer, et à 64 o tuises au- 
dessus du lac de Genève. Les belles plautea 
qu'elle produit et la magnificence de la vue 
que l'on y découvre l'ont rendue célèbre. On 
y voit le mont Blanc et toute la chaîne dea 
Alpes depuis le Saiut-Goibard jusqu'au mont 
Cenis. 

DOLFIN , petite île de Dalmatîe , cercle 
de Zara , dans la mer Adriatique, à i/a 1 . 
N. O. de Page. Lat. N. 44 ° 4 ^'* Long. £. 
la* 3 i'. 

DOLGELLEY ou DOLGELLY , ville de U 
princip. de Galles, comté de Merioneth, 
bundred de Tal-y-Bont et Mowddwy, sur 
l'Avon, au pied du Cader-ldris, à 3 1 . N. O. 
de Dinasmouthy , et à 10 1 . S. S. E. de Caer- 
narvon. On y tient les assises. Les maisons 
sont basses et mal bûlies. On y fabrique, 
ainsi que dans les environs , du drap grossier 
dont le débit est considérable ; il s'y tient 
1 marché par semaine et 5 foires par tu. 
3,588 hab. 

DOLGEN , lac des États Prussiens, prov. 
de Brandebourg, régence de Potsdam, cer- 
cle et un peu auN. deTemplin. 11 se divise en 
grand et en petit , et communique au Havel. 

Il y CD a un autre de même nom dans les 
mêmes prov. et régence , cercle de Tellow- 
storkow, près de 1a ville de ce nom. 

DOLGUENK.A 1 A , bourg de Russie, en 
Europe, gouv. et à 3 o I. S. E. de Kbarkov, 
distr. et à 4 1 - $• d'izioum. 

DOLGHINOV, bourg de Russie, en Eu* 
rope, gouv. ci à 17 1 . N. de Minsk, distr. 
et à 7 I. 1/4 E. de Vileika. 

DOLGOÉ , lac de Russie , en Europe, gouv. 
de Mohilev , dans la partie S. O. du distr. de 
Sienno. Sa longueur est de 3 1 . 1/4 , et sa lar- 
geur d'environ 1 1. 1/4. 

DOLGOI , ilc de la mer Caspienne, au S. 
E. des bouches du Volga , sur les eûtes de U 
TarUrie indépendante cl du pays des Kir- 
gbix. l.at. N. 46° 5 '. Long. E. 46 ° i 5 '. 

DOLGOI, lie de l'océan Glacial arctique, 
sur la côte du gouv. russe d'Arkbangel , au 
S. O. de rUe Vaigatz. Lat. N. 68° 5 '. Long. 
E. 55 ° ao'. 
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DOLUE , TÎlhge de Gallieie , cercle et à 
9 I. O. S. O. de Siry , et à 5 1 . i /4 S. S. O. 
de Drohobycx. il 7 a prèi de là de belles mi- 
j nés de fer. 

j DOLIN , lie de DalmaÜe , cercle de Zara , 
dans l'Adriatique, au S. O. de l'ile d'Arbe, 
r dont elle est séparée par le canal de Barba- 
do. Elle ail. 3/4 de long et 1/4 de 1 . dans 
ta moyenne largeur. 

DÔLINA, petite ville de Gallicie, cercle 
et à 8 I. S. S. E. de Stry, et à la I. O. S. O. 
de Stanislawow. Elle a i église catholique et 
I protestante. H 7 a une saline dans les en- 
virons. 

OOLJIK, bourg de Russie, en Europe, 
gouv., distr. et à 6 1 . 3/4 M. N. O. de Khar- 
kov, sur la rive gauche de l'Oud7. 

DOLLACH, village d’Ill7rie, gouv. de 
La7bach , cercle et à ai I. O. de Klagenfurt, 
et à I I. 3/4 E. d'Obei^Drauburg , près de la 
rive gauche de la Drave. Il 7 a une direction 
des mines , et dans les environs des mines de 
calamine et des gîtes de mercure 

DOLLAR, village et paroisse d'Écosse, 
comté de ClacLmannan , presb7tàre et à 4 !■ 
E. N. E. de Stirling, età 4 1 . O. de Kinross, 
sur la rive droite du Oevon, Il 7 a plusieurs 
houillères en exploitation , et des carrières de 
pierre de taille. On 7 a découvert récemment 
des veines de plomb. G s’7 fabrique une 
grande quantité de briques. 1 ,39$ faab. On 
voj^ dans les environs les restes du cbàtcau 
de Campbell. 

DOLLAR - LAW , montagne d'Écosse , 
dans le comté et à 3 1 . 3/4 S- de Peebles. 
Elle a 473 toises au-dessus du niveau de la 
mer. 

DOLLART , baie de la mer du Nord , à 
l'embouchure de l’Ems, entre la prov. de 
Groniogue , dans les Pa7s-Bas , et la Frise 
orientale, dans le n>7. de Hanovre. Son en- 
foncement est de 7 à 8 1. , et sa plus grande 
largeur de 3 1 . Elle doit son origine à une 
terrible inondation arrivée en 1x77, et qui 
engloutit plusieurs villages. 

DOLLE (LA), montagne de Suisse. ^'07. 
DéoE (ls). 

DOLLERSbElM , bourg de l'aicbiditché 
d'Autriche , pa7s au-dessous de l'Ens , cercle 
supérieur du Manharlabcrg , et à a I. i/a E. 
de Zweitül , et .i ; I. N. O. de Krems. 

DOLLNSTEIN , bourg du toy. de Ba- 
vière, cercle de la Regen , juridiction seignen- 
l’iale et à il. 3/4 O. S. O, d'Eichstedt , sur 
la rive droite de l’AUmuhl. Il estfortiBé et a 
un château. 800 hah. 

a. 
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DOLLON, village de Frange, dép. delà 
Sartbe,' arrond. et à 4 I N. O. de S‘. Calais, 
et à 6 l. a /3 E. du Mans , cant. de Vibra7e. , 
On 7 fabrique des toiles de crin et de U|a de 
différentes qualités, i ,aoo liab. 

DOLMATOV , ville de Russie , en Asie , 
gouv. et à 106 I. E. S. E. de Pcrm, distr. 
et à 10 O. N. O. de CbadrinsL, sur la rive* ^ 
gauche de l'Iset. 11 7 a un beau couvent 
dont elle lire son nom. Il t'y tient en décem- 
bre une grande foire très-fréqiientée parti- 
culièrement par les marchands de la Sibérie. 
1,60e hab. 

DOLMAYRAC, bourg de France, dép. 
de Lot-et-Garonne , arrond. et à a 1 . 1/4 S. 

0. de Villeneuve-d'Agen , cant. de Sainte- 
Livrade. Il s'7 tient des foires pour bestiaux 
les 5 février, 8 mai, aa juillel, et aS no- 
vembre. 1.017 bab. 

DOLM-OE, lie sur la céte occid. de la 
Norvège , diocèse de Drontheim, baill. de 
Drontheim mërid. , par 63 " 44 ' de lat. N. et 
6° a 5 ' de long. E. , entre les îles de Fro7en 
et de Hilteren. Elle a a I. i/a de long et i/a 

1 . de large. Deux pointes de rochers âpres, 
nues et raides , s’7 élèvent à 5 oo toises, l'une 
à FO. et l'autre à l'E. Celte Ile n'est habitée 
que par des pécheurs. 

DOLN YtKAUNICE | . boure de Moravie. . 
yojr. Kahiz. ^ 

DOLNY-WISTERNICE, bourg de Mora- 
vie. yojr. WisTxaxiTs (UxTta). 

DOLO, ville du 1-07. Lombard-Vénitien , 
prov. et à 4 1 - i/> O. de Venise , età 3 1 . i/a 
E. dePadoue ; chef-lien de distr. , à l'endroit 
où le Brentone se détache de la Brenta. On 
remarque sur la première de ces rivières nu 
pont d'une assez belle architecture. Il se tient 
à Dolo I foire le 16 août. 3 ,ooo bab. Les 
environs oITrent de fort jolies maisons de 
campagne. 

DOLOL, ville de Sénégambie, dans le 
pa7S des Foulabs , sur la rive gauche du Sé- 
négal. à 45 I. N. O. de Galam, et à laS 1 . 

E. de Saint-Louis. ’ 

DOLOMIEU, village de France, dép. de 
l'Isère, arrond., cant. et à i I. i/aN. N. E. 
de La Tour-du-Pin , et à s 1 I. i/a N. N. O. 
de Gi-enoble. 1 ,a 4 a bab. * 

DOLON6KOI , forteresse de Russie, en 
Asie , gouv. de TomsL, distr. et à 96 1 . S. 

O. de BiisL , sur la rive droite de l'Irtich. 

DOLORES ( N. S. DE LOS), village du 
Mexique , intendance et à 8 1 . N. O. de Gua- 
naxuato. Les premiers troubles du Mexique 
ont pris naissance en cet endroit en i8y> , à 

•s 
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l'instigation du prêtre don Miguel Hidalgo y 
Castilla. * 

DOLOUK-CALÉSSI , bourg de la Turquie 
d'Asje , pach. de Marach , sandjak et à 3 1. 

J i/a N. E. d’Aïn-Ub. On y fabrique des four- 
i*eaux de pistolets , et du raisiné fort estime. 
On y voit les ruines de Tancicn château 

DOLPllïN, cap à l'extrémité N. O. de la 
plus orient, des deux grandes îles Malouines, 
dans l'océan Atlantique , à l'E. de la Patago- 
nie. Lat. 5. 5i® ao . Long. 0. 6i® lo'. 

DOLTZl ou CHYL INFÉRIEUR, distr. 
de la Turquie d'Europe, dans la Petite^Va- 
lacbic, borné au N. par celui de Gortzi , à 
i'E. par ceux de Voultcha et de Romanatzi, 
au S. par le Danube, qui le sépare du san- 
djak de Widdïa, et à l'O. par le distr. de Me- 
henditzi. Sa longueur du N . au S. est de aS 1. ^ 
sa largeur de TE. ù l'O. est ’trcs-inégalc, 
puiscju'au S. elle est de a3 1. , tandis qu'au 
N. elle se réduit à s 1. dans divers endroits. 
Le CUyl l'arrose du N. au S., et y forme 
une grande ilc avant de se jeter dans le Da- 
nube. 

La partie sept, est couverte de montagnes; 
le S., au contraire, présente une vaste plaine, 
raaréengeuse sur plusieurs points, et parse- 
mée de ^mlicules. district est assez fer- 
tile Ür, ^bac, *t fruits î on y élève 
beaucoup de bestiaux et d'abeilles. La popu- 
lation est peu considérable. Le chef-lieu est 
Craiova. 

DOLUS’, village de France, dans File 
^ d'Oléron , dép. de la Charente-Inférieure , 
arrond. et à 3 1. a/3 N. O. de Marennes , 
canl. de Saint- Picrrc-d'OIcron. 11 s'y tient 
1 foire le i**' lundi de décembre. a,iao bab. 

DOLZIG ou DULSK , ville des ÉUU 
Prussiens prov, , régence et à lo I. S. de 
Posen, cercle et à 3 1. S. de Sclirim, sur le 
boi-d d’un lac,^ans nn pays montagneux et 
couvert de buis. Elle a 3 églises. Ou y fabri- 
que de la toile et de la poterie. 85o hab. 

DOMA, rivière de Cdlorabic, dans la prov. 
de S. Juan de los LIanos ; elle prend sa source 
danf les montagnes qu'habite la nation Gua- 
liiva, à 110 1. E. de Santa-Fc de Bogota, 
coule de 1*0. A l'E. parallèlement anTuparo, 
et va SC réunir à l'Orénoquc par hi i ve gau- 
cho, à a4 1. au-dessus du conÛucnt du Meta, 
après un cours d'environ^o I. 



DOMAGLICZEou DRASTOW, ville de 
Bohême. Aby*. Txess. 

DOMAGNÉ , village de France , dép. 
d'IUe-ct-Vilainc, arrond. et à 3 1. O. S. O, 
de Vitré , et à 5 1. E. S. E. de Rennes , cant. 
de Cliâteaubourg. i ,685 hab. 

DOMAIQUIA , bourg d'Espagne , prov. et 
à a 1. i/a n. 0. de Vitoria (Alava). 

DOMAISE, village de France, dép. du 
Puy-de-Dôme, arrond. et à 8 1. E. S. E. de 
Clermont Ferrand , cant. de Dier. i,3oo 
habilans. 

DOMALAIN, bourg de France, dép. 
d’Ule-et-ViUine , arrond. cl à 3 I. i/4 S- de 
Vitré, et à 8 I. E. de Rennes, cant. d'Ar- 
gentré. 3,655 bab. 

DOMANIS , bourg de Hongrie , comitat et 
à lo 1. E. N. E. de Trentschin , marche et â 
2 1. i/4 S. E. de Vag-Beszlerlze. • 

DOMA5SOW , bourg de Moravie. Aby. 
Doustadtl. • 

DOMBAI , village de la Turquie d'Asie, 
dans l'AnatoUe , sattdjak de Cara-hissar , à 
1 1 1. N. N. O. de Boundour, et a igl. S. O. 
d'Atioum-Cara-liissar. C'est le plus considé- 
rable de tous les villages que renferme la 
vallée fertile où il est situé , et il est la rési- 
dence d'un mutesellim qui gouverne le pays. 
On voit^ dans* les environs les ruines d'une 
ancienne vililt, où l'dn trouve des fûts decolou- 
nés, des statues mutilées , et des inscriptions. 

DOMBARIN, ville de Sçuégambic, roy. 
de BhoI , sur l'AtUntiquc, à 3 1. S. E. de 
Portudal , et à 45 I. S. S. O. de S'. Louis. 

DOMBELOU , tribu nomade qui habite en 
Perse ,Mlans l'Aderbaidjan , aux environs de 
Khoi ; elle parle le turc , et compte environ 
12,000 individus. 

DOMBIE , rivière de la Cafrcric propre , 
dans le pays des Tamboukis. Elle se jette 
dans l'océan Indien après un cours d'environ 
3o 1. du N. O. au S. E. 

DOMBIRiN, DORNBIRN ou DORNBÜH- 
REN , bourg du Tyrol, cercle et à 3 I. 1/4 
S. de Bregenz, cl à 28 1.0. d'Inspruck , sur 
la rive droite du Dombirncr-acli ou Fiissach, 
qui se jette dans le lac de Croustance. Il y a 
2 filatures de coton , t fabrique de toiles 
peintes, et 1 blanchisserie. 970 hab. Vers 
le commencement du xviii« siècle, une mon- 

ne des environs s'enfonça d.-'ns la terre, et 
fit place à un petit lac qu'on y voit encore. 



FIN DU TOME QUATRIÈME. 
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